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LES  MINISTRES  DES  FINANCES 

DEPUIS  CENT  ANS  0). 


^9  jmQet  17S9. 
39Joinct  17^* 

3o   BOY.    1790. 

17  aYTÎl  17^1. 

99  mai  1791. 
j4  man  179t. 
18  juin  179a. 
3o  jvîflet  179a. 
10  Êoài  179a. 
i3  jaân  1793. 

i*aYril  1794 
[iigmûaal  an  ii]. 

5  DOT.  1795 
[U  kraa.  •■  it]. 

8  noT.  1795 
{17  bnim.  «B  IT  )• 

fërrier  1796. 
[aSplan^Mu  it). 

ao  JBiDel  1799 

[slkrtMidoraaTii). 


Jaoqnea 
Ciande-GaUlamiie 


(oontîonë  daoa  aes  foncUons)..  . . 


Aotoioe  d*  VaUM  «•  Laaaart,  maître  dei  requêtes. 
Antoine  de  Valdeo  de  Laaaart 


Loida-fiardodin  TaiM,  dîrecteor  des  ooatriiralions 

ÉtâenoeCtaryM.ilépiitéfiippMuitàkL^ialatare 

BwanHen ,  commîaÉaire  de  la  oomptabîUtë 

René  Le  Roolx  Detarllle,  premier  commis  de  la  Marine 

Etienne  GUnrlire  (rëtaUi  par  FAssemUée  légiilatiTe) 

Lo^  Haanhampa  BeatoiiinaDee,  membre  du  Conseil  général  de 
la  oommune  de  Paris 

Commission  dite  des Jinancss , puis  des  revcniu  matiomuuc. 

Martîn-Mîcbel-Gharles  Oaodln,  commuaaire  de  la  trésorerie 
BatkMiale  (non  acceptant) , 

Giifllannie<:hailes  raypoott,    chef  de  bnrean  an  Comité  du 
saint  paUic 

Jacques  Ramai  de  Nogaret,  membre  da  Conseil  des  Cinq-Cents 

Jeau-Baptiste-Robert  Undat,  «nciea  membre  du  Comité  du 
saint  public 


Premier  miniatre 
des  finances. 

Cootr^nr  général 
des  finances. 

Idem. 

Ministre  des  contribu- 
tions et  rcTenus  publics. 

Idem, 

Idem, 

Idem. 

Idem, 

Idem. 

Idem. 


Ministre  des  finances. 

Idem, 
U$m» 


Idem. 


J'^  La  liste  coiii[dète  des  surintendants,    contrMeurs  généraux,   dii-ecleurs.   ministi'es,   etc.^ 
Fépoaéa  à  rordonoaiiceineDt  dea   finances  depuis  François  l'\  a  été  publiée  dans  le  BaUetin  de 
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9  mai  1847* 
sdfêviiÊT  18&8. 
5  mars  18^8. 

11  mai  i848. 

iSjoîn  i8i&3. 
5  octobre  iSAS. 

aodéc  i8â3. 
il  octobrç  18^9. 
adjanv.  18S1. 

10  a-nil  i85i. 
10  octobre  1 85 1 . 

s6  octobrt  »35 1 . 
»3  nor.  iWi. 

33  janv.  i3|)a* 
3  fërrier  0^5. 

a6  nov.  1860. 

ik  Dov.  1861. 

iS  nOT.  1867. 
a  janT.  1 870. 
\k  avril  1870. 
9  aodt  1870. 
h  sept.  1870. 
S  févner  1871* 


Mo-Pierrc-Joseph  LaoaTO-Laplaflvii,  iMpoUi.  »  r  ^  •  •  » 
Pierrc-Sylv4m  Pm^oo,  wim^ffi  4et  tcMra^pMbli«s  » 
Mickd  < 


Loai»-Antoinc  Oamler-Paoès ,  n^eiphre  du  Gpuvcmcaicitt  p:o- 
vito(rc < .  • . 


Cbarles-Thëodorc-En^e  Dodarc,  représentant  du  {^caple.. 

Michel  Ooadotaaiix ,  représentant  da  penpic 

Ârisie  Tronré-CbauTel ,  préfet  de  la  Seine . , . , 

Hippolyte  Passy,  membre  de  Tlnstitut 

Achille  Foald ,  représentant  du  peuple 


Chirles-Gabnel  Lo  Bègne,  comte  de  Qerminy,  receveur  géné- 
ral des  finances ; 


Achille  Fould,  représentant  du  peuple 

Ant^inc-Philippc-Léon  Koiwial ,  Inspecteur  génoKî!  des  finonérs 
(lion  acceptant) , , ,  ^ . . , . . 

Louis^Félii-Éticnnc,    marquis  Targo$«   mjf^jNfaiP  des  Mvt» 
étrangères 


François-Xavier  d«  CaMblanca ,  mkiiMKe  <le  Vu^tiau^mét  et  du 
commerce *  a  .  «  •  *  «^  •..•>••»»•';.•  • 

Acfa|Ue  Foold,  rcprésenUint  du  peuple. . .  j  ,.,,,.-.••••  a 

Jea^-Martial  Btneau,  ministre  des  travaux  publics ; . . 

Pie^  Hagna,  ministre  de  Tagripujiljire,  du  copinerce  et  4^^ 
tl'avaut  publics 

Jea^-Louis-Viclor-Adolphc  de  Forcade  de  la  ftoquettia ,  clireclcur 
g|éoéral  daa  douanes  et  des  contribution»  iindiKcte»*  * .  •  • 

Acl^e  Fould,  membre  du  Conseil  privé 


Pierre  MAgne ,  sénateur,  membre  du  Conseil  privé 

Louis^oseph  Buffet,  député •  •  r 

Émilc-Alexis  Segris,    ministre  de  l'instruction  publique. . . 

Pierre  Maqu» ,  sénateur. 

Ernest  Picard ,  député 

AugusUn-Thomas   Ponyep-Qnertier,   ra<.'ml)rc   de  l' Assemblée 


Idmu. 
Idma.    . 
Ministre  provisoire. 

Ministre  des  finances. 
•  Idem. 
Idem, 
Idem. 
Idem, 
Idem. 

Idem. 
Idem. 

Idem. 

Chargé  de  Vintérim  du 
Ministère  des  finances. 

Min|slrc  des  (inaiiccs. 
!      Idem. 
Idem. 

Idem. 


Idem, 
Idem, 


nationale. 


et  des  finances. 
Ministre  des  finances. 
Idem. 
Idem. 
Idem, 
Idem. 

Idem. 
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DATES 
des 

■OMniATIOVS. 


1  o  nov.  1 799 
(19  bina.  aoTin}. 


3  aTril  18  U. 


ao  mars  i8i5. 

9  juillet  181 5. 
36  sept.  181 5. 

7  déc.  1818. 
99  déc  1818. 

19  DOV.    1819. 

là  déc.  i8ai. 
4  janrier  i8a8. 

8  août  1819. 

19  mai  i83o. 
39  juillet  1^0. 

i"août  i83o. 

11  aoât  i83o. 

a  nor.  i83o. 

i3  man  i83i. 

11  octobre  i833. 

10  nov.  i834. 
18  nov.  i834. 

18  janvier  i836. 
a  août  i836. 

6  sept.  ia36. 
i5  avril  1837. 
3i  man  1839. 

i3  mai  1839. 
i8ào. 


=C9I* 


NOMS. 


Il  ■  Il    ■  I  ■      < 

Martin-Micbd-Charles  Oandin,  ancien  commissaire  de  la  Tré- 
sorerie nationale^...  •«•••..».. ..«.••••. 

François    Bart»é  Miiiioii,   ministre   dn    Trésor.  (37   sep- 
tembre 1801.) 

Nicolaa-François  Mollleo,  ministre    dn  Trésor.  (  37  jan- 
vier 1806.) 

Joseph-Dominiqne,  baron.  Loois,  ancien  conseiller  d*État 

Marlio-Micbel-Cbarles  Gandin,  dnc  â»  âaCta 

?îîColas-Françoîs,    comte   MoBien,    mimstre    chi  Trésor, 
(ao  mars  i8i5.) 

Josfpb-Dominiqoe ,  baron  Lonia 

Loois-Emmannd,  comte  Corvetto,  conseiller  d'Elat 

Ankune  Boy,  dépoté 

Jostpb-Dominiqne*  iiaroBl^oaU,  dépote v.« 

Antoine  Roy,  ministre  d'État  et  dépoté 

Jeao-Baptiste-Sérapbin-Joseph .  comte  de  VUlèle,  député.  . . 

Antoine,  comte  Roy,  pair  de  France. ....  « 

Cbristopbe-Jean-André,  comte  de  Chabrol  de  Groosol,  pair  de, 
France 

Gnîllanme-lsidorc,  baron  d«  Montbel ,  ministre  de  rinlcricur. 

Cawnir  Périar,  dépote •..,.. • .  > . . 

Josepb-Dominiqne,  baron  Iiooic ,  dépoté ,..,.,. 

Joaepb-Domini€|Qe,  baron  Lonia ,  député 

Jacques  Laffitte,-  membre  do  Conseil  des  ministres 

Josepb- Dominique ,  baron  Louis,  député 

Jean-Georgea  HomamL,  dépoté v . . 

Hippoljte Paaay, dépoté.» 

Jean-Georges  Romann 

Antoine-Maorice-Apollinaire ,  comte  d'Argoot ,  pair  de  France. 

Hippoljte  Paaay,  ministre  da  commeroe • 

Charles-Marie-Tannegaj,  ooate  Ihicbiui,  dépote 

Jea^n-Pierre-Joseph  Lacave  rapiagna,  dépnté 

Jean-Elie  Ctootler,  pair  de  France 

Hippoly te  Paaay,  président  de  la  Chambre  des  dépotés 

Pnvat-Joseph-Chiiramond,  comte  Pelai   (de  la  Lozère),  pair 
de  France 


TITRES. 


Ministre  des  linances . 


Commissaire  provisoire 

pour  les  finances, 
le  Trésor,  les  manufao- 
torcs  et  le  commerce. 

Ministre  des  finances. 


/dm. 
Idem, 
Idem. 

Idem. 
Idem, 
Idem. 

Jdem, 

Idem. 

Idem, 

Commissaire  provisoire 

Ministre  des  finances. 

Idem, 

Idem. 

Idem, 

Idem, 

Idem, 

Idmu 

Cbargé  de  VinUrim  d« 
Ministère  des  finanoes. 

Ministre  dea  fiaanors. 

Idem, 

Idem. 

Idem. 

Idem. 
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DATES 


BOBIIATIOBS. 


19  octobre  1 8do. 
9  mai  i8â7« 

5  mars  i8à8. 

11  mai  i848. 

38  juin  1843. 
i5  octobre  18Â8. 

30  déc  )8â3. 
U  octobrç  iSâ9< 

lijanr.  |85^1. 

10  avril  iSSi. 
10  octobre  i85i. 

t6  ocfobr?  liftS  1 . 
»3  nor.  i85i. 

aa  jaav.  431^3. 
3  février  OilS. 

a6  nov.  1 860. 

ih  ooT.  1861. 

i3  nov.  1867. 
a  janr.  1 870. 
\k  avril  1870. 
9  aodl  1870. 
h  sept.  1870. 
S  février  1871* 


NOMS. 


Jea^-Georges  Bomami,  pair  de  France 

>M-Pierrc-Jofcph  Lac«v*-LaplaQ9*»  44pQli>  *  r ^  •  •  r  • 


I.ouU-Antpinc  Oamler-Pagès ,  meinbre  du  Gpavcmcmciit  p.o- 
vIscArc  ......* * . . . 


Cbaries-Tbéodore-Engèoe  Doderc ,  reprëacntaot  du  peuple . . . 

Midel  Ckmdohanx ,  représent^oi  da  peuple 

Arisie  Trouvé-Chauvel ,  prëfet  de  la  Seine . , ,  ^ 

Hippolyte  Paaay,  membre  de  llnstitat 

Achille  Foold ,  représentant  du  peuple 

Cb^es-Gabriel  Le  Bègue ,  comte  de  Oorminy ,  receveur  géné- 
ral des  finances 

Ach|lic  rouid,  représentant  du  peuple. 

Ant^ine-Philippc-Léon  «ondal ,  inspecteur  gt^néraî  des  finaitèrs 
(îion  acceptant] ..........,,♦,,,... 

Louls-F^'x-Étiennc,    marquis  Tur04>lf    mwisUe  /des  aQ^lires 
étrangères. •• 


TITRE»- 


François-Xavier  d*  Ca— blioa ,  mîAlmr  M  ^ttg^mémtt  A  du 
commerce...... >a*«  •  tâ^  •  »•  ^ »/,••?• 

Acb(Ue  Fonld,  représentant  du  peuple. . .  ^  f  j...  ^  »  *  •  j,;  •  •  •  a  •  • 

Jea^Martkl  BiiMau,  ministre  des  travaux  publics « 

Pieirc  Magne,  ministre  de  ragrisuJlAlire,  <i«  C{lpfO?TÇ«  ^i  4^, 
t^vau\  publics. . .' 

Jeai-Louis-Vîctor-Adolpbe  de  ^orcade  de  la'ftoqaettê ,  directeur 
général'  des  douanes  et  des  contribution*  ànfGbcde**  * .  •  «  *  • 

AdéOe  Fould,  membre  dn  Conseil  privé 

iau|gmj  mmtÊB^r^iÊmkm^éltà'»  ^r^v*^***^*-*-'^^^*'  '  «  •» 


Ministre  des  finances. 
Jdm. 
Idmu,    . 
Mimstre  provisoire. 

Ministre  des  finances, 
./dtm. 
Idem. 
Idêtn, 
Idem, 
Idem. 

Idem, 
liem. 

Idenu 

Cbar^  de  Tiniértm  du 
Ministère  des  fittancea. 

AiinjsLro  des  (iuanocs. 
j      Idsm.     ^ 
>     Idm^ 

Idem. 

I 

.      Idtm, 

I       Idem, 


Pierre  Magne ,  sénateur,  membre  du  Conseil  privé 

Louis-Joseph  BufTsit  député ? 

Émile-Alexis  Segrls,    ministre  de  rinstruction  publique. . . 

Pierre  Magne,  sénateur •  •  •  • 

Em<»t  Picard ,  député. 

Augustin-Thomas   Pouyer-Quertier ,   mi'ml)rc   de  rAsfcmblée 


nationale. 


et  des  finances. 
Ministre  des  finances. 
Idem, 
Idem, 
Idem^ 
Idem, 

Idem, 
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DATES 

ROaiXATlOIt. 


187s. 

a3  avril  1871. 
17  aoAt  1873. 

7  déc  187a. 

iS  mai  1873. 
30  juillet  1876* 

10  mait  1875. 
17  mai  1877. 
a3  Dov.  1877. 
ih  déc  1877. 
99  déc  1879. 
là  DOV.  1881. 

3o  janvier  188a. 

7  août  188  a. 
a  a  février  i883. 

6  avril  i885. 

16  avril  i885. 

11  déc.  1886. 
3o  mai  1887. 
la  déc  1887. 
3  avril  1888. 

a  a  février  1889. 


NOMS. 


Mare-Thomas-Eagène  de  Go«lard,  membre  de  FAtsemblée  na- 
tionale ,  ministre  de  ragricnltnre  et  da  commerce. 

Marc-Tbomas-Evgène  de  Ooviard 

Pierre-Edmond  Telaecrtao  de  Sort,  minîatR  de  Tagricolttirc  et 
du  commerce.  ••••••••.. ..•.•.•.••4...«..« 

Léon  8aj,  membre  de  TAssemblée  nationale,  préfet  de  U 
Seine 

Pierre  Magna,  membre  de  TAisemblée  nationale 

Pierre  Hathien-Bodat,  membre  de  rAssembléc  nationale 

Léon  Say,  membre  de  TAnemblée  nationale 

Eugène  GaOlauz,  «énateur 

F^ançoit-Emeft  Gollard-DatlOaid,  ancien  député 

Léon  Say,  lénateur 

Joseph  Maflpln,  sénateur. 

Françotb-Henii-IVené  AUetn-Tarné,  dépoté 

Léon  Say,  sénateur. 

Pierre-Emnanuel  Tirard ,  député 

Pierre-Emmanuel  Tirard,  député 

JeaaJulM  fllamapMPan,,  aénateur. 

Marie-FVançois-Sadi  Gamot,  député 

Albert  Dauphin,  sénateur. 

Maurice  Bouvier,  député 

Pierre-Emmanud  Tirard ,  sénateur 

Paul  Pntral,  député 

Maurice  Ronvtor,  député * ....*• 


TITRES. 


Chargé  de  Vimiérim  dnl 
Ministère  dea  finances,  t 


litffiÎBtre  dea  ftna 


Chargé  de  VimUrim  dnl 
Ministère  des  finances,  u 


Ministre  des  finances. 
Idem. 
/dsm. 
Idem. 
Idem. 
Idem. 
Idem. 
Idem. 
Idem. 
Idem. 
Idem. 
Idem. 
Idem. 
Idem. 
Idem. 
Idem. 
Hem. 
Idem. 
Idem. 
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LOI 

RELATIVE  AUX  CRÉDITS  PROVISOIRES  APPUGABLES  A  U£X£RaCE  1892  (^K 

Le  Sénat  et  la  Chambre  des  députés  ont  adopté. 

Le  Président  de  la  République  promulgue  la  loi  doût  la  teneur  suit  : 

TITRE  !• 
S  t**.  —  cntfDiTs  AGcmDis* 

Abtigui  1".  -^  Il  est  oiTvert  aux  Ministres ,  sur  Texercice  1892,  au  titre 
du  budget  général,  pendant  le  mois  de  janvier  iSg'a^  de»  crédits  provisoires 
montant  à  la  somme  de  io4«2o49382  francs. 

2.  —  II  est  ouvert  aux  Ministres,  sur  fexercice  169a ,  au  titre  du  budget 
des  dépenses  sur  ressources  spéciales,  pendant  le  même  mois,  des  crédits 
provisoires  montant  à  la  somme  de  42,629,602  francs. 

3.  —  n  est  ouvert  aux  Ministres,  sur  Texercice  1892,  au  titre  des  budgets 
annexes  rattachés  pour  ordre  au  budget  respectif  de  leur  département,  pen- 
dant le  même  mois,  des  crédits  provisoires  montant  à  la  somme  de 
9,4(34,449  francs. 

4. —  Les  crédits  ouverts  par  les  artides  1  à  3  ci-dessus  seront  répartis,  par 
IGuistères  et  par  dapitres,  au  moyen  d'un  décret  du  Président  de  la 
République. 

Us  se  confondront,  d'ailleurs,  avec  les  crédits  qui  seront  accordés  pour 
l'année  entière  par  la  loi  de  finances  de  Texercice  1892. 

S   2.    —   IMPÔTS   AUTORISÉS. 

5.  —  La  perception  des  impôts  indirects  et  des  produits  et  revenus 
puUics  continuera  d'être  opérée  jusqu'au  i*'  février  1892,  conformément 
aux  lois  en  vigueur. 

Continuera  cTétre  faite,  pendant  le  mois  de  janvier  1892,  la  perception, 


(*)  Dépôt  du  prcjet  à  la  Cbtmbre  des  députés,  a^  décembre  i8gi  {Doc,  parL  n*  i85o, 

J.  0.  p ).  Rapport  de  M.  Cavaignac,  3o  décembre  1891  {Doc.  pari,  n"  i855,  J.  O. 

p ).  Adoption,  3o  décembre  1891  {Déb.parL  J.  0.  p.  2920).  —  Transmission  au  Sénat, 

ùo  décembre  1891  {Doc.  pari  n*  i45,  J.  O.  p ).  Rapport  de  M.  Boidanger  (Doc.  mW. 

n*  i46,  J.  0.  p ).  Adoption,  3o  décembre  1891  (Déb.  pwrl.  J.  0.  p.  iSsS).  —  Pro- 

mi^Bidoii,  3i  décembre  1891  (J.  0.  p.  637a). 

Le  budget  géoé^  de  1893 ,  volé  définitivement  le  23  janvier  et  non  encore  promulgué, 
trouvera  place  dans  le  BuUetin  de  février. 
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conformémeat  aux.  lois  existantes,  des  divers  droits,  produits  et  revenus,  au 
profit  des  départements,  des  communes,  des  établissements  publics  et  des 
communautés  d'habitants  dûment  autprisées. 

Continuera  également  d'être  faite,  pendant  le  même  mois,  la  perception, 
conloftnémeiit  atrx  loîs  existantes,  des  divers  produits  et  revenus  aflfectés  aux 
budgets  annexes  rattachés  pour  ordre  au  budget  général. 

6.  —  Est  autorisée  la  petfceptîoti,  au  profit  du  TrtéOi»,  d'on*  tate  rfîû^pec- 
tion  de^  1  fr.  5q  cent,  para  qo  kilpgrammes  de  viandes  de  jporç  salées  imporltées 
en  France. 

TITWS  H. 

MOYENS   J>é  IMlVfftE   «V   MSPO&ITIOÏS    DIVERSES. 

'  7.  »i*-  Ltt  tiomciicfitture  des  services  vdfés  est*îée,  j^urlé  inoi*  dé  jan- 
vi^t  iSgn,  dàtïkfrmémeM  k  l*étât  H  atineté  àl''artiéle  95  de  )a loi  de  finum^es 
du  26  décembre  1890.  '  -        '*   "  -  .1 

8.  •— ^  Est  et  demeure  supprioa^,  à  partir  4u  1^  jap.vîe^  .xQgQ^  la  Caisse 
dd  la  dotation  de  i'anaéef  cré^  par  le  litr^  i''  de  la  loi  du  26  avril  i8â5. 

9.  —  Les  fonds  et  valeurs  composant  l'actif  de  ladite  Caisse  au  i**  jan- 
vier 1893  seront  remis  par  la  Caifse  des  dépôts  et  consigoa^oos  aq  Ministre 
des  finances» 

Les  complémeats  de  primes»  aoauités,  hautes  payes  ejL  autres  dépenses 
restant  à  payer  à  partir  de  la  même  date  aux  intéressés  ;serant  sapportcts 
par  le  budget  de  l'État. 

Lt»  oréandierfl  de  i'»nd6nite  Gakte  de  la  dotation  de  l'ahuée  seront  teaus, 
eut)  lettre  repktéseataÉits  où  ayadts  caïutt,  de  fourdi|\  b»ur.peiae  de  déché- 
ance, dans  un  délai  de  cinq  ans  qui  courra  à  partir  du  1*'  janvier  1^9^, 
toateft  le»  ptècèi  juslifioatiVee  de  leurs  droits.  Sera  définitlvemeiit  éteinte, 
au  profil  de  l'État,  toqtë  créaaec  de  l'espace  qui  n'aurai t^  pafi  fiût  l!ûb|Qt 
d'une  réclamation  dans  le  délai  ci-dessus. 

10.  —  Le  Ministre  des  finances  est  autorisé  à  réaliser,  au  mieux  des  inté- 
rêts.du  Trésor,  les  valeurs  qui  lui  seront  remises  en  exécution  du  para- 
graphe i"  de  l'article  précédent. 

Le  produit  de  cette  aliénation  sera  affecté  au  remboursement  des  bons  de 
liquidation  émis  en  vertu  dé  la  loi  du  28  juillet  1874  et  du  décret  du  19  no- 
vembre 1874. 

IL  —  Seront  remboursés pw  anticipation  les  bofts  dfe  liquidation  restant 
en  .circulation  au  3l  décembre  1891  et  émis  en  exécution  do  là  loi  du 
28  jaillet  187  A. 

'  •    '  ■  '       •    '  ....'.  . 

12.  —  11  est  ouvert  au  Ministre  de  la  guerlre  ttti  crédit  provisoii^  de 
idô,ôôt)  fràùcfe  pout-  rînseriptioû  âti  TWsôr  publie  des  t)cnrfoûs  militaires 
à  liquider  pendant  le  mois  de  janvier  1892. 
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Ce  crédit  seeoaftmdra  avec  celui  qui  sera  acoûrdé  pour  Taïuiée  enUàrç  par 
ia  loi  de  fiaancQs  deretercioe  1892^ 

13. —  Il  est  ouvert  au  Ministre  de  la  marine  uû  crédit  provisoire  de 
.317,000  francs  pour  Tinscription  au  Trésor  public  des  pensions  militaires  à 
liquider  pendant  le  mois  de  janvier  1892. 

Ce  crédit  se  confondra  avec  celui  qui  sera  accordé  pour  Tannée  entière 
par  la  loi  de  finances  de  Texercice  1892. 

14. —  U  est  ouvert  au  Ministre  du  commerce,  de  Tindustrie  et  des  colo- 
qies  un  crédit  provisoire  de  2  5, 000  francs  pour  Tinscription  au  Trésor  pu- 
blic des  pensions  militaires  du  service  colonial  à  liquider  pendant  le  mois 
de  janvier  1892 1 

Ce  crédit  se  confondra  avec  celui  qui  sera  accordé  pour  Tanpée  eutière 
par  la  loi  de  finances  de  Texercice  1^92. 

l'5.'  -^  Lé  Ministre"  des  finances  pounra  continuer,  pendant  le  mois  de 
janvier  1892,  rémission  des  botis  du  Trésor  autorisée  par  Fàrtîde  3î4  de  la 
loi  du  26  décembre  1890,  jusqu'à  concurrence  du  maximum  déterminé  ^ 
ledit  article. 

1&*  *^  Là  vUte  de^Paris  pourra  contîdser,  peadantle  mois  de  janvier  1892 , 
't^îlllTSsioo  éeé  bMs-^  la  caisse  ilMBicipale  ^lOiarisée  par  larticle  23  de  la 
loi  du  26  déeembyc^  1890  ^  jvsqu^à  conoDirëioe  du  maximam  déterminé 
par  ledit»  attide.  .  .      :  , 

11,  — '  Le  'montant  âes  subventions  que  le  Ministre  des  travaux  publics 
peut  s'engager,  pendant  le  mois  de  janvier  1892,  à  allouer  aUx  entreprises 
de  chemins  de  fer  d'intérêt  local  ou  dé  tranaways,  en  Vertu  de  fa  loi  du 
il,  juin. J; $180, t  ne  fjeyr^  pas  excéder  la  somme  de  66^667  francs  pour  les 
chemins  de  fer  d'intérêt  local  et  de  5o,ooq  francs  pour  les  tramways. 

18.  ^y-  Le  IV^istre  des  travaux  publics  est  autorisé  à  exécuter,  pendant 
le  mois  de  janvier  1892,  sur  les  fonds  à  verser  par  les  chambres  de  com- 
merce,  villes,  départements  et  autres  intéressés,  des  travaux  relatifs  aux  ri- 
vières, canaux  et  ports  maritimes,  s'élevant  au  maximum  à  la  somme  de 
969,375  francs.  Les  crédits  provisoires  nécessaires  au  payement  des  dé- 
penses seront  ouverts  par  décrets  de  fonds  de  concours  dans  la  iiniite  et  à 
mesure  de  la  réalisation  des  versements  effectués. 

19. —  Les  travaux  à  exécuter  pendant  le  mois  de  janvier  1892,  soit  par 
les  compagnies  de  chemins  de  fer,  soit  par  l'Etat ,  à  l'aide  des  fonds  qu'elles 
mettront  à  la  disposition  du  Trésor,  conformément  aux  conventions  ratifiées 
par  les  lois  du  20  novembre  i883,  ne  pourront  excéder  la  somme  de 
io,5oo,ooo  francs,  non  compris  les  dépenses  du  matériel  roulant 

Les  versements  des  compagnies  seront  portés  à  un  compte  intitulé  :  Fonds 
de  concours  versés  par  les  compagnies  de  chemins  de  fer  en  exécution  des  conven- 
tions de  i883. 
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Les  crédits  provisoires  nécessaires  au  payement  des  dépenses  seront  ou- 
verts par  décrets  de  fonds  de  concours  à  mesure  de  ia  réalisation  des  verse- 
ments effectués  par  les  compagnies. 

20.  ^  Le  montant  des  dépenses  pour  travaux  complémentaires  dont  le 
Ministre  des  travaux  publics  pourra  autoriser  l'imputation ,  pendant  le  mob 
de  janvier  1892 ,  au  compte  du  premier  établissement,  non  compris  le  ma- 
tériel roulant,  est  fixé  à  la  somme  de  3,760,000  francs. 

2L  —  Est  et  demeure  autorisée  la  perception  des  contributions  directes 
et  des  taxes  y  assimilées  établies  pour  Texercice  1892  en  conformité  de  la 
loi  spéciale  du  20  juillet  1891,  relative  aux  contributions  directes. 

22.  —  Le  Président  de  la  République  est  autorisé  à  approuver,  par  dé- 
crets rendus  en  Conseil  d*État,  la  prorogation,  pour  une  période  de  deux 
mois  à  partir  du  i*'  janvier  1892,  des  surtaxes  d'octroi  qui  expirent  le 
3i  décembre  1891  et  dont  le  maintien  a  été  voté  par  les  conseils  munici- 
paux* 

23.  ^  Toutes  contributions  directes  ou  indirectes  autres  que  celles  auto- 
risées par  les  lois  de  finances,  à  qadque  titre  que  ce  s<Ât  ou  sous  quelque 
dénomination  qu'elles  se  perçoivent,  sont  fonuellenxnt  interdites^  à  peine, 
contre  les  autorités  qui  les  oidonneraient,  contre  les  employés  qui  confec- 
tionneraient les  rôles  et  tarifs  et  ceux  qui  en  feraient  le  recouvrement, 
d'être  poursuivis  comme  concussionnaires,  sans  préjudice  de  l'action  en 
répétition  pendant  trois  années  contre  tous  receveurs,  percepteurs  ou  indivi- 
dus qui  en  auraient  fait  la  perception* 

La  présente  loi,  délibérée  et  adoptée  par  le  Sénat  et  par  la  Chambre  de» 
députés,  sera  exécutée  comme  loi  de  l'Etat. 

Fait  à  Paris,  le  3o  décembre  1891. 

CARNOT. 

Par  le  Président  de  k  République  : 
Le  MitUstre  des  finances, 
.  ROUVÏER. 
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DÉCRET 

PORTANT  RÉPAHTmON  ÏXIS  CRÉDITS  PROVISOIRES 
APPUGÀBLES  X  L'EXERaCE  189S  0). 

Le  Président  de  la  République  firaB{at8e« 

Vu  la  loi  du  3o  décembre  1891»  qui  a  ouvert  aux  Ministres  des  crédits 
provisoires,  sur  Texercice  189a,  pour  les  dépenses  de  leurs  départements 
pendant  le  mois'^de  janvier  189  a  ; 

Sur  la  proposition  du  Ministre  des  finances, 

Décrète: 

AsncLB  l*'.  —  Le  crédit  provisoire  montant  à  Âo4,tio4«38a  francs  ouvert 
aux  Ministres,  sur  l'exercice  1892,  par  l'article  i*'  de  la  loi  susvisée  du 
3o  décembre  1891,  pour  les  services  généraux  de  leurs  départanents  (hadgêi 
général)^  est  réparti,  par  Ministères  et  par  chapitres,  conformément  aux 
états  A  et  B  ci-annexés,  savoir  :  397,691,034  francs  pour  la  France  et 
6,5 1 3,348  francs  pour  TAlgérie. 

2, —  Le  crédit  provisoire  montant  à  42,629,602  francs,  ouvert  aux  Mi- 
nistres par  Tarticle  2  de  la  loi  précitée,  an  titre  du  budget  des  dépenses  sur 
ressources  spéciales  de  Texercice  1892,  est  réparti,  par  Ministères  et  par 
chapitres,  conformément  aux  états  C  et  D  ci-annexés,  savoir  :  42,187,551 
francs  pour  la  France  et  442,o5i  francs  pour  l'Algérie. 

3.  —  Le  crédit  provisoire  montant  à  9,434*449  francs  ouvert  aux  Ministres 
par  l'article  3  de  la  loi  précitée,  au  titre  des  budgets  annexes  rattachés  pour 
ordre  au  budget  général  de  l'exercice  189a,  est  réparti, par  Ministères  et  par 
chapitres,  conformément  à  l'état  E  ci-annexé. 

A.  —  hd  Ministre  des  finances  et  les  Ministres  des  a|ilres  départements 
sont  chargés,  chacun  en  ce  qui  le  concerne,  de  l'exécution  du  présent  dé- 
cret, qui  sera  inséré  au  Journal  officiel  et  au  Balletin  des  lois. 

Fait  à  Paris,  le  3o  décembre  1891. 

CARNOT. 

Par  le  Président  de  la  République  : 
Le  Ministre  des  Jinances , 
ROCVŒR. 

Suit  le  tableau  résumant  les  ci^édits  ouverts  au  titre  du  budget  générai 
(France  et  Algérie]. 

(^  Déexei  inaéré  au  Jimrnd.(^§ciel  du  3i  dôcfaobce.  x%%u 
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RÉCAPITULATION  DU  BUDGET  GÉNÉRAL  (FRANCE  ET  ALGÉRIE). 

(Douxihne  provisoire,) 


MINISTÈRES   ET  SERVICES. 


^i,  t)e(te  publique.  — ' Pinadce*. . . 
II.  Pouvoir»  publics.  —  Finances . 


Justice.. 


III.  Services  généraux/ 


Justice  et  cuUef. ,    ^  . 

Cttlles 

Aflaires   étrange- j    Service  ordinaire 

Service  de*  protectorats  . . . . 

Intérieur. .«...: 

Gouvernement  de  TAlgérie.. 
Fiiwoces. , , 

!    Service  ordinaire «  ^ . 
Dépenses  ertnwrdinairqs.  i  «  é 


Intérieur,  i . 


Guerre. 


des  Ministères..  \    Marine 


Instruclîon     pu-i    Instruction  publique.»  . 
bliqiift0tbeA«u4  ^        * 

arts , . .  )    Beaux-arU. ,...»..... 


,     {   QofmmbrM  «t  indMln«t  •  *  « . 
Commerce ,      in- 1 
dustrie  et   co-{   Porté*  «l  lélëgraph^.. ....  c 

lonies .... 


Colonies . 


Agriculture 

\  .Travtitit  pubKcft.  j 


Service  prdi^iaire.^ 

Trav^i^  4xtra«rdinairfs, , . 


IV.     Frais    de    régie,(^*°^ ; 

de  perception  et?  Affaires  éCrangèi'er ' ; . . 

impôU    et  reve-J    Commence  et  iudtaslrie.  (Pbstes  et  lélé^riijAwj).. 
DUS  publics f    Agriculture.  (Fôr^U) 


V.    ReoàbonimemeDJuJ 
restitutions,  non-  ] 


Finances. . 
Intérieur.. 


valeurs    et    pri-j   Commerce  et  industrie.  (Postes  et  lélégraplies).'. 
Agriculture.  (  Forêts) 


TOT\0X. 


Total  gbnbuàl. 


m^ 


WÈm 


MONTANT 

,  ngif    CMDITS    OOVKBTS. 


France. 

il   11 


francs. 

163,90U,aS5 
1,101,203 
2.898,865 

'     5.M8.Sft8 

1,^70,09* 

161,466 

5",324.998 

0,424,427 
^I37|l^a 

d*OM,000 

17,887,194 

18.707,481 

708.543, 

jaâ».9u 

17^.005 

7,166,300 

2,765,870 

6.544,736 

^8.252,53^ 

22,463,989 

*  5,^0    - 
9,561,4^2 
'1.048,270 

248,709 

2,163,650 

3.330 


397,691,034 


Algérie. 
M   i 


,1 


frênes. 
395,833 

217.198 
103,220 


169^427 

625.114 

4^,854 


5,266 
1M22 


137,620 

483,253 

2,728,834 

417.077 

II 

371.826 

221,760 

86.225 

17,542 


6,513,348 


40à/2e44Sd2.'  I 
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LOI 

CONCERNANT  LE  RÉGIME  DOUANIER 
APPUCABLE  AUX  PRODUITS  DE  CERTAINS  ÉTATS  (». 

Le  Séaat  et  la  Chambi^é  des  députés  oût  adopté,  "^ 

Lé  YVési^ent  de  là  tlépublique  promulgue  la  loi  dont  la  teneur  suit  : 

AB+itt.È  l^.-^  Le  Gouvernement  est  autorisé  à  proroger  provisoirement, 
'en  tôtrt  on  èh  partie  : 

1**  Les  traités  o^i  conventions  de  commerce  et  de  niivigadon  arrivant  k 
échéance  le  i*'  février  1892  par  suîfe  de  la  dénonciation  d^il  on  a  été  faite, 
à  Texceplion  de  clauses  portant  concession  d^un  ti^  de  douane  apj^icable 
à  des  marchandises  déterminées;  '  -      ' 

,  X  Les  çooveotipns  relatives  à  la  garantie  récîproaue  de  la  propriété 
littéraire,  artistique  ,§t  industrielle  qui^  pax  suite  de  dénonciation  «  arriven^t 
également  à  échéance  le  i*'  février  1892.  ' 

Celte  prorogation. uq  pçurra  être  accordée  que  sous  la  réserve,  par  le« 
Gouvernement  français,  d'en  faire  cesser  les  eflTets  en  hoti^ant  cette  intep- 
tioa  douze  moif  à  Tava^ce. 

2. —  Le  (jouvernement  est  autorisé  à  appliquer,  en  tout  ou  en  partie,  le 
tarjf  minimum  aux  produits  ou  marchandises  originaires  des  pay^  qui  héné- 
Gdeiit  actuellement  dn  tarif  conventionnel  et  qqi  consentiront  de'  leur  cô^ 
à  appliquer  au)^  marchandises  françaises  le  traiten&ent  de  la  nation  la  plus 
favorisée.  '  '      ' 

Cette  concession  ne  pourra  être  accordée  que  sous  la  réserve,  par  lé  Goa- 
veim«tnMtiKMi^af,d'M  Mre  <:esèetf  le»  «ffiitft  eoinotiEoLnt  e^tte  intention 
dott*«  mois*K&VàïW5*.  M 

La..pr^^q(ite  J^i,  délibérée  et;adoptée,par  le  Sénai  ef  paf  ia  CKanobm  des 
.dépuMf^'Wa  qx^cutée  conune  loi  de  TÉtat,  ... 

FftHèPariSM]bi>»9  daoettibrc  1^91.  .    .  /.;   , 

-  .  CARNOT, 

Pur  la  I^si(kiU  dfi  la  Rép«Ui%aQ  : 

'     '      .  '  '.  '  *■  •    ■  •  .       •    *.     ' 

£d  Ministre  des  affaires  étrangères  ^       Le  Ministre  du  comfnercêt  de  t industrie 

V      ',  RteÔT.  et  des  dohnies , 

^    -    ^  .         "  JcLBs  ROCHE. 

0>  Dêjièl  du  tttojét  à  la  Chattibfe  des  députés.  28  novembre  i8gi  {Doc,  part,  h"  i^8j, 
T.  0.  ]p.. . .)  !W]f)port  de  M.  M^iue,  17  décembre  1891  [Doc.  pari,  n*  1811,  /.  0.  p. . .  ) 
Addptfoti.  i\  dèc&tÉkhtt  iSgi  {Dêb.  pati.  J,  O.  tt.  2763).  — -  Ttimsmission  âli  Sénat.  23  dé- 
cembre iSj^i  [Dbc,  ttlwt  n-  4o.  J.  O,  p.; . .)  fotppwt  de  M,  Datipbm.  ai  décenibre  1891 
[Dôé.  pari.  lï*  ià5.  /.  0.  p.. . .)  Adoption,  lé  décetnbfe  tSgi  (Déb.  part,  i.  t).  p.  laBS). 
—  Ptonmlgatkm  Sb^cètobirefggi  (i.O.  p.  653o)f   *    ' 
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LOI 

RELATIVE  À  L'ÉTABLISSEMENT  DU  TARIF  GÉNÉRAL  DES  DODANES  <»>• 

Le  Sénat  et  la  Chambre  des  députés  ont  adopté, 

Le  Président  de  la  République  promulgue  la  loi  dont  la  teneur  suit  : 

AhTiGLB  1*^.  —  Le  tarif  général  des  douanes  et  le  tarif  minimum  relatifs 
à  l'importation  et  à  l'exportation  sont  établis  conformément  aux  tableaux  A 
et  B  annexés  à  la  présente  loL 

Le  tarif  minimum  pourra  être  appliqué  aux  marchandises  originaires  des 
pays  qui  feront  bénéficier  les  marchandises  françaises  d'avantages  corrélatifs 
et  qui  leur  appliqueront  leurs  tarifs  les  plus  réduits. 

%  —  Les  produits  d'origine  extra  européenne  importés  d^nn  pays  d^Eu- 
rope  sont  soumis  aux  surtaxes  spécifiées  dans  le  tableau  C  annexé  à  la  pré- 
sente loi. 

Les  sucres  étrangers  continuent  à  acquitter  les  surtaxes  établies  par  les  lois 
des  1  g  juillet  1880  et  5  août  i8go. 

Les  produits  européens,  importés  d'ailleurs  que  des  pays  d*origine,  acquit- 
teront les  surtaxes  spécifiées  au  tableau  D  annexé  à  la  présente  loi. 

3.  —  Les  droits  et  immunités  applicables  aux  produits  importés,  dans  la 
Métropole,  des  colonies,  des  possessions  françaises  et  des  pays  de  protec- 
torat de  l'Indo-Chine,  sont  fixés  conformément  au  tableau  E  annexé  à  la 
présente  loi. 

Sont,  exceptés  du  régime  du  tableau  E,  les  territoires  £raj»çaîs  de  U,  câte 
occidentale  d'Afrique  (sauf  le  Gabon),  Taîli  et  ses  dépendances,  les  établis- 
sements français  de  l'Inde,  Obock,  Diégo-Suarez,  Nossi-Bé  et  Sainte-Marie- 
de-Madagascar.  Toutefois  les  guinées  d'origine  française,  provenant  des  éta- 
blissemeiils  français  de  l'Inde,  sont  exemptes  de  droits.  Des  exemptions  ou 
détaxes  pourront  être,  en  outre,  accordées  à  d'antres  produits  naturds  ou 

(')  Dénât^u  projet  à  la  Ghamkv  des  dépotés,  30  octobre  1890.  Rapport  général  de 
M.  MâioeH» 'mars  1891.  Discussion,  28,  3o  avril,  a,  .5,  9,  11,  la,  i4«  16,  si,  as, 
aS,  a6,  a8,  3omai,  i**,  a,  4,  6,  8,  9,  11^  i3,  i5,  16,  18,  ao,  a3,  37,  39,  3o  juin,  a  , 
4,6,8,9,11,15^16,17,  18  juillet  1891.  AdoptijM^i8  juUiet  1891.  — Transmission 
au  Sénat,  18  juillet  1891.  Rapport  général  de  M.  Daupmù^  9  novembre  1891.  Discussion, 
19,  ao,  ai,  a3,  ad,  a6,  37,  a8,  3o  novembre,  i*',  3,  4,  5,  7,  8,  10,  11,  la,  là,  i5, 
16,  17  décembre  1891.  Adoption,  17  décembre  1891. —  Retour  à  la  Chambre  des  doutés  , 
19 décembre  1891.  Rapport  de  M.  Maine,  19  décembre  1891.  Discussion,  aa,  a3,  aj,  a8, 
a9  décembre  1891.  Adc^on,  2^  décembre  1891.  -*-  Renvoi  au  Sénat,  ng  décembre  1801. 
Rapport  de  M.  Dauphin,  39  décembre  1891.  Adoption  avec  modifications,  3o  décembre 
1891.  —  Renvoi  à  la  Giambre  des  députés,  3o  décembre  1891. Adoption,  3i  décembre 
1891.  —  Renvoi  au  Sénat,  3i  décembre  1891.  Rapport  de  M.  Dauphin  et  adoption,  5  jan- 
vier 189a.  —  Renvoi  à  la  Chambre  des  députés,  5  janvier  189 a.  Rapport  de  Bi.  Graux  et 
adoption,  7  janvier  i^^u  — Promulgation,  1  a  janvier  189a  (/  0.  p.  169). 
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fabriques  originaires  des  établissements  susvisés,  suivant  la  nomenclature 
qui  sera  arrêtée  pour  chacun  d'eox  par  des  décrets  en  Conseil  d^État  Les 
produits  naturels  ou  fabriqués  originaires  de  ces  établissements  qui  ne  seront 
admis  à  leur  entrée  en  France  au  bénéfice  d'aucunç  exemption  ou  détaxe 
seront  soumis  aux  droits  du  tarif  minimum. 

Les  produits  étrangers  importés  dans  les  colonies,  les  possessions  fran- 
çaises et  les  pays  de  protectorat  de  ITndo-Chine,  —  à  l'exception  des  terri- 
toires énumérés  au  paragraphe  3,  —  sont  soumis  aux  mêmes  droits  que 
slls  étaient  importés  en  France. 

Déi  décret»  en  forme  de  règlements  d^administration  publique,  rendus  sur 
le  ra[^port  du  Ministre  du  commerce,  de  Findustrie  et  des  colonies,  et  aprè^ 
avis  des  conseils  généraux  ou  conseils  d'administration  des  colonies,  déter- 
mineront ies  produits  qui,  par  exception  à  ia  dispoéition  qui  précède,  seront 
Tol^'et  d\me  tarification  spéciale. 

Les  paragraphes  i  et  3  du  présent  artide  ne  seront  exécutoires  pour 
chaque  cc4onie  qu'après  que  le  r^ement  prévu  par  le  paragraphe  4  sera 
intervenu,  sans  que  cependant  Tcfifet  de  cette  disposition  puisse  excéder  le 
délai  d'un  an.  Toutefois  le  Gouvernement  pourra  faire  bénéficier  immé- 
diatement, en  tout  ou  en  partie,  des  dispositions  du  tableau  E  les  colonies 
qui,  actuellement,  a[^liquent,  dans  leur  ensemble,  aux  produits  étrangers, 
les  droits  du  tarif  métropolitain,  ou  qui  frappent  les  denrées  coloniales 
venant  de  l'étranger  des  droits  inscrits  audit  tarif. 

à.  —  Les  conseils  généraux  et  les  conseils  d'administration  des  colonies 
pourront  aussi  prendre  des  délibérations  pour  demander  des  exceptions  au 
tarif  de  la  Métropole.  Ces  délibérations  seront  soumises  au  Consdl  d'Etat,  et 
il  sera  statué  sur  eHes  dans  la  même  forme  que  les  r^ements  d'adminis^ 
tra^n  publique  prévus  dans  Tarticle  précédent 

5.  — -  Les-  produits  originaires  d'une  colonie  française  imp(»iés  dans  une 
autre  colonie  française  ne  seront  soumis  à  aucun  droit  de  douane. 

Les  produite  étrangers  importés  d'une  colonie  friMciçaise  dans  une  antre 
cokmie  firançaise  seront  assujettis  dans  cette,  dernière  au  payement  de  la  dif- 
férence entre  les  droits  du  tarif  local  et  ceux  du  tarif  de  la  colonie  d*expor- 
tatfton. 

6.  —  Le  mode  d'assiette,  tes  règles  de  perception  et  le  mode  de  répar- 
tition de  l'octroi  de  mer  seront  établis  par  des  déUbérations  des  conseils  gé- 
néraux ou  des  conseils  d'administration,  approuvées  par  décrets  rendus  dans 
la  forme  des  règlements  d'administration  publique. 

Les  tarifs  d'bctroi  de  mer  seront  votés  par  les  conseils  généraux  ou  con- 
seils d'administration  des  colonies.  Ils  seront  rendus  exécutoires  par  décrets 
rendus  sur  le  rapport  du  Ministre  du  commerce,  de  l'industrie  et  des  colo- 
nies. Ils  pourront  être  provisoirement  mis  à  exécution  en  vertu  d'arrêtés  des 
CRitiveroeara. 

hès  dépenses  du  service  des  douanes  (penoBsel  et  milérid)  setont  com- 
prises dans  lés  dépenses  oMigatoires  des  budgets  locaux  des  ccdonies. 
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7.  —  Les  dispositions  de  Tarticle  lo  de  la  loi  du  29  décembre  i8S4i  re^ 
Jalives  h.  f  Algérie,  sonrt  maintenues  en  vigôeur. 

8. 1 —  Le  Gouvernement  est  autorisé  à  appliquer  (Jes  surtaxes  ou  le  régime 
de  la  prohibition  à  tout  ou  partie  des  marchandises' originaires  des  pays  qui 
appliquent  ou  appliqueraient  des  surtaxes  ou  le  régime  de  la  prohibition  à 
des  marchandises  françaises. 

Ces  mesures  doivent  être  soumises  à  la  ratification  des  Chambres,  immé- 
diatement si  elles  sont  réunies,  sinon  dès  Touverture  de  la  session  suivante. 

0.  —  Pour  rappHcation  de  ïarûdè  4  de  h  loi  du  7  mai  i&S  t^  la  li^  lur 
kqueUc  les  adjoints  aux  commissaires  experts  doivent  ^t/e.ohoiw  jseriai 
dressée  chaque  année  par  le  Minisire  du  commerce,  de  Tindusitrîe  et;  de» 
colonies,  et  le  Ministre  des  finance»,  après  conaultatioil  desr.chipfiakbres  de 
commerce.  Ces  chambres  transmettront  chaque  anDée^  au  Mmstvedu  cooi^ 
merce,  leurs  propôskioos  k  cet  effet.: 

Cette  liste  comprendra  les  péîisonnes  possédant  soit  par  la  pratiqua  de^ 
opérations  commerciales  ou  industrielles,  soif  par'leui^  connaissances  lecli- 
njques  agricoles,  commerciales  oti  scientlfiqcres ,  une  compétence  spéoifcle 
pour  les  objets  en  litige. 

10,  J  L'%  —  Le  régime  de  IVduussipn  temporaire  çst  /iuppriipé  jpour  les 
fils  de  coton. 

Les  droits  perçus  temporairement  à  Tenlrée  des  fils  de  coton  destinés  à  la 
fabrication  des  tissus  mélangés  en  soie  et  colon  «des  tissus  de  coton  teints 
en  fils,  des  tressas^  lacets,  mousselinçS'»  tulles^  dentelles  en  coton  pur  ou 
mélangé  de  soie,  et  guipures,  seront  parliellement  remboursés  à  forfait, 
lors; de  Texportation,  dane  les  conditions  suivantes  :         , 

L'exportateur  déclarera  le  poids  du  coton  de  chaque  numéro  de  fil  simple 
ou  retors  entrant  dans  le  tissu.  Le  remboursement  partiel  du  droit  '  portera 
sw>le<6o  p.  o/o-des  pçroqptiops  de  dj^uaiie  coiTe^pondant  aux  quantités  de 
coton  exportées:  .j 

Le  rembouï^ment  partie)  des  droits  s«r  les^fife  des  nmnérùut 

I  à  49  sera  fait  d*aprè»  le  droit  d'entrée  du  fil n*     û6! 

5o  à  99 ' '.  ti*'    ^ff 

100  à  1^9 n'  -lad 

a5o  ei  au-dessus* < « n"*  171 

Le  bénéfice  du  rembomisement  partiel  des  droits  «era  appiiqné  «nique' 
fifiefirtaux  tissos  désignés  dam  les  catégories  d-dessus»  contenant  au  moins 
5o  p.  0/0  de  coton  en  poids»  Tmitefoîs  les  rubiui|s  joélangés  de  soie  et  df 
oefton,  les  rvbaos  dd  vdoors  «t  de  pehiohei  ei  les  ti^sMs  de  velours  4ïi  de  pe- 
iàdie  mét|DgéB  de  «oie  ou  d*  bounre  da  soiû  et  de  cotoa^  contenant  plu^  àç 
^6  p.  0/0  de  coton  en  poids,  serottt  adiais  à  jouiv  du  )^né$ce  de  ce  rexu- 
(jôurtemeot. 

II  sera  alloué,  pour  les  dentelles,  tulles  et  mousselines,  une  w^jor^ttioi 
dont  le  «faiffre,  qoi  ne  ponm  an  aiicaa  g9^  déparer  4o  p.  0/0^. sera  fixé 
pour  ch«qii0  eaté^ie  par  dtlCotttiAé«éfi^  jp)WMfjiVçture$> 
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S  2.  —  Bn  cas  defenssedédaralion,  il  sera  ififligé  à  rexportatenr  une 
amende  ^ale  à  cinq  fois  le  remboursement  des  droits  réclamés. 

S  3.  —  Un  règlement  d'administration  publique,  rendu  après  avis  du 
Comité  consultatif  des  arts  et  manufactures,  déterminera  la  forme  des  dé- 
clarations, les  certificats  dont  eties  devront  être  appuyées,  le  mode  de  véri- 
fication et,  en  général,  les  détails  d'exécution  des  dispositions  du  présent 
article. 

11.  —  L'article  2  de  la  loi  du  8  juillet  1890,  portant  exemption  des 
mais,  riz  et  blés  durs  employés  à  la  fabrication  de  Tamidon  sec  en  aiguilles 
et  en  marrons,  est  abrogé. 

12.  —  Est  abrogé  l'article  7  de  la  loi  du  26  juillet  1890. 
Cet  article  est  remplacé  par  la  disposition  suivante  : 

Un  droit  de  fabrication  sera  perçu  chez  Je  fisibricant  k  raisou  de  x  firanc 
par  hectolitre  de  vins  de  raisins  secs  pris  en  cbaiige. 

13.  —  A  partir  de  la  promulgation  de  la  présente  foi,  le  bénéfice  de  Tad- 
mission  temporaire  ne  pourra  être  accordé  à  aucune  industrie  qu'en  vertu 
d  une  disposition  I^slative,  après  avis  du  Comité  consultatif  des  arts  et  ma- 
nufactures. 

Toutefois  le  Gouvernement  continuera  à  accorder  des  autorisations  d*ad- 
mîssîoTi  teitoj>ôratré  dans  îes  èas  solvants  : 

Demandes  d'introduction  d  objets  pour  réparations,  essais,  etpérienceS; 

Demandes' d'introduction*  présentant  un  caractère  individuel  et  excep- 
tionnel non  susceptible  d'être  généralisé; 

Demandas  d'inUrodqotipo  4e  sax»  et  emballages^  k  remplir. . 

L'admission  temporaire  est  accor<lée  au  maïs  étranger  emplory^  à  (a  pro- 
duction des  alcools  purs  à  90  degrés  et  a^deftsus,  et  desamiÀNis  dasënéB  à 
l'exportation. 

Sont  maintenues  en  vigueur  les  facultés  actuellement  concédées,  en  ma- 
tière d^admission  temporaire,  en  vertu  de  dédsîons  aritérÇeut'és  à  la. présente 
loi ,  pour  les  produits  suivants  : 

Sucres  destinés  au  rafiinage  ou  à  la  préparation  des  Bonbons,  fruits  confits,  ^tc; 

Métaux; 

Blé-froment;  \      . 

Brome; 

Cacao  et  sucre  destinés  à  la  fabrication  du  cbQcolal  ; 

Chapeaux  de  paille; 

Chlorate  de  potasse  ; 

Crêpes  de  Chine  unis  ; 

Cjlindres  tti  ttimte  pouf  la'  gratufe  ; 

Essence  de  houille  ;  '  .  i  • 

F^  lamina  eii  ouvrages  en  Tex  ou  en  lôle^  à  galvaniser; 

Pik  data  de  carei^ifi;  la  i(iad)rieaUon  des  cordages  et  ficelles  (  -        r 
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Fils  de  laine  retors»  mesurant  en  fil  simple  de  45,ooo  à  i5,5oo  mètres  au  kilo- 
gramme, pour  la  confection  des  lacets  d'alpaga; 
Fils  de  schappe  et  soies  moulinées; 
Garance  (racine  de); 
Girofle  (  dons  et  gnffes)  ; 

Graines  oléagineuses  et  amandes  de  coco  et  coprah  ; 
.  Huiles  brutes  de  graines  grasses; 
Huile  brute  dolive; 
Huile  de  palme; 
Iode; 

Liège  brut; 
Orge; 

Planches  de  pin  et  de  sapin  ; 
Plomb,  en  masses  brutes  ou  en  saumons; 
Potasse  et  carbonate  de  potasse  ; 
Riz  en  grain  et  en  paille  (''; 
Suif  brut; 
Tartre  brut  et  en  cristaux  colorés; 

ide  bourre  de  soie  ; 
de  soie  mélangée; 
foulards  écrus; 
de  laine; 
de  lin  ou  de  chanvre  ; 
Zinc  brut  ou  en  saumon. 

L'admission  temporaire  sera  égidement  accordée  aux  produits  suivants: 

Cages  de  montres  pour  monteurs  de  bottes  ^'^  cages  de  montres  pour  planteurs 
d*échappements  ^'^  ; 

Tissus  de  soie  pure  destinés  à  être  teints,  imprimés,  apprêtés  ou  gaufrés; 

Pelleteries  brutes  à  apprêter  et  à  lustrer; 

Peaux  de  gants  à  teindre  ; 

Fils  de  poil  de  chèrre  pour  la  fabrication  des  velours  dTJtrecht  ou  la  teinture; 

Cordonnets  bourre  de  soie  pour  la  teinture  ; 

Boites  de  montres  i  décorer,  dorer,  graver; 

Cuivre  et  feutre  pour  le  doublage  des  navires; 

Pièces  de  machines  à  réparer; 

Minerais  de  cobalt  pour  la  préparation  des  oxydes; 

Glycérine  brute  pour  le  ramnage  ; 

Jus  de  citron  pour  la  fabrication  de  Tacide  citrique  ; 

Feutres  de  laine  i  teindre  et  à  imprimer; 

Gants  à  broder; 

Verres  de  lunettes  à  monter; 

Cloches  de  feutre  pour  chapeaux  à  teindre; 

Chicorée  sèche; 

Amandes,  noisettes  en  coques  ou  cassées. 

(')  Les  riz  en  brisures  sont  compris  dans  les  rix  en  grains. 

(')  On  entend  par  cages  de  montres  pour  montears  de  boit^:  la  platine  avec  son  cadran 
et  un  pont  pour  donner  la  hauteur  (  à  Texclasion  de  tonte  autre  pièce). 

<*)  On  entend  par  cages  de  montres  pour  planteurs  d'écbappements  :  la  platine,  le  coq  avec 
sa  raquette  et,  le  cas  édiéant,  le  pont  d ancre;  la  barrette  et  le  chariot;  le  pont  et  la  roue 
de  champ;  le  pont  et  la  roue  de  centre  (à  lexdusion  de  toute  autre  pièce). 
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1  &.  —  Chaque  fois  que.  par  applicaiioA  de  rarticie  i*'  de  la  loi  du 

29  mars  1887,  ou  par  l'application  d'une  loi  spéciale,  le  droit  sur  le  blé 
sera  réduit,  les  droits  sur  la  farine  et  sur  le  pain  subiront  la  réduction  pro- 
portionnelle. 

15.  —  Sont  pcobihéa  à  rentrée,  exclus  de  reutrepdt,  du  transit  et  de  la 
circulation,  tous  produits  étrangers,  naturels  ou  fabriqués,  portant,  soit 
sur  eux-mêmes,  soit  sur  des  emballages,  caisses,  ballots,  enveloppes,  bandes 
ou  étiquettes,  etc.,  une  marque  de  fabrique  ou  de  commerce,  un  nom,  un 
signe  ou  une  indication  quelconque  de  nature  k  faire  croire  quHs  ont  été 
fabriqués  en  France  ou  qu'ils  sont  d'origine  française. 

Cette  disposition  s'applique  également  aux  produits  étrangers  fabriqués 
ou  naturels  obtenus  dans  une  localité  de  même  nom  qu'une  localité  française, 
qui  ne  porteront  pas,  en  même  temps  que  le  nom  de  cette  localité,  le  nom 
du  pays  d'origine  et  la  mention  t  importé  »  en  caractères  manifestement  ap- 
parents. 

16.  —  Dispositioî^iF'insitoire.  —  Jusqu'au  i*'  juin  1892,  les  dispositions 
de  la  loi  du  2  juillet  1891  sont  maintenues,  excepté  pour  les  droits  sur  Iça 
farines,  qui  seront  ainsi  fixés  à  dater  du  1*'  février  1892  : 

«Farines  au  taux  d'extraction  de  70  p.  0/0  et  au-dessus,  les  100  kilo- 
grammes, 6  francs; 

«Farines  au  taux  d'extraction  compris  entre  70  et  Qo  p.  0/0,  les  100  ki* 
logrammes,  ^  fr.  20  cent.; 

«Farines  au  taux  d'extraction  dé  60  p.  0/0  et  au-disssous,  les  100  kilo^ 
grammes,  8  fr.  4o  cent:; 

«  Gruaux  et  semoules  en  gruau,  les  100  kilogrammes,  8  fr.  4o  cent.  » 

17.  —  Sont  abn^ées  toutes  les  lois  antérieures  en  ce  qu'elles  ont  de  con- 
traire à  la  présente  loi. 

18.  —  La  présente  loi  sera  mise  en  vigueur  le  i**  février  1892. 

19.  —  Les  droits  résultant  de  la  loi  du  7  mai  1881  et  portés  sous  le 
n*^  197  du  tableau  A  annexé  à  la  présente  loi  ne  seront  perçus  que  jusqu'au 

30  septembre  1892  inclusivement. 

La  présente  loi ,  délibérée  et  adoptée  par  le.  Sénat  et  par  la  Chambre  des 
députés,  sera  exécutée  comme  loi  de  FÉtat. 

Fait  à  Paris,  le  11  janvier  1892. 

CARNOT. 

Par  le  Président  de  la  République  : 

Le  Ministre  ia  cofutmerce,  de  V industrie 

et  des  colonies.  Le  Ministre  de  t  agriculture, 

JuLKs   ROCHE.  J.  DEVELLE. 

Suivent  les  tableaux  annexés  à  la  loi  ci-dessus  ^^\ 

^)  Oo  ne  trouvera,  ci-aprèt,  que  les  trois  premières  sections  du  tableau  A,  qui  comprend 
G5A  articles.  La  fin  de  ce  tableau  et  les  tableaux  B,  C,  D,  E  seront  inaërés  daus  la  lirraison 
de  février. 
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ITÀTlftRKS  AllllfAl«B&. 


BmImov. 


8 
3 

4 
5 

e 

7 
8 
0 

10 

11 

llAti 
13 

13 


14  Gifcfc..., 

Tortues 

14  6i#        Volaille» 

15  ADÎmaoz  non  dénotnnics. 


AVtiffAtnc  ti?A!rrs. 

ien  «0 


riM»T  (   Entiers  M  fcoBgret  et  jvdMoU.. 

Mole*  et  miilcis 
Anes  etàncsses 


'   Bœnls 

i    Vaches 

'nMrtaiix ,. 

BoAfillops,  taurilloiucl  géoittcs  . 
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Bélier»,  lM<ebis  et  m 


Agneftoxda  poids  de  8  kilop^.  et  au-dessous. 
Boucs  et  cfaèTres. 


Porcs. 
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16 

17 
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18 

18  hii 

19 
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19  ter 

20 
20  hû 
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^^•^  [d:E::rfK.^::::::::::;::::;:::; 

Viande»       )    de  porc, jambon  «tAird...  «.4 -,«^. ..  ^.. . 

•alées.        /    de  bœof  et  autres. 

Charcuterie  faoriquée .^  ^ .  «  ^  ^ , . .  ^  »  • 

Volailles  mortes \  . .' 

F^majftorU 

Gibier  mort , 

Tortues  mortes' 

Conserves  de  viandes  en  boites  (6). 
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Pteauv  bmtes ,  (raiches  ou  sèdies ,  grandes  ou  petites 

P^eleries  bmtes ' 


lOQ  ÏHof.  (poids  rir)4 

8  00  ff 

petite. 


1  50 

100  lilo^. 

^  00 

■ 

)OCM) 

20  QO 

Excmpb. 

100'  Ulof. 

3ÎI0Q 

12  00 

M  00 

25  00 

30  00 

25  00 

20  00 

20  00 

25  00 

25  00 

20  00 

79  00 

f 

75  00 

40  00 

10  00 

Exemptes. 
ÈiaÉipCci. 

Kl 

20  00 


27  00 


20  00 
20  00 
15  00 
60  00 
60  00 
30  00 
II 

Exemptes. 

^      iptes. 


^4}  Le»  ¥ipntl4«  tr^tki»  d»  ««éto»  ne  nomrmwA  <lM.i*Mrtéeft  q««  4rco»:»««»  pMf 
(ft)  T  compri*  le  poid*  de»  récipieivto  Jormaat  TeabeUage  tatériev. 


fa*ri*Y<' 


1 1  Crc-ttsM  9tihii9ai^ 


TARIF 

TARIF 

cixiau.. 

MuiaoM. 

fr.    «. 

fr.     c. 

1 
ptf  tête. 

JOOO 

Il 

20  00 

II 

5  00 

II 

S  00 

m 

ÎWhi%.(|jaidsvjf),         1 

10  00 

II 

10  00 

rt 

10  00 

II 

10  00 

II 

12  00 

tt 

\b  %Q 

êé 

par  tAU. 

t    50 

II 

t  00 

u 

i,  00 

. 

II 
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28 
29 

90 


32 

:» 

33 
34 

34  bis 
35 

35  bis 

36 

37 

38 

9^ 

4Ô 
il 
41 
43 


MATIÈRES  àNIMàLC^. 


PRODuns  Et  DépouaLBs  D'ANIMAUX.  (Suite.) 


-^emh. (  ^^^ruSi*".*^? 

Cxini  (    bmls  ....,..,.4.. rf, 

I   pi^paréi  oa  frUés.. .  »  ^ ^  w 

bralf... 

Potk..... 


peignés  oaj    d<:cbèv»»nébair., 

en  bottes *é,4H4,»»j^  » 

I  Homes  (  brutes . .  «  w 
depwnw  (  apprêtées 
à  ecnre ,  brutes  on  appelées. . . 
à  lit  (duvet  et  antres) 

if  rais 
secs 

S^jg^ 1  g«*g]çs,,.« , 

onvrëes  on  mouïWes.  * . . 


.  .  V^r'i  <  •  k*^  . 


en  mastA . . . 
peignée  (a).. 


Ondées  animales 
anti^  que  de  paisson. 


Bourre. 
CtlevenK  «on  ouviës  . . . 

P»l  de Niessine ; .,,....... 

Suifs. ...  « ,*..,..  4 . 

Saindoux  (&)*...,. ,  ^ 

^    Âptres. .  .««..4.  r».  J.4.  *.«.. 
Mârganijie,  oléomarganno ,  graissa»  altnaentjiiro  et  fiJbsUwçc» 

sunilaifes .  •  • 

D4gras  de  peaux ....!..'...'......!.' I, .  !  1 

C»ebmte...{   «^«Z  «)«l>pn» U  craasi, da  cire . , 

L  Re»du  de  cire ^ .,..,. .. 

QBnfs  de  volaille  et  de  gibier 

Jaunes  d'œuis  impropres  aux  usages  alimentaires 

OKufs  de  vers  à  soie ,#,.*.,      ,..*      ^     ^..^^i   .*■  • 

î*iw /.//. 

Lttt  concentré  pat 


Lait  Odnoaatré  additionné  de  sucre  dans  la  proporkioR  -difiwlf 

delrtfpvo/b .V...., 

Fromages. 

Beurre |   f«"  o"  ^ndu 

Mîel.,^ 


stàé. 


Guano «.,.^,,^. .,.,•. 

Antres ,  y  compris  les  résidus  de  noir  animaf >. . 


\  EBgmV....] 

Os  cakméfl  «  blanc. 

Noir  d'fs  (noir  animal) ,  r .  w . 

1  Oeîllo»^.., , 

Autres  produits  et  dépouilles  «  l'éUl  bval. 


TARIF 


TARIF 
Uiminni. 


100  kilog. 
Exemptes.  ESxemptes. 


32  50 
32  50 
35  00 

Exempts. 

Exempts. 
15  00 

Bxempts. 

Bxempts. 

.  15  00 

15  00 

Exemptes. 

Exemptes. 

^emptes. 
30  00 

Îemptes. 
emptes. 

300  a» 

Bxeofplo;»' 
•    10  00 

Exempts. 

Exempt. 

Ixempts. 
■   14  50 

E&iemptes. 

20  00 

7  00 

12  00 

Exempt. 

10  00 

Exempts. 

Enemplm 

5  00 

10  00 


25  00 
25  00 
27  50 

Bxempts. 

Bxempts. 

10  m 

Bxempts. 

Bxempts. 

10  90 

10  00 

Edcemptes. 

Exemptes. 

Exemptes. 

25  00 

&emptes. 

Exemptes. 

ExenuÉbes. 

300  00 

Bxemple* 

10  00 

'txempts. 

Exen^|rt. 

Exempts. 

ir 

Exemptai. 

15  eo 
^     6  eo 

8  êO 
Exempt. 

6  00 
Exempts, 
txempts. 

2  50 

5  00 


Éoili4  det  drçiu.Ma  Aicre  fifffin^ 
^0«f 


25  00 
13  00 
13  00 
16  00 

Exempt. 

Exempta. 

BxempU.. 
3  00 

Exempts. 


6  60 
15  00 
.      6  00 

6  00 

10^ 

Exempt. 

ExcnijMs. 

Bxenfm. 

2  00 
Bxempts. 
Cxen](|ffs. 


^  Ar  éoni  eoniMMli  AmjM  bourra  pûgaoj  4M  1m  makiàro*  Usu««  li»  fwkpté^9  sdtfs  Unattvdb  &»qa8lliM  oa 
vaffm,hl%iduêwmimtamH  matière  MmbUkld .  ayant  roça  took  oa  partio  da  Wsrall  4e  prâpar«lidn  pot r  le  iUage. 
TMi  ^'Igni  coaveilè  «n^mban  ds  préparatioa  q«i  a«H,  «»bâ  «m,  ♦oswjan  ip9iéÊ09qyk9.  9«rS  aiiteiiU  an^  BU  de  btfnrre 
de  soie. 

(A)  Loa^  laindo»»  deerinrft  à  fiadmlrie  aeMoi  adaia  ea  irauAlûae^  à  eoadtUoa  qa'Ua  aoioni  mélangé»  à  d'aalMi 
graiÛM  ci  ,  de  plss,  dfoaUirés  aoua  la  aarveillanoa  à%  aeiwico  4m  douans»-  y 
(OGetto  tarifieatiott  A*Mt  applicable  qu'aa  lait  importé  commo  objet  dfç  commette  et  non  aux  petites  quantiJM  4.*L 

j^mmfJÊtfm  I  I  T  rilTii  JasfiH  liai  iiiilwliiiliB  jttmmrt\       >«~*-w..  i^^.^^  JLi..^2^i^ii=SmSii 
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51 

53 
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64 
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60 
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62 
63 
64 

65 

66 
67 


MATIÈRES  ANIMALES. 


PÂCHB8. 


PiDdviU  de  pèche  fr»çaise. , 


/  Poiaioot.^ 


StlmoaidÀ  . 
Antres  . . . . . 


compns 


Haitres. 


{    d*eaii 
fraî»...     douce. 

de  mer. 

(  lioraet,    T 

s  ;  sSÎ:':::::::;:;: 
«=-(Sr  ::::::::::::: 

conservés  av  oatvrel,  mAnnée  o« 
autrement  prépares  (a) 

Naissam 

fraîches 

Antres 


ProdûU 
de  pèche 
étrangère. 


marûnSea  (a) 

Homards  (  ^^*" 

nouwra»         I  cQojQ^^  im  oatorei  on 

«tkagaute.      j       prfp,rt.(«) 

Montes  et  autres  coquillages  pleins 

Graisses  de  poissons 

Blancs  de  baleine  /   brat 

et  j   pressé 

deoK^aiot       (   raflbié 

Rogues  de  morne  et  de  maque^eaa 

Fanons  de  baleine,  bruts ^ 

Peaux  de  chiens  de  mer  et  de  phoques ,  brutes. 

Corail  brut 

Perles  fines 

Vessies  natatoires  de  poissons ,  brutes  on  sim- 
plement desséchées 


SUBSTANGSS  ANIMALES,  BRUTES»  PROPABS  À  LA  Mil>fiCI>E 
OU  X  LA  PARPUMERIB. 


,..( 


-  brutes  . . . 

P»»(P»"-f  prépué». 

Antres  substances  brutes. . 


MATIÂRES  DURES  À   TAILLER. 


D^ts d'éléphant  (défenses et  mAchelières) 

Écaflles       i   Carapaces,  onglons et  caonanes 

de  tortues.     |    Rotures 

Ivoire  et  écaille  factices. 

/      Nacre    (   en  coquilles  brutes 

de  perie  \   sdéo  ou  dépouillée  de  sa  croate. . . 
Habotides  et  antres  ooqnillages  propres  à  Tin- 

\       dnsirie 

Os  et  saboU  de  bétail  bruts 

Cornes        (    brutes 

de  bétail      \   préparées  ou  débitées  en  feuilles 


Coquillages. 


TARIF 
fiixéiAL. 


fr. 


TARIF 

aiKUlVM. 


lOOkUvg. 

Exempts. 

15  00 

10  00 

25  00 

60  00 
48  00 
20  00 
30  00 


10  00 

5  00 

30  00 

48  00 
15  00 
15  00 
35  00 


30  00 
ExempL 

le  miila  «n  »oi 
3  00      I 
JOO  kllog. 
30  00 
30  00 

30  00 

Exempts. 

7  00 

6  00 

13  00 

19  00 

0  80 

Exempts. 

Exemptes. 

Exempt. 

Exemptes. 

Exemptes. 


35  00 

85  UO 

Exeaptea. 


Exemptes. 
Exempts. 
Exemples. 
100  00 
Exempte. 
Exempte. 

Exempts. 

Exemptes. 

4  00 


(n)  Y  c«aipris  1«  poidt  des  réâpteaU  forouat  l'emlMUage  Istirieitr. 


35   00 

Exempt 
mhn. 
1  50 

15  00 
15  00 


35  00 

Exempts. 

6  00 

5  00 

10  00 

15  00 

0  60 

Exempts. 

Exemptes. 

Exempt. 

Exemples. 

Exemptes. 


35  00 
65  00 


Exemptes. 
Exempts. 
Exemptes. 
75  00 
Exempte. 
Exempte. 


Exempts. 

Exemples. 

3  00 
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69 

70 
71 
75 

73 

74 
75 
76 

77 
78 

79 


80 


81 
SI  bu 

85 

83 


MATIÈRES  VÉGÉTALES. 


PAIiniVOt  AtlMBIfTATItlS 


Fromeat, 
BéUiL 


Avome. 


' 


Orge.... 
Seigle.. 


M«îi. 


Surasiii. 


Gtraint.  ...,•» ,» , 

Gralot  coneuÊféê  et  bcmkngM  contenant  pins 
de  lo  p.  o/o  de  fiuioe^ 

Farines  an  taux  d'extraction  de  70  p.  0/0  et 
au-dessns  («) «  » .  •« 

FWrinea  an  taax  d'extraction  oomprô  entre 
70  et  60.  p.  0/0  f<i) , 

Farines  an  taux  daxtraetion  de  60  p.  0/0  et 
an-dessoos  (a) 

Grains 

Farines 

Grains , 

Farines 

Grains 

Pbrines 

Grains 

Farines , » 

Grains 

Farines 

Makfowe  gennët) 

Bisewts  de  Mer  et  pain  {h) 

Graanx,  semonles  en  gman  (grosse  fiuine)»  grains  pedés  ou 

mondes 

Semodes  en  pâtes  et  pâtes  d'Italie 

Sagoa,  salep,  i<écales  exotiques  et  leurs  dérivés 

en  paille 

Brisares  de  rix 

Ris  entier,  làrines  et  temonles 

Fèves  décortiquées  on  brisées 

Fèves  enmios 

Fèves  en  brancfaes  on  en  gousses 

Farine  de  fôves 

Pois  pointus 

Antres  en  grains. 

décortiqués 

en  fitfines  crues 

—  en  farines  cuites 

Marrons,  châtaignes 

Farines  de  marrons  et  de  châtaignes 

Dari ,  millet  (    Grains 

et  alpiste.     (   Farines .......;..; 

Pommes  déterre 


Ris 


Légumes  seci( 


TARIF 

•BMBSAL. 


fr. 

5    00 
8    00 

.8  00 
10  00 
15  00 


TARIF 


100  kilog. 


3  00 

f 

5  00 

H 

3  00 

le 

5  00 

II 

3  00 

II 

5  00 

II 

3  00 

II 

.  5  00 

II 

5  50 

*t 

4  00 

II 

h  00 

II 

5  00 

m 

15  00 

II 

10  00 

8  00 

8  00 

6  00 

3  00 

II 

6  00 

" 

8  00 

M 

3  50 

*/ 

3  00 

II 

l  50 

II 

6  00 

II 

Exempts. 

II 

3  00 

II 

6  00 

II 

6  00 

i 

8  00 

II 

3  00 

II 

5  00 

II 

3  00 

II 

4  50 

II 

0  ^lO 

II 

(«)  De*  rcli«BlilU»Ms  d«  farisc,  corrMooudaat  i  ekaqac  \tmx  d«  blaUg«,  MrontdipoMt  d«at  1m  kwMax  dadoasae* 
»Cn  de  aorvir  <!•  types  poar  U  vérificalMm  Jm  farisM. 

(i)  G«tU  tariâcalioa  b'mI  applicable  qa'aa  pua  taiBorté  coaiaie  «bjet  4e  — anaetee  et  aaa  ans  peiitea  faaatiléa  de 
p»is  taipott^  par  les  riverains  p««r  Isar  eootonnation  joaroaliire. 
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85 


86 


87 
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89 
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89  ter 


MATIÈRES  VÉGÉTALES. 


PnniTS   ET  GRAIlfES. 


frais. 


Citrons ,  oraDges ,  cédrats  et  letm 
VihiMtft  iHm  ^M>moié«s. . . . 

Mandarines  et  chinois 

Carrobes  oa  carovges 

Raisins  et  fruits  forcés. 


Fruits 
deUble 


sec 


tapes. 


Raisins  de  table  ordinaires 

Raisins  da  vandaiice»  auros  de 
raisins  et  moûts  oe  vendange , 
en  fAta  on  antrement 

Ponmesi   d<^table 

elpeiires.f  kt 

Avtret.. . 

Kgnes.». 

Raisias.. 

PoouDes  ' 

et  poires 


iddreetà  poire. 


et 
noisettes 

Noix 


de  table 

àddre  et  à  poiré.. 


en  coqnes. . 
sans  ooqaes. 


en  coques  . . . 

sans  coqnes.  , 
Proneau  et  pmnes  . . . . 

Pistaches 

Antres 

A  reou-de-vie 


confits 

ou 

1  conserrés. 


Aa  sucre  oa  an  miel . 


TARIF. 

cisisAL. 


tr. 


TARIF 
■laiiraii. 


tr. 


100  kilof. 


800 
15  00 

1  00 

2  00 

n  00 


1«  ki 


100 


tilog. 


Autres. 


Fnptsi  distiller.. 


Anis  vert,  baies  de  genièvre  et 

fenouil 

Baies  de  myrtille  (c)  et  figues  de 

cactus 

en  cosses  et  niger 

décortiquées 


d'arachides.  I 

de  lin 

de  chèoevis,  de  ravison  et  de  coton 

d*csillette,  de  pavot,  de  oolaa,  de  navette,  de 
moutarde  et  de  sésame 

de  coprah,  de  touloucouna,  de  palmiste,  de 
movrra ,  d*illipé ,  de  ricin  et  de  pulgfaère 

Autres / 

Graines  à  ensemencer,  j  compris  la  jarosse. 

Graines  de  betteraves 

Graines  de  loxeme  et  de  trèfle 


FruiU 
^  graines 
oléagineox. 


12  00 
3  00 
2  00 

5  00 

6  00 
25  00 
15  00 

0  00 

0  00 
12  00 

6  00 

12  00 

15  00 

100  00 

15  00 

100  00 

W 

R%inie  des  fruits 
MaiU  •«  n 
o«  dU«  coati»* 
ras  sa  socm  oi 
•«  miel ,  aai' 
vanl  leur  c'ut, 
(Voir  ■••  93  et 
95.) 

10  00 
20  00 


Exempts. 


3  00 
30  00 
30  00 


5  00 

10  00 

1  50 

l  50 


8  00 


8  00 

2  00 

1  50 

3  00 

2  00 
15  00 
10  00 

k   00 

3  00 
6  00 

Exemptes. 
Exemptes. 

10  00 

50  00 
5  00 

80  00 

R^m«  d«t  fnnts 
coafits  M  tacrs 
oa  de*  eQnfit«< 
rw  «a  lacre  01 
•a  miel ,  tBi< 
vast  Umr  itei. 
(  Voir  n-  93  et 
95.) 

8  00 

(*) 

15  00 


Exempts. 


3  00 
30  00 
25  00 


(a)  Non  comprit  U  Uxe  iaUrievre  do  consommation. 

(i\  Noa  «o«ifl4«  U  taxe  inl^rioarv  pour  le*  fr«i(i  co«fiU  aa  viaeiffo. 

(c)  A  U  eher^  d'être  dirigées  ven  nne  dbtillerie. 
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MATIÈRES  YÂGéTALtS. 


DIHIlilS  COLOHIâUR  DB 


»IC 


des 

oolooiet 

et 


\m  fcmàf  {y  eioam  les  _ 

Uencbe»)  d*aprèft    leur 'rende- 
mtmi  pHeuflié  au  reftaa^  •  • . . 


Sacrei. 


^-^  ]^  n:.r 


étkeii|(Cn< 


en 
[  pondre  I 
dont 
le 
I  rende- 1 
ment 
prëtn-j 
dkéati 
raffi- 
nage 
ert  de  . 


98  0/0 
on 


d*origîneenrop^ 
enne  on  im- 
portés  des  en- 
trepôts d'En 
rope .«•,,.. 

d*ongine  extra- 
curopëenn«>, 


pins  de  98  p«  0/0. 
oumIîi. 


i"«»^l  "is.r. 


p6nr  la  distillation 

y  ooapris  Ica 
eaui  d'exosmose. 


daa   colonies  el  posses- 
sifs française  («)... 
des  pays  étrâafers 


MâaMs. 


antres  cjne  ponr  la\ 

distillation        r    5o  p.  %ft>  on  i 

ayant  en  richesse  1   pins  de  5o  p.  ojo 

saccharine  absolue) 

Sfaop..     boolK».,      fariuj    ^"J^f"  •*  1*"-^   ^ 

*^,  '  {       çaiscs  (</, ,»••..» 

ooafito  .a  .aer«  j  d«  p.j.  ëi«n«r... 

(   des  cobnies  et  possessions  fraB^mas  (a) 

(   des  pays  étrangers 


Biscuits 
sucrés 


TARIF 

«knÈMÀL, 


fr.       e. 


TARIF 
MlKUlun. 


fr. 


109  kUoff.  f*t  (  a«  MM»  rsfioi  ). 


00  00 

60  00 
.     64  90 

104  kibc.  Mt  l<Ut«n  nC^). 
«0  ÔO     ' 


poi4t«ffMlif). 

68  00 
85  00 


Conitareft.. 


en  sucre 
ou  an 


des  colonies  et  possessions  fran 

,       Çàise*(d) 

miel  {etl    (  dea  pay»  étrangers » 

[   sans  sucre  01  tniei 

p  |..  (en  fèves  et  pellicules 

*^* (   torréfié  ou  toonlu..  .^ 

Iea  fèves  et  pellicules 
broyé  (en  pAte,  en  tablettes  ou  en  poadre). . 
Beurre  de  Cacao 


ptflOOHMf* 

B«l     rar    I» 

poiils     tS«e> 
^') 

60  00 
73  00 

.    72  00 
90  00 
100  kilof .  Mt  H) 

Exemptes.     1     Exemptes. 
00  05     I  00  05 

ptr  âtmri  d«  ricliMM  MMhsrÛM 
•ImoIm  (c). 
22  50     I  18  00 

48  00     I  38  kO 

lOOkilof. 

MÂbm  droits  qne  Is  |«er«  rsIfiiU. 

Moitié  <1m  droits  da  sacre  raffiné. 

Moitié  des  droits  da  tiicre  rafiaé 

et 

do  le  fariae  eogsMBlés  de  : 

10  00      I  6  00 

Moitié  dos  droits  do  soevs  rsffioé. 


10  00 
156  00 
208  00 
10(1  00 
150  00 
190  00 


8  00 


(a)  Oo  no  «eneidéro  comoM  ^rodaite  des  tolonies  et  poeeeseioiu  fnafftUss  ^as  cent  ^  sont  impoHét  AlrOeto 
maat. 

(6)  Fer  déflation  k  l'articlo  s4  de  la  lui  da  16  mai  )8A3,  loe  droits  sor  Ira  mélâaaes  seroat  porfw  a«  set  et 
muk.  êm  brat. 

(c)  Dans  le  ta»  où  I«e  dédareats,  coateatant  lot  essaie  (alla  daaa  le»  labortloires  de  dontnoa,  réclameraient  l'ev 
portise  légale ,  collè^i  ferait  faite  par  des  chimistes  inserits  sur  là  liste  i^oérals  prévae  par  l'artlel*  9  do  la  présente 
loi  et  stataaat  dans  les  conditioas  fi&ées  par  rarticle  é  de  la  loi  Ja  7  oui  1881. 

(d)  La  pâte  sacrée  et  aromatisée,  désigaée  dans  les  anciens  terifs  soas  la  déacmioalion  de  sorbets,  eet  assimilée 
ami  coafitaros  aa  sacre,  ainsi  ^0  Is  lait  eondensé  oa  eonccalré  et  la  farine  lactée  additionnfs  de  sacre  daos  la  prt* 
portion  de  So  p.  0/0  an  pins. 
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MATIÈRES  VÉGÉTALES. 


DKÏIRÙU   GOLONULSS   DE   COnflOmiATION.  (SllitC.) 

canteoant  p\va  de  55  p.  o/o 

contenant  55  p.  o/o  de  cacao  on  nHnns. . . 


Cbocolat 


Piment. .: ....* 

Amome*  et  'cardamomes 

Cannelle  . . 

Cassia  fignei 

i *..# 

(   en  coques 

Muscades.. 

'  f    sans  coanes 

Nfaci». 

^     «K   V  ^..W^JU*^ 

Girofle 

Vanille 

Thé 

Tabacs. 


en  feniflcs 
on  en  côles 

/  pourlar^e. 
pour    I 
1  usage 
person- 
nel 
des  im- 
porta- 
teurs , 
jttfqua 
concur-l 
rence  /  Tabac 


(pour  la  rëgie 
pour  compte  particulier. 


fabriqués 


de 
lo  kil. 

desti- 
nataire 

et  par 
année. 

w 

autres, 


Cirai«s  et  cigarettes .... 
Tabac  a  priser  et  à  m&- 

cher 

du  Levant .... 
à      j   de  toute    autre 
fumer  (       origine 


Sauce  de  tabac  (praiss). 


RtJILBS  KT  SUCS   VEGETAUX. 


pures. 


Huiles  fixes .  i 

i 


Huiles . 


d'olive 

de  patlmc 

de  coco,  de  touloucouna,  d'illipé 

et  de  palmiste 

de  ricin  et  de  polgbèrc 

de  lin,  de  raison,  de  nîgcr,  de 

coton,  de  sésame,  d*arachidet 
de  coba ,  de  moutarde,  d'oeillette 

de  pavot  et  de  navette 

autres * , 


volatSes  (   de  rose 

ou       j   de  géranium 

essences  (  toutes  autres 

Cire  v^étale  de  camauba,  de  myrica  et  autres. 


• 


TARIF 

ai>iaAL. 


fr. 


100 
150  00 
130  00 
208  00 
208  00 
208  00 
208  00 
208  00 
208  00 
312  00 
312  00 
208  00 
dlO  00 
208  00 

Eiempts. 

Prohii>és. 

Exempts. 


3,600  00 

1,500  00 
2,500  00 

1.500  00 


Prohibés. 
Prohibée. 


15  00 
l  00 

3  00 
6  00 

6  00 

15  00 

15  00 

100  00 

3,000  00 

1,000  00 

100  00 

12  00 


TARIF 
Minitra. 


LUog. 


100  00 


10  00 
1  00 

1  00 
1  00 

6  00 

12  00 

12  00 

80  00 

2.000  00 

500  00 

50  00 

8  00 


(a)  Avec  Intoraiction  d«  veolo  et  soos  r^nre  de  l'AutorîsaUon  de  rAdmlnislratlon  cl  de  le  formelitj  de  r»eqnil. 
à-eeattoB  garentUMttt.  à  défaut  de  décharge,  le  payeaeot,  à  titra  d'amende,  d'an  teeond  droit  d'importation. 
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MATIÈRES  VÉGÉTALES. 


HUILIS  R   SOCS  TéoÉTAUX.    (  Soîte  ) 

Id*Earopo 
eioliqDflt 

G«auMt  et  réiiDet  bratct,  eolopkuMt,  poix ,  ptms  <)e résilie el 

âiitfei  frodnîts  iudigiiics. 

Gondroa * 

Haile  de  résine * 

Résines  et  âotrei  pradmls  rësinesK  eocotiqnes,  avlres  qoe  de 

pin  et  desapin ,....,, 

Essence  de  térébenthine 

.        i   btut 

^^*»™l*''«  I  reifiné. 

Caontcfaonc  et  gnttA-percba ,  brnts  on  refondos 

sncs       )  Gin !...; !.! !!! 

d*eM>èces     {  Mennc * 

ptfticdièffef.  1  ^^ 

■^  '  Opiom 

Jns  de  réglisse 

Sercocelle ,  àino  et  anlies  snce  vécétanK  des- 

•écbés 

nPBGkS  MBDICIIfALfiS. 

de  gninuinTe  et  d'altbéa  fraîches 

Racinea.. . . .  (   <1«  gninnanyc  et  d*Bltliéa  sèches 

antrea. , 

Flenrs  de  guknattre ,  de  maure ,  de  bemmiche, 

datnra,  me,  marjolaine,  sauge,  bouillon 

wgiL^        I       blanc,  menthe  mondée,  menthe  bouquet.  . 

'^^^'      ]  Mélisse  mondée,  méKsae  bouquet 

"*         \  2y*®P®  ™on<'^  «  bysope  bouquet j 

Im^m        I   ™*'*  *^  "*•*•  ^*  rrovios 

^''*^*       ■  Fleurs  de  camomille ,  de  sureau 

BasOic,  mélilot,  sarriette,  saponaire 

Autres  herbes ,  feuilles  et  fleurs. 

Écoroes  de  citrons,  d*orangea  et  autres  fruits 

Ecoroes..  »  »,}       de  la  même  famÎHe 

\   Autres  écorces 

Lichens 

Baies  de  sureau ,  de  myrtille  ou  d^aircéle^ 

Casse  et  tamarin 

Autres  fnûta  et  graines  non  dénommés 

BOIS. 

Les  tarifs  de  tous  Us  bois  injectés,  ou  qui  axiront  reçu 
une  préparation  chimique  qudconque,  sont  majorés  de 
20  p.  0/0. 

IBois  ronds ,  bruts ,  non  équarris ,  avec  ou  sans 
écorce ,  de  longueur  quelconque  et  de  cir- 
conférence  au  gros  bout  supérieure  à  6o  cen- 
timètres (a)  (b) 


TARIF 

•àiiau.. 


100 
Exemptes. 
Exemptes. 

10  00 

h  00 

13  00 


Exempts. 

Exempts. 

34  00 

13  00 

10  00 

10  00 

3  00 

3  60 

7  50 

0  00 

Exempts. 

ExcmpU. 

Exempte. 

Eiempte^ 

8  00 

8  00 

6  00 

6  00 

100  00 

100  00 

13  00 

10  00 

Exempts. 


30  00 

30  00 

Biemptes. 


50  00 


Exemptes. 

10  00 
Exemptes. 
Exempts. 
100  00 
Exempts. 
Exempts. 


1  00 


TARIF 


fr.       e. 

ilo.. 
Exemptes. 
Exemptes. 

6  00 

3  00 

13  00 


Exempts. 


15  00 

35  00 

Exemptes. 


hO  00 


Exemptes. 

7  00 
Exemptes. 
Exempts. 
100  00 
Exempts. 
Exempts. 


0  65 


(«)  L'Admiiiittniioa  dM  doauie»  aarj  la  racuil^  tie  f«ir«  «Irtermiu  a*,  par  U  Co.nllé  c^asalt  if  d-a  a.ta  d  luaru- 
faetares  ,  la  deosîti  iMyeaBe  d«  ehaqne  espèc*  de  boit  et  de  percevoir  lea  droila  aur  cette  b«M ,  d'apri»  U  cubage  eon> 
varti  m  pmds,  lorsqa*  1m  intéressé  na  redamaromt  paa  la  pesée  effective. 

[l)  Ranlraat  dUas  oeiU  califoria  !••  «rbras  ^arri»  aesleaMat  ••  gros  hoat  et  aaiqaemeai  «a  wm»  à»  l'arraafMDeai 
d'maradon. 
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MATIÈRES  VÉGÉTALES. 


Boiâ 
oommiuf. 

(Suite.) 


Bow.  (Suite.) 

'  Bok  906»  o«  éqoaim  d«  8o  niUûiètrM  4*é- 

-        paitseur  et  aa-dessos  (a) *  »  v  » . 

Bou  uàè»  d*uDe  épaineur  infëriearc  à  8o  mil- 

limètret  et  mpënearc  à  3&  milHiBètres  (<i) . 
Bob  tàé»  de  35  millim^ttct  d'rfpaimr  ei  •■«• 

dettoof  (o^ M 

Patës  en  boit  débités  en  morceaux *  4  « 

Merraina  (fr) 

Bois  en  écliises  (c) « 

Bois  feuillards((Q  et  éckalaa  faWk|iié8 

Perches,  étasçons  et  éobalaa  km»  de  plw  de 

1  met.  10  de  longuenr,  et  de  circoiiilifticnoe 

atteignant  an  maximum  60  centimètres  an 

Igros  boot  (e) é 
Liège  bmt,  ràpë  on  en  planchet. « 


Béebes  de  1  met.  10  de  Icngnenr  et  an-deuons 
en  qmrtÎBrt  ref eadui  od  an  rottdfaks  de  chf- 
ooDttvence  atteignant  an  maximon  aa  gfCM 
bout  60  centimètres ,  fagots  et  bourrées  . . . 

La  roéme  bois,  transporté  par  det  bétet  de 
trait ,  pourvu  qu*il  vianna  directement  de  la 
forêt,  non  d*un  nort,  d'an  oanal  ou  dnne 
gare  de  chemin  ae  fer 

Bois  d*e«eBces  résineotes  en  rondin»,  avno  ou 
lauft  4oorce,  de  tous  diamètres,  longvevr 
maiima  ;  1  met.  &o  (/) • . . .  • 

Charbons  de  bois  et  di*  chènevottai. .  »  «  « . . 


Paille  ou  laine  de  bois. . . 

Autres 

en    bâches 


Bob  exotiques] 
et  bois. 


Bob 
d'ébénb-  < 
.   teric 


Il    bâches    oa\   „  . 
sdésàphMdef   »"»•••; 
2    déc£Diètre.[  ^fJ^"  «^ 


d'épaisseur .    ) 

sciés  à    a    déci-j 

mètres  d'épais- > 

V       seurou  moins.) 

Bob  odorants 

Bob  de  j   en  bûches 

teinture    )   moulus 


très.. 


Bub... 
Autres, . 


TARIF 

OBXSBAL. 


TARIF 

Mivnnnf. 


lMhih>g. 


è  60 
l  76 

a  60 

9  50 
1  96 
9  00 
9  50 


0  45 
3  00 


9  00 


ExempL 


0  30 
15  00 

0  75 
Exempts. 

Exempts. 
Exempta, 

1  50 

1  50^ 

EteMpts. 
Exempts. 
Exempts. 


fr.  e. 

1  00 

1  95 

1  75 

1  75 

0  75 

1  50 
1  75 


0  50 
Exettpt, 


9  00 


Exempt. 


0  90 
10  00 

0  50 
Exempts. 

Exempts. 
Exampis. 

1  00 
1  00 

ExeiCi|>ts. 
Exempts. 
Exempts. 


(a)  L'AdminUtnitton  des  doau«s  «art  là  fsealti  é%  ftirs  àitittù\h9r,  fàr  1«  Gomtl^  eoutotttUf  Ht*  arts  et  meaa- 
factares,  le  deaciU  moyenne  de  theqao  espèce  de  bois  et  de  percevoir  les  droits  sar cette  ht»o ,  d'efrès  b  cabage  con- 
verti en  poids,  lorsque  les  intérsss^  ne  reeUasaront  p«s  U  pesie  effective. 

(i)  Go  n'cntand  par  merreins  qae  des  bois  fondas  et  destina  exeUsivesnent  i  U  tonâellerb  ai  eax  emballages. 

(c)  Ne  sont  compris  sous  cette  dÀaoaiiaa lion  q«e  les  feallJUta  el  lea  laltaa  trtinah^ ,  seUs  o«  fandas ,  d'aaa  épaisseur 
de  1  eantimètra  an  maximnm. 

(d)  On  n'entend  par  bois  feuillards  qne  les  cercles  fabriqués ,  soit  en  bottas ,  soit  en  coaronnies. 
(«)  Sont  compris  dans  les  percbcs  les  bois  bruts  destinés  k  la  fabrication  des  cercles. 

{/)  A  charge  de  justifier  auprrs  de  l'Administration  des  donaoes  de  l'arrivée  et  de  la  mise  en  œuvre  dans  les  fa- 
briques de  pites  à  papi  -r  sur  lesqnelle  Us  bois  seront  dirigés. 

La  nature  des  justificstions  à  produire  sera  déterminée  par  le  Uioîstre  des  finsnces ,  sprés  sris  du  Comité  consulta. 
«if  das  arts  et  asaaafaeUraa. 
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MATIÈRES  VÉGÉTALES. 


Lîhi  bnti 


■1  = 

teOlé,] 


FiLAMBim,  Tion  rr  fruits  X  outrer. 

em  Uine a , »  • 

ea  feuîHes  card^  oa  gomm^  (oiulc] 

peigné  oa  en  èto«q>et. 

tett  tice 
broyë,  teUU  et  étoupes 
P«ign^.  .  • •. 

Jate  •««••ti   l^*vt,  en  brim,  teîHé,  torda  (a)  et  étoopet, .. 
'"v    (   V^^^ • 

Doo  dénomméf  J   !*v*» 

Rimie ou  china-gnn. »...«4 •....^« 

JoDca  et  roMiiix  bnits,  sparte ,  fibrea   de  coco,  diieodeot, 
piaMaTa,  ictie. 

/  brat ..; ...,; 

Qgjj, J  ^ooné :••••; : 

I  Joncs  et  roaeavx  dits  rotins  de  Qui^  pour  la 

(       vannerie , 

Écorcesde  tiUeal  pour  eoi^dages p». ...,,. 

Cocraes  de  coco  et  caMnisf  rides , , , 

Grains  dors  i  taiOer 


TBUTTURBS  IT   TAIfllfS. 
Garance,  soit  en  racine ,  soit  monlne  «a  en  paille 
CurcoM.  ..! 


et  raane 

en  pondre. 

Quercitron 

lyiion»  tinctoriaux  propres  à  la  fabrication  de  Torseille 

Écofces  à  tan ,  monlnes  on  non 

Somac,  fostet,  épine-TÎnette  (écoroes,  feuilles  tt  brindilles,' 

entières  on  moidaei) 

Noix  de  galle  et  avelanèdes  entières*  concassées  on  monhies.. . 
Antres  racines,  berbes ,  feuilles ,  fleurs,  baies ,  graines  et  firoili 

piQpnt  à  la  teinture  et  an  tannage, 

PRODUITS   ET   DicHETS   DIVERS. 

/   frais 

LiCg  urnes. ...  I   salés  ou  confits 

(   conservés  oo  dessécbés 

Cboux  à  dboucroute 

Trufles  fraîches,  sèches  ou  morin^fes 

Houblon 

Absinthe , 

Betteraves 

Racines      (   vertes 

de  chicorée    f   sèches  non  torréfiées 

belteravei  lédiées. 

Fourrages 

r*««*«  i   de  distillerie  (e) 

^^^ I  debiè«(c)...: 

Paille  de  millet  à  balai. 

Son  de  tontes  sortes  de  grains 


TARIF 
«ivisAL. 


TARIF 
Kniuim. 


Exei|int« 
50  00 

Exempt. 

Exempt. 

Exempt 
15  OO 

Exeaipt. 

Exempt. 

Exempts. 
Exempts. 

£xempt 

Exempts. 
4  00 
6  00 

6  00 
Exemptes. 
Exemptes. 
Exempts. 


Exempte. 
Exempt. 
Exempt 
Exempt 
Exempts. 
1  50 


100  U^. 


Ex 
tx( 


npts. 


1  50 


(K 


8  00 
15  00 
20  00 

0  40 

300  00 

45  00 


4 
0 
1 
4 
3 
0 

30  00 

Dtempte. 

6  00 

0  60 


00 
40 
00 
00 
00 
75 


Eumpt 
15  00 
Exempt 
Exempt 
Exempt. 
10  00 
Exempt. 
Exempt. 

Exempts. 
Exempts. 

Exempt. 

Exempts. 
9  00 
5  00 

5  00 
Exemples. 
Exemptes. 
Exempts, 


Exempte. 
Exempt. 
Exempt. 
Exempt 
Exempts. 
1  00 

Exempts. 
Exemptes. 

l  00 


6  00 

(6)     12  00 

16  00 

200  00 
30  00 
4  00 
0  40 
0  75 
3  00 

2  00 
0  50 

25  00 
Exempte. 

3  00 
0  60 


(a)  Ne  sont  eonsidér^  eomma  tordas  qv«  les  filaments  n'ayant  snbt,  dans  les  pays  hors  d*£nrope,  ^e  la  torsion 


de  }*AdnrfaittrÉtioa  des  douanes  seront  Isons 


ceaseire  poor  les  besoins  du  transport. 

lh\  Non  compris  ta  taxe  intértenre  pour  les  légumes  confits  an  vinaigre. 

(«j  En  eas  de  eontestations ,  les  reiinltats  constatés  par  les  laboratoires 
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166 
106  hÎM 

167 
166 

169 
170 


1701m 


171 


172 


172  6w 


173  Iw 

173oiial<r 

173 

173  5Û 


174 


nhhii 
17(1  ter 


MATIÈRES  VÉGÉTALES. 


PBODnrs  ET  D]k:Hm  ditirs.  (Smite.) 

TonrtMax  de  grune*  oléigineoMt  et  drècbcc 

Amure»,  et  grignoai  «Tolives  ne  renfennant  pu  |>!iu  dé  ao  p.  o/o 

d^bnîle , 

DriUes 


Kches. .. 
hamides. 


P4l^  i  mécaniques, 
de  cellmlose  J  chimiqnef. . 
Tourbes  et  moites  à  brûler. 

Aroîdëes,  tmaryHidées,  «ndiaoées,  aipidUtra, 
audm  iadica,  begwùa,  brouélûcées,  ca- 
mélia, cycadées,  c^danens,  orotoos,  dra- 
cœna,  fimcètcs  de  serre  et  seUgtnelles ,  ma- 
ranta,  o|»iopog(m,  orcbidées,  palmiers, 
pandanéoB,  pbonnÎBm. . . . 

Autres  (a) 

Prodinb  et  déchets  végétaax  non  dénommés. 


Plantes 

cl  arbustes 

de  serres 

et  de 
pépia 


BOISSONS. 


Boissons 
fermeotées 


Vins| 
esdusÎTemeat 

delà 

fermentation 

des  raisins  (rais,  j 


Jusqu'à  11  d^rés  exdusÎTe- 
ment,  c*estrAdire  jusqu'à 
10*9 


A  partir  de  1 1  degrés  inda- 
■▼ement 


Vinaigres  l  Jusqu'à  8  degrés  acétiques.  • 
autres  que  ceux  |  Au-aoasus  de  S  degrés  acé> 
de* parfumerie,  i        tiques 

Jusqu'à  6  degrés 

Au-vMstos  de  6  d^^rés. ..... 

Bière  (fAt  compris,  poids  brut) 


Cidre  el  poiré. 


Hydromel 

Jus  d'orange 

Toutes  autres  boissons  non  dénomiuiV-s. 


Boissons 
distillées. 


Alcools  (d).  .. 


en  bouteilles.. 
[  Eaux-de-yie{   autrement  qu'c 


Autres. 


(       bouteilles. 


I.iqueu 


Pommes  et  poires  écrasées. 

Eaux  minéralas  (cmcboos  compris} . 


TARIF 


fr. 


TARIF 


fr. 


100kil«g. 
Exempta.  Exempts. 


Exempts. 

Exemptes. 
1  50 
0  75 
3  50 

Etemples. 


5  00 
Exempts. 
Exempts. 


Exempts. 

Exemptes. 
1  00 
0  50 
3  00 

Exemptes. 


3  00 
Exempts. 
Exempts. 


1  20     J  0  70 

Par  degré  •lcooiii{««  «t  par  iMe- 
toUtrâ  <1«  li4{aidi. 

llénie  droit  poar  les  lo  prenien 
degrn  et  payement,  par  chaque 
dtgri  ca  ■■«,  d'uia  taie  de 
do«sB«  igale  aa  noataot  da 
droit  de  coaaoaanutioB  de  Tal* 
cool. 

lliaclonire  de  Bqwde. 
8  00      I  6  00 

1  00     J  0  75 

Par  degré  aeétiqve. 

0  70     I  0  50 

Par  decré  et  par  bettoUtre  de 
liqaide. 

Régime  de  l'akooL 

100  kilog. 
13  00     i  (à)      9  00 

l'hectolitre  de  liqaide. 

30  00     I  20  00 

Mêmes  droits  que  les  vins. 
Régime  de  l'slcooL 

80  00     I  (c)    70  00 

lliectolilre  d'alcod  par. 
80  00     I  (c)     70  00 
80  00     I  (c)     70  00 
rbectoUtre  de  liqaide. 

90  00     I  (c)     80  00 

100  kJlogr. 

3  00     I  1  50 

Eiemptes.     I     Exemptes. 


(») 


w 
w 


(a)  On  comprcad  dan»  les  •  Avtns»  les  planta  d'arbres  fraitlers,  forestiers,  etc. 

{i)  Y  compris  la  sartaxe  représentant  W  droit  de  fabrieatîon  perça  sar  les  bsirss  fr«neais«t. 

(c)  Non  compris  les  taxas  intérieares. 

{d)  Les  prodolls  dans  la  composition  oo  daas  la  fabrication  detqaels  il  entre  de  l'alcool  acqaitteat,  iudépendanunent 
dn  droit  de  doaane  qai  le  concerne ,  les  tsxes  intérieares  sur  l'alcool  employé  et  d'après  les  bases  déterminées  par  le 
Gnmsto  coasakatif  dâs  arts  M  maitefaetves. 


Digitized  by 


Google 


—  29  — 

TABIi£AlJ   A. 

TARIF  D'ENTRÉE. 

TROISlilU  SBCTION,   —   MÂTIBARS   MINERALES. 


MATIÈRES  MIMÉnALËS. 


UAIIBBIS,   PIERRES,    TERRES,   COMBUSTIRLES 
MUlbuOX,    ETC. 


175 


Mirinrev 

(sUtoaires 

OQ 

autres) 
(«) 


115  bû 


J75ler 
1?5 

176  èw 
177 


teSéa, 

ayant 

(Tépaisseiir 


tcolptët, 
polis, 

noanirës 
on 

amlrenieiit 
ouvrés 


bratf  oa  équarris. 

i6  centimètre*  ou  plus 

de  4  à  i6  centimètres  exdosive- 
ment • 

moins  4^  h  centimètres.. ..... 

sculptes  en  cheminées,  statues 
modernes  ou  autrement 

moulurés,  tournéf 

Pendules ,  coupes ,  encriers^  chi- 
ques et  autm  articles  de  tour- 
nage ne  pesant  pas  plus  de 
75  kiloer.  Tun  et  ayant  rap- 
port è  rameiihlement 

Carreaux,  ayant  une  face  sciée» 
moulinée  ou  polie * 

Autres. 

brut  ou  équarri 


scié,  ayant 

Albàtw..../    «f^pwwewf 
sculpté  on 
autrement 
oùVré.      ) 
Herres  gemmes,  brutes  on  taillées 
Agatet  et  autres  |»erref  de^   brutes 
même  espèce*  .•....«.. 

Grist«^  dô  roche. . 


16  centimètres  on  plus. . 
moins  de  16  centimètres. 


Statues  modernes. 
Atttrea 


Pierres  ouvrées/ 
y  compris 
les  merres 

coostroc^on 
ouvrées  (a) 


ou  sciées 

à  surfaces 

lianes 

on  ayant 

d*épaissenr 


brut..  < 
ouvré.. 


16  eentiiuètres  oU  plus 

de  A  à  i5  centimètres  exclusive- 
ment  

moins  de  h  centimètres 


TARir 

CBsilAL. 


TARIF 
mniiiOM. 


fr.     «. 


&.     «. 


Exempts. 
Exempts. 

2  50 
k  50 

30  00 
10  00 


30  00 

3  50 
8  00 

Exempt. 

Exempt. 
3  00 

18  00 
5  00 

Exemptes. 

Exemptes. 

18  00 

Exempt. 

Exempt* 

Bxeoiptes. 

l  00 
3  00 


100  kUog. 


Exempts. 
Exempts. 

1  50 
3  50 

15  00 
8  00 


15  00 

1  50 
6  00 

ExempL 
Exempt. 

2  50 

li  00 
6  00 

Exemptes. 

Exemptes. 

15  00 

Exempt 

Exempt. 

Exemptes. 

0  40 
0  80 


(«)  Les  écaussines  Mroul  trallées  eommo  marbres  lorsqu'elle*  leroot  sciées  evant  mola»  tlo  4  ceatimèlres  d'cpûssevr, 
|dplée« ,  poIi«*  oa  •  aoalares  polies ,  et  comine  pierres  iorM|«'eile«  seroat  brmim ,  «sseUes  om  è  ■Mwlar 
*""      o«  sciées  eyeat  4  eeatiaètres  <l'épet»sear  et  pins. 
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177 

(Sui«.) 


178  dû 

178  (er 

nSquaUr 

179 

179  6Û 
179  eer 


180 

181 
181  6û 


181  ter 


182 

183 

IKhU 


184 

185 

185  bit' 
136 

187 
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MATIÈRES  MINÉRALES. 


Pierres  oavrëes 
y  ccmpris 
les  pierres 

coDstmçtîon 

o«vrées(a] 


MABBRIS,   PIERRB5,   rSRItfeS,   COUBOSfïBEES 

MOfuiACx,  BTC.  (Saite.) 

sculptées  en  cheminées ,  statues 
modernes  on  autrement  et 
chiques 

Monuments  funéraires  non  scti^ 
tés 


sculptées, 

moulurées, 

oupofies 


polies 

Carreaux  ayant  une  face  sciée, 

mouUnée  ou  polie 

Pierres  lithographiques 

MefuBK ..."..".. .....r^. 

Émeris  pulvérisés. 

Émeris  ap|diqués  sur  papiers  et  sur  tissas,  agglomérés  en 
meules,  pierres  on  toutes  autres  formes  qudc<mques 

p^™^*^«^^ |îS^.ï:;::::::::;:::::: 

KâoUn 


Alunite  binte 

Pierres  et  terres  serrant  aux  arts  et  métiers,  noa  dénommées. 

pour  construction.' brutes  en  mo^oQs. 

DaUes  et  tablas  taillées  ou  sciées,  brutes-  a^ 

Atdoiâ».,../       H^«? 

pour  toitures ....««. 

nnés  ou  encadrées,  spécialement  destinées  a 
récriture  ou  au  dessin 

Briqties  pleines  et  creuses  de  toutes  formes  et 
dunensidns,  non  vemlssées  nj  émailléfs» 
communes ; 

Briques  pleines  et  creuses  de  toutes  formes  ^ 
dimensions,  non  vernissées  ni  émaîDées,  Ûa^e» 
ou  rabattues , 

Tuiles  ordinaires,  qon  vernissées  ni  éi^aillées  (6} 

Tuiles  mécaniques  ou  a  emboîtement  et  acces- 
soires de  couvertures  non  vernissées  ni  émail- 
lées.  Poteries  communes  de  bâtiment,  sans 
ornementation 

Pie)rr«s  de  construction  brutes 

Pâtés  en  pierre  naturelle 

Mitéritax.../   Pierrea  concassées  pour  reaMsrrement  des 


Plâtre.. 
Chaux.  . 


CSment.. 


ordinaire * 

hydraulique,  en  sacs  on  en  ton- 
neaux..   .r.-. . . . . . 

!à  prisé  lente 
àppMnyids^ 

Tuyaux  et  objet*  «MMiléf  m  çimeni  et  en  béton. 

Carreaux  ]    umçolores.  ,••« «•■".*. 

en  ciment  1  muHiyoloces»,^., ., 

comprimé  (    Mosaïques ., 

Antres  matériaux 


TARIF 


fr. 


TARIF 


100  1 
15  00 

tilog. 

10  00 

6  00 
h  00 

3  00 
1  20 

2  50 
Exemptes. 

EZmptCK  " 

8  00 

I  50 

Exemptes. 

-  Exemptes. 

k  00 

50  00 

8  00 

20  00 

0  50 

0  75 

Exemptes. 

Exemptes. 

30  00 

k  00 

15  00 

0  35 

0  50 

Exemptes. 

Exemptes. 

k  00 
1  40 

3  00 
1  00 

»  00 


0  fi 


0  60 
0  60 


1  00 


U 
Exemptes. 

Ëjiempt 
Exempte. 

0  2» 

0  75 

0  ÙO 

1  50. 
1  50 

.      3  00 

5  00 

Exempts. 


3  75 


0  15 


0  40 
0  40 


0  80 

Exemptes. 

6  10 

Exemptes. 

Exempt. 
Exempte. 

0  20 
0  50 

0  25 

1  00 

1  00 

2  00 
k  00 

Exempts. 
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xwiios. 


ISSkù 
189 


190 

191 
193 
193 


194 

195 
196. 

197 

198 
199 


200 


301 


MATIÈRES    MINÂaALBS. 


MABBRBSt  PISRRBS,   TSRRIfl,  COMSUSTIBLXS 
MINERAUX,  BTC  (StÙte.)  ' 


Manie. 

GUce  (eiv  oongdée). 

Soufre. 
Homlle. 


non  ëporé,  y  compris  le  nincM  el  les  pyfilai. 

trttmé,  éfmé,  twknl'om  mkàhÊé 

cnM  o«  e«rbo«iiée  («oIm) 


(OSttClKS  Wj.  < 

Graphite  on  |HomlMighie. . 


Gondron  minéral ,  prorenant  de  la  dislilktioa  de  la  houille  . 
Bitumes « 


Cire  minérale  on  onoliéfilek. . 

Jais. 

Snccin 


brute. . . 
raffinée  • 


^lUtCS. 


Hnilet  de  pétrole,  de  schiste  et  autres 

huiles  minérales   propret  à  Fédai- 

rage  (<i) raffinées  et  essences . 

Uoiles  toordea  et  résidus  de  pétrole  et  dautres  huiles  minérales 

Paraffine , . . . 

Vasdine. 


Or 
platine. 


lOTAUX. 

Minanuk .,«*«^««f,.  «,.,,.«...... w... 

bruts,  en  masses, UogoAs^ibaneft»  pondre^  ob- 
jets détruits »..^*^^  «,.««».... 

Or  b^taf  en  lèniHei^],  • .  ^  • ,  ^  4 . . .  •  •  «  • .  «  • 

!dëffrossi,  simplement  laminé  1  en 
nuteadWmoin^  milbmHres 
d'épaisseur, jm  Dandys  ffu^ 
wt^wjl  1^  mmimètre  d'épais- 
sir, o«  en  iil  d*an  moins 
a  "tfl^'Bnj^twyf  de  diamètre . 


Argent. 


MÎMBM.. 

bnvi,  a»  *aaaei,  lingoti^»  banraf ,  p4>^t  ob- 
jets détruits *«*ri*-- ^ 

battu,  en  feuilles (c),, «...  .»4>  •' 

déffàossi.jiiBiplementiuniné,  en 

i        1       Wrqid.'i|an<?iiia5aullimètres 

tiré,       j       d'épaiiM^jt^  ta  bandes  d'au 

laminé,    /       moi^^^piltoêif^d'épaissenr, 

filé     '  f  '    of  en  1^  4*An  moins  9  milli- 

nfetiaaai(4iwnètr« 

autres.. y. .  ....;•. .  » 


TARIF 

•éaiaAi.. 


TARIF 
liiwniirir. 


100  kUog. 


EicBple. 
Excapte. 
Exempt. 

3  00 

0  12 

1000  kilof. 

0  n 
Exempt. 
Exempt. 
Exempts, 


12  00 
50  00 

llxempt. 

exempt. 


100  kUog. 


Exempte. 

Exemple. 

Exempt. 
3  25 
0  12 

0  12 
Exempt. 
Exempt. 
Exempts. 


100  kilof .  wt0. 
18  00(6)1 

lOOkilo^. 
25  00 


10  00 
40  00 

Exempt. 

ExempL 


12  00 
35  00 
32  00 


Exempt. 

10  00 
1,000  00 


10  00 

500  00 

Exempt. 

1  00 
1,000  00 


10  00 
500  00 


12  00 
30  00 
28  00 


Exempt. 

10  00 
750  00 


10  00 

500  00 

Exempt. 

1  00 
750  00 


10  00 
500  00 


(«J  h»  disti|ic!iMird4»e  U  br»!  M'J»  nlK»^  fvra  ùti*  |»W  td  i»cglei««ot  «l'^JinlDlstralion  puLIiqne  «fr^i  «vw  en 
Comité  coBiallrtif  des  arU  «t  aMnafactarM. 

0*M  ï«  «M  oà  !«•  dicUranUy,  contosUnt  1m  essais  i<«4*4si»  !••  lnboraloirM  dw  dovanaa,  rMaineraieql  r«xp«rti»« 
MgUs,  c«U*^  s«ra  r«iu  par  àm  *^riim-^fi  iinrr*-  son  lu  U«tSrf«aiéral«  privas  par  rariide  9  de  la  préteota  loi  et 


stetaaat  daas  |ea  eondiUons  fixée»  parTartiek  4  de  la  loi  an  j  mti  i8«i. 
"  (*l  80M  le«  rétetrea  prévaet  par  t*erticr«  19  de  la  présente  foî. 
[ej  Fer  déntgat&ft  è*  ferUde  ^ièè  ta  fet  t«  t6  mei  fM^V  M  droits  s«r  Tor  ei  1' 


F«*V"»  •»  hrwà  sv  lee  eaveloppes^iatérUarte. 


'argOBi  bettM  ea  feuillet  aeroot 
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1 

TARIF 

TARIF 

■viUaM. 

MATIÈRES    MINERALES. 

«ixsaAL. 

lUlIMOM. 

fr.     c 

fr.     c. 

METAUX.  (Suite.  ) 

100 

kOof. 

lOS 

Exempjtes. 

200  00 

Exempt. 

Bxeoutes. 

160  00 

Exempt. 

â03 
304 

Âluiiûiiiiifli  ■  • 

MiDeni ....!!.!!!!!...!..!!!!.!!!.!!. 

/  FantelvuledAiiMMiiiiite  et  fonte 

aS  p.  o/o  de  manganèse. . . . 

2  00 

1  50 

FerroHOMUDganèse  contenant  plus 
de  aS  p.  o/o  de  manganèse; 

de  5  p.  o/o  de  silicium;  silico- 

spiegel    riche  coutenant    an 

205 

Fonte. . . . ,  (        moins  3o  p.  o/o  de  silicium  et 

contenant  i  o  p.  o/o  de  chrome 
ou     plus;     lerro  aluminium 

« 

contenant  lo  p.  o/o  d*alumi- 

" 

ninm  ou  moins 

4,75 

3  50 

\        pfau  de  lo  p.  o/o  et  moins  de 

9  00 

7  50 

â06 

Fer»  bruts 

en             contenant   k  o/o  de  scories  on 

p*r                ;     nuLSsîanx,           plus 

5  00 

4  50 

rcr«  •••••••>                ,            '               i" 

6  00 

5  00 

ou  barres  / 

207 

Fer  étiré  en  barres,  fier  d*angie  et  &  T,  eitteux 

et  bandaf^  hmta  de  far»f 

6  00 

5  00 

208 
209 

Fer  ouaœr 
Peuiflard 

mttcbine  •.................•* 

7  50 

6  50 

de  phn  d'un  millimètre  d^épais- 

enfer 
ou  en  ader^ 

seur, . , , 

7  50 

6  50 

d'un  millimètre  d'ép^sseur  ou 

en  bandes 

moins.  .•••««•.••.«••..•. 

8  00 

\      7  00 

laminées  on  \ 

1       martelées,     j   non  découpées. 

7  50 

7  00 

planes. 

deplusd*utt       découpées 
milKinètre            d'une  ftçon 

d^épaissenr           qu«doonque. 

minces       \ 
etfersnoirs   J 

8  00 

7  50 

en  feuilles    f          ..         . 

.     10  00 

9  00 

1  'de6dîri«M\ 

210 

l  76k$ /   de  miUimètreti     .. 

jusant       1   aéooupées 
is^onètre   1       ^^  ^«*» 

11  00 

10  00 

minces        \ 

et  (ers  noirs  J 

en  feuilles    1  nondéooupées. 

11  00 

10  00 

éei^à^mm} 

!     de  mUlimètfe     découpées 

•       d*épaisseur            d'une  fiiçon 

12  00 

Il  00 
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311 


3li 


313  fret 
313  ter 

313 


314 
315 


316 


317 
318 
310 
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MATIÈRES  MINÉRALES. 


METAUX.   (Sniu,) 


Pur  étaaë  (ièr.UiDc)| 
coivrë,  plombé  mai 
singaé 


de  pittf  de  6  dîxièmei  de 
inilliBètre  d*ëp«iftear. 

de  6  dîuèmef  de  mflli- 
Hiètre    fTépaîssenr    ou 


Fils  de  fer  on  d*aâer«1 
qulle  soîeat  oa  non/ 
eUané»,  cnivrëf,  nn-\ 
gués  on  galvanisa. . 


Fer.     > 
{Smite,) 


de  pins  de  a 

<K  diamètre 

de  pins  de  i  millimètre  de 
diamètre  jnaqn*à  s  mil- 
timètres  de  diaonètre  i»- 

closivement 

de  5  dixièmes  k  i  milli- 
mètre de  diamètre  indv- 

sivement 

de  moins  de  5  dixièmes  de 
miltimètre  de  diamètre. 

Paille  de  1er,  eopeanx  de  tréfilerie* 

Rails  de  fer  on  aacier 

(   Lingots 

,   ^      {   Blooms  on  biBettes 

"•"*^  (   Antres  de  tonte  espèce 

Easienx  et  bandages  de  rones  brnU  de  forge. . 
nn  ponr  ontils ••......••....• 

'  **^«^  I  TjL^ÎT^ 

miHimètreH^P***  ^™ 
d*épds. 


Ader 


en 

tâle 

ou 

bandes 


bmnes 
lami- 
nées 

ichand 


façon  quelcon- 
que 


de  plus 

6  dixièmes  J 
do 
milli- 
mètre 
jnsqn*à 


non  découpées.. 

découpées  d'une 

fiigon  qnekon- 

T- 


mètre 

de 

6  dixièmes*  ■,.         , 

^       I  non  découpées. 

mUi.     >  <1^«>»>P^  f«n« 
nièti«    l      ««Çon  quelcon- 
que 


1 ,      1      1     •   f    I  non  découpées. 
Uaocbcs  laminées    d^counées  înn 


découpées  d*nne 
façon  quelcon- 
que   


à  firoid,  de  toute 
épaisseur. . 

\  filé,  blancbi  on  non.. . 

Limtillos  et  battitures  de  fer 

Ferrailles ,   débris  de  vienx  ou-  (  de  fonte 

▼rages (  de  fer  on  d*acier 

Màcbefer  et  scories  de  forge« 


TARIF 

•éHÉaAL. 


TARIF 


lOOkUof. 


14  00 

15  00 

8  00 

11  00 

13  00 

33  00 

30  00 

7  00 

A  00 

7  00 

7  00 

10  00 

30  00 

7  50 

9  50 


8  00 

10  00 

11  00 

13  00 
19  00 


30  00 

40  00 

Exemptes. 

3  00 

1  00 

Exempts. 


13  00 

13  00 

7  00 

10  00 

13  00 

30  00 

17  00 

6  00 

5  00 

6  00 

6  00 

8  00 
15  00 

7  00 

9  00 


7  50 
9  50 

10  00 

11  00 
15  00 


16  50 

30  00 

Exemptes. 

1  50 

0  75 

Exempts. 


(a)  Ces  droili  m»  toni  appUcaUes  qv'aax  aciiDn  q«i  prettnmt  U  trempe  ;  I«t  «atrèt  •€!•»  sont  soubU  mii  mlai«s 
émU  ^M  U  fer,  qaelle  qàa  toit  b  q«aatilé  (Is  totim  f«*iU  «entiemieat. 


BULL*  DE  aiAT. 
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MATIÈRES  MINÉRALES. 


«1 


Câvre.i 


9» 


Plomb.i 


223 


SM 


225 


226 
ft7 

238 

231 
232 
233 


EUin. 


ZiK. 


Nkkd. 


MÉTAUX.  (Suite.) 


pur  ou  allié  de  xiac 
o«d'é    * 


Mercare  natif. 
AttlimaÎDe..,. 


Minfrai.  ••.•«•»» 

cU   première   f«Âon»   en 
massci,  barres,  taninoos 

oaplaqiie»,., 

lanûoé  ou  baltoi  en  barres 

«a  plaocbes 

ed  fils  de  lovte  dimension, 
polis  on  non ,  autres  qoe 
dorés  on  argentés. .... 
Bronae  d*abminiin  bcut  ne  MMtenant  pas  plos  de 

ao  p.  LOQ  d'alnminiam. 

doré  ou  aiigoité,  on  maitri  ou  lingots,  battu,  tiré, 

laminé  ••  iUé  «ur  fil  ou  sur  soie 

Limailles  et  débria  de  vitvn  oanages 

Minerai  et  scories  de  to«le  sorte 

I  argentifères 
non  argeotiii^fes  origi' 
naires  de  pays  oà  les 
plombs  argentifères  sont 
eaempts  de  droits  de 
sortie 

V    d  Mtret  origines. 

allié  d*antimotne  en  masses 

battu  ou  laminé , .  •  * 

Limailles  et  débrô  de  vient  ouvrages 

Minerai 

en    masses     brutes«   sirtimons,    barres    ou 

plaoues 

alhé   aantimoine    (métd  britannique),  en 
lingots 

Ear  ou  allié,  battu  on  laminé 
imailles  et  débris  de  vieox  ouvrages 

Minerai 

en    masses    brtttes,     sanmons,     barres    ou 

placpM». 

lamine 

Limailles  et  débris  de  viens  ouvrages 

Minerai 

Produits  de  première  fusion  (Içnte,  mettes, 

speiss) .., 

aflué  en  lingots  ou  masses  brutes 

pur,  battu ,  uminé  on  étiré 

atlié  au  cuivre,  avec  ou  sans  une ,  en  lingots 

ou  maisei  bnites  •••••«•••.......•... 

allié  an  cuivre,  avec  o«  aens  sine,  battu, 

lammé ,  étiré  <.. .........*... 


Arsenic  , 


Minerai . . . .  • 

sulfuré ,  fonda 

métallisé  ou  régule . 

I  Minerai 
métallique 

Cadmimn  brut ......•*..«.*..*.». 

Bismuth  (  éiain  de  ^lace) 

Manganèse  (minerai) 

Cobalt  {minerai) 

Minerais  non  dénommés 


TARIF 
•émnui.. 


TARIF 


fr. 


lOOUlog. 
Exempt.  Exempt. 


Exempts. 
13  00 

13  00 

13  00 

130  00 
Exempts. 
Exempts. 
Exempt. 


Exempt. 

2  (to 

3  00 
3  00 

Exempts. 
Exempt. 

Exempts. 

5  00 

6  00 
Exempts. 

Exempt. 

Exempt. 

k  00 

Exempts. 

Exempt. 

Exempts. 

Exempt. 

13  00 

10  00 

23  00 
Exempt. 
ExempL 
Exempt. 
6  00 
ExempL 
ExempL 
ExempL 
Exempt. 
ExempL 
Exempt. 
Exempts. 


Exempts. 
10  00 

10  00 

10  00 

lOC  00 
Exempts. 
Exeropis. 
Exempt. 


E&cnipt. 

Exempt. 

3  00 

3  00 
Exempts. 
Exempt. 

Exempts. 

5  00 

6  00 
Exempts. 
Exempt. 

Exempt. 

4  00 
Exempts. 
ExeoipL 

Exempts. 

ExempL 

10  00 

7  50 

17  50 
Exempt. 
Exempt. 
ExempL 
6  00 
Exeo^>L 
Exempt. 
Exempt. 
ExempL 
ExempL 
ExempL 
Exempts. 


(A  suivre.) 
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LOI 


CONCERNANT  LA  CRÉATION  D'UNE  UNION  INTERNATIONALE 

POUR   LA   PUBUGATION    D9S   TARIFS   DOUANIERS  ^^\ 

Le  Sénat  et  la  Chambre  des  députés  ont  adopté. 

Le  Président  de  la  République  promulgue  la  loi  dont  la  teneur  suit  : 

Article  unique.  —  Le  Président  de  la  République  est  autorisé  à  raliBer 
et,  s'il  y  a  lieu,  à  faire  exécuter  la  convention  internationale  conclue  à 
Bruxelles,  le  5  juillet  1890,  relativement  à  la  création  d'une  Union  inter- 
nationale pour  la  publication  des  tarifs  douaniers. 

Une  copie  authentique  de  la  convention  demeure  annexée  à  la  présente 
loi. 

La  présente  loi,  délibérée  et  adoptée  par  le  Sénat  et  par  la  Chambre  des 
députés,  sera  exécutée  comme  loi  de  l'État. 
Fait  à  Paris,  le  2  janvier  1892. 

CARNOT. 

Par  ie  Président  de  U  République  : 

Le  Ministre  des  affaires  étrangères.  Le  Ministre  du  commerce, 

RIBOT.  ^  Tindastrie  et  des  colonies, 

Jules  ROCHE. 

Un  décret  du  7  janvier  promulgue  la  convention  internationale  de 
Rroxelles  ^^\  signée  entre  la  France  et  ses  colonies,  la  République  aj^entine, 
rAutriche-HongrJe,  la  Belgique,  la  Bolivie,  le  Chili,  TÉtat  indépendant  du 
Congo,  la  République  de  Cosla-Rica,  le  Danemark  et  ses  colonies,  l'Espagne 
et  ses  colonies,  les  États-Unis  d'Amérique,  la  Grande-Bretagne  et  diverses 
colonies  anglaises,  Tlnde  britannique,  le  Dominion  du  Canada,  les  colonies 
de  TAustralie  de  TOuest,  du  Cap  de  Bonne-Espérance,  de  Natal,  de  la  Nou- 
velle-Galles du  Sud,  de  la  Nouvelle-Zélaude,  de  Queensland,  de  Tasmanie, 
de  Terre-Neuve  et  de  Victoria,  la  Grèce,  le  Guatemala,  la  République  dUaiti, 
ritalie  et  ses  colonies,  le  Mexique,  le  Nicaragua,  le  Paraguay,  les  Pays-Bas 
et  leurs  colonies,  le  Pérou,  le  Portugal  et  ses  colonies,  la  Roumanie,  la 
Russie,  le  Salvador,  le  Royaume  de  Siam,  la  Suisse,  la  Turquie,  l'Uruguay 
et  le  Venezuela. 

Les  dispositions  fondamentales*  de  la  convention  sont  contenues  dans  les 
quatre  articles  suivants  : 

Article  V\  —  Il  est  fonné  enlre  les  pays  ci-dessus  énumërét  et  tous  les  pays 


^')  Dépôt  du  projet  à  la  Chambre   des  députés,  31    mars   1891  (Doc»  parL  n*  i349* 
.  O.  p.  . . . }.  Rapport  de  M.  Bayna],  29  octobre  1891  [Doc.  pari,  n**  1681,  J.  0.  p.  . . .  ]. 
Adoption,  7  novembre  1891  [Dèb.  pari.  J.  0.  p.  26o5).  —  Transmission  au  Sénat,  19  no- 


vembre 1891  (Doc.  parL  n**  74*  /.  0.  p ).  Rapport  de  M«  G>chery,  a 8  novembre  1891 

(Doc.  pcarl,  n*  83»  /.  0.  p.  . . .  j.  Adoption,  3  décembre  1891  (Dib,  pari.  J,  0.  p.  949)»  — 
Promulgatioo ,  8  janvier  189a  (j.  0,  p.  109). 


^)  Décret  et  convention  inaérés  au  Journal  officiel  du  8  janvier  189a* 

3. 


Digitized  by 


Google 


—  36  — 

qnî,  dans  la  suite,  adhércronl  à  ia  présente  convention»  une  association  souh  le 
litre  de  «  Union  internationale  pour  la  publication  des  tarifs  douaniers!. 

2.  —  Le  bnt  de  TUnion  e^t  de  publier,  k  frais  communs ,  et  de  faire  connaître , 
aassi  promptetnent  et  aussi  exactement  que  possible,  les  tarifs  douaniers  des  divers 
Eiata  du  globe  et  les  modifications  que  ces  tarifs  subiront  dans  la  suite. 

3.  —  A  celte  fin,  il  sera  créé  a  Bruxelles  un  bureau  international  chargé  de  la 
traduction  et  de  ia  pnUication  de  ces  tarifs ,  ainsi  que  des  disposition)  législatives 
ou  administratives  qui  y  apporteront  des  modiCcations. 


LOI 

ACCORDANT  DES  ENCOUKAGEMENTS  À  LA  CULTURE  DU  LIN 

ET    DU    CHANVRE^''. 

Le  Sénat  et  la  Chambre  des  disputés  ont  adoptr. 

Le  Président  de  la  République  promulgue  la  loi  dont  la  teneur  suit  : 

Article  unique.  —  A  partir  de  Texercice  189a  et  pendant  une  durée  de 
six  ans,  il  sera  alloue  aux  cultivateurs  de  lin  et  de  chanvre  des  primes  dont 
le  montant  ne  pourra  annuellement  dépasser  la  somme  de  2,5c>o,ooo  francs 
et  qui  seront  fixées,  à  concurrence  de  ce  chiflre,  au  prorata  des  superficies 
ensemeucéet. 

Un  règlem(*nt  d'administration  publique  déterminera  les  conditions  d'ap- 
plication de  la  présente  loi. 

Tout  individu  qui  se  sera  rendu  coupable  d'une  fraude,  d'une  tentitive 
de  fraude  ou  d'une  complicité  de  fraude  pour  l'obtention  de  la  prime  sera, 
à  l'avenir,  déchu  du  droit  à  la  prime,  sans  préjudice  de  la  restitution  de  la 
prime  indûment  perçue,  et  sera  passible  des  peines  portées  à  l'article  423 
du  Code  pénal. 

L'article  463  du  Code  pénal  et  la  loi  du  26  mars  1891  sont  applicables  k 
la  présente  loi. 

La  présente  loi,  délibérée  et  adoptée  par  le  Sénat  et  par  la  Chambre  des 
députés,  sera  exécutée  comme  loi  de  l'Etat. 

Fait  à  Paris,  le  i3  janvier  1892. 

CARNOÏ. 

Par  le  Président  de  la  République  : 
Lr  Ministre  de  l'afjricaltnn'.  Le  Miniiftrc  dasjinancey, 

Jui.Es  DEVELU:.  ROUVIEH. 


t'^  l)ëpot  (In  prjjel  à  la  Chambre  des  députés,  fj  juin  1891  {Doc,  pari,  u*  i5i7,  •'•  ^' 
[».  i?o8).  Rapport  de  M.  Graux,  57  juin  1891  (Doc. /joW.u*  1 556, /.  O.  p.  1310).  Adoption, 
a  juillet  1891  [Déb,  pari,  J.  O.  p.  i553).  — Transmission  au  Sénat,  i**  décembre  1891  (Doc, 
pari  n*  88,  J.  0.  p.*.)*  Rapport  de  M.  Trarieux,  3  décembre  1891  (Doc,  pari,  n*  90, 
J.  O.  p..  .)•  Adoption,  7  décembre  1891  (Déb.  pari,  J,  O.  p.  9^9).  —  Retour  à  la  Chambre 
des  députés,  1 7  décembre  1 89 1  ( Doc,  pari,  n*  1 809 ,  J.  O.  p. . .  ).  Adoption .  a  i  décembre  1 89 1 
(Déb,parLJ,0,  p.  1847).  — ^Promulgation,  i4  janvier  1893  (J,  0,  p.  356). 
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LOI 

ACCORDANT  DES  ENCOUHAGEMENTS  X  LA  SÉRICICULTUREC»). 
Le  Sénat  et  la  Chambre  des  députés  ont  adopté, 
Le  Président  de  ia  Républi(|ue  promulgue  la  loi  dont  la  teneur  9uit  : 

Article  uniqub.  —  A  partir  de  l'exercice  1892  et  pendant  une  période 
de  six  années,  il  sera  alloué  aux  éducateurs  ou  cultivateurs  de  vers  à  soie 
une  prime  de  5o  centimes  par  kilogramme  de  cocons,  et  aux  filateurs  une 
prime  à  la  bassine  proportionnée  au  travail  annuel,  laquelle  sera  ainsi  gra- 
duée :  100  francs  par  bassine  à  deux  bouts,  Aoo  francs  par  bassine  à  plus 
de  deux  bouts,  et,  pour  les  filatures  de  cocons  doubles,  200  francs  par  bas- 
sine même  à  un  bout. 

Auront  droit  à  la  prime,  dans  les  usines  à  plus  de  deux  bouts,  les  bas- 
sines accessoires  servant  à  la  préparation  du  travail  de  la  bassine  &leuse,  à 
raison  d'une  par  trois  bassines. 

Un  règlement  déterminera  les  conditions  d'application  et  de  centrale  de 
la  présente  loi* 

Tout  individu  qui  se  sera  rendu  coupable  d'une  tentative  de  fraude  ou 
d*une  complicité  de  fraude  pour  l'obtention  de  la  prime  sera,  à  l'avenir, 
déchu  du  droit  à  la  prime,  sans  préjudice  de  la  restitution  de  la  prime  indû- 
ment perçue,  et  sera  passible  des  peines  portées  à  l'article  à2i  du  Code 
pénal. 

L'article  463  du  Code  pénal  et  la  loi  du  26  mars  1891  sont  applicables  à 
la  présente  loL 

La  présente  loi  sera  applicable  a  l'Algérie. 

La  présente  loi,  délibérée  et  adoptée  [>ar  le  Sénat  et  par  la  Chambre  des 
députés,  sera  exécutée  comme  loi  de  l'État. 
Fait  à  Paris,  le  i3  janvier  1892. 

CARNOT. 

Par  le  Président  Je  la  République  : 
Le  Ministre  de  Tagiiciiliiu^e,  Le  Ministre  des  finances, 

JuLBs  DEVELLE.  UOUVIEU. 


(0  Dépôt  du  projet  à  la  Chambre  des  députés,  1 5  janvier  1891  (Doc.  pari,  n*  1117,  J.O. 
p.  i56].  Rapport  de  M.  Reîiiacb,  31  mai  1891  (Doc.  forl.  n*  i4ai,  J.  0.  p.  1369).  Délibé- 
ration, Il  juin  1891  [Déb.pwL  J.O.  p.  1217).  Rapport  de  M.  Leydet,  j 3  juin  1891  [Doc. 
pari  n*  1489,  J.  Op.  . . .).  Adoptiou  ,  i3  juin  1891  (Déb.porl.  J.  0.  p.  l 'iZh-)  —  Transmis- 
sion au  Sénat,  3  juillet  189:  [Doc,  part,  u*  1^9,  J»  O.  p.  319].  Rapport  de  M.  Loubet,  9  no- 
vembre 1891  (Doc.  part,  n*  55,  J.  0.  p.  545).  Adoption,  37  novembre  1891  (^Déb.  part. 
J.  O.  p.  893).  —  Retour  à  la  Chambre  des  députés,  1*'  décembre  1891  (Doe.parL  n*  i77>« 
/.  O.  p.  ...  ),  Rapport  de  M.  Leydet,  33  décembre  1891  (Doc,  pari  n'  1809,  J.  O.  p.  . . .). 
Adoption,  34  décembre  1891  (Dib.part.  J.  0,  p.  3849).  —  Promulgation,  i4 janvier  1892, 
J.O.  p.  256). 
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DÉCRET  ET  ARRÊTÉ 

CONCERNANT  LE  REMBOURSEMENT  DE  BONS  DE  UQUIDATION  CO. 

DÉCRET. 

Le  Président  de  la  République  française  » 

Vu  la  loi  de  finances  du  3o  décembre  1891,  portant  ouverture  sur  l'exer- 
cice 1892  de  crédits  provisoires  applicables  au  mois  de  janvier  189a,  et 
Dotanmient  Tarticle  11  ainsi  conçu;  «Seront  remboursés,  par  anticipation , 
les  bons  de  liquidation  restant  en  circulation  au  3i  décembre  1891  et  émis 
en  exécution  de  la  loi  du  a 8  juillet  1874  »; 

Sur  le  rapport  du  Ministre  des  finances, 

DÉCRITE  : 

Artiglb  1^.  ***^  Les  bons  de  liquidation  émis  en  vertu  de  la  loi  du 
28  juillet  1874  seront  remboursés  à  raison  de  ôoo  francs  par  titre. 

Le  montant  de  tout  coupon  an  porteur  à  édioirqni  ne  pourrait  être  repré- 
senté sera  déduit  du  capital  à  renibourser. 

2,  —  Le  remboursement  s'effectuera  à  partir  du  i5  janvier  1892: 
1*  À  la  Caisse  centnde  du  Trésor,  à  Paris; 

n^  Dans  les  départements  et  en  Algérie,  sons  les  conditions  qui  seront 
déterminées  par  un  arrêté  du  Ministre  des  finances. 

Dans  les  colonies,  ce  remboursement  aura  lieu  à  partir  du  quinzième  jour 
qoi  suivra  la  promulgation  de  la  loi  du  3o  décembre  1891  et  du  présent 
décret,  sous  les  conditions  qui  seront  déterminées  par  un  arrêté  du  Ministre 
des  finances. 

3.  —  Les  détenteurs  de  certificats  nominatifs  de  dépôt  au  Trésor  devront, 
pour  obtenir  le  remboursement  de  leurs  titres,  faire  certifier  leur  signature 
sur  le  certificat  par  un  notaire  ou  un  agent  de  change  dont  la  signature , 
dans  les  départements  autres  que  celui  de  la  Seine,  devra  être  légalisée. 

ft.  —  Les  intérêts  attachés  aux  bons  de  liquidation  appelés  au  rembour- 
sement cesseront  de  courir  à  partir  du  i5  janvier  1892  pour  ceux  qui  seront 
remboursés  à  Paris ,  dans  les  départements  ou  en  Azérie; 

Pour  ceux  qui  seront  remboursés  dans  les  colonies,  à  partir  du  quinzième 
jour  qui  suivra  la  promulgation  dans  la  colonie  de  la  loi  du  3o  décenïbre  1891 
et  du  présent  décret 

5.  -^  Le  montant  en  capital  des  bons  de  liquidation  non  sortis  au  tirage 
et  dont  le  remboursement  n'aurait  pas  été  réclamé  à  la  date  du  3i  jan- 
vier 1892  sera  converti  d'office  en  bons  du  Trésor  à  vue  portant,  à  partir 
du  1^  février  1892,  un  intérêt  de  i  p»  0/0  par  an. 

Les  sommes  en  capital  et  intérêts  non  remboursées  au  3i  décembre  1892 

D  écrel  et  arrêté  insérés  au  Journal  officiel  du  1"  janvier  1892. 
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—  do- 
seront versées  à  la  Caisse  des  dépôts  et  consigoations  pour  être  tenues  à  la 
disposition  de  qui  de  droit. 

6.  —  Le  Ministre  des  finances  est  charge  de  l'exécution  du  présent  décret, 
qui  sera  publié  au  Journal  officiel  et  inséré  au  Bulletin  des  bis. 

Fait  à  Paris,  le  3i  décembre  1891. 

CARNOT. 

Par  le  Président  de  k  Rëfmbtique: 
Le  Ministre  des  finances, 
ROUVIEIL 

Articlb  1".  —  Les  bons  de  liquidation  émis  en  exécution  de  la  loi  du 
28  juillet  1874  seront  remboursés  à  la  Caisse  centrale  du  Trésor  public,  à 
Paris,  à  partir  du  i5  janvier  1892. 

Les  porteurs  de  ces  titres  seront  admi«  à  en  effectuer  le  dépôt  à  la  Caisse 
centrale  du  Trésor  public,  à  Paris,  rue  de  Rivoli,  à  partir  du  6  jan^ 
vieri892. 

2.  —  Ces  bons  ppurront  être  également  remboursés,  à  partir  du  i5  jan- 
vier 189a,  aux  caisses  des  trésoriers-payeurs  généraux  et  des  receveius  des 
Gnances  dans  les  départements,  à  la  condition  d*avoir  été  d^pés,  dix  jours 
au  moins  à  Tavanœ,  à  la  caisse  où  le  payement  est  demandé. 

Le  remboursement  pourra  être  aussi  demandé,  dans  les  mêmes  condi- 
tions, à  la  caisse  du  percepteur  de  toute  ville  d'arrondissement  dont  la 
recette  des  finances  a  été  supprimée. 

3.  —  En  Corse  et  en  Algérie,  le  r^nboursettient  pourra  être  effectué  par 
le  trésorier-payeur  général ,  les  receveurs  des  finances  ou  par  les  trésoriers- 
payeurs  et  payeurs  particuliers,  après  vérification,  au  Ministère  des  finances, 
à  Paris,  des  titres  déposés  à  leur  caisse. 

Dans  les  colonies,  il  pourra  être  effectué  dans  les  mêmes  conditioDs  par 
les  trésoriers-payeurs, 

4.  —  Les  intérêts  courus  sur  les  titres  appelés  au  remboursement  seront 
payés  en  même  temps  que  le  capital. 

Ces  intérêts  seront  liquidés  conformément  aux  dispositions  de  l'article  A 
du  décret  du  3i  décembre  1891. 

5.  —  Les  dépôts  de  certificats  nominatifs  et  les  dépôts  de  titres  au  por- 
teur, effectués  en  vue  du  remboursement,  donneront  lieu  à  la  délivrance  de 
récépissés  à  talon ,  visés  au  contrôle  conformément  à  la  loi  du  ^k  avril  i853. 

Fait  à  Paris,  le  3i  décembre  189 1. 

ROUVIER. 
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LE   RECENSEMENT   DE    1891,  <'' 


Le  décret,  en  date  du  3i  décembre  1891, qaidéclare«  seuls  authentiques 
à  partir  du  1*'  janvier  1892  *  les  nouveaux  tableaux  de  la  population  de  la 
France  Y  tels  qu'ils  résultent  du  dénombrement  du  12  avril  dernier,  a  été 
inséré  dans  le  Journal  officiel  du  12  janvier.  Le  Journal  officiel  n'a,  d'ailleurs  « 
pas  intégralement  reproduit  les  tableaux  annexés  à  ce  décret.  Nous  allons 
reproduire  presque  intégralement  le  rapport  dans  lequel  le  Ministre  de  l'in- 
térieur compare  les  résultats  du  recensement  de  1891  à  ceux  du  i^ecensement 
de  1886. 

Nous  donnerons  aussi  les  chiffres  concernaut  l'Algérie  (dénombrement  du 
10  mars  1891). 

RAPPORT  DU    IIIMSTRB  DE  L'INTERIEUR  AU  PRibWENT  DE   LA    REPUBLIQUE. 

Monsieur  le  Président, 

J*ai  rhonneor  de  mettre  sons  vos  veux  les  résultats  du  recensement  de  la  pc^pula- 
tîon  de  la  France,  qui  a  été  effectué  le  la  avril  1891,  en  conlbrmilé  d*un  décret  du 
1"  mars  précédent 

Je  n  ni  pas  besoin  de  rappeler  Tintérèt  que  présente  cette  opération,  puisque^ 
sans  parier  de  Tuliiité  qu'elle  offre  au  point  de  vue  statistique  et  scientifique,  le 
chiflre  de  la  population  sert  de  base  à  Tapplication  de  diverses  lois  d*imp6t  et  d'or- 
ganisation politique  et  administrative. 

La  constatation  officielle  qui  en  est  faite  tous  les  cinq  ans  réfléchit  donc  sur 
Tensemble  de  notre  l^[islation. 

Je  me  bornerai  à  signaler  les  principaux  changements  survenus  pendant  la  der- 
nière période  quLnquennide  (1886-1891),  en  ce  qui  touche  les  circonscriptions 
territoriales ,  le  mouvement  de  la  population  et  sa  distribution  sur  le  sol  de  la  Ké- 
puUiqae. 

D  après  le  dénombrement  qui  a  eu  lieu  le  3o  mai  1886 ,  le  nombre  des  arrondis- 
sements était  de  362,  celui  des  cantons  était  de  2,871  et  celui  des  communes  de 
36,121. 

On  compte  actuellement  362  arrondissements,  2,881  cantons  et  36,i44  com- 
munes. 

Le  nombre  des  arrondissements  est  donc  resté  le  même  ;  celui  des  cantons  se 
trouve  augmenté  de  10  unités,  par  suite  de  la  création  de  nouvelles  circonscriptions 
cantonales  au  Havre,  à  Lille,  à  Bordeaux,  à  Reims,  à  Gilais  et  à  Carmaux.  Mais 
dans  une  seule  de  ces  circonscriptions,  celle  de  Calais,  il  a  été  établi  une  nouvelle 
justice  de  paix;  les  autres  ont  été  rattachées,  au  point  de  vue  judiciaire,  à  des  can- 
tons déjà  existants. 

Quant  au  chiflre  des  communes,  il  s*est  accru  de  23,  déduction  faite  de  4  sup- 
pressions prononcées  depuis  le  précédent  recensement 

Le  tableau  ci-dessous  fait  connaître  le  nom  des  communes  créées  et  supprimées, 

(^)  Voir,  dans  le  Bulletin  de  janvier  1887,  pa^e  5>,  les  résiduts  du  recensement  précédent. 
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celui  des  départemenU  dont  elles  dépendent  et  la  date  des  réunions  ou  créations 
prononcées. 


COMMCNKS  SOPPRIlflbs. 


Alpo(BaMe8-). 
AlpM(Hmrte»-) 


iLaffremase ,  réunie  à  la  comnttae  da  Gbafiant ,  soas  la  ) 
déaniiination  de  CbaiEaat-Lagra»M« 


Sévfea 


(D«.»-)..j 


Alpes-Maritiinet. 
An^ 

Doidogiie. 

Giroade 


lUe^t-Vilaine.. 

Lobe 

Lot 

Loaère 


lloffllilMtt. 


Nocd 

Puy-de-Dôme. . . 
Pyiénécf  (B-.).. 
ryfCBeefrO»    •  • . 

RhAne  

SaAne-et-IxMre . . 


Sartbe, 


Seine 

Seine-et-OÎM . . 

Tara 

Vendée 

Yonne. 


CkwMmae ,  réunie  à  la  commune  duSuix 

Sapicourt ,  réunie  à  la  commune  de  Courceilef^ct-Ros- 
nay,  toa»  la  dénooânatîon  de  Courcellca-ei-SapioouK  | 

Prissé-le-Graod,  réunie  aux  communes  de  Priîwé,  laj 
Foye-Mon^uH  et  BeUeville j 

GOmiDNKS  CliKto. 

Beaulieu,  distraite  de  Villefirancbe 

Lajserre,  distraite  de  Montardit  etde  Tonrtousc  .... 

Saint-Just,  distraite  de  Chapdeuil-Saint-Jost 

Sdttt-Micliei^le'RiTière ,  dîrtraite  de  la  RodHhCbalais 

Saint-Yzan-de-Soudiac ,  distraite  de  Saint-Mariens  et 
de  Saint-Savin 

Grevin ,  distraite  de  Poiigné 

Broualan ,  distraite  de  la  Boussac 

Sainte-Croix,  distraite  de  Paveain 

LaGam-dX)urcet,  distraite  de  Lentillac 1 . . . . 

Che]^ard-l*éYéque,  distraite  de  Chaudejrac 

Locmaria,  distraite  de  Grandchamp 

HoMlic ,  distraite  de  la  commune  du  Palais. 

Honat,  distraite  de  la  commune  du  Palais. 

Mdo-les-Bains,  distraite  de  Rosendaël 

MootpejToux ,  distraite  de  Coudes 

Haut-de-Bosdarros ,  diatraite  de  Bosdarros 

Cerbère ,  distraite  de  BaoYuls-sur-Mcr 

Saint-Foos,  distraite  de  Venissieux 

Le  Penréon ,  distraite  de  la  commune  de  Vanx 

Chiddes ,  distraite  de  Piessy-soos-Dondin 

La  réunion  de  la  commune  de  Cherré  à  la  Ferté-Ber- 
nard,  prononcée  par  décret  du  aS  juillet  1886,  a 
été  annulée  par  un  arrêt  contentieux  du  Conseil 
d'État,  en  date  du  18  mai  1888 

Le  Ferreux ,  distraite  de  Nogent-«ur-Marne 

JanviUe,  distraite  d^Auvers-Saint-Georges 

Saint-SaKy,  distraite  de  Boissexon 

Tauriac ,  distraite  de  Mont? iden 

Le  Maseau ,  distraite  de  Saint-Sigismond 

Les  Clirimois ,  distraite  des  communes  de  Chigy  et 
Foissy 


Décret  du  la  déc.  1887. 

Délibération  du  conseil  gé- 
néral du  a 3  août  1887. 

Décret  du  S  nov,  1891  . 
Décret  du  17  aoàti887. 


Loi  du  a3  juillet  1891. 
Loi  du  a  7  lévrier  1 887 . 
Loi  du  2  5  février  1887. 
Loi  du  6  déc.  1887. 

Loi  du  ao  juillet  1889. 

Loi  du  iodée.  1889. 
Loi  dus  avril  1887. 
Loi  du  ià  mars  1888. 
Loi  du  ai  juillet  1891. 
Loi  du  i*aoAt  1887. 
Loi  du  là  déc.  1889. 
Loi  du  16  déc  1891. 
Loi  du  16  déc  1891. 
Loi  du  ai  iniHet  1891. 
Loi  du  6  déc  1889. 
Loi  du  1 1  déc  1 888 
Loi  du  aa  juin  1887. 
Loi  du  a6  mars  1888. 


Loi  du  17  noT.  1890. 
Loi  du  ao  juillet  1 889. 

Arrêt  du  Conseil  d'ÊUt  du 
18  mai  1888. 

Loi  du  a  mars  1887. 
Loi  du  8  juin  1889. 
Loi  du  a  a  juin  1889. 
Loi  du  11  déc.  1889. 
Loi  du  11  juin  1889. 

Loi  du  a  9  mai  1889. 

Lors  du  précédent  dénombrement  Jes  87  départements  de  la  France  comptaient 
38,a  18,903  individus.  La  population  recensée  en  i8gi  s*élève  à  38,343, iga,  soit 
une  augmentation  de  i34>a89. 

De  1881  à  1886,  Faccroissement  avait  été  plus  sensible  (545,855),  bien  que  le 
recensement  de  1886  n  ait  embrassé  quune  période  de  4  ans  et  5  mois,  tandis 
que  celui  de  1891  porte  sur 4  années  et  10  mois  1/2  (3i  mai  1886  au  iq  avril  1891  ). 

Cest  la  une  constatation  dont  la  gravité  ne  saurait  échapper,  et  que  faisaient 
pressentir,  d'ailleurs,  les  statistiques  annuelles ^^^ 


(1) 


Voir  le  Journal  officiel  du  3 1  octobre  1891.  On  y  trouve  les  constatations  suivantes  : 


AimiBs. 


1886. 
1887. 
1888. 
1889. 
1890. 


IfAISSANCES. 

DÉCÈS. 

913,838 

860,22  a 

899,333 

84a,797 

882.639 

837,867 
794.033 
876,605 

880,579 

838,o59 

MAniAGBS. 

a83.2o8 
277,060 
276,848 
273,934 
369,33a 


Divoncss. 

3,960 
3,636 
4,708 
4,786 
5,457 
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Ces  staristiqaes  expUqueiit,  dans  une  certaine  meflure,  ce  raleotitsement  du 
mouvement  ascensionnel  de  la.  population  française  par  certaines  maladies  épidé- 
miques  qui  ont  sévi  en  1890,  et  par  la  crise  que  les  naissances  ont  subie,  il  y  a 
trente-six  ans,  crise  aggravée  par  une  mortalité  très  forte  en  i854  et  en  i855.  Il 
faut  ajouter  k  ces  causes  la  perte  des  jeunes  gens  qui  ont  succombé  pendant  l 'S 
années  1870-1871,  et  dont  La  disparition  se  ùài  sentir  aujourd'hui  dans  la  (Uaûnu- 
tion  du  nombre  des  naissances.  Quoi  qu*il  en  soit  de  llmportance  à  attribuer  à  ces 
diverses  circonstances ,  j'ai  le  regret  de  constater  que  la  population  de  la  France  esl 
restée  presque  stationnaire  depuis  le  dernier  recensement. 

L*état  ci^près  indique  comment  se  répartissent,  par 'déparlement,  les  augmen- 
tations et  diminutions  de  population. 

Etat  comparatif  de  la  population  des  déparlements  en  1891  et  1886. 


DEPARTEMENTS. 


Ain 

Aisoe 

AUJcr 

Alpes  (Basse»-) 

Alpes  (Usâtes-) 

Alpe»4tf  aritines 

Ardèche. 

Ardeones 

Ariège 

Aube 

Aude 

Aveyroa 

Beltort  (Territoire  de). 
BoQcbes^a-Iibôiie. . . . 

Calvados 

Cantal 

Charente 

Gharenie-Infiftrieafe. . . 

Cher 

Corr^e 

Corse 

CMe^X)r 

C6tes-dn;N(ird 

Creose 

Dordogne 

Doabs ...    

Diôme....; 

Eure 

Eure-et-Loir 

Finistère 

Gard 

Garonne  (Haute-).. . . 

Gers 

Gironde 

Hérault 

lUe^-Vilaine 

Indre 

Indre-et-Loire 

Isère 

Jura 


POPULATION 


ra  1891. 


356,907 
5(i5,493 

13MS5 
115,522 
258,571 
371,269 
324,923 
227,491 
255.548 
317,372 
400,467 
83.670 
630,622 
428,945 
239,601 
360,259 
456,202 
359,276 
328,119 
288,596 
376,866 
618,652 
284,660 
478,471 
303.081 
306,419 
349,471 
284,683 
727,012 
419,388 
472.383 
261.084 
793.528 
461.651 
626.875 
292.868 
337,298 
572.145 
273,028 


AUGMEN. 

DIMI- 

TATIOIC. 

NUTION. 

Kw  i88S. 

364,408 

Il 

7,501 

555,925 

II 

10,432 

424.582 

II 

200 

129.494 

» 

6,209 

122,924 

li 

7,402 

238.057 

20,514 

II 

375.472 

it 

4.203 

332,759 

II 

7,836 

237,619 

II 

10,128 

257.374 

II 

1,826 

332,080 

H 

14.708 

415,826 

II 

15.359 

79.758 

3.912 

II 

604,857 

25,765 

„ 

437,267 

II 

8,322 

241.742 

II 

2.141 

366.408 

II 

6.149 

462.803 

II 

6.601 

355,349 

3,927 

326.494 

1,625 

II 

278,501 

10,095 

n 

381,574 

M 

4,768 

628,256 

II 

9.604 

284,942 

II 

282 

492.205 

II 

13,734 

310.963 

M 

7,882 

314,615 

II 

8,196 

358.829 

II 

9.358 

283,719 

964 

M 

707.820 

19,192 

Il   • 

417,099 

2,289 

II 

481,169 

II 

8,786 

274.391 

II 

13,307 

775,845 

17,683 

II 

439,044 

22.607 

II 

621,384 

5,491 

II 

296.147 

// 

3.279 

340,921 

„ 

3,623 

581,680 

II 

9,535 

281,292 

II 

8,264 
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DEPARTEMENTS. 


Landes. 

Loir-et-Cher 

Loire 

Loire  (Haute-) 

Loire-lnfërieurc  . . . . 

Loiret 

Lot 

Lot-et-GaroDiie  .  . . . 

Lo^ 

Maiae-et-Loire 

Manche 

Bfarne «  • 

Marne  (Hante-)... . 

Mayenne. 

Meurthe-et-Moselle. . 

Meose. 

MofOiDaA.  ...•••••• 

Nièvre 

Nord 

Oise 

Orne 

Pa»d«-C:akia 

Pny-de-Dôme. 

Pyrénées  (Basses-).. 
Pyrénées  (Hautes.).. 
Pyrénées-Orientales . 

bUm. 

SaÂne  (Haute- ) 

Saône-et- Loire 

SarHic 

Savoie. 

Savoie  (Haute-) 

Seine 

Seine-Inférieore.  .  • . 

Seine-etrMame 

Seine-et-Oisc 

Sèvres  (Deux-) 

Somme T  .. . 

Tarn 

Tam-ct-Garouue...  . 

Var 

Vaoclnse 

Vendée 

Vienne 

Vienne  (Haute-).. . . 

Vosges 

Yonne 


Totaux. . 
Augmentation.. 


POPULATION 


M  1891. 


3Ô0,3S8 
616,227 
316,735 
6^5,263 
377,718 
253,885 
295,360 
135*527 
518,589 
513,815 
43(1,692 
243,533 
332.387 
(144.150 
292,253 
544.470 
543.581 
,736.341 
401,835 
354.387 
874.364 
564,266 
425,027 
225,861 
210,125 
806,737 
280,856 
619,523 
429.737 
263,297 
268.267 
.141,595 
839,876 
356,709 
628,590 
354.282 
546,495 
546,739 
206,596 
288.336 
235,411 
442,355 
344.355 
372,878 
410.196 
344,688 


38,343.192 


EN   1S86. 


302.266 
279.214 
603.384 
320,063 
643,884 
374,875 
271.514 
307,437 
141.264 
527,680 
520,865 
429.494 
247,781 
340,063 
431,693 
291.971 
535.256 
.  347.645 
1,670.184 
403.146 
367,248 
853,526 
570.964 
432.999 
234.825 
211.187 
772.912 
290.954 
625,885 
436,111 
267.428 
275.018 
2,961,089 
833,386 
355,136 
618/)89 
353,766 
548,982 
358,757 
214.046 
283,689 
241,787 
434,808 
342,785 
363.182 
413.707 
355.364 


38.218.003 


AUGMEN- 
TATION. 


1.144 
12.843 

1.379 
2,843 


6,198 


12,457 

282 

9.2i4 

/i 
66,157 


20338 


33.825 


180,506 

6,400 

1,673 

10,501 

516 


4.647 

II 
7.547 
1,570 
9,696 


523,290 


mÊ 


DIAfl- 
KUTION. 


4.424 


3,328 


17.629 

12.077 

5.737 

9.091 

7,050 

4.248 
7,676 


4,064 

1,311 
12,861 

II 
6,698 
7,972 
8,964 
1.063 

10,098 
6,362 
6,374 
4,131 
6,751 


2,487 

12,018 

7,450 

II 
0,376 


3,511 
10.676 


399.001 


124.289 


On  Yoit.  d'après  ce  tableau,  que  3a  dépariemenls  sont  en  progression,  tandis 
que  dans  les  55  autres  il  y  a  décroissance. 
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Parmi  les  premiers,  il  faut  citer  particulièrement  les  Alpes-Maritime?,  les  Bou- 
chesKiulUiône,  le  Finistère,  la  Gironde,  THérault,  la  Savoie,  Meurlhe-el-Moscile , 
le  Nord,  le  Pas-de-Calais,  le  Rhône  et  la  Seine.  Quant  aux  diminutions,  elle^  sont 
surtout  sensibles  dans  TAisne,  TAriëge,  TAude,  TAveyron,  la  Dordogne,  le  Gers, 
le  Lot,  Lot-et-Garonne,  l'Orne,  la  Haute-Saône,  le  Tarn  et  T Yonne. 

En  1886,  58  départements  étaient  en  progression  et  a  g  en  décroissance. 

Le  tableau  ci-contre  (page  àb)^  qui  présente  la  population  des  villes  les  plu  i  im- 
portantes ,  c'est-à-dire  de  celles  qui  comptent  plus  de  3o,ooo  âmes ,  montre  que 
I  accroissement  s'e.st  opéré  surtout  au  prout  des  grande-*  agglnméralions,  par  un  dé- 
placement de  la  population  rurale  altu*ée  vers  les  centres  urbains  industriels. 

Il  ressort  de  ce  tableau  que  les  villes  qui  y  sont  désignées  représentent,  à  elles 
seules,  un  accroissement  de  population  de  S/icSgS  habitants,  supérieur  à  Tar^crois- 
scment  total  de  la  population  française  depuis  le  dernier  recensement.  Le  chifiTrc  de 
cet  accroissement  n'était  que  de  Soo,  1  a6  habitants  en  1886. 

La  ville  de  Saint-Etienne ,  qui ,  depuis  1 876 ,  avait  perdu  plus  de  8,000  habitants , 
présente  aujourd'hui  une  augmentation  de  i5,568  sur  le  cniiïre  de  1886. 

En  ce  qui  concerne  Paris,  l'augmentation  du  nom!  redes  habitants  qui,  en  1881, 
s'était  élevée  à  a8o>ai7,  et  qui,  en  1886,  avait  été  de  75,5^7  seulement,  eat  re- 
montée à  io3,4o7  pour  la  dernière  période  quinquennale.  Les  seizième,  dix-septième 
et  dix-huitième  arrondissements  figurent  dans  ce  chiffre  pour  plus  des  deux  cin- 
quièmes, soit  43,099  habitants. 

Néanmoinf,  la  banlieue  de  Paris,  dont  la  population  ne  cesse  de  s^accroître, 
compte,  en  1891,  77,000  habitantri  de  plus  qu'en  1886.  Les  communes  où  Taug- 
mentationest  la  plus  sensible  sont  celles d'Asnières, Colombes,  Nanterre,  Boulogne, 
Clichy,  Levallois-Perrct,  Neuilly,  Pantin,  Aubervilliers ,  Saint-Denis,  Saint-Ouen, 
Montreuil  et  Vincennes. 

D'une  façon  générale ,  le  mouvement  ascensionnel  de  la  population  parisienne, 
qui  avait  été  très  considérable  pendant  la  période  comprise  entre  187  a  et  1881, 
puisqu*il  s'est  traduit  par  une  augmentation  de  4 17.^31  habitants,  s'est  sensible- 
ment ralenti  de  1882  à  1891;  car,  dans  une  période  à  peu  près  égale,  la  population 
ne  s'est  accrue  que  de  178.934  habitants,  à  la  différence  ae  la  banUeue,  où  l'aug- 
mentation de  la  population  a  été  à  peu  de  chose  près  la  même  pendant  les  deux 
périodes  187a  à  1881  et  188a  à  1891  (i6a,o39  habitants  en  plus  de  187a  à  1881 
et  i63,33ade  188a  à  1891). 

J'indiquerai,  pour  compléter  cet  exposé,  le  classement  de  toutes  les  communes 
de  France,  d'après  le  chiffre  de  leur  population ,  à  raison  de  riniérét  que  ce  ren- 
seignement peut  offrir  pour  Tétude  des  lois  d'impôt  ou  d'organisation  municipale. 

Nombre  des  communes  ayant  une  population  au  dessous  de  : 


5o  habitants 9a  a,ooi 

5i  à        luo 784  a,5oi 

101  à         aoo 3,86a  3.ooi 

aoi  à        3oo 4,95a  3,5oi 

3oi  à       4oo 4.ao6  A.ooi 

401  a        5oo 3,694  5,001 

5oi  a     1,000 10,169  io,ooi 

1,001  à     i,5oo 3,790  ao,ooi 

i,5oi  à     a,ooo 1,886 


à     a, 5oo  habitants.  794 

à     3,000 572 

à     3,5oo 3i3 

à     4,000 a  19 

à     5,000 a44 

à   1 0,000 337 

à  ao,ooo ia8 

et  au-dessus io4 
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Etat  comparatif  de  la  population  en  1891  et  18S6 
dans  les  villes  ayant  plus  de  30,000  âmes. 


DïPAUTEMENTS. 


Aisne 

Aipes-Maritimet.  . 

Aube. 

Boiiche»dii-IUiAiie . 

CalTadot 

Cbarente 

Chtirente-Iofôr'*... 

Cher. 

Côte^'Or 

Uoraoffne ....... 

Donbs 

Finûlèrc 

Gard 

Garonne  (Haute-). 
Gironde. 


Ifcrault. 


lUeetrilûne. 
Iwlre-el-Loiro. 
Isère ....... 


Loîre 

Loire-Infôrieure . . . 

Loiret 

Maîne«t-Loire. . .  . 

Mancbe 

Marne 

Mayenne*  .....•• 
Mcurtheet-Moscllc. 
Morbihan 


Nord. 


Pas-de-Calab 

Paj-de-D^me .... 
Pyrénées  (  Basse»-). 
pYrënées-Orientalcs 

IUi6nc 

Sarlhe 


Seine.. 


Scine-InfcHneure . . 

Seîne-et-Oise 

Somme 

Var 

Vaucinse 

Vienne 

Vienne  (Hante-).. 


VILLES. 


Saint-Quentin . . . . 

Micc 

Troje*. 

Marseille 

Caen 

Angouléne.  . . . . . 

Rochefort ...... 

lV>org(s. ........ 

Dijon 

Penffueui ....... 

Besançon 

Brest 

Mmes 

Toulouse 

Bordeaux 

I^crs 

Cette 

MontpdBcr 

Rennes 

Tonrs 

Grenoble 

Roanne 

Saint-Etienne  . . . . 

Nanles.» 

Saint 'Nazaire 

Orléans 

Angers 

Cherbourg  ...... 

Reims 

Uval 

Nancy 

Loriect 

Dunkerqhe 

LiUe.. 

Ronbaix 

Tourcoing 

Boulogne 

Calais 

Clermont-Ferrand . 

Pau. 

Perpignan 

Lyon... 

Le  Mans 

Paris 

Boulogne 

Clichy 

Levalloia-Perret . . 

Saint-Denis 

\Ai  Havre. 

Rouen 

Versailles 

Amiens 

Toulon 

AYil 


Limoges.. 


TOTAVX. 


Augmentation. 


POPULATION 


KB    1891. 


47,551 

88,273 

50,330 

403,7W 

45,201 

35,690 

33.334 

45,342 

65,428 

31,^39 

56,055 

75,854 

71,623 

149,791 

252,415 

45,475 

36,541 

69,258 

69,232 

60,335 

60,430 

31,380 

133,443 

122,750 

30,935 

63,705 

72,669 

38,554 

104,186 

30,374 

87,110 

42,116 

39,498 

201,211 

114,917 

65,477 

45,205 

56,867 

50,119 

33,111 

33,878 

416,029 

57,412 

2,447,957 

32,569 

30,698 

39,857 

50,992 

116,369 

112,352 

51,679 

83,654 

77,747 

43,453 

37,497 

72,697 


6,862,822 


BS  18B6. 


47,353 
77,478 
46,972 
376,  IW 
43,809 
34,647 
31,256 
42,829 
60,855 
29,611 
56.511 
70,778 
69,898 
147,617 
240,582 
42,785 
37,058 
56,765 
66,139 
59,585 
52,484 
30,402 
117,875 
127,482 
25,575 
60,826 
73,044 
37,013 
97,903 
30,627 
79,038 
40,055 
38,025 
188,272 
100,299 
58,008 
45,916 
58,969 
46,718 
30,626 
34,183 
401,930 
57,591 
2,344,550 
30,084 
26,741 
35,649 
48,009 
112,074 
107,163 
49,852 
80,288 
70,122 
41,007 
36,878 
68,477 


6,522,426 


AdGMEN- 
TATIOlf. 


198 
10,795 
3,358 
27,606 
1.392 
2,043 
2,078 
2,513 
4,573 
1,828 

5,076 
1,725 
2,174 
11,833 
2,690 

12,493 

3,093 

750 

7,955 

978 

1&.568 

II 
5,360 
2,879 

1,541 

6,283 

8,072 
2,061 
1,473 
12,939 
14,618 
7,469 


3,401 
2,485 

14,099 

103,407 
2,485 
3,957 
4,208 
2,983 
4.295 
5,189 
1,827 
3,366 
7.625 
2,446 
619 
4,220 


350,026 


DIMI- 
NOTION. 


456 


517 


4,732 


375 


253 


711 
2,102 


305 

II 
179 


9,630 


340,396 
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Il  reste  à  dire  un  mot  de  la  population  étrangère. 

Le  recensement  officiel  des  étrangers  a  eu  lieu,  pour  la  première  fois,  en  1886, 
en  exécution  de  la  loi  du  16  juin  i885  ,  aux  termes  de  laquelle  (art.  a)  chaque  dé- 
partement devait  élire  autant  de  députés  qu'il  compterait  de  fois  70,000  habitants 
ou  fraction  excédant  ce  chiffire ,  les  étrangers  non  compris. 

La  loi  du  i3  février  1889,  qui  a  rétabli  le  scrulin  d'arrondissement,  ne  fait  plus 
de  distinction  entre  les  Français  et  lea  étrangers  pour  la  détermination  du  nombre 
des  députés;  il  n'y  a  donc  plus  lieu  de  donner  le  caractère  authentique  au  recense- 
ment aes  étrangers  dont  j'indiquerai  seulement  les  résultats,  à  titre  de  renseigne- 
ment. 

Le  nombre  des  étrangers  recensés  en  1886  s'élevait  à  1 ,  i  i5,a  i4  >  sur  un^  popu- 
lation de  38,ai8,go3.  Le  dénombrement  de  1891  a  fait  constater  la  présence  en 
France  de  1,101,798  étrangers  résidants,  soit  une  diminution  de  1 3,4 16.  L'aug- 
mentation de  la  population  totale,  bien  que  très  faible,  n'a  donc  pas  été  influencée 
lar  la  présence  de  1  élément  étranger,  qui  a  plutôt  des  tendances  à  décroître,  et  elle 
loit  être  portée  tout  entière,  et  même  au  delà,  à  Tactif  de  la  population  française. 
J'ajoute  que  la  diminution  du  nombre  des  étrangers,  constatée  depuis  le  recense- 
ment de  1886,  paraît  devoir  être  attribuée  aux  effets  de  la  loi  du  a  6  juin  1889,  qui 
a  donné  une  plus  grande  importance  au  fait  de  la  naissance  sur  le  sol  national,  et  a 
rendu  plus  facUe  l'acquisition  de  la  nationalité  française ,  puisque ,  pour  la  seule 
année  1890,  le  nombre  des  étrangers  naturalisés  ou  des  Français  réintégrés  est 
supérieur  à  la  diminution  du  nombre  des  étrangers  relevée  pendant  toute  la  période 
1886-1891. 

En  Algérie,  où  le  recensement  a  eu  lieu  le  10  mars  1891,  voici,  par  dé- 
partements, lea  résultats  officiels:  . 

Dénombrement  de  la  population  en  Algéiie. 


s 


DÉPAR. 
TEMENTS. 

TERRITOIRES 

ADHItlSTUf 

par  l'aulorit^  civile. 

TERRITOIRES 
de 

COHMAHDIHCirr. 

POPULATION.                    Il 

C0HPBI8   L'AEMII,                              1 

Nomkr* 

aiTOtt- 

Mmenia. 

Nonbrc 

commune» 

plBia 
exercice. 

Nombre 

àMB 

eom- 
niae» 
milles. 

Non 
comm 
niitcB. 

ibr« 
ânes 
indigènes. 

des 
territoires 
administrés 

per 

civile. 

de» 
territoires 

de 
commen- 
dnnent. 

TOTAL. 

Alger 

Oran 

CoDsUntine.. 

Totaux., 

5 

7 

100 

78 
71 

21 
18 
3k 

3 
3 

5 
2 
h 

1,275,650 

817,450 

1.5M.8«7 

192.477 
124.616 
170.672 

1.468,127 

942.066 

1.714.539 

17 

%fi9 

73 

6 

11 

3.636.967 

487.765 

4,124,732 

En  i886,  la  population  totale  de  l'Algérie  ressortait  à  3,8 1 7,465  habi- 
tants, dont  ^9^2, 990  pour  les  territoires  de  commandement. 
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LES  CONTRIBUTIONS  DIRECTES 

ET  LES  TAXES  ASSIMILÉES. 
SrrtTATION  AU   l"  JANVIER    1892. 

Comparaison  des  évaluations  avec  les  rôles  émis. 


DÉSIGNATION  DES  PRODUITS. 

ÉVALUATIONS 

RÔLES  ÉMIS. 

EXPLICATION 
•  Il  DirpéftSKCBs. 

R.,rlM>4<Mi^;».;M>i  Conlributious  directes 
Budget  ordiiuirc    ^axe.  •«imilées 

Budget  mr  m*(  GoaltilMiCioM directM. 
sources  spédalcs  (  Taxes  assimilées ..... 

Il                               Totaux 

430,111,660' 
29,662.700 

430,177,600' 
29,684,100 

La  différouce représente  J«  pro- 
•Imil  des  rMo  retUnt  à  omettre  h 

AoeroisMmeMl  dn  mofeiMt  An 

459,77/^,366 

459,861.700 

366,261,915 
1,330,435 

374,354»600 
1,301,000 

367,598,350 

375,710.200 

827,372,716 

835,577,900 

Comparaison  des  recouvrements  effectués  avec  les  douzièmes  échus. 


DÉSIGNATION  DES  PRODUITS, 

(  Bodgti  ordinaire  et  budget  «or  rettoarcet 

tpiMalet.) 

DOUZIÈMES 
ions. 

RECOUVRE- 
MENTS. 

DirrÉRBVCBS  ADX  RBCOVVRBMBÏITS         II 

par  rapport  anz  dooitémes  échos.       1 

Augmentations. 

Dtmina  tiens. 

CoDtnbntioos  directes 

737.487,900' 
28,457,100 

781,203,700' 
29,814,200 

43.715,800' 
1,357,100 

Il 
II 

TOTAOI * . . .  • 

765,945,000 

811.017,900 

45,072.900 

n 

En  plus  aux  recouvrements  . 



45,072.900'                Il 

Evaluation  en  douzièmes 

0  doua 

cième  64.             |l 

Comparaison  des  recouvrements  de  1891  avec  les  recouvrements  de  1890. 


DÉSIGNATION  DES  PRODUITS. 
(  BadgeiordiMÎre  et  bodgot  i«r  ressooiwa 

spéciales.  ) 

«ECOOVI 

DB    1891. 

tBlfENTS 

DE    1890. 

EN  PLUS 

BB    1891. 

EN  MOINS 

ES    1891. 

Contributions  directes 

781.203,700' 
29,814.200 

783,158,200' 
27,881,400 

1,933,800' 

1,954,500' 
II 

Taxes  asaimHées 

TOTAOX 

811,017,000 

811,039,600 

1,932,800 

1,954,500 

El  MOINS  aux  rtcouvnne 

nUdeiS^- 

21,700'                   1 

Comparaison  des  frais  de  poursuites  de  1891  avec  ceux  de  1890, 


DESIGNATION  DES  PRODUITS. 

(  Reecurreniests  de  toute  nature  effectaé s 

•vr  toos  Ue  exoresces  en  «oan.  ) 

FRAIS  DE  POURSUITES 

EN  PLUS 

BB    1891. 

EN  MOINS 

BB    1891. 

BB  1891. 

BB    1894. 

Contnba'tions  dirêcies'et  taxes  assimilées 

Proportioiif  entre  les  frais  de  poursuites 

et  les  recouvremenU 

i.ois.goô' 

Ifr.  93p.  0/00 

1,685,100' 
2fr.01p.0/00 

It 

66,300' 
Ofr.08j>.0^ 
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LES  REVENUS  DE  L'ÉTAT. 

Les  tableaux  que  la  Direction  générale  de  la  comptabilité  publique  a  insè- 
res dans  le  Journal  officiel  du  1 1  janvier  et  que  nous  résumons  ci-après 
(pages  5o  k  55)  font  ressortir  pour  la  France  et  TAIgérie  réunies  les 
résultats  suivants  : 

DERNIBU  MOIS  CONNU. 

Différence  en  plus  par  rapport  aux  éyaluatlons io,784«30o' 

Différence  en  plus  par  rapport  à  1890 ....        6,5i6,6oo 

DIPUIS  LE  1*' JANVIER. 

Différence  en  plus  par  rapport  aux  évaluations io3,o5i,3oo 

Différence  en  plus  par  rapport  k  i8go 103,960,600 

Les  différences  que  présentent  «  en  France  Jes  produits  de  décembre  189 1 
comparés  à  ceux  de  décembre  1890  comportent,  de  la  part  des  services 
compétents,  les  observations  suivantes  : 

IMPÔT  DE  4  p.  0/0. 

L'augmentation  est  de  459,600  francs  et  provient  en  partie  de  la  surtaxe  de 
1  p.  0/0. 

ENREGISTREMENT  ET  TIMERE. 

Enregistrement  —  Augmentation  de  i,565,ooo  francs  à  laquelle  ont  participé 
le  plus  graad  nombre  des  branches  de  recettes,  mais  plus  particulièrement  les  trans- 
missions entre-vifs  à  titre  gratuit  et  les  successions. 

Timbre.  —  Différence  en  plus  de  378,000  francs,  principalement  applicAble  au 
timbre  spécial  des  lettres  de  voiture  et  des  récépb.^és  de  chemins  de  fer. 

DOUANES. 

Sucres,  —  La  consommation  des  sucres  a  été  très  active  pendant  le  mois  de  dé- 
cembre. Elle  8*est  élevée  de  43,171,129  kilogrammes  ,  cbim*e  du  mois  correspon- 
dant de  1890,  à  48,!io4,53i  kilogrammes.  Mais  les  quantités  provenant  de  ooni 
de  rendement  ou  de  déchet  de  fabrication,  qui  ne  figuraient  dans  le  chiffre  de  1890 
que  pour  9,357,058  kilogrammes,  sont  comprises  dans  celui  de  1891  pour 
aa,3a4i867  kilogrammes,  et,  d*un  autre  côté,  les  droits  constatés  et  non  encore 
encaissés  par  le  Service  des  contributions  indirectes  atteignaient  à  la  fin  du  mois 
6,182,000  francs  au  lieu  de  4,752,000  francs.  Pour  ces  deut  causes  réunies,  les 
perceptions  se  sont  réduites  de  4t02 1,000  francs  dont  2,688,000  francs  sur  les 
sucres  indigènes ,  928,000  francs  sur  les  sucres  étrangers ,  et  4o5,ooo  francs  sur 
ceux  de  nos  colonies. 

Marchandises  diverses.  —  Les  autres  marchandises  soumises  au  régime  des  doua- 
nes ont  donné  lieu,  au  contraire, à  une  nouvelle  plus-value  de  5,45o,ooo  francs, 
qui  porte  principalement  sur  les  céréales,  sur  les  cafés  et  sur  les  vins.  Due  pour  les 
cafés  au  développement  de  la  consommation,  elle  s*explique  pour  les  céréales  par 
Tinsuffisance  de  noire  dernière  récolte,  et  pour  les  vins  par  des  acquittements  anti- 
cipés en  vue  d*ëviter  les  surtaxes  qui  résulteront  de  Tapplication  des  nouveaux 
tarifs. 
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CONTBIDUTIONS  INDIRECTES. 


Boissons.  —  Augmentalion  de  8ig,ooo  francs.  Les  vins  et  les  cidres  seuls 
fournissent  la  totafité  de  celle  plus-value,  tandis  que  les  alcools  fléchissent  de 
1 3 1,000  fronça.  Cette  ntuation  semUe  avoir  pour  origine  Tabondance  relative  de  la 
dernière  récolte  des  vins. 

Sels.  —  Diminution  de  iig,ooo  francs  compensée,  et  au  ddà,  par  un  boni  de 
161,000  francs  réalisé  en  douane. 

Chemins  de  fer.  -— *  Diminution  de  a63,ooo  francs  due  &  une  variation  dans  la 
Jate  d'acquittement  des  droits  constatés  à  la  charge  de  lune  des  grandes  Com- 
pagnies. 

Sacres.  —  Diminution  de  a, 688,000  francs,  k  laquelle  vient  s'ajouter  une  diminu- 
tion de  998,000  francs  dans  les  recettes  de  même  nature  opérées  par  la  Douane.  Pen- 
dant la  période  correspondante,  les  fabriques  n  avaient  eu  i  traiter  qu  une  betterave 
de  qualité  inférieure  donnant  peu  d'excédents  de  rendement.  Cette  année,  la  richesse 
saccharine  est  élevée  et  les  industriels  ont,  par  suite,  à  leur  disposition  des  prodoits 
à  demi-tarif  qu'ils  commencent  à  verser  dans  la  consommation. 

Tabacs,  —  Augmentation  de  277,000  francs,  qui  compense  en  partie  les  dimi- 
nutions antérieurement  constatées  et  qui  se  trouvent  ramenées  à  6 5 1,000  francs 
pour  l'ensemble  de  l'année. 

Poudres  à  feu.  —  Diminution  de  4^7,000  francs,  qui  parait  due  à  la  généralisa- 
lion  de  l'emploi  de  la  dynamite ,  au  lieu  et  place  de  la  poudre  de  mine ,  dans  les 
traraux  de  mine. 

AUamettes.  —  Diminution  de  70,000  francs ,  qui  laisse  encore,  sur  les  résultats 
de  l'année  courante,  un  boni  de  9,662,000  francs  par  rapport  aux  recouvrements 
de  l'année  précédente. 

POSTES   ET   T^LÉGRAPUBS. 

Postes.  —  La  comparaison  des  recettes  effectuées ,  pendant  le  mois  de  décembre 
1891,  avec  les  évaluations  budgétaires  fait  ressortir  une  augmentation  de  1,980,800 
francs.  La  comparaison  de  ces  mêmes  recettes,  avec  les  produits  correspondants 
de  1890,  accuse  une  augmentation  de  i,32i,/loo  francs.  Ces  augmentations  pro^ 
viennent  de  l'accroissement  du  mouvement  des  correspondances  de  toute  nature  et 
du  développement  du  service  des  articles  d'argent. 

TéUgroDhes,  —  La  comparaison  des  recettes  effectuées,  pendant  le  mois  de  dé- 
cembre 1891,  avec  les  évaluations  budgétaires,  fait  ressortir  une  augmentalion  de 
Ào6,ooo  francs.  Cette  augmentation  est  attribuable  a  faccroissementdu  mouvement 
des  correspondances  télégraphiques  et  au  payement  d'une  somme  de  1 86,800  francs, 
i  titre  de  solde  des  comptes  avec  les  offices  étrangers.  La  comparaison  de  ces 
mêmes  recettes,  avec  les  produits  correspondants  de  1890,  accuse  une  diminution 
de  775,000  francs  résultant  de  ce  que  les  produits  téléphoniques  ne  figurent  plus 
dans  les  recettes  télégraphiques  depuis  le  1*' janvier  1891. 


BULL.    DE  STAT. 
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BUDGET  DE  rÉTAT  (FRANGE  ET  ALGÉRIE). 

BXUCICB  1891. 
RBCO0VREMENT8  DO  DERNIER  MOIS  CONNU. 


DÉSIGNATION 

RECOO- 
VREMBNTS 

ÉVALUA- 
TIONS. 

RECOU- 
VREMENTS 
ds 
1S90. 

riB  KArroaT        rAs  sArroar 
•ax                        à 

Iau4tf  4tnr4#  r  - 1 11 1  «  t 

francs. 

I 

francs. 

FRANCE.  (Décci 

francs. 

Bbre.) 

fraoc-«. 

francs. 

Impôt  de  4  p.  0/0 

TiJSn. 

811,500 
43,839,000 
13.856,500 

41,660,000 

58,177,000 
4,962,000 

16,985,000 

33,496,000 
3,178,000 

26,258,000 
1,234,000 
1,652.100 
2,548,rK)  ) 

4,477,000 

436,000 
43,211,000 
13,397,000 

35,708,500 

58,216,000 
4,884,100 

20,629,000 

32,405,500 
3,586,700 

23,871.200 

1,183,000 

2.302,300 

987,5()0 

*/ 
3,852,600 

352.000 
4'i.274,000 
13,477.500 

35.859,000 

57,257,000 
4,894,000 

21,006,000 

35,219,000 
3,702.100 

25,711,600 
1,117,000 
1,155,300 
2,008,100 

4,690,800 

+     375.500 
+  2,627,100 
+     458,500 

+  5,951,500 

-  38,900 
+       77,900 

-  3,644,000 
+  1,090.500 

-  408,700 
+  2,386,800 
+       51,000 

-  650,200 
+  1,560,500 

+     624,400 

+     459,500 
+  1.565.000 
+     378,000 

+  5.801,000 

+     920,000 
+       68,000 
-4.021,000 
+     277,000 

—  524,100 
+     546,400 
+     117,000 
+     496,800 
+     449,900 

-  213,800 

Dooaiiefl  (iel«  et  focrei 
non  oompris| 

GonUibiitîooa  indinctet 
(teb,  sucre»  et  mono- 
poles nioa  compris). . . 

Sacres. 

TtbMS 

Allumettes ,  poudres,  eto. 
Postes  et  tëlëgraphes. . . 
Domaine  non  forestier. . 
Forêts 

Produits  divers. 

Ressources       exception* 
nelles 

Recettes  d'ordre 

Totaux  pour  la  France 

ImpAtff  dirfsctff  .«.•..••• 

255,133,100 

244.671,200 

248,813,400 

+  10,461,900 

+  6,319,700 

Al 

7,800 

500 

355,500 

418,000 

990,000 

108,200 

30,000 

61.100 

341,800 

167,500 

54,500 

67,500 

349,500 

.GÉRIE.(NoYea 

11.700 

5,300 

265,500 

374,500 

814.100 

111,500 

33,800 

82,400 

366,800 

147.500 

78,300 

71,500 

267,500 

abre.) 

68,900 

1-         3,900 

+ 
+ 
+ 
+ 

+ 

+ 
+ 
+ 

61,100 

500 

71.000 

14,000 

107.000 

9,200 
10,300 

9.300 
17,500 
18.500 
9OJ000 
25,400 
38.900 

Impôt  de  4  p.  0/0 

Timhm 

1,000 

284.500 

404,000 

883,000 

99,000 

40.900 

51.800 

350,300 

186,000 

24,500 

42.100 

310,600 

4.800 
+       90,000 
+       43,500 
+     175,900 

-  3,300 

-  3.200 

-  21.300 

-  25,000 
+       20,200 

-  23,800 

-  4,000 
+       82,000 

Douanes 

Contributions  diverses. . 
Tabacs 

Poudres. 

Postes  et  tâ^pbes. . . 
Domaine  non  forestier.. 
FotéU 

Produits  divers 

Recettes  d'ordre 

Totaux  oéwBRAUx. . .. 
(  France  et  Algérie.  ) 

9,952,500 

2,630,200 

2,755,600 

+     322,300 

+ 

196.900 

258,085,600 

247,301,400 

251,569.000    +10,784,200 

+  6,516,600  1 
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BUDGET  DE  L'ÉTAT  (FRANCE  ET  ALGÉRIE). 

BXBBacs  1891. 


RECOUVREMENTS  DEPUIS  LE  1"  JANVIER. 


DÉSIONATION 


»U  riOBVITS. 


RECOU- 
VREMKNTS 

SmCTOBt. 


francs. 


ÉVALUA. 
TIONS, 


franet. 


RECOU- 
VRBMEIfTS 

Dl  1890. 


franet. 


DIFFÉRENCES 


PAM  lAPTOKT 

anx 
^Talnations. 


Crânes. 


franea. 


FRANCE.  (Dooie  mois.) 


UspAts  dîreeti  ••••••.  • 

Inp^  de  A  p.  0/0 

Enreytfcicnt.  »  ••••.» 

llmlMe. 

DoiMnw  (tds  et  socret 

Boa  oompru) • 

GeotiibatMiu  indiract«i 

(•ek,fiicte«ei 


sJ^.' 


SUCXCB.»  ••••••••••••• 

TabMS. 

Aflnmettet  «poadres ,  etc. 
Postes  et  tâigniphes. . . 
Domaine  non  forestier. . 

ForéUu..* 

Praduts  oWers • 

RcMoiuoes 
Dellet... 
BtcctlM  d'orfgç 


Totaux  pour  la  France. 


ImpAts  dbeets; 

Impôideâp.o/o 

Bnri^listraAeDt ....... 

Tlaibffe. 

Douanes 

Coatnbntioiis  diverses. . 
Tabaes. ...... ••••... 

Poodies 

Pailas  et  tâ^raphes . . . 
Domame  non  forestier. . 

Poréis.... 

Produits  diverv.  ....... 

Recettes  d^ofdre  ....... 

Totaux  poorl*  Algérie. 

Totaux  ciNÛAux 

(Franbe et  Algérie.)... 


70,393,000 
541,198,500 
166,587.500 

37M37.000 


603,656,000 
33,862,000 

183,148,000 

371.493,000 
33,6<i3,800 

196.481,500 
13,864,000 
35,836,500 
13,553,600 

675,800 
39,363,800 


2,663,734,000 


65.553,000 
505,503,700 
163,969,000 

354.434,800 


586,757,300 
32,849,100 

167.334,000 

372,818,500 
38,232,100 

187,750,400 
12,917,400 
34,548,600 
13,488,400 

373,500 
36,866.000 


50,800,000 
536,901,000 
165,818,000 

344,031.000 


593.300,000 
33,535,000 

157,584,000 

373,144,000 
34,974.500 

194,434,000 
12,887,000 
34,336,000 
13,384.100 

407,000 
38,589,800 


3,563,394,700    3,560.895.400 


+  ^840,000 
+35,695,800 
+  3,618,500 

+10.603300 


+  16,868,800 
+  12,900 
+14.914,000 

-  1,325,500 

—  4.608,300 
+  8,731,100 

53.400 
+  1,277,900 
+        65,300 

+  303,300 
+  3,497,800 


+  101,439,300 


19,503,000 
+  4.397.500 
+     769,500 

+30^016,000 


+10,436,000 
+  337,000 
+34,564,000 

—  661,000 
+  8,649.300 
+  3,067,600 

—  33,000 
+  1,600,500 
+      169,500 

+  368,800 
+      774,000 


+ 102,838,600 


ALGÉRIE.  (Onze  premiers  mois.) 


4.109,300 
330,500 

3.509,000 

8,890.500 
10,043,000 

1,349.800 
347,900 
730,300 

3,477,300 

1,749,000 
341,500 
637,900 

3,538,400 


33,94'i,200 


4,198.900 

335.800 

3,235,500 

3»699.500 

8,914,300 

1,363,100 

407,300 

761,300 

3,341,100 

1,864,000 

487,900 

691,700 

3,141,800 


31,332,200 


4,307,400 

189,000 

3,306,000 

3,786,000 

9,290,000 

1,320,600 

387,900 

689.100 

3,375,700 

1,799,500 

340,500 

683,500 

2,348,000 


31,833,300 


89,600 

5,300 

373,500 

191,000 

1,138,700 

13,300 

59.400 

41,100 

146,100 

115,000 

146,400 

53,800 

396,600 


+  1,612,000 


198,100 

41,500 

303,000 

104,500 

753,000 

39,300 

40,000 

31,000 

101,500 

50,500 

1,000 

44,600 

190,400 


+  1,122,000 


3,696,678,300  13,593,636,900  12,593,717,600  1+103,051,300  |+ 109,000,600 
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BUDGET  DE  L'ÉTAT  (ALGÉRIE  NON  COMPRISE). 


RECOUVREMENTS  DES  DOUZE  MOIS  DE  1891. 


ENHEGISTREMBlfT    ET    TIMBRE. 

Comparaison  avec  les  évaluations  budgétaires. 


DESIGNATION  DES  RECETTES. 


RECOUVRE- 
MENTS. 


fraD( 


EVALUA- 
TIONS. 


EN  PLUS 
•ux 

KBCOQfRC' 
HKVTS. 


EN  MOINS 
aux 

HB^TS. 


ENREGISTREMENT. 


Transmissions  entre  vifs  à  titre  onéreux 

Transmissions  entre  rils  à  titre  gratuit 

Mutations  par  décès 

Baux  et  antichrèses 

Adjudications  et  marchés,  obligations,  cautionne- 
ments, libérations 

Condamnations,  coUocations  et  liquidations. . . . 

Droits  fixes  proprement  dits 

Droits  fixes  gradués 

Droits  et  demi-droits  en  sus 

Droits  de  greffe 

Droits  d*hypothèque 

Amendes 

AssuraÏDces  maritimes. 

Transmissions  de  titres  de  sociétés 

Perceptions  diverses 


Totaux 541,198,500  505.502,700 


164,868,500 

22,308.500 

191,509,500 

7,958,500 

42,222,000 
3,971,500 

34.336.500 

12,021.500 
4.039,000 
7,^6,500 
5,965,500 
1,231,500 
291,500 

41.940,000 
898,000 


151,210,300 

21,251,000 

173,375.100 

7.670.000 

42,895.400 
4.067.000 

35.446.500 

10.772,100 
3.787,700 
8,004.100 
5.579.700 
1,220.700 
260,900 

39,071,800 
890,400 


Em  plvs  aux  recouvrements . 


franc». 


13,658,200 

1,057,500 

18,134,400 

288,500 


1,249,400 
251,300 

ti 

385,800 

10,800 

30,600 

2,868,200 

7,600 


francs. 


673,400 

95,500 

1,110,000 

367.600 


37.942.300    2.246.500 
35.695,800' 


TIMBRE. 


Îde  dimension 
spécial    (  Connaissements. . . . 
(mobile)  )  Affiches 

t:™»^  ^i^.^  I  Actions  et  obligations 

?'    ^.*^    Polices  d'assurances,  bordereaux, 
dmairc  et  Yisa.|      ^jg^i,^    connaissements,  etc. 

Droits  d'affichage  et  passeports 

Permis  de  chasse 

Timbre     débité/  proportionnel  (effets,  etc.) 

non   sujet  aux)  spécial    (quittances,    reçus     et 
décimes |       chèques] 

!  Rentes  des  gouverne- 
ments étrangers . . 
Crédit  foncier  (obU- 
galions) 
Effets,  warrants,  etc. 
dioaire  et  visa\  Polices  d'assurances,  abonncm^. 
spécial  (lett.  de  voit.,  récépissés). 

Timbre  aux  anciens  tariis 

Marques  de  fabrique 


Totaux. 


54,059,000 
1,485,500 
1,258.500 

19,900,000 

5,860,500 

356,000 

6,791, (KK) 

12,137.500 

15,130,500 

2,589,000 

307,000 

3,025.000 

5.517,500 

38,125,000 

11.500 

34,000 


166.587.500 


54,574.600 
1.544.500 
1,215.500 

18,973.200 

6.017,200 

3,568,700 

6,268,700 

11,456,600 

14,984,700 

3,377,500 

106,800 

2,935,900 

4,927,700 

33,989,700 

2,000 

25,700 


163.969.000 


Kr  plus  aux  recouvrements* 


43.000 
926,800 


522,300 
680,900 

145,800 


200,200 

89.100 

589,800 

4,135,300 

9,500 

8,300 


7,351.000 


515,600 
59,000 


156,700 
3,212,700 


788,500 


4,732,500 


2,618,50*' 
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BUDGET  DB  L^ÉTAT  (ALGÉRIE  NON  COMPRISE). 

RECOUVREMENTS  DES  DOUZE  MOIS  DE  1801. 

DOUAMES,  CONTRIBUTIONS  INDIRECTES,  SELS,  SUCRES  ET  MONOPOLES. 

Comparaison  avec  les  évalaaiions  budgétaires. 


DJsnnrATiON  des  recettes. 


VREMENTS. 


francs. 


éflLVA. 
TIONS. 


frmncs. 


EN  PLUS 

■ax 

ucoo- 

TRIMBHTt. 


DraiU  k  Tioiportatioo  (marcbuKlises  diverses) .. . . 

Droits  de  sUtistiaue 

Droits  de  navigalMNi 

Droits  dÏTers  et  recettes  socessoires 
Amendes  et  confiscations 


DOUAlIftS   (SBLS  ET  «UGIIM  NON  €0«PltI8). 


ToTACx 374,037,000  354.434.800 


351.335,000 
7,635,000 
9,374,000 
4.637,000 
1,056,000 


334,332,000 

7,099,300 

8,038,(100 

3,978,100 

997,000 


En  plos  aux  rcccavrements. 


fraaes. 

17.013,000 

535,700 

1,335,600 

658,900 

59,000 


ENMOms 


francB. 


19,602,300 


19,602,200' 


CONTRIBUTIONS  INDIRECTES  (SELS,  SUCRES  ET  MONOPOLES  NON  COMPRIS) 

Droits      i    Vins,  cidres,  poirds,  hydrofnds. .. .     ••-•• 

s«r  les     1   Alcools  et  surtaxes  des  vins  alcoolises. 

boissoBS.    (    Bières 

Stéarines  et  booffies 

Vioaigres  et  actcns  acétiques 

Ckemuw  de  fer  (grande  vitesse) 

Voitures  antres  qac  les  diemins  de  fer 


Lioeniies  (  boissoBs  et  voitnres  pnbUqaes) . 
a  argent . . . 
Cartes  à  jooer. 


G«»ri>.  ^  ...tiim  d'or  et  J'argeit . 


Amendes  et  droits  sur  acquits  non  rentri^ 

Antres  droits  divers  et  recettes  à  différents  titres. . 


Totaux 603,626.000   586,757.200 


149.143.000 
279.415,000 

22.269.000 
8.557.000 
2.902.000 

81,273,000 
5,246,000 

13.335,000 
4,817,000 
2.109,000 
3.358.000 

31,202,000 


150,101,500 
252,984,000 

22,491,000 
8.494,800 
2.931,000 

85,156,000 
5,221,100 

13,276,300 
4,874,100 
2,004,000 
3,302,600 

29,920,800 


El  PLUS  anx  reooovrements. 


il 

6,958.500 

26,431.000 

II 

1/ 

222,000 

62.200 

il 

II 

29,000 

II 

3,883,000 

2^900 

// 

58.700 

// 

II 

57,100 

105.000 

II 

55,400 

II 

1.281.200 

II 

28,018,400  11.149,600 
16.868,800' 


Sds. 


dédouanes..... 

de  contributions  indirectes 


colooiaux  (douanes) 

étrangers  (douanes) 

indigènes  (contributions  indirectes). 


SELS  ET  SUCRES. 

21,424.000 
11,438.000 

26.824.000 

10.036.000 

145.288.000 


Totaux  . 


215,010,000 


20,686,000 
12,163,100 

29,523,000 

14,684,000 

123,027.000 


200,083,100 


En  plus  aux  recouvrements., 


738,000 


22,261,000 


22,999,000 


725,100 

2,699,000 
4,648,000 


8,072,100 


14,926,900' 


Contribn-  i   Albunettes  ohinûques. 

tions      j   Tabncs 

indirectes.  (   Pondies  à  fen 

Pestes 

Td^rapbes 

Produits  de  diverses  exploitations. . 


MONOPOLES. 

23,400,000 

371,493.000 

9,474,000 

162,424,100 

3^,057,400 

749,800 


ToTAWx 601,598,300 


26,500,000 
372,818,500 

10.894.900 
156,294,300 

31,456,100 
837,200 


598,801,000 


£r  plos  aux  reconvrenteots . 


6.129,800 
2,601,300 


3.100.000 
1,325.500 
1,420,900 


87,400 


8,731,100    5.933.800 
2.797,300' 
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BUDGET  DE  L^ÉTAT  (ALGÉRIE  NON  COMPRISE). 

lUBCGOVREMENTS  DES  DOUZE  MOIS  DE  189U 


BHUGIftTaBMWIT   £T    TIMBRE. 

Comparaison  avec  les  recouvrements  des  douze  mois  de  i890» 


DÉSIGNATION  DES  RECETTES. 


RECOU- 
VREMENTS 
oi  1891. 


RECOU- 
VREMENTS 
nm  1890. 


EN  PLUS 
X  189t. 


ENREGISTREMENT. 


Trausmissions  entre  vifs  a  ^trc  onëreitx 

TraïUBiisnons  entre  vKs  k  tîtrc  gratuit 

Mutationc  par  décès 

Baax  et  antichrèses 

Adjodicatioiia  et  mardiéa,  obligations,  cautionne- 
ments ,  libérations 

Condamnations,  collocations  et  liquidations 

Droits  fixes  proprement  dits 

Droits  fixes  gradués 

Droits  et  demi-droits  en  sni 

Droits  de  greffe. 

Droits  dliypotbéqne. 

Amendes. 

Assurances  maritimes 

Transmissions  de  titres  de  soaétés 

Perceptions  diverses 


Totaux  . 


16'i,868.500 

22.308.500 

191,509,500 

7.958,500 

42.222,000 
3,971.500 

34,336,500 

12,021,500 
4,039,000 
7,636,500 
5,965,500 
1.231,500 
291,500 

41.940.000 
898,000 


541,198.500 


165.020.000 

20.698,000 

191,113,000 

8,076.000 

40.872.000 
3,464,500 

34.913.500 

U. 858.000 
4.043,000 
7,721,500 
5,623,500 
1,228,000 
304,000 

41,099,500 
866,500 


536,901.000 


En  PL«s  Aux  roooavrements  de  i8f  i. 


firuMA. 


1.610,500 
396,500 


1,350.000 
507,000 

163,500 


342,000 
3.500 

840,500 
31.500 


EN  MOIMS 
X  X891 


151.500 

it 

117.500 


577,000 

4,000 
85,000 


12.500 


TIMBRE. 


liiBDffv  débite 

Timbre  extraor-( 
dinaire  et  visa,  j 

Droits  d^affidiage 
Permis  de  chasse . 
Timbre  débita  | 
non  sujet  auxj 


de  dbnension 

spécial  (   Connaissements. . . . 

(mobile){    Affiches 

Actions  et  obligttiotis 

Polidbs  d*aftMiranCes»  bordereaux, 

aftches,ooonaissemoBts,  etc» 

et  paseports 


reçus    et 


Timbre  extraor- J 
dinaire  et  visa] 


proportionnel  (efiBets»  etc).. 
spécial    (quittanœé 

chèques) 

I  Rentes  des  gouverne- 
ments éh-anrers . 
Crédit  foncier  {obH- 
jjations) 
Euets.  vrarrants,etc. 
Polioes  d'assurances,  abonnem^ . 
spécial  (  lett.  de  toit.,  récépissés). 

Timbre  aux  andeni  tarifs 

Marques  de  fabrique 


54,059,000 
1,485,500 
1,258,500 

19,900,000 

5,860,500 

356,000 

6,791,000 

12.137,500 

15,130,500 

2,589,000 

307,000 

3.025.000 

5.517,500 

38.125.000 

11.500 

34.000 


Totaux 166,587.500  165,818,000 


54,933,000 
1,564,000 
1,225,500 

21,445,500 

5  739,500 

82,500 

6,709,500 

11,935,000 

14,853,500 

2.326,000 

110.500 

2.980.500 

5.178.000 

36.711.000 

1.000 

23.000 


El  PLUS  aux  recouvrements  de  1891. 


33,000 


I2I1OOO 

273.500 

81,500 

202,500 

277,000 

263,000 

196,500 
«4,500 

339,500 

1.414.000 

10.500 

11,000 


3,267.500 


874,000 
78.500 

1.545,500 


2,498.000 


769,500' 
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BUDGET  DE  L*ÉTAT  (ALGÉRIE  NON  COMPftiSE). 
REGOUVREM^XS  DES  DOUZE  MOIS  OE  169i. 


DOUANES,    CONTRIBUTIONS    INDIRECTES  «    SELS,    SUCRES    ET    MONOPOLES. 

Comparaison  avec  les  recouvre nienls  des  douze  mois  de  1890, 


BÉSIÔ!*ATMMt  W8  ftECÉTTÈs. 


RECOU- 

vnEMî:\TS 


RECOU- 
VREMENTS 


ES  PLU« 

i  i8gi. 


EN  M<HNS 

X  1891 


francs. 


fraoes. 


Drcll»  à  rimporUtrion  (murchondises  divenet). 

DtqÏIs  d«  itadstk^tie 

I>rai|s  de  navigation 

Draks  divers  et  recetteé  aooesMnm. 
AmêÊkdm  et  confiscations «... 


DOUANES    {»tlS    ET   SUCRES    ?iON    COMPRIS). 


Totaux . 


351,335,000 
7,635,000 
9,37û.000 
4.637,000 
1,056,000 


374,037,000 


322,987,000 
7.458.000 
8,467,000 
4.034,000 
1.075,000 


344,021,000 


Eif  PLUS  aux  TCOoavrements  de  1891 


28,348,000 
177,000 
907,000 
603,000 


30.03i>,000 


francs. 


19^000 


19.000 


30,016,000' 


(UHItBIDUTIONS  INDIRECTES  (SELS, 
IMà^  i  \mê,  câdnêt  poirés  ,  hydromels.. , . . 
sur  les  7  Alcook  et  sortaxe  des  vitu  alcoolisés . . 

lMmions.(  Bières .«»«ki 

Stéarines  et  bongies 

Vinaims  et  acides  acétiques 

Vo^u^  antres  ifoe  les  chemins  de  fl^. 

Lic^etfi  {boissons  et  i^itures  dtitdiqaes) 

Ga#ntie  des  matières  (for  et  aargêtit.  • .  • .  «^ « . . 

CaÂs  i  JMMVt 

Amendes  et  droits  snr  acquits  non  rentrés 

Aollts  droits  divers  et  recettes  à  différente  titres. . 


SUCRES    ET    MONOPOLES   NON   COMPRIS). 


TOTAOX  . 


149,143.009 

279,415.000 

99>969,000 

8,557,000 

i,W2,000 

5,246.000 
13,335,000 
4^817,000  , 
2.109.000 
3,358.000 
31,202,000 


603,626.000 


i46U)i&»ooa  3«iaE,oûa 

274,068,000     5,347,000 
12,678,000 
8,637,000 
3,016.000 


5,160,000 
13,573,000 

2,018,000 

3,471,000 

30,869,000 


593,200,000 


Bn  PLtê  aux  reoeiavreraonts  de  1 89 1  , 


86,000 
62,000 

91,000 

il 

333,000 


11,142.000 


409,000 

80,000 

114,000 


113,000 


716,000 


10.426,000< 


Sel«.. 


So#e8, 


tte  douanes  •••<•• •..«<<« 

de  contributions  indirectes. 

cotàditax  (doaanes| 

étrangers  (donanes) 

indigènes  (contributions  indirectes) 


SELS   ET   SUCRES. 

21,424.000 
11.438.000 
26,824.000 
10,036,000 
145,288.000 


TOTAOX. 


215.010,000 


20.722,000 

11.813.000 

^,716,000 

8,841,000 

123,027,000 

190,119,000 


En  plus  aux  recouvrements  de  i£ 


702,000 

1.108,000 

1,195,000 

2W61,000 


25,266.000 


375.000 


375,000 


24.891.000' 


Co^tribo-  r  Allnmettefc  cbimlques . 

ttons     j  Tabacs. 

incfifcctesi(  Poudres  à  feu 


Tél^rapbes.. 

laVBUHa  vu  SkWMS 


41«««. «««•-< 


MONOPOLES. 

23.400,000 

371,493,000 

9,474.000 

162,424,100 

34.057,400 

740«800 


Totaux. 


601,598,300 


13,738,000 
372,144,000 

10.409,000 
158,272,300 

36,151.700 
S97|éOO 


591,542,500 


En  Pf.os  aux  recouvrements  de  1 8 


Ik 


9,662,000 


4.151,800 


13,813,800 


651,000 

935,000 

/• 

2,094,300 

77»7#0 


10,055.800' 

msm 


3,758,000 

m 

m 
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ADMINISTRATION    DES    MONNAIES    ET    MEDAILLES* 


MONNAIES  ET  MÉDAILLES 

FABRIQUÉES  EN  1891  t». 


I.  MONNAIES. 

A.  —  Monnaies  françaises. 


B.  —  Autres  monnaies. 
Tunisie  <*>. 


DÉNOMINATION  DES  PIÈCES. 

NOMBRE 

PlICBS. 

VALEUH 

«rOHII  ALS. 

OR. 

Pièces  de  20  francs 

871,101 

17,422.020 

Total  de»  monnues  d'or 

871,101 

17.422,020 

BRO!ttB. 

Pî^j>«  fl^  1  o  cenfimçf  T ..,,... 

1,000,000 

1,600.000 

300,000 

1,400,000 

100,000 

80.000 

6,000 

14.000 

Pièces  de    5  centimes 

Pièces  de  "  a  centimes 

PiAçes de    i  cenLime« .........>...................... 

Total  des  monnaies  de  bronze 

Total  càiiaAL 

ft.300.000 

200,000 

5.171,101 

17,622.020 

DÉNOMINATION  DES  PIÈGES. 


Pièces  de  a5  ]»astres —  i5  francs , 

Monnaies  frappées  en  verto  du  décret  beylical  du  V'jwttet  189i 


Pièces  de  ao  francs. 
Pièces  de  lo  francs. 


Total  des  monnaies  d*or. . 


Pièces  de  a  fruncs. . . . 
Pièces  de  i  franc  .  » . . 
Pièces  de  5o  centimes. 


Total  des  monnaies  d'argent . 


Pièces  de  lo  centimes. 
Pièces  de  5  centimes. 
Pièces  de  a  centimes. 
Pièces  de     i  centime.. 


NOMBRE 
do» 

PlicBS. 


120,000 


400.000 
400,000 


920,000 


595,000 
1,575.000 
1,470.000 


3.640,000 


Total  des  monnaies  de  bronze.. 
Total  céitÉRAL 


2,600.000 

4,300.000 

1,000,000 

500,000 


8.400.000 


12,960.000 


YALEOR 

KOKIIAlB. 


firmnct. 

1.800.000 


8.000.000 
4,000.000 


13.800.000 


1.190.000 

1.575.000 

735.000 


3.500.000 


260.000 

215,000 

20.000 

5.000 


500,000 


17.800.000 


^*î  Voir,  pour  les  fabricalious  des  années  précédentes ,  fcs  Bulletins  de  janvier  1891.  page  72  ; 
janvier  i8go.  page  3o;  janvier  1889 ,  page  60;  janvier  1888.  page  ^o;  etc. 

(*)  Sur  la  réibnne  du  régime  monétaire  de  la  Tunisie,  voir  le  BaiUtiiÊ.  de  septembre  189U 
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JUmuico. 


DÊNOMINATIOH  lœS  PIÈCES. 

KOMBRE 

d« 

nàcMê. 

VALEUR 

OIU 

Pièces  de  loo  iranct 

20,000 

fnncs. 
2,000,000 

Total 

20,000 

2,000.000 

Portugal. 


DéNOMEf  ATI(»V  DES  PIÈCES. 

NOMBRE 

PlàCBS. 

VALEUR 

«MttZB. 

Pièeet  cle  ao  iwi»** 

6,015,615 
894,776 

fr.     c. 

1 

601,561  50 
4'i,738  80 

Pièces  de  i  o  rcii  ««..•*.*.*•>..•.*..*«..«............ 

Total  général. 

6,910,391 

646,300  30 

W  Le  ni  tftl  la  luiJliia*  |Mrtie  da  attirais  qui  vaot  &  fr.  6o  cent.                                                                                1 

Maroc, 


DENOMINATION  DES  PIECES. 


Pièceftde&oncesi».. 
Pièce*  de  a  onces  i/a. 
Pièces  de  i  once. .. . . 
Pièces  de  i/a  once. . . . 


Total  gi&r^bai. 


NOMBRE 

«làCBS. 


UM34 

229,133 

571.018 

1,142,870 


2,057,655 


VALEUR 

H  DM  1  UAL!. 


fr.       C. 

286,585  00 
2S6,416  2S 
285,509  00 
285,717  50 


1,144,227  75 


!')  Vmm  à'ûrgtmt  VMt  a  fr.  5o  Mat. 


République  dominicaine 

DÉNOMINATION  DES  PIÈCES. 

NOMBRE 

d* 

riàcBs. 

VALEUR 

KOHIHALB. 

AR6BRT. 

Pièces  de  6  francs 

150,000 
125,000 
150,000 

fr.     e. 

750,000 

125,000 
75,000 

Pièces  de  i  franc. 

PiècM  de  5o  oenlinies. .  t  ....-«-..  t  -  t  ^t ..  « ............ . 

Total  des  monnaies  d  argent 

BRONZE. 

Pièces  de  lo  centimes , 

425,000 

950,000 

300,000 
400,000 

30.000 
20,000 

Pièces  de    6  cratimes. 4 

Total  des  monnaies  de  bronze 

Total  général 

700,000 

50,000 

1.125,000 

1,000,000 
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B^GAPITOLATION    DBS   FABRICATIONS   MONéTAlRBS. 


NATtONALITES. 


MôgmAÎM  frtBcaiieâ 

Tunisie. 

Monaco. 

Antres  monnaies. . .  /  Portugal 

Maroc. . 

Total  genbeal 


nOMBAfi 
de 

nies». 


5,171.101 
12,960.000 
30.000 
Ml0,39l 
2,057,655 
1.1S6.000 


28,tUa47 


VALEUR 

WOVTVAti: 


fr.     «, 

17,622,020  00 

17,800,000  00 

2,000.000  00 

646,300  30 

1,144,227  75 

1,000,000  00 


40,212,548  05 


La  valeur  nominale  totale  des  monnaies  françaises  ou  étrangères  fabriquées  4 
Paris  par  l'Administration  des  monnaies  et  médailles  ressortait  à  aa,3&6,3a5  francs 
#n  iSgo,  à  a/lt5ia,938  francs  en  1889,  à  12.563,929  francs  en  1888. 


IL  —  M^AILLBS. 

Mèdttûks  iùr^  d^argetU  et  de  brome  fahriftuéti  t 


i89L 


RATURE  DES  MEDAILLES. 


NOMBRE. 


VALEUR. 


Médailles  d*or.  .4 « . . . 

Médailles  d'argent 

Médailles  de  bronze 

Total  gbniSral 


3,122 

114,739 

68,278 


Fr.    c. 

324,172  07 

667»44§  81 

90*755  23 


186,139 


1,078,372  61 


La  valeur  des  médailles  d*or,  d^argent  et  de  bronie  labriquées  à  la  Monnaie 
de  Paris  était  de  i,a46,735  francs  en  1890,  de  979,843  francs  en  1889,  do 
998431  francs  en  1888. 


Digitized  by 


Google 


—  59  — 

DIRBCTIÛM  CiNÉlALB  bBS  DOnANES. 

LE  COMMERCE  EXTÉRIEUR  DE  LA  FRANCE  EN  1891. 

COMMERCE  SPÉCIAL  (MARCHANDISES).  *--  RÉSULTATS  PROVISOIRES. 

Les  importationB  de  1891  se  sont  élevées  à  4^93 1,369,000  franeft  «t  pré- 
sentent par  rapport  à  celles  de  1 890  une  augmentation  de  484i  A6  i,ôoo  francs» 
Les  exportations  se  rnoolei^t  à  3|627iii6|OOo  fraocs^  ea  dimiiiution  de 
126,349^000  francs  sur  Tannée  précédente.  L'ensemble  du  comolerce  exté^ 
riear  en  1891  est  de  8|548,47&>ooo  francs:  Taugmentatton  sur  1890  est 
de  358|jk 09^000  francs.  L'écart  entre  lei  résultata  de  1690  et  dd  1889 
n^était  quede  iaa«65i,ooo  franca« 

Â  rimportatioQ»  tontea  les  natarea  de  produits  ont  augmenté  i  objets  d'ali- 
mentation (4- 169^3  millions);  matières nécessaireu à Tindoetrie  (4*a58  mil- 
lions]  ;  objets  fabriqués  (4*d8«8 millions  )  ;  autresmarchandtses  (+8,3  mâlions ). 

A  l'exportation  t  toutes  ont  diminué  :  objets  d'alimentation  (  —  4i«3  mil- 
lions) i  matières  nécessaires  à  l'industrie  (—  i84»ooo  francs);  objtta 
fabriqués  (-<*-  ioi>4  millions) ;  autres  marchandises  (4*  i6.6  millions). 

Bans  la  classe  des  produits  d'alimentation,  les  mouvemeQts  les  plus 
remarquables  sont  ceux  des  céréales  et  des  vins. 

Sur  les  céréales,  on  constate  des  excédents  de  1 14.7  millions  à  l'impor- 
tation et  de  32.4  millions  à  l'exportation. 

Pour  le  froment  (grains),  les  valeurs  importées  se  sont  accrues  de  196.7  mil- 
lions de  Irancs,  les  poids  de  9  millions  de  quintaux;  les  farines  de  froment 
fournissent  de  même  une  augmentation  de  ia.6  millions  de  francs  et  de 
425,000  quintaux.  On  voit  très  clairement  apparaître,  dans  ces  chiffres, 
l'influence  de  la  mauvaise  récolte  de  1891.  Dans  le  chiffre  global  afiëreot 
à  Fensemble  des  céréales,  le  résultat  est  partiellement  masqué  par  des  dimi- 
nutions sur  le  mats  de  70.2  millions  de  francs  et  5. 9  millions  de  quintaux. 

L'augmentation  de  2  2.4  millions  de  francs  dans  les  exportations  de  céréales 
porte  principalement  sur  le  seigle  (4.8  millions  de  francs  et  33o,ooo  quin- 
taux, dont  23â,ot>o  à  destination  de  l-Allemagne  ti  de  la  Belgique)  et  sur 
l'orge  (i3.3  millions  de  francé  et  710,000  quintaux,  dont  269,000  envoyés 
en  Angleterre  et  3624OOD  envoyés  en  Allemagne  et  en  Belgique). 

Les  vins  ont  augmenté  de  5i%3  millions  à  l'importation  et  diminué,  à 
l'exportation,  de  Si 0.7  millions. 

Pour  les  vins  en  fkiteflles,  les  quantités  importées  sont  de  1 1,868,000  hec- 
tolitres en  i8$i  et^  en  1890,  de  iO)5i8,6oo  hectolitres.  L'Algie  et  U 
Tunisie  ont  fourni  i,853^ooo  hectolitres  contre  1,969,000 1  les  àutt^s 
pays  io,oi5,ooo  hectolitres  contre  8,549,000  hectolitres.  8or  ces  der- 
niers, la  différence  en  plus  est  de  i,446«Ooo  heetoMltes.  Elle  est  impU^- 
table,  dans  une  forte  meftu|%.  Au  désir  d'éviter  par  deé  acquittements  anti- 
cipés r2q>pIiçation  des  nouveaux  tarifs»  Il  faut  noter  cependant  qu'elle  a 
commencé  de  se  produire  dès  le  début  de  Tâanée.  En  mars,  elle  était  déjà 
de  7191000  beetoiitres  ;  eUe  etteigoait,  en  avril  «  1^012,000  hectolitres^ 
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i,o66,oooenmai,  1,119,000  en  juin,  1,421,000  en  juillet,  1,367,000  en 
août,  1,482,000  en  septembre,  etc.  On  hésite  à  penser  que  la  marge  de  gain 
résultant  de  Fécart  entre  Tancien  et  le  nouveau  tarif  ait  pu  provoquer  aussi 
longtemps  à  lavance  des  approvisionnements  aussi  considérables  et  qu'elle 
sufHse  à  compenser  les  pertes  d'intérêts  sur  les  capitaux  très  importants 
qu'immobiliserait  une  semblable  entreprise.  Les  besoins  immédiats  de  la 
consommation  doivent  avoir  certainement  contribué  à  Taugmentation  des 
quantités  importées. 

A  l'exportation,  la  diminution  porte  sur  les  vins  de  la  Gironde  (26  mil- 
lions sur  les  futailles,  2  millions  sur  les  bouteilles).  Les  autres  vins  ont 
augmenté  de  6  millions.  L'exportation  des  vins  de  la  Gironde  en  futailles  a 
baissé  de  i4iOOO  hectolitres  pour  l'AngJeterre,  de  4,ooo  pour  les  Etats-Unis, 
de  128,000  pour  la  République  ai^entine,  de  i4tOoo  pour  l'Uruguay. 

Sur  les  fruits  de  table,  il  y  a  une  différence  en  moins  de  21.7  millions  à 
l'importation ,  dont  20  millions  pour  les  raisins  secs:  c'est  le  résultat  de  Tim- 
position  des  vins  de  raisins  secs.  Les  oranges  et  citrons  ont  diminué  de  3 
millions,  par  suite  des  mesures  sanitaires  prises  l'an  dernier  à  la  frontière 
espagnole.  Les  exportations  du  même  article  ont  diminué  de  7  millions:  ce 
sont  les  fruits  secs  ou  tapés  et  particulièrement  les  amandes  et  noisettes  qui 
ont  été  moins  exportés. 

L'importation  des  bestiaux  a  baissé  de  5  millions  :  la  différence  porte  tout 
entière  sur  les  provenances  d'Algérie  (bœufs,  i3,ooo  têtes  et  3.7  millions  de 
francs;  moutons,  44«ooo  têtes  et  i.3  millions  de  francs).  Les  exportations 
ont  augmenté  de  7  millions.  Il  a  été  importé  des  viandes  pour  6.5  millions 
de  plus  qu'en  1890  :  if  s'agit  exclusivement  de  viandes  fraiches-de  boucherie 
(49.4  millions  en  1891  contre  4i.6  millions  en  1890). 

Signalons  encore,  à  l'importation,  les  excédents  sur  les  cafés  (5  millions) 
et  les  huiles  d'olives  (6.5  millions  dont  5.9  millions  provenant  de  Tunisie); 
à  l'exportation,  les  diminutions  sur  les  sucres  raffinés  (12.9  millions), 
les  sucres  bruts  (12  millions) ,  le  fromage  et  le  beurre  (9.2  millions). 

Dans  la  catégorie  des  matières  nécessaires  à  l'industrie  «  les  importations 
ont  augmenté  de  258  millions,  les  importations  sont  restées  stationnaires. 

Pour  quelques  articles,  l'accroissement  des  importations  est  dû  à  des 
acquittements  effectués  par  anticipation  en  vue  d'éviter  l'application  des 
nouveaux  droits.  Tel  est  assurément  le  cas  pour  les  bois  à  construire^  les 
merrains,  les  pâtes  à  papier.  Les  bois  à  construire  passent  de  89  à  142*7  mil- 
lions :  la  différence  est  de  53.7  millions.  Les  plus  forts  écarts  sont  fournis 
par  les  bois  de  chêne  (i5.2  millions  contre  7.9  millions)  et  les  bois  autres 
Xjue  de  chêne  ou  de  noyer,  bruts  ou  équarris  (  1 1.6  millions  contre  7.8  mil- 
lions) et  sciés  (ii5.2  millions  contre  72.9  millions).  Les  merrains  passent 
de  55  à  67.4  xnillions,  en  augmentation  de  12.3  millions.  Il  est  entré 
pour  24a  millions  de  pâtes  de  bois  au  lieu  de  17.8  milhons. 

Mais  beaucoup  d'antres  matières  nécessaires  à  l'industrie,  à  l'égard 
desquelles  le  tarif  n'est  pas  rehaussé,  fournissent  aussi  d'importantes  difié» 
rences  en  plus  :  les  laines,  46.4  millions;  les  soies,  42.9  millions;  le  coton. 
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^2  millions;  les  graines  et  fruits  oléagineux,  35.2  millions.  Viennent  ensuite 
le  caoutchouc  et  lagutta-percha,  7.6  millions  ;  le  cuivre,  de  première  fusion, 
en  masses,  5.i  millions;  les  plumes  de  parure,  4.8  millions;  le  jute,  3.1  mil- 
lions; la  bouille,  2.9  millions;  le  plomb,  en  masses  brutes,  2.3  millions. 

Ces  accroissements  sont  le  signe  d'une  activité  plus  grande  de  Tindustrie 
en  1891. 

Quelques-uns  ont  été  atténués,  à  la  vérité,  par  des  augmentations  à  Tex- 
portatîon  des  articles  similaires:  soies  grèges,  8.1  millions;  laines,  2  mil- 
lions. Plusieurs  des  augmentations  dans  les  valeurs  exportées  ont  d  ail- 
leurs une  signification  heureuse,  parce  qu'il' s'agit  de  marchandises  qui, 
bien  que  comprises  parmi  les  matières  nécessaires  à  Tindustrie,  ont  reçu 
déjà  une  main-d œuvre:  plumes  de  parure,  blanches,  5.i  millions;  autres 
de  toutes  couleurs,  7.4  miHions;  cuivre  battu  ou  laminé  et  cuivre  filé,  4  mil- 
lions. 

Les  diminutions  principales  portent  sur  les  fontes,  fers  et  aciers,  19.1  mil- 
lions; les  graines  à  ensemencer,  7.9  millions;  les  chevaux,  5.3  millions;  les 
peaux  et  pelleteries  brutes,  5  millions. 

Les  exportations  d'objets  fabriqués  diminuent  de  101.4  millions. 

Les  tissus  de  soie  et  débourre  de  soie  perdent  22.2  millions.  La  réduction 
se  manifeste  à  peu  près  sur  tous  les  articles  de  soierie.  Les  plus  atteints  sont: 
les  rubans;  3o  millions  au  lieu  de  36.7  millions;  les  tissus  de  soie  pure, 
94*1  millions  au  lieu  de  97.8  millions;  les  tissus  mélangés,  72.2  au  lieu  de 
76.1,  etc.  Il  y  a  cependant  une  augmentation  de  4*6  millions  sur  les  tulles 
de  soie.  Pour  la  plupart  des  espèces  de  soieries,  les  exportations  à  destination 
des  États-Unis  ont  sensiblement  diminué. 

On  relève  encore  des  différences  en  moins  sur  les  tissus  de  laine 
(12.5  millions],  les  pièces  de  lingerie  cousues  (12.1  millions  de  francs  et 
5oo,ooo  kilogrammes,  dont  1 57,000  pour  les  Etats-Unis) ,  les  confections  pour 
femmes  (11.8  millions),  les  peaux  préparées  (8.3  millions),  les  fils  de 
laine  (8  millions),  les  ouvrages  en  peau  ou  en  cuir  (7.7  millions),  les  fils 
de  coton  (5.3  millions),  les  modes  et  fleurs  artificielles  (3.8  millions),  etc. 

A  l'importation ,  les  objets  fabriqués  ont  augmenté  de  48.8  millions.  Les 
principaux  écarts  en  plus  concernent  les  papiers,  cartons  et  livres  (9.5  mil- 
lions), les  objets  de  collection  (9  millions),  les  machines  et  mécaniques 
(6.8  millions),  les  tissus  de  soie  (6.2  millions),  les  tissus  de  coton  (5.2 mil- 
lions), les  meubles  et  les  ouvrages  en  bois  (5  millions),  les  tissus  de  laine 
(4*7  millions).  Il  y  a  des  diminutions  de  8.1  millions  sur  les  nitrates,  de 
3.5  millions  sur  les  produits  chimiques  non  spécialement  dénommés.  La 
plupart  des  autres  marchandises  restent  stationnaires. 

Le  tableau  qui  est  inséré  à  la  page  63  donne,  pour  1891  et  1890,  la 
décomposition  de  nos  importations  et  de  nos  exportations  de  marchan- 
dises, par  nature  de  produits. 

Le  numéraire  (or,  argent  et  billon)  figure  à  l'importation  pour  536.3  mil- 
lions, à  l'exportation  pour  3 8 1.3  seulement 
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DIRECTION    DU    MOUVEMENT    GENERAL   DES   FONDS. 


ACHATS  ET  VENTES  DE  RENTES 

EFFECTUÉS  POUR  LE  COMPTE  DES  DÉPARTEMENTS. 


I.  —  Années  1865  à  1891. 


ANNEES. 


i865. 
i866. 
1867., 
1868. 
1869.. 
1870., 
1871.. 
187a.. 
1873.. 
1874.. 
1875., 
1876.. 
1877.. 
1878.. 
1879.  • 
1880.. 
1881.. 
188a.. 
i883.. 
1884.. 
i885.. 
1886.. 
1887.. 
1888.. 


1890. 
1891. 


CAPITAUX 

COftlBSPOaOAWT 


•«X 

tchaU. 


miilioa*. 

131.5 

146.7 

125.8 

128.7 

133.9 

107.1 

166.1 

479.0 

577.9 

597.9 

514.5 

517.9 

505.4 

392.4 

391.4 

365.7 

324.1 

389.5 

365.3 

372.8 

344.6 

335.8 

367.3 

315.3 

272.6 

252.3 

289.9 


•MX 

v«bUs. 


61.2 

70.1 

67.9 

86.0 

72.1 

52.8 

9.0 

40.5 

78.3 

155.9 

190.0 

238.4 

255.7 

380.4 

311.6 

252.4 

211.0 

146.5 

162.0 

135.0 

157.1 

167.4 

153.3 

171.4 

198.7 

191.4 

165.2 


COURS  MOYEN  DE  LA  RENTE 


3  p.  0/0. 


fr.     e. 

67  74 

68  01 

69  03 

69  91 
71  41 
65  79 
54  19 
54  80 
56  50 
60  80 
64  91 
68  82 

70  86 
75  08 
80  70 
84  45 

84  97 
82  19 

79  05 
77  70. 

80  41 
82  32 

81  07 

82  63 

85  77 
91  69 
95  23 


3  ».  0/0. 
•aoriUMbU. 


fr. 


80  34 
80  05 
86  37 
86  46 
82  62 
80  53 
70  12 
82  25 
84  72 

84  26 

85  68 
89  07 

94  21 

95  84 


k  i/»  r.  0/0 
•Dcien. 


fr.  e. 
06   20 

96  84 
98  49 
100  61 
102  28 
94  57 
79  97 

86  10 
81  10 

87  56 
04  49 
98  94 

100  56 
105  53 
111  46 
116  96 
114  42 
111  38 
109  10 
lOC  28 

105  49 

106  08 
103  82»> 


6  p.  0/0. 


fr.  e. 


89  10 

89  95 

96  54 

103  36 


fr.  c. 


iU5  23 
105  10 

II 

111  42 

II 

115  36 

II 

118  66 

II 

118  29 

II 

115  65 

II 

112  06!" 

107  57f'» 

Il 

107  69 

II 

109  22 

II 

109  80 

II 

107  45 

II 

105  86 

II 

104  79 

II 

105  96 

II 

105  12 

(M  A  paHir  <1«  i*'  aoAl  i883,  le  5  p.  o/o  a  omU  d'Itiv  eoU;  B  •  ^U  rmnplM^  pM  U  aonvacm  4  i/a  P- 
(*)  A  partir  da  a3  sovemlirc  1887 ,  le  4  i/a  p*  0/0  aneian  a  c«aa^  d*llre  coté. 


0/0. 
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CAISSE    DES    DÉPÔTS 


ACHATS  DE  RENTES  EFFECTUÉS  PAR  LA  CAISSE  DES  DÉPÔTS 

ET  COMPARAISON  DES  ACHATS 


j 

MOIS. 

( 

3AISSES  D'ÉPÂ 

RGNE. 

CAPITAOX. 

CAISSE  NATIONA 

LE  D'ÉPARGNE. 

CAflTAOX. 

™ 

bbxtbs 

S  p.  0/0. 

s  p.  0/0 
amor> 
tmable. 

8  p.  0/0 
1891. 

lp.0/0. 

3  p.  0/0 

aaior- 
tiaaable. 

francs. 

friDcs 

francs. 

fr.     c. 

franei. 

francs. 

fr.     e. 

IB%\. 

dp  1"  aa  lo.. 

Il 

// 

228,000 

3,762,717  05 

27,000 

81,000 

3,434,462  50 

J«iUct. .  t  '    du  1 1  an  20.. 

II 

it 

189,000 

3,637,866  30 

18,800 

72,000 

2,8^7,930  00 

\  da  21  au  3 1.. 

II 

II 

270,000 

5.512,283  34 

28,800 

0|,500 

3,845,467  05 

/  du  i''  au  10.. 

Août.. .  ,     du  11  an  20.. 

V  da  21  au  3i.. 

u 

II 

201,000 

4,101,414  59 

24,000 

24,000 

1,590,095  00 

U 

II 

216,000 

4,410,789  56 

24,000 

72,000 

3,073,012  50 

II 

II 

2^^3,870 

4,990,223  54 

27,000 

48,000 

2,209,637  50 

dni-'aa  10.. 

II 

If 

264.000 

5,444,250  00 

25,800 

2t,030 

1,630,168  50 

Septembre 

4p  11  au  20.. 

II 

II 

264,000 

5,464.525  00 

24,000 

24,000 

1,546,100  00 

,  du  21  au  3o.. 

" 

II 

294,000 

6,117,762  50 

27,000 

26,100 

1,713,446  00 

do  i"aa  10.. 

II 

1 

277,800 

5,791,270  00 

27,000 

27,000 

1,7;»3,512  50 

Octobre.  . 

da  11  au  20.. 

a 

II 

251,400 

5,238,567  50 

24,000 

3,000 

863,962  50 

,  du  21  au  3i.. 

8/1,000 

" 

162,000 

6,052,329  17 

30.000 

// 

9|8  812  50 

/  da  i"aa  10.. 

68,000 

II 

51,000 

3,197,432  6 

24,000 

ti 

760>512  50 

Novembre  <   da  11  au  20.. 

66,300 

II 

42,000 

2,938,328  38 

20,000 

II 

818,050  00 

V  da  21  aa  3o.. 

/i0.300 

•' 

II 

1,278,312  50 

23.000 

II 

7^9,870  85 

(  do  1°'  au  10.. 

27,000 

II 

1, 

860,963  15 

21,200 

17,430 

1,236,219  60 

Décembre      du  1 1  au  20.. 

2^,000 

II 

II 

764,537  50 

24,000 

21,000 

1,458,762  50 

do  21  aa  3i. 
2*8ESIB8TaB  1891 

27.000 

II 

II 

856,537  50 

54,000 

22,500 

2,440,012  00 

336,600 

II 

2,95^.070 

70,420,110  24 

470,600 

548,550 

32,860,853  45 

l'^tBMBtTRB  1891 

Ahu^b  1891 

1,993,500 

534,375 

580,000 

80,042,039  88 

1,104,200 

765,000 

59,376,096  25 

2,330,100 

53i,375 

3,543,070 

150, '162,150  12 

L583,800 

1,313.550 

02,237,849.70 

ABBE!  1800 

En  plcsbn  l&Ol 

7,0Ui,87/i 

1,401,015 

// 

257,774,809  15 

2,571,407 

233,340 

85,356,302  70 

// 

// 

3,5i3,070 

n 

II 

1.080,210 

6,881,547  00 

En  MOINS  EN  1801 

4,684,774 

866,640 

'f 

08,312,650  03 

987,667 

II 

// 
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ET    CONSIGNATIONS. 


ET  CONSIGNATIONS  PENDANT  LE  2"  SEMESTRE  DE  1891 

DES  ANNÉES  1890  ET  1891. 


CAISSE  DES  DÉPÔTS, 

tO>   COMfTK   FAKTPCULIII. 


RcbU 
s  p.  o/o 

iHi. 


frwcs. 


i5S,000 

6,134,130  45 

125,000 

2,309.696  20 

87,000 

1,776,441  66 

42,00Q 

857,272  91 

48,000 

980,185  44 

«6,130 

534,626  46 

18,000 

36,000 

72,000 

120,000 

36,000 
12  000 


875,130 
2,818,870 


3,694,000 


3,694,000 


CifiiUU. 


b.    c. 


374,170  83 

736,495  84 
1,450,095  82 
2,400,887  50 

744,187  50 
240,412  50 


16,616,593  11 
40,851,971  27 


57,468,564  38 


57,466.664  38 


DIVEBS 

SIITICBt. 

CapîUox. 


49,903  85 


14,977  80 


49,699  50 


28,990  00 


49,686  00 
9,982  55 

II 

1,005,525  00 

1,289,675  00 

856,537  50 


3,355,067  20 
3,846.701  80 


7,201.769  OÔ 
6.473,303  80 


728,465  20 


TOTAL 

PAA    MOIS 

des 
capitaox 
•mployét. 


fr.  e. 


31,360,978  85 


22,702,165  30 


21,965,940  50 


21,041,615  00 


1^1,439,554  60 


11,742,369  75 


123,252,624  00 
193,117,709  20 


316,370,333  20 
349,604,415  65 


33,234,08^  45 


OBSERVATIONS. 


(a)  mirxu.  dis  achats  pars  root  ix  compti 

DK  DITBKS  SKITIOXS. 

Caitie  JCaummcti  em  cm 
i^ateidutts, 

3,976fr«netdorciil«3p.o/o  fr.     c. 

•yant  ooèU loS.gii  so 

Crum  du  ^frtoiiu  natUnmltê, 

3,090     francs     d«     rmU 
3p.o/o*morUiMbI«tyantooéti       99,385  &o 

8oeUt4$  de  iecomn  mutuêU, 

99,000     fnact    d«    rtnte 
3  p.o/o  ayant  coûU 3, 151,737  5o 


Total 3.355,067  so 

Raport du  i*'aeineatre 4*1891  3,8^6,701  80 


Total  poorTann^  1891.  7,901,769  00 


(s)  Aux  eaptUox  «mployéa  on  bonna  il  y 
y  a  Heu  d'ajouter  povr  vertement  de  liblra- 
tion  sar  lea  rentes  3  p.  0/0  1891,  savoir  : 


Gabsea  d'hargne 4,070,000  00 

GaisM  des  d^ts,  son 
conpU  particnlier i7,i84.35o  0o 

Caisse  national*  des  rt- 
Irsit^s Sy707,7s5  00 


Total a3.96a.075  00 
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BANQOE 


SITUATIONS  HEBDOMADAIRES  DES 


AVANCES 


DATES. 


PORTEFEUILLE. 


I 


a  janvier  1891 
8 

i5 

2a 

«9 

&  £évncr 

11 

*9 

a6 

5  man 

la 

»9 

a6 

a  ami 

9 

16 

a3 

3o 

8  mai 

U 

ai 

a8 

à  juin 

11 

18 

a5 


millionx. 

904.  5 
1,027.  7 
•"  1.430.  9 
1,292.  2 
1,221.  5 
1,045.  0 
947.  1 
802.  4 
808.  5 
746.  5 
725.  2 
741.  0 
751.  7 
843.  3 
760.  3 
820.  2 
840.  1 
954.  6 
783.  5 
771.  6 
751.  0 
801.  6 
676.  8 
604.  2 
620.  1 
586.  3 


son    MSTAVX. 


luiliioBS. 

12.  2 
14.  2 
14.  9 
12.  1 

12.  3 
14.  4 
15.7 

13.  3 
12.  l 
12.  3 
12.0 

10.  6 
0.7 

11.0 

11.  3 
0.  9 
8.0 
9.  0 
9.  6 
8.6 
8.2 

10.  4 
10.  5 
10.  3 
10.  7 
10.3 


cmcui-ATicm. 


millions. 

272.  7 
330.  6 
583.  3 
311.  8 
297.  0 
303.  0 

280.  6 

272.  5 

268.  5 

281.  4 
270.  4 

269.  4 

268.  7 
275.  9 
280.5 
279.9 

277.  7 
280.  5 
284.7 

278.  2 
280.  2 

269.  3 
278.  2 
274.  2 

273.  8 
273.  1 


millions. 

3.186.  1 
3,204.  3 

«•>  3.222.  5 

3.187.  0 
3.173.  l 
3.201 .  1 
3.167.  3 
3,144.  9 
3.132.  9 
3.159.  5 
3.138.  7 
3,130.  0 
3.119.  1 
3.196.  4 
3.159.  9 
3.179.  6 
3,130.  0 
3,217.  4 
3,110.  3 
3.087.  3 
3.050.  5 
3,045.  0 

3.047.  6 

3.048.  7 
3.039.  8 
3.002.  .9 
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DE  FRANGE. 


PRINCIPAUX  (XMfPTES  ES  IROl. 


^^™ 

ENCAISSE. 

COMPTE 

OOUmAVT 

d«  Tritor. 

COMPTES 

COD&AlITt 
partievlien. 

BÉNÉFICES. 

OBSERVATIONS. 

oa. 

AUnT. 

TOTAL. 

■ûllions. 

mjtlioiu. 

mUlions. 

millloni. 

niUions. 

1.120.  % 

1,240.  8 

2,361.0 

174.  8 

417.  9 

1.3 

1,1».  5 

1,237.  7 

(»)2,360.  2 

124.  8 

525.  8 

2.  1 

(i)  M«»'i««n. 

1,123.  8 

1,240.  6 

2,364.  4 

405.  1 

863.  0 

4.1 

(i)  Uiaimum. 

1,129.  1 

1.242.  2 

2,371.3 

332.  6 

599.  1 

4.3 

1.132.  7 

1,242.  9 

2,375.  6 

318.7 

539.  8 

4.5 

1.134.  h 

1,242.  2 

2,376.  6 

248.  7 

4^1.  4 

5.0 

1.160.  2 

1,241.  1 

2.401.3 

235.  4 

381.  1 

5.  3 

1,216.  8 

1.242.  9 

2.459.  7 

205.  8 

339.  7 

5.6 

1,215.  8 

1,242.  6 

2,458.  4 

198.  4 

354.  9 

5.8 

1.2U.  1 

1,240.  2 

2.454.  3 

118.7 

351.  6 

6.  7 

1.213.  1 

1.239.  9 

2,453.  0 

99.6 

360.  8 

7.  1 

1,217.0 

1,248.  1 

2.460.  1 

99.5 

389.  9 

7.  7 

1.217.  9 

1,245.  5 

2,463.  4 

100.7 

389.  8 

8.  1 

1.216.  0 

1,244.  6 

2,461.  5 

108.  4 

397.0 

9.0 

1.220.  1 

1,244.8 

2,464.  9 

69.0 

409.  3 

9.  6 

1,226.9 

1,243.  9 

2.470.  8 

197.3 

327.  2 

10.4 

1.230.2 

1.247.  9 

2,478.  1 

232.  1 

362.3 

10.9 

1.237.  7 

1,250.  9 

2.488.  6 

225.  2 

417.7 

11.6 

1,252.  3 

1,252.  8 

2,505.  1 

157.3 

455.  5 

12.4 

1,266.7 

1,254.7 

2.521.  4 

171.2 

468.0 

12.9 

1,275.  9 

1,260.  5 

2.536.  4 

161.  5 

512.9 

13.  4 

1.288.  6 

1,268.  1 

2.556.  7 

169.  8 

567.  8 

13.8 

1,293.  1 

1,272.  7 

2.565.  8 

122.9 

520.  4 

14.  6 

1.303.  2 

1,271.6 

2.574.  8 

106.  1 

523.  6 

15.  1 

1.322.  3 

1.276.  l 

2.598.  4 

124.  3 

518.  6 

15.  4 

1,327.  3 

1,276.  8 

2,604.  1 

159.4 

508.5 

15.7 
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ÉAl^OUÈ 


SITUATIONS  HEBDOMADAmfcS  bÈS 


DATES. 


a  juillet  189 

9 

16 

a3 

3o 

6ao&t 

i3 

30 

a?   

3  septembre. 
10 

»7 

2k   

i*'  octobre . . . 

8 

i5 

32 

29 

5  norembrc. 
la 

>9 

a6 

3  décembre. . 

10 

17 

a4 


PORTEF'EUILLE. 


miliioDS. 

639.  2 

592.  7 
613.  6 
615.  2 
691.  0 

593.  3 
587.  9 
547.7 
610.  7 
636.  7 

549.  7 
553.  3 

550.  8 

699.  k 
656.  3 

700.  8 
687.  8 
792.  0 
698.  5 
724.8 
707.9 
779.6 
790.  0 
663.  8 
648.  5 
646.  4 


AViNCES 


•DK  MKTAOX. 


milUons. 

11.  4 
U.4 
12.0 
12.6 
13.6 

13.  5 

12.  5 
12.  6 

14.  1 
14.5 
13.3 
12.  5 
11.9 

11.  5 
9.  1 
8.0 
8.  2 
8.  S 

10.  5 

12.  8 
13.3 
13.7 
14.3 
14.  9 
14.  8 
15.3 


miilioné. 

290. 
295. 
297. 
282. 
280. 
291. 
280. 
282. 
279. 
284. 
289. 
286. 
289. 
297. 
308. 
305. 
305. 
299. 
319. 
314. 
312. 
310. 
318. 
315. 
315. 
316. 


CntCULÂTION. 


milioiis. 

3.077.  6 
3.091 .  0 

3.099.  l 

3.045.  2 
3,091.9 
3,010.  3 
2.978.  7 
2,945.  8 

t"  2,926.  3 
2.999.  0 
2.973.0 
2,963.  7 
2^950.  S 
3,025.  » 

3.046.  0 
3,090.  4 
3,045.  9 

3.047.  0 

3.078.  5 
3,051 .  2 
3.033.  1 
3.016.  2 

8.100.  3 
3/)33.  7 
3,022.  3 
3,011.0 
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DE  FRANGE. 


PRINCIPAUX  COMPTES  tii  mi. 


"™ 

ENCAISSE 

COMPTE 

Mttl«t 

ém  Triwr. 

COMPTES 
p«rticBU«rs. 

BÉRÉPIOn. 

OBÊfÊHKfktKm. 

Oft. 

ABMIT. 

TOTAL. 

BÎUioMl 

miniiiit. 

nillîo*. 

milJiont. 

millions. 

mîllioas. 

1.337.  1 

M74.  0 

2«61U  2 

192.2 

502.  3 

0.  9 

1.349.  1 

1.267.  7 

2,617i  6 

178.2 

465.  3 

1.  4 

1.362.  1 

1,264.  8 

2.627.  1 

291.4 

378.  1 

1.9 

1.367.  l 

1,263.  2 

2.630.  6 

345.7 

373.3 

2.3 

1.366.  t 

14264.3 

2.630.  7 

360.  9 

407.  2 

2.6 

1.375.  0 

1«262.  0 

2.637.  0 

360*  3 

383.  7 

3.  3 

l,37i.  l 

i,262.  6 

2.637*  0 

371.0 

370.  5 

3.  6 

1.374.  1 

1.264.  3 

«•:  2,638.  8 

364.3 

381.0 

3.9 

(1)  kasiiahm. 

1.366.  0 

1,267.0 

2.633.  0 

382.  1 

421.  7 

4.  1 

tn  U'fimkm. 

1.361.  1 

1,266.  1 

2.627  j  2 

271.  8 

427.2 

4.6 

1.349.  S 

1,258.  2 

2.607.  5 

242.  9 

410.6 

5.  0 

1.345.  à 

1^57.  5 

2,602.  7 

261.6 

386.6 

5.3 

1.338.  d 

1,256.  4 

2.595.  0 

285.  1 

380.5 

5.6 

1.320.  i 

1,257.  8 

2.577.  9 

3!2.  9 

352.  4 

6.  2 

1.31«i.  7 

1.253.  è 

2,568;  5 

26fk.  4 

376.0 

6.  8 

1.311.8 

1,248.  8 

2,560.3 

274.  1 

365.  1 

7.  5 

1.313.  1 

1.249.  0 

2.561 .  4 

312.  2 

359.  7 

8.0 

1,313.  0 

1,250.  0 

2.563.  6 

333.  1 

401.3 

8.  4 

1.316.  6 

1.250.  3 

2.566.  9 

206.  2 

379.  5 

9.3 

1,317.  é 

1.948.  2 

2,îJ65.  8 

206.  5 

424.4 

9.  9 

1,329.  l 

1«293.  4 

2,582.  5 

202.6 

447.  6 

10.5 

1,333.  4 

1^54.  7 

2,588.  1 

312.3 

516.7 

11.0 

1.341.3 

1»256.  7 

2,598.  U 

296.  4 

455.6 

11.7 

1.339.  9 

1,255.  5 

2,505.  4 

26S.  8 

441.8 

12.2 

1,3^.  2 

1,256.  9 

2.600.  1 

274.  5 

429.  6 

12.6 

0  ^^ 

1,345.  6 

1.258.  1 

2,60 J.  7 

200.7 

/i35.6 

13.0 
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BANQUE  DE  FRANCE. 


1889. 


1890. 


1891. 


VARIATIONS  MENSUELLES  DE  L'ENCAISSE  MÉTALUQUE. 

(PAAIS   ET   SUCGURSALK8.) 


(1889-1891.) 


ANTfÉES  ET  MOIS. 


Janvier... . 
Février. . . . 

Mars 

Avril 

Mai 

Joiu 

Juillet 

Août 

Septembre . 
Octobre . . . 
Novembre. . 
Décembre.. 


/  Janvier.... 
Février.. .. 

Mars 

Avril 

Mai. 

Juin 

Juillet 

Août 

Septembre. 
Octobre... 
Novembre. 
Décembre.. 


Janvier. . . . 
Février.. . . 

Mars 

Avril 

MaL 

Juin 

Juillet.  ... 

Août. 

Septembre. 
Octobre..  . 
Novembre. . 
Décembre . 


OR. 


million^. 


,016,2 
011.8 
.0i2.9 
.024.  6 
,054.  2 
,126.  4 
,231.  8 
,330.2 
,535.  0 
,321.  k 
.296.  1 
,288.  9 


,272.  2 
.254.  5 
,259.  0 
,278.  5 
,307.  7 
,316.9 
,320.  9 
320.  3 
316.  0 
,268.  5 
,206.  6 
,126.0 


149.8 
,216.  8 
.218.  4 
,234.  0 
,285.  2 

327.  3 
,368.  l 
,377.  1 

366.  2 
,324.  3 
,332.  8 
,346.  3 


MUIMDM. 


millioD*. 


998.4 
1,000.8 
1,006.  5 
1,004.  6 
1.010.  7 
1,033.  I 
1,146.6 
1,233.9 
1,329.  1 
1,293.  2 
1,288.  0 
1,271.4 


1,251.8 
1,249.  5 
1.248.  8 
1,255.  5 
1.277.  4 
1,306.  6 
1.312.  6 
1.315.  1 
1,268.  5 
1,205.7 
1>114.6 
1,114.2 


1,118.6 
1.129.7 
1.212.5 
1,215.2 
1,232.7 
1,285.  5 
1,327.  3 
1,364.  3 

1.332.  2 
1.311.  1 
l,3ia8 

1.333.  4 


ARGENT. 


milliont. 


1.235.  5 
1.233.  7 
1.235.2 
1,237.3 
1.250.0 
1,253.5 
1.255.  0 
1,261.6 
1,263.6 
1,262.  5 
1,255.7 
1.249.  9 


1.247.  0 

1.248.  8 
1,255.  4 
1,265.  0 

1.270.  8 
1,276.9 
1.274.  5 
1,270.8 

1.271.  8 
1.259.  4 
1,249.2 
1,247.  7 


1.246.  0 
1,243.  8 
1,244.2 
1,250.  1 

1.265.  6 
1.276.  9 
1,278.2 

1.266.  1 

1.267.  8 
1.259.  4 
1,254.  0 
1,260.0 


miUkms. 


1,224.  2 
1,227.7 
1,228.  2 
1,233.  4 
1,236.9 

1.246.  1 
1,250.  4 
1,254.3 
1,259.0 
1.252.  2 

1.247.  5 
1,246.  6 


1,239.  1 

1.243.  2 
1,247.  1 
1,255.  6 

1.264.  5 
1.270.3 
1.263.  7 

1.265.  9 
1,258.  1 

1.244.  8 
1,242.  4 
1,244.0 


1,237.7 
1,241.0 
1,239.  8 
1,243.  9 
1,250.  l 
1,266.  4 
1,262.4 
1,261.  8 
1,256.4 
1,248.  8 
1,248.2 
1,254.7 
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TUNISIE. 

LE  BUDGET  DE  LA  RÉGENCE. 

Le  l>udget  que  nous  reproduisons  ci-après,  en  le  raisabt  précéder  du 
rapport  du  Résident  général,  a  cela  de  parliculier  qu'il  inaugure  Une  double 
réforme  :  substitution  de  Tannée  française  à  Tannée  musulmane  |)Our  Texer- 
dce  financier,  et  substitution  du  franc  à  la  piastre  comme  unité  monétaire. 

Rapport. 

J*ai  rhonneur  de  soumettre  à  Votre  Altesse  le  budget  général  de  TEtat,  préparé 
en  Conseil  des  Ministres  et  oheft  de  services,  pour  le  prochaiti  exercifte  qui,  sui- 
vant les  prescriptions  du  décret  du  1 6  déeembre  1 890 ,  aoit  coaunencer  avec  Tannée 
grégorienne  189a  et  en  porter  le  nom. 

Ce  budget  donne  lieu  aux  observations  suivadtes  : 

11  est  étaUi  en  francs  en  conséquence  du  déorei  organique  sur  la  réft>rme  moné- 
taire du  1*' juillet  i8gi,  qui  a  substitué  lé  franc  à  la  piastre  comme  unité  monétaire 
âb  la  Régence.  Tous  les  document!  de  comptabilité  de  TËtat  devrorit  donc  être 
dorénavant  dressés  en  francs. 

En  second  lieu ,  les  prévisions  de  recettes ,  comme  belles  de  dépensés ,  ont  rc^ 
ûhe  division  nouvelle. 

Les  recettes  sont  ou  des  ressources  propres  a  Texercîce,  dites  ordinaires,  ou  des 
ressources  exceptionnelles,  c'est-i-dire  reportées  des  etercices  antérieui's  ou  prove- 
ilànt  de  causes  extraordinaires* 

Les  dépenses  sont  aussi  réparties  en  dépenses  ordinaires  et  dépensis  extraordi- 
naires. 

Cette  classification  permet  de  mieux  reconnaître  si  Texercîee  se  présente  en  équi- 
libre, c'est-à-dire  s*il  satisfait  à  ses  charges  ordinaires  avec  ses  ressources  propres. 

Elle  a  en  outre  Tavantage  d*écarter  toute  confusion  possible  entre  lès  dépenses 
fibrmales  et  les  dépenses  exceptionnelles. 

Ainsi  se  trouvent  complétées  les  mesures  inaugurées  par  le  décret  précité  dti 
i6  décembre  1800  et  continuées  par  le  règlement  du  budget  de  Texèrcice  iSC] 
(décret  dû  7  juillet  1891)  dans  le  but  de  bien  marquer  la  piiysionomic  propre  de 
(maque  exercice. 

D  après  ces  distinctions ,  les  ressources  ordinaires  de  Texèrcice  1 8ga  sont  évaluées 
|Mir le  budfi^et  ci-joint  à ai ,^^3,900'  00* 

Les  crédits  pour  dépenses  ordinaires  étant  arrêtés  à ai  ,43^,768  ho 

Les  évaluations  des  receltes  ordinaires  présentent  un  excé- 
oentde 9«^3i  60 

C'ést-à-dire  que  Texèrcice  1892  doit,  suivant  ks  prévisions,  se  suffire  à  lui-même. 

Les  évaluations  de  recettes  ont  été  établies  en  prenant  la  moyenne  des  cinq  der- 
niers exercices  t>édiés(du  i3  octobre  i885  au  là  octobre  1890],  ce  qui  nous  offre 
tbutes  garanties  de  réalisation,  la  situation  économique  actuelle  de  la  Régence 
4lant  aussi  favorable  que  possible. 

Les  ressources  exceptionnelles  s*élèveht  à  une  somme  de  3,466,666  fr.  67  cent, 
^i  doit  être  prélevée  sur  le  fonds  Spécial  des  excédents  des  exercices  antérieurs 
éféé  par  le  décret  de  rèflemenl  de  Texèrcice  iSoy  dont  j*ai  parié  fine  haut,  pour 
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servir  à  la  continuation  des  travaux  extraordinaires  des  ports  de  Tunis  et  de  Bizerle. 
Le  budget  prévoit  aussi,  pour  mémoire,  d^autres  ressources  eiceptionnelles  qui 
régleront  1  importance  des  dépenses  ettraordinaires  correspondantes;  ces  ressources 
sont  :  le  reliquat  de  la  soulte  de  la  conversion  de  1889  qui  doit,  jusqu'à  eoai|riet 
épuisement,  recevoir  l'emploi  prévu  par  le  décret  sur  la  conversion  du  17  décembre 
1888;  et  le  produit  d'aliénations  d'immeubles,  destiné  à  faire  face  à  des  dépenses 
extraordinaires  de  colonisation. 

BUDGET  DU  L'BXEHGICB  18»3* 

(Décret  dii  i4  décembre  iSgi.) 

RECETTES. 

P*  PAhTîfe. 
ABSSOURCES   ORDINAIRES.  CONTRIBUTIONS   DIREdlE.S. 

Section  L  —  Medjba, 

-^  fr.        e. 

1;  Produit  de  la  medjba 4»  1^0,000  00 

SeèHon  II.  ^  Dtrhës. 

2.  KatidtiÉi  des  oliirl^  et  dattier^ l,43o,fiod  00 

3.  Dîmes  sur  lès  ôliWerS 355,8ob  00 

4.  Achôur  payable  en  Mature 1  ,i93,8oo  00 

5.  Achour  payable  èh  ûtgtni 617,100  00 

Seclion  IlL  —  Mradjtit. 

6.  Produit  des  mradjas. ..•••.« 4aiOOO  00 

CO5TRlBt)TI0N5   iNDlRECT^è. 

Section  I. 

l  Droits  à  Texporlation 1 ,467,400  00 

7.  Douanes. . . .  |  Droits  k  rimportAtlSIi  ël  droits  assimilés. .         781,400  00 

(  Droits  sur  les  vins  et  spiritueux 180,600  00 

8.  Carroube  sur  la  vente  et  les  loyers  des  immeubles  u 3o3,6oo  00 

9.  Timbre. .  »  1  »  1  ..<.*.....  1 ..  w  »«>.««•....:..<«<•  •        434,700  00 

Section  IL 


in.   i  Monopoles  él  marchés  auermés 070,282 

*   I  Monopoles  èf  marchés  non  aflermés 4iB42,6]â 


00 
00 


Section  IIL 


1 1 1  Produits  des  mahsoulats i4744«8o<3  00 

1 2.  Kliodors.  .•«»«»..»•.  ^  ««.•*.•««..  j  ....«..**..  ^  • .  &8,8oo  00 


DROITS    MARITIMES    ET    DE    PORTS. 


13.  Droits  sanitaire^. .  <  •  4 .  i ;  i ; .  ; .  ;  64,800  00 

1 4.  Dfdils  de  porti; .;.... ; 9,000  00 
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PRODUITS  DIVERS. 

Section  L 

fr.  c. 

15.  Produits  (les  domaines . . . . , , 894,800  00 

16.  Produils  des  foréls 263,4oo  00 

17.  Produit  des  mines 10,200  00 

Section  IL 

18.  Droits  de  chancellerie  du  Nicham  lAikar 3g,6oo  00 

19.  Certificats  de  coupons  antérieurs  à  1870,  appartenant  à 

rÉtat  et  sortis  aux  tirages 918,200  00 

20.  Contribution  de  TAdministratiou  des  habous 72,000  oo 

21.  Droits  et  taxes  divers,  amendes,  revenus  éyentuels 1,176,600  00 

PRODUITS  DE  L'OFFICE  DES  POSTES  ET  DES  TÉLÉGRAPHES. 

22.  Produit  des  postes 345,6oo  00 

23.  Produit  des  télégraphes 285,600  00 

24.  Subvention  de  la  Caisse  d*épargne  de  France 8,000  00 

Total  de  la  1'*  partie 21,448,900  00 

II*  Partie.  —  ressources  exceptionnelles. 

25.  Prélèvement  sur  les  excédents  des  exercices  antérieurs.  ^  •  »  3,466,666  67 

26.  Reliquat  de  la  soulte  de  la  conversion  de  1889  (somme  qui 

restera  disponible  à  la  clôture  de  Texercice  i3o8) Mémoire. 

27.  Produit  d*aiiénations  d'immeubles  domaniaux  pour  la  colo- 

nisation   Mémoire. 

Total  de  la  2*  partis 3,466,666  67 

récapitulation  du  budget  des  recettes. 

1"  Partie.  —  Ressources  ordinaires • . . . .  2 1,448,900  00 

2*  Partie.  —  Ressources  exceptionnelles 3,466,666  67 

Total  général  du  budget  des  recettes 24.910,566  67 

DÉPENSES. 

I"  Partie  —  Dépenses  ordinaires. 
Chapitre  1*'.  —  direction  générale  des  finances. 

1.  Liste  civile  de  S.  A.  le  Bey 900,000  00 

2.  Dotation  des  princes  et  princesses  de  la  famille  husseinite . .  720,000  00 

3.  Personnel  et  service  des  palais 1 20,000  00 

il.  Décorations  tunisiennes 82,700  00 

5.  Pensions  civiles  et  militaires 109,200  00 

6.  Direction  des  finances  et  régies  fmancières 3,o4o,ooo  00 

7.  Cour  des  comptes 1 4i388  00 

8.  Remboursement  au  Tréitor  français  des  frais  du  service 

médical  des  indigènes  nécessiteux 6,600  00 

9.  Rente  3  1/2  p.  0/0  :  intérêts  et  amortissement 6,807,520  00 

10.  Commission  allouée  (5/i6  p.  0/0)  pour  le  payement  en 

France  des  coupons ,  et  autres  frais  pour  le  même  service.  •  2  o,4oo  00 

Total,  . . . , , 1 1,278,808  00 
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ChAPITRB  II.  — -  OFFICE  DBS  FOfTBS  BT  TBLBGRAPHBS. 

J .  Personne)  des  postes  et  télégraphes 

2.  Frais  divers  d'exécution  du  service . 

3.  Transport  des  dépèches 

4.  Dépenses  de  matériel . .  • 

5.  Travaux  neufs 

Total 


5o8,ooo  oo 
45,000  00 

ia3,ooo  00 
76,000  00 
a4,ooo  00 

776,000  00 


COAPITRB  m.  —  ADMINISTRATION  GBNBRALB. 

1.  Trailemenfs    du  Premier  Ministre  «  du  Ministre    de   la 

plume  et  du  personnel  de  T  Administration  centrale. . .  363, a36  80 

2.  Matériel  et  frais  de  bureau;  dépenses  diverses  d'admi- 

nistration généra)^ i03,5aa  00 

3.  Dépenses  de  sûreté. .  . .  «  ^ 48,ooo  00 

4.  Services  français  rattachés  à  TAdministration  générale. .  •  107,^04  00 

5.  Gendarmerie  indigène i4if246  4o 

6.  Prisons 278,5/13  00 

7.  Résidence  générale  et  affaires  con5ulaîre5  (frais  d'hôpitaux, 

de  service  et  de  secours) 1 1 5,075  00 

S.  Service  sanitaire 3 1 ,61  a  00 

9.  Gouvernements  de  Tunis  el  de  la  Goulette 81,798  00 

10.  Indemnités  à  des  fonctionnaires  et  établissements  reli- 

gieux  91.942  4o 

1 1.  Remboursement  au  Gouvernemenl  français  des  dépenses 

pour  la  magistrature  française 368,482  00 

12.  Subvention  aux  communes 900,000  00 

Total 2»6a9,86i  60 

Chapitre  IV.  —  rb!(seignbue2(Ts  bt  contrôles  civils;  agri- 

•CULTURE. 

1.  Contrôles  civils 308,292  00 

2.  Agriculture » 98,346  4o 

3.  Frais  d'administration  de  la  forêt  des  oliviers  de  Tunis. .  31,984  00 

Total 438,622  4o 

Chapitre  V.  —  enseignement  public. 

Article  unique , 617,106   10 

Chapitre  VI.  —  armée  tunisienne. 
Section  L  —  Personnel, 

1 .  Personnel  de  TAdministration  centnde. . .  * . .  36,o56  4o 

2.  Solde  et  indemnités  des  oUiciers  sans  troupe  et  employés 

militaires...^. ; 101,073  60 

3.  Solde  et  indemnités  des  x>fficieF8  et  honmieB  de  troupe. . .  129,900  00 
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Seotion  IL  m-  Matéri^L 

A.  Matériel  de  i* Administration  centrale  et  dépenses  diverses.  ^,000  00 

6    Vivres ,  87. 1 6 1  60 

6.  Chauffage  et  éclairage , 8,a55  60 

7.  Fourrages 26,738  00 

8.  Service  de  santé ; ^,390  00 

9.  Transports  e(  indemnités  de  roote* , . , , 4,aoo  00 

10.  HalnHement,  équipement,  campement  et  objets  mobiliers  ii5,3o8  5o 

11.  Remonte  et  harnachement 5,87a  00 

12.  Armes  et  matériel  d*artilleri« 5,ioo  00 

1 3.  Casernement  et  forliGcations , 6.5oo  00 

14.  Recrotement 1 4,doo  00 

15.  Instruction ^ . , 3oo  00 

Section  IIL  —  Pensions  et  secours, 

16.  Secours  à  des  invalides,  • . , , ....,.,•,..  6,65^  60 

17.  Secours  à  d  anciens  militaires •  •  1,800  00 

Section  IV. 

18.  Solde  et  indemnités  des  MaghMn  du  Sud.  .,,,.,•»...  107,460  00 

Total 695,370  3o 

ChAPITAB  VII.    ^  DIIBCTION    oéNéRALB    DBS   TRATAUX    PUBLICS. 

Section  I.  —  Direction  générale. 

1.  Personnel  de  T Administration  centrale 1 10,000  00 

2.  Frais  généraux,  matériel,  missions  et  dépenses  diverses.. .  63,ooo  00 

Section  IL  —  Service  des  ponts  et  chaussées, 

ê.  Personnel  du  service  des  ponts  et  chaussées 33o,ooo  00 

4.  Matériel  et  dépenses  diverses 70,000  00 

5.  Routes  et  ponts i  ,368,ooo  00 

6.  Chemins  de  fer  ...  ^ ,,....,..,  >oo,ooo  00 

7.  Ports  maritimes,  phares  et  fanaux ,  .^. 35o,ooo  00 

8.  Aménagements  des  eaux 280,000  00 

9.  Bâtiments  civils 1,190,000  00 

lOt  Travaux  des  tilles  non  érigées  en  communes 75,000  00 

Section  IIL  —  Service  des  mines, 

1 1.  Personnel  du  service  des  mines 1 7,000  00 

12.  Matériel  et  dépenses  diverses ao,ooo  00 

13.  Établissements  thermaux «  «  > . , • 8,000  00 

14.  Forages 48,ooo  00 

Section  IV.  —  Service  de  la  police  des  ports  et  de  la  navigation. 

15.  Personnel  du  service  de  la  police  des  ports  et  de  la  na- 

vigation   , , 5â,ooo  00 

16.  Matériel  et  dépenses  diverses 35,ooo  00 

Section  V.  —  Service  topographique. 

17.  Personnel  du  service  topograpèique 4atOoo  00 

18.  Matériel  et  dépenses  divaraes. 4o,ooo  00 

19.  Part  contributive  du  Gouvernement  tunisien  dans  les  frais 

de  confection  de  la  caflade  la  Régenee «...  5o,ooo  00 
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Section  VI.  —  Service  desfoi-éU. 

rr.  «. 

20.  Personnel  du  service  des  forèls 1 83,ooo  oo 

21.  Amélionilion  des  brèlf  domiinmlM ia8,ooo  oo 

22.  Entretien  des  forôts  doqiRni«les* ...,,.,, â3,ooq  oo 

23.  FJKQiion  ()p$  dunes.* ,,.,.»,...., ,,.,,.,,..,  17,000  00 


i8,c 


24.  Dispenses  diverses, ..,  ^  .,...,*...  ^ ..(  r  1  f  •  • t  io,OOD  00 

TpTAI^r ,,,..,,..,, A.739,000  00 

Chapitre  VIII.  —  dépenses  imprbvues. 

Article  unique 36o,ooo  oo 

Chapitre  IX.  —  dépenses  des  exercices  clos  et  pÉRiifés. 

1 ,  Dépenses  des  exercices  dos Mémoire. 

2.  Dépenses  des  exercices  périmés Mémoire. 

Total Mémoire. 


ir  Partie.  —  dépenses  exceptionnelles. 
Chapitre  X.  —  dépenses  pour  travaux  extraordinaires. 

1.  Port  de  Tunis i,8oo,oco  op 

2.  Travaux  maritimes  de  Bizertc 1 ,666,666  ôy 

3.  Travaux  extraordinaires  autorisés  par  décret Mémoire. 

k,  Dé{>er)ses  extraordinaires  de  colonisation Mémoire. 

Total 3,i6iS,666  67 

récapitulation  du  budget  DnS  DEPENSES. 

Chapitre  1 1 1,278,808'  oo* 

II 776,000  00 

m 2,6ao,86i  60 

PARTIE.      I           IV 438,62 a  4o 

Dépenses        l  -^ V 617,106   10    ^         21,434,768  4o 

ordinaires.      ]  VI 5q5,370  3o 

VII . .  .         4i759»ooo  00 


2*    PARTip. 

Dépenses 
exceptiennelies. 


.,-—    VIII. . .  36o,ooo  00 

— ■     IX.  . . .  Mémoire. 

Chapitre  X . . . .         3,466,666  67  3,466,666  67 


Total  général  du  budget  des  dépenses. .     24, 901, 435  07 

BALANCE  DU  BUDGET  DES  REGBVTB«  ET  DU  BUDGET  DE8  DÉPiNSSS. 

Prévisionsde  FfltM 3^,910,^6  67 

Prévisions  de  dépenses, , , , , . , , 24,901,435  07 

Excédent  des  préyisions  de  recettes 9, 1 3i  60 
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TUNISIE. 

LES  DROITS  D'EXPORTATION. 
«Afin  de  mettre  les  tarifs  des  douanes  en  harmonie  avec  la  monnaie  nou- 
velle  et  en  vue  de  l'adoption  progressive  dans  la  Régence  du  système 
métrique»,  un  décret  du  12  décembre  i8gi  formule  comme  suit  le  tarif 
des  droits  d'exportation,  à  dater  du  1*'  janvier  1892. 
Tarif  desjdroits  cT exportation 


DESIGNATION    DES    MARCHANDISES. 


CeoiTc  frais  et  salé « 

Boutarguc  et  (hon  *..... 

Cbiflbiw 

Cire 

{   dégla* 

DaUes       )   ^o^™  * 

J    Dscr 

\   Gabès  et  autres 

^  (    non  lavées 

^P^"K^      j   lavées 

Goadroa  *. 

Graisse* 

Grignons 

Halfa  et  diss  * 

,.  .,  (    d'olives  * 

Huiles        {    J       •  * 

uu»^        J    degngnons* 

■"^  j    en  suint  * 

Laine        {   bou-netouf* 

I   lavée 

^.  j   en  saumure* 

Ulivcs        I    fraîches  des  jjays  de  Kanoun  * . . 

Os  et  cornet  d*animanx  * 

Îde  bœufs,  vaches,  veaux 
de  chèvres  et  chevreaux 
de  moulons  et  agneaux 
ruuBons  saies , 

•     1  !  ^         1    provenant  du  tannage  des  peaux  ayant  séjourné  dans 

>        un  bain  de  chaux 

J    1.  I    provenant  de  la  tonte  des  peaux 

de  chameaux  J    «^  ^ 

Poulpes 

Sconcs* 

Sonde 

T«b(a). 

Laines  filées. 

Tissus  de  laine. 


UNITÉS 
«or  letquclUs 

DUOITS. 

portent 

LIS   OBOIT8. 

fr.    c. 

100  kilog. 

n  00 

Idtm. 

6  22 

Idem, 

2  55 

Idm, 

12  ^5 

Idem, 

13  57 

Idrm. 

5   17 

idem. 

0  75 

Idem. 

1  95 

Idem. 

18  60 

Idem. 

37  35 

Idem. 

6  22 

Idem. 

6  22 

Idem. 

0  35 

Idem. 

1  27 

Idem. 

12  37 

Idem. 

3  82 

Idem. 

r3  57 

Idem. 

15  97 

Idem. 

27  15 

Idem. 

8  77 

Idem. 

3  97 

Idem. 

1  27 

Idem. 

7  50 

Idem. 

12  &5 

Idem. 

.9  90 

Idem. 

0  97 

Idem. 

2  00 

Idem. 

12  45 

Idem 

12  k6 

Idem. 

1  57 

Idem. 

1  85 

Idem. 

I  95 

Ad  valorem. 

10.  20  p.  0/0 

Idem. 

5,  10  p.  0/0 

(a)  Les  icorccs  à  tau  provouant  de  l'exploitation  dct  cli4aos-li^»  dans  les  forêts  de  l'État  et  accompagaéts 
d'an  cortiBcat  d'origine  sont  admises  •■  franchise  dss  droits  i   Texportation.  (Décret  du  lo  mars   i8$8. ) 


Le  nouveau  droit  est,  en  francs  et  centimes,  Téquifalent  de  Fancien,  sauf  une 
réduction  de  i/a  centime  pour  les  articles  marqués  d'un  astérisque. 

Pour  les  droits  d'importation ,  les  tarifs  en  yigueur  restent  applicables  sur  la 
vAieur  déclarée  en  francs.  Les  formules  délivrées  pour  les  déclarations  d'importa- 
tion, de  transport  au  cabotage,  d'exportation,  de  transît,  seront  de  5  centimes» 
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PAYS  DIVERS. 


LE  TAUX  DE  L'ESœMPTE  EN  EDHOPE. 

Noas  reproduisons  4  connue  les  années  précédentes  «  les  tableaux  où  le 
Moniteur  dês  intérêts  matériels  (numéro  du  lo  janvier)  chiffre  les  variations 
du  taux  de  Tescompte  dans  les  principales  banques  européennes  ^^h 

Variations  du  taux  de  V escompte  depuis  1885. 


ÂKNÉES. 


ic 
2 


S 


1 


i 


M 

i 


09 

es 
D 


A. 


iSS5 
i886 
18S7 
1888 
1889 
1890 
1891 


p.  0/0. 

2.71 
2.50 
2.50 
2.50 
2.50 
2.80 
3.12 


p.  0/0. 

k.iti 
3.29 
3.40 
3.33 
3.68 
4.38 
3.80 


p.  0/0. 

3.93 

2.7& 
3.06 
3.27 
3.54 
3.20 
3.00 


p.  0/0. 

2.91 
3.04 
3.38 
3.30 
3.55 
4.55 
3.35 


p.  0/0. 

3.00 
3.00 
3.00 
3.10 
3.10 
3.00 
3.00 


p.  0/0. 


5.50 
5.50 
5.22 
6.00 
5.78 


p.  0/0. 


5.05 
5.34 
5.75 
5.85 

4.88 


p.  0/0. 

4.04 
4.00 
4.1*2 
4.16 
4.19 
4.52 
4.40 


Voici  les  moyennes  mensuelles  de  1891  : 

Variations  du  taux  de  F  escompte  en  1891, 


MOIS. 


Janvier. . . 

Février . . . 

Ma» 

Avril 

Mû 

Jiûn 

Juillet.... 

AoAl 

Septembre 
Octobre... 
ffovembre. 
Deœnbre. 


3 

H 


p.   0/0. 

4  1/2.  4, 

3  1/2 
3  1/2,3 

3 

3 

3 

3 

3 

3 

3 

3 

3 

3 


ta 

BQ 


p.  0/0. 


5 1/5,  a 

3 

Mp 

3 

3.  4 

p.  0/0. 


p.  0/0. 

5.4^  1/2. 3 

3 
3 

3,  3  1/2 
3  1/2,  4,  5 

5,4.3 
3,2  1/2 

2  1/2 
2  1/2, 3 

3.4 
4 

4.  3  1/2 


p.  0/0. 


S 


p.  0/0. 


6 
6 
6 
6 
6 
6 
6 
6,  5  1/2 

5  1/i 

5  1/2 
5  1/2 


es 

os 

il 


p.  0/0 


5,4  Ift 
4  \f2 
4  1/2 
4  1/2 
4  1/2 
4  1/2 
4  1/'2 
4  1/2 
41/2,5,6 

6 

6 


p.  0/0. 

5  1/2 

4  1/2 

4  1/2,4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 
4,5 

5 

5 

5 


Le  taux  de  l'escompte  a  baissé  de  5  i/a  à  4  p.  0/0  à  Francfort,  à  Hambourg 
et  à  Munich.  A  Madrid,  il  est  resté  invariable,  à  4  p.  0/0. 

(^)  Les  moyeooes  du  journal  belge,  basées  simplement  sur  la  durée  des  taux  successive- 
ment appliqués,  peuvent  se  trouver  inférieures  ou  supérieures  de  quelques  centièmes  aux 
moyeanes  uliéneorement  calculées  par  les  banques  elles-mêmes  d*après  le  cbifire  des  efièls 
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PAYS 


SITUATION  DES  PÏUNaPALES  BANQUES 


DÉSIGNATION 


Bit  1AI9DIS. 


Banque  impériale  cT Allemagne 

Banque  d'Antriche-Hongnc 

Bunqne  de  Belgique • 

Banque  nationale  bulgnre 

Banque  natioaaie  de  Danemark « . . 

Banque  d*Efpagne 

Banque  de  France 

I  Banque  d'Anglvlcrrv  . . . . 
Banques  d*ÉcoMe(r; 
Banquet  d'Irlande 

Banque  nationale  de  Grèce  (a) 

Banque  nationale 

Autres  instituts  dVmission. 

Banque  de  NorYège(3). 

Banque  des  Pays-Bas 

Banque  du  Portugal  (&)..«....... 

Banque  de  Roumanie 

Banque  impériale  de  Bnssie 

Banque  de  Serbie. 

Banque  ro\aic 

Banques  privées 

Banques  d'émission,  suisses  (6) « 

Banques  associées  de  New-York  ...» 


lUlie. 


Suède  (5) . 


EN- 
CAISSE 

I.IQOB. 


1,127.4 

552.7 

101.9 

6.0 

80.2 

274.0 

2,591.8 

557.5 

125.0 

85.8 

3.2 

225.3 

217.2 

24.0 

244.4 

u 

65.3 
1,445.1 
14.1 
26.9 
21.0 
90.1 
482.0 


DÉCOMPOSITION 
<)• 

L'ISCAiSSa. 


Or. 


Al^Bt. 


■iUioas  d«  francs. 


136.1 


416.6 


u 

II 

160.0 

114.0 

1.337.6 

1,254.2 

557.5 

n 

107.5 

17.5 

76.6 

9.2 

it 

// 

187.1 

36.2 

184.3 

32.9 

II 

II 

81. S 

162.6 

" 

II 

Il  ' 

II 

1,426.0 

19.1 

9.9 

4.2 

23.8 

3.1 

10. ï 

10.8 

64.7 

25.4 

1/ 

II 

'     .  -  - 

BILLETS 


circula- 
tion. 


1,403.1 

1,138.0 

416.7 

1.4 

113.8 

80t.  5 

3,194.4 

641.3 

167.5 

158.8 

122.7 

569.3 

494.2 

66.1 

410.5 

11 
130.3 
4^025.5 
39.0 
58.1. 
87.1^ 
177.9 
27.5 


(0   SJioatioa  •*   7  novijalyx.  .—    (aj^itualîo 
MÎBjM  n'a  pai  poblié-dc  Ikiùn  depuis  j«'  a 9  avi4l.' 


i^ituation  «0,30   novambra, 

—  \b)  Situation  an  3i  octobra.  —  (è)  SlnMion  au 


(5)  Sitoalloa  au  3o_  novaiuLra*.  ;—  (^    Cette 
'*""***  aîB  aoTvttbra. 


Digitized  by 


Google 


—  sa  — 


DIVERS. 


D'EMISSION  À  LA  FIN  DU  4*  TRIMESTRE  DE  1891. 


KPFBTS 

d« 


M 


DÉGOMPOSmOK 
èà 


indifèn*. 


Papier 
étranger. 


•nr 
bili«n. 


AVANCES 

FÛNPS 

•or 

à 

g«gw 

Umo- 

l'4ir««' 

bUicrs. 

g»'- 

714.9 

II 

§37.7 

475.5 

3Ô7.4 

276.1 

4.3 

II 

34.2 

15.8 

159.5 

II 

856.6 

856.6 

707.0 

^/ 

H 

ft 

II 

u      .  , 

n.t 

II 

385.7 

II 

25Ï.Ô 

II 

4ft.3 

42.0 

Ui.â 

9!».4 

/i 

i§ 

35.7 

If 

303.3 

II 

6.3 

6.3 

54.0 

30.9 

«11.8 

195.2 

168.9 

154.4 

2*146.3 

II 

■illiont  à$  ^99**' 


62.2 
91.3 


8.4 


2.3 

34,8 


23.1 

16.6 
14.5 


173.2 

II 

83.5 

292.0 

6.9 

II 

II 

21.8 

20.2 

.  ?-*^ 

276.2 

" 

298.2 

M 

II 

II 

tt  , 

II 

II 

II 

4.4 

53.4 

66.3 

269.9 

50.2 

// 

1.7 

9.8 

88.6 

u 

II 

II 

15.2 

II 

391.2 

II 

8.2 

II 

33.6 

9.5 

50.2 

56.4 

51.0 

304.4 

II 

II 

COMPTES 

GOOBAMTS 
•t 

aa 

Tr^r. 


5.7 
32.4 


7.6 


14.0 


30.7 
(o)  4.8 
II 
(a)  63.6 
290.8: 

134.9 


190.2 

0.5 

3;9 

44.3 


1.8 


4.8 


212.1 


TAUX 


COfliptV. 


p.  O/O. 

4 
5 
3 
8 

4  J/î 
4 
B 
3  1/2 


7 

5  1/2 
^1/2 

5  1/2 


5 

6 

5  Ifi 
5 
3 
4 
5  1/2 


(a)  CfppU  courant  (UbtUvr.   —  {h)  Les  banques  de  New<York  ne  font  pas  la  disliaetion   entrd  le  poriefeaiUe  com- 
nemal  fg  ^l«i  des  avances.  ,^  ^  _  .  ,    .       ^  ^  .      _.    ,   _... .. . 


wumsm 


wF^pI**^*!*?**^^^ 


^, 
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PAYS    DIVERS. 


LES  ÉMISSIONS  PUBUQUES  EN  1891. 

Gomme  les  années  précédentes,  nous  empruntons  au  Moniteur  des 
intérêts  matériels  de  Bruxelles  la  statistique  approximative  des  émissions 
publiques. 

Rappelons  d*abord  les  chiffres  d'ensemble  annuellement  obtenus  depuis 

1871  : 


Aiméis. 


EMISSIONS. 


DiillÎMtb. 

1871 i5.6 

187a 13. 6 

1873 10.9 

1874 4. a 

1875 1.7 

1876.; 3.7 

^877 7-9 


Aîllféss.  EMISSIONS. 

«illlard». 

1878 4.6 

1879 94 

1880 5.5 

1881 7.2 

188a 4.7 

i883 4. a 

i884 4.9 


BMIS6I03». 


mUliardB. 


i885 3.3 

1886 6.7 

1887 ^-o 

1888 7.9 

1889....:..  ia.7 

1890 8. 1 

1891 7.6 


Voici  maintenant  le  tableau  des  émissions  de  1891 
Emissions  4e  Vannée  i89i. 


PAYS 

KIIttfVTBUaS. 


ABemagne 

Amëriqoe  latine 

Angleterre  et  toloiiiea. . 
Antricbe-Hongrie. . . . . 


Belgique. 
Ejryptc.. 


ÉUts-Unii 

France 

Grèce 

ItaKe 

Payt-Bas  et  cotoniei . 

Portugal 

Roamanie. 

Russie 

Suède  et  Norvège. . 

Suisse 

Tànjnie 


Total . 


EMPRUNTS 

vitkt% 
•l  de  vïBm. 


francs. 

•90,332,635 

37-2.000,000 

356,135,000 

10,000,000 

53,000,000 

25,200,000 

12.500,000 

87.2.252,500 

ft5,500,000 

(i3,313,000 

3,267.600 

II 

42,000,000 

740.000.000 

10,000.000 

1.100.000 


BTAtUSSIHKllT» 

de 
crcdit. 


fraaes. 

90,035.500 

3,127,500 

72.333,250 

41,562,500 

II 
63.700,000 


ftOO.OOO.OOO 

1} 

420.000 


582,000,000 
65.000,000 


CBBMIIS   DS  PU 

et  toeiéici 

indostriallet. 


fraacs. 

243,055,969 

67.910,000 

1,017,349,975 

121,375,000 

11.272,500 

40.900,000 

323,078.125 

305,960,990 

II 

12.557,500 

11,271,998 

218,750,000 

3,254,800 

3,754.000 
20,000,000 


I 


TOTAUX. 


francs. 

1,023,324,094 

820,537,500* 

1,445,808.225 

172.937,500 

92,507,290* 

88,900.000 

40,900,000 

335,578.125 

1,578,213.490 

45,500.000 

55,870,500 

14,959,598 

218,750,000 

42,000,000 

1,325,254,800 

10,000,000 

69,854,000 

177.998,000' 


7,558,893.122 


I.9S  loUm  varn^  d'an  aslcrisqna  compraaiMOt  des  coavsrsioa». 
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M.  G.  de  Laveleye  fait  suivre  ce  tableau  numérique  des  commentaires 
suivants  : 

Comme  chaque  année ,  nous  devons  commencer  par  dii-e  que  les  chiffres  que 
nous  produisons  sont  ceux  qui  résultent  dun  relevé  fait  mélîcuteusement,  au  cours 
de  Tannée ,  de  toutes  les  souscriptions  publiques  et  des  quelques  émissions  faites 
sous  le  manteau  et  dont  il  est  possible  de  connaître  rimportnnee.  Nous  nous  servons* 
pour  établir  ce  travail,  chaque  semaine,  des  publications,  prospectus,  journaux, 
circulaires  et  aussi  des  cotes  de  Bourses  qui  servent  à  enregbtrer,  après  coup,  les 
émissions  faites  par  écoulement  en  Bourse  ou  à  des  guiclicts  privés,  sans  publicité. 
Notre  travail,  sans  prétendre  à  la  perfection,  impossible  a  réaliser,  est  donc  fort 
complet. 

Autre  observation,  renouvelée  chaque  année  ;  il  arrive  que  nos  chiffres  ne  con- 
cordent pas  avec  ceur ,  publiés  aUleurs ,  qui  donnent  le  total  des  émissions  faites  en 
France,  en  Angleterre,  en  Allemagne  ou  en  Belgique.  Gela  tient  à  oe  que,  dans  ces 
tableaux ,  on  prend  pour  base  les  appels  auxquels  a  plus  ou  moins  répondu  tel  pays 
préteur,  tandis  que  nous  considérons  uniquement  les  pays  emprunteurs.  Nous  n  avons 
pas  à  défendre  notre  point  de  vue  :  il  suffit ,  pour  nous  justifier,  de  dire  qu  il  n*y 
a  que  trois  grands  marchés  préteurs:  Londres,  Paris  et  Berlin,  avec  quelques 
sateUites  qui  s'appellent  Bruxelles,  Amsterdam,  Genève,  Vienne,  tandis  que  le 
nombre  de  pays  emprunteurs  est  beaucoup  phis  grand  et  que  la  iibte  en  varie  ciiique 
année,  renouvelant,  par  cette  variété  même,  l'intérêt  et  l'utilité  de  la  statistique. 

Enfin,  comme  dernière  observation  préliminaire,  disons  que  nous  n*avons  pas 
laissé  subsister  cetie  année, dans  notre  tableau , la  rubrique  conversions,  ouverte  I  an 


L*ère  des  grandes  conversions  n*est  pas  dose.  On  en  prépare  à  Vienne  et  à 
Madrid,  on  en  verra  peut-être  une  colossale  en  iSgS  en  France  par  la  dispari- 
tion de  la  rente  à  i/a  p.  o/o ,  ancien  5  p.  o/o.  D'autres  pourront  suivre  en  Belgique 
(le  3  i/a  p.  o/o)  et  en  Hollande,  puisque  la  toute  récente  émission  du  3  0  p.  o/o 
hoUandais  à  ioo.5o  assure  le  prêteur  pendant  quatre  ans  seulement  contre  une 
réduction  de  Tintérêt  promis.  Mais  en  1891  la  fièvre  conversionniste  a  été  fort 
calmée  par  la  crise  quasi  générale  qui  a  atteint  les  fonds  d*Ët9t.  Nous  n*avons  re- 
levé que  doux  opérations  de  fespèce  vraiment  importantes:  les  priorités  ottomanes 
et  une  conversion  pro  forma  d'obligations  de  chemins  de  fer  nrésiliens.  Le  tout 
s*élèveàun  peu  plus  de  5oo  millions,  alors  quen  1890  on  atteignait  près  de 
2  milliards.  Le  chiffre  de  5oo  millions  afférant  à  1891  a  été  ajouté  pour  arriver 
à  7  milliards  i/a,  total  des  appels  faits  au  public  capital ifte. 

Examinons  brièvement  les  émissions  de  1 89 1 ,  en  commençant  par  faire  dbser- 
ver  le  peu  de  part  prise  dans  le  mouvement  général  par  les  pays  a  outre-mer.  En 
exceptant  les  colonies  anglaises,  les  pays  autres  que  ceux  d'Europe  ont  demandé 
un  capital  de  800' millions ,  contre  1  milliard  i/a  en  1890,  12,678  millions  en 
1889  et  7,858  millions  en  1888.  La  crise  explique  suffisamment  cette  abstention 
des  emprunteurs,  qui  n*a  fait  que  prévenir  le  refus  des  prêteurs. 

Il  s*en  faut,  d'ailleurs,  que  les  800  millions  réclamés  aient  été  accordés. 

Si  l'on  considère,  du  reste,  les  emprunteurs  qui  ont  sollicité  la  faveur  des  capi- 
taux «  on  observai  a  bien  vite  que  le  plus  audacieux,  le  plus  heureux  aussi  a  été  la 
Russie.  Déjà  il  en  avait  été  ainsi  en  1889,  la  Russie  ayant  emprunté  plus  de  a  mil- 
liards i/a,  et,  si  le  mouvement  s'était  ralenti  en  1890,  il  arepris^en  1891,  le  chiffre 
de  cette  année  étant  supérieur  à  1  milliard. 
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Aucan.autrep«yft  D*est  arrivé  à  ud  total  aussi  élevé.  En  i8gO|  soob,  les  États- 
Unis  touchaient  au  milliard.  Quant  i  la  France,  à  TAngleterre  et  à  i*Allemagiie , 
elles  dépassent  en  1891  le  milliard,  mais  il  y  a  entre  la  Russie  et  ces  trois  pays 
cette  différence  essentielle  que  la  Russie  emprunte  au  dehors,  tandis  que  \ei  trois 
antres,  semblables  k  la  fourmi,  se  prêtent  k  eux-mêmes. 

En  France,  en  Allemagne ,  les  emprunts  de  f  Etat  ou  assimilables  a  des  emprunts 
d*Étal  emportent  la  plus  grande  partie  des  totaux.  Or,  cène  sont  pas  de  telles  opé- 
rations qui  présentent  avec  elles  le  plus  dlntérét  véritable,  et  la  commandite  d*une 
grande  oeuvre  de  travaux  publics  ou  d'industrie  sera  toujours  préférable  à  la  réussite, 
même  eqllipusiaste,  d*un  emprunt  par  lequel  un  État  consoliae  une  dette,  legs  de 
plusieurs  exercices  en  déficit.  A  vrai  dire,  ni  Temprunt  français  ni  Temprunl  alle- 
mand n  ont  une  aussi  Êcheuse  origine;  mais,  en  admettant  même  quune  partie 
des  sommes  demandées  perdes  trésors  publjcs  ait  une  destination  plus  utile,  on 
préférera  toujours  les  appels  au  crédit  librement  flûts  par  des  associations  privées  et 
auxquels  le  capital  privé  répond  sans  contrainte  morale. 

En  résumé  I  l'année  1891  a  été  pauvre  dHnvention,  pauvre  d*initiative  chez  les 
emprunteurs,  riche  d'hésitation  et  de  crainte  chez  les  prêteurs.  Et  encore,  le  peu 
d'activité  employée  a  tenu  dans  le  premier  semestre  ;  le  second  a  été  mort 

Cette  situation  va-t-elle  durer  P  H  serait  puéril  d'affirmer  dès  aujourd'hui  que  le 
mouvement  des  émissions  va  reprendre  incessamment.  Les  défaillances  de  oertains 
Etats  et  de  ^oertaifii  débiteurs  privés  entretienneot  les  idées  d'abstention  chez  les 
capitalistes.  Il  faut  attendre  que  les  disponibilités  d'argent  soient  telles  qu'elles 
cômmandeht  la  reprise  et  forcent  la  confiance. 

11  n'y  a  pas  k  le  nier,  en  elTet,  les  7  milliards  i/a  demandés  à  1891  ^  en  admet- 
lanl  DQuI^nie  ,qi|^  tout  ait  été  souscrit  — ,^e  qui  n'est  pas  ,^—  n'oùt  pas  absorbé  Té- 
pargn4,de  l'année..!!  y.  a,  ei)  ce  momotit,  un  stock  de  capitaux  disponibles  auquel 
vont  s'igoifter  t>iCMi4Qiies.  premières  économies  de  Tannée  nouvelle,  et  rien  ne  pourra 
rèlorder  .trop  lo^Qgtettips  U  mouvement  des  capitaux  chaque  année  plus  abondants 
et  ^ujours  renQVYçlés.  Qur  les  remiKmrsements  de  capitaux  par  le  jeu  des.  amortis- 
sements réguliers  > d'emprunts  deviennent  un  élément  avec  lequel  il  faut,  cliaque 
année,  compter  davantage» 


• n     .'. 

•    .    '    1 


ùHi]..j'.l.:r.:  :-  :■  ..^.  .  l:,    ./ :  i 
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ANGLETERRE. 

LE  COMMERCE  EXTÉRIEUR  DU  ROYAUME-UNI  O. 

Le  tableau  suivant  lait  connaître /à  titre  provisoire,  les  résultats  du  corn* 
merce  extérieur  de  TAngietarre  pendant  Tannée  1891,  et  les  rapproche  des 
résultats  définitifs  des  trois  années  précédentes. 

Importations  et  exportations  eniSQî,  1890,  1889  et  1888. 


1891. 


Ut.  «l. 


1890. 


Ut.  si. 


1889. 


IfAaCHAlIDnBS. 


Importations. 
Exportations  < 


Importations  et  exportations  fénnies. 
Er  PLOt  aux  importati^as. . . . 


435,601,270 
247,572,273 


682,063,552 


188,419.006 


420,885,605 
263,530,585 


684,416,280 


157.355,110 


lÎT.  St. 


427,505.442 
248,035.105 


1888. 


676.530.637 


178.660.247 


Ht.  ■!. 


386,050.802 
234.534.012 


621.4S5.714 


152.415.800 


MBTàOX   FEBCEECS. 


Importations.. 
Exportations. . 


Importations  et  exportations  rAonies. 


Bu  PLUS  anx  nnportations.  . 
Ex  PLUS  aux  exportations. . 


39.591,620 
37,3^3.014 


76.934.634 


33,053.708 
25.197.072' 


50.150.780 


2.248.606 


8.756.636 


27.000.010 
25.121.630* 


52.220.640 


1,077.380 


22.004.108 
22.550.57T 


44.563.769 


555.373 


UAnCBAllDISBf   ET   METAUX   PniciEOX   EBUIfis. 


Importations  « . 
ExportaKont. . 


Importations  et  exportations  réunies. 

Eh  plus  aox  importation». .'. . 

btEBÉaBaiSBBSaBfifiBl 


475.282,899 
284,615.287 


759.898.186 


190.667,612 


454,830  A03 
288.727.<y57 


743;567,060 


166.111.746 


454^04.461 

274.056,825 


728.75r.266 


.180.637.636 


4O8;05ti.000 
257.004.483 


666.040.483 


.151.860.517 


II  résulte  du  tableau  ci-des5us  que  les  importations  de  marchandises 
ont  augmenté  de  ]4,8o5,584  livres  en  1891  par  rapport  a  iSgo.  Cest  une 
alimentation  de  S.5  p.  0/0.  Les  exportation»,  au  contraire,  ont  diminué  de 
i6,25,8,3i2  livres,  soit  de  6,2  p.  0/0.  .  , 

•*)  Voir,  poar  le  commerce  extérieur  de  1890,  le  Balletin  de  janvier  1891 ,  page  99. 
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La   Douaue  anglaise   répartit  le  commerce  da   Royaume-Uni  en  neui 
groupes  principaux  à  Fimportation  et  en  qualre  groupes  à  Texportation. 

Voici  les  résultais  de  ce  classement  pour  les  années  1891  et  1890  : 


CATÉGORIES. 


ANNÉES 


1801. 


1800. 


Ut.  ftl. 


IMPORTATTOXS. 


liv.  «t. 


ACGMBNTA- 
TIONS 


DIMINU- 
TIOXS 


n  1891. 


liv.  st.        I 


I.  Animaux  de  boucherie  vhranU  . 
It.  Denrées  solides  et  liquides  : 

1*  Denn^     enlrant    en    fran- 

cliise. 

3*  Denrées  taxées  à  lentrée.. . . 
3*  Tabac  taxé  a  l^entrée. . .  .T. . 

m.  McUttx 

IV.  Produits    chimiques ,    tinctoriaux 

et  pour  le  tannage 

V.  Huiles 

VI.  Matières  textiles  braies 

VU.  Matières  brutes  pour  diverses  in- 
dustries et  manufactures. . . ,' 

VIII.  Objets  Tabriqués 

IX.  OljaU  divers 


TOTAOX. 


9,240,398 


149,510,908 

27,00<i,985 

3,415,400 

23,030,124 

7.3U,337 

7,339,994 

89,215,655 

40,035,635 
65,082,129 
15,496^17 


435,691,279 


11,216,333 


136,422,110 

26,21^,864 

3,542,949 

23,710,901 

8,190.389 

6,991,653 

85,239,289 

41,626,155 
63,218,167 
14,510,885 


420,885,695 


12,088,008 
788,1 18 


348,341 
3,976,366 


1,863,902 
985,732 


14,805,584 


liv.  II. 


1,969,935 


127.549 

680.777 

876,052 


1.590,720 


EXPORTATIONS. 


I.  Animaux  rivants 

II.  Denrées  solides  et  liquides 

III.  Matières  brûles 

IV.  Objets  fabriqués  finis  ou  partielle- 

flaent  liais  t 

a.  Fils  et  objets  de  finduslrie  tex- 

tile  

b.  Métaux  ot  objets  en  métaL  (  Ma< 

chines  exceptées.  ) 

c.  Machines  cl  ouvrages   pour  la 

minoterie 

d.  Vêlements  et  objets  pour  Tusage 

personnel 

«.  Produits  chimiques  et  pharma< 

oeutiques 

f.  Objets  non  dénommés,  finis  on 

•'"** it  fiaîa  -  ,,,,,, 


ToTAOX . 


672,337 
10,687,139 
21,342,327 


106,017,948 
39,230,009 
15,820,316 
11.330.947 
8,882,059 
33.289,191 


247.272,273 


862,377 
11,258.813 
21,540.652 


112.447,219 
45,222,737 
16,410,651 
11,286,267 
8,965,849 
35.536,010 


263,530,585 


44,680 


190,040 
571,674 
198,325 


5,429,271 

8,992.728 

590,345 

// 

83,790 

2,246^19 


16,258,312 


Les  principales  importalions  en  1891  et  1890  concernent  les  articles  sui- 
vants: coton  brut,  Â6.1  millions  sterling  en  1891  contre  42.8  millions  en 
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i890;blé,  ag.S  millions  contre  23.6;  farine  de  blé,  10.2  millions  contre  9.  i  ; 
laine  brate«  27.9  millions  contre  26.9;  thé«  10.8  millions  contre  10.0;  sucre 
brut,  10.5  millions  contre  9.9;  sucre  raffiné,  9.3  millions  contre  8.  i  ;  bois 
d*œuvre  et  de  construction:  scié  en  morceaux,  g, à  millions  contre  1 1. 1  ;  dé- 
grossi,  4*5  millions  contre  5.o;  animaux  de  boucherie,  9.2  millions 
contre  11.2;  beurre,  11.6  millions  contre  10.6;  cuirs,  6.6  millions  contre 
6.4  ;  lard,  6.6  millions  contre  7.0  ;  vins,  6.0  millions  contre  5.9;  étoffes  de 
laine,  6.2  millions  contre  6.1; étoffes  de  soie,  5.5  millions  en  1891  contre 
5.3  en  1890. 

Voici  les  chiffres  les  plus  importants  de  l'exportation  :  cotonnades,  52.5 
millions  sterling  en  1891  contre  54.2  en  1890;  fils  de  coton,  11.2  mil- 
lions contre  i2.3;  autres  articles  en  coton,  8.6  millions  contre  8.6;  fils  de 
laine  et  lainages,  i8.5  millions  contre  20.4;  fils  de  lin  et  lingerie,  5.o  mil- 
lions contre  5.7;  fers  et  aciers,  métal  et  objets  (machines  exceptées),  26.9 
millions  en  1891,  contre  3 1.6  en  1890» 

Voici  le  détail  des  receltes  douanières  de  1891,  1890  et  1889  : 


ARTICLES   IMPOSÉS. 


Chicorée. 

C«»o 

Café 

FnitU  fCê  : 

Rainns  de  Coriothe 

Firaes ,  prunettax 

BâunM  secs 

Spiriîagttx  : 

nbinn.  .••..•.......••...... 

Càpk9C.. 

Genièvre  et  antres  eeui-devie 

Thé 

Tmbaes: 

Tabac  brut 

Tabac  manufacturé 

Viitt,.... 

Articles  divers 

Recettes  antres  qne  droits  sur  les  marcban< 

Totaux. 


B«  180J. 


DROITS  PERÇUS 


ZM  1800. 


liy.   «l. 

62,005 

90,011 

182.771 

114,109 

58,000 

171,755 

2,419,898 

l,45i,054 

713,318 

3,374,287 

9,4ftM27 

565,691 

1,300,536 

36,733 

10,449 


19,996,250 


Ut.   ftt. 

63,498 

84,285 

179,335 

140,302 

49,881 

160.727 

2,418,842 
1,414,193 
1,000.048 
3,610,884 

9,012,815 

560.078 

1,325,289 

38,271 

11,309 


20,069,757 


BM  1880. 


llv.  »i. 

64,652 

76,934 

181,395 

315,265 

55,676 

163,119 

2,095,504 
1,295,168 
1.099,443 
4,640,704 

8,647,418 

569,612 

1,259,378 

41,284 

10.820 


20,510,378 


Lesdrawbacks  et  autres  remboursements,  quil  convient  de  déduire  des 
totaux  ci-dessus,  oui  atteint  186^290  livres  en  1891  contre  192,727  en  1890 
et  17 1,066  en  1889.  Le  produit  réel  de  la  douane,  pendant  ces  trois  années, 
ressort  donc,  frais  de  perception  non  défalqués,  à  19,809,960  livres  en  189 1 
contire  19,877,030  en  1890  et  20,3â5,3i2  en  1889. 
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ANGLETERRE. 


LES  OPÉRATIONS  DU  CLEABING  HOUSE  DE  LONPR£S  IMSPUIS  1868. 

Le  tableau  suivant  résume,  depuis  1868  jusqu'à  i^gi  ibclusiveraent ,  te 
mouvement  ^unuel  du  Clearing  House  de  Londres. 


ANNÉES. 


.1868.. 

1869., 
1870., 
2871.. 
1872. 
1873. 

1874.. 

1875.. 
1876.. 
1877.. 
1878., 
1879.. 
1880.. 
1881,, 

1.88a.. 
i883.. 
i884  . 
i885., 
1886;. 
1887.. 
1888.. 
1889.. 
1890.. 
1891.. 


TOTAUX 


Ht.  «L 

9,/^25«185,000 
3,626,396,000 
3,914,220.000 
4,826,03(1,000 
5,916,452,000 
6.070,948,000 
5.936,772,000 
5,685,793.000 
4,963,480.000 
5,042.383.000 
4.992,398.000 
4.885,937,000 
5,794,238,000 
6,357,059,000 
6,221.206,000 
5.929,404,000 
5.798.555,000 
5,511,071.000 
5,901.925,000 
6,077,097,000 
6,942,172,000 
7,618.766.000 
7.801,048,000 
6,847,506.000 


OPÉHATlOlfS 

4**  iovtLê 


lÎT,'  et, 

155.068,000 
169,729,000 
176,137,000 
2U, 095,000 
256,899,000 
272,lK6.000 
265,427,000 
245,810,000 
225,936,000 
232,030,000 
217,753,000 
213,348,000 
236,809,000 
253,133.000 
238,150,000 
239,080,000 
242,659,000 
221,873,000 
215,519,000 
256,469,000 
272,091.000 
590.117,000 
289,107,000 
264,W)>,000 


opissikTims 

»B«  toma 
<!•  fifiidatioB 

du 
St9êk  E9okëkg9. 


Ht.  tt. 

523,349,000 

564,935,000 

634,914,000 

806,356,000 

1,015,959.000 

1.038.257.000 

1.010,456,000 

1,043,464,000 

■  761,091.000 

744.085.000 

795,443,000 

842,937,000 

1,151,867,000 

1,383.430.000 

1.228,916,000 

1,058,703.000 

960,623.000 

935.084,000 

1.108,557,000 

1,145,842,000 

1.252,466,O0iÔ 

1,338,842,000 

1,416,543,000 

1,067.403,000 


OPÉRATIONS 
dêr^lMDMt 

dM 

Cèotolîdéi. 


liv.  ù. 
134,552»000. 
149,932,000 
163,230,000 
210,647,000 
246,922,000 
249,75)J,000 
260.244,000 
251,5'72,000 
225,948,000 
228,254,000 
227341,000 
225,381.000 
255,224,000 
278,864,000 
278,387.000 

.  254,620.000 
268,352,000 
249,327,000 

•  263.497,000 
297,199,000 
332,470,T)00 
551,69(>,f)00 
358,598,000 
314,807,000 


Le  recul   en  1891,  par  ^apport,  à  1890,  est, très  ^engible;  la  réductiop 
du  chiffre  d'affaires,  dVnë  année  à  Vautre,  est  de  12  p.  0/0. 
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ANGLETERRE, 

LE  MOUVEMENT  DES  PRIX. 

La  méthode  des  index  numhers  (^)  est  un  procédé  empirique  qu'il  est  facile 
de  critiquer;  mais  M.  Giffen  a  démontré  que  les  résultats  obtenus  de  la  sorte 
devaient,  d'ordinaire,,  ne  pas  s'éloigner  sensiblement  de  ceux  que  donnerait 
un  mode  de  calcul  plus  scientifique  et  plus  précis. 

On  pourra  donc  avoir  intérêt  à  consulter  les  chiffres  qui  viennent  d'êlre 
communiqués  au  Statist  par  M.  A.  Sauerbeck. 

C'est  en  combinant  les  prix  de  45  marchandises  in^portantes  que  l'auteur 
établit  ses  coeiEcients  proportionnels,  le  niveau  moyen  des  prix  pendant  la 
période  1867-1877  étant  représenté  par  100. 

AWiiBs.  oomncmm.  AHuéis. 


1867-1877.. 100 

1875 111  (max.) 


1878 

1879. 

1880. 

i88i. 

188a, 

i883, 


87 
85 
88 
85 
84 
83 


i884. 
i885. 
1886; 
i<887. 
1888. 
1889, 
1890, 
1891. 


coarnciniTii. 


60.  (min») 
70 

7a 


L'année  1891  n'a  encore  fait  que  maiiitenir  le  stata  qao:  en  réalité,  la 
baisse  que  semblait  annoncer  la  dépression  actuelle  dtt  commerce  s'est  trou^ 
vée  compensée  par  la  hausse  des  produits  alimentaires  végétaux.  Les  cours 
moyens  de  1891  pour  le  blé',  les  pommes  de, terre,  le  riz  sont  supérieurs  de 
1.5  p.  0/0  à  ceux  de  1890,  Pour  les  textiles^  il.  y  a  une  baisse  de  10  p.  0/0 , 
et  lès  cotes  annuelles  sont  les  plus  faibles  que  l'on  ait  vuesi  d^uis  \Hg. 

Voici  les  fluctuations  mensuelles  de  1890  et  18g  1  : 

MOIS.  1890.     1891.  MOIS.  1890.     1891. 


Janvier 73.2  7i-i 

Février, . .........  72.7  7  * .  5 

Mars.  ........ 71.5  71.7 

Avril 71.2  7a.  À 

Mai i.  70.8  7il.8 

Juin 70.5  71.8 


MOIS. 

Juillet 71.3 

Août 72.8 

Septembre 72.2 

Oclobre 7^  •  9 

Novembre.  * .  : .  i . . .  71.2 

Décembre 71.2 


71 
7» 

7» 

70 

71 
70 


^   Le  prix  moyen  de  l'argent,  en  1890,  ressort  à  4d  3/4>  ioll  26  i/i  p.  0/0 
de  JBoins  que  ie  prix  correspondant  à  l'ancien  rapport  lé^l  de  i5  1/2  « 

Les  index  hambigrê  de  rEéonomiêt,  qui  ont  comme  terme  ôonmiun  de 
compàndsÀb  ié  niveau  moyen  des  prix  pendant  la  période  i845i85o,  indi- 
qnent;'depuis  1888^  nne  situation  très  analogue  à  celle  de  cette  époque  loin- 
taine: les  prix  de  Un  décembre  donnaient  loâ  eu  1887,  99  en  1888,  102 
en  1889  et  1890,  97  en  1891.  A  la  fin  de  juin,  on  était  juste  h  100. 


(>)  Voir.  ies^liflUeriférdê  Dcrvembre  ia85>,  so^  ijSê^,  févmr  1 890 v  janvier  1891. 


Digitized  by 


Google 


92  — 


ANGLETERRE. 


LE  STOCK  DOR  DU  ROYAUME-UN!. 

Le  Bulletin  de  novembre  1889  (page  487)  a  fait  connaUre  Tenquéte  orga- 
nisée par  MM.  John  Biddulph  Martin  et  Inglis  Palgrave,  en  vue  de  baser 
sur  les  résultats  du  retrait  des  pièces  prévictoriennes  une  évaluation  de  la 
circulation  d'or  totale  du  Royaume-Uni. 

Nous  avons  nous-mêmes,  dès  le  mois  de  juin  dernier  (page  643,  note  2), 
cherché  à  résoudre  le  problème,  tel  que  ces  savants  spécialistes  Pavaient 
posé,  et  notre  calcul  portait  ainsi  à  7  o  mi  liions  sterling  («ov^reijfiu,  56  millions; 
hatf'SQvereigns ,  là  millions)  le  montant  probable  de  For  monnayé  possédé 
par  le  peuple  anglais  en  1889.  «Nous donnons,  disions-nous,  ce  calcul  sous 
toutes  réserves  ;  mais  il  emprunte  un  intérêt  particulier  à  Thistoire  monétaire 
des  derniers  mois  »,  et  nous  rappelions  les  difficultés  qui  ont  causé  tant  de 
souci,  en  novembre  1890,  à  la  Banque  d'Angleterre  et  au  Chancelier  de 
l*Echiquier  t^^ 

MM.  Martin  et  Palgrave  viennent,  à  leur  tour,  de  conclure,  et  leurs  con- 
clusions  concordent   exactement  avec  les   nôtres. 

Voici  la  lettre  qua  la  date  du  23  décembre  1891  ils  ont  adressée  k  un 
grand  nombre  de  revues  et  aux  journaux  : 

Maintenant  que  la  presque  totalité  des  pièces  d*or  prévicloriennes  paraissent  avoir 
été  retirées  de  la  circulation,  il  est  d*autant  plus  opportun  de  faire  connaître  notre 
évaluation  de  la  circulation  d*or  existante  que  cette  question  présente  une  impor- 
tar  ce  toute  particulière  au  point  de  vue  des  projets  monétaires  de  M.  Goschen. 

Des  données  fournies,  il  résulterait  que  noire  ^tock  d'or,  y  compris  les  26  nul* 
lions  sterling  que  détiennent  ia  Banque  d'Angleterre  et  les  autres  banques,  doit 
au  moins  se  chiffrer  ainsi  : 

Souverains 56  millions  sterling        (  1,àOO  milllom  de  francs). 

Demi-souverains i3  —  (    325  —  ). 

Eksbmblb 69  millions  sterling        (iJ25  — .  ]. 

C*est  là  un  minimum.  Le  chiffre  réel  ne  peut  dépasser  76  nûUtons  sterling 
(i,875  millions  de  francs).  Cette  évaluation  est  inftérieure  aux  précédentes  d^environ 
a-5  millions  storlîng;  maîa  il  y  a  eu  certainement  des  exportations  d*or. 

Notre  calcul  aidera  le  public  à  apprécier  les  projets  de  M.  Gosclien.  On  voit  com- 
bien est  devenue  étroite  sa  base  d'opérations,  et  quel  risque  impliquerait  toute  me- 
sure  susceptible  de  réduire  encore  1  approvisionnement  d  or  du  pays. 


(^)   Voir  les  BuUttins  de  féviier  1891,  page  300,  et  de  décembre  1891,  page  646. 
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Depuis  que  cette  lettre  a  para,  FéTaluation  qu'elle  contient  a  rencontré  cer- 
taines contradictions.  On  a  fait  remarquer  que  les  pièces  d*or  retirées  de  la 
circulation  n'étaient  pas  venues  seulement  d'Angleterre,  mais  aussi  du  dehors 
(colonies,  pays  étrangers),  k  quoi  les  auteurs  de  Tenquéte  répondent  que 
ces  rentrées  ont  été  de  peu  d'importance  et  qu'on  peut  admettre  qu'elles 
sont  à  peu  près  compensées  par  les  pièces  qui,  volontairement  ou  non,  ont 
échappé  au  retrait 

VEconomist  dix  3  janvier  1892  se  demande  précisément  si  MM.  Martin 
etPalgrave  ont  suffisamment  tenu  compte  de  ces  pièces  restées,  en  nombre 
inconnu ,  dans  les  mains  des  particuliers. 

On  reproche  encore  à  MM.  Martin  et  Palgrave  d'avoir  multiplié  par  100 
la  valeur  des  demi-souverains  démonétisés,  au  lieu  de  multiplier  par  ia5, 
comme  ils  devaient  le  faire,  puisqu'ils  avaient  euxHODémes  fixé  à  0.8  p.  0/0 
(et  non  1  p.  0/0)  la  proportion  des  demi-sooverains  prévictoriens  avant  leur 
démonétisation. 

Enfin  VEconomiH  fait  remarquer  que,  l'enquête  dont  il  s'agit  remontant 
à  1889,  il  faudrait  en  tout  cas,  pour  avoir  le  stock  actueU  ajouter  les 
pièces  d'or  ultérieurement  émises  et  l'excédent  de  l'importation  sur  l'expor- 
tation. 

Le  journal  anglais,  tout  compte  fait,  arriverait,  pour  1892,  k  85  ou  90 
millions  sterling. 

Mentionnons  également  deux  lettres  insérées  dans  VEconomist  du  1 6  jan- 
vier. Celle  qui  est  signée  J.  D.  S.  donne  à  entendre  que  la  proportion  des 
pièces  prévictoriennes  devait  élre  moindre  dans  les  réserves  de  la  Banque 
d'Angleterre  et  des  grandes  maisons  qui  font  l'exportation  du  métal  que  dans 
lès  caisses  où  les  comptages  d'août  1889  ont  eu  lieu.  L'évaluation  obtenue 
serait,  de  ce  chef,  plus  ou  moins  atténuée. 

L'autre  lettre  est  de  M.  Oltomar  Baupt,  qui  attribue  à  T Angleterre  ii3 
millions  sterling  d'or,  dont  i5  millions  de  lingots  et  98  millions  d'espèces. 
Son  calcul  se  rattache  comme  il  suit  k  celui  qu'avait  publié  Téconomiste 
Newmarch,  il  y  a  35  ans  : 

Évaluation  de  M.  Newmarch  en  i856 80  millions  sterling. 

Importation  nette  depuis  1857 94  — 

Ensemble • I74  — 

A  déduire  la  consommation  industrielle 61  — 

Resterait 1 13  — 

Malbeureusement  il  n'est  rien  de  plus  incertain,  en  matière  de  métaux 
précieux,  que  les  constatations  douanières,  si  ce  n'est  pourtant  les  conjec- 
tures relatives  à  la  consommation  industrielle.  L'évaluation  de  M.  Haupt 
n'a  donc  guère  que  la  valeur  d'une  opinion  individuelle. 
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RELGIOUE. 


LE  BUQGET  DES  VOIBS  ET  ifOYENS. 

Ce  budget  vient  d'être  fixé  par  une  loi,  eu  date  du  28  décembre  1891. 
qui  te  trouve  insérée  dems  le  Moniteur  helge  du  îo. 
Voici  comment  il  se  résume  : 


DKSiaifATION  DES  PRODUITS. 

Ce4P.  l".    —  Impôts  I 

Coôtnbationf  directes 

Douanes,  accises  et  recettes  diverses. 

Enregistrement,  etc . . .  >' 

Cbap.  n.    —  Péages 

Chap.  m.  « —  ÇapiUux  et  revenus. .  » 4 

Cb4p.  IV.  —  RemboursemeoU ,. 


51,^91,000 

65,286,391 

5o,oo8,ooo 


ToTAI*  d«  l^ciclget  des  voies  et  meyetts • 

Les  chtpitïes  I  et  H  »e  déconiposent  coaimo  il  suit  ; 


tnnf. 


^66,985,251 

tS5,3a5,3oo 

16,695,100 

?,5A9,499 

.34^,546,190 


DëSIGNÀTION.DëS  j>RODVITS. 


Gontriiyption  foncière. 


CHAPITRE  I".  —  Impôts. 

GOMTniBCTtOlIS   DIBBGTES. 


Cootribatioa 
pertonocUe. 


Droit 
de  patente. 
Redevances    sor 
leamiact  (fixe 
et  proportion"') 

Total 


Principal  (y  compris  5,470,600 fr. p' la  valeur  locative) 
1 5  céntîmef  «dditionneli  ordinaires  mr  le  principal . . . 
ao  oentimas  additionnels  estraordinairessa  principal  da 

rimpôt  sar  !•  valeur  locative 

Frais  aexpertiae 

Priacipal. ^  . ,  .  * • ». 

30  centimcf  addilion'nds 

Principal ,..'.... 


a 5  centimes  additionnels. 


•!• 


»O0AaBS,   ACCISES   ET    aBCBTTfiS   OtVSaSBS. 


Douanes.. |  Droits  d'entrée 

Vins  ëtranger» 

Eaux-de*vie  indigènes 

Bières.  « , ^ , 

Vinaigre»  de  bières 

Accises /   Vinaigres  autres  que  de  bières 

Acide  acëticjue 

Sucres  de  canne  et  de  betterave 

GIbcosob  et  aottes  sacres  000  cristailisabies.. 

Tabacs  indigènes. , 

Frais  d'essai  des  matières  d*or  et  d'argent 

Recettes   extraord.  et  aocid.,  loyvrs  de  bfttîni^,  droit 

Recettes  diverses/       de  .licence,   rétribnticAs  du  cbaf  des  «itraiW  da 

cadastre,    taxes    pour    travaux   extraordinaires  de 

chargement  et  de  déchargement  de  navires,  etc... . 


Total . 


MONTANT 
des  ' 

iVALOATIOVS  !>■  EBCBTTM. 


frtaci. 


16,494,600 
2,306,400 

1,094,000 
20,000 
5*667,000 
1,113,000 
1,280,000 

320,000 


francs. 

34,406,600 
18,915,000 

6.080,000 
1,600,000 


51,691,000 


('>  33,483.050 
w    3,055,000 
w  23,813,185 
W    9,425.000] 
»•»  16,250l 

«  4,550)    41,420,235 

P)  48,750 

W     3.737,500 

470400 

850,000, 
8.000 


383,000 


w       375,000 


65,286,29î 


(')  D^ouetion  faite  de  la    recette  intégrale   tnr  les  cefiés,  «oit  9,35o,ooo  freoce;  de  35  p.  0/0  d«  prodoit  des 
droite  dcatr^  ftw  les  bières  et  rineigres  veataldeTètreafir»  soitio5,ooo(reocs}  deSi.^daSsç  p.  0/0  d«  produit  des 
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DÉSIGNATION  DES  PRODUITS. 


MONTANT 
de* 

iTALVATIOV*  Dl  MCSTTIt. 


IliaKGISTUUlIlT»   XTG, 


El 
Gl 

Hypothèques..  « ....:/..... .' 

ia.  SuoceMÎODs  «t  maUtîoDi  par  décès 
6.  Droit  dt  matatioo  en  H^e  directe. 
c.  Ihoitt  dos  par  iee  épooz  rarrivAnta. 

Timbre.. . . . . .' 

NataralWtiooa^ ; 

Amendes  en  naatières  dHmpôts. 

Amendes  de  condamnations  en  matières  diverses  et  dommages-intérêts. . 

TdTAL 


T^TAL  du  chapitre  I*' 


CHAPITRE  11.  —  PÎAOBS. 


Rivières  et  canaux • 

Routes  appartenant  à  FÉUt ...'....... 

Part  revenant  à  TÉtat  dans  le  produit  net  des  quais  de  FEsooot  à  Anvers. 

Cbeminsde  fer ..^ 

Tâégraplies  et-tâëphones. .....' ; 

Ia,  Taxes  des  correspondances  en  rénéral 
h,     —     sur  les  mandats  et  bons  de  posté .......... 
c.    —    sur  les  aboBnesients 
d.     —    sur  les  effeis  de  commerce 

Produit  du  sertice  des  btl6aux  à  vapeur  entre Ostende  et  Douvres. ...... 

Produit  du  passage  d'eau  d*Anvers  à  la  Tète  de  Flandre 


Total  du  diapitre  II. 


francs. 


15,500,000 

2,700.000 

310.000 


9,503,100 

8ftft,200 

54,900 

720,000 


franes. 


20,000.000 
1,100,000 
^,300,000 


18,510,000 

6,000,000 

25,000 

300,000 

716,000 


50,008,000 


106,989,291 


1,230,000 

5,000 

300,000 

138,000,000 

4,100,000 

«'•J10,620,200 

1;000,000 
70,000 


155,325,200 


mimes  droits  sur  Im  ••iu-<I«-vifl ,  soit  ^79,435  francs;  de  35  p.  o/od«  prodnit  do  méaias  droits  sur  les  mier«s  raffi- 
nés, soât  87,500  francs,  f 1 4^  35  p.  e/o  dn  pfodnii  des  mêmes  droits  snr  les  vinaigres  et  acides,  aeétioves,  «oit 
175,000  Crânes;  ensemble  une  somme  d«  3. 196,935  francs  attrikn^  an  fonds  commanal  créé  parla  toi  da  iSjoiUet  1880, 
dâdnctioa  faite  ^  prodoii  furobable  dn  dfott  4'emtrée  snr  les  besliaus  et  les  riandes ,  soit  9  millioas  de  francs ,  et 
d*ane  somme  de  9,810,009  francs  ï  prélever  snr  le  produit  des  mlniSHi  droits  snr  les  autres  marcbandises,  selt  an 
total,  4,890,009' francs,  attribués  an  fond-i  spécial  créé  par  la  loi  dn  19    aoôt  1889. 

(^  IMnction  laite  de  26  p.  0/0  dn  prod«H  (Mbable ,  soit  i,645,ooo  francs. 

(*)  Dédnction  lûta  de  31.969399  p.  0/0  dttprodttitprobable«  soit  1 1,i86,8i5  francs. 

{*!  Déduction  |iite  de  3J»  fro/o  dn   pradaft  pvièeble ,  soit  6,075,000  francs. 

(^  Déduction  t*ite  de  35  p.  0/0  dn  produit  probable,  s<£t  8,75o  francs. 

^*)  DédneftioA  Ibite  de  35  p.  0/0  dn  prodait  probable ,  soit  9,45o  francs. 

(^  Déduction  dite  de  35  p.  o/o  du  produit  probable,  soat  96,95o  francs, 

(^  Déduction  faite  de  35  p.  0/0  du  produit  probable ,  soit  9,019, 5oo  francs. 

^  DiSnctSo»  ftila  dn  ]Sroénit'|mbabledttiTC4td«'!!éeaee,  soHTbé.e^  *  "     '*?' 

<**}  Le-ptvdnkbrat  des  poètes  mi  évnlaé  é  17«6(m»,oo#  Imiim,  comprenant  une  ç^cet^f  de  79«,ooo  francs 
é  provenir,  de- l'iisiisummt  t.de  jreeeepfcetjpe  d*»' *ffiHe  d».  #omnwi>».  Ce  deraifr  prodo^l  appartient  iaténale- 
^MBt  k  fCMb  i«lMrt  de  11  V.  oM;  léwÉiiÉ  •■:  fends,  iasMia«il ,  s'éiaJWIt  i^t  m  ^,960.000  ffanc*  et  s  âéve 
.«*am4>»,Ao»'&Misn.  .-:   .-.  ,.-.,-  ■....■.■,.:- 
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ALLE 


LE  PROJET  DE  BUDGET  DU  ROYAUME  DE  BAVIÈRE 


DésrONATION  DES  CHAPITRES. 


I.  Rdîqaats  det  exerdcet  aniériears 

H.  Imp6lt  dûrecU^*) 

IIL  Droite  de  ■aocewion ,  d'enrcgîftremeoi  et  de 
timbre,  uneodes 

ly .  Douane!  et  impôts  indirecte  ^*^ 

V.  Taiet  det  minet,  det  fi>rget  et  det  talinet.. 

VI.  Monnaie 

VH.  Arréraget  de  la  Banque  rojale  à  Nurem- 
berg  

VIIL  Ckemintdefer  de  FÉUt 

IX.  Postes  et  tëlégraphct 

X.  Batcaox  à  vapeur  du  lac  de  Constance. . . . 

XI.  Canal  Louis  du  Danube  au  Main 

XIL  Canal  du  FranLeutbal 

XIII.  Bulletin  des  1ms 

XIV.  Foréte  de  TÉUt,  droite  de  chasse  et  de  pa- 

cage  

XV.   Produite  domaniaux 

XVL  Produite  fonciers 

XVII.    Intérêts,  rentes,  autres  produite  et  recettes 
éventuelles 

XVIII.  Recettes  provenant  de  la  Caisse  générale  de 
f  ecours 

Totaux  


RECEITES  POUR  1802  ET  1803 


nTSAOSnillAIlBS. 

RECETTES 

OSaiVAIRBS. 

pova  1890  BT  1891. 

••rU. 

n>.rki. 

8,099 

Néant 

12,309 

39,301,000 

ItUm, 

27,960,000 

21.150,700 

Idtm. 

20,579.700 

73,093,950 

JéUm, 

68.649,600 

7,391,497 

Idem. 

6.743,781 

334,901 

Idem. 

298,762 

600,000 

Idem, 

400,000 

109,182,636 

Idem, 

99.708,938 

22,010,409 

Idem. 

19,289,076 

468,275 

Idem. 

467,963 

102,175 

Idem. 

107,875 

5,680 

Idem. 

5,670 

62,400 

Idem. 

62,175 

25.908,800 

Idem. 

25,570,000 

2.284,714 

Idem. 

2,073,482 

7,268,011 

Idem. 

7,303,791 

1,365,620 

Idem. 

884,580 

324,480 

Idem. 

307,940 

300,863.337 

Idem. 

280.425   42 

":  Les  impét»  dtrwts  m  diviiMi  «•  t  impôl  l«Mi«r  (ii.SoC,i>oo  •■rkt),  raipAl  Ae  Mp«ri«i«  (733,000  owrb). 
impAt  locatif  (4.5i4«ooo  m«rki).  iiapôi  d**  patenUa  (6.èi3.ooo  muii),  inpik  lar  U  nvras.  raaUs,  «U.  (3,970.000 
mirkt).  impAt  tor  U  reteaa.  •min  qo*  cdat  provo«Mit4e  rMiUa  (  s,o85,o«o  marks )t  lolal  t  «9.3oi«ooo  narks. 

(*  Las  làipéU  indirects  ta  divisaal  an  :  droits  t«r  1  •  mallv  f  3S,5Sivaoo  marka).  fH  ém  pradait  des  droite  f^dkaax 
anr  las  afaools  (  ii.ylo.ooo  rasi4s) .  poH  du  frodnit  ds*  dnnanaa  al  daa  droite  fodorant  anr  la  tekaa  (  to.OOO«ooo  maibs) , 
raabonrsomcal  par  la  Gaisso  aantrâla  da  TEoipiro  daa  fraia  da  pnraopiiou  daa  droite  do  donaaoa  al  aalvaa  4raUs  tk  ' 
(3.776,660    marks),  raeaitas  apéaialca   das    d— auaa .  droite  da  port.  ala.   (94,960   ourks),  impAc  sar  le» 
(l,94o*ooo  marks),  raeattaadivorsas  (90,460  marks)(  laial  t  73.098,950  saris. 


»  «lÛMW 
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H4GNE. 


POUR  CHACONB  DES  ANNÉES  1802  ET  1893. 


DÉSIGNATION  DES  GHAP1TR£S. 


L  Mattoa  du  Roi  et  dépenses  de  lu 
Cour 

11  à  IV.  Dette  pdbSqne  0) 

V.  Comeil  dlttât 

VL  Diète. 

va.  Bfiimtère  d^tet    et   des  affures 
étnmgères 

Vm  àX.BIIiiistèredeUjiutîce 

XI  à  XIX.  Afinistère  de  1  mtërienr  • . . 

XX  à  XXIL  Minirtère  des  cidtcs  et  de 
Hiittroction  publique 

XXm  à  XXIV.  Ilimrtire  des  finances  . . 

XXV.  Partîcipatioa     aux     d^>enses    de 
f  Empire 

XXVL  PeosKMis  et  seoovrs  tnx  tervitenn 
de  réut 

XXVIL  Pensions  et  secours  aox  Yeitves  et 
anxorpkdins 

XXVUL  Seooorsdiv» 

XXIX.  B^senre  poar  dépenses  imprévues 
et  extraordinaires 

E1MIIM.B.. 

Fnds  de  perception  et  d'adminis- 
'^''wi 

Totaux 


DÉPENSES  POUR  1802  ET  1803. 


Marks. 

5,403,986 

49,7M.250 

94,800 

427.927 

613,805 
13,403,536 
18,904,318 

22,612,544 
3,740,687 

42,231,860 

5,852,894 

3,119,770 
631,213 

733,158 


167,422,748 
128,374,059 


295.796,807 


srriAoaauAiaxs 


marks. 

65,250 
/f 
2,220 
1.750 

305,679 

2,786,150 

796,021 

162,390 
7,060 


4,126,520 
940,010 


5,066,530 


marks. 

5,403,986 

49,787,500 

2<ï.800 

430,147 

615,555 
13,700,215 
21,690.W8 

23,408,565 
3.903,077 

42,238,920 

5.852,894 

3,119.770 
631,213 

733,158 


171,549,268 
129,214,069 


300.863,337 


DÉPENSES 

poar 
1890  IT  1891. 


marks. 

5,404.850 

48,744,(»6 

24.800 

431,427 

1,133,398 
13.320.373 
21.564,226 

22,883,108 
3,788.181 

37,239,620 

5,827,064 

3,010.631 
542,693 

425,952 


165,340.979 
115,084,663 


280,425,642 


Diri^iSKS  séPBXSKS  DKPIHSIS 

orcKsaii-ea.     •xtraonliii'**.         tôtalM. 


marks.  marks.  marks. 

^' L»  ckapttra    II  comprend  U  Jaita  pobliqwa  propromwit  dite  ,  ........      io,964,84o  ibo  io.ft<4,89o 

Lo  ckaphre  III , U  detU  d«s  ckemins  de  far 38,86e.84o  65,ooo  88*931, 84* 

La  ciMpitra   IV la  datta  d«  la  ranU foaai^  {GrumdnmUtuckuld)          585. i3o  «  685. 1 3o 

La«iiap&tn  IV  ■  ...._  U  dalla  é%  trMil  agiMola  {UHiêêkmHmrtekmU^             5,64o  •  5,64o 
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ALLEMAGNE. 


LE  PROJET  DE  BUDGET  SAXON  POUR  L'EXERCICE  1892-93. 

Le  projet  de  budget  du  Royaume  de  Saxe  pour  1892-93  vient  d'être 
publié.  Nous  conservons  à  ce  budget,  dans  le  résumé  que  nous  en  donnons , 
la  forme  différentielle  qui  lui  est  propre. 

Les  dépenses  et  les  recettes  atteignent  pour  rexercice  1892-93  la 
somme  de  189,326,076  marks,  alors  que,  pour  Texercice  précédent,  elles 
ne  s'élevaient  qu'à  i74io55^268  marks. 


•SERVICES. 

RECETTES. 

DÉPENSES. 

EXCÉDENTS 

DB   aiCBTTBS 

OU  d«  dépaoM». 

1*  PfVMiiiitfl  fifMfiukniânvA.  ■>..•••*.•••• 

marks. 

118,574.321 

28466.850 

30,231,460 

80,903 

1.295 

7,033.700 

3.005,895 

449440 

1.379,462 
50 

2.800 

markt. 

73.443,272 
2.216.790 
3,929,460 

3^,363,204 
246,010 

11,785,990 

14,094,206 
8,344,555 

13.362,173 
148,510 

20,771.619 
4,199,126 
2,421,161 

mark*. 

-1-45,131,049 
+  26,250,060 
-f  26.302,000 

—  34.282,301 

—  244,715 

—  4,752.290 

—  11,088.311 

—  7.895,215 

—  11,882.711 

—  148,460 

—  20.771,619 

—  4.196,326 

—  2,421.161 

2.  Imp6u  directs 

4.  Frais  irënëraiu  de  l'État 

5.  Cabinet  fit  dëpeDdanc^.  •.....•..#.• 

7.  Ministère  de  rintérienr 

K.  Minifl^  dfff  lïnamMfff. .  r  r .  r , . ,  r  t    - , 

9,  Ministère  des  coites  et  de  rinslraction 
pnbliquo. , , , . 

10.  Ministère  des  affaires  étrangères 

1 1 .  Déoenses  ittinériales .  ■ 

12.  Pensions 

13.  Doutions  et  fonds  de  réserve 

Total • 

189*226,076 

189,226.076 

1*1  97.683,109 

Voici  comment  se  subdivisent  les  chiffres  les  plus  importants  de  ce 
tableau  récapitulatif. 

Impôts  directs,  —  Impôt  foncier,  3,35g, 000  marks;  impôt  sur  le  revenu, 
la,20i,85o  marks;  impôt  âur  le  colportage.  268,000  marks;  unpôt  sur  les  succes- 
lions  et  timbre  des  aètes  notariés,  a,455,ooo  marks;  casuei  des  chancel bries , 
87,300 marks;  amendes,  impôts  en  retard,  etc.,  96.700  marks. 

Douanes  et  impôis  de  consommation^ —  Part  du  Royaume  de  Saxe  dans  différents 
droits  perçus  par  TEmpire,  aa,5o3,o6o  marks;  bonification  accordé^  pour  la  per- 
eeption  des  impôts  impériaux,  3,368,4oo  marks;  recettes  spéciales  au  noyaume  de 
Saxe  (droits  d*abatage,eic.),  4>a24,ooo  marks;  loyers  et  fermages,  5o,8oo  marks; 
droits  de  dépôt  et  de  magasinage,  71,200  marks;  oroits  divers,  1/1,000  marks. 

Au  cbapitre  :  Frais  généraux  de  l'État,  les  intérêts  de  la  doUe  publique  sont 
Comptés  pour  19.966,376  marks  et  Tamortissement  pour  9,376,169  marks. 

Pour  les  contributions  roatriculairaf ,  le  chiffre  porté  au  projet  de  budget  est  de 
310,746,869  marks. 
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AUTRICHE-HONGRIE, 

LE  BUDGET  AUTRICHIEN  POUR  1892. 

La  loi  qui  a  fixé  le  budget  de  rAutriche  pour  rannée  1892  a  été  promul- 
guée le  2  2  décembre  189t.  Elle  a  introdttit  quelques  modifications  au  projet 
de  budget  présenté  par  le  Gouvernement  ^^\  Le  projet  évaluait  les  dépenses 
à  684,620,378  florins  et  les  recettes  à  585,238,262,  ce  qui  laissait  un 
excédent  de  617,884  florins.  Dans  le  budget  volé,  les  dépenses  ne  s*élèvent 
qu*à  583,947^555  florins  et  les  recettes  montent  à  585,954is6  florins. 
L'excédent  prévu  se  trouve  ainsi  porté  à  2,0064571  florins. 

DBPBNSBS. 

Sorâu. 

Dotation  de  TEmpereur 4i65o,ooô 

Cabinet  de  TEmpereur 7^«^97 

Reichsrath 7541969 

Hante  Cour  de  justice 28,000 

Conseil  des  Ministres 1,069,958 

Part  de  TAutnche  dans  les  dépenses  communes io4t474«o5o 

Ministère  de  rintèrieur .  20,296,208 

de  la  défense  nationale 18,5^4*782 

des  cultes  et  de  Tinslruction  publique 23,332,477 

^  des  finances 88,670,700 

du  commerce 105,979,020 

de  l'agriculture i6.o45,i59 

de  la  justice 21.673,262 

Cour  des  comptes * 1 72,000 

Pensions 17,878,211 

Subventions  et  dotations 11 .3177.2 1 1 

Dette  publique 148,074.980 

Administration  de  la  dette 978,134 


Total 583,947.553 

rrgettbs. 

Conseil  des  Ministres ».  741,800 

Ministère  de  Tintérieur 1,026,168 

de  la  défense  nationale * *  812,407 

..— ._  des  cultes  et  de  Tinstruction  publique 6,034.202 

des  finances 488,257,807 

-^_^^  du  commerce il5,a62,45o 

,     ,  de  Tagriculture i3,585,329 

—___,«  de  la  justice 1,009,448 

Pensions 89,189 

Subventions  et  dotations 1 .000 

Dette  publique 8,946,728 

Administration  de  la  dette 567,960 

Aliénations  domaniales 120,000 


Total 585,954,126 


t*)  Voir  le  Balletin  d'octobre  1891,  page  àoà. 
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ITALIE. 

LES  RÈFORfiiES  FISCALES. 

TAXBS   OOOAHIÀBBS   ET  TAXIS   DE   PABRICATIOlf. 

Nous  dounioQS  le  mois  dernier  le  texte  du  décret  du  22  noveaibre  1891, 
modifiant,  sauf  ratification  ultérieure  du  pouvoir  législatif,  un  certain 
nombre  de  dispositions  fiscales. 

La  loi  du  24  décembre»  dont  le  vote  a  été  précédé  d'une  importante  dis- 
cussion, ne  se  borne  pas  à  confirmer  purement  et  simplement  le  décret  du 
22  novembre;  elle  le  modifie  à  certains  égards.  Voici  le  texte  de  cette  loi  : 

Abtigle  V.  •—  Le  décret  royal  du  a  a  novembre  1891  est  converti  en  loi. 

2.  —  A  partir  du  jour  qui  suivra  celui  de  la  publication  de  la  présente  lot  dans 
la  Gazette  officielle  du  Royaume,  les  modifications  suivantes  sont  introduites  dans 
le  décret  précité. 


NUMÉROS 

IT     LRTTKM 

dmlarif. 

MARCHANDISES. 

UNITÉS 
»B  roio» 

d«  quMtlUs. 

DRO 

••BNTSâs. 

ITS 

M  SOSTIB. 

6 

13 

(A) 

206 
287 

Huiles  fixes  : 
Huile  de  lin 

Quiutol. 

Idem, 
Idem, 
Idem, 

Idem, 
Idem, 

Idem, 

Idem, 
Idem. 
Idem, 
Idem, 

Idem. 

fr.    C. 

2i  00 
26  00 
24  00 

M  00 
76  75 

k  00 

Exemptes. 

4  75 
6  00 

5  00 

Exeniptrs. 

fr.  c. 
Il 

19 

II 

01 

II 

II 

1   10 
1  10 
1  10 
1   10 

1  10 

Huile  de  lin  cuite 

Huiles  non  dënommëes 

Sucre: 
De  première  classe 

De  deuiièine  classe. 

Avoine. 

!•  De  ricin 

a-  De  lin,  de  coba 

3*  De  sésame  et  d^arachides 

4*  Antres 

Non  ok^gineuses 

Le*  tares  dont  il  est  parlé  à  rarlicle  a  du  décret  précité  sont  celles  des  seuls  ré- 
cipients d*ongine. 

L'article  3  dudit  décret  est  supprimé. 

3.  —  Les  articles  a6  et  a 8  de  la  loi  sur  les  alcools  dont  le  texte  a  été  approuvé 
par  décret  royal  du  39  août  1889  sont  remplacés  par  les  suivants: 

0)  Voir  le  BvdMn  de  décembre  t8qi,  page  655. 
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Article  26.  —  La  liquidation  des  taxes  est  faite  par  le  Bureau  technique  des  fi- 
nances à  la  fin  de  chaque  mois. 

Leur  recouvrement  est  opéré  dans  les  formes  établies  par  le  décret  royal  du 
lA  mai  i88a  en  deux  termes  égaux,  Tunà  échéance  de  quinxe  jours,  Tautre  à  éché- 
ance d'un  mois  à  partir  du  jour  de  la  liquidation. 

Les  fabricants  doivent  donner  une  caution  correspondant  an  montant  présumé 
des  taxas  i  percevoir  pour  une  période  de  deux  mois. 

Cette  caution  sera  constituée  au  moyen  de  dépôts  effectués  à  la  Caisse  des  prêts 
et  dépôts,  soit  en  argent  comptant,  soit  en  titres  de  rente  italienne  au  porteur,  soit 
par  une  inscription  hypothécaire  sur  des  certificats  de  rente  nominatifs. 

Pour  les  fabriques  dont  les  produits  sont  soumis  aux  certificats  de  production 
sur  mesurage ,  la  caution  pourra  être  également  constituée  par  hypothèque  sur  biens 
immeubles. 

Article  28,  —  Les  alcools  produits  dans  les  fabriques  autres  que  les  fabriques 
agricoles  ou  dans  les  fabriques  agricoles  ayant  un  mesureur  doivent  être  gardés 
dans  des  magasins  annexes  des  distilleries.  Ces  magasins  seront  considérés  comme 
locaux  de  fabrication  et  soumis  aux  prescriptions  de  la  législation  douanière  pour 
les  entrepôts  particuliers. 

Le  payement  des  taxes  afférentes  aux  produits  ainsi  emmagasinés  pourra  étire  effec- 
tué, au  fur  et  à  mesure  de  la  sortie  de  ces  produits  hors  des  magasins  ;  néanmoins , 
le  total  des  droits  à  percevoir  servira  de  base  à  la  liquidation  mensuelle.  Dans  ce 
cas,  le  fabricant  sera  dispensé  de  donner  caution ,  et  Ton  déterminera,  en  déduction 
des  droits  dus  à  la  fin  de  chaque  mois,  la  quantité d*alcool  encore  emmagasinée,  en 
tenant  compte  de  la  bonification  dont  il  a  été  question  à  Tartide  5. 

L'étaUisaement  d*un  magasin ,  pour  obtenir  le  bénéfice  du  payement  de  la  taxe 
de  Abrication  dans  ces  conditions,  est  facultatif  pour  les  fabriques  agricoles  qai 
n*ont  pas  de  mesureurs. 

Le  Ministre  des  finances  pourra  ordonner  que  les  taxes  afférentes  aux  alcools 
produits  dans  des  fabriques  autres  que  des  fabriques  agricoles,  ou  autres  que  des 
fabriques  agricoles  ayant  un  mesureur,  seront  versées  directemeni  dans  les  trébo- 
reries  de  TEtat 

Le  versement  direct  aux  trésoreries  est  obligatoire  pour  tous  les  fabricants  qui 
payent  les  taxes  au  fur  et  à  mesure' de  la  sortie  des  alcools  hors  des  magasins. 

k.  -•»  Sur  les  alcools  existant  dans  les  fabriques  et  sur  les  alcools  introduits 
dans  les  usines  de  rectification ,  dans  les  dépôts  industriels  et  dans  les  magasins  do 
cooamerçants  en  gros,  dans  les  établissements  pour  la  préparation  du  cognac  et  des 
vins,  ne  peut  être  demandé  le  rabais  de  tolérance  admis  par  Tarticle  65  de  la  loi 
douanière  en  vigueur. 

Les  alcools  qyi  sont  conservés  dans  les  magasins  assimilés  aux  entrepôts  de 
douanes  et  qui  sont  destinés  à  la  fabrication  des  liqueurs  genre  cognac  continueront 
à  profiter  d*une  bonification  de  lo  p.  o/o,  à  titre  de  rabais  pour  cause  de  rectifica- 
tion et  de  perte.  Ce  rabais  est  celui  qui  est  dxé  par  Tarticle  lo  de  la  loi  du  3o  juin 
1890. 

5.  —  Est  et  demeure  abrogé  Tarticle  27  de  la  loi  sur  les  alcools. 

6.  —  La  bonification  à  accorder  comme  rabais  pour  pertes  de  fabrication  sur 
Talcool  de  première  distillation  extrait  du  vin  est  rétablie  pour  toutes  les  fabriques, 
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danf  la  proportioa  de  4o  p-  o/o  tt  pour  une  période  dHine  année  à  dater  da  jour 
où  la  présente  loi  entrera  en  vigueur. 

A  la  fin  de  cette  période,  les  di^sitions  de  Tartiole  5,  lettre  C,  et  deTarticle  1 1 
de  la  loi  sur  les  alcools  approuvée  par  décret  royal  du  3 g  août  1889  rentreront  en 
vigueur. 

7.  —  Pour  la  bière  exportée  à  Tétranger,  la  restitution  de  la  taxe  payée  i  Tinté- 
rieur  s*efiCeotuera  à  raison  de  la  franos  par  hectolitre. 

8.  —  L*orge  destinée  à  la  fabrication  de  la  btére  est  admise  en  firanchise  à 
des  conditions  qui  seront  fixées  par  un  décret  royal. 

9.  —  La  glucose  exportée  à  Tétranf^er  bénéficiera  d*un  dégrèvement  de  taxe  de 
go  p.  0/0  sur  les  quantités  constatées  dans  les  certificats  de  fabrication. 

10.  ^-  La  boniôcation  de  taxe  de  fabrication  accordée  nor  Talcool  employé  dans 
la  fabrication  du  vinaigre  est  fixée  à  70  iraocti  p4r  hectolitre  d*alcool  anhydre. 

11.  —  L*admission  temporaire  des  sucres  à  employer  dans  la  fabrication  des 
caadistlestinés  à  TexportatiMi  est  accordée,  sans  consultation  du  Conseil  supérieur 
du  commerce,  dans  la  forme  et  dans  les  conditions  qui  safont  déterminées  par 
décret  royaL 

Mentionnons  encore»  sans  pouvoir  rquroduire  les  textes,  le  nouveau  ré- 
gime appliqué  aux  poudrea  à  feu  et  autre»  exploeifs'par  la  loi  du  \à  juillet 
1891,  promulguée  seulement  le  17  décembre  (^^  artides),  par  le  décret 
du  17  décembre,  promulgué  le  sa,  et  par  le  règlement  annexé  il  ce  décret 
(i&a  articles). 

Le  droit  de  fabrication  varie  de  a  francs  à  60  centimes  par  kilogramme 
(art.  i*de  la  loi). 

Les  droits  d*entrée,  par  quintal»  sont  fixés  à  i5o  francs  pour  les  poudres 
de  mine,  aoo  francs  pour  les  poudres  de  chasse,  180  francs  pour  les 
autres  explosifs,  60  francs  pour  les  cartouches  vides  sans  capsules,  160  francs 
pour  les  cartouches  vides  avec  capsules,  370  francs  pour  les  cartoudies 
chargées,  a6o  francs  pour  les  capsules  (art  39  de  la  loi). 
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ITALIE. 


LES  DÀZI  D/  COliSUMO  DEPUIS  im  V>* 

La  législation  des  dazi  di  consamo  a  traversé  plusieurs  phases  qu  il  nVst 
pas  sans  intérêt  de  connattre.  Nous  en  empruntons  Teiposé  au  BolUtino 
di  legislazione  e  statistica  doganaU. 

Les  provinces  d'abord,  les  villes  ensuite  avaient  déjà  établi,  sur  les  boissons  et 
sur  divers  autres  objets  de  consommation,  un  impôt  qui  avait  produit  plus  de 
43  millions  i/a,  lorsqu'une  loi,  du  3  juillet  i864»  en  é^dit  rapplicaliun  uni- 
forme à  tout  le  Royaume;  cette  loi  fut  la  hn  organique  des  droits  iMérieurs  de 
consommation, 

l^  Loi  da  3  juillet  iMê. 

Aux  termi^  de  cetta  loi,  un  impôt  de  consommation  était  établi  au  .protit  de 
rÉtat  sur  le  vin,  le  vinaigre ,  Talcool ,  les  liqueurs  et  k  viande,  La  bière  el  las  eaux 
gajœnses  étaient  soumies  i  un  droit  de  fabrication. 

En  vue  de  Tapplication  de  ces  droits,  les  communes  du  (loymime  étaient  répar- 
ties en  5  classes: 

La  1 '"clause  comprenait  les  communes    i     plus  de     6o>ooo  habitants. 

—  a* 1.  4o,ooi  à  €o,ooo  

—  3* 20,001  à  4o,ooo   

—  4*- 8,ooiàao,ooo    

—  5* moins  de  8,ooi    .— 

Le5  communes  des  quatre  premières  classes  étaient  dénommées  communes  for- 
mées et  celles  de  la  5*  classe  communes  ouvertes.  Mais  lorsque  les  conditions  topo- 
graphiques d*une  commune  étaient  telles  qu'il  fût  impossible  d*y  établir  une  ligne 
d'octroi,  cette  commune,  bien  qu'elle  appartint  à  l'une  des  quatre  premières  classes, 
pouvait  être  reconnue  commune  ouverte  par  un  décret  rendu  sur  avis  conforme  du 
Conseil  d'État.  Pouvait  être,  au  contraire,  déclarée  commune  fermée,  bien  qu'ap- 
partenant à  la  5'  classe,  toute  commune  qui  était  cbef-lieu  d'arrondissement,  ou 
qui  n*avait  pas  réclamé  le  régime  de  faveur  des  communes  ouvertes,  ou  bien  qui 
entendait  établir  un  droit  d'entrée  à  son  proQt. 

La  ligne  d'octroi  ne  devait  circonscrire  que  la  partie  habitée  d'une  couunune ,  et 
toute  fraction  de  commune  située  hors  de  l'enceinte  de  perception  devait  être  traitée 
comme  les  communes  ouvertes. 

Dans  les  communes  fermées  Timpôt  était  perçu  au  moment  où  les  marcluindises 
taxées,  introduites  dann  ces  communes,  franchissaient  la  ligne  d'octroi. 


(*)  Au  point  de  vue  administratif  et  réglementaire ,  le  BalUtin  a  déjA  consacré  eo  avril 
1889  (page  45o)  nne  étude  assex  étendue  aux  dazi  di  consnmo. 
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Dans  les  communes  ouyertes,  celait  au  far  et  à  mesure  de  la  vente  au  détail  que 
le  vin ,  le  vinaigre,  Talcocd  et  les  liqueurs  acquittaient  le  droit  de  consommation  ; 
la  viande  de  boucherie  y  payait  la  taxe  au  moment  où  Tanimal  était  abattu,  ou  bien 
lors  de  son  introduction  dans  la  boucherie,  s*il  s*agissait  de  viande  fraîche  prove- 
nant d*une  autre  commune.  Dans  ce  dernier  cas,  une  restitution  de  droit  corres- 
pondante était  due  dans  Tautre  commune  on  Tanimal  abattu  avait  d^à  acquitté  la 
taxe;  cette  restitution  était  toutefois  subordonnée  à  Taccomplissement  de  certaines 
formalités ,  et  il  fallait  que  la  viande  ainsi  imposée  pour  la  seconde  fois  représentât 
au  moins  une  moitié  de  Tanimal. 

Les  communes  fermées  étaient  autorisées  à  opérer  le  transit ,  le  dépôt  et  Timpor- 
tation  temporaire  des  marchandises  taxées. 

Au  droit  principal  perçu  pour  le  compte  de  TÉtat  (voir  le  tarif  ci-après),  les 
conseils  communaux  pouvaient  ajouter  une  taxe  additionnelle  au  profit  de  leur  com- 
mune; le  règlement  du  lo  juillet  i864  la  fixait  aux  a/5  du  droit  principal. 

Ind^ndamment  des  marchandises  taxées  par  fÉtat,  les  conseils  communaux 
pouvaient  encore  imposer,  au  profit  exclusif  des  conununes,  les  autres  denrées 
comestibles,  les  boissons,  fourrages,  combustibles,  matériaux  de  construction, 
savons,  autres  matières  grasses  et,  coi  général,  tous  les  objets  de  consommatioE 
locale  appartenant  à  lune  de  ces  espèces.  Etaient  exclus  toutefois  de  cette  faculté 
les  matériaux  de  construction  et  les  combustibles  destinés  aux  arsenaux  de  terre  et 
de  mer  et  effectivement  employés  à  IVisage  de  ces  arsenaux.  Aux  termes  du  règle- 
ment ci-dessus  mentionné ,  les  taxes  communales  ne  devaient  pas  dépasser  :  lo  p.  0/6 
de  leur  moyenne  quinquennale;  10  francs  par  quintal  de  neige;  et  10  p.  o^  du  droit 
d'importation,  abstraction  faite  de  la  surtaxe  de  guerre  sur  les  denrées  coloniales  et 
sur  le  fer  destiné  à  la  construction. 

La  loi  de  1864  accordait  encore  aux  coaununes  fermées  la  faculté  d*établir  une 
taxe  sur  la  vente  au  détail,  dans  Tenceinte  de  perception ,  des  marchandises  tarifées 
par  rÉiat.  Cette  taxe  était  limitée  par  le  règlement  de  i864  aux  a/5  de  Timpôt 
perçu  par  le  Trésor. 

La  perception  des  taxes  communales  était  soumise  aux  mêmes  règles  que  le 
recouvrement  des  droits  au  profit  de  TÉtat.  Ceux-ci  étaient  perçus,  en  règle  géné- 
rale, par  l*Etat  lui-même,  à  Taide  de  ses  agents;  étaient  recouvrées  en  même  temps 
les  taxes  communales  spéciales  et  les  taxes  additionnelles  dans  les  communes  fer- 
mées, les  taxes  additionnelles  seulement  dans  les  communes  ouvertes. 

L*Etat  pouvait  autoriser  les  communes,  fermées  on  ouvertes ,  à  opérer,  soit  elles- 
mêmes,  soit  par  le  système  de  la  ferme,  le  recouvrement  des  droits  établis  au  profit 
de  I*Etat  en  même  temps  que  celui  des  taxes  à  percevoir  pour  leur  propre  compte  ; 
il  fallait,  au  préalable,  que  TÉtat  et  la  commune  intéressée  se  fossent  accordés  sur 
le  rendement  minimum  assuré  au  Trésor,  et ,  si  ce  minimum  était  dépassé ,  l'excé- 
dent devait  être  partagé  par  moitié  entre  TÉtat  et  la  commune. 

L*Etat  pouvait  encore  recourir  au  système  de  Tabonnement  pour  les  communes 
qui  n'avaient  pas  réclamé  un  autre  régime;  celles-ci  devaient  alors  prendre  renga- 
gement de  payer  au  Trésor  une  redevance  dont  le  chiffre  était  déterminé,  d'un 
commun  accord ,  d*après  l'évaluation  de  la  consommation  locale.  Dans  ce  cas ,  les 
communes  avaient  la  faculté  de  modifier  le  tarif  du  Gouvernement ,  en  vue  de  s'as- 
surer un  total  annuel  de  recouvrements  au  moins  égal  à  la  redevance  qu'elles 
devaient  payer  à  l'État. 
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De  même  qiM  les  communes,  rÉUit  pouvait  aussi  recourir  au  système  de  la  ferme 
poor.le  recouvrement  de  ses  droits. 

Toute  fraude  ou  tenlative  de  fraude  était  punie  d*une  amende  au  moins  égale  à  la 
taie  due  et  ne  devant  pas  dépasser  le  quintuple  de  cette  taxe;  toute  autre  contra- 
vention à  la  loi  du  3  juillet  et  au  règlement  du  lo  juillet  i864  entraînait  une 
amende  de  5  à  i&o francs. 

Voici  le  tarif  qui  était  annexé  à  la  loi  de  i864  : 

TViri^  des  droits  de  consommation. 


DÉSIGNATION 


DU   OUBTt   BB   «OltOmUTIOI. 


BOltftOlt. 

Vin  et  TÎnaigre  en  fAU 

Vin  et'vinaigre  en  bouteilles 

MoétsW 

Raisin  en  qMtttité  M^érÎMffe  à  5  lûL  (*> . 

Alcool  et  ean^e-vie  jnsqna  S9*  de 
ralcooaètre  de  Gay-Lnssac 

Aleool  et  ean-de-tie  tn-dessoni  de  S9* 
et  iMpenn. 

Alcool,  ean-de-TÎe  et  lâqneoffs  en  bou- 
teilles  

▼lAIDBst*'. 

B««6 

Vadies  et  tanfeans 

Veanx  an-dessos  d'un  an 

Veaux  an-dessous  d*un  an 

Pwcs(>) 

CécboMdehit(*) 

iU^neanx,  cberreanx,  brebis  et  cbèvres  ^^K 
Viande  frakbe  dans  les  oonununes  lèr- 

mées  et  viande  de  boucberia  fralcbe 

dans  les  boucberies  des 

ouvertes. 

Viande  de  porc  fralcbe  <'>. . . 
Viande  sa6e<>) 


OMITES. 


Lliedolitrc. 
La  bouteille. 
LIiectoHtrc. 
Lesiookilog. 

Lliectolitrv. 


La  bouteille. 


La  tète, 
/ism. 
Idem, 
Idem. 
KUm. 


Idem. 


Lasiookilog. 
Idem, 
Idem, 


DANS  LBS  COMMUNES  DE 


CLASSI.      S*  CLASSS. 


fr.  e. 

5  00 
0  10 

h   00 
a  60 

12  00 

)0  00 

0  40 


30  00 
30  00 
U  00 
9  00 
8  00 
3  50 
0  40 


10  00 

8  00 

15  00 


4  00 
0  08 
3  30 
3  00 

9  60 

16  00 

0  35 


34  00 
16  00 
11  30 
7  30 
6  40 
3  00 
0  35 


8  00 

6  40 

13  00 


3  50 

0  07 
3  80 

1  75 

8  40 

14  00 

0  30 


31  00 
14  00 
9  80 
6  30 
5  60 
1  75 
0  30 


7  00 

5  60 

10  50 


4*  CLASSI. 


fr.      C. 

3  50 

0  05 
3  00 

1  35 

6  00 
10  00 
0  30 


15  00 
10  00 
7  00 
4  50 
4  00 
1  35 
0  30 


5  00 
4  00 

7  50 


<')  D«a*  1m  €<»■»■■<■  fcrméM  »«al«tti«it. 

O  La  Ux«  amr  In  aainuai  d«  boaekwi*  «t  ««r  ï—  pores  po«rrk  m  rtconvrsr  •«  poiiU  «ar  la  fieà  da  Urîf 
■ppficsU*  I  la  vias^  fraleke,  soas  dMacties  i»  so  f.  o/o  da  poids  br«t  dss  saiaiaax»  qoaad  Us  oMaanass 
T9fm9Tfmt  «•  mùdt  de  Uxstlos  «l  s«  maaironl  des'Sastniassts  ds  pM«g«  a^cssssirss. 


Décret  législatif  du  28  juin  i866. 

La  loi  de  1864  ne  resta  pas  longtemps  sans  modifications,  car  son  application  ne 
proenrait  qu*un  rendement  net  de  37  millions  et  TÉtat  ne  recueillait  que  la  moitié 
de  ce  produit;  or, c'était  U  une  ressource  In^uflBsante  pour  (aire  face  aux  besoins 
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du  Trésor,  besoins  rendus  plvs  pressants  en  1866  par  la  «fuerre  qae  lltaiie  venait 
d'entreprendre  contre  TAutricbe  en  vue  d'annexer  au  Royanme  les  provinoes  de  la 
Vénétte  et  celle  de  Mantoue.  Un  décret  du  a 8  juin  1866  éleva  les  droits  sur  les 
boissons  et  sur  les  viandes  dans  les  communes  fermées;  celles  des  taxes  sur  fa 
viande  qui  n'étaient  précédemment  perçues  que  dans  les  communes  fermées  furent 
désormais  recouvrables  dans  les  communes  ouvertes.  Étaient  en  outre  établies  au 
profit  de  l'Etat,  dans  les  communes  fermées,  des  taxes  sur  les  farines,  les  pâtes ,  le 
pain,  le  riz,  les  huiles,  le  beurre  et  le  sucre. 

Une  modification  importante  était  apportée  à  la  classification  des  communes ,  qui 
ne  comportait  plus  que  4  classes  : 

La  i**  classe  comprenait  les  communes  de  plus  de   5o,ooo  habitants. 
-^  2*  ao,ooi  à  5o,ooo   

—  3*  8,001  à  ao,ooo   

—  4*  : moins  de   8,001    — 

Des  taxes  nouvelles  étaient  créées  sur  les  animaux  qui  naissaient  dans  les  com- 
munes fermées,  sur  les  huiles  et  vins  provenant  des  olives  et  raisins  récoltés  dans 
l'enceinte  de  perception,  sur  les  farines  moulues  dans  cette  enceinte;  ces  diveils 

f)roduits  n'étaient  d'ailleurs  taxés  que  s'ils  étaient  destinés  à  la  consommation 
ocale. 

Le  décret  de  1 86G  étendait  en  même  temps  la  liste  des  objets  que  les  communes 
pouvaient  taxer  à  leur  profit;  les  meubles,  par  exemple,  étaient  reconnue  impo^ 
sables.  Les  communes  pouvaient  même  percevoir  des  droits,  mais  pendant 
Vannée  1866  seulement,  sur  des  objets  de  consommation  locale  autres  que  ceux 
déjà  désignés,  pourvu"! toutefois  qu'elles  aient  obtenu  l'assentiment  de  la  chambre 
de  commerce  et  du  Conseil  d'État. 

La  proportion  maxima  des  taxes  additionnelle  communales,  que  la  loi  de  i864 
avait  fixée  à  4o  p.  0/0  du  droit  principal,  était  réduite  à  3o  p.  o/o  :  le  but  évident 
de  cette  mesure  était  d'éviter  que  l'impôt  ne  devint  trop  lourd  pour  des  objets  de 
première  nécessité,  comme  l'étaient  ceux  dont  l'État  imposait  la  consommation. 

En  ce  qui  concerne  les  farines,  le  pain,  les  pâtes  et  le  riz,  la  taxe  communale  ne 
devait  pas  dépasser  10  p.  0/0  de  leur  valeur;  tT)utefoi8  cette  limite  pouvait  être 
reculée  à  i5  p.  0/0  par  un  décret  royal  rendu  sur  l'avis  de  la  d^putation  provin- 
ciale (aujourd'hui  la  junte  provinciale  administrative). 

L'acquittement  des  droits  dus  pour  les  approvisionnements  militaires  eût  obligé 
l'État  à  expédier  des  sommes  importantes  aux  communes  dans  lesquelles  élail  ap^ 
pliqué  le  régime  de  l'abonnement  ou  celui  de  la  ferme;  pour  éviter  cette  complica- 
tion, la  f{icullé  fui  donnée  au  Gouvernement  de  faire  décréter  par  le  Roi,  en  cas 
de  guerre,  l'exemption  temporaire  des  droits  de  consommation  pour  les  vivres  ^ 
fourrages  destinée  aux  troupes  mobilisées. 

Les  dispositions  pénales  de  la  loi  de  i86d  étaient  aussi  modifiées  :  l'amende,  eo 
cas  de  fraude  ou  de  tentative  de  fraude,  était  limitée  .entre. un  minimum  de  deux 
fois  et  un  maximum  de  dix  fois  le  droit  dû.  Celui  qui,  déjà  condamné  trois  fois,  se 
rendait  coupable  d'une  nouvelle  contravention ,  encourait  le  maximum  de  l'amende  ; 
et  s'il  était  reconnu  que  ce  récidiviste  fiH  un  contrebandier  de  profession ,  c'était 
alors  la  peine  de  l'emprisonnement  qui  était  applicable ,  jusqu'à  concurrence  de 
trois  mois. 

'    Le  tarif  notiveau  était  établi  comtne  il  suit  : 
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Tarif  iêê  iroitt  de  coruùmmation. 


DESIGNATION 

I  «VlTt  M  covsoavATtoir. 


unsèùÊU 

Via  el  Tiaaigre  «n  fÊtê 

Vîn  «i  vioiigfe  «o  bodtefllea» 

MoèuJ*» 

RaÎMB  en^puatiU  rapériettrv  à  5  UL  (^ 
Aloool  et  e«ii-<le-vi«  jusqu'à  69*. ..... 

Aleool  et  eaii-de-vie  ta  delà  de  59*  et 

n^QSMt*  ..........t.... 

AlcQ^  •  6iiB-d»^  et  iiqa— Il  cm  ham^ 
teilles •.«,..« 

flAIlDBS  <". 

Bflimii*  ••.•#. •....«. 

Vaches  et  tauream 

Veaux  de  moins  dTim  an 

Veaux  de  plus  à*tù  an 

P«W 

CooboBS  de  lait. .  • 

Âneaux ,  chevreaux ,  hrebis  et  «lèvres. 

Viandes  fratches 

Viandes  sdéet  et  saindotii  au  lard  blanc 

r ABIMES  BT  BU^". 

Panne,  pain  et  pÂtes  de  froment 

Farines ,  pdn  «t  pâtés  d'autres  espèces. 
RixW 

Beorrt ,  huiles  végétales 
ceptë  les  huiles  xnëdicinalas 

Huiles  minérales  et  soifs 

Fruits  et  graines  oléagineux . . 

SUCBI  ^''. 

Sucre 


UMTE^. 


L^èctofatre. 
U  hoalfilk. 

L^ectontre. 
Lc#i«ohilof. 
L*he€tolitre, 

fdem. 

La  hottteiUe. 


UtAta. 

Idsm, 
Idem. 
Idem. 
Idém, 
Idtm. 
Idem, 
Lesiookilog. 
Idem, 


Idem. 
Idem. 
Idtm. 


Idtm, 
Idem. 
Idmn. 


Idei 


DANS  LES  COMMUNES  DE 


t'*  «uMsa.    a*cL*ssi( 


7  00 
0  16 

5  50 
S  M 

24  00 

M)  00 
0  60 


2  00 
1  ftO 
S  00 


8  00 
4  00 
2  00 


10  00 


fr.  e. 

5  00 
0  10 

k  00 

a  50 

16  00 

30  00 

0  50 


40  00 

30  00 

25  00 

20  00 

22  00 

16  00 

12  00 

10  00 

16  00 

12  00 

5  00 

4  00 

0  50 

0  40 

12  50 

10  00 

25  00 

20  00 

1  80 
1  20 
i  80 


7  00 
3  50 
1  75 


8  00 


fr.  c. 

4  00 
005 

3  00 

fi  00 

12  00 

^  00 

0  40 


25  00 

17  00 

14  00 
8  00 

10  00 
3  00 
0  30 
8  00 

17  00 


1  60 
I  00 
1  60 


6  00 
3  00 
1  50 


6  00 


4*  Classa. 


fr.  c. 

3  50 

0  05 

2  60 

1  50 

9  00 

16  00 
0  30 


20  00 

14  00 
12  00 
6  00 
8  00 
2  00 
0  25 
6  00 
14  00 


1  40 

0  90 

1  40 


5  00 
2  50 
l  25 


4  00 


(i)  D»a»  1m  waiman«s  ftrm^M  Mal«m«]it. 

(s)  La  t«x«  BOT  )e«  •nimaox  pourra  M  r««oavrer  su  poids  sur  !•  pi«<l  du  tarif  applicable  ï  la  vianda  firaîcha, 
•ona  d^aetioB  de  90  p.  0/0  ds  poida  hrtit  dsi  attimain,  ff^and  \*ê  eoumitiiiea  requerront  <-e  mode  de  taxation 
et  ae  omairont  dea  instruments  de  psxafe  n^eeaeatrea. 
(S)  Le  r»  non  d^cortiqn^  (cou  iaroa)  paje  U  moitié ,  et  le  pstit  rit  (  ruine  )  le  tiera  de  U  taxe  du  rit. 


Loi  du  28  décembre  1867  et  décret  royal  du  2à  septembre  1868, 

On  sait  que  la  loi  dé  i86ii  avait  exempté  des  taxes  communales  les  matériaux  de 
construction  et  les  combustibles  à  Tusage  des  arsenaux  de  terre  et  de  mer.  Aux 
termes  de  la  loi  du  28  décembre  1867,  durent  admis  à  la  même  exemption  :  le 
papier  de  Format  spécial  et  les  imprimés  à  Tusage  de  rAdmînîstration ,  les  bandes 
de  papier  destinées  aux  services  télégraphiques ,  et  les  alliages  servant  à  la  frappe 
des  monnaies  italiennes.  Cette  immunité  fut  encore  étendue,  par  Le  décret  royal 
dn  a4  septembre  1868,  aux  divers  matériaux  et  objets  devant  être  employés  par 
TAdministration  des  télégraphes. 
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Loi  da  U  août  1810. 

Les  importantes  réronnes  introduites  en  1866  dans  la  législation  des  dazi  di 
consnmo  avaient  eu  pour  résultat  d*en  élever  le  produit  a  67,800,000  francs,  Vénélie 
comprise.  Cependant  des  mesures  nouvelles  étaient  devenues  nécessaires  pour  as- 
surer le  recouvrement  des  redevances  dues  à  FEtat  par  les  communes  qui  avaient 
adopté  le  régime  de  Tabonnement.  Ces  mesures  lurent  édictées  par  la  loi  du 
1 1  août  1870.  L'article  i^'de  cette  loi  retirait  aux  communes  ouvertes  la  faculté  de 
modérer  le  chiffre  des  taxes  portées  au  tarif  :  TÉtat  voulait  ainsi  prévenir  Téven- 
tuaiité  de  recouvrements  trop  faibles  pour  garantir  le  payement  des  redevances. 

Les  communes  ouvertes  ne  pouvaient  plus  opter  pour  le  régime  de  f  abonnement 
qu  à  la  condition  de  se  constituer  en  synùdicatt  et  de  représenter  ainsi  une  popula- 
tion totale  de  10,000  habitants.  Un  règlement  du  a  5  août  1870  disposait  en  outre 
que  les  syndicats  ne  devaient  se  former  qu'entre  communes  contigués,  et  que  celles-ci 
seraient  toutes  solidairement  responsables  du  payement  de  la  redevance  due  à 
rÉtat;  cette  dernière  disposition  favorisait  singulièrement  le  recouvrement  des 
créances  du  Trésor  sur  les  communes  abonnées.  C*est  d'ailleurs  à  ce  but  que  visait 
déjà  d*une  façon  efficace  la  loi  elle-même,  en  interdisant  tout  délai  de  tolérance 
pour  le  payement  des  termes  échus,  et  en  disposant  que  tout  retard  de  deux  mois 
dans  les  versements  entraînerait  la  déchéance  du  droit  au  régime  de  Tabonnement 
Cette  mesure  réduisit  à  un  total  insignifiant  les  redevances  impayées. 

L'expérience  avait  démontré  que  quelques  communes  fermées,  par  suite  de 
Texiguité  de  la  zone  située  en  dehors  de  leur  enceinte  de  perception,  ne  pouvaient 
aisément  se  mettre  en  garde  contre  les  fraudes  auxquelles  se  livraient,  i  leur  détri- 
ment, certains  habitants  des  conmiunes  ouvertes  les  plus  voisines.  La  loi  de  1870 
remédia  à  cet  inconvénient  en  accordant  aux  communes  fermées  le  droit  de  perce- 
voir les  iazi  di  consnmo  dans  les  communes  ouvertes  contigués;  cette  faculté  était 
toutefois  soumise  à  la  condition  d'être  autorisée  par  un  décret  rendu  sur  l'avis  du 
conseil  provincial  et  du  Conseil  d'Etat 

L'article  5  contenait  une  réforme  importante:  il  soumettait  an  payement  des  droits 
de  consommation  tout  partage  à  titre  onéreux  d'une  mardiancÛse  taxée  entre  plu- 
sieurs acheteurs,  si  les  ventes  partielles  ainsi  effectuées  portaient  sur  des  quantités 
insuffisantes  pour  constituer  de^  ventes  en  m>s.  Il  fallait,  en  effet,  prévenir  les  con- 
séquences  du  stratac^ème  suivant  auquel  les  contribuables  avaient  recours  pour 
éluder  le  payement  des  droits  de  détail  :  l'un  d'eux  achetait  en  gros ,  il  se  faisait 
livrer  a 5  litres  de  vin,  par  exemple,  et  il  se  partageait  ensuite  cette  quantité  avec 

Shisieurs  autres  acheteurs.  Cette  pratique  devait  avoir  pour  conséquence  de  faire 
escendre  le  rendement  des  droits  au-dessous  des  prévisions,  et  il  était  urgent  de  ne 
pas  laisser  subsister  cette  source  de  moins-values  pour  le  Trésor. 

La  discussion  pariementaire  qui  précéda  le  vote  de  l'article  5  aboutit  en  même 
temps  à  l'adoption  d'une  disposition  additionnelle  de  cet  article  que  ne  contenait  pas 
la  proposition  du  Gouvernement.  Cette  disposition  exemptait  de  la  taxe  les  objets 
de  consommation  que  les  sociétés  coopératives  distribuaient  k  leurs  membres,  dans 
le  but  de  les  faire  bénéficier  des  prix  du  gros,  à  condition  que  ces  objets  fussent 
consommés  chez  les  associés  mêmes  qui  en  avaient  reça  livraison.  Le  but  auquel 
tendait  cette  exemption  porte  évidemment  l'empreinte  de  sentiments  très  humani- 
taires; mais  il  faut  reconnaitre  qu'il  y  a  U  un  véritable  privilège  en  faveur  d'une 
classe  de  citoyens  extrêmement  nombreuse,  un  privilège  qui  s'accorde  mal  avec 
les  principes  de  notre  constitution  politique;  et  l'on  peut,  sans  crainte  d'erreur, 
affirmer  que,  si  l'exemption  des  sociétés  coopératives  n'est  pas  abrogée,  celles-ci 
en  arriveront  à  absorber,  parleur  extension,  tout  le  commerce  de  détail,  que  les 
débitants  auxquds  elles  font  concurrence  seront  un  jour  réduits  à  abandonner  leur 
industrie,  et  qu'en  fin  de  compte,  l'État  versa  disparaître  la  matière  imposable. 
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L*article  5  exemptait  aussi  des  droits  les  rations  de  vin  oa  de  boissons  contenant 
du  vin,  qui  étalent  distribuées  à  dea  ouvriers  ou  à  des  colons,  en  sua  de  leur  salaire 
quotidien  ;  à  vrai  dire ,  il  n*y  avait  là  qu  une  exemption  apparente ,  puisque  Tautorité 
judiciaire  n*en  admettait  Tappllcation  que  dans  le  cas  ou  il  s^agissoit  d*un  acte  de 
pure  libéralité  delà  part  du  propriétaire  du  sol  sur  lequel  les  ouvriers  travaillaient 

La  loi  de  1870,  qui  établissait  un  impôt  sur  la  production  des  boissons  alcoo- 
liques, décrétait,  par  voie  de  conséquence,  Fapplication  dans  tout  le  Royaume  d*une 
taxe  uniforme  de  consommation  sur  ces  boissons  ;  voici  quel  en  était  le  tarif  : 

Alcool  et  eau-de-vie  jusqu'à  69*  de  ralcoomètre 

de  Gay-Lussac 8  francs  par  hectolitre. 

Alcool  et  eau-de-vie  de  plus  de  ôg*,  et  liqueurs       1  a 

Alcool,  eau-de-vie  et  liqueurs  en  bouteilles. .  o  fr.  ao  par  bouteille. 

La  même  loi  étendait  la  faculté  accordée  aux  communes  par  les  lois  précédentes 
en  ce  qui  concerne  :  1*  les  taxes  additionnelles,  dont  le  maximum  était  élevé  à 
5o  p.  0/0  du  droit  exigé  par  TÉtat;  et  a*"  les  droits  communaux,  qui  pouvaient  être 
établis  sur  des  objets  de  consommation  locale  autres  que  ceux  déjà  désignés ,  moyen- 
nant Tavis  conforme  de  la  Chambre  de  commerce  et  du  Conseil  d*Etat 

Etaient  maintenues  sans  modifications  les  dispositions  antérieures  relatives  aux 
droits  communaux  sur  les  farines ,  les  pAtes ,  le  pain  et  le  rix. 

Signdons  enfin  Tinnovation  de  Tarlide  i3  relative  à  la  taxe  des  porcs  tués  et  de- 
vant être  consommés  par  leurs  propriétaires  ;  cette  taxe  était  réduite  à  :  3  francs  pour 
les  propriétaires  domiciliés  dans  la  partie  des  communes  fermées  située  en  dehors 
de  fenceinte  de  perception  ou  dans  les  communes  ouvertes  contignès  aux  com- 
munes fermées;  et  a  francs  dans  les  autres  communes  ouvertes.  Le  même  article 
déclarait  exempts  de  droits  les  cochons  de  lait ,  et  TAdministration  interprétait  cette 
disposition  dans  le  sens  d'une  exemption  générale;  mais  la  Cour  de  cassation  de 
Rome,  par  «on  arrêt  du  9  janvier  1880,  fixa  la  jurisprudence  en  ce  sens  que 
Texemption  de  Tarticle  i3  ne  devait  être  appliquée  qu'aux  cochons  de  lait  tués  et 
devant  être  consommés  par  leurs  propriétaires. 

Ceux  qui,  après  avoir  bénéficié  de  la  taxe  réduite  sur  les  porcs,  vendaient  leor 
viande  au  lieu  de  la  consommer  eux-mêmes ,  devaient  acquitter  la  taxe  applicable  à 
b  viande  vendue,  fraîche  ou  salée. 

LoùJes  S  juin  181  A,  27  avril  1885  et  17  jaiUet  1890. 
La  législation  desdazi  di  consumo  a  subi,  depuis  1870,  trois  nouvelles  modifica* 
tions  : 

L —  La  loi  du  3  juin  187^  (art.  9)  autorisa  la  perception,  sur  les  bières,  d'un 
droit  communal  pouvant  atteindre  3  francs  par  hectolitre. 

n.  —  La  loi  du  27  avril  i885  (art  i5)  déclara  exempts  des  droits  communaux 
les  matériaux  de  construction  et  tous  autres  objets  destinés  à  rétablissement  00  au 
fonctionnement  des  chemins  de  fer  ;  elle  établissait  d'ailleurs  que  les  voies  ferrées , 
les  stations  et  leurs  dépendances  devraient  être  désormais  considérées  comme  situées 
hors  de  Tenceinte  de  perception  des  villes  ou  des  communes  fermées. 

m.  —  La  loi  du  17  juillet  1890  autorisa  les  communes  fermées  qui  ne  voulaient 
pas  appliquer  à  kar  profit  la  taxe  sur  les  ventes  au  détail  (art.  1 3  de  la  loi  de  1 864  ) 
à  pourvpir  aux  ressources  que  cette  taxe  eût  procurées ,  en  augmentant ,  au  delà  dès 
limites  de  l'article  11  de  la  loi  de  1870,  la  proportion  de  la  taxe  additÂonneile  sur. 
les  boîsson«,  pourvu  toutefois  que  l'augmentation  fût  limitée  au  taux  nécessaire 
pour  produire  la  compensation;  il  fallait,  en  outre,  que  la  délibération  de  leur 
conseil  fût  approuvée  par  le  Gouvernement. 
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Voici  le  tarif  actueUement  en  rigueur  pour  Im  droits  p^rcdft  au  profit  de  rÉtat. 


MÉ> 


DÉSIGNATION 

OIS   OàlftTÉ   OB   OOUMVIIATIOV. 


BOISSONS  (1. 

Vin  et  vinaigre  en  fûts 

Vin  et  vinaigre  en  bouteilles..  •  • 

MoûtsW 

Raisin  en  quantité  supérieure  à  S  kil.  '^K 

Alcool  et  eau-de-vie  jusqu'à  69* 

Alcool  et  tsan-d^vie  au-aesns  de  69*  et 
liqueurs 

Alcool ,  eau-de-vie  et  liqueurs  en  bou- 
teilles  

VUROKS  ^»'. 

Bœu£k 

Vaches  et  taureaux 

Veaui  de  moins  d  un  an 

Veanx  de  plus  d'un  an  .  « « . . 

Porcs 

Porcs  tués  et  devant  être  consommés  par 
lents  propriétaires'*'  : 

a.  Dans  kt  firtdîo&t  oaveitei 
des  oommunes  fermées  et  dans  les 
«nnmunes  ouvertes  oontiguës  à  une 

commune  fermée 

6.  Dans  les  autres  communes  ou- 
vertes  é é,  t 

Cochons  de  lak.^*' 

A^eaux,  chevreaux,  brebis  et  chères. 

Viande  firaiche 

Viande  salée  et  saindoux  ou  lard  blanc. 

rARiNBs  ET  mz**. 
Farines ,  pain  et  p&tes  de  froment  .... 
Farine,  pain  et  pètes  d'autres  espèces. . 
RixW , . 

BtlLBS  IT  BBCiftl  ^^. 

Beurre,  huiles    végétales  et   animales 

excepté  les  huiles  médicinales 

Huiles  minérales,  suifi  . 

Fruits  et  graines  oléagineux 

9oà»m  i'). 
Suotes.. ..»..«...  ......»« 


UNITES. 


L*haciolitie. 
t. a  bouteille. 

L'hectcditre. 
Lesiookil<^. 
L*hecloHtre. 

Idem. 

fa  bouteille. 


La  télé. 
Idem, 
Idem. 
Idm, 
Idem. 


Idem. 

Idem. 
Idem. 
Idem. 
Lesiookilog. 
Idtm* 


Idem. 
Idem. 
Idem. 


Idem. 
Idtm. 
Idem. 


Idem, 


DANS  LES  COMMUNES  DE 


l'"  CLASfcl.       l'CLASW.       3*  CLASSE.        4*  Cf.ASSB. 


7  00 

0  15 

3  50 
3  50 

8  00 

l!2  00 
0  20 

40  00 
25  00 
32  00 
12  00 

10  00 


3  00 

2  00 

5  00 

0  50 

12  50 

25  00 


2  00 

1  40 

2  00 


8  00 
k  00 
2  00 


10  00 


fr.  e. 

5  00 
0  10 

4  00 
2  50 

8  00 

12  00 
0  20 


30  00 
20  00 
16  00 
10  00 
12  00 


3  00 


10  00 
fO  00 


1  80 
1  20 
1  80 


7  00 

3  io 

1  75 


8  00 


fr.  c. 

k   00 
0  05 

9  00 

2  00 
8  00 

12  00 

0  20 


25  00 
17  00 
U  00 
8  00 
10  00 


3  00 

2  00 

3  00 
0  30 
8  00 

17  00 


1  60 
1  00 
i  60 


6  00 
5  00 
1  50 


6  00 


fr.  c. 

3  50 

0  05 

2  50 

1  50 

8  00 

12  00 
0  20 


20  00 

Ift  00 

12  00 

6  00 

8  00 


3  00 


14  00 

l  «0 

0  90 

1  40 


5  00 
2  50 
1  25 


4  00 


(*)  L«  vinelio  (piqnelte  j,  !•  nutzc  vino  { Yin  eoapé  de  moillé  d'eav },  U  poiea  {•ùrU  ée  l>oiMoii  eompo»i«  d« 
Tinaigr«  et  d'eaa)  et  l'agreito  (vMJal)  ftâyeroat  la  «Miii  des  dfoiU  a^lleAklM  atts  vitts. 

^  Dans  les  comamoes  fermées  sealemeat. 

(*)  La  taxe  sorles  aaimaUx  bôtirra  &c  recouvrer  au  poids  snr  lé  pSeA  dfl  tàfif  ip^lteablé  i  U  tiitfae  fraîche, 
SOM  dédaetioa  de  ao  p.  o/o  du  poids  htm  dm  aaiasBa,  <|«aBd  1m  oommnmH  fe^pserroni  es  mode  de  taxalioa  et 
se  manironl  des  instroaenls  de  pesage  uéoessaires. 

W  Sont  eiempis  ceux  tbés  et  devant  être  consommés  par  lènrs  ^ropri^attes ,  dafti  les  eOmUtnei  onveitcs. 

(*)  Le  rb  MB  d^rti^é  (  coa^MOM)  pa|s  k  moitié,  et  le  pstil  ris  (  rimo  )  U  Siers  de  la  taxe  da  ris. 


Donnons,  pour  terminer,  les  résultats  (en  quantités)  ,  pour   la  période 
décennale  1880-1889,  de  l'application  du  tarif  au  profit  de  l'État. 
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ITALIE. 


LE  SUCRE  DEPUIS  1870. 


Lie  décret  du  2  a  novembre  i8gi,  que  nous  avons  reproduit  le  mois  der^ 
nier  (page  655)  et  la  loi  du  24  décembre  1891,  dont  le  texte  se  trouve  in- 
séré ci-<kssus  (page  100],  modifient  le  r^;ime  fiscal  des  sucres  et  donnent 
ainsi  un  intérêt  d*actualité  au  tableau  suivant,  qui  figure  au  nombre  des 
annexes  du  discours  prononcé  par  M.  Luzzatti,  Ministre  du  Trésor,  à  la 
Chambre  d^  députés,  le  i*'  décembre  i8gi. 

Importation,  production  et  consommation  da  sacre  en  Italie, 


ANNEES. 


1870 

.87. 

187a 
1873 
1874 
1875 
1876 
1877 
1878 
1879 
1880 
1881 
188a 
i883 
i884 
i885 
1886 
1887 
1888 
1889 
1890 


QUiNTITE  IMPORTEE. 


tocu 

de 

i'*  elau». 


quiatau. 
538,000 

569.700 
538,100 
516,100 
450.900 
481.700 
424,700 
373,700 
254,200 
366,000 
1&8,300 
174,100 
192,300 
147,500 

76,000 

136,400 

8,300 

22,100 
5,400 
4,000 

22,000 


•Dcmi 

i]«  9*  datse 

icdoit 

es  •acr«  raffiné 

?"  . 
U  «ImisclioB 

d« 

6  p.  0/0. 


qvinUax. 

137.400 
133,000 
154.200 
279.700 
322.400 
355,800 
351,000 
445,600 
449,500 
610,900 
339,600 
551,900 
578,900 
732,200 
832.000 

1,299,300 
524,400 

1,286.600 
385.700 
731,100 
837,400 


QDANXrrÉ 
de 


prodeil. 


^inUtts. 


200 

1,000 
600 
1,900 
3.500 
7,200  "' 
1.300  «" 
1,800 '>J 
1,800  <»» 
4.500  «" 
6.358  «»» 
7,884  «') 


MOYENNE  ANNUELLE 
de  U 

OOMSOMBATIOV 

par 
les  q«ioqtt«oDaies. 
(Éralaatioiu.  ) 


ToUl. 


qaîataax. 


727,900 


822,500 


757.600 


882,500 


PariéuP). 


kilog.  gr. 


2  696 


2  982 


2  629 


2  923 


(')  Lee  prodoelioDs  iei  atirU>oiea  aei  anaées 
18S6-86 . 


(*)  Le  calcal  de  la  «oBsomanUon  per  Ute  e  povr  hf  «»e  neylatinn  noyenae  de  «7 

a  période  i87â>ijl79,  de  98,890,001» 


de  1870-1874,  de  97.S8o,ooo  Iom»  poor 
1880-1884 ,  de  30,190,000  poor  U  période  i885*i  889. 


i884,  i885,  ...  1890.  aonl  eeilos   dce  eierciees  1 884^5, 

illioBs  d'Aisee  pour  la 
U    pMode 
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ESPAGNE. 

LE   NOUVEAU   RÉGIME    DOUANIER. 

Lie  nouveau  tarif  espagnol  a  été  publié  dans  le  numéro  du  i*'  jauvier 
de  la  Gtteeia  4h  Mmànd,  It  comprend  ^69  articles.  L'exposé  des  motifs  qui 
précède  le  tarif  déûnit  ainsi  Tesprit  de  la  réforme  : 

La  nouvelle  législation  doit  contenir  tout  à  la  fois  les  éléments  protecteurs 
u  exige  le  développement  do  ragriculture  et  de  findustrie  nationales  et  les  bases 
le  aégocîatioos  voulues  pour  les  feturs  traités  de  commerce Les  augmenta- 
tions do  protection  réalisées  par  le  nouveau  tarif  en  iavour  da  lagrioulUire  et  <le 
Findusirie  sont,  en  majorité,  celles  qui  avaient  été  indiquées  par  les  résolutions 
antérieures  du  Gouvernement  et  proposées  par  la  commission  d*enquète 

Néanmoins,  les.condusions  de  la  commission,  relativement  au  r^me 
des  minerais  de  feir  et  de  cuivre,  n'ont  pas  paru  susceptibles  d'être  adoptées 
par  le  Gouvernement,  qui  a  préféré  chercher  une  compensation  à  ces  droits 
dans  «  le  relèvement  des  deux  impôts  dont  les  mines  sont  déjà  passibles.  » 

L'exposé  des  motifs  laisse  espérer,  lors  de  la  conclusion  des  traités  de 
commerce,  une  sensible  modération  de  certains  droits  : 

Quoiqu*ii  soit  bien  entendu  que  le  moins  élevé  de  nos  deux  tarifs  servira ,  en  1  ègle 
générale,  pour  les  relations  commerciales  de  TEspagne  avec  les  pays,  qui,  en 
échangé,  lui  concéderaient  les  conditions  les  plus  favorables  de  leurs  tarifs,  le  Gou- 
vernement ne  croit  pas  convenable  de  déclarer  inaltérables  les  droits  minima  du 
nouveau  tarif,  parce  qu'il  pourra  être  utile  dans  quelques  oocasioDs  de  les  modifier, 
afin  d'obtenir  en  échange  de  concessions  bien  méoitées  des  avantages  plus  impor- 
tants. 

*  Pourtant  ces  concessions  ne  pourront,  en  aucun  cas,  s'étendre  aux  alcools.  De 
plus,  pour  écarter  dà  nouveau  régime  douanier  les  inconvénients  qui  résulteraient 
d* une  uniformité  excessive ,  le  Gouvernement  se  propose  de  ne  point  accepter,  dans 
les  traités  de  commerce  qui  remplaceront  les  conventions  actuelles ,  la  clause  de  la 
nation  la  plus  ^vorisée. 

Le  décret  royal  qui  institue  le  nouveau  tarif  en  fixe  au  i'' février  189a 
{art.  i")  la  mise  en  vigueur. 

Lea  articles  5  et  6  du  décret  sont  ainsi  conçus  : 

Aeticlb  5.  •—  Le  Gouvernement  est  autorisé  à  appliquer  des  surtaxes  ou  le  ré^ 
gtme  de  la  prohibition  à  la  totdité  on  à  une  partie  des  marchandises  provenant  de 
pays  qui  appliquent  des  surtaxes  ou  le  régime  de  la  prohibition  aux  marchandises 
espagnoles. 

6.-^  Les  pays  dont  les  traités  de  commerce  avec  TEspagnc  expirent  le  3o  juin 
prochain  jouiront  jusqu'à  ce  jour  des  droits  que  leur  attribuent  lesdits  traités. 

joutons  qu'une  loi  du  19  janvier  autorise  le  Gouvernement  à  proroger 
jusqu'à  la  même  c|ate  (3o  juin]  les  traités  qui  expirent  le  i*^  février.  Les 
alcools  sont  «xceptts  de  cette  disposition. 

Bé^yénumératien  des  ntarchandises  admises  en  franchise,  it  résulte  que  k 
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nouveau  tarif  n'accorde  plus  ce  privilège  aux  eaux  minérales (^),  à  la  chaux, 
au  minerai  de  cuivre,  aux  peries  et  pierres  précieuses,  aux  cocons. .  •  Ces 
marchandises,  exemptes  jusqu'ici ,  payeront  dorénavant  des  droits  assez  élevés. 
Le  nouveau  tarif  espagnol,  en  ce  qui  nous  concerne,  atteint  surtout  les 
marchandises  suivantes  que  nous  classons  dans  Tordre  d'importance  résultant, 
pour  les  importations  de  France  en  Espagne,  du  dernier  tableau  général  du 
commerce  de  l'Espagne  avec  la  France  (année  1890)  : 


DESIGNATION 

dM 
■AlCIAlOlSIf. 


Coton  bral  en  laine  ^^né  ou 
non 4 

Farine  de  fromout 

Tissus  de  laine  pure 

Laine  lavée 

Machines  industrielles  contenant 
du  cuivre 

Fils  de  chanvre  et  de  lin 

Bois  non  ouvrés 


Huiles  dé  coco  et  de  palme. . . 

Soie  éeme  non  moulinée 

Morae  et  stockiish 

Chanvre  brut 

Cuirs  et  peaut  non  tannëi 

Volaillfs  mortfls  00  vivaates. . . . 

Guanos  et  fumiers ,..«.. 

Mules  et  mulets 

Froment 

Tissas  de  ooton  écru 

Draps  de  laine  pore 

Charbons 

Tissus  de    soie    avec  chaîne    ou 

trame  en  coton 

Douves 

Tissus  de  laine  à  chaîne  de  coton. 
Étoffes  de  laine  i  mailles  (tricots) , 

mélanffëes  ou  non  de  ooton .... 

Pierres  Je  construction 

Tissus  de  soie  unie  on  croisée . . . 

Céréales  diverses 

Vins  autres  que  les  vins  mousseux. 
Bois  ourrés 


Tissus  de  coton  (imprimés) 

Machines  motrices 

Extraits  colorants 

Graines  oléagineuses 

Quiwaillerie  en  km 

Cristal  doré  ou  taillé  (dbjcts  en) . 
Psodoits     diimiqnas      non     dé- 
nommés  


VALEUR 
des  princuMlet 
marchaoaUes 

imporUes 
de  Krtnce  ea 

Espagne. 


/raacs. 


9,078,000 
7,275,000 
6,245.000 
6,î35,0e0 

6.175,000 
5,669,000 
4,987,000 

4.858,000 
4,$61,O0& 
4.^22.000 
4,162,000 
3,638,000 
3,594,000 
3,498,000 
2,984,000 
2,951,000 
2,867,000 
2,8^000 
2,804,000 

2,590,000 
2,561,000 
2,542,000 

2,472,000 
2,286,000 
2,241,000 
2,155,000 
2,133,000 
2^088,000 

2,023,000 
2,008,000 
1,989,000 
1,946,00^ 
1,872,000 
1,488,000 

1,438,000 


UNITÉS 

de  poids 

•■ 

de  qaanUU. 


100  kllog. 

Idem. 
le  kOog. 
lookilog'. 

Idem. 

Idem, 
le  mètre 

cube, 
ino  kîlog. 
lekijeg. 
1 00  kilog. 

Idem. 

Idem. 
.lekUog. 
100  kilog. 
la  pièce. 
100  kilog. 
lekibg. 

Idem. 
la  toniic. 

le  kilog. 
le  mille, 
le  kilog. 

Idem. 

100  kilog. 

le  kilog. 

100  kîlog. 

rhectol. 

le  mètre 

,    cube. 

le  kilog. 

100  kilog. 

Idem. 

hUm: 

•    Idtm. 

Idem. 

le  kilog. 


ANCIEN 

TAKir 


Ut^nael. 


fr.  e. 


1  20 
6  48 

3  50 
15  20 

8  00 
27  20 

2  00 

1  00 
0  26 

12  70 

2  00 
6  00 
0  31 

0  04 
19  60 

4  32 

1  54 

4  30. 

1  25 

5  00 

2  00. 

2  17 

3  47 
0  06 

10  00 
3  20 
2  00 

18  75 

2  40 
2  50 
5  75 
0  91 
21  09 
45  00 

0  10 


NOUVEAU!  TAIIFS. 
9*  TiAir. 


Matiman'. 


fr.  e. 


l  50 
13  20 
10  50 
54  00 

57  20 

58  50 

6  00 

9  60 

0  30 
30  00 
12  00 

7  20 

1  00 
0  05 

80  00 

8  00 
4  60 

12  ^ 

3  00 

i4  00 
15  00 

7  80 

10  40 

0  40 
30  00 

4  40 
^5  00 
10  80 

7  20 
21  60 

9  40 

1  20 
21  00 

104  00 

0  12 


Mûûmom. 


fr. 


1  50 

13  20 

8  75 

45  00 

44  00 

45  00 
5.00 

8  00 
0  95 

30  00 

10  00 
6  00 
0  80 
0  05 

80  00 
8  00 
8  65 

10  75 

2  50 

20  00 

10  00 

6  50 

8  65 

0  20 
25  00 

4  40 
50^ 

9  00 

6  00 
18  00 

7  80 

1  00 
17  50 
80  00 

0  10 


(0  Les  eaux  minérales  qui ,  jusqu'à  ce  jour,  étaient  admises  en  franchise  payeront  d*après 
les  nouveaux  tarifs  un  droit  minimum  de  d  francs  et  maximum  de  6  frànct  par  lieetolifae. 
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Parmi  les  marchandiset  énamérées  aa  tableau  précédent  ne  figurent  ni 
les  vins  mousseux,  ni  les  alcools,  ces  deux  articles  ayant  Tun  et  Fautre  une 
valeur  d'importation  moindre  que  la  limite  de  i,doo,ooo  francs  à  laquelle 
nous  nous  sommes  arrêtés. 

Nous  croyons  néanoMHns  devoir  faire  remarquer  qu'à  partir  du  i*^  fé- 
vrier 1892  les  vins  mousseux  de  provenance  française  payeront  ig5  ou 
i5o  francs  rtiectoKtre  au  H^de  5  francs  (droit  fixé  par  Tanden  tarif  conven- 
tionnel) ;  les  aicook  160  francs  au  tieu  de  17  fr.  35  cent.  (^);  et  les  liqueurs 
260  francs  Thectolitre  au  lieu  de  100  franco. 


ESPAGNE, 


LA  PRODCCnON  DES  VINS. 

Le  directeur  de  la  station  oenotechnique  espagnole  de  Paris  vient  de  pu- 
blier nme  évaluation  de  la  production  des  vins  en  Espagne,  en  1891,  d'après 
les  renseignements .  recueillie  auprès  des  ingénieurs  agronomes,  des  eom* 
missions  provincialetid*agricuiture,  des  syndicats  viticoles  et  des  particuliers. 
La  statistique  dotft  il  s'agit  n'est  pas  olBcieUe,  mais  eUe  paraît  sérieuse. 

Le  rendement  do  vignoble  espagnol  aurait  été,  retfe  fois,  de  3^,078,000 
hectolitres  ou,  en  chiffre  rond,  de  34  millions  d'hectolitres. 

Ce  total,  inférieur  aux  espérances  qu^on  semblait  en  droit  de  concevoir  à 
la  fin  du  printemps,  reste  cependant  supérieur  au  chiffre  de  1890.  Pour 
i8go,  la  Commission  consultative  d'agriculture  proposait  les  indications 
suivantes  : 

Superficies  plantées  en  vignes 1 ,706,600  hectares. 

Production 39,875,620  hcctoiiires. 

Valeur  totale  de  la  production 476,874,000  francs. 

L^année  1891  aurait  donc  donné  environ  4  millions  d'hectolitres  de  plus 
que  Tannée  1890. 

La  production  espagnole  de  1891  serait,  coomie  quaulité,  presque  égale 
à  la  production  italienne  (35  millions  d'hectolitres)  (^)  et  supérieure  à  la  pip- 
duction  française  (3o  millions)  ^^\ 


^*)  Voir  randen  Unfdans  le  BoUetin  croctobre  1883,  page  35 1. 

^')  Voir  ÏR  Bulletin  de  décembre  1891,  page  666. 

^')  Voir  le  Bulletin  de  décembre  1891,  pages  583  et  suivante». 
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SUISSE. 

LE  MONOPOLE  DES  ALLUMETTES. 

Après.le  monopole  de  Talcool  ^^^  et  le  monopole  des  biUeto  de  banque  ^^K 
voici  .venir  eu  Suisse  le  monopole  des  allomeltes.  Ce  n'est  encore  qii^iin  projet, 
mais  il  est  de  nature  à  intéresser  les  États  qui  ont  précédé  daa$  cette  voie  la 
République  helvétique  ou  qui  songeraient  à  Ty  suivre. 

La  question  vient  d'être  officiellement  posée  par  un  message  en  date  du 
20  novembre  1891  {Feaillefédérale  suisse  du  iG  décembre).  Le  Conseil  fédéral, 
comme  conclusion  de  ce  message,  propose  à  TAssemblée  fédérale  d'introduire 
dans  la  Constitution  une  disposition  nouvelle  ainsi  conçue: 

Art.  34  ter,  —  La  fabrication ,  Timportation  et  la  vente  des  allumettes  dans 
toute  la  Suisse  appartiennent  excluvivemeol  à  la  Confédération. 

La  législation  fédérale  arrêtera  les  dispositions  nécessaires  pour  Tapplication  de 
ce  principe. 

Ceite  disposition  additionnelle  serait  nécessairement  soumise  à  la  votation  du 
peuple  et  des  cantons. 

Le  message  contient  Tlustorique  de  la  question  des  allumettes  en  Suisse 
et  passe  en  revue  les  législations  étrangères  ^').  Le  Conseil  fédéral  inaiste  sur 
les  dangers  du  phosphore  jaune  et  sur  les  difficultés  auxquelles  onse.heMrte, 
quand  on  en  veut  interdire  Tusage  aux  industriels.  Il  conclut  aipsÂ  :  f 

Heureusement  il  se  présente  un  autre  moyen  de  pféserver  les  ouvriers  de  f  înt 
dostrie  des  allumettes  d'une  hideuse  maladie  profeinoanelle.  Nous  voulons  parler 
de  Texploitation  monopolisée  en  régie. 

Déjà,  dans  les  moUfs  cités  à  lappui  de  Tarrèté  du  Conseil  national  du  1" juil- 
let 1889,  on  a,  en  passant,  (\\it  allusion  au  monopole.  Dans  un  rapport  du 
10  février  1891 ,  présenté  sur  ^a  demande  à  notre  Département  de  Tindustrie, 
M.  le  conseiller  national  ÏT  Jdos  résout  aussi  dans  le  sens  aflBrmalif  la  question 
de  savoir  s'il  y  a  lieu  d'introduire  le  monopole  de  la  fabrication  des  allumettes  'et 
ajoute  : 

fl  On  arriverait  ainsi  i  prévenir  la  nécrose  du  phosphore  et  à  réduire  les  primes 
d^assurance  contre  Tincendie  (par  la  diminution  des  sinistres,  causés  par  des 
enfants. . .  ] 

flPour  ma  part,  Tintroduction  du  monopole  des  allumettes  —  et  bien  entendu 
des  allumettes  de  sûreté  —  me  parait  un  acte  de  bonne  politique,  même  au, point 
de  vue  social.  Je  ne  puis  guère  me  figurer  une  législation  internationale  efficace  sdr 
les  fabriques  qu*en  ce  sens  que  tels  on  tels  Élati  donnent  le  bon  exemple  aux  autres 
par  des  progrès  déjà  réalisés.  « .  * 

La  presse  venait  à  peine  de  répandre  la  nouvelle  que  nous  avions  rinleniîon  de 
proposer  Tinstitution  du  monopole  de  TÉtat  pour  la  fabrication  des  allumettes  que 


<'^  Voir  les  Bulletins  àe  juillet  et  octobre  189 1 ,  pages  46  ot  419. 
t*)  Voir  le  BaUetin  d'octobre  1891,  page  4 18. 
0)  Voir  le  Bulletin  d'août  1890,  page  211. 


Digitized  by 


Google 


-.  117  — 

déjà,  de  loaten  {NurU,  et  même  de  Tétranger,  on  entendait  prétendre  qne  le  nK>tîf 
qm  nous  guidait  avait pn  cf^raetère  financier,  ceat-à-dire  qu il  s'agissait  pour  nous 
d*aasurer  de  nouvelles  ressources  à  la  Confédération. 

Nous  ignorons  quelles  raisons  ont  pu  donner  naissance  à  cette  supposition,  mais 
nous  pouvons  assurer  que,  dans  toutes  les  phases  de  la  question,  et  tant  que  nous 
nous  en  sommes  oecuj^s,  elle  est  et  a  toi^gours  été  absolument  dénuée  de  fon- 
dement. Nous  tenons  &  déclarer  ici,  hautement  et  clairement,  que  le  seul  mobile  qui 
nous  ait  guidés  dans  la  préparation  du  présent  projet  a  été  le  vœu  de  délivrer  les 
ouvriers  de  Tindustrie  des  allumettes  de  la  nécrose  du  phosphore ,  qui  a  fait  trop 
longtemps  des  victimes  ;  et ,  lors  même  que  cellea^i  ne  seraient  qu*en  petit  nombre , 
chacune  d'elles  justifierait  Fintervention  de  TÉiat  II  est  temps  que  TÉtat  mette  un 
terme  à  la  situatioa  actuelle,  qui  fait  injure  aux  aspirations  humanitaires  de  notre 
^poq«ie. 

La  poursuite  d^un  but  de  fiscalité  nous  était  donc  tout  à  fait  étranger.  Nos  ins* 
peoteors  des  fabriques  ont,  il  est  vrai,  calculé  d'eux-mêmes,  dans  le  rapport 
précité,  un  bénéfice  annuel  de  £Bd>ricalion  de  610,000  fi*ancs  en  faveur  de  la  don- 
lédération ,  mais  en  ajoutant  que  ce  béaéûce  serait  absorbé  pendant  des  années  par 
ks  frab  de  Texpropriation.  Il  va  de  soi  que  le  produit  du  monopole  doit  au  moins 
couTrir  les  fimis  de  rentrpprise.Mais,  à  pari  cela ,  nous  viserions  à  ce  que  le  prix  de 
vente  des  allumettes,  qui  sont  après  tout  un  objet  de  première  nécessité  et  d'usage 
général,  soit  aussi  loodique  que  pçssible»  Et  si  au  bout  de  quelques  années  il  restait 
un  petit  bénéfice  net ,  ce  ne  serait  pas  un  malheur,  car  si  la  G)nfédération  veut 
pouvoir  suffire  aux  tâches  sociales  dont  on  attend  d'elle  la  solution,  il  faut  aussi 
qu'elle  en  ait  les  moyens.  Du  reste,  il  sera  toujours  possible  d'établir  le  budget  du 
monopole  de  telle  pianière  qu*il  n'en  résulte  pas  de  produit  net,  si  l'on  tient  abso- 
lument à  n'en  pas  réaliser. 

11  est  superflu  de  nous  étendre  davantage  sur  ce  fait  qu'une  des  premières  consé- 
quences du  point  de  yue  que  nous  venons  de  préciser,  c'est  la  proscription  du 
phosphore  jaune  de  la  labrication  en  régie.  On  a  vu  que,  même  dans  les  étahlis- 
sements  les  mieux  installés ,  les  cas  de  nécrose  sont  possibles  ;  on  peut  donc  se 
rassurer  en  disant  que  l'Etat  est  plus  à  même  que  l'industrie  privée  d'appliquer 
dans  la  iabrication  tons  les  moyens  connus  pour  prévenir  Tintoxication  par  le  phos- 
phore, n  serait  injustifiable  d'exposer  k  ce  risquçde  maladie  les  ouvriers  des  fabriques 
de  l'Ëtal.  Et,  bien  que  dans  notre  projet  d'arrêté  il  ne  soit  pas  question  de  l'inter- 
diction du  phosphore,  chose  qui  n  est  pas  du  domaine  de  la  Constitution ,  mais  de 
celui  d'une  loi  réglant  le  détail,  nous  envisageons  comme  inadmissible,  et  nous  te- 
nons à  le  déclarer  ici  formellement,  que,  contraircnient  aux  préceptes  de  Thu- 
manîté,  l'allumette  au  phosphore  jaune  ne  soit  pas  proscrite  le  jour  même  où  le  mo- 
nopole serait  adopté.  ' 

Quelles  espèces  d'allumettes  livrera  le  monopole?  C'est  ce  qu'on  ne  peut  déter- 
miner à  l'avance;  cela  dépend  surtout  de  ce  que  seront  les  progrès  techniques 
et  les  besoins  de  la  consommation.  Il  est  indubitable  que  les  allumettes  dites  sué- 
doises, qui  ne  prennent  feu  que  sur  un  frottoir  spécial,  feront  partie  de  là 
fabrication.  Pour  ce  qui  est  des  allumettes  qiri  s'enflamment  sur  toute  surface, 
bien  des  personnes  les  regardent  comme  presque  indispensables;  aussi  s'était-on 
livré  déjà,  lors  de  la  première  interdiction  du  phosphore,  k  la  fabrication  d'allu- 
mettes de  ce  genre,  mais  elles  étaient  très  défectueuses  et  ont  causé  bien  des  acci- 
dents. 11  parait  qu'on  a  maintenant  réussi  à  préparer,  sans  phosphore  jaune,  une 
allumette  convenable  prenant  feu  sur  toute  surfiice;  au  moins  nous  a>t-on  présenté 
des  spécimens  qui  fonctionnent  d'une  manière  satisfaisante,  de  sorte  qu'il  y  a  lieu 
d*esp<^rer  qu'on  pourra  remplacer  avantageusement  l'allumette  au  phospnore ,  même  • 
sous  le  rapport  de  l'inflammabilité* 
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Ajoutons  que,  dans  rîntérèt  d*une  exploilatlbn  rationndle  da  mooof>ol6,  fa  Con- 
fédération devra  se  réserver  la  fabricaiion  et  la  vente  non  seulement  des  alhimettev 
proprement  dites,  mais  aussi  des  allumettes-boogieii  et  autres  produits  analogues, 
bien  que ,  dans  notre  projet  d'arrêté,  nous  ayons  adopté  le  terme  •  allumettes  »  comme 
le  plus  usité. 

Quant  a  la  vente  dts  allumettes ,  on  pourra  l'organiser  de  différentes  manières. 
Mais  il  faut ,  dans  ions  les  éas ,  qu*eBe  soit  limitée  aux  marchandises  fournies  ou 
admises  par  la  Confédération,  afin  d*ôter  toute  possibilité  à  la  fabrication  dandes^ 
tine  et  k  la  contrebande  et  de  mettre  la  Goùfédération  en  état  de  maintenir  Téqui- 
libre  financier  dans  Texploitation  du  monopole. 

Au  surplus,  nous  sommes  d*avis  que,  à  moins  que  des  raisons  majeures  ne  s  y 
opposent,  la  vente  doit  être  facRitée  autant  que  possible.  Cest  pourquoi  nous  ne 
pourrions,  quanta  présent,  nous  déclarer  partisans  d'un  système  d'après-  lequel 
des  personnes  pourvues  k  cet  eSéi  d*une  concession  fédérale  auraient  seules  le<tfoit 
de  vendre  des  allumettes  :  il  s'agit  là  d'un  objet  de  nécessité  si  générale  qu'on  doit 
pouvoir  se  le  procurer  partout.  Il  iie  serait  pas  sage  non  plus  de  créer  des  diffi- 
cultés à  cet  égard  et  de  se  charger  de  l'embarras  dn  contrôle  de  bureaux  de  régie. 
Mais  si  le  droit  de  vente  des  allumettes  he  doit  être  soumis  à  aucune  restriction,  il 
faut  que  la  Confédération ,  afin  d'obvier  aux  abus ,  se  réserve  la  faculté  dé  fixer 
un  maximum  pour  le  prix  de  détail. 

Une  conséquence  de  notre  système ,  c*est  que  toute  importation  d'allumettes  des- 
tinées à  des  acheteurs  autres  qae  la  Goàfédération  doit  être  interdite.  Il  est  bon  de 
prévoir  une  exception  en  faveur  de  cette  dernière,  vu  qu'elle  pourrait  avoir  à 
se  procurer  à  l'étranger  certaines  spééiidités,  échantillons,  etc.  Du  reste,  il  ne  faut 
pas  que  la  marchandise  étrangère  vienne  dans  certaines  circonstances  supplanter 
ou  discréditer  la  marchandise  indigène,  ce  qui  pourrait  fort  bien  arriver  si,  par 
exemple ,  on  pouvait  s*en  procurer  de  mauvaise  qualité  k  des  prix  très  bas.  U  ne 
faut  pas  non  plus  que  l'importation  empêche  le  contr^des  infractions  au  monopde 
dans  le  pays,  ni  qu'elle  amoindrisse  le  gain  que  la  classe  ouvrière  retire  die  la 
fabrication  indigène;  cette  perte  serait  gravement  ressentie  dans  les  contrées  inté- 
ressées. 

Nous  ne  pouvons  terminer  ce  chapitre  de  notre  message  sans  faire  remarquer  que 
le  fait  de  1  adoption  du  monopole  de  la  Confédération  ne  résoudrait  pas  d'em- 
blée la  question  de  savoir  si  lÉtat  doit  fabriquer  lui-même  ou  s'il  doit  transiérer, 
par  voie  de  concession  et  sous  certaines  conditions,  le  droit  de  fabriquer  k  un 
nombre  limité  de  fabricants. 

Nous  recommandons  instamment  notre  projet  à  votre  bienveillante  appréciation 
et  à  votre  approbation.  Il  n'est  pas  digne  de  notre  pays  de  laisser  subsister  [^us 
longtemps  la  misère  à  laquelle  sont  vouées  les  malheureuses  victimes  d'une  in- 
dustrie meurtrière. 

Le  Conseil  fédéral  annexe  à  son  message  le  texte  d*un  rapport  des  inspec- 
teurs fédéraux  des  fabriques  coocernant  la  question  du  monopole  dés 
allumettes,  en  date  du  21  septembre  dernier.  Ce  document  nous  parait 
intéressant  à  reproduire. 

Au  Dépùrtement  féiàxil  de  Tiniustrie,  à  Berne, 

Avant  de  traiter  directement  les  questions  que  vous  nous  avez  posées  au  sujet  de 
la  fabrication  des  allumettes ,  nous  prenons  la  liberté  de  jeter  un  coup  d'oeil  rétro- 
spectif sur  les  dif^ére^tes  transformations  que  cette  branche  d'industrie  a  subies 
dans  notre. pays  depuis  1886,  c'est-à-dire  depuis  la  présentation  de  notre  dernier 
rapport  spécial. 
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A  cette  époque-là,  il  y  avait  en  exploitation  a8  étaMiasemenis  qui  occupaient  en 
moyenne  65o  ouvriers,  eet  effectif  tlescendant  parfois  au-dessous  de  5oa  Diaprés 
les  relèves  faits  en  vue  de  la  htatistique  des  fabriques ,  il  n  y  avait  plus  en  iSBS  que 
oA  étaUissements  en  activité  ;  à  d  entre  eux  ont  même  suspendu  leur  travail,  au 
moins  temporairement.  Le  nombre  des  ouvriers  déclarés  nétait  déjà  plus  que 
de  S49-  Cette  énorme  diminution  du  chiffre  des  ouvriers  était  la  conséquence  de  la 
mauvaise  marche  des  aflaires  et  du  complet  décourafi;ement  des  fabricants  d'allu- 
mettes, qui  ne  voyaient  pas  se  réaliser  les  effets  favorables  qu  ib  espéraient  des  droits 
d*entrée  élevés  dont  avaient  été  frappées,  les  allumettes. 

On  navait  pu  dbtenir  qu'une  amélioration  temporaire  par  la  constitution  d*un 
syndicat  de  fabricants  d*allumettes ,  auquel  appartenaient  notamment  des  industriels 
de  la  vallée  de  Frutigen ,  et  qui  était  parvenu  à  faire  arriver  à  6  fr.  5o  cent,  le  prix 
de  la  caisse  de  marchancfise ,  qui  était  descendu  à  5  francs. 

Au  bout  de  deux  années  à  peine ,  les  procédés  déloyaux  de  quelques  membres  du 
syndicat  amenèrent  la  dissolution  de  cette  association.  Il  s'ensuivit  une  baisse 
rapide  des  prix,  baisse  qui  menaça  sérieusement  l'existence  de  plusieurs  établis- 
sements et  consomma  ta  ruine  de  plusieurs  autres.  Au  commencement  de  1890, 
on  vendait  encore  de  grands  stocks  de  marchandise  à  4  fr.  80  cent,  la  caisse  de 
60,000 allumettes ,  c'est-à-dire  à  un  prix  qui,  au  dire  des  vendeurs  euî-m^mes, 
était  bien  inférieur  au  prix  de  revient.  Et  de  nouveau  on  vit  beaucoup  de  fabriques 
arrêter  leur  exploitation,  entièrement  ou  en  partie:  les  gains  étaient  devenus  si  ' 
minimes  que  quiconque  trouvait  une  autre  occupation  abandonnait  la  fabrication 
des  allumettes. 

Dans  cette  détresse  on  eut  recours  encore  une  fois  à  l'institution  d*un  syndicat. 
Depuis  le  mois  de  mars  1890 ,  ce  syndicat  comprend  la  majeure  partie  des  fabricants 
d* allumettes  au  phosphore  jaune.  On  mit  des  restrictions  à  la  production  en  n'accor- 
dant à  chaque  fabricant  que  la  confection  d'un  certain  nombre  de  caisses  par 
semaine.  Dans  les  époques  où  le  débit  est  faible ,  ce  nombre  peut  encore  être  réduit 
par  le  comité  de  l'association.  Un  membre  du  syndicat  qui  veut  renoncer  à  fabri- 
quer lui-même  peut,  moyennant  indemnité,  céder  sa  quote-part  de  production  à 
un  autre.  La  vente,  ne  s'effectue  pas  par  les  membres  en  particulier,  mais  par  des 
agents  communs,  nommés  et  reconnus  comme  tels  par  le  syndicat.  On  hxe  les 
prix  auxquels  les  membres  sont  tenus  de  livrer  leurs  produits  et  ceux  auxquels 
ces  derniers  doivent  être  vendus.  Dans  le  principe,  tout  allait  à  merveille.  Le  débit 
était  satisfaisant.  Bien  que  les  salaires  aient  été  augmentés  de  10  à  ao  p.  o/b, 
l'année  1890  a  été  fructueuse  pour  les  fabricants.  Mais  ces  beaux  résultais  alléchèrent 
bien  des  convoitises.  Les  années  1890  et  1891  n'ont  pas  vu  fonder  moins  de  7  nou- 
veaux établissements.  Quelc[ues-uns  des  nouveaux  entrepreneurs  entrèrent  dans  le 
syndicat.  Mais,  comme  la  consommation  restait  la  même,  on  dut  procéder  à  une 
nouvelle  répartition  du  nombre  des  cabses  à  produire ,  et  comme  on  ne  voulait  pas 
ôter  aux  nouveaux  membres  l'envie  d'entrer  dans  le  syndicat,  on  lésa,  parait-il, 
largement  favorisés  dans  cette  répartition.  De  là  pour  les  anciens  membres  une 
réduction  considérable  du  nombre  des  caisses  qu'ils  avaient  à  produire,  et  par 
conséquent  une  diminution  considérable  de  leur  gain.  Us  éprouvèrent  un  préju- 
dice encore  plus  sensible  du  fait  des  nouvelles  fabriques  qui  n'entrèrent  pas  dans 
l'association.  Ces  fabriques  vendaient  dans  le  principe  aux  mêmes  prix  et  réalisaient 
de  plus  gros  bénéGces,  n'ayant  pas  à  contribuer  aux  dépenses  résultant  des 
services  d*agenls  intermédiaires  et  aux  autres  frais.  Mais  il  ne  tenait  qu'à  elles 
d'abaisser  les  prix  et  de  faire  par  là  une  concurrence  redoutable  au  syndicat. 
En  outre,  d'un  moment  à  l'autre,  il  peut  se  produire  un  encombrement  du 
marché.  Grâce  à  la  hausse  des  prix,  les  fabriques  allemandes  ont  elles-mêmes 


Digitized  by 


Google 


l 


—  120  — 

•u  placer  leurs  marchandises  d*ane  manière  avantageuse.  On  assqre  qu  elles  ont 
l'ait  aux  détaillants  des  livraisons,  franco  a  domicile,  k  raison  de  9  francs  par  caisse, 
tandis  que  le  prix  de  revient  était  de  5  fr.  5o  cent.  Un  concurrent  allemand  très 
dangereux,  domicilié  près  de  la  frontière,  s*était  laissé  décider  parles  fabricants 
de  la  «Suisse  orientale,  moyennant  un  dédommagement  annuel  de  3«ooo  marks, 
à  renoncer  à  toute  importation  d*alhimettes.  Ce  tribut  a  été  réparti  sur  tous  ks 
contractants  en  proportion  de  la  quote-part  de  production  qui  le«r  était  assignée. 
Le  prix  de  chaque  caisse  achevée  ou  plutôt  de  chaque  eaiase  à  produire  était  par 
là  renchéri  de  10  centimes.  Ceux-mèmes  qui  avaient  cédé  leur  quote-part  de 
production  à  d  autres  (habituellement  contre  une  bonification  de  1  fr.  76  cent, 
par  caisse)  devaient  participer  à  celte  imposition. 

Peu  à  peu  le  marché  s'encombra  de  nouveau;  le  débit  se  ralentit.  D'après  les 
indications  de  qudque^  fabricants ,  la  quantité  de  marchandise  vendue  variait  entre 
les  a/3  et  les  3/4  de  Tévaluation  de;»  caisses.  On  trouve  çà  et  U  de  grands  amoncel- 
lements de  stocks  d  allumettes  ;  des  établissements  qui  ne  sont  pas  des  plus  consi- 
dérables et  qui  travaillent  avec  environ  7  ouvriers  avaient  des  stocks  de  600  à 
1,000  caisses.  Ce  n'est  que  dans  la  vallée  de  Frutigen  que  les  stocks  étaient  rares 
ou  peu  considérables.  Les  vendeurs  sont  autorisés  à  accorder,  en  cas  de  nécessité , 
des  remises  allant,  dit-on,  jusqu'à  ]3  p.  0/0.  D  après  des  communications  que 
nous  avons  reçues,  il  parait  qu  on  a  (ait,  dans  des  ventes  par  fortes  parties,  des 
remises  allant  jusqu'à  7  p.  0/0. 

n  va  de  soi  que  c'est  autant  de  moins  pour  le^  fabricants  et  que  leur  bénéfice  se 
trouve  sensiblement  diminué.  Nous  voyons  donc  la  situation  de  l'industrie  des 
allumettes  redevenir  critique.  Il  parait  qu*on  soupçonne  généralement  des  membres 
peu  loyaux  du  syndicat  de  vendre  pour  leur  propre  compte.  De  tontes  parts  on 
prédit  une  chute  imminente  du  syndicat.  «  Mais  si  le  syndicat  se  dissout  > ,  pré- 
tendait un  fabricant,  cnous  allons  retomber  dans  les  prix  de  5  francs  par  caisse; 
on  recommencera  à  payer  de  faibles  salaires,  et,  conséquence  naturelle,  on  ne 
pourra  plus  se  procurer  que  le  plus  mauvais  personnel  d'ouvriers  ».  Dans  un  autre 
établissement,  on  manifestait  le  même  découragement  :  «On  en  arriverait  bientôt , 
disait-on ,  à  ce  que  ceux-là  seuls  pourraient  faire  quelque  bénéfice  qui  tourmentent 
les  gens,  payent  mal,  fournissent  trop  peu  d'allumettes  par  paquet  ou  ont 
recours  à  d'autres  manœuvres  déloyales».  Avec  ces  circonstances  concorde  la 
diminution  survenue  récemment  dans  le  nombre  des  ouvriers  de  Tindustrie  des 
allumettes,  qui  avait  accusé,  pendant  un  certain  temps,  une  augmentation  consi- 
dérable. Aujourd'hui,  nous  comptons  de  nouveau  35o  ouvriers,  nombre  dans 
lequel,  il  est  vrai,  ne  sont  pas  compris  les  ouvriers  occupés  à  la  préparation  du 
bois  et  à  la  confection  des  boites.  En  revanche,  on  a  fait  entrer  en  ligne  de  compte 
93  personnes  qui  s'occupent  de  la  fabrication  d'allumettes  dites  de  sûreté  ou  d*aUu- 
mettes-bougies  ;  il  en  résulte  donc  que  267  seulement  s'occupent  de  la  fabrication 
d'allumettes  au  phosphore  jaune. 

Nous  ajoutons  quelques  renseignements  concernant  la  fabrication  d'allumettes 
suédoises.  Vous  n'ignorez  pas  combien  cette  fabrication  était  tombée  pendant  un 
certain  temps.  En  1888,  elle  n'occupait  que  là  ouvriers;  aujourd'hui  ils  sont  envi- 
ron go;  il  y  a  quelques  mois,  ils  étaient  i3o,  et  la  production  entière  des  fabriques 
d'allumettes  suédoises  se  débite  en  Suisse!  Ce  débit  n'est  sans  doute  pas  aussi  abon- 
dant qu'on  le  désirerait.  La  création  de  nouveaux  établissements ,  la  plupart  capables 
de  fabriquer  sur  une  grande  échelle,  a  suivi  une  marche  trop  rapide.  Il  en  est 
résulté,  là  comme  aillenrs ,  un  excès  de  production  qui  a  nécessité  une  réduction 
de  l'exploitation. 

Après  ces  observations  préliminaires,  nous  allons  lâcher  de  répondre  avec  préci- 
sion aux  questions  que  vous  avei  posées. 
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I.  -*-  Consommation  des  aUumfiftes  en  Suisse^ 

Si  nous  voulions  calculer  Timporlance  de  la  consommation  en  additionnant  la 
somme  d^. caisses  à  produire  par  les  membres  du  syndicat,  d'oprës  leur  évaluation, 
ia  production  des  fabricants  n  appartenant  pas  au  syndicat  et  Texcédent  de  Timpor- 
tation  sur  rexportation,  nous  oblieiulrions  un  chiffre  beaucoup  trop  élevé.  Nous 
ùbtiendrotns  un  résultat  plus  exact  en  prenant  pour  base  de  notre  calcul  le  nombre 
de  caisses  indiqué  lors  de  notre  enquête  du  printemps  dernier,  et  auquel,  à  celte 
opoque-là,  chaque  fabricant  évaluait  sa  production  effective.  Les  chiffres  peuvent 
avoir  varié  dans  diaque  étabUssemeot,  mab  ils  se  sont  très  peu  moditiés  dans  leur 
ensemble.  En  calculant  ainsi,  nous  obtenons  119,431  caisses  d'alluraetles  fabri- 
quées en  Suisse  cjaua  dos  établissements  syndiqués  et  autres.  La  caisse  est  évaluée 
à  5o,ooo  allumettes.  L'importation  d^aliumettes  étrangères  s*est  élevée  pour  les  trois 
dernières  années  a  à,8ig  quintaux,  l'exportation  à  i,5a5  quintaux;  reste  donc  un 
excédent  importé  de  i,agA quintaux,  soit  43 1  quintaux  par  année.  Comme  8  caisses 
font  un  quintal  métrique,  nous  aurions  i  ajouter  3,M8  caisses  au  chiffre  calculé 
plus  haut,  et  le  total  des  allumettes  consommées  en  Suisse  sVièverait  &  122,879 
caisses.  En  188G  ce  chiffre  était  évalué  à  io5,ooo  caisses  par  les  fabricants  d*aliu- 
meltes  de  TOberland  bernois;  le  chiffre  que  nous  avons  calculé  ne  sera  pa5,  dans 
tous  les  cas,  au-dessous  de  la  réalité. 

Une  question  plus  cHOicile  à  résoudre  est  celte  de  savoir  combien  de  ces  allu- 
mettes sont  des  allumettes  suédoises  ou  des  allumettes-bougies.  Nous  savons,  il  eut 
«rait  que  nos  fabriques  suisses  évaluaient  leur  production  a  1 9,675  caisses,  mais 
les  tableaux  douaniers  ne  disent  pas  combien  il  a  été  importé  de  Tune  ou  de* 
Tautre  espèce.  I/exportation  des  allumettes  suédoises  parait  minime  et  peut  ètrç 
entièrement  négligée.  Nous  ne  croyons  pas  nous  tromper  de  beaucoup  en  portant 
en  compte,  comme  allumettes  de  sûreté,  les  56  quintaux  qui,  par  exemple  en 
1889,  ont  été  importés  de  la  Suède  et  du  Danemark.  Des  545  quintaux  d  allu- 
mettes allemandes  on  ne  peut  guère  calculer  que  tout  au  plus  un  cinquième,  soit 
109  quintaux  d'allumettes  sans  phosphore.  Nous  aurions  donc  i65  quintaux  ou 
]3ao.caisses  à  porter  en  compte.  Le  nombre  total  des  caisses  d'allumettes  sans 
phosphore  que  consomme  la  Suisse  atteindrait  ainsi  le  chiffre  de  20,895,  et  celui 
des  caisses  d'allumettes  au  phosphore  jaune  arriverait  à  101,984.  Le  premier  de 
ces  chiffres  est ,  il  est  vrai ,  en  contradiction  flagrante  avec  l'opinion  d'un  homme 
de  la  partie, qui  estime  l'importation  d'allumettes  suédoises  aux  60  p.  0/0  de  la  con- 
sonunation  totale  ;  mais  si,  conformément  à  son  avis,  il  était  importé  une  fois  et 
demie  autant  que  la  Suisse  produit,  nous  aurions  une  importition  de  29,362  caisses 
d'allumeltes  de  sûreté,  soit  plus  de  huit  fois  autant  que  l'importation  totale  d'allu- 
mettes, d'après  la  statistique  douanière. 

Nous  maintenons  donc  nos  chiffres.  On  entend  souvent  manifester  l'opinion  que 
la  consommation  diminuerait  si  les  allumettes  de  sûreté  étaient  seules  admises. 
Cela  pourrait  être ,  si  le  prix  de  ces  allumettes  était  par  trop  élevé.  En  revanche 
nous  pouvons  constater  la  faveur  croissante  dont  jouissent  les  allumettes  de  sûrt^f^. 
Même  les  voyageurs  du  syndicat  de  Frutij^en  tiennent  cet  article.  Nous  ne  voulons 
pas  décider  si,  on  le  produisant  par  grandes  quantités,  dans  de  grandes  iabriques 
bien  organisées,  on  ne  pourrait  pas  compter  sur  une  augmentation  des  débouchés 
avec  une  augmentation  de  Texporlation.  La  clio^e  nest  pas  impossible,  car  la 
Suède,  la  Nonrège  et  le  Danemark  exportent  en  masse  dans  les  pays  d'outre-mer, 
qui  sont  tout  «usai  bien  ouverts  à  nos  fieibrioants,  ei  pour  ce  qui  concerne  les  frais 
de  iiEdbâcatioB,. d'après  ce  que  noua  avons  appris,  ils  n'y  aurait  guère  de  diffè- 
renoea  «ntre  cet  paya-là  et  le  nôtre. 
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On  remarquera  peut-être  avec  surprise  que,  dans  nos  calculs,  nous  n avons 
tenu  aucun  compte  de  la  contrebande.  Nous  croyons  pouvoir  né^iger  presque 
entièrement  ce  facteur.  D*après  les  communications  de  la  direction  des  péages 
du  11*  arrondissement,  il  n'y  a  aucun  indice  d*où  Ton  puisse  conclure  que  la 
contrebande  se  fasse  dans  cet  arrondissement;  pour  les  autres  frontières,  il  ne 
nous  est  rien  parvenu  d'important,  et  ceux-là  mêmes  qui  ont  le  plus  grand  intérêt 
à  la  découverte  de  la  contrebande  n'y  attachent  pas  une  grande  importance.  Voilà 
du  moins  ce  que  nous  ont  répondu  plusieurs  &bricants  d'allumettes  que  nous  avons 
consultés. 

n.  —  Quel  effectif  de  fabriques  privées,  poarvues  t installations  modèles,  faudrailnl 

povLT  paire  face  à  la  consommation  entière  de  la  Suisse,  en  supposant  qme 

la  vente  des  allumettes  au  phosphore  jaune  soit  interaite  ? 

Pour  résoudre  cette  question  avec  certitude ,  nous  ne  pouvons  faire  mieui^  que  de 
nous  baser  sur  les  communications  que  nous  avons  reçues,  tant  de  vive  voix,  que 
par  écrit,  d'une  fabrique  d^aliumettes  très  bien  installée.  Nous  savons  que,  par  une 
exploitation  continue  et  intense,  cet  établissement  peut  livrer  environ  36,ooo  caisses 
par  année.  Une  autre  fabrique  nouvellement  créée,  pourvue  d'installations  perfec- 
tionnées et  occupant  déjà  plus  d'ouvriers  que  la  première^  pourrait  livrer  des 
quantités  encore  plus  considérables.  Il  est  vrai  que  la  préparation  du  bois  et  la 
confeclion  des  boites  absorbent  l'activité  d'une  bonne  partie  du  personnel;  en 
revanche  la  fabrique  peut  aussi  se  livrer  sous  ce  rapport  à  une  production  bors  ligne. 
La  Suisse  occidentale  possède  aussi  quelques  petites  fabriques  bien  installées  d'idlu- 
,  mettes  de  sûreté,  qui,  travaillant  chacune  avec  environ  lo  ouvriers,  peuvent  con- 
fectionner de  a,4oo  à  3,ooo  caisses  par  année. 

En  nous  basant  sur  ces  chiffres,  nous  pouvons  admettre  que  trois  à  quatre 
grandes  fabriques  pourraient  su£Bre  à  la  consommation  de  toute  la  Suisse.  En 
supposant  que  de  petits  établissements  soient  créés  en  nombre  tel  que ,  conjointement 
aux  deux  grandes  fabriques  que  nous  avons  citées,  ils  puissent  faire  face  aux  besoins 
de  la  consommation ,  ib  ne  pourraient  guère  être  qualifiés  d'établissements  modèles 
sous  le  rapport  de  l'organisation  et  de  la  direction.  Il  ne  serait  donc  pas  désirable 
d'en  voir  surgir  une  vingtaine  à  côté  des  deux  grands  établissements  déjà  existants. 
Par  contre,  il  ne  serait  pas  du  tout  impossible  que  deux  ou  trois  des  grands  établisse- 
ments qui  s'occupent  de  la  confection  d'allumettes  au  phosphore  jaune  ne  fussent 
transformés  en  fabriques  d'allumettes  de  sûreté. 

III.  —  A  combien  reviendrait  X achat  ou  t expropriation  de  toutes  les 
fabriques  existantes? 

Pour  résoudre  cette  question ,  nous  devons  nous  borner  à  déterminer  aussi  exac- 
tement que  possible  les  valeurs  engagées  dans  notre  fabrication  d'allumettes ,  à 
donner  quelques  indications  concernant  l'estimation  nécessaire  de  la  moins-value 
des  inventaires,  et  à  fournir  quelques  données  pour  l'évaluation  des  bénéfices  réa- 
lisés jusqu'ici  par  ces  exploitaûons. 

Pour  ce  qui  concerne  les  bâtiments,  le  fonds  et  le  tréfonds  inséparables  des 
bâtiments  et  nécessaires  à  l'explcnlatioB ,  les  forces  hydrauliques  existantes ,  il  faudra 
sans  doute  les  payer  d'après  leur  valeur  intégrale  cotu'ante.  L* estima tioo  de  cette 
valeur  sera  surtout  facile  là  où ,  comme  dans  le  canton  de  Berne^r  elle  a  déjà  été 
faite  en  vue  du  cadastre.  Dans  d'antres  cantons,  nous  av«os  pu  utiliser  l'éva- 
luation des- institutions  d'assurance  contre  rincendie,  mais  les -cantons  possédant 
(le  ces  institutions  n'y  admettent  pat  tous  les  fabriques  d'aUmnettes.  Là  ou  nous 
avons  utilisé  cette  évaluation,  nous  avons  ajouté  à  la  sommo  d'assurance  «le 
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phis-Yi^^e  et  lo  p.  ô/b  pow  tenir  compte  de  la  frieur  da  fonds  et  du  tréfoads. 
Poar  uti  aftseï  grand  Aomore  d'étaMisoementf ,  nous  n*avioDs  pas  d'aides  doonées 
que  le  prix  d'achat-,  et  pour  les  febrîqcies  tout  à  feit  nou? eHes ,  les  frais  de  oon- 
strtMtîon.  Ces  derniers  noni  pas  toujours  pu  être  déterminés,  même  approximati- 
Temefnt,  àl^àide  de  pièces  justtBcatives  ;  mais  nous  avons  eu  si  souvent  l'occasion 
de  coàiparër  les  frais  de  nouveUetr  bâtisses  que  notre  estimation ,  basée  sur  ces 
compartdions ,  ne  s*écartera  guère  du  cbifire  exact.  Dans  certains  cas,  il  e^ 
vrai,  ndtre  taxation  a  abouti  à  des  sommes  très  Inferieores  k  celleè  quon  voolaic 
nous  suggérer,  sans  doute  en  vue  dune  expro(^iation  possible.  B  s'est  trouvé 
des  étab£ssements  que  leurs  propriétaires  estimaient,  à  notre  avis,  au  triple  et 
même  aà  sextuple  de  leur  valeur.  Nous  sommes  arrivés  dans  notre  évslua- 
tion  totale  dés  bâtiments,  y  compris' les  forces  hydrauliques,  à  une  somme  de 
578,610  francs. 

Behtivement  aUx  macbioes  et  à  l'outillage,  noqs  nous  sommes  décidés  à  porter 
en  compte  la  |K'ix  que  cQÛierait  leur  acquisition  a  Téiat  neuf.  Nous  n'ignoix>ns  pas 
que  bien  des  machines  sont  vieilles  et  hors  d'usage,  mais  nous  ne  savon»  pas  où  qt 
dans  quelle  mesurç  ce  cas  se  présente.  Ces  machines  sont  peut-être  en  étal  de  servir 
encore  de  longues  années  et  peuvent  avoir  pour  leur  propriétaire  presque  la  même 
valeur  que  des  machines  neuves.  Pour  les  cadres,  il  est  vrai,  en  tant  qu'ils  sont 
coufeclionnés  en  bois,  on  ne  peut  admettre  qu'une  durée  moyenne  de  quatre  ans 
tout  au  plus;  la  moitié  d'entre  eut  ne  peuvent  plus  servir  que  moyennant  des  répa- 
rations fréquentes,  et  la  valeur  effective  de  tous  les  cadres  dépassera  k  peine  la 
moitié  des  frais  d'achat.  De  même,  les  rayons,  qui  le  plus  souvent  sont  aussi  con- 
struits en  bois  «  s'usent  très  rapidement  et  doivent  être  remplacés  tous  les  dix  ans.  ' 
Néanmoins,  l'amortissement  considérable  qui  s'impose  pour  ces  rayons  ne  nous  a 
pas  engagés  à  faire  de  réduction  en  ce  qui  les  concerne ,  tandis  que  nous  en  avons 
calculé  une  de  5o  p.' 0/0  pour  les  cadres.  Sous  le  titre  t  menus  ustensiles  •,  nous 
avons  fait  figurer  les  vases  pour  la  masse  Inflammable,  les  tables,  etc.,  et  nous 
les  avons  calculés  à  raison  de  5  francs  par  ouvrier.  Pour  les  prix  des  autres  objets , 
nous  nous  sommes  dirigés  d'après  les  indications  des  fabricants,  que  nous  avons 
comparées  et  trouvées  concordantes,  et  en  même  temps  d'après  les  prix-courants 
de  leurs  fournisseurs  de  machines  et  d'appareils  avec,  le  cas  échéant,  adjonction 
ifune  plus-value  pour  droits  d'entrée  et  transport.  De  cette  manière  nous  avons 
obtenu  pour  les  ustensiles  une  valeur  totale  de  4^2, 85a  francs. 

Nous  ne  portons  rien  en  compte  pour  les  provisions  de  bois  préparé ,  de  boites , 
de  caisses  et  de  marchandise  achevée.  Nous  supposons  qu'à  partir  de  la  promulga- 
tion d'un  arrêté  introduisant  le  monopote,  il  ne  sera  plus  permis  de  bâtir  ou  d'in- 
staller à  nouveau  des  fabriques  d'allumeiles ,  mais  qu'en  revanche  il  sera  fixé  un 
terme  jusqu'à  l'expù^atiou  duquel  on  pourra  continuer  à  fabriquer  des  allumettes  au 
phosphore  jaune,  pour  épuiser  les  provisions  de  matière  première  et  attendre  l'expi- 
ration des  résiliations  légales  des  contrats  de  travail.  Au  surplus ,  la  G>nfédération 
pourrait  prendre  à  son  compte  en  tout  temps,  au  prix  d'achat,  une  bonne  partie 
des  matières  premières  servant  à  la  fabrication  et  les  mettre  en  œuvre  elle-même 
sans  subir  de  perte. 

Nous  arrivons  de  cette  manière  à  une  somme  d'expropriation  de  1  ,oa  i,46a  francs, 
mais  jnsqu'ici  il  n'a  été  aucunement  question  d'indemnité  pour  la  renonciation  à 
l'exploitation.  Bie.i  des  fabricants  avouent  que,  si  la  Confédération  achetait  leur  éta- 
Uissement  à  des  conditions  aussi  favoraides  que  celles  que  nous  venons  d'exposci% 
ils  ne  demanderaient  pas  mieux  que  de  vendre.  D'autres  parient  d'une  indemnité 
cottime  d'une  chose  alUmde  soi ,  mais  ne  penvent  s'«alendre  quant  au  chiffre  de 
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c«U«  îndemiiilé.  Dan»  ious  les  ca»,  U  99  pe^t.^Ue  <)a6ftUon,  à  pplr^avU,  d*une 
iodeoMiité  équivalant  nu  gain  de  pluficurs  années,  à  nciow  qu*on  ne  veuille  res- 
tituer an  gam  plus  élevé  qu  on  no  peut  lailendre  de  la  marche  actudle  des  affiûres. 
Depuis  1878,  il  n*y  a  eu  que  deux  ou  trois  années  où  il  ait  pu  èCreqpestioo  de 
bénéfice»  dans  la  fabricatioa  des  alkinieltes;  beaucoup  dautres  années  n'ont  produit 
que  des  pertes.  Quantité  d*étabiis>ea)ents  oot  succombé  et  ont  dû  suspendre  leur  ex- 
ploitation. Même  parmi  ceux  qui  s^occupeut  de  la  fabrication  d*ailumeltes  suédoises  « 
plusieurs  out  eu  le  mén^e  sort  Eu  ce  monif^  déji,  bieo  des  fabriques  d'allumettes 
sont  entièrenacnt  ou  aux  Irois  quarts  désertes.  S*il  y  a  encore  des  fabricants  étran- 
gers au  syndicat  qui  fessent  de  gros  bénéfices  dans  la  fabrication  d'allumettes  au 
phosphore  jaune,  c'est  aux  dépens  des  membres  de  Tassociation  et  de.  tout  lavenir 
de  leur  brandie  d'industrie.  Chacun  s'attend  à  une  crise  générale.  Ia  fabrication 
d*aHumetles  suédoises  ne  se  trouve  guère  dans  une  situation  plus  prospère.  Les 
fabriques  actuelles  peuvent  produire  bien  au  delà  de  ce  qui  est  nécessaire  à  la  con- 
sommation ;  la  lutte  de  la  concurrence  ne  peut  pas  manquer  de  devenir  de  plus  en 
phis  acharnée.  Les  plus  grandes  fabriques  et  les  mieux  outillées  ne  peuvent  déployer 
que  la  moitié  de  leur  activité. 

Il  n'est  pas  facile  de  déterminer  le  chiffre  du  gain.  Les  frais  de  fabrication  d*une 
caisse  d'ollumettes  au  phosphore  jaune  «ont  calculés  bien  différemment.  Dans  la 
Suisse  orictitale,  on  les  évalue  assez  généralement  à  6  francs;  dans  ce  chiffre,  l'amor- 
tissement est  presque  entièrement  négligé.  Dans  VOberland  bernois,  certaines  per- 
sonnes ne  calculent  que  4  fr.  4o  cent.,  chiffre  dans  lequel  il  n'est  également  tenu 
compte  ni  des  intérêts,  ni  de  l'amortissement,  ni  des  impôts,  ni  de  l'entretien  des 
fabriques,  des  rachats  payés  à  des  concurrents.  Si  l'on  travaille  à  meilleur  marché 
dans  ces  contrées,  cela  s'explique  pnr  les  salaires  souvent  excessivement  minimes  de 
la  fabrication  des  allumettes  et  des  industries  accessoires.  Le  prix  de  vente  de  la 
marchandise  achevéo  s'élève  encore ,  à  l'heure  qu'il  est ,  d'après  des  rapports  concor- 
dants de  la  Suisse  orientale,  à  8  froncs  par  caisse  d'allumettes  embaffées  en  boites 
tondes  à  3oo  pièces  et  remises  aux  vendeurs  du  syndicat.  Dans  l'Oberland.on  paye 
pour  les  deux  tiers  de  la  £ibrication,  emballée  en  petites  boites  à  5o  allumettes, 

7  francs,  et  pour  d*autres  sortes,  dont  la  consommation  e»t  moins  générale,  de 

8  fr.  5o  cent,  à  la  fr.  5o  cent.  Le  produit  moyen  a  été  calculé  exactement  à 
8  fr.  0 1  cent,  par  caisse.  Il  serait  heureux  que  ce  fût  le  produit  net  !  Mais  ce  produit  est 
diminué  par  différentes  choses:  par  le  transport  jtisqu*à  destination,  qui  est  à  la 
charge  du  fabricant;  par  la  remise  déjà  mentionnée,  qui  s'élève  actuellement  jui- 

3u'à  7  p.  0/0  ;  par  la  part  du  rachat  payé  à  des  fabricants  étrangers  (les  fabricants 
e  rOberland  ont  par  exemple  racheté  en  partie  le  droit  de  fabrication  de  la  fabri- 
que de  Nyon);  parles  indemnités  résultant  de  la  responsabilité  civile,  etc.  Dans  là 
période  de  prospérité  du  syndicat,  quelques  fabrirams  ont  cédé  leur  quote-part  de 
production  à  raison  de  1  fn  76  cent,  par  caisse  de  production  annuelle.  Aujourd'hui^ 
les  fabricants  qui  ont  pris  ces  quotes-parts  à  leur  compte  se  lamentent  déjà,  alors 
même  que  le  cédant  contribue  pour  sa  part  nu  payement  des  sommes  de  rachat  11 
nous  semble  que,  même  dans  les  bonnes  années,  te  bénéfice  net  par  ciisse  ne  peut 
en  aucun  cas  être  évalué  à  plus  de  1  fr.  3  5  cent,  (^ette  supposition  admi^e,  le  bénéfice 
à  faire  sur  les  i  I9,43i  caisses  d'allunif'ttes  au  phosphore  jaune  fabriquées  en  Suisse 
s'élèverait  à  i49,3oo  francs.  D'après  les  calculs  établis  dans  l'Oberiand  bernois, 
calculs  viciés  par  les  erreurs  que  nous  avons  signalées,  ce  bénéfice  atteindrait  la 
somme  d*environ  a  10,000  francs. 

Les  communications  fournies  par  les  fabricants  d'aliumeltes  de  sûreté  quant  aux 
Craia.de  iabrication  de  leurs  produits  diffèrent  tcès  peu  entre  «lies.  EUea.  varieot 
entre.  10  fik  3o.  cent  et  10  4r.  5o  eent  par  caisse.  Les  prix  de  veate  «ocosent  dea 
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chiflires  bien  plus  différents.  Us  varient  entre  ta  francs  et  17  francs.  Comme  le 

Shn  grand  établissement  de  la  Suisse  occidentale  livre  sa  marchandise  au  premier 
e  ces  prit,  il  est  bieta  permis  de  supposer  mi^vec  le  temps  les  concurrents  seront 
forcés  de  fhriiter.  Dans  ce  cas  le  gain  se  réduirait  donc  à  1  fr.  60  cent  par  caisse. 
Mais  le  produit  moyen  de  vente  des  fabriques  d'allumettes  suédoises  de  celte  con- 
trée, prises  collectivement,  s'élève  à  i3  fr.  60  cent. ,  d*où  résulterait  un  bénéfice  de 
3  fr.  10  cent,  par  caisse.  Dans  ce  dernier  cas,  le  bénéfice  total  de  toute  la  fabrication 
d*ailaixiettés  de  sûreté  en  Suisse  serait  de  60,68a  francs  par  année;  dans  le  premier 
cas,  par  contre,  le  plus  probable  pour  Tarenir,  il  ne  serait  que  de  3i,5ao  francs. 
Nous  croyons  avoir  mentionné  tous  les  facteurs  essentiels  qui  entrent  en  ligne 
de  compte  'dans  la  question  de  Texpropriation.  Les  frais  de  cette  e<propriation 
pourraient  être  calculés  nsses  facilement,  sor  la  base  de  nos  indications,  dès  que 
lés  prinbipes  d'après  lesquels  le  rachat  devrait  avoir  lieu  seront  arrêtés.  Mais 
il  y  «  une  chose  que  Ton  ne  doit  pas  perdre  de  vue  :  b  valeur  d'au  moins  deux 
des  plus  grandes  fabriques  d^allumett<^8  suédoises,  c'est-à-dire  une  somme  de 
^57,000  francs,  pourrait  être  portée  au  compte  de  l'exploitation  monopolisée* 
En  outre,  un  certain  nombre  de  machines,  de  rayons,  de  cadres,  pourraient 
être  u^Fsés  comme  matériel  de  rechange  pour  des  exploitations  déj^à  existantes 
ou  pour  fouliltage  de  fabriques  à  installer  à  nouveau.  No*js  évaluçns  ces  objets 
à  i&3,ooo  francs  au  moins.  11  y  aurait  enfin  n  défalquer  une  certaine  somme 
pour  les  bâtiments  appartenant  à  l'État,  les  terrains  et  les  forces  hydrauliques, 
ces  dernières  pouvant  être  calculées,  d'après  les  données  de  la  statistique,  envi- 
ron i  !k5,'et,  d'après  des  informations  prises  sur  les  lieux,  à  peu  près  à  ^o  chevaux 
de  force.  Nous  ne  nous  faisons  pas  d'illusion  quant  à  la  valeur  vénale  de  ces  objets, 
maïs  nous  croyons  pouvoir  festimer  à  loou  ao  p.  0/0  tout  au  moins  de  la  valeur  im- 
mobilière indiquée  dans  notre  calcul ,  soit  à  4o,ooo  francs. 

Le  total  des  frais  de  l'expropriation  des  seules  fabriques  subirait  donc  ainsi  une 
diminution  de  &^o,ooo  francs,  et  il  resterait  une  perte  nette  de  43 1, 46a  francs. 

IV.  —  De  qaelle  manière  TÉtat  pourrait-il  faire  face  à  la  consommation  ? 

Tout  le  monde  sait  que  la  fabrication  d*un  produit  modèle  i  un  prix  modique 
est  plntdt  possible  dans  ks  grands  établissements  que  dans  les  petits  et,  de  même, 
c'est  dans  ceux-là  qu'il  est  le  plus  facile  de  protéger  efficacement  la  vie  et  la  santé 
de  l'ouvrier.  Dans  nos  rapports,  nous  avons  souvent  montré  que  l'exiguité  de  la 

rande  majorité  de  nos  faoriques  d'allumettes  est  le  plus  grand  obstacle  qu'il  y  ait 
ce  que,  malgré  les  mesures  les  plus  rigoureuses,  on  arrive  jamais  chez  nous  à 
assurer  la  vie  et  la  santé  de  l'ouvrier  dans  la  même  mesure  que  dans  beaucoup 
de  jgrandes  fabriques  étrangères.  Nous  ne  pouvons  donc  recommander  que  Tcx' 

Sloitation  dans  de  grands  établissements,  si  la  Confédération  se  décide  k  intro- 
uire  te  monopole  de  la  fabrication  des  allumettes.  Mais  nous  n'allons  pas  jusqu'à 
proposer  que  toute  la  fabrication  soit  concentrée  dans  une  seule  et  même  localité. 
u  un  côté ,  nous  voudrions  favoriser ,  au  moins  jusqu'à  un  certain  point ,  des  contrées 
pour  lesquelles  la  fabrication  des  allumettes  a  constitué  jusqu'ici  une  ressource  im- 
portante; de  l'autre,  nous  pensons  que  la  Confédération  aurait  intérêt  à  utiliser,  par 
économie,  de  grands  établissements  bien  organisés,  qui  deviendraient  sa  propriété 
par  l'expropriation.  Les  établissements  que  nous  avons  en  vue  sont  ceux  de  Brugg 
et  de  Fieurier.  Quant  à  U  contrée  qu'il  s'agirait  de  favoriser,  nous  n'avous  guère 
besoin  de  nommer  TOberland  bernois ,  et  spécialement  fa  vaUée  de  Frutîgen.  Si  la 
nécessité  d'une  quatrième  fabrique  était  démontrée ,  on  pourrait  très  bien  finstal- 
1er  dans  la  Suisse  orientale.  Et  si  Ton  se  décidait  à  pratiquer  à  part  la  fabrication  de 
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spécialités ,  par  exemple  celle  des  aUtuiiettes4^ougie8,  on  Dourrail  se  contenter  d*fio 
peUt  ètaUisseaiisnt  bien  organisé  dans  le  canton  de  Vaud. .  Il  serait  aussi  possible, 
sans  sacrifice  excessif»  de  transférer  TétaUissement  de  Fleurier  dans  ce  caiito;n  on 
dans  une  autre  contrée  peu  industnelle,  sans  grand  détriment  pour  une  contrée  quQ 
favorise  déjà  largement  Tinduslrie  horlc^ère,  en  supposant  que  ToulilUge  de  cet 
établi»ement  d^YÎenne  la  propriété  de  la  Confédération.  La  fabrication  des  caisses 
et  des  boites  pourrait  être  pratiquée,  en  tout  ou  en  partie»  à  part  de  Tindustrie 
proprement  dite  des  allumettes.  Il  serait  désirable  d'y  adjoindre  la  préparation  du 
bois,  pour  laquelle  nous  sommes  dans  une  certaine  mesure  tributaires  de  Tétran- 
ger.  L'établissement  de  Fleurier,  la. fabrique  Schàtti,  d'autres  grands  et  même 
quelques  petits  établissements  peuvent  déjà  se  suffire  sous  ce  rapport;  la  cbose 
deviendrait  d  autant  plus  facile  si  la  fabrication  des  allumettes^  était  concentrée  dans 
une  seule  main.  La  fabrication  des  boites,  exercée  comme  industrie  domestique  t 
occupe  actuellement  unerand  nombre  de  personnes  dans  l'Oberiand  bemoi«.  D'après 
un  relevé  du  préfet  du  district  de  Frutigen,  environ  1,160  personnes  s'en  occupent 
plus  ou  moins.  Il  est  vrai  que  bon  nombre  d'entre  elle  ne  trouvent  du  travail  que 
temporairement  et  que  les  salaires  sont  extrêmement  bas  :  1,00a  boites  à  3oo  allu* 
mettes  ne  coûtent  que  6  Irancs  dans  les  fabriques  surichoiaes;  dans  rObçi4and  ber- 
nois on  peut,  dit-on,  les  avoir  même  à  A  fr.  5o  cent.  Dans  le  canton  de  2urlcb,  on 
indique  pour  les  salaires  un  chiffre  de  1  franc  à  2  fr.  3o  cent,  par  jour;  dans  l'Ober- 
iand ils  sont  proportionnellement  inférieurs  et  si  bas  qu'une  fabrique  d'un  autre 
canton  paye  a  l'industrie  domestique ,  pour  ses  boites  à  tiroir,  et  tout  en  fournissait 
le  bois  préparé,  le  double  de  ce  qu'on  paye  pour  la  même  sorte  dans  la  vallée  de 
Frutigen.  Il  serait  donc  facile  de  concentrer  la  fabrication  des  boites  en  grande 
partie  dans  l'Oberiand  bernois  et  de  la  conserver  ainsi  à  cette  contrée ,  malgré  le 
renchérissement  causé  par  les  frais  de  transport 

n  est  sans  doute  assez  peu  probable  que  l'industrie  domestique  puisse  continu^ 
à  exister  dans  la  même  proportion  qu'aujourd'hui.  Par  contre,  on  peut  regarder 
comme  certain  que  les  conditions  de  gain  de  cette  industrie  prendront  une  tour- 
nure plus  favorable.  Tous  les  inconvénients  de  l'exploitation  en  petit,  les  nombreux 
intermédiaires  qui  absorbent  une  bonne  partie  des  bénéfices,  le  payement  des  ou- 
vriers en  marchandises^  lié  d'ordinaire  avec  les  exploitations  de  ce  genre  »  seraient 
supprimés  ;  et  il  en  résulterait  en  fin  de  compte  plutôt  un  avantage  qu'une  perte 
pour  les  contrées  cpii  se  livrent  à  la  fabrication  des  boites  et  une  amélioration  évi* 
dente  de  la  situation  des  ouvriers  encore  occupés. 

Il  ne  nous  est  pas  possible  de  fournir  des  indications  plus  précises  quant  au  nom- 
bre des  ouvriers  qui,  après  l'introduction  du  monopole  de  ta  fabrication,  se  ratta- 
cheraient à  cette  fabrication  en  pratiquant  l'industrie  domestique.  Et  même  pour  le 
calcul  du  nombre  d'ouvriers  de  fabrique  qui  serait  probablement  nécessaire ,  nous 
devons  nous  appuyer  principalement  sur  les  expériences  de  A.  A.  Cette  fabrique 
calcule,  pour  une  production  annuelle  maximum  de  36,ooo  caisses,  un  effectif  de 
75  personnes,  mais  en  préparant  le  bois  et  confectionnant  une  partie  des  boites 
elle-même.  (Le  restant,  à  raison  d'une  production  de  seulement  90  caisses  pnr  se- 
maine, est  confectionné  en  dehors  de  l'établissement  par  5a  familles  comprenant 
environ  100  personnes;  il  a  été  payé  à  cet  effet  7^3  francs  en  février  1891  ^  et  en 
mars  660  francs).  Actuellement  la  fabrication  de  90  caisses  par  semaine,  ou 
^,68oparannée, exige 3 3 personnes. N.  N.  fabriquait  avec  80  personnes  9,866  caisses, 
mais  croit  pouvoir  arriver,  avec  seulement  d  personnes  de  plus,  à  ao,ooo  caisses, 
tout  compris,  c'est-à-dire  en  produisant  tout  lui-même.  X.  X..  prétendent  livrer  avec 
10  personnes  a  Jl 00  caisses  par  année,  mais  ils  achètent  ailleurs  les  bois  préparés  et 
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les  cais^.  Il  résulte  de  celte  dernière  indication  qu*on  peut  compter  aAo  caisses 
par  année  et  par  ouvrier,  à  la  condition  de  ne  pas  préparer  le  bois  et  de  ne  pas  con- 
fectionner les  boites  et  les  caisses  soi-même.  N.  N*  compte  pouvoir  produire 
336  caisses  par  ouvrier,  môme  en  exéculant  tous  les  travaux  en  bois.  A.  A.,  peut- 
être  trop  optimiste,  compte  sur  àSo  caisses;  mais  il  n^entend  peut-être  que  h  fabri- 
cation proprement  dite  des  allumettes,  puisque,  d après  une  communication  anté- 
rieure, il  indique  vtn  nombre  d*au  reoins  i5o  ouvriers  coname  nécessaire  pour  une 
production  de  36,ooo  caisses,  d'accord  en  ce  point  avec  les  données  de  N.  N.,  si 
dans  les  deux  établissements  les  confections  en  bois  doivent  aussi  être  fournies;  ce 
serait  une  grande  supériorité  sur  la  petite  fabrique,  qui  donne  le  même  chiffre  par 
tête  sans  ce»  ^coniectioos. 

£o  divisant  le  chiffre  de  133,879  caisses,  que  nous  avons  calculé  conune  repré- 
sentant la  consommation  totale  annuelle,  par  2ào  caisses,  nous  arrivons,  en 
comprenant  la  préparation  du  bois,  des  caisses  et  des  boites,  que  nous  pourrions 
abandonoerau  moins  en  partie  à  Tinduslrie  domestique,  à  un  cîiiflte nécessaire  de 
5ia  ouvrier.  Dans  tous  les  cas,  le  nombre  des  ouvriers  r^ulièrement  occupés  dans 
les  fabriques  ne  sera  pas  moindre  que  jusqu  à  présent,  ou  ne  le  sera  que  très  peu, 
malgré  une  production  en  grand  plus  avantageuse.  On  n'en  doutera  pas  si  Ton  com- 
pare les  indications  fournies  parles  fabricants  dYllumetles  au  phosphore  jaune  pour 
Tannée  dernière,  d  après  lesquelles  34 1  ouvriers  (non  compris  ceux  occupés  à  la 
préparation  dju  bois)  ont  produit  1 13,036  caisses,  soit  464  caisses  par  personne  et 
par  années 

On  a  souvent  manifesté  rappréhensioa  de  voir  une  production  clandestine  d*allu- 
ipettesau  phosphore  jaune,  dans  les  maisons  particulières ,  succéder  immédiatement 
k  rinterdictîon  de  fabriquer  et  renverser  tous  nos  calculs.  Nous  ne  croyons  pas  cela 
possible,  attendu  que  Fintroduction  du  monopole  fournirait  k  la  Confédération  do 
tout  autres  moyens  de  supprimer  la  fabrication  non  autorisée  et  même  l'importation 
que  ceux  dont  elle  disposait  lors  de  Tinterdiction  du  phosphore  jaune. 

V.  —  Budget  d'iae  production  en  rapport  avec  les  besoinâé 

Avant  de  tenter  rétablissement  d*un  budget  pour  la  &brication  def  allumettes 
par  la  Confédération ,  nous  prenons  la  liberté  de  présenter  quelques  remarques  sur 
les  prix  de  vente  ef  sur  le  mode  d'exploitation  dans  la  marche  actuelle  de  la  fabri- 
cation. 

Actuellement  le  prix  que  les  revendeurs  au  détail  payent  aux  vendeurs  du  syn- 
dicat ou  aux  marchands  en  gros  varie  entre  9  francs,  9  fr.  5o  cent.,  et  même ,  au  aire 
de  quelques-uns,  10  francs;  dans  lès  magasins,  le  paquet  de  5oo  à  600  allumettes 
au  pbosphore  jaune  se  vend  30  ou  même  1 5  centimes.  Les  marchands  au  détail 
réalisent  donc  sur  la  marchandise  un  bénéfice  de  60  à  130  p.  0/0.  Quant  aux  allu- 
mettes de  sûreté,  ils  les  achètent  à  des  prix  bien  différents,  selon  la  qualité  et  rem- 
ballage. Un  objet  qui  se  prête  à  la  comparaison,  ce  sont  les  boites  rondes,  qui 
se  vendent  1 5  u^ncs  par  caisse  et  i3  francs  par  grandes  commandes.  Mais  ces  boites 
sont  encore  très  peu  répandues  et  nous  nen  connaissons  pas  les  prix  de  détail., 
mais  seulement  ceux  des  boites  k  tiroir,  connues  partout.  Ces  dernières  coûtent 
1 5  fr.  5o  cent,  par  caisse  et  se  vendent  à  3o  centimes  le  paquet  équivalent  au  cen- 
tième d'une  caisse:  le  bénéfice  est  donc  de  93  p.  0/0.  Ces  gros  bénéfices  sur  les 
allumettes  de  toutes  sortes  ont  pour  conséquence  qu  une  grande  quantité  <Je  mar- 
chands s'occupent  de  la  vente  de  cet  article. 

JifoMs  supposons,  qu'après  l'introduction  du  monopole,  la  vente  sera  organisé^de 
même  manière  que  pour  la  poudre,  le  sel,  etc.  Le  nombre  des  vendeurs  d'allu- 
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mettes  diminuerait  alors  considérablement  et  le  débit  de  ceux  qui  resteraient  augmen- 
terait d'autant,  circonstance  qui ,  lors  même  que  leur  commission  serait  fortement 
diminuée,  les  engagerait  facilement  à  se  charger  de  la  vente. 

Les  CsJbricants  qui  en  1886  ont  recommandé  le  monopole  ont  supposé  une  com- 
mission de  vente  de  3  francs  par  caisse  de  36  francs  »  soit  12  p.  0/0.  Nous  trouvons 
ce  chiffre  trop  bas  :  nous  calculons  5  francs  par  caisse,  et  le  double  ouïe  triple  pour 
les  qualités  de  luxe,  d'autant  plus  qu  elles  ne  se  vendent  qu  e^i  détait,  p^o*  e^cem^le 
par  bo(tes  pour  fumeurs. 

Les  prix  de  détail  seraient  naturellement  arrêtés  et  pabliés  par  radtàinistration. 
Nous  ne  faisons  du  reste  qu*e(Heurer  ce  point  avant  de  passer  à  un  sujet  beaucoup 
plus  important:  le  calcul  des  frais  de  production.  Comme,  d après  nos  supposi- 
tions, il  ne  s*agit  que  de  grandes  exptoitatioi|s ,  qui,  vu  Tabsence  de  toute  concur- 
rence, peuvent  compter  sur  un  placement  sûr  et  régulier,  qui  n  auront  jamais  à 
subir  de  pertes  sensibles  de  la  part  des  acheteurs,  et  qui  enûn  disposent  de  moyens 
suffisants  ponr  faire  des  achats  avantageux  et  s*approprier  les  progrès  les  plus  récents 
de  la  science,  ces  établissements  se  trouveraient  dans  une  situation  des  plus  favo- 
risées quant  au  chifll*e  des  frais  de  production.  Les  fabriques  actuelles  travaillent 
dans  des  conditions  beaucoup  plus  défavorables.  Mais  il  ne  faut  pas  oublier  non  plus 

3u'à  ces  fabriques  de  TElat  s'imposent  bien  des  devoirs  et  bhen  des  charges.  Elles 
oivent  être  des  établissements  modèles,  notamment  quant  à  la  sollicitude  poor  les 
ouvriers,  aux  disposilioi)S  à  prendre  pour  préserver  leur  santé  et  leur  vie,  auy  égards 
à  avoir  pour  leurs  forces  physiques ,  aux  institutions d*utilité  publique,  telles  qu'ha- 
bitations ouvrières,  etc.  Elle^  doivent  aussi  être  des  établissements  modèles  au 
point  de  vue  de  la  qualité  des  produits.  Toutes  ces  choses  ne  peuvent  être  réafi^ées 
sans  annuler,  par  le  surcroit  de  dépenses  qui  en  résulte,  lavantAge  que  présente 
Texploitation  en  grand ,  comparée  aux  établissements  pnvés  actuels. 

Si  donc  N  N.,  par  exemple,  paye  ipainfenant  ses  ouvriers  adultes  3  fr.  35  cent,  et 
sQi  ouvrières  Agées  de  16  et  17  ans  de  1  fr.  65  cent,  à  2  francs,  et  cela  sous  le  régime 
de  la  journée  de  10  heures,  ces  salaires  pourraient  bien  subir  directement  ou  indirec* 
tement  une  hausse  assez  considérable  (par  exemple  par  la  concession  d'habitations 
ouvrières  à  bon  marché,  par  des  assurances,  etc.).  Nous  ne  comptons  donc  pas  sur 
la  réduction  des  frais  actuds  de  production  les  plus  élevés  ou  même  moyens  i 
même  là  où  les  gens  étaient  habitués  jusqu*îci  à  des  salaires  infimes,  encore  amoin- 
dris par  le  système  des  payements  en  denrées,  qui  n'a  pas  encore  été  tout  à  fait 
supprimé. 

Quant  aux  frais  de  production  des  allumettes  de  sûreté,  les  calculs  des  fabrique?  qui 
les  produisent  actuellement  présentent  une  concordance  surprenante.  Quelques-unes 
d'entre  elles  indiquent  de  10  fr.  3ocent.  à  10  fr.5o  cent,  par  caisse;  une  seule,  qui 
travaille  dans  des  conditions  assez  défavorables,  calcule  1 1  fr.  60  cent.,  prix  qui  se 
rapporte,  il  est  vrai,  aux  allumettes  prismatiques  dans  des  boites  à  tiroir,  et  non  k 
l'espèce  moins  coûteuse  des  grandes  boites  rondes.  En  présence  de  ces  chiffres,  nous 
ne  croyons  pas  exagérer  en  portant  ù  1 1  francs  le  prix  de  revient  d*unè  caisse  d'allu- 
mettes de  sûreté,  y  compris  tous  les  frais  de  transactions  et  de  la  livraison  dans  les 
dépôts. 

La  fixation  des  prix  de  vente  peut  avoir  lieu  de  différentes  manières  et  selon  les 
différents  facteurs  auxquels  on  attache  une  importance  principale.  Nous  sommes 
guidés  dans  nos  propositions  par  les  principes  suivants  :  nous  estimons  que  le  but 
principal  de  fintroduclion  du  monopole  dès  allumettes  est  de  supprimer  une  indus- 
trie qui  tient  ses  ouvriers  sous  la  menace  permanente  de  graves  préjudices  sanitaire» 
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et  qui  est  même  propre  à  mettre  en  danger  la  santé  des  consommateurs.  SI  nous 
détfutms  cette  suppressûm,  cest  surtout  parce  que,  sans  Tintervention  de  TÉtat, 
Touvrier  n*arrivera  jamais,  par  une  meilleure  alimentation  et  un  régime  plus  ra- 
tionnd«  à  pouvoir  résister  aux  risques  de  sa  profession.  11  ne  £iut  pas  que  la  pour- 
suite de  ce  but  soit  entravée  par  quelque  circonstance  que  ce  soit«  de  nature  à 
1  provoquer  la  contrebande  ou  la  fabrication  occulte  d*allumettes  au  phosphore  jaune. 
I  ne  mut  donc  pas  que  la  vente  au  détail  des  allumettes  subisse  un  renchérisse- 
ment excessif.  Le  chîftre  des  bénéfices  du  monopole  n'est  que  d'importance  secon- 
daire, d*aiitant  plus  que  ce  serait  précisément  la  grande  masse  de  la  population 
ouvrière,  à  qui,  d'apcèt  une  idée  généralement  répandue,  la  plus  grande  partie  du 
gain  devrait  profiter,  qui  aurait  à  supporter  en  premier  lieu  le  surcroit  de  charges 
résultant  d*un  renchérissement  des  pnx  des  allumettes. 

La  comparaison  des  frai»  de  revient  (  1 1  francs  au  lieu  de  6  francs)  montre 
que  le  prix  des  iallnmettes  de  sàreté  devra  être  plus  élevé.  Le  Danemark,  qm*, 
depuis  nombre  d'années,  a  interdit  la  finbrication  et  la  vente  des  allumettes  au 
phosphore  jaune,  accu^  pour  les  allumettes  de  sûreté  un  prix  qui  se  trouve  avec 
celui  des  afiumeltes  vénéneuses  dans  le  rapport  de  4  à  3.  Il  ne  nous  serait  guère  pos- 
sible d'arriver  à  on  rapport  plus  favorable  pour  les  prix  de  détail  du  monopole. 

Supposons  que  le  prix  de  revient  par  onsse  soit  de  1 1  fiancs,  la  commission  de 
vente  de  5  francs,  et  le  bénéfice  pour  l'État  de  5  francs  aussi;  nous  arriverons 
ainsi  k  un  prix  de  a  i  francs  par  caisse.  Pour  f  usage  général ,  la  plus  grande  partie 
des  allumettes  serait  probablement  emballée  en  grosses  boites  rondes,  livrées  en 
paquets  de  deux  boites,  soit  le  centième  d'une  caisse.  Le  paquet  reviendrait  donc  à 
ai  centimes.  On  pourrait  même  descendre  à  ao  centimes  sifon  voulait  accorder 
aux  vendeurs ,  pour  les  allumettes  en  boites  à  tiroir,  les  emballages  et  les  formes 
extraordinaires,  une  plus  forte  part  de  bénéfice.  Cela  pourrait  se  faire  en  vendant  les 
boites  à  tiroir,  dont  i,ooo  font  une  caisse,  à  3  centimes  la  pièce,  soit  lo  pour 
3 5  centimes,  et  les  bottes  plus  élégantes  à  un  prix  proportionnellement  plus  élevé. 
On  aurait  donc  pour  la  consommation  domestique  onlinaire  le  même  prix  ou  on 
paye  dans  bien  des  localités  par  paquet  de  deux  grosses  bottes  (il  est  vrai  qu  ailJenra 
on  ne  paye  que  i5  centimes).  Pour  les  sortes  paraflSnées  ou  en  boites  plus  fines, 
les  prix  seraient ,  malgré  l'augmentation  de  la  commbsion  accordée  au  vendeur, 
encore  meilleur  marché  que  maintenant  chex  le  débitant  II  est  aisé  de  recon- 
naître que  de  telles  conditions  ne  peuvent  que  contribuera  populariser  le  monopole. 
Mais  comment  l*État  s'en  tro«vera-t-ilP£n  calculant  la  consommation  totale  de  la 
Suisse  à  iaa,ooo  caisses  d'allumettes,  nous  obtenons  un  gain  de  fabrication  de 
610,000  francs,  y  compris,  comme  dans  les  calculs  des  difiérentes  fabriques  que 
nous  avons  mentionnées ,  les  intérêts  de  Famortissement  du  capital  absorbé  par  le 
premier  établissement,  de  même  que  la  régie  de  Texpbilation  et  les  frais  de 
transport,  évalués  à  a5  centimes  par  caisse. 

Par  contre,  nous  avons  les  frais  d'expropriation,  qui  peuvent  arriver  à  des 
chi£Eres  très  différents  selon  les  dispositions  servant  de  base  aux  exprooriations.  Les 
sommes  affectées  à  Tamortissement  devront  naturellement  être  prélevées  sur  le 
produit  du  monopole  et  peuvent,  selon  les  circonstances,  l'absorber  pendant  des 
années.  Nous  voudrions  donc  qu'on  ne  s'exagère  pas  le  produit  du  monopole  et 
qu'on  ne  le  considère  pas  coomie  une  mine  dor.  Gela  n'empêchera  pas,  nous 
1  espérons,  qu'on  ne  fiisse  un  pas  en  avant  pour  mettre  enfin  un  terme  à  la  po- 
sition misérable  des  ouvriera  qui  s'occupent  de  la  fabrication  des  allumettes. 


BULL.  Dl  STAT. 
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RUSSIE. 


LE  BUDGET  DE  U£l£RaC£  1802  ^K 

C'est  le  3o  décembre -Il  janvier  que  fEmpereur  a  »aJEM^aaoé  le  budget 
de  Texercice  qui  vient  de  oommeooer,  td  <pe  Tavaii  préparé  le  MîiÛBtre  des 
fiBànccs. 

No«s  en  mettons  le  tableau  récapitulatif  souft  lés  yemt  du  kotour  et  nous 
ferons  suivre  ce  tableau  de  quelqo»  extnits  du  rapport  de  M.  Viehiie- 
gradski. 

RièsoM^  nicAPrrrLATir  ou  BxnxGnsr  nv  PBif^ttife  pour  LnsxERctCB  1892. 

aaGCTTBS. 

Recettes  ordinaires, 

roubles. 

1.  Impôts  directs 89,g!26,43i 

3.  Impdts  indirects «  •  •  ; ^ A  t7,i3a,883 

3.  Droits  el  taxes. ^ .  ^ 58,969,84 1 

4.  Droits  régaiiens. 35,760,719 

5.  Domaine  de  fÉlat , . . .  139^293,279 

6.  Aliénation  d'immeubles  du  domaine 867,166 

7.  Annuités  de  racbat 74,000,000 

S.  Recouvrement  de  débours  effectués  par  le  Trésor 64,258,6 10 

9.  Recettes  diverses 6,335,846 

Total  des  recettes  ordinaires 886,544,325 

Rêssôwrcts  esctraonhHdètei. 

10.  Indemnité  de  guerre .^ 3,337, 189 

1 1 .  Dépôts  perpétuels  à  la  Banque  de  FÉtal 71 2,000 

12.  Fonds  spéciaux  devenus  disponibles 44  >  «227 

Total  des  ressources  extraordinaires. . .         4>490,366 

Insuffisance  de  recettes  à  prélever  sur  rencaisse  disponible  du  Tré- 
sor (augmentée  du  produit  de  Temprunt  russe  5  p.  o/ô  or 

de  1891) 74,268.375 

1"  - —     -    

Total  oin^ftAi. 96S.3o3,o66 


(')  Voir  les  budgets  des  exercices  antëriaur»  dansks  Bulletins  de  janvier  1891 ,  page  117; 
janvier  1888,  page  91;  janvier  1887.  page  137.  etc. 
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Dépenses  ordinaires. 


CnéDITS 

de  i'(*x«rcioe  1891* 


1.  Dette  puMiqae 947,83^,688 

2.  Grands  corps  de  TÉtat a, io64 1 1 

3*  SaÎQl-Sjnode et cvlle orthodoBt ,.• ii,4o5,i59 

4.  Minisl^  de  ia  Manon  île  i'Emperettr   , .  • .  • io,ô6o,qoo 

5.  Ministère  des  affaires  étrangères 4,8}a*4i3 

6.  Minîatèiy  de  la  guerre • , .  298,907, i39 

7.  Mifiîalère  de  la  inarine.  •    •.«..«., i7  88a,233 

8.  Mmisièredet  fiaaoeaa.. .  * » ,. .  • ,  • 1  i9,oo8«âo4 

9.  Ministère  des  domaines.,    ».••••••«. a4i^39,7 15 

10.  Ministère  de  f  intériear« • « , 80,972,998 

11.  Ministère  de  Tinatruction  puUique.^ ^  « 21,868,914 

12.  Ministère  de9  voies  de  communication 63,653,o5i 

13.  Mimstère  de  la  justice..  • , • ...,,...  24,574*193 

14.  Contrôle  de  TEmpire, , »..»,., 4,284,162 

15.  Direction  générajedes  harat •  ••....«.* 1,268,695 


893,668,066 

16.  Dépenses  à  prévoir  dans  Féventualité  d*ane  hausse  des  piix  des 

vivres  et  des  fourrages , , . .        1 2,000,000 

17.  Dépenses  imprévues,  pouvant  résulter  de  besoins  extraordi-       • 

nidres f 6,000,000 


Total  des  dépenses  orcHnaires 911 ,668,066 

Dépenses  emtraorimaires. 

18.  Travaux  des  chemins  de  fer  et  des  ports 33,495,ooo 

19*  Transformation  de  Tarmement » , 20, 1 4o,ooo 


Total  des  dépenses  extraordinaires ....       53,635,ooo 


Total  général  des  dépenses 965«3o3,o66 


On  voit  que  les  dépenses  ordinaires  présentent,  par  rapport  aux  recettes 
ordinaires,  un  excédent  de  36,1  f  3,7^1  roubles. 

Suivent  les  extraits  annoncés  du  rapport  du  Ministre  des  finances  : 

Dms  k  budget  et  1892 ,  les  recettes  sont  elusées  suivant  une  méthode  non- 
veUe  ^^.  L  weienne  c&assifiisation  prétentaii  plusieurs  défauta  :  elle  n  était  pas  rigou- 
reusement pyaiémalîqoe,  et  la  répartàtîon  des  recettes  eatre  les  chapitres  n'y 
répondait  pas  à  là  natnre  «les  choses.  Diaprés  la  nouvelle  daaslficaftion,  qui  a  été 
sanctionnée  par  Votre  Majesté  le  i4  Jtûn  18g  1,  le  budget,  a«  lien  d*6tre  conanM 

^*>  Actaeilenient ,  te  Ministère  des  finances  et  le  Contrôle  de  fEnpire  sont  en  train  de 
reviser  la  dasstfieatioa  des  dépenses,  I  iMpi^e  il  est  nécessaire  d'apporter  des  améliorations 
jèm§  •«  moins  hnpoftanles. 
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autrefois  divisé  en  trois  parties ,  ne  comprend  plos  que  deux  catégories  de  recettes  : 
l' les  recettes  ordinaires  ;  a*les  ressources  extraordinaires.  Quant  aux  recettesd*ordre, 
elles  ne  sont  plus  mentionnées  à  titre  spécial  et  sont  comprises  dans  le  total  général 
des  recettes  ordinaires,  comme  les  dépenses  d*ordre  ie  sont  dans  celui  des  dépenses 
ordinaires.  En  outre,  parmi  les  recettes  ordinaires,  fdusieurs  des  anciennes  subdi- 
visions, qui  présentaient  peu  d*intérèt,  ont  été  supprimées  et,  inversement,  certains 
rerenus  autrefois  englobés  dans  d*autres  recettes  sont  aujourd'hui  Tobjeft  de  mentions 
distinctes. 

Pour  faciliter  les  comparaisons  entre  le  budget  de  1893  et  celui  de  1891,  les 
recettes  de  ce  dernier  exercice  ont  été  classées  dans  le  près^  budget  suivant  la  nou- 
velle méthode. 

Du  parallMe  ainsi  établi  il  résulte  que  le  budget  de  1803  présente,  comparative- 
ment à  celui  de  1 89 1 ,  une  diminution  de  recettes  de  1  A^a  1 3,ad5  roubles,  résoliant  de 
5^,901,098  roubles  de  moins-vidues  portant  sur  i5  chapitres  et  de  58,687,853 
roubles  de  plus-values  fournies  par  18  autres  chapitres* 

Le  chiffre  considérable  de  53,901,008  roubles  auquel  sont  estimées  les  moins- 
values  du  budget  de  189a  a  été  calculé  en  considération,  surtout  de  la  mauvaise 
récolte  dont  ont  souffert  plus  de  vingt  provinces  agricoles.  Cette  calamité ,  qui  a  in- 
fligé de  grandes  pertes  aux  populations  prouvées ,  a  provoqué  dans  tout  1  Empire 
une  élévation  très  sensible  du  prix  des  cérésdes.  N*é(ant  pas  accompagné  d*une 
hausse  proportionndle  du  taux  des  salaires,  le  renchérissement  des  subsistances  ne 
peut  manquer,  à  son  tour,  de  diminuer  le  bien-être  de  celles  de  nos  provinces  dont 
la  population,  même  dans  les  années  de  récolte  satisfaisante,  ne  produit  pas  assez 
de  grain  pour  sa  propre  consommation  et  doit  chercher  un  supplément  de  ressources 
dans  le  louage  de  ses  bras  ou  Texércice  de  divers  métiers. 

Cette  situation,  qui  se  complique  naturellement  du  ralentissement  des  afiaires 
commerciales  et  de  la  cherté  de  Talcool,  a  déjà  fait  sentir  ses  lilcheux  effets  sur  les 
facultés  contributives  du  pays;  les  recettes  de  Taonée  1891 ,  comparées  à  celles  de 
1890,  présentent  dHmportantes  moins- values.  A  plus  forte  raison  ooit-on  s'attendre, 
pour  1892 ,  i  une  diminution  des  rentrées  du  fisc,  notamment  en  ce  qui  concerne 
les  contributions  directes ,  les  boissons  et  les  patentes.  Les  difficultés  économiques 
que  traverse  le  pays  ne  resteront  pas  i^on  plus  sans  influence  sur  le  rendement  des 
foréis  derÉtatni  sur  le  produit  des  tabacs  ,1a  consommation  des  qualités  inférieures 
de  ce  dernier  article  devant  nécessairement  baisser.  Enfin  îl  n*est  pas  douteux  que 
ces  mêmes  conditions  économiques,  jointes  à  l'interdiction  déjà  décrétée  de  Tex- 
portation  des  céréales  et  à  la  baisse  du  change,  n'impriment  un  mouvement  de 
recul  à  notre  commerce  extérieur  et  ne  se  traduisent  par  une  diminution  des  im- 
portations et  des  recettes  douanières. 

Voici  un  autre  passage  qu'il  est  intéressant  de  reproduire  : 

Dans  le  but  d  augmenter  les  recettes  de  l'État,  sans  surcharger  la  population,  on 
a  élaboré  un  projet  de  relèvement  des  droits  d'essai  et  de  garantie  sur  les  objets  d'or 
et  d'argent;  ce  projet,  qui  doit  fournir  au  Trésor  un  supplément  de  ressources  de 
3oo,ooo  à  4oo,ooo  roubles ,  a  déjà  été  examiné  par  le  Conseil  dm  l'Empire. 

Les  sections  de  légidation  el  d'économie  du  Conseil  de  TEmpire  ont  con- 
sacré un  nombre  important  de  séances  à  Texamen  du  nouveau  projet  de  tarif  des 
douanes  présenté  par  le  Ministère  des  finances  au  mois  de  mars  dernier. 

Ce  nouveau  tarif,  approuvé  par  l'assemblée  générale  du  Conseil  de  l'Empire,  a 
été  sanctionné  par  Votre  Majesté,  le  1 1  juin,  et  est  entré  en  vigueur  le  1*'  juillet 
L'application  en  est  trop  récente  et  les  circonstances  actuelles  sont  trop  exception;- 
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ndies  poar  qu*il  soît  poMÎble  d'apprécier  lef  résultée  du  nouYeau  régime  douanier. 
Cependant,  on  peut  compter  que,  une  fois  cette  période  exceptionnelle  traversée, 
le  nouveau  tarif  fournira  à  1  ^industrie  rusie  les  moyens  de  se  développer  et  de  s*é- 
tablir  sur  des  fondements  solides.  G*est  à  ce  but  que  tendent  les  principes  qui  con- 
stituent la  base  de  ce  tarif,  en  exécution  des  ordres  de  Votre  Majesté. 

En  présence  du  développement  considérable  qa*ont  pris  certaines  branches  de 
notre  industrie  nationale ,  notamment  la  filature  et  le  tissage  du  coton ,  il  a  semblé 
particulièrement  désirable,  étant  donnée  surtout  la  diminution  qui  s*est  produite  à 
rintérieur  du  pays  dans  les  débouchés ,  de  rechercher  les  moyens  de  favoriser  nos 
exportations  d  objets  fabriqués.  A  cet  effet,  le  Ministère  des  finances  a  daboré  un 
ensemble  de  mesures  dont  Texamen  est  déjà  terminé  par  les  département»  de  légis- 
lation et  d'économie.  Ces  mesures  consistent  à  restituer  aux  exportateurs  de  fils  et 
de  tissus  le  montant  des  droits  acquittés  sur  le  coton  brut  et  les  matières  colorantes 
qui  ont  servi  à  la  fabrication. 

Pour  fiivoriser  la  production  indigène  du  coton ,  il  a  été  établi  un  règlement  aux 
termes  duquel  les  terres  du  Turkestan  affectées  à  la  culture  du  coton  américain  sont , 
rdatîvement ,  moins  imposées  que  les  autres.  En  même  temps ,  l'organisation  des 
impéis  fonciers  dans  le  TuHtestan  a  été  amendée  sur  divers  points ,  de  manière  k 
répartir  le  poids  des  taxes  dans  une  proportion  plus  conforme  aux  ressources  des 
contribuables. 

Pour  compléter  la  toi  (promulguée  en  1890  et  entrée  en  vigueur  le  i**  juillet 
1891)  qui  a  pour  but  d'encourager  les  distilleries  agricoles,  il  a  été  rendu  en  Con- 
seil de  l'Empire  un  nouveau  décret  supprimant,  en  cas  d'emploi  de  grains  infé- 
rkurs,  le  rendement  minimum  en  alcool  exigé  pour  chaque  poud  de  matière  ma^ 
cérée. 

Un  certain  nombre  de  distilleries  ont  déjà  eu  l'occasion  de  mettre  ces  facilités  à 
profit,  vu  k  nécessité  ou  elles  se  trouvent  d'employer  à  leur  fabrication  des  matières 
premières  de  qualité  inférieure. 

En  ce  qui  concerne  la  réforme  des  tarifs  de  chemins  de  fer,  le  Ministère  des  fi- 
nances a  continué,  sans  préjudice  de  la  solution  des  questions  courantes,  à  revoir 
et  à  remanier,  conformément  au  programme  qu'il  s'est  tracé,  les  tarifs  établis  par 
les  compagnies  avant  la  promulgation  de  la  loi  du  8  mars  1889,  c'est-à-dire  lors- 
qu'elles n  étaient  pas  encore,  à  cet  égard,  soumises  à  la  direction  et  au  contrôle  du 
Gouvernement.  Le  travail  de  1891  a  porté  sur  les  tarifs  à  appliquer  dans  toute 
l'étendue  du  réseoii',  aux  huiles  minérales ,  tant  lourdes  que  légères ,  et  au  gros 
bétail.  Ce  tarifa  été  entièrement  refondu,  ainsi  que  la  plupart  de  ceux  à  percevoir 
sur  la  houille  et  le  sucre;  on  est  en  train  de  terminer  la  revision  des  tarifs  sur  le  fer, 
la  fonte,  le  minerai,  le  sel,  le  lin  et  le  chanvre.  Parallèlement  au  remanie'ment  des 
tarifs  applicables  sur  toute  l'étendue  du  réseau  aux  marchandises  les  plus  impor- 
tantes ,  on  a  poursuivi  la  revision  des  tarifs  locaux.  Ce  travail  a  été  achevé  cette 
année  pour  cinq  lignes  de  chemins  de  fer  et  pour  les  commurucations  directes  entre 
les  régions  industrielles  de  l'Empire  (prorinces  du  Centre  et  de  l'Ouest)  d'une  part, 
le  Caucase  et  le  Sud-Est  de  l'Empire  d'autre  part. 
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GRÈCE. 

LA  SITOAHON  ÉCONOBHQOE  de  L\  GRÈCE. 

M.  Skiadan,  chef  du  bureau  de  «iatistiqae  du  Ministère  des  ûaances, 
Yieat  de  publier  sous  ce  titre  :  la  Grèce  en  Eurojj^e,  ua  iotéressaut  opuscule, 
que,  dans  ses  numéros  des  ii  et  18  décembre  1891,  le  Messager  d'Athènes 
résmne  comme  il  rait  : 

L'étude  de  M.  Skiadaa  est  divisée  en  deux  parties,  Biciesie  naiiûmk  et  Ptik* 
sance  prodactive  de  la  nation  et  difficultés  actuelles. 

1, 

En  i86i.  le  budget  grec  se  soldait  en  équilibre  avec  24«896,67a  francs  eo 
recettes  et  2àn^S'jJ^8'j  en  dépenses.  En  1871 ,  dix  années  jpius  tard,  les  recettes, 
avaient  été  évaluées  à  33,991,000  francs  et  les  dépenses  à  09,468,734  francs.  £n 
1881,  les  recettes  étaient  de  5i,48i,56o  francs  contre  des  dépenses  évaluées  à 
1  i3,852,7aa  francs.  En  iÇgi ,  Técarl  prévu  entre  les  recettes  et  les  dépenses  élait 
réduit  à  0,282,000  francs  sur  un  ensemble  de  recettes  évaluées  à  96,971 ,000  francs. 

Ces  oU&«es.  disent  rncoroissement  survenu  dans  les  dépenses  depuis  1861.  EUes 
ont  quadruplé  en  trente  ans.  Les  recettes  ayant  augmenté  à  peu  près  dans  les  mêmes 
proportions ,  la  situation  financière  aurait  été  excellente  ssns  les  dépenses  impré^ 
vues  nécessitées  par  ies  événemenis  dont  TOrieot  a  été  ie  ibéAtre^  les  armements, 
la  création  d'un  réseau  de  voies  ferrées ,  J^aohèvement  du  réseau  des  routes  carros- 
sables, Tamélioration  des  ports, etc. 

M.  Skiadan  estime  que  les  dépenses  des  autres  Etats  ont  augmenté  k  peu  près 
dans  les  mêmes  proportions.  L*imp6t  par  tête  dliabitant  serait  moins  élevé  en  Grèce 
que  dams  la  plupart  des  Etals  de  rEurope.  La  Grèce  est,  d*ailleurs,  un  pays  neuf 
dont  les  richesses  naturelles  ne  sont  pas  encore  toutes  en  voie  d^exploitation. 

M,  Skiadan  essaye  d'établir  la  richesse  actuelle  de  la  Grèce  en  se  basant  sur  la 
méthode  adoptée  par  M.  Alfred  de  Foviile  dans  la  France  économique. 

Il  évalue  à  670  millions  les  revenus  de  tous  les  habitants  du  Boyaume.  Ce  résultat, 
il  le  déduit  de  dédnctions  assec  rigoureuses,  mais  qui  ne  peuvent  néanmoins  don^ 
ner,  même  chez  les  nations  ou  la  statistique  a  atteint  le  plus  haut  degré  de  per- 
fecliotf,  que  des  renseignements  apprQximatife.  U  a  été  amené  à  évaluer  amsi 
fensembfe   de  la  richesse  privée  de  la  Grèce: 

Propriétés  bâties , 2,673,203,000' 

Autres  immeubles • . .  ., 2,089,600,000 

Forêts .^ , 262,000,000 

Rentes  sur  rÉtat 1 3o,ooo,ooo 

Capitaux  des  Banques  et  des  sociétés  (capitaux  versés)  1 26,000,000 

Valeurs  diverses 5o,ooo,ooo 

Total 5,319,703,000 

L'évaluation  de  la  propriété  bâtie  a  été  faite  au  moyen  des  valeurs  locatives,  fo- 
ciles  à  constater. 
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Lcssuperfides  caltivées  peinreot  se  répartir  de  la  uuuiîère  soiTante  . 

Raisins  de  Corinthe  et  vignobles i4a.5oo  hectares. 

Tabacs  et  coton . . .  • « 76,000       — 

Céréales 370,000       — 

Oliveraies 97,5oo       — 

Jardins  et  potagers 1  a,ooo       — 

SuPtRriCII  TOTALB ^97^000         — 

li  a  été  plus  difficile  d*élablir  la  valeur  totale  des  forêts^  Leg  données  poailivM 
font  défaut.  Les  moyennes  des  revenus  ne  sauraient  en  donner  qu*nne  idée  fort 
approximative,  le»  coupes  ne  se  faisant  pas  d  une  façon  régulière.  D*après  le  revenu 
moyen  des  dernières  années ,  les  forêts  couvriraient  une  étendue  de  45o,ooo  bec* 
tares,  dont  157, 5oo  appartiennent  aux  particuliers  et  le  reste  (aga,5oo  hectares) 
au  domaine  public.  M.  Skiadau  évalue  à  800  millions  la  valeur  totale  de  ces  forêts, 
y  compris  celles  de  1*État. 

11.  Skiadan  lire  d'intéressantes  conclusions  du  mouvement  des  échanges  avec 
Tétranger.  Le  progrès,  à  cet  égard,  est  évident.  Il  est  bon  de  faire  remarquer  que 
le  commerce  extérieur  n^a  pas  subi  de  ralentissement,  malgré  les  embarras  pro- 
venant dt  cours  forcé. 

Ce  qti*on  appdait  jadis  ta  balance  dn  commerce  se  solde  à  notre  désavantage. 
Nous  importons  plus  que  nous  n'exportons.  Mais  est-ce  U  un  état  d'infériorité ,  et 
ne  trouvons  nous  pas  ailleurs  des  comoensalions  pour  rétablir  l'équilibre  ?  Iln*y  a 
que  les  nttiens  riches,  d'une  manière  absolue  ou  relative  «  qui  achètent  plus 
qu'elles  ne  vendent  è  l'étranger. 

II. 

La  seconde  partie  de  l'étude  de  M.  Skiadan  tend  à  opposer  la  puissance  écono- 
mique de  la  Grèce  aux  embarras  de  l'État ,  qui  a ,  actuellement,  peine  à  subvenir  aux 
nécessités  budgétaires.  Cependant  les  impôts  rentrent  de  façon  régulière  et  le  ren- 
dement «'en  accroit  d* année  en  année.  De  plus,  on  s'est  fait  un  devoir  d'alléger  les 
charges  de  l'agiîcullure,  ce  qui  a  contribué  à  augmenter  dans  de  notables  propor- 
tions la  surface  des  terres  cultivées  en  céréales.  L'impôt  foncier  est  insigniûant 
Pour  développer  la  culture  de  la  vigne  et  du  tabac,  on  a  supprimé  les  droits  d'ex- 
portation sur  les  tabacs  et  les  vins,  dont  la  production  a  plus  que  triplé  au  cours  des 
dix  dernières  années. 

Nombreux  sont  les  arguments  invoqués  par  M.  Skiadan  pour  prouver  la  solidité 
économique  de  i'Hellade.  11  n'y  a  pas  de  prolétaires  en  Grèce  et  la  propriété,  mor- 
celée, divisée  en  presque  autant  de  lots  qu*il  y  a  de  familles,  assure  à  chacun  un 
bien-être  relatif,  une  indépendance  relative.  Aussi  Témigration  est-elle  insignifiante , 
et  si  un  certain  nombre  d'Hellènes  vont  s'établir  h  l'étranger  ce  n'est  pas  sans  esprit 
de  retour  au  pays  natal. 

M.  Skiadan  ne  croit  pas  qu'en  Grèce,  où  manquent  le  fer  et  le  charbon,  la 
grande  industrie  puisse  s'acclimater.  Mais  la  petite  industrie  y  trouve  un  terrain 
propice ,  secondée  par  l'activité  et  l'intelligence  des  habitants.  C'est  ainsi  que  les 
fabriques  du  Pirée,  d'Athènes,  deCalamata,  de  Livadia,  de  Zante,  de  Larissa,  de 
Syra,  —  minoterie,  tannerie,  tissage,  draperie,  etc.,  —  ont  pris  un  développement 
considérable:  leurs  affaires,  presque  insignifiantes  au  début,  se  chiffrent  aujour- 
d'hui par  millions. 

L'agriculture  est  aussi  en  voie  de  prospérité.  En  i83o,  la  production  des  raisins 
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de  CoriQthe  ne  dépassait  pas  a 5  milUons  de  livres  vénilieniies.  Elle  est,  aojour* 
dliui ,  de  plus  de  34o  millions.  On  citerait  tainement  une  autre  industrie  ayant 
fait  en  soixante  ans  de  si  surprenants  progrès.  La  production  des  céréales  est  de 
a  millions  d*heclolitres,  année  mojenne.Eile  a  plus  que  douUé  en  moins  de  dix  ans , 
et  le  temps  est  proche  ou  eHe  suffira  à  la  consommation  locale.  On  peut  en  dire 
autant  de  la  production  du  vin,  qui  trouve  des  débouchés  en  France,  en  Angle- 
terre, en  Allemagne  et  en  Russie:  elle  dépasse,  comme  moyenne,  a  millions 
d*hectolitres.  La  production  de  Thuile  d*olives  est  de  1 5o,ooo  hectolitres  environ  : 
on  en  exporte  une  bonne  partie  en  Russie ,  en  France^  en  Autriche  et  en  Angle- 
terre ;  Texporlation  dépasse  So,ooo  litres.  Nous  exportons  pour  plus  de  76  millions 
de  francs  a  huiles,  de  vins,  de  raisins  de  Corintfae  et  de  figues,  et  pour  plus  de  3o 
millions  d'autres  produits  de  notre  sol. 

Depuis  soixante  ans,  les  villes  grecques,  qui  n  étaient  que  d*informes  amas  de 
décombres,  se  sont  relevées  de  leurs  ruines.  Il  en  est  même,  comme  le  Pirée,  qui 
nVxistaient  pas  à  cette  époque  et  qui  ont  atteint  un  étonnant  degré  de  prospérité. 
Elles  s*embellissent  chaque  jour,  et  à  la  place  de  vieilles  masures  on  voit  s*élever 
des  édifices  dont  plusieurs  ont  coûté  des  centaines  de  mille  francs.  L'aisance  règne 
dans  les  villes  et,  avec  Taisance,  un  confortable  que  Ton  y  aurait  vainement  cherché 
il  y  a  vingt-cinq  ou  trente  ans. 

La  marine  marchande,  qui  est  une  source  de  richesses  pour  le  pays,  peut  sou- 
tenir, toutes  proportions  gardées ,  la  comparaison  avec  celle  des  premières  nations 
maritimes.  Elle  vient  immédiatement  après  celle  de  la  France  et  avant  celle  de  la 
plupart  des  nations  européennes.  Elle  comprend,  à  Theure  actuelle,  7,261  navires 
aune  contenance  de  271,386  tonnes,  avec  27,179  hommes  d*équipage.  Sur  ces 
chiffres  la  marine  à  vapeur ,  qui  tend  de  plus  en  plus  à  se  substituer  à  la  marine  à 
voiles,  figure  pour  97  navires ,  44,684  tonnes  et  2,676  hommes  d*équipage. 

L'ensemble  delà  dette  ne  dépasse  pas,  dit  M.  Skiadan,  538  millions  de  francs, 
soit  9.  4  p.  0/0  seulement  de  la  fortune  publique,  évaluée  à  5,3 19  millions. 

Les  moyens  de  communication  se  sont  multipliés  par  la  construction  d*un  réseau 
presque  complet  de  routes  carrossables,  qui  a  coûté  5o  millions  de  francs,  et  par 
celle  de  plusieurs  voies  ferrées,  d  une  valeur  de  i3o  millions  environ ,  sans  compter 
la  ligne  Pirée-Lamia,  en  cours  d'exécution,  qui  coûtera  de  5o  à  60  millions  de 
francs.  - 

La  première  ligne  télégraphique  date  de  1869  ;  il  y  a  aujourd'hui  un  réseau  de 
plus  de  6,000  kilomètres  de  fils  reliant  Athènes  avec  les  pins  petites  localités  du 
Royaume,  et  celles-ci  avec  Athènes  et  les  autres  villes  et  villages  de  la  Grèce. 
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FÉVRIER  189S. 


LE   BUDGET   DE  L'EXERCICE   1892. 


Le  projet  de  budget  présenté  à  la  Chambre  des  députés  le  17  février 
1891,  pour  Texercice  1892,  consistait  en  deux  projets  de  lois  distincts: 
Tun  relatif  aux  contributions  directes  et  aux  taies  y  assimilées;  lautre  por- 
tant fixation  du  budget  général  des  dépenses  et  des  recettes.  Le  premier  de 
ces  deux  projets  de  lois  est  devenu  la  loi  du  30  juillet  1891  (^).  L'autre^  plu- 
sieurs fois  modifié,  n'a  pu  être  voté  avant  la  fin  de  Tannée.  Une  loi  spéciale 
du  3o  décembre  1891  (^)  a  dû  accorder  au  Gouvernement  un  douzième  pro- 
visoire, et  la  loi  portant  fixation  du  budget  général  de  Texercice  189a 
n*a  été  définitivement  votée  que  le  23  janvier;  on  fa  promulguée  le  ly^^K 

Une  innovation  a  été  introduite,  cette  fois,  dans  les  tableaux  annexés  à  la 
loi  de  finances  :  deux  états  distincts  y  sont  consacrés  à  l'Algérie,  Tun  pour  les 
recettes,  l'autre  pour  les  dépenses,  et  il  n'a  pas  été  fait  de  récapitulation 


(*)  Voir  le  BaUedn  cl*toût  1891,  page  loS. 
(^)  Voir  le  BaUetin  de  janvier  1899 .  page  5. 

(^)  Dép6t  du  projet  à  la  Chambre  des  dépotés,  17  février  1891  (Doc,  pari  o*  iao3,  i.  0. 
p.  394).  Rapport  de  M.  Cavaignac,  18  juillet  1891  [Doc,  pari  n"  i6a6,  /.  O.  p.  i663). 
Rapport  supplémentaire  de  M.  Cavaignac,  i5  octobre  1891  (Doc.  pari  n*  1657,  J.  0. 
p.  1377].  Deuxième  rapport  sui^émentaire  de  M.  Cavaignac,  3o  novembre   1891  (Doc, 


pnL  vl"  1764.  •/.  0.  P***)'  Discussion,  90,  as,  ad,  a6,  37  octobre,  5,  7,  9,  10,  la,  16, 

17,  ai.  a3,  a4,  a6,  3o 

{Ùék.  pari,  J,  O.  p.  1907,  i9a3,  1937,  1953,  1976,  1993,  aoda,  ao66,  ao8i,  aio5. 


a3,  a4,  a6,  3o  novembre,  1",  3,  d,  5,  7,  8,  9,  10,  la,  i4,  i5  décembre  1891 


aia6,  ai74»  aaoi,  aa39,  aa6i,  aa85,  a3o6,  a35a,  a376,  3396,  a4i9, 3439,  a457, 
a47S,  a49i,  3607,  a5i8,  a54i,  a554,  3691,  a6a9,  a644,  3667,  3681).  Adoption, 
i5  décembre  1891  (Déb,  parL  J,0.  p.  a68i).  —  Transmission  an  Sénat,  16  décembre  1891 
[Doc.parL  d*  101,  /.  0.  p.  616).  Rapport  de  M.  Boulanger,  a4  décembre  1891  (Doc.  pari 
n*ii9(û,  J.  O.  p.. .).  Discosaion,  39,31  décembre  1891,  7,  8,  9,  11,  i4,  iS,  18, 
19  janvier  189a  (Déb,parL  J.O.  p.  1390,  i3di,  1374,  1389,  1409,  i43i ,  6,  3i,a5,  5o). 
AdoptioB,  19  janvier  189a  (Déb.  pari,  J,  O.  p.  5oj.  —  Retour  à  la  Chambre  des  députés. 
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pour  la  France  et  TAIgérie  réunies.  Afin  de  prévenir  les  erreurs  possibles, 
nous  présentons  ici  cette  totalisation  générale  : 

BUDGET  DB    189a.   FRANGE  ET   ALGl^RIE. 

FRANGE.  ALGERIE.  TOTAL. 

Tranc».  firanet.  fraoe». 

Recettes: 

Impètfl  directs 463,931,008  10,384.700  474«3o5,7o8 

Impôts  et  revenus  indirects 1,991,749,835  3i,84i,3oo  3,013,691,135 

Prodaits  de  monopoles  et  ex|4oi- 

tations  industrielles  de  l'État 6i3,864,43o  5,iii,5oo  617,975,930 

Produits  et  revenus  du  domaine 

de  rÉtat 47*537,160  3,3o7,35o  5o,834»4 10 

Produits  divers  du  budget 36,607,165  893,310  36,600,375 

Ressources  exceptionnelles i  #  # 

Recettes  d*ordre 66,736,446  3,937,868  68,654»3o4 

Recettes  totales 3,207,396,034         44,465,8i8         3.25i.86i,853 

Dépenses  : 

Dette  publique 1,386,833,946  »  1,386,833,945 

Pouvoirs  publics i3,094*44o  a  i3,o94t44o 

Services  généraux  des  ministères.  1,539,680,367  47,487,693  1,687,067,963 
Frais  de  régie,  de  perception  et 

d'exploitation  des  impots --        330,933,096  i3,ioo,i4i  343,o53,337 

Remboursements  et  restitutions, 

non-valeurs  et  primes 3o,703,3oo  783,300  s  i,485,6oo 

Dépenses  totales 3,191, i33,o38        6o,4oi,o36         3,361,634,074 

Balance: 

Recettes  totales 3,307,396,034        44,465,Si8        3,261,861,863 

Dépenses  totales 3,191, i33,o38         6d,4oi,o36         3^361,634,074 

Différence +  16,373,996       -16,936,318         -f        337,778 

L'excédent  de  recette  ressort,  pour  la  France  et  T Algérie  réunies ,  k 
337,778  francs. 

On  trouvera  ci-après  le  lexte  de  la  loi  de  finances  et  plus  loin  (pages  160 
à  i85]  la  comparaison  des  chiffres  du  budget  voté  avec  ceux  du  projet  de 
budget  et  avec  ceux  du  budget  de  1,891. 

31  janvier  1893  (Doe,  p€wL  n"  1891,  J.  0.  p....).  Rapport  de  M.  Cavaignac,  31  janvier 
1893  (Doc.parL  n"  1893,  J.  O,  p.. . .).  Adoption,  31  janvier  1893  (Déb,  pari.  J,0,  p.  45). 
—  Renvoi  au  Sénat,  33  janvier  1893  (Doc,  parL  n*  1 3 ,  J.  O.  p.. . .).  Rapport  de  M.  Bou- 
langer, 33  janvier  1893  (Doe.  pari,  n"*. . . .  J.  O.  p.. . .  ).  Discussion,  33 ,  s3  janvier  1893 
[Déb,  pari,  J.  0.  p.  88,  io3).  Adoption,  33  janvier  1893  (Déb,  pari  J,  O.  p.  io3).  — 
Retour  à  la  Cbammre  des  députés,  33  janvier  1893  (Doc,  pari,  n**. . .,  J,  0.  p. . .).  Adop- 
tion, 33  janvier  1893  (Déb,  pari  J,  O,  p.  78).  —  Renvoi  au  Sénat,  33  janvier  1893  (Doc. 
pari,  n**. . .,  J.  0.  p.. . .).  Adoption,  33  janvier  1893  (Déb,  pari,  J,  0,  p*  109).  —  Retour 
à  la  Chambre  des  députés,  33  janvier  1893  (Doc,  pari  n*. .  •,  J.  O.  p.  •  •  )*  Adoption  défi- 
nitive, 33  janvier  1893  (Déb,  pari,  J  0.  p.  89).  —  Promulgation,  37  janvier  1893  (J,  O, 
p.  497)- 
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L0[  PORTANT  FIXATION  DU  BUDGET  GÉNÉRAL  DE  L{;X£RGIGE  189i. 

Le  Sénat  et  la  Chambre  des  députés  ont  adopté, 

Le  Président  de  la  République  promulgue  la  loi  dont  la  teneur  suit  : 

TITRE  r. 

BUDGET    GÉNÉRAL. 

S  1".  —  Crédits  ouverts. 

Article  1".  —  Des  crédits  sont  ouverts  aux  Ministres  pour  les  dé* 
penses  générales  du  budget  de  Texercice  1892,  conformément  aux  états  A 
et  B  annexés  à  la  présente  loi. 

Os  crédits  s'appliquent  : 

1**  A  la  dette  publique,  pour 1,286,823,9^5'^ 

2°  Aux  pouvoirs  publics,  pour i3,09di4Ào 

3*  Aux  services  généraux  des  ministères,  pour 1,587,067,952 

A*  Aux  frais  de  régie ,  de  perception  et  d'exploitation 

des  impôts  et  revenus  publics,  pour 343, 062,237 

5*  Aux  remboursements  et  restitutions,  non-valeurs  et 

primes,  pour 2l,486,5oo 

Total  général,  conforme  au  total  des  états  A  et  B  an- 
nexés à  la  présente  loi 3,25i,52d,o7i 

2.  «—  Sur  cette  somme  totale  de  3,25i,524,074  francs  : 

1"  Les  crédits  ouverts  aux  Ministres  pour  les  dépenses  du  budget  général 
de  lexercice  1892  (Algérie  non  comprise)  s'élèvent  à  3, 191,123,038  francs, 
conformément  à  Tétat  A  annexé  à  la  présente  loi. 

Ces  crédits  s'appliquent: 

1**  A  la  dette  publique,  pour 1,286,823,945' 

2**  Aux  pouvoirs  publics,  pour i3,094i44o 

3°  Aux  services  généraux  des  ministères,  pour i,539,58o,257 

4'  Aux  frais  de  régie,  de  perception  et  d'exploitation 

des  impôts  et  revenus  publics,  pour 330,922,096 

5"  Aux  remboursements  et  restitutions,  non-valeurs  et 

primes,  pour 20,702,300 

Total  général ^  conforme  k  l'état  A  annexé  à  la  pré- 
sente loi • 3,191,123,038 

10. 
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s""  Les  crédits  ouverts  aux  ministres,  pour  les  dépenses  de  Texercice  1892 
en  Algérie,  conformément  à  Tétat  B  annexé  à  ia  présente  loi,  s  élèvent  à 
6o,doi,o36  francs. 

Ces  crédits  s'appliquent  : 

!•  Aux  services  généraux  des  ministères,  pour '       47,487,695' 

2°  Aux  frais  de  régie,  de  perception  et  d'exploitation 
des  impôts  et  revenus  publics,  pour i2,i3o,i4i 

3*"  Aux  remboursements  et  restitutions,  non-valeurs  et 
primes,  pour 783,200 


Total  égal,  conforme  à  Tétat  B  annexé  à  la  présente 

loi 6o,4oi,o36 

3.  «—  Le  programme  général  des  dépenses  extraordinaires  du  Ministère 
de  la  guerre,  approuvé  par  la  loi  du  3o  décenoibre  1888  et  modifié  par  ia 
loi  du  26  déceiXLbre  1890,  est  de  nouveau  modifié  ainsi  qu'il  suit,  en  ce  qui 
concerne  les  dotations  des  chapitres  16  et  20  bis. 


NUMÉROS 

CBAPITBU. 

DÉSIGNATION 

DKS   CHAPITBES. 

DOTATIONS 

ARCIBKIRS. 

MODIFICVTIOIfS 

DOTATIONS 

nOCTELLIS. 

n    Pi.OS. 

Bx  Moins. 

16 

20fcû 

Armement  des  côles.. 
Bâtiments  et  machines. 

francs. 

22,618.000 
54.5187,978 

fr.       t. 
532,442  12 

fr.  e. 
532.442  12 

fr.      e. 

23,150,442  12 
53,755.536  88 

S  2.  —  Impôts  ei  revenus  autorisés. 

4.  ^  Sont  supprimés  les  droits  de  greffe  de  toute  nature  perçus  par  TAd- 
minislration  de  Tenregistrement  au  profit  du  Trésor,  dans  les  justices  de 
paix,  les  Iribij^iaux  civib  ou  de  commerce  et  les  cours  d'appel. 

5.  —  Sont  dispensés  de  la  formalité  du  timbre  et  de  Tenregistrement; 

Les  actes  de  procédure  d'avoué  à  avoué  devant  les  tribunaux  de  première 
instance  et  les  cours  d'appel ,  ainsi  que  les  exploits  de  signification  de  ces 
mêmes  actes  ; 

Le  bulletin  n^  2  du  casier  judiciaire  délivré  aux  particuliers^  sera  dispensé 
du  droit  de  timbre; 

Le  droit  d'enregistrement  sur  ce  bulletin  sera  réduit  à  20  centimes. 

6.  — »  Est  réduit  à  i  franc  le  droit  d'enregistrement  applicable  aux  exploits 
relatifs  aux  instances  en  matière  civile  devant  les  juges  de  paix,  jusque»  et 
y  compris  les  signiGcations  des  jugements  définitifs. 

7.  —  Est  réduit  d'un  tiers  le  droit  d'enregistrement  des  autres  exploits 
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relatifs  aux  instances  suivies  en  matière  civile  ou  commerciale^  devant  les 
conseils  de  prud'hommes,   les  tribunaux  de  première  instance,  les  cours 
d'appel,  depuis  l'exploit  introductif  d'instance  inclusivement  jusquiss  et  y 
'  compris  la  signification  à  partie  des  jugements  et  arrêts. 

La  même  réduction  est  applicable,  dans  les  mêmes  matières,  aux  décla- 
rations d'appel  faites  autrement  que  par  exploit. 

8.  —  Est  également  réduit  d'un  tiers  le  droit  d'enregistrement  des  autres 
exploits  relatifs  aux  procédures  d'ordre  judiciaire,  de  contribution  judi- 
ciaire et  de  vente  judiciaire. 

9.  —  Le  droit  d'enregistrement  des  actes  de  produit  avec  demande  en 
coUûcation  en  matière  d'ordre  et  de  contribution  judiciaires  est  réduit  à 
5 G  centimes. 

10.  —  Sont  affranchis  de  la  formalité  du  timbre  et  de  l'enregistrement*, 
les  actes  rédigés  en  exécution  des  lois  relatives  aux  faillites  et  liquidations 
judiciaires  et  dont  l'énumération  suit:  les  déclarations  de  cessation  de  paye- 
mrats«  les  bilans,  les  dépôts  de  bilans,  les  affiches  et  certificats  d'insertion 
relatifs  à  la  déclaration  de  faillite  ou  aux  convocations  de  créanciers,  les  actes 
de  dépôt  des  inventaires,  de  transactions  et  autres  actes,  les  procès- verbaux 
d'assemblées,  de  dire,  d'observations  et  délibérations  de  créanciers^  les  états 
des  créances  présumées;  les  actes  de  produit,  les  requêtes  adressées  au  juge- 
commissaire,  les  ordonnances  et  décisions  de  ce  magistrat;  les  rapports  et 
comptes  des  syndics;  les  états  de  répartition^  les  procès-verbaux  de  vérifica- 
tion et  d'affirmation  de  créances;  concordats  ou  atermoiements.  Toutefois 
ces  différents  actes  continueront  à  rester  soumis  a  la  formalité  du  répertoire, 
en  conformité  de  la  loi  du  22  frimaire  an  vu. 

Les  quittances  de  répartition  données  par  les  créanciers  restent  soumises 
an  droit  de  timbre  spécial  créé  par  l'article  18  de  la  loi  du  23  août  187 1 . 

11.  —  Sont  affranchies  de  la  pluralité  édictée  par  l'article  11  de  la  loi  du 
22  frimaire  an  vu,  dans  les  jugements  et  arrêts,  les  dispositions  indépen* 
dantes  et  non  sujettes  au  droit  proportionnel. 

Aucun  droit  fixe  ne  pourra  jamais  être  perçu  sur  un  jugement  ou  arrêt 
renfermant  une  ou  plusieurs  dispositions  passibles  du  droit  proportionnel. 

*12.  —  Sont  dispensées  du  timbre  les  expéditions  délivrées  par  les  greffiers 
des  justices  de  paix  en  matière  civile  et  par  les  secrétaires  des  conseils  de 
prud'hommes. 

Sont  affranchis  des  droits  de  toute  nature  les  avis  de  parents  de  mineurs 
dont  l'indigence  est  constatée  conformément  à  l'article  6  et  au  premier  alinéa 
de  l'article  8  de  la  loi  du  10  décembre  i85o.  Même  dispense  est  concédée 
aux  actes  nécessaires  pour  la  convocation  et  la  constitution  des  conseils  de 
famille  et  l'homologation  des  délibérations  prises  dans  ces  conseils,  dans  le 
cas  d'indigence  des  mineurs. 
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Le$  personnes  dont  rinterdicUon  est  demandée  et  ies  interdits  sont,  dans 
les  mêmes  cas,  assimiléâ  aux  mineurs. 

13 .  —  Les  expéditions  visées  par  Tarticle  6  de  la  loi  du  2 1  ventôse  au  vu 
contiendront  de  douze  à  quatorze  syllabes  à  la  Ugoe,  compensation  faite  entre 
les  lignes. 

14.  —  Les  mandements  ou  bordereaux  de  collocation  délivrés  aux  créan- 
ciers par  les  greffiers,  en  matière  d'ordre  et  de  contribution,  seront  rédigés 
sur  du  petit  papier  au  tarif  ordinaire  de  6o  centimes  ou  de  i  fr.  20  cent. 
Us  contiendront  trente-cinq  lignes  à  la  page  et  de  vingt  à  vingt-cinq  syllabes 
à  la  ligne,  compensation  faite  d'une  feuille  à  Tautre. 

15.  —  En  remplacement  des  impôts  supprimés  ou  réduits  par  les  articles 
précédents,  des  droits  proportionnels  de  condamnation,  collocation  ou 
liquidation  et  des  droits  fixes  auxquels  les  jugements  ou  arrêts  sont  actuelle- 
ment soumis,  en  matière  civile  ou  commerciale,  un  droit  proportionnel 
est  perçu,  savoir: 

1*"  Pour  les  jugements,  sentences  d'arbitres  et  arrêts  des  cours  d^appel,  sur 
le  montant  des  condamnations  ou  liquidations  prononcées,  et  les  intérêts. 

Lorsque  le  droit  proportionnel  aura  été  acquitté  sur  un  jugement  rendu 
par  défaut,  la  perception  sur  le  jugement  contradictoire  qui  pourra  inter- 
venir n'aura  lieu  que  sur  le  supplément  des  condamnations,  collocations 
ou  liquidations.  11  en  sera  de  même  pour  les  jugements  et  arrêts  rendus  sur 
appel,  sauf  Texception  édictée  ci-après  pour  les  jugements  et  arrêts  confir- 
matifs; 

2"*  Pour  les  ordres  et  contributions ,  faillites  et  liquidations  judiciaires ,  sur 
le  montant  des  sommes  mises  en  distribution  ; 

3*  Pour  les  jugements  ou  procès-verbaux  judiciaires  portant  adjudication 
(le  meubles  ou  d'immeubles ,  sur  le  prix  augmenté  de  toutes  les  charges, 
dans  lesquelles  ne  seront  pas  compris  les  droits  dus  sur  le  jugement  d'adju- 
dication ; 

4**  Pour  les  adjudications  de  meubles  ou  d'immeubles,  renvoyées  devant 
notaire  conmiis  par  décision  de  justice,  sur  le  prix  augmenté  de  toutes  les 
charges,  dans  lesquelles  ne  seront  pas  compris  les  droits  dus  sur  le  procès- 
verbal  d'adjudication; 

5°  Pour  les  jugements  et  arrêts  prononçant  l'homologation  d'un  partage 
ou  d'un  état  liquidatif,  sur  l'actif  net  partagé  ou  liquidé. 

Toutefois,  lorsque  les  états  liquidatifs  ou  partages  comprendront  des  prix 
de  meubles  ou  d'immeubles  ayant  supporté  le  droit  proportionnel  prévu  aux 
paragraphes  3  et  4  ci-dessus,  ces  prix  devront  être  déduits  de  l'actif  net  qui 
sert  de  base  à  la  perception  des  droits  prévus  par  le  paragraphe  5. 

16.  — Le  droit  proportionnel  sera  payé  aux  taux  fixés  ci-après: 
§  l*^  —  2iS  centimes  par  100  francs: 
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1^  Les  répartitions  aux  créanciers  en  matière  de  faillite  ou  liquidation 
judiciaire.  La  taxe  sera  payée  par  les  syndics  ou  iiquidateursdaos  la  huitaine 
à  compter  du  jour  où  la  répartition  aura  été  ordonnée ,  sous  peine  d*en  de- 
meurer personnellement  débiteurs; 

2"  Les  jugements  ou  arrêts  prononçant  Thomologation  de  liquidations  ou 
de  partages  et  les  sentences  arbitrales  ayant  le  même  objet,  sans  qu'il  puisse 
y  avoir  ouverture  a  double  perception  en  cas  d*appel. 

Ce  droit  sera  perçu  indépendamment  de  ceux  auxquels  les  liquidations  et 
partages  sont  assujettis  par  les  lois  en  vigueur; 

3**  Les  jugements  et  procès- verbaux  portant  adjudication  de  meubles  ou 
d'immeubles,  soit  devant  un  tribunal ,  soit  devant  un  notaire  commis. 

Ce  droit  sera  perçu  indépendamment  du  droit  de  mutation  auquel  ces 
jugements  et  procès-verbaux  sont  assujettis. 

Les  ventes  au-dessous  de  2,000  francs  en  seront  exemptes. 

S  2.  —  5o  centimes  par  100  francs  : 

1®  Les  décisions  confirmant  sur  appel  un  jugement  rendu  en  premier 
ressort; 

2"*  Les  dédsions  infirmatives  de  jugements  de  débouté.  Le  total  des  droits 
à  percevoir  sur  ces  décisions  devra  égaler  ceux  qui  eussent  été  exigibles  sur 
une  condamnation  de  première  instance  confirmée  en  appel. 

S  3.  —  75  centimes  par  100  francs  : 
Les  ordres  amiables. 

S  4.  —  1  franc  par  100  francs  : 

*  i®  Les  jugements  des  juges  de  paix  et  ceux  des  conseils  de  prud'hommes, 
sauf  ce  qui  sera  édicté  ci-après  pour  les  dommages-intérêts  ; 

2*^  Les  ordres  judiciaires  et  les  contributions  de  même  nature,  ainsi  que 
les  distributions  de  prix  réglées  à  l'audience  conformément  à  l'article  773  du 
Code  de  procédure  civile. 

S  5.  —   i  fr.  25  cent,  par  100  francs  : 

Les  jugements,  arrêts  et  sentences  arbitrales  rendus  en  matière  commer- 
ciale. 

S  6.  —  2  francs  par  100  francs  ^ 

i"  Les  jugements  des  tribunaux  de  première  instance,  les  sentences 
d'arbitres  et  les  arrêts  de  cours  d'appel,  en  matière  civile,  sauf  l'exception 
édictée  ci-après  relativement  aux  dommages-intérêts; 

2**  Les  dommages-intérêts  prononcés  par  les  juges  de  paix  en  matière 
civile  et  de  police  et  par  les  conseils  de  prud'hommes. 
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$7.-3  francs  par  loo  francs  : 

Les  dommages-intérêts  prononcés  parles  tribunaux  de  première  instance, 
les  arbitres  et  les  cours  d'appel,  en  matière  civile  ou  commerciale  et  les  ju- 
ridictions criminelles  ou  correctionnelles. 

17.  —  Il  ne  pourra  être  perçu  moins  de  : 

1®  1  franc  pour  les  jugements  des  juges  de  paix,  les  procès- verbaux  de 
conciliatiou  ou  de  non  conciliation  dressés  par  ces  magistrats  et  les  jugements 
des  prud'hommes; 

2°  4  fr.  ôo  cent,  pour  les  jugements  interlocutoires  ou  préparatoires  des 
tribunaux  de  première  instance,  de  commerce  ou  d'arbitrage; 

3**  5  francs  pour  les  jugements  définitifs  des  tribunaux  de  pr^nièfe  ins- 
tance rendus  en  matière  commerciale,  en  premier  ou  en  dernier  ressort; 

4°  7  fr.  5o  cent,  pour  les  jugements  définitifs  des  tribunaux  de  première 
instance  rendus  en  matière  civile,  en  premier  ou  en  dernier  ressort,  et  pour 
les  arrêts  interlocutoires  ou  préparatoires  des  cours  d'appel; 

5"  10  francs  pour  les  jugements  des  tribunaux  de  première  instance 
portant  débouté  de  demande  en  matière  commerciale,  quel  que  soit  le  ressort  ; 

6*  2o  francs  pour  les  jugements  des  tribunaux  de  première  instance 
portant  débouté  de  demande  en  matière  civile,  quel  que  soit  le  ressort; 

7°  22  fr.  5o  cent,  pour  les  jugements  des  tribunaux  civib  portant  inter- 
diction, séparation  de  biens  ou  séparation  de  corps; 

8**  25  francs  pour  les  arrêts  définitifs  des  cours  d'appel  ; 

9^  3o  francs  pour  les  arrêts  des  cours  d'appel  portant  débouté  de  de- 
mande; 

lo""  37  fr.  5o  cent,  pour  les  arrêts  des  cours  d'appel  portant  idterdiction, 
séparation  de  biens  ou  séparation  de  corps; 

11**  75  francs  pour  les  jugements  de  première  instance  déclarant  qu'il  y 
a  lieu  à  adoption  ou  prononçant  un  divorce; 

1 2"*  i5o  francs  pour  les  arrêts  des  cours  d'appel  confirmant  une  adoption 
ou  prononçant  un  divorce. 

Si  le  jugement  prononçant  le  divorce  n'est  pas  frappé  d'appel,  le  droit  de 
i5o  francs  continuera  à  être  perçu  sur  la  première  expédition,  soit  de  la 
transcription,  soit  de  la  mention  du  dispositif  du  jugement  effectuée  sur  tes 
registres  de  Tétat  civil. 

Dans  aucun  cas  l'ensemble  des  droits  proportionnels  ne  pourra  être  in- 
férieur au  minimum  déterminé  par  le  présent  article. 

18.  — Les  originaux  des  conclusions  respectivement  signifiées,  bien  que  dis- 
pensés de  la  formalité  du  timbre  et  de  l'enregistrement  par  l'article  5  de  la 
présente  loi ,  devront  néanmoins  être  présentés  par  fhuissier  îrtstrumentaire 
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au  receveur  de  renregistrement  dans  les  quatre  jours  de  la  signification,  sous 
peine  d'une  amende  de  lo  francs  pour  chaque  original  non  représenté. 

Ces  originaux  seront  visés,  cotés  et  paraphés  parles  receveurs,  qui  auront 
la  faculté  d'en  tirer  copie,  conformément  à  l'article  56  de  la  loi  du  22  fri- 
maire an  VII.  Ne  pourront  être  admis  en  taxe  par  les  magistrats  taxateurs 
que  les  originaux  ainsi  visés,  cotés  et  paraphés  par  le  receveur  de  Tenregis- 
trement. 

19. —  Les  huissiers  et  les  greffiers  tiendront,  sous  les  sanctions  édictées  en 
Tarticle  précédent,  sur  registre  non  timbré,  coté  et  paraphé  par  le  président 
du  tribunal  civil,  des  répertoires  à  colonnes  sur  lesquels  ils  inscriront,  jour 
par  jour,  sans  blanc  ni  interligne  et  par  ordre  de  numéros,  tous  les  actes, 
exploits,  jugements  et  arrêts  qui  sont  dispensés,  par  la  présente  loi,  des  for- 
malités du  timbre  et  de  l'enregistrement. 

Chaque  article  du  répertoire  contiendra  :  i^  son  numéro;  2"^  la  date  de 
l'acte;  3^  sa  nature;  4""  les  noms  et  prénoms  des  parties  et  leur  domicile. 

Chaque  acte  porté  sur  ce  répertoire  devra  être  annoté  de  son  numéro 
d'ordre. 

20.  —  Les  huissiers  et  les  greffiers  présenteront  sous  les  mêmes  sanctions 
ce  répertoire  au  visa  du  receveur  de  leur  résidence,  qui  le  visera  et  qui 
énoncera  dans  son  visa  le  numéro  du  dernier  acte  inscrit.  Cette  présentation 
aora  lieu:  pour  les  huissiei^,  les  i^,  6,  1 1,  16,  21  et  26;  pour  les  greffiers, 
les  i*'  et  16  de  chaque  mois. 

Si  le  jour  fixé  pour  le  visa  est  un  jour  férié,  le  visa  sera  apposé  le  lende- 
main. 

21.  —  Les  états  de  frais  dressés  par  les  avoués,  huissiers,  greffiers,  no- 
taires commis,  devront  faire  ressortir  distinctement,  dans  une  colonne 
spéciale  et  pour  chaque  débours,  le  montant  des  droits  de  toute  nature 
payés  au  Trésor. 

Toute  contravention  à  cette  disposition  sera  punie  d'une  amende  de 
10  fî'ancs  en  principal,  qui  sera  recouvrée  comme  en  matière  d'enregistre- 
ment. 

22.  —  Continueront  à  être  exécutées  toutes  les  dispositions  des  lois  sur 
l'enregistrement  et  le  timbre  qui  ne  sont  pas  contraires  à  la  présente  loi. 

23.^-  Un  règlement  d'administration  publique  fixera  les  émoluments  des 
greffiers  en  ce  qui  concerne  tant  les  expéditions  délivrées  par  eux  que  les 
mandements  ou  bordereaux  de  collocation. 

24.  —  Les  dispositions  de$  articles  4  à  2 1  ne  sont  pas  applicables  ni  aux 
minutes,  copies  ou  expéditions  d'actes,  jugements,  sentences  ou  arrêts  re- 
latifs à  des  procédures  commencées  avant  le  i*""  juillet  prochain,  ni  au 
ballelin  n"*  2  du  casier  judiciaire  délivré  aux  particuliers  avant  cette  époque. 
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L'époque  à  laquelle  la  procédure  est  réputée  commeucée  se  détermine  : 
Pour  les  instances,  par  Tacte  introduclif; 

Pour  les  ordres  et  contributions,  par  le  procès-verbal  du  juge  qui  en 
constate  l'ouvertupe; 

Pour  les  ventes  judiciaires,  soit  par  Tassignation  en  licitation ,  soit  par  la 
requête  tendant  à  obtenir  du  tribunal  Tautorisation  de  procéder  à  la  vente, 
soit  par  le  procès- verbal  de  saisie  immobilière,  soit  enfin  par  Tactc  de  réqui- 
sition de  mise  aux  enchères  prévu  par  les  articles  21 85  du  Code  civil  et  83  2 
du  Code  de  procédure  civile; 

Pour  les  faillites  et  les  liquidations  judiciaires,  soit  par  le  dépôt  du  bilan, 
soit  par  la  requête  ou  l'assignation  en  déclaration  de  faillite. 

Les  incidents  des  instances  et  procédures,  les  ventes  sur  surenchère  du 
sixième  ou  sur  folle  enchère  sont  considérés  comme  donnant  lieu,  non  à  une 
procédure  distincte,  mais  à  la  continuation  de  la  procédure  antérieure. 

Pour  être  admis  au  bénéfice  des  suppres^ons  et  réductions  d'impôts  pro- 
noncées parla  présente  loi,  les  actes,  jugements,  sentences,  arrêts  et  expé- 
ditions devront  rappeler  la  date  et  la  nature  de  Tacte  initial  de  Tinstance  ou 
de  la  procédure  à  laquelle  ils  se  rapportent. 

Les  surtaxes  établies  seront  perçues  toutes  fois  que  les  actes,  jugements, 
sentences  ou  arrêts  ne  renfermeront  pas  cette  mention.  Toutefois  restitution 
pourra  être  ordonnée,  dans  les  deux  cas,  au  profit  des  parties,  s'il  est  fourni 
des  justifications  suffisantes  durant  les  six  mois  de  la  perception. 

Un  règlement  d'administration  publique  pourra  supprimer  ou  modifier,  à 
partir  du  i*' janvier  1898,  Tobligation  imposée  par  les  deux  alinéas  qui  pré- 
cèdent. 

25.  —  Un  règlement  d'administration  publique  déterminera  la  qualité 
et  les  dimensions  du  papier  servant  à  la  confection  des  actes  d'avoué  à  avoué. 

26.  —  Est  supprimée,  à  dater  du  1"  avril  1892,  la  taxe  additionnelle  de 
10  p.  0/0  établie  par  l'article  12  de  la  loi  du  16  septembre  1871  : 

1*  Sur  le  prix  des  places  des  voyageurs  transportés  par  chemins  de  fer, 
par  voitures  publiques,  par  bateaux  à  vapeur  ou  autres,  consacrés  au  public; 

2*  Sur  le  prix  des  transports  de  bagages,  y  compris  les  10  centimes  d'en- 
registrement, et  des  messageries  à  grande  vitesse  par  les  mêmes  voies. 

27.  —  Sont  supprimées  en  totalité,  à  partir  de  la  même  date,  les  taxes 
proportionnelles  qui  sont  actuellement  perçues  sur  les  prix  nets  de  transport 
en  grande  vitesse  des  messageries,  denrées  et  bestiaux.  Les  excédents  de 
bagages,  finances  et  chiens  restent  passibles  de  la  taxe  de  12  p.  0/0. 

28.  —  A  partir  du  r*"  avril  1892 ,  les  dispositions  du  dernier  paragraphe 
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de  Tarticle  8  de  la  1<m  du  28  juin  i833  et  de  Tarticle  2  de  la  loi  du 
11  juillet  1879  cesseront  d'être  applicables  aux  entreprises  de  chemins  de 
fer  et  de  tramways  autres  que  les  tramways  à  traction  de  chevaux. 

Pour  les  chemins  d'intérêt  local  et  les  tramways  à  traction  mécanique, 
quelle  que  soit  leur  longueur,  il  sera  perçu  à  partir  de  la  même  date  une 
taxe  proportionnelle  de  3  p.  0/0  sur  le  prix  des  places  des  voyageurs  et  des 
transports  de  bagages  en  grande  vitesse.  Les  entreprises  de  tramways  à  trac- 
tion mécanique,  sur  le  réseau  desquelles  le  prix  des  places  ne  dépasse  pas 
3o  centimes,  pourront,  sur  leur  demande,  être  maintenues  au  droit  fixe. 

29.  —  L'arlicle  6  de  la  loi  du  5  avril  1879  ^^^  '^  service  des  recouvre- 
ments par  la  poste  est  modifié  comme  suit  : 

«Les  valeurs  de  toute  nature  qui,  pour  une  cause  quelconque,  demeure- 
ront impayées  seront  passibles  chacune  d'une  taxe  fixe  de  10  centimes. 

«  Un  règlement  d'administration  publique  déterminera  le  mode  de  percep- 
tion de  cette  taxe.  » 

30.  —  L'Administration  des  postes  est  autorisée  à  faire  distribuer  par 
exprès,  dans  toute  l'étendue  de  la  France  continentale,  en  Corse  et  dans  les 
îles  du  littoral  pourvues  de  bureaux  de  poste,  tout  objet  de  correspondance 
d'origine  postale  adressé  d'une  commune  à  une  autre,  lorsque  l'expéditeur 
en  aura  fait  la  demande  sur  la  suscription  et  aura  acquitté,  en  sus  de  la 
taxe  fixée  par  les  tarifs  en  vigueur,  un  droit  spécial  de  : 

1^  5o  centimes  par  objet  distribuable  sur  le  territoire  d'une  commune 
pourvue  d*une  recette  des  postes  ou  d'un  établissement  de  facteur  boîtier; 

2*"  2  JËrancs  par  objet  distribuable  dans  toute  autre  commune. 

Le  produit  de  ce  droit  figurera  en  recette  au  produit  net  de  la  taxe  des  lettres. 

L'Administration  n'encourra  aucune  responsabilité  en  cas  de  retard  dans 
la  distribution  ou  de  non  remise  par  exprès;  mais,  dans  ce  dernier  cas,  le 
remboursement  du  droit  spécial  sera  obligatoire. 

Un  arrêté  ministériel  déterminera  les  mesures  d'exécution,  et  notamment 
les  heures  de  fonctionnement  ainsi  que  la  date  d'ouverture  du  nouveau  ser- 
vice, lequel  devra  être  établi  avant  le  i**"*  avril  1892. 

Les  dispositions  du  présent  article  pourront  être  étendues  par  décrets  :  au 
payement  à  domicile  des  mandats  de  poste  à  découvert  et  des  mandats  té- 
légraphiques, au  recouvrement  des  efiets  de  commerce,  enfin  à  toutes  autres 
opérations  relevant  du  service  des  postes. 

Des  décrets  pourront  également  rendre  applicables  à  tout  ou  partie  de 
l'Algérie  les  dispositions  du  présent  article. 

31.  —  Une  redevance  de  5o  centimes  est  perçue  au  profit  de  la  Caisse 
des  invalides  de  la  marine  pour  chaque  duplicata  du  fascicule  de  mobilisation 
qui  est  délivré  aux  inscrits  maritimes  en  remplacement  d'un  fascicule  adiré. 

32.  —  D  est  ajouté  au  droit  d'octroi  de  mer  établi  sur  les  alcools  intro- 
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dults  ou  fabriqués  en  Algérie  une  taxe  de  consommation  de  3o  francs  par 
hectolitre  d'alcool  pur,  qui  sera  perçue  au  profit  du  Trésor. 

33. —  Sont  approuvés,  conformément  a  Farticle  2  de  la  loi  du  21  mars 
1878  :  1*  le  décret  du  3i  octobre  1890  relalif  à  la  correspondance  télépho- 
nique interurbaine;  2**  le  décret  du  7  novembre  1890  portant  réduction  de 
Tabonnement  téléphonique. 

3<i.  —  Le  contingent  de  la  Cochinchine  pour  l'exercice  1892  est  fixé  à 
6,5oo,ooo  francs  et  sera  versé  dans  les  caisses  du  Trésor. 

35.  —  Le  contingent  du  Tonkin,  pour  Texercice  1892,  est  fixé  à 
10,000  francs  et  sera  versé  dans  les  caisses  du  Trésor, 

36. —  Continuera  d'être  faite,  pour  1892,  au  profit  de  TÉtat,  confor- 
mément aux  lois  existantes,  la  perception  des  divers  droits,  produits  et  re- 
venus énoncés  dans  l'état  C  annexé  à  la  présente  loi. 

S  3.  —  Evaluation  des  voies  et  moyens, 

37.  —  Les  voies  et  moyens  applicables  aux  dépenses  du  budget  général  de 
Texercice  1892  sont  évalués  à  la  somme  totale  de  3,25i,86i,855  francs  ré- 
partie ainsi  qu'il  suit  : 

Produits  à  percevoir  en  France  et  dans  les  colonies  autres  que  TAIgérie, 
conformément  à  l'étal  D  annexé  à  la  présente  loi 3,207,396,034*^ 

Prod uits  k  percevoir  en  Algérie ,  conformémen  t  à  l'état  E 
annexé  à  la  présente  loi 44,465,8i8 

Total 3,25i,86i,852 

TITRE  IL 

BUDGET  DES  DEPENSES  SUR  RESSOURCES  SPliciALES. 

38.  —  Continuera  d'être  faite,  pour  l'exercice  1892,  au  profit  des  dépar- 
tements, des  communes,  des  établissements  publics  et  des  communautés 
d'habitants  dûment  autorisés,  la  perception ,  conformément  aux  lois  existantes, 
des  divers  droits,  produits  et  revenus  énoncés  dans  l'état  F  annexé  à  la  pré- 
sente loi. 

39.  —  Les  voies  et  moyens  a0ectés  aux  dépenses  du  budget  sur  res- 
sources spéciales  sont  évalués,  pour  l'exercice  1892,  à  la  somme  totale  de 
454^406,586  francs  répartie  ainsi  qu'jl  suit  : 

PiXMluits  à  percevoir  en  France  et  dans  les  colonies  autres  que  l'Algérie, 
conformément  à  l'état  G  annexé  à  la  présente  loi 449,101,946*^ 

Produits  à  percevoiren  Algérie,  conformément  à  l'état  I 
annexé  à  la  présente  loi 5,^3o4i64o 

Total  ^gal 454i4o6,586 
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40.  —  Les  crédits  aOTectës  aux  dépenses  du  même  badget,  qui  se  règlent 
d  api  es  le  montant  des  recettes  réalisées,  sont  fixés  provisoirement,  pour 
Texercice  1892 ,  à  la  somme  totale  de  4&dt/io6,586  francs,  répartie  ainsi 
qu'il  suit  : 

Crédits  affectés  aux  dépenses  en  France  et  dans  les  colonies  autres  que 
TA^rie,  conformément  à  Tétat  H  annexé  à  la  présente 
loi 449,ioi,g46*^ 

Crédits  affectés  aux  dépenses  en  Algérie,  conformément 
à  l'état  J  annexé  à  la  présente  loi 5,3o4,64o 

Total  égal 45iltdo6,586 

TITRE  m. 

BUDGETS  ANNBXCS  BATTACH^S  POUB  OBDBB  AU  BVDGBT  GEN^BAL. 

41.  —  Les  budgets  annexes  rattachés  pour  ordre  au  budget  général  de 
rÉtat  sont  fixés,  en  recettes  et  en  dépenses,  pour  Texerdce  1892,  à  la 
somme  de  io6,d58,i83  francs,  conformément  à  l'état  K  annexé  à  la  pré- 
sente loi. 

42.  —  Les  ressources  provenant  de  dons  et  legs  faits  avec  affectation  spé- 
ciale à  la  Caisse  des  invalides  de  la  marine  et  restés  sans  emploi  en  fin 
d'exercice  sont  reportées  à  Fexercice  suivant  avec  la  même  affectation.;  des 
crédits  supplémentaires  en  somme  égale  à  ces  reliquats  peuvent  être  ouverts 
par  décrets  au  budget  annexe  de  la  Caisse  des  invalides  de  la  marine. 

TITRE  IV. 

SEBVICES  SPiciAOX  OU  TBESOB. 

43.  —  Il  sera  pourvu  aux  avances  faites  par  les  compagnies  de  chemins 
de  fer  français  pour  garanties  d'iùtérét  au  moyen  des  versements  effectués 
par  les  compagnies  de  chemins  de  fer  dans  le  courant  de  l'année  1892  et, 
pour  le  surplus,  au  moyen  de  crédits  budgétaires. 

TITRE  V. 

IfOTENS  DE  SERVICE  ET  DISPOSITIONS  DIVERSES. 

44.  —  La  nomenclature  des  services  votés  pour  lesquels  il  peut  être 
ouvert,  par  décrets  rendus  en  Conseil  d'Etat,  des  crédits  supplémentaires 
pendant  la  prorogation  des  Chambres,  en  exécution  de  l'article  5  de  la  loi 
dn  i4  décembre  1879,  est  fixée,  pour  l'exercice  1892,  conformément  à 
l'état  L  annexé  à  la  présente  loi. 

45.  —  Les  obligations  créées  en  exécution  des  lois  des  22  juillet  et  8  août 
i885,  2  mai  et  17  juillet  1889,  et  existant  dans  le  portefeuille  de  la  Caisse 
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des  dépôts,  de  la  Caisse  nationale  d'épargne  et  de  la  Caisse  nationale  des 
retraites  pour  la  vieillesse,  seront  échangées,  titre  pour  titre,  contre  des 
obligations  du  même  type,  mais  rapportant  un  intérêt  de  3  fr.  25  cent. 
p.  o/o  par  an. 

La  présente  disposition  aura  son  effet  à  partir  du  payement  du  coupon 
venant  à  échéance  le  i6  juin  1892,  lequel  ne  sera  payé  qu'à  raison  de 
8  fr.  125  par  obligation  de  5oo  francs. 

46.  —  Le  montant  des  émissions  autorisées  jusqu'à  concurrence  de 
350,7^4,000  francs,  parles  lois  du  22  juillet  i885,  du  8  août  i885  (ar- 
ticle 16),  du  2  mai  1889  et  du  17  juillet  1889  (article  45),  est  réduit  à 
a4o  millions. 

II  ne  sera  pas  procédé  à  la  n^ociation  du  solde  des  obligations  restant  à 
émettre  et  s'élevant  à  110,744,000  francs. 

Il  sera  pourvu  aux  dépenses  que  le  produit  de  cette  négociation  était 
destiné  à  couvrir  au  moyen  des  ressources  générales  du  Trésor. 

47.  —  Le  crédit  de  10,437,000  francs  ouvert  au  budget  du  Ministère  des 
Ënances  (Dette  publique)  à  partir  de  1886  jusqu'en  1907,  en  vertu  des 
lois  du  22  juillet  i885  (article  5,  S  2)  et  du  8  août  i885,  est  réduit 
à8,9i5,25o  francs. 

48.  — La  somme  de  137,789,829  fr.  91  cent.,  à  prélever  sur  le  montant 
de  l'émission  de  rentes  3  p.  0/0  de  1891,  et  dont  l'affectation  est  déterminée 
par  l'article  2  de  la  loi  du  24  décembre  1890,  sera  affectée,  jusqu'à  con- 
currence de  9,o4iii64  fr.  o3  cent,  à  parfaire  les  ressources  destinées  au 
remboursement  du  capital  des  obligations  venues  à  échéance  en  1887,  pour 
suppléer  à  l'émission  d'obligations  du  Trésor  à  court  terme  autorisée  par 
l'article  25  de  la  loi  du  26  février  1887. 

49.  — Une  allocation  supplémentaire,  annuelle  et  viagère,  est  accordée, 
à  partir  de  l'exercice  1892,  à  tous  les  pensionnaires  militaires  et  aux  agents 
retraités  du  service  actif  des  douanes  ci-après  désignés. 

Auront  droit  à  cette  adlocation  : 

1**  Les  officiers  et  assimilés  des  armées  de  terre  et  de  mer,  et  leurs  veuves, 
retraités  en  vertu  des  lois  antérieures  à  celles  des  22  juin  1878  et  5  août 
1879; 

2*^  Les  sous^fficiers,  brigadiers,  caporaux  et  soldats,  officiers-mariniers,  ma- 
rins et  assimilés,  ainsi  que  les  veuves,  retraités  sous  les  x*égimes  antérieurs 
aux  lois  des  23  juillet  1881  et  8  août  i883; 

3®  Les  agents  de  tout  grade  du  service  actif  des  douanes  retraités  avant  la 
loi  du  26  février  1887,  et  leurs  veuves* 

50.  —  L'allocation  accordée  par  Tarticle  49  ci-dessus  sera  inscrite  au 
1"  janvier  de  chaque  année,  avec  rappel  des  arrérages  à  compter  du  i""  dé- 
cembre précédent  ;  le  montant  en  est  fixé ,  pour  l'année  1892,  conformément 
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au  tarif  ci-après,  suivant  le  grade  ayant  servi  de  base  à  la  liquidation  de  la 
peosion  : 


GRADES    ET    ASSIMILÉS. 


l 


r  ARMEE  DE  TERRE  ET  DE  IIBB. 

Gëuéral  de  division 

Général  de  brigade 

Ct^nel 

Lieutenant-colonel 

Coinmandant 

Capitaine 

Lieutenant 

Sons-Kentenant 

Adjudant * 

Sergent-major  et  majréchal  det  logis  chef 

SEu^ot  et  maréchal  des  logis. 

Caporal  et  brigadier 

a"*  SERTICE  ACTIF  DBS  DOUANES. 

Capitaines  de  toutes  dasses 

Lieutenants  et  sous-lieutenants 

Brigadiers,  patrons  de  i'*  classe  et  gardes-magasins  (anciens  brigadiers). 

Brigadiers  et  patrons  de  3*  classe 

Soos-brigadiers  et  sous-patrons 

Préposes  et  matelots,  cavaliers  et  préposés  d'ordonnance,  préposés  con- 
cierges, préposés  emballeurs,  pesenrs  et  plombeors 


30 


HOMMES. 

VEUVES. 

fraaes. 

francs. 

Il 

100 

u 

100 

\kO 

80 

120 

80 

100 

60 

80 

50 

60 

50 

60 

50 

50 

40 

45 

30 

ko 

30 

30 

20 

30 

20 

80 

50 

60 

50 

45 

30 

40 

30 

30 

20 

20 


Elle  s^augmentera  les  années  suivantes  des  sommes  devenues  disponibles  en 
Gn  d'exercice,  par  suite  d'extinctions.  Ces  sommes  seront  réparties  propor- 
tionnellement entre  les  ayants  droit  sur  les  bases  du  tarif  qui  précède.  Le 
reversement  cessera  d'avoir  lieu  quand  le  total  de  la  pension  et  de  l'alloca- 
tion Calera,  pour  chaque  intéressé,  le  taux  de  la  pension  de  son  grade  telle 
qu'elle  serait  liquidée  d'après  les  tarifs  actuellement  en  vigueur. 

L'allocation  supplémentaire  est  soumise  aux  mêmes  conditions  de  droit  et 
de  jouissance  que  la  pension  ;  elle  est  payée  par  les  mêmes  caisses  et  aux 
mêmes  échéances.  Cette  allocation  ne  sera  accordée  aux  ofBciers  et  assimilés 
jouissant  d'un  traitement  civil  payé  par  TÉtat,  les  départements,  les  com- 
munes et  les  établissements  publics,  que  dans  le  cas  où  le  total  du  traitement 
civil  de  la  pension  militaire  et  de  l'allocation  serait  inférieur  au  montant  de 
la  solde,  sans  ses  accessoires,  dont  jouissait  le  titulaire  au  moment  de  son 
admission  à  la  retraite. 

Lorsque  ce  total  dépassera  le  montant  de  la  solde,  il  y  sera  ramené  pai-  la 
suspension  d'une  partie  de  l'allocation. 

Les  allocations  accordées  en  vertu  de  l'article  ^9  ne  pourront  avoir,  en 
aucun  cas,  pour  effet  de  porter  les  pensions  concédées  sous  le  r^ime  anté- 
rieur aux  lois  des  22  juin  1878,  5  août  1879,  ^^  juillet  1881,  8aout  i883 
et  26  février  1887,  ^  ^^  ^^"^  supérieur  à  celui  des  mêmes  pensions  si  elles 
eussent  été  liquidées  en  application  desdites  lois. 

La  dépense  résultant  de  l'attribution  de  cette  allocation  sera  portée  à  un 
chapitre  spécial  de  la  première  partie  du  Ministère  des  finances,  distinct  de 
ceux  qui  concernent  les  pensions  et  les  suppléments  de  pensions. 
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51.  — Les  crédits  d'inscription  ouverts  au  budget  de  chaque  année,  soit  en 
vertu  des  dispositions  de  la  loi  de  finances,  soit  par  suite  de  Textinction  des 
pensions  en  cours,  seront  exclusivement  affectés  à  l'inscription  des  pensions 
résultant  d'admissions  à  la  retraite  ou  de  décès  survenus  aiL  cours  de  cette 
même  année.  *: 

Un  règlement  d'administration  publique  déterminera  les  mesures  à  prendre 
pour  assurer  l'affectation  du  crédit  d'inscription  de  chaque  anuée  à  l'inscrip- 
tion de  pensions  résultant  d'admissions  à  la  retraite  ou  de  décès  survenus  au 
cours  de  cette  année,  mais  qui  n'auraient  pu  être  liquidées  avant  le  3i  dé- 
cembre. 

52. — Il  est  ouvert  au  Ministre  des  finances,  pour  Tannée  1892,  un 
crédit  d'inscription  de  3,27i,54o  francs  pour  les  allocations  supplémentaires 
créées  par  l'article  49  de  la  présente  loi. 

53. — Il  est  ouvert  au  Ministre  de  la  guerre  un  crédit  de  4t8oo,ooo  francs 
pour  l'inscription  au  Trésor  public  des  pensions  militaires  de  son  déparle- 
ment à  liquider  dans  le  courant  de  l'année  1892. 

5(i.  —  Il  est  ouvert  au  Ministre  de  la  marine  un  crédit  de  2,600,000  francs 
pour  l'inscription  au  Trésor  public  des  pensions  militaires  de  son  départe- 
ment à  liquider  dans  le  courant  de  l'année  1892. 

55.  —  H  est  ouvert  au  Ministre  du  commerce, de  l'industrie  et  des  <x)Io- 
nies  un  crédit  de  3oo,ooo  francs  pour  l'inscription  au  Trésor  public  des 
pensions  militaires  du  service  colonial ,  à  liquider  dans  le  courant  de  l'année 

1892. 

56.  —  Le  Ministre  des  finances  est  autorisé  à  créer,  pour  le  service  de  la 
trésorerie  et  les  négociations  avec  la  Banque  de  France,  des  bons  du  Trésor 
portant  intérêt  et  payables  à  une  échéance  qui  ne  pourra  excéder  une  année. 
Les  bons  du  Trésor  en  circulation  ne  pourront  excéder  4oo  millions  de 
francs. 

Ne  sont  pas  compris  dans  cette  limite  :  les  bons  déposés  à  la  Banque  de 
France  en  garantie  de  son  avance  permanente  de  i4o millions  de  francs  (lois 
des  i3  juin  1878  et  3o  mars  1888). 

57.  —  La  ville  de  Paris  est  autorisée  à  mettre  en  circulation,  pendant 
l'année  1892  ,  des  bons  de  la  caisse  municipale  pour  une  somme  qui  ne 
pourra  excéder  4o  millions  de  fi*ancs. 

58.  —  Est  approuvée  la  convention  passée  entre  l'Etat  et  la  ville  d'Aix 
(Bouches*du-Rhône)  pour  la  construction,  dans  cette  ville,  d'une  manufac'* 
ture  d'allumettes. 

Cette  convention  sera  enregistrée  au  droit  fixe  de  3  francs. 

59.  — *  Le  Ministre  de  l'intérieur  est  autorisé  à  accorder  aux  départements 
et  aux  communes ,  pendant  l'année  1892,  pour  la  construction  de  leurs 
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chemiD5  vicinaux,  conformément  au  r^ement  d'administration  puUique 
du  3  juin  1880,  des  subventions  montant  à  la  somme  de  3  millions  de  francs 
et  imputables  aqr  les  crédits  à  ouvrir  au  budget  général  de  Texercice  1893. 

60.  —  Les  opérations  d'emprunts  à  la  Caisse  des  chemins  vicinaux,  pour 
la  part  contributive  du  Ministère  de  la  guerre  à  la  construction  de  chemins 
vicinaux  stratégiques,  seront  closes  à  partir  du  1"  janvier  1893. 

A  partir  de  Tannée  1893,  les  allocations  qu'il  y  aurait  lieu  d'accorder 
pour  ces  constructions  feront  l'objet  de  crédits  alloués  au  titre  de  la  a*  sec- 
tion du  budget  du  Slinistère  de  la  guerre. 

Le  maximum  des  emprunts  à  la  Caisse  des  chemins  vicinaux  ne  pourra 
dépasser  12  millions  de  francs.  \ 

61.  —  L'article  10  de  la  loi  du  36  juin  1888  est  modifié  ainsi  qu'il 
suit: 

Le  i^'oclobre  de  chaque  année,  le  Ministre  de  la  guerre  conmiuniquera 
aux  Chambres  : 

1*"  Un  état,  dit  état  des  nécessaires,  indiquant  les  fixations  de  la  réserve 
de  guerre  arrêtées  pour  l'ensemble  de  chaque  service  au  i*'  mai  de  Tannée 
courante  et  les  modifications  apportées  à  ces  fixations  depuis  le  l'ornai 
précédent;  Temploi  des  approvisionnements  supprimés  ou  les  crédits  au 
mojen  desquels  ils  auraient  été  augmentés; 

3**  Ua  état  indiquant  pour  Tensemble  de  chaque  service  les  existants  de  la 
réserve  de  guerœ  au  1*  mai  de  Tannée  courante,  avec,  l'indication  des  mo- 
difications apportées  à  ces  existants  depuis  le  i*'  mai  précédent,  et  le  relevé 
des  avaries  et  des  manquants  qui  auraient  été  constatés  dans  les  recensements 
de  la  rés^ve  de  guerre  depuis  le  1*  octobre  précédent. 

62.  —  Le  Ministre  de  la  marine  est  autorisé  à  continuer  ou  à  entreprendre^ 
pendant  Tannée  1893,  la  construction  des  bâtiments  dont  les  noms  figurent 
au  tableau  Q  annexé  à  la  présente  loi,  et  à  faire  exécuter,  au  titre  des  con- 
structions neuves,  tous  les  travaux  de  modification  et  de  transformation  re- 
connus nécessaires  après  le  premier  armement  de  la  première  campagne 
des  bâtiments  neufs  ou  transformés.  Il  ne  pourra  pas,  dans  le  courant  de 
cette  année,  mettre  en  chantier  d'autres  bâtiments  d'un  déplacement  total 
de  plus  de  3,000  tonneaux. 

n  fournira,  à  Tappui  du  budget  de  Texercice  1893 ,  un  état  djétaillé,  par 
navire  en  construction  :  de  la  date  de  la  mise  en  chantier;  du  côut prévu  de 
chaque  navire  en  matières  et  en  salaires,  tel  qu'il  résulte  du  devis  estimatif 
prescqt  par  l'ordonnance  de  i844;  de  son  état  d'avancement,  évalué  en 
centièmes  de  la  main-d'œuvre;  de  Tindication  dés  dépenses  déjà  faites  eu  sa- 
laires; de  la  comparaison  entre  l'avancement  pn^posé  pour  Texercice  1893  et 
celui  qui  sera  probablement  réalisé  pendant  Tannée  1893  ;  des  modifications 
survenues  en  cours  d'exécution  sur  ks  évaluations  primitives;  du  nom  de 
T^uteui^  du  projet  en  construction;  du  nonci  de  Tingénieur  responsable  de  la 
construction. 
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69.  —  Lés  approvisionnements  que  le  Ministre  de  la  marine  est  autorisé 
à  entretenir  en  exécution  de  i*arlicle  32  de  la  loi  de  finances  du  26  février 
1887  ne  peuvent»  pendant  Tannée  1892,  monter  au-dessus  d'une  valeur 
totale  de  1  i3,6oo,ooo  francs,  ni  descendre  au-dessous  d*une  valeur  totale  de 
62  millions  de  francs,  d'après  la  nomenclature  des  prix  en  vigueur  au  mo- 
ment de  la  promu^tion  de  la  présente  loi. 

Us  sont  répartis  conformément  au  tableau  M^  annexé  à  la  présente  loi. 

64.  —  Il  sera  produit  par  le  Ministre  delà  marine,  à  Tappui  do  projet 
de  budget  de  Texercice  1898,  et  dans  le  courant  du  mois  d'avril  1892  : 

1°  Un  état  donnant,  par  article  et  par  nature  de  travaux,  pour  Tensemble 
du  budget  et  pour  chaque  port  ou  établissement,  la  dépense  effectuée  en 
main-d'œuvre  et  en  matières  pendant  Texercice  1891; 

2°  Des  états  indiquant,  pour  chaque  port  ou  établissement  hors  des  porta^ 
l'effectif  et  la  dépense  du]  personnel  entretenu  et  ouvrier  de  chaque  service 
pendant  l'exercice  1891; 

3*"  Un  état,  en  valeur,  conforme  au  modèle  annexé  à  la  présente  loi  (an- 
nexe I),  présentant  la  situation  asi  3i  décembre  1891  du  matériel  qu'il  y  a 
lieu  de  réserver  et  du  maitériel  réellement  réservé  pour  l'armement  éventuel 
et  le  ravitaillement  des  unités  de  combat; 

4**  Un  état,  en  valeur,  conforme  au  modèle  annexé  à  la  présente  loi  (aiï- 
nexe  D),  faisant  ressortir,  pour  chaque  service  d'exécution^  le  montant  de 
l'approvisîonnefiirenl  .disponible  pour  le  service  courant,  la  consottimatioo 
moyenne  annuelle  et  la  valeur  maxsmadu  matériel  d'i^pnmMKHSiiemeBt* 

65.  —  Les  existants  en  magasin,  au  titre  de  cbaqve  chapitre  du  budget 
de  la  marine,  pour  le  matériel  spécialisé  pour  les  constructions  neuves,  pour 
le  matériel  réformé,  pour  le  matériel  à  réserver  et  pour  le  matériel  du  ser- 
vice courant  feront  l'objet,  chaque  année,  dans  chaque  port,  d'un  rapport 
spécial  détaillé  de  l'inspection  des  services  administratifs  de  la  marine.  Les 
rapports  apprécieront  les  stocks  à  tous  les  points  de  vue,  comptables  et  éco- 
nomiques, et  notamment  en  ce  qui  a  trait  au  déGcit,  aux  excédents»  à  la 
conservation,  à  la  détérioration  et  à  l'aménagement  en  magasin.  Les  rapports 
seront,  tous  les  ans,  communiqués  aux  Chambres,  ainsi  que  lés  excédents 
notables  dressés  et  transmis  tous  les  trois  mois  au  Ministre  pour  un  huitième 
de  l'existant. 

66.  —  Le  Ministre  de  la  marine  est  autorisé  à  livrer  à  Tindustrie,  pom' 
être  transformé  et  utilisé  au  pnofit  du  service  des  constructions  navales  (cha- 
pitre 18),  le  vieux  matériel  qui  se  trouve  en  magasin,  jusqu'à  concurrence 
d'une  valeur  de  2,760,000  francs,  cette  valeur  étant  déterminée  par  le  prix 
auquel  les  industriels  transformateurs  recevront  ledit  matériel. 

Le  Département  soumettra  au  Pariement,  à  l'appui  de  son  compte  admi- 
nistratif, et  à  la  Cour  des  comptes  un  état  énonçant  les  qualités  et  la  valeur 
des  vieilles  matières  données  à  transformer  avec  référence  tant  aux  dé- 
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d^m^tes  (taportaiit  liquidatioti  au  pfofit  ^s  âdjlMUcataire»  «l  am  mandats 
de  payement,  qu'aux  marchés  de  transformation  auxqudis  céà  maûdàU  se 
fa|i{>orlttnt. 

67.  —  Le  maximum  des  annuités  payables  à  partir  de  1893  inclusive- 
ment, et  correspondatit  aux  subirentions  que  le  Ministre  de  rinstraelion 
(MibHque  est  autorisé  à  accorder  pendant  Tannée  idg^,  tiotiforaiément  à  la 
toi  du  20  juin  lASS,  ed  addition  aux  annuités  inscrites  dans  les  précédentes 
16b  de  finances,  est  filé  à  la  somme  de  661,681  francs,  savoir: 

127,681  francs  pour  renseignement  supérieur. 

i34»ooo pour  renseignement  secondaire. 

4oo,ooo pour  renseignement  primaire. 

661,681  francs. 

La  part  desdites  annuités  imputables  à  i*Etat  sera  calculée  sur  un  taux 
dlntéi^  qui  ne  pourra  dépasser  A  (t.  10  cent.  p.  0/0,  quel  que  soit  le  taux 
auquel  les  départements  et  les  communes  subventionnes  contractent  leurs 
emprunts  scolaires. 

Les  projets  de  travaux  imputables  sur  la  subvention  de  3A  millions  créée 
par  Tarticle  i*'  de  la  loi  du  20  juin  i885 ,  sont  approuvés,  pour  1892 ,  jùs- 
qu^à  concurrence  de  700,000  francs  pour  renseignement  supérieur,  confor- 
mément à  rétat  N  annexé  à  la  présente  loi. 

lies  engagements  que  le  Mioiistre  de  llnstruction  pul)liaue  est  autorisé  à 

i>rendre  en  3^892 ,  en  exécution  du  paragraphe  à  de  Tarticle  4  de  la  même 
61,  sont  fixés,  savoir: 

A  2^500,000  francs  pour  rettseigncnient  atipérieur,  joëqu'k  ooocurrence 
de  Tannuité  de  127,681  francs  ci-c^oa,  coafbroiiémeiit  à  Tétat  O  annexé  k 
la  présente  loi; 

A  1,284^226  francs  potir  fénseigaenient  secondaire,  jusqu'à  ooncurrence 
de  l'annuité  de  134*000  francs  ci-dessus,  conformément  à  l'état  P  an-» 
oexé  à  k  présente  ki^ 

La  subtention  accordée  par  l'État  ne  pourra  être  réalisée  que  dans  ia  pro' 
portion  des  cinq  sixièmes  jusqu'après  apurement  des  comptes  de  rèf^ement 
défintlif  de  l'entreprise  par  le  Ministère  de  riùstruétion  publique.  Le  der- 
nier sixième  pourra  être  réduit  proportieunellemeat  à  la  part  contributive 
de  dmcune  des  parties,  dans  le  cas  <À  la  dépimse  n'atteindrait  paa  le  mon*- 
lani  filé  dans  le  projet  approuva.* 

Cette  disposition  sera  applicable  aux  entreprises  pour  lesquelles  l'cmprust 
ne  se  trouvera  pas  déjà  réidisé  à  k  date  de  ia  protÉfl^lion  de  la  présente 

68.  —  La  contribution  de  l'État  dans  les  dépenses  des  communes  de  l'Al- 
gérie pour  constructions  d'écoles  ou  de  classes  destinées  aux  indigènes, 
payable  sur  le  crédit  de  4oo,ooo  fraùcs  inscrit  au  cbapitre  19  du  budget 
général  .dé' f Algérie  (Mînîstèré  dé  l'instruction  publique)^  néi  pourra  être 
iûféHéuté  à  4^  p.  o/ô  dé  la  dépense,  ni  supérieure  à  80  p.  o/à« 
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Elle  sera  d'ailleurs  calculée  d'après  les  règles  fixées  par  Tarlide  8  de  U 
loi  du  20  juin  i885. 

U  n'est  pas  dérogé  aulremeot  aux  dispositions  de  la  loi  du  i8  juin  i885 
et  des  lois  antérieures. 

69.  —  Les  écoles  primaires  supérieures  professionnelles  dont  renseigne- 
ment est  prindpalement  industriel  ou  commercial  relèveront  à  Favenir  du 
Ministère  du  commerce,  de  l'industrie  et  des  colonies t  auquel  elles  seront 
transférées  par  décret,  et  prendront  le  nom  d'écoles  pratiques  de  commerce 
ou  d'industrie.  Ces  écoles  et  les  écoles  gratuites  analogues  dont  le  Ministère 
du  commerce  pourra  autoriser  la  création  dans  les  conditions  à  déterminer 
par  un  règlement  d'administration  publique  et  dans  la  limite  des  crédits 
budgétaires  ouverts  à  cet  effet,  seront  entretenues  conformément  aux  dispo- 
sitions de  la  loi  du  ig  juillet  i88g. 

Le  personnel  enseignant,  en  fonctions  dans  les  écoles  actuellement  exis- 
tantes, conservera  ses  fonctions  dans  les  écoles  transférées  et  bénéficiera , 
dans  les  conditions  à  déterminer  par  un  règlement  d^administration  publique, 
de  garanties  analogues  à  celles  que  lui  assuraient  pour  le  traitement,  les  in- 
denmités,  l'avancement  et  la  discipline  les  lois  du  3o  décembre  i886  et  du 
ig  juitlet  1889. 

Des  règlements  d^administratioû  publique  détermineront  les  conditions  de 
recrutement  et  d'avancement  du  nouveau  personnel  enseignant  dans  les 
écoles  pratiques  de  commerce  oïl  d'industrie,  les  conditions  dans  lesquelles 
ce  personnel  pourra  poursuivre  la  réalisation  de  l'engagement  décennal 
prévu  par  la  loi  sur  le  recrutement  de  l'armée ,  le  mode  d'établissement  des 
progranmies,  l'organisation  delà  surveillance  et  de  Tinspection,  le  mode 
d'attribution  des  bourses  et  subventions,  et  toutes  les  questions  d'exécution 
relatives  au  fonctionnaient  de  ces  écoles. 

70.  —  L'article  53  de  la  loi  de  finances  du  26  décembre  i8go  est  dé- 
claré applicable  à  l'exercice  i8g2. 

En  ce  qui  concerne  les  villes  de  plus  de  100,000  âmes  visées  au  para- 
graphe i*'  de  l'article  53  de  la  loi  du  ig  juillet  188g,  la  subvention  addi- 
tionnelle de  l'État  restera  pour  l'exercice  i8ga  la  même  qu'en  i8go. 

En  ce  qui  concerne  la  ville  de  Paris,  les  retenues  pour  pensions  civiles 
seront  subies  par  les  instituteurs  sur  le  traitement  qui  leur  sera  assigné  dans 
le  classement  spécial  prévu  par  le  paragraphe  i*'  de  l'article  53  susvisé.  Ce 
classement  spécial  sera  approuvé  par  le  Gouvernement,  le  Conseil  d'État 
entendu. 

Le  taux  des  indenmités  de  résidence  qui  seront  fixées  pour  chaque  classe 
d'instituteurs  de  la  ville  de  Paris  par  ce  règlement  spécial  ne  pourra,  dans 
aucun  cas,  ni  pour  aucune  classe,  dépasser  les  maxima  établispotir  l'article 
12  de  la  loi  du  ig  juillet  188g. 

71.  —  A  partir  du  1"  février  i8g2,  les  indemnités  de  résidence  prévues 
par  l'article  12  de  la  loi  du  ig  juillet  188g  ne  viendront  en  aucun  cas  en 
déduction   de^  traitements  garantis  dus  aux  instituteurs.  Ces  indemnités 
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s^ajouteront  intégralement  dans  lei  villeft  de  pins  de  100,000  Ames  an  mon- 
tant du  traitement  légal  de  la  classe  à  laquelle  appartient  Tinstituteur,  dans 
les  antres  communes  au  traitement  garanti  dont  il  jouit. 

72.  —  Les  maîtres  et  maltresses  primaires  des  lycées  de  garçons  seront 
classés  à  partir  du  i*'  octobre  1892.  -i—  Un  r^lemént  déterminera  les  con- 
ditions du  classement  et  les  traitements  des  différentes  dasses. 

Us  figureroQt  au  taUeao  d'ancienneté  du  personnel  enseignant  des  lycées 
et  participeront,  chaque  année,  au  partage  des  sommes  disponibles  qui 
seront  applicables  aux  promotions  de  classe. 

73.  <^^  Le  montant  total  des  subventions  annuelles  que  le  Ministre  des 
travaux  publics  peut  s'engager,  pendant  Tannée  1892,  à  allouer  aux  entre- 
prises de  chemins  de  fer  d'intérêt  local  (m  de  tramways,  en  vertu  de  la  loi 
du  1 1  juin  1880,  ne  devra,  pas  excéder  la  somme  de  800,000  francs  pour 
les  chemins  de  fer  d'intérêt  local,  et  de  600^000  francs  pour  les  tramways. 

74%  ^-*-Le  Miniitre  des  travaux  publics  est  autorisé  à  exécuter,  pendant  l'an- 
née 1 892,  sur  les  fonds  avancés  par  les  chanibres  de  commerce,  villes ,  dépar- 
tements et  autres  intéressés,  des  travaux  relatifs  aux  rivières,  canaux  et  ports 
maritimes,  s'éle vaut, au  maximum,  à  k  somme  de  ii,5ia,5oo  francs.  Les 
crédits  nécessaires  au  payement  des  dépenses  seront  ouverts  par  décrets  de 
fonds  de  concours  dans  la  limite  et  à  mesure  de  la  réalisation  des  verse- 
ments. 

Les  crédits  non  employés  en  fin  d'exercice  et  les  ressources  correspon- 
dantes ne  pourront  être  reportés  aux  exercices  suivants  qu'en  vertu  d'une 
loi. 

75.  —  Les  travaux  à  exécuter  pendant  l'année  1892 ,  soit  par  les  compa- 
gnies de  chemins  de  fer,  soit  par  l'État,  à  l'aide  des  fonds  que  ces  compa- 
gnies mettront  à  la  disposition  du  Trésor,  conformément  aux  conventions 
ratifiées  par  les  lois  du  20  novembre  i883,  ne  pourront  excéder,  sans  y 
comprendre  le  matériel  roulant,  le  maximum  de  i25  millions  de  francs, 
sur  lesquels  la  somme  à  constituer  sous  forme  d'avances  remboursables  en 
annuités  ne  pourrit  excéder  elle-même  le  maximum  de  93,800,000  francs. 

Les  versements  des  compagnies  seront  portés  k  un  compte  intitulé  : 
•  Fo^ds  de  concoui-s  versés  par  les  compagnies  de  chemin  de  fer  en  exécu- 
tion des  conventions  de  i883.  > 

Les  crédits  nécessaires  au  payement  des  dépenses  seront  ouverts  par 
décrets  de  fonds  de  concours,  à  mesure  de  la  réalisation  des  versements 
effectués  par  les  compagnies. 

Les  crédits  non  employés  k  la  fin  de  l'exercice  1892  et  les  ressources  cor- 
respondantes ne  pourront  être  reportés  aux  exercices  suivants  qu'en  vertu 
d'une  loi. 

■    76.  —  Â  partir  dîi   i*' janvier  1892,  le  Ministre  des  travaux  publics 
présentera,  dans  les  six  premiers  mois  de  chaque  année,  le  compte  des 
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•(^(imlions  q^i  ae  rattachent  k  feiéention  des  cMvmiiioqs  i^prouvéet  par 
1^  loiodtt  M  Bovraàbre  i883. 

Ce  compte  comprendra  les  opérationf  effectuée»  peadant  Vannée  précé- 
dente et  Tensembie  des  opérations  effectuées  depuis  l'origine. 

Ces  oomptf^  ier(ml  établis  d»  concert  avec  leMînisti^  des  Hnanoes  et  soos 
la  réserve. ^6  modificatioDs  pouvant  résulter  des  vérifications  oitérieures. 

77.  -^  Les  Ministres  compétents  dressèrent  chaque  année  an  rdevé 
d^aiUé  de  tous  les  actes  par  lesquels  nn  départeoKpt,  une  oommuna^  une 
collectivité  ou  ud  simple  particulier^  s*est  engagé  à  contribuer  dans  nne  mm- 
sure  quelconque  aux  dépenses  de  l'Etat.  Ce  relevé  indiquera,  en  outre,  pour 
tous  Uê  engagements  ad  cours  d'exécution ,  les  toaditions  d'«xigilnlité  et  la 
situation  d^  recouvrements* 

Ce  relevé  sera  adressé  au  Ministre  des  finances  en  deux  expéditions  dont 
f  une  sera  remise  à  !a  Cour  des  comptes  et  Tantre  à  la  commission  de  vérifi- 
cation des  cQonptei  des  Minlst»es. 

784-!-*  A  partir  da  i*^  janvier  1893,  les  comptes  et  budgets  des  fabriques 
et  consistoires  seront  soumis  à  toutes  les  ràf  ks  de  la  eom|>tabiltté  des  autres 
établissements  pubBcs. 

Un  régiment  d'adminUttation  publique  déterminera  les  conditions  d^ap- 
plicatîon  de  œtta  mesure. 

79.  —  Le  montant  des  travaux  complémentaires  à  exécuter  en  i8ga  a^r 
le^  lignes  en  exploitation^  aprto  la  plôtpre  çffeçtpée,  siiivf^nt  le^  prescrip- 
tion^ 4es  décrets  de  i8Ç3  et  (le  186S  sur  Ifia  ^Mstificalions  ^nancièr^,  de 
leur  compte  respectif  de  construction ,  et  dont  le  Ministre  des  travaux  publics 
pourra  autoriser  l'imputation  en  1892  au  compte  de  premier  établissement, 
û^n  compris  le  matériel  roulant  est  fixé  à  la  somme  de  M  millions,  ainsi 
répartie  par  compagnie  e 

Con^pagnie  du  Nord* 10,000,000^ 

.-*«  de  l'Est 9,000,000 

m ,.  ..   ..f...,!  de  rOuest -. 6,000,000 

♦ — . — ^ — ,—  de  Paris-Lyon-Méditerranée 7,000,000 

.  > .  d'Oriéans 4  *.••... , 6,000,000 

r.  I  .  .g    du  Midi , 7^000,000 

Total  égal 45,000,000 

En  ce  qui  touche  les  travaux  complémentaires  ayant  pour  b«t  le  remfda- 
Qçp;içOt  4'ouvir%^  P^  ^  Ot^vrag^  i^ouy^px,  U  ne  pourra  ètç^  imputé  sur 
les  ^miQ^  susénoncées  que  les  pl^s-va|^es•  po^itiveç  ou  négatives,  des 
installations  nouvelles  sur  les  installations  qu'elles  ont  remplacées. 

Les  compagnies  présenteront,  en  1893,  un  compte  spécial  des  travaux 
cpi^plén^entaires  effectués  dauf  le  cours  d#  Vexerciç^  1893,  en  vertif  de 
{.'^ulori^tion  qui  précède. 
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L'autorisation  donnée  par  le  paragraphe  i*'  ne  sera  valable  que  jusqu^à 
côncuiTeuce  des  sommes  réellement  dépensées  dans  te  cmnv  de  Peiendce 
1893. 

80.  —  Les  excédents  de  recettes  qui  seraient  consHatés  en  clôture  des 
exercices  1890  et  1891,  après  le  prélèvement  prévu  par  Tartide  61  de  la 
loi  de  finances  du  :tû  décembre  1890»  et  Texcédeut  de  recettes  qui  serait 
constaté  à  la  clôture  de  Texercice  1892  viendront  en  atténuation  des  sommes 
dont  le  versement  peut  être  réclamé  aux  compagnies  de  chemins  de  fer 
pour  Fexécution  des  travaux  prévus  par  les  conventions  approuvées  par  les 
lois  du  20  novembre  i883. 

8L  —  Toutes  contributions  directes  et  indirectes ,i.^utre$  que  celles  qui 
sont  autorisées  par  les  lois  de  finances  de  Texerdce  1892,  à  quelque  titre 
ou  sous  quelque  dénomination  qu'elles  se  perçoivent,  sont  formellement- 
interdites,  à  peine,  contre  les  autorités  qui  les  ordonneraient,  contre  le^ 
employés  qui  confectionneraient  les  rôles  et  tarifs  et  ceux  qui  en  feraient 
le  recouvrement,  d'être  poursuivis  comme  concussionnaires,  sans  préjudice 
de  faction  en  répétition  pendant  trois  années  contre  tous  receveurs,  percep* 
Imues  ou  individus  qui  en  auraient  fait  la  perception. 

La  présente  loi,  délibérée  et  adoptée  par  le  Sénat  et  par  la  Chambre  des' 
députéi^  sera  exécutée  comme  loi  de  TÉtat. 


CARNOT. 


Fait  à  Paris,  le  26  janvier  1892. 

Par  le  Président  de  la  République  : 
Ls  Ministre  des  financée, 

BOUVIER. 


Nous  faisons  suivre  le  texte  ci-dessus  d'une  série  de  tableaux  donnant  la 
comparaison  du  budget  voté  pour  1892  avec  le  projet  de  budget  et  avec  le 
budget  de  1891  : 

1"  Budget  général.  —  Recettes; 

2*  Budget  général.  —  Dépenses; 

3^  Développement,  par  chapitres,  des  dépenses  inscrites  au  budget  géné^ 
Ksldu  Mioist^  des  finances; 

4^  Budget  des  dépenses  sur  ressources  spéciales; 

ô""  Budgets  annexes,  rattachés  pour  ordre  au  budget  général. 

Par  application  de  Tinnovalion  introduite  dans  le  budget  de  1892,  chacun 
des  quatre  premiers  tableaux  se*dédeiable  en  deux  tri[)leaQx  distincts.  Tua 
peer  1* FrftBoe,  lautre  pour  TAlgérie. 


Digitized  by 


Google 


—  160  — 


I.  —  BUDGET  GÉNÉRilL.  - 


DESIGNATION  DES  PRODUITS. 


pROPOsrnopft 

da 
«OUTBiaUlIT 

p«ar  iS^a. 


fraac*. 


Ul, «58,768 
71,899,800 
83,328,960 
53,781,280 

113,666.600 
622.500 


633,957,908 


RECETTES 

TOT  us 

U    Cnandira 

<Im  dipaUs 

et  par  le  Sésat 

po«r  189a 


fraaea. 


111,658,768 
71,899,800 
83.328,960 
53,781.280 

113,666,600 
622.500 


633,957,908 


S  1**.  -»  IMPÔTS  DIRECTE, 
a*  oovraiBfTioiis  diuctis.  -*  Fouit  ^étàwuf. 

fpropriélës  non  bâties.. ^ 
Propriétés  bâties 

'Contribatioo  personiidle-iiiobnière 

CoDlribation  des  portes  at  fenêtres 

Contribution  de^  patentes 

Taxe  de  premier  avertissement.  (  Portion  impaUlde  sur  les  fonds  généraux.  ) . . . . 

Total. 

i'TkJMM  tpâciALis  AssmiLâM  ABx  coRTaiBOTiOBs  MUCTfs. — /^«Mf  çè^nm^, 

Taxe  des  biens  de  mainmorte • , 

Redevances  des  mines 

Droit  de  vérification  des  poids  et  mesures 

Droit  de  vérification  des  alcoomètres 

Droit  de  visite  des  pharmacies  et  magasins  de  drogueries 

Droit  d'inspection  des  fabriques  et  dépôts  d*eaux  minérales. 

Contributions  sur  les  voitures,  chevaux,  mules  et  mulets 

Taxe  sur  les  billards  publics  et  privés. 

Taxe  sur  les  cercles ,  sociétés  et  lieux  de  réunion 

Taxe  militaire 

Redevances  pour  la  rétribution  des  délégués  mineurs 

Total.  .  • 


S  2.  —  IMPÔTS  ET  REVENUS  INDIRECTS. 
1*  Produits  de  renregistrement 

a*  Produits  du  timbre |  169,678,300  |  168.670,300  | 

d*  Taxe  de  â  p.  0/0  sur  le  revenu  des  valeurs  nic4>i^^rcs. .  r. 


6,500,000 

M00,000 

2,500,000 

2,500,000 

6.700.000 

4,700,000 

26.000 

26.000 

290,500 

290,500 

18.500 

18,500 

11,628.100 

11,628,100 

1,170,000 

1,170,000 

1.310.000 

1,310,000 

1,620,000 

1,620,000 

200.000 

200,000 

29,963,100 

29,963.100 

538.226,600  |  537,131,925  | 


67.734.300 


I   67,733,300  j 
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h 

RECKTres. 

(FRANCE.) 

^^^m 

DrFFÉRENCBS 

imi  LBt  ftKtTTU   ToriM 

RECETTES 
msM 

DIPPÉRENCES 

■RTU  LIf  aseiTTM  VOTÉM 

OBSERVATIONS. 

"r 

powiSfi. 
-  .  1.  .    - 

E.pl... 

-  .   a  . 

6»». 

frmM.. 

fr»»e>. 

fru«f. 

tfmm. 

.  tiipt''                        '  1 

'r 

lll,W7.5a« 

1.083 

II 

#/ 

7l.35l.0W 

648.730 

M 

41 

81.640.S00 

688.160 

1/ 

*f 

53.285,600 

495.680 

II 

Il        _ 

J  11,648.000 

3,018,600 

II 

H 

63^,500 

«« 

6/)00 

* 

.   Il 

430,111,666 

3,853,343 

6,000 

"^«               •       1 

En  ^  :  3.846,343' 

« 

1^ 

7^)00.000 

II 

500,000 

< 

i» 

II 

2.500.000 

lê 

II 

' 

«f 

«f 

4,660,000 

4dooo 

»i 

, 

H 

f# 

35^600 

400 

II 

M 

II 

290.500 

u 

. 

« 

1/ 

16.500 

It 

.Ul 

11,638.100 

M 

10 

1,190.000 

$1 

30,000 

' 

If 

H 

1,430^000 

It 

130,000 

j 

n 

y 

730.000 

900,000 

II 

1 

" 

II 

300,000 

H 

II 

II 

II 

29.663.700 

940,400 

640.000 

' 

^     "  n,.;;.,  1 

En  pbt  :  300.400' 

«        1    1,090,^75     506,503,741 

31,639.184 

■ 

1         <»        1     1^000  1  163,950,011  1 

4,701.389  1              H    . 

1  ■ 

it 

65,553,000  1 

3,180,300 

II 
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L  —  BUDGET  GÉNâRAU  — 


DÉSiaiVATION  DBS  PRODUITS. 


à*  FâODUIT4  DU  DOUAHli. 

Droits  de  douane  à  rfanpoctation  (mifdniMMw  div«net).. 

Droit  de  ftâtistiqQe • 

Droîti  de  ntvigitioii..  r 

Draitf  et  [goduit»  dirert  de  douanei^. 

Taxes  de  oonsommatioD  des  seb  de  dfoanes « . . , 


Total, 


Droîtsi 


5*  PIODOITS  DU  OOITBlBUTIOXf   HDfRBGTU  BT  DU  OOITIlB0TlOi|»  DltBUU. 

Contiibm^mM  indinetêt. 

ViiM,  cidres, poirés  et  hydrsads 

les      Alooob.  — tetaze  4es  Yiof  âloQolisés, . , . , , 

Bières ....«.•••.«.  «^  ••..«.,•«.,  m  t  «««•  t.  â..t 

(  Droit  de  ào  centimes  par  expédition 

Taxe  de  consommation  des  sds  hors  an  rayon  des  douanes 

Droit  de  fabrication  sur  les  huiles  miqérales. « 

Droit  d'entrée  sur  les  huiles  y^ëtales  et  animales 

Droit  de  fidirication  des  stéarines  et  bongies. 

Droit  de  consommation  des  vinaigres  et  acides  acétiques. 

Droit  de  transport  par  chemins  de  fer 

Droit  de  transport  par  antres  voitures  que  les  chemins  de  ler 

Droits  divers  et  recettes  à  différents  t)tres (.*•«. ..»••.. 


Total.. 


Douanes! 


Sttorei  coloniaiiz ....«...•.•« 

Sucres  étrangers  ....••.•.... 

Contributions  indirectes.  —  Sucres  indigènes. .  • .  • , 

Total  pour  les  oontributîoiu  Mîr«ctos  et  les  contributions  divffsfs. 


S  S.  —  PHODUTTS  DE  MOKOPOLES  ET  EZPLOITATIOHS  IlfDCISTRIBLLBS 
DE  L^TAT. 

1*  raODUITS   RBCOUVlit  PAB  LU  MCBVB1IU  DU  COITâlBOTIORS  ftOniGTIS 
IT  DU  COITllIUTIOU  DIVUSU. 

Produit  de  la  vente  des  aflumettes  fKjm'ijtf » J 

Produit  de  la  vente  des  tabacs '. .' 

Produit  de  la  vente  des  poudres  à  ieui. • 

Total 


vaorosnioiis 


poor  i9ga. 


francs. 


173.109,700 
7,478,300 

*  8,490,000 

5,486,700 

20.777,000 


115.341,700 


RECETTES 

TOTBSS 

UCbÂiabN 

•l  p«r  le  S^aat 
y9Wt  1899. 


frtno. 


407.709,700 

7,478,300 

8.490.000 

5.686,700 

20.777,000 


450,141,700 


151,819,000 

J75.858,700 

2SI.824»600 

5.041.100 

11,845,600 

16,100 

3^65,500 

8,710,i00 

'    3,027,400 

54,386,200 

5,237.300 

49,540,900 


190,572,600 


148,319.000 

275,«W.70O 

22^824,600 

5,041.100 

11,845,600 

16,100 

2,265,500 

8,710,200 

3,027,400 

54.386,200 

5.237,300 

49,540,900 


587,072.600 


181,000,000 


771,572,600 


181,000,000 


768,072,600 


26,570.000 

373.164.900 

10.446,500 


410,181,400 


26,570,000 

373.164.900 

10,446.500 


410,181,400 
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I 

ŒGSTTR9,  (FRANCE.) 

[Suite.] 

p 

PIFFÉISIfGEÇ 

DIFFÉRENCES 

Biim  us  iMiTRV  torin 

RECETTES 

nm  Ufl  IBORTM  TOTéu 

po«r  189a 

Torin 

OBSERVATION   . 

poM  1891. 
6 

(Goi^>ni«m  a«  «Sr.  3  «l  6.) 

9 

«.jftT- 

5 

E.pi^ 

7 

EaaMiu. 
8 

«W-- 

fir««M. 

&•»«•. 

fruM. 

fnac*. 

34.<KIO,9QO 

M 

334.329.098 

73,387,^79 

If 

U 

II 

7.0W.957 

379.043 

II 

«f 

m 

8,038.365 

451,635 

n 

900,000 

M 

5.175.970 

510,730 

II 

/i 

II 

90.085.011 

90.989 

II 

34,800.000 

II 

375.391.531 

74,890,069 

II 

Ep  pli»  :  34,800.000' 

En  (dm:  74,890,069' 

1» 

3.500.000 

150.559.839 

If 

8,933,839 

1» 

II 

953,885,405 

91.973435 

II 

N 

« 

99,578,496 

946,104 

II 

^ 

ff 

II 

4,843,379 

197,798 

II 

4f 

II 

19.163.197 

*•" 

317.597 

II 

II 

18,998 

II 

9.898 

II 

II 

9.509,358 

II 

936.858 

II 

II 

8.500.841 

309.360 

II 

M 

II 

9,949,869 

".»« 

II 

II 

II 

100,385,340 

45.999.140 

II 

II 

5,997.890 

Il 

60.590 

M 

II 

47.896.553 

1,644,347 

II 

II 

3,500.000 

617,575,148 

94.348.304 

54.850.889 

Bamoiiu:  3,500,000' 

RniMniii30.i0^.548< 

II 

II 

175,570,000 

5.430,000 

II 

II 

II 

5,430.000 

II 

1 

1 

ËM^Mêii 

k430.000' 

Il         1    3,500,000 

793,l48,lW 

99,778.304  |  54,850.859 

EoauMiit:  3,500,000' 

En  mmnf:  95.079,548' 

/ 

II 

II 

96.500.000 

70,000 

II 

m 

u 

379.899,048 

335.859 

II 

II 

II 

10.901.303 

If 

454403 

ti 

9 

410,^0,351 

405.859 

.45%.803 

1 

En  moûu:  48.951'       | 
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BODGET  ORDiNAiB£«  - 


DéSIGNjATIOll  DES  PRODUITS. 


9*  PAOOU1T8  DU  PO»TU  IT  DIS  TilioRAPBIS. 


Prodnît  dei  pottet 

ProàjokàmUàégnfhm. 


Total. 


"Tl-^ 


PROPOSITIONS 

inr  189s  • 

I 


ieO.598,400 
3M^S«300 


19M4i«700 


RECETTES 

TOTMBt 

U  Cbââibn 
ém  Abpéîi» 

fomr  189s 


frases. 

158.598.^ 

54.658,300 


193,«56,700 


3*  PA0DVIT8  DB  OfTIliSU  «XBLOITJLXIOB». 


ProdniU  da  tâ^pliM.  (Cible  da  Tonkio. 

Excédeotdes  recettes  for  les  dépens^  de  la  * 

et  de  rémitsion  des  monDaies  de  bronie 


Uon  des  monnaies  et  médailles 


Excédent  des  recettes  sur  les  dépenses  de  Tlmprimerie  nattooale» 
Bénéfices  de  rezplmtation  des  chemins  de  for  dt  TÉtat. 


Produits  bmts  de  feiploitation  en  fégie  4es  Joumauaç  ^ffieult. 


Tôt AL. 


153.800 

83.200 

213.000 

8,048.330 

925.890 


9.424.S20 


153.800 

83,200 

93.100 

8.1 70.3  W 

925.890 


9.4)6.330 


$  4.  —  PRODUITS  ET  REVENDS  DU  DOMAINE  DE  L'ÉTAT. 

1*  PAODUITS   DU   DOIUIRB   AJDtW  QQK   Ll   DOMAINI   PORtSTIIlU 

Rerenn  dn  domaine  antre  que  les  furets   **» ». * ««.    . 

Recouvrements  de  rentes  et  créanoea « 

Produits  de  rez|doîtation  des  établissements  lé^  on  affermés  par  TÉtat  ...... 

RedeTances  pour  frais  d*analyses  et  d*e»taii  dans  les  labocatoires  de  TÉlat 

Produit  de  la  rente  des  plâtres  et  estampes  proTenont  dts  musées 

Produit  des  rentes  effectuées  à  la  mAiranetiire  de  Serres. . . .' r .TTT  . 

Aliénations  d'objets  mobiliers J u » 

Aliénations  d'immeubles 

Successions  en  désbérenoe.  épaves,  biens  vacants « 

Produit  de  l'aliénation  des  terrains  provenant  des  lortîfications  de  Lyon 

Produit  de  l'ancieD pénitencier  de  r.SMhisnda  (Corse)^» 

Produit  de  l'aliénation  des  terrains  ^venant  des  Ibitifications  de  Valendennes. 
Produit  de  la  vente  d'immeubles  nulilaires'înu^es.'TCSrdh  3(  janvier  1890]. . . 
Produit  de  Tdliénation  des  terrains  provenant  des  foiiîfiçfttions  de  GiveC 

Total '.'. . .  j_. 

9*  PaODOtTS  DIS   POaÉTS. 

Produit  des  ooopes  de  bois.. • : .  '. 

Produits  accessoires « 

Contributions  des  communes  et  ét4>lissemenls  pubKcs  pour  fitfu  de  régie  de 

leurs  bois 

Valeur  des  boîs  cédés  directement  aitx  arsenaux  de  la  Guerre  et  cfe  la  Mariuie. . 

.    Total é 


2,250.800 

58»bû0 

1,897.400 

&.000 

59.500 

"■■14i;îMiO 

5.892.450 

1.905,400 

1.221.300 

1.000.000 

350.000 

115.000 


14,896,600 


2.250,800 

58.W0 

1,897.400 

5.000 

59.500 

-i4l,350 

9.692.450 

1. 905.400 

1,221.300 

1.000.000 

350.000 

115.000 

675.000 


,  19^321,600 


21,923.090 
3.437.960 

1.031.700 
7.570 


26.400,320 


23,923,090 
3,243,200 

1,031.700 
7.570 


28.205,560 
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lECETTfiS. 

(Soi!.). 

■■^^H 

IHFFÂaEIfCES 

DIFFÉRKIfCES 

iiTWMt  ucBTTBt  Torin 

RBCETTSS 

IfTU  u&  BMimi  ToriM 

pMri89t 

émGm^ 

rtnimê 

POW1891. 
6 

el  Im  rMTilM  voléM  •Mur&Sf  1 . 

OBSERVATIONS. 
9 

"r 

S 

EaplM. 

7 

Sa  OMÎM. 
8 

Am. 

JrM«." 

"£.;=:• 

traae». 

iraàcs."  ' 

^M 

M 

9.000,000 

156,516,112 

2.082,288 

II 

U5,000 

ff 

33,147.062 

1,511,238 

II 

.1          . 

U5,Û00 

3.000,000 

189,663.174 

3.593.526 

II 

En  moiiit  :  1.585,000' 

En  plos  :  3.593.526'     j 

II 

#i" 

353,821 

II 

200,021 

II 

u 

173.113 

II 

89,913 

II 

119,000 

304.046 

ti 

ilO.946 

1«,010 

êi 

8.317,973 

II 

147,633 

II 

II 

929,171 

II 

3,281 

m,oio 

119,900 

10.078.124 

41 

651,794 

Copine  :  3,110^ 

En  aotot:  651,794' 

M 

II 

2.352.319 

II 

101.519 

,     '                                   t 

If 

II 

27.752 

30.648 

II 

II 

II 

1.857.890 

39,510 

II 

1» 

II 

5.000 

If 

II 

II 

II 

43.631 

15.869 

. .  »/ . 

II 

II 

212.615 

II 

71,265 

3.760.000 

II 

5,251,046 

4,391,404 

f 

ti 

II 

1,888,150 

17,250 

M 

t 

II 

2,030,709 

II 

809,409 

II 

II 

1,000,000 

II 

II 

II 

II 

393,624 

II 

43,624 

II 

II 

250.000 

II 

135.000 

675.000 

II 

II 

675,000 

II 

II 

II 

100,000 

II 

100.000 

4,*35.000 

II 

15,412.736 

5,169.681 

1,260,817 

. 

Kb  1^  :  4»4».000'      1 

En  plot:    3,908,864^ 

2,000.000 

II 

21.273.698 

2,649,392 

II 

194.760 

2,910.618 

332,582 

...         i# 

II 

II 

1,012,661 

19,039 

II 

II 

II 

16,407 

II 

8,837 

3.000.000 

194,760 

25.213,384 

3.001.013 

8,837 

^ 

E.^, 

l.SOS.^ftC 

Eaph»:' 

1,991,176' 
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BDDGET  ORWlfAmil.  - 


DÉSIGMATIOI^  Dis  PRODUITS. 


S  5.  —  PRODUITk  DIVERS  DU  BUDGET. 
pTodoit  det  chanodleriet  diplomatiq^  et  ooniulalief « 

Taxe  dei  brevets  d'Inveation 4 4  > . . 

Piodnit  de  la  rente  de  llnde.  .^ à :....*.... 

fiénéfloei  réaliiétpar  la  Gaiaee  des  dë(4^t8  etoonsigoatiOM.  < »  1 . . . .  <  ^« .  < . . 

Versements  de  la  Banque  de  France  (  aÀ.  a  4m.  pNÎei  de  loi  déposé  le  kA  Janv.  1891}. 

Remboursement  des  firais  de  personne  lier  étaUteeuRuU  theiuaiii.  allliimét  t  ;  i 

Produit  de  la  rente  des  pnblicatioBs  dit  Gouvernement • 

Prodnlt  dn  oonoonrs  général  d*anlmai|s  de  boncherte. 1 

Revenus  ordinaires  de  f  Académie  de  Fiance  à  Rome. 1 

Produit  des  cessions  de  transports  fiiik  par  fartilieiie  dans  les  ooÉooies .; 

Produit  du  trtvaU  des  détenus  dans  lei  àtéMs  et  pénHenders  mAltiltaSkv 

Produitxdes  maisons  centrales  de  forcé  et  dé  correction  et  étab*'  a$Éittilé< 

Produit  du  travail  des  condamnés  transportés  i  la  Gsqwne  et  à  la  NouvcUe^Ca^ 
lédonie(3op.  0/0)..... ié iij.;<.^ii».. 

Intérêts  d'une  somme  due  par  le  MonMe-MiUfi 4 

Restitutions  au  Trésor wvtttftt>»<tm»»^»Tr»y»»Tt»<^rtt>«  *«*«i 

Dépôts  d'argent  non  rédamés  aux  caisées  des  agents  des  postes 

Valeurs  dn  Trésor  restant  à  rembourse!  depuis  plus  de  dnq  ans 

Reversem^  au  Trésor  des  bonis  réalisés  |>ar  les  écoles  d'instituteurs  et  d'institutrices. 

Redevance  de  la  Vallée  d'Andorre... .  4 .1 

Reversements  de  fbnds  sur  les  dépense!  des  dittâstères .....*... 

Recettes  sur  débets  non  compris  dané  Tactif  de  rAdministration  dés  finances.  • . , 

Intérêts  et  Irais  provenant  des  prêts  lUts  à  rindustrie .■«^••« 

Recettes accidenteUes  i  différenU  titrés. j *t*i,i 

Produit  des  expéditions  des  arcbives  de  la  Képublique 

Remboursement  des  frais  de  con-)   ^  vfw»ru^ 

trMeetdesnrvdUancedesdie-f   "  "■™* ' ' **•• 

mins  de  iër )   4ui  cdlMiies.. 

Remboursement  des  frais  de  contidie  et  de  surveillance  des  tramway 

Ida  la  pierre. * 
du  commerce  et  dé  rindastrid 
de  lagriG&linre , 
destrÉtMMÉpabll«....<» 
defluMrieMr 

Prix  des  insignes  de  Tordre  du  Mérite  «péiDlé 

Valeurs  des  lèrs  confectionnés  par  PÉéole  de  maréchalerie  de  Saumpr 

Produit  du  domaine  de  l'État  à  la  NoAveUe-Calédonie. y.. 4 

Droit  d'inscription  des  courtiers  de  coknmarce »«.....  ^ /...wi»..i.. 

Annuité  pajpée  par  le  Gouvernement ^^ (en^runt  de  i853) h. 

Remboursement  par  le  Gouvernement' de  l'Uruguay  d'une  avance  Altleipar^É^tt. 
Redevance  fiov  certillcats  généalogiques  d'antaMux  [  Iiei  du  aS  novembre  1887). 
TntiT  pnnr  Irsymdiiilaiiiyiii  <iw  budget.. 4 


eioposiTiotiS 

da 


poor  189a. 


fraats. 

1»300,000 
S«401,800 
809,^00 
ft,500»000 
l.TOO.tXX) 

177,200 

52,560 

4,500 

107,370 

117,650 

3,045,560 

250,000 

290,000 

282,700 

// 

960 

2,965,800 

370,000 

21,000 

1*170,500 

680 

4«122,570 
26,400 
15,000 
11,560 
29,000 
16,200 
14,500 

%m 

7,000 
10,000 
10,000 

wfm 

200,000 

II 

5ÛÛ. 


iix^hh^ 


RECETTES 
vdtits 

là  Chamhw 

stffrlS  Seul 
pomr  tS^. 

-    -A— - 
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REGETTES. 

(FRANCE.) 

[Soile.] 

^^^ 

DIFFSBEUGES 

MPFÉRBNGES 

MTtwm  us  MBorrra»  Toriss 

iiTMB  U»  muiTTi»  ycrin 

iT.m'r 

fomt  189s 

ÔB4BIIVATIOH5. 

|ow  1891. 
• 

^^ 

EnaoiM. 
5 

BapU.. 

£aaioia». 
8 

frtaet. 

frAM». 

tnmtt. 

fr«M«. 

k^B^ 

H 

Il 

1,135»205 

64,795 

II 

El 

It 

3,460,570 

SI4930 

n 

it 

II 

738,^A5 

70,855 

II 

400,000 

II 

4,070,ft44 

229,456 

</ 

. 

n 

l.lÙOfiQO 

II 

il 

M 

n 

II 

ft,500 

II 

N 

\ 

5,000 

.  n' 

177,242 

4,958 

II 

n 

M 

35.030 

27,530 

h 

a 

m 

1.892 

2,408 

II 

11 

u 

107,3'^ 

II 

% 

»t 

II 

140.007 

II 

22^47 

m 

II 

3.808,173 

187.387 

II 

u 

u 

I4i,955 

II 

953 

H 

II 

250.000 

II 

u 

.. 

II 

23,570 

830 

II 

Il 

II 

20,851 

263,139 

tt 

II 

H 

234,288 

48,412 

II 

* 

550,000 

II 

n 

560,000 

II 

II 

II 

960 

ti 

II 

II 

II 

4.131.346 

n 

1,M5,546 

II 

il 

375.318 

II 

5.518 

II 

II 

60,322 

'Il 

39,322 

4a7t500 

H 

2,652,921 

u 

994,921 

II 

U 

681 

H 

1 

II 

II 

.    3.957,239 

165,331 

II 

m 

ë 

26,400 

II 

>i 

' 

II 

II 

15,000 

w 

n 

m 

U 

8,660 

2,900 

II 

n 

M 

36.736 

«r 

7,786 

il 

II 

14,000 

2.200 

M 

II 

II 

16,098 

II 

1,598 

II 

Ê 

2,600 

II 

II 

II 

II 

10,846 

II 

3,846 

If 

II 

10,000 

II 

// 

If 

» 

10,000 

» 

0 

Il  ' 

II 

42,500 

II 

3(,5O0 

â 

II 

200.000 

II 

II 

II 

II 

II 

726,945 

II 

• 

Si 

II 

1,000 

II 

500 

• 

M<0M5 

'  1,700/100 

25,533,379 

3,310.37s 

2.245,590 

^  --' .ISÎ., 

'  yi^445^  I 

^"TT^ïâ.W'^^J 
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I.  —  BUDGET  ORDINAIRE.  - 


DSSIOIfATIOfr   DBS  PRODUITS. 


S  6.  ~  RESSOURCES  EXCEPTIONNELLES. 
RemboaneiDent  ptr  le  GoaTem*  dertJraffuaYd'anetv^cefkiteparrÉtateii  1848. 

Produit  de  la  liorâidation  de  la  Caisse  delà  dotatioii  de  fannée * . . 

Reliquat  disponiMe  de  Temprunt  de  800  millioius 

Reliquat  disponible  sur  le  produit  des  obligations  du  Trésor  (  Emlsiioii  de  i885 . . 
à  court  terme ^ |  ÈniMàop  do  «897*. 

Total  pour  les  resionroet  exceptionneUes. 


S  7.  —  RECJfeTTES  D'ORDRE. 

1*  aBCBTTBf  M  ATtiNOATIOH  DB  »épEII8B8. 

Produits  universitaires , •.*..•  4 ... . 

Produit  des  amendes  et  condamnations  pécuniaires 

Retenues  et  autres  produits  allvclës  au  service  des  penlions  civiles 

Retenues  sur  la  solde  des  oflBders  de  farmée  de  terre 

Retenues  sur  la  solde  des  ofBders  de  sapeurs-pompiers  dç  la  ville  de  P^ris 

Retenues  sur  la  solde  et  les  acoesyMinis  de  solde  du  personnel  de  la  marine  et  des 
colonies * . .  •  • 

Contingents  coloniaux  (  art.  6  du  sënatus-consulte  du  à  juillet  18G6) 

Part  de  la  Cochinchine  dans  les  dépenses  du  câble  du  Tonkin... .... ^ ...... . 

Contingent  de  la  Cochinchine f *..... 

Contingent  du  Tonkin : 

Bénéfices  provenant  des  gestions  ioté^maires  des  trésoreries  génér^es.el  recettes 
des  finances. 1 t 

Pensions  et  trousseaux  des  élèves  dés  éooles  du  Gouvernement.. . .  # *...... 

Frais  de  scolarité  des  médecins  élèves  du  service  de  santé  démlsalonnaires  et  rem- 
boursement des  premières  mises  allouées  aux  vétérinaires « 

Retenues  pour  cause  de  cumul  des  fonctionnaires  députes 

Receltes  en  atténuation  des  dépenses  de  la,d8(i^  flottante , 

Pensicms  des  marins  du  commerce  admis  à  Vhàid  des  invalides  de  la  guerre 

Excédent  des  recettes  sur  les  dépense^  de  la  Légion  d'honneur 


PROPOSITIONS 

SOUVIBVtlBVT 

poor^âga. 


frcacs. 

726,045 
11,450,000 


13.17S,945 


RECETTES 


la  ChuBkv 

ê—  iépaln 

i«  parle  Seul 

pMTtV 

i 


tnBti. 


a*  IBCBTTBa  D^BOM  PBOPRBHBBT  DITBS. 

Portion  des  dépenses  de  la  garde  de  PAris  remboursée  à  PÉtat  par  U|  vtHe  de  Paris. 
Contingent  des  communes  dans  les  frais  de  police  de  ragriommU<»i  lyonnaise. . 
Remboursement,  par  les  communes  du  département  de  la  Seine,  des  dépenses 

laites  pour  leur  police  municipale 

Remboursement  par  le  Gouvernement  beylioal  des  Oais  du  personnel  et  des  frais 

de  Justice  criminelle  de  la  Justice  française  en  Tunisie • 

Remboursement  par  le  Gouvernement  beylicai  des  dépenses  de  la  gendarmerie 

française  en  Tunisie : 

Fonds  de  concours  pour  dépenses  d'intérêt  public 

Produits  accessoires  du  service  de  trésorerie.. 


Total  pour  les  reOetles d'ordre. 


5.403.000 

7,238.020 

23.580,302 

4,040.000 

8.000 

3.584,050 
801,110 
150,000 


17,000 
1,037,800 

4,800 

83,000 

8,138.000 

750 


2,848.300 
440,780 

864,700 

818,300 


Mémoire. 
Mémoire. 


57,703.302 


5,47S,SI3 

7.431. Ma 

24.0«6,89l 

4.O40.0W 
8,960 

3,584,050 
6OI.II0 
1 50.000 

6,600.000 
lO.UO/ 

17,00" 
1,037,300 

4.8V0 

83,000 

8,130,000 

750 

242.00(> 


3,646,300 

440,780 

,700,700 

318.300 

304.910 
Mémoire. 
Mémoii«. 


63,726,416 


S  i" 
Si. 
S  S. 

S  4. 
S  5. 


—  Impôts  directs 

—  Impôts  et  revenus  indirects 

-^  Produits  de  monopoles  et  expoitatio 


ions  in 
Produits  et  revenus  du  domaine  ,de  TEtat. 
—  Produits  divers  du  budget. .  .1 


industrieUes  de  l'État . 


Total. 


S  8.  ^  Ressources  exceptionnelles . 
S  7.  —  Recettes  d'ordre.. 


Total  général  des  voies  et  mo^fteus  ordtallts  de  Pnefoioe  (  Èrwoc^fr^ 

I  1 


,  463.021.008 

1.062,550.500 

614.447.320 

41.200,020 

26,137,720 


RÉCAPITUUTlOîi 

463,O21.00S 

I.OO1.740.SS5 

612,864.«0 

47,527.160 

25,607.165 


4,107,353,468 


12,176,045 
57,702,302 


\,m,3aàtnh  ^9O9«tf6j03^ 


3,141,660.5W 


65,726,440 
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-  nGETTES.  (PRAKCË.)  [Suite  et  fin.] 


DIFF£1U£NC£S 

t^nM  us  mtcsTTBs  roréis 

cAIm  propotilùms 

èm  6o«v0ra«aMttt 

C— |«r»it»«  da«  col.  9  «t  3. 


E-plM. 
4 


I>«MS. 


fîraacs. 
II. 450.000 


12.176,945 


nECETTES 

▼otAm 
po«r  1891. 


fnaes. 
746,0U 

93)0,087 

148,540 

35,430,401 


27.174,081 


DIFFERENCES 

MTU   U«    UCITTI»  TOTif» 

poor  1891 
•I  Ut  r«e«tl«t  voUm  poar  1891 
(Coapartitoa  ô—  col.  3  d  6.) 


En  pi  m 

7 


franec. 


Ka  OMtM. 
8 


fraacs. 
718,94 1 

2,840,087 

14S540 

23,430,401 


•27,174,981 
En  moins  r27.174,981' 


70.882 
1H,760 
4M.302 


6,MO000 
lO.OOO' 


312,000 

a 
* 

145,000 
304.010 


7,934,144 


Eq  pins  :  7.934,144' 


«SUCETTES.  (FRANCE.) 


0^.240 

469.445 

»,ft»9.0lÔ 


1,582,1 


5,390,875 

7.599.309 

23,721,074 

4,739.455 

8,642 

3,334,264 
514.650 
150,000 


17.000 
2.141,939 

4,890 

85.469 

6,463,000 

748 

88.252 


2.658.020 
440,780 

654,700 

318.300 


Mémoire. 
Mémoire. 


58.340.667 


73,007 

325.820 

200.535 

58 

229,786 
170,460 

6,500.006 
10,000 


9 
153,748 


145,000 


304,910 


8.119,326 


167,719 


204.630 


22.469 
327,000 


11,720 


733.547 


En  plus  ;  7.385.770^ 


800 


.082,890 


_Kaphii;  34.316.120^ 


12,176,945 


«.833.I54        13,759,83T 
E*  fit  :  30.073,aiQf 


459,774,366 

1,903.491.531 

609.971.649 

40.625.120 

25.533.379 

J,0Jy,397,045 


27,174.981 
58,340.667 


3,124.012.693 


4,146.642 

88.258,294 

2,892.781 

6,901.040 

73.786 


102.272,543 

En  plo»;  "102.279.543^ 


7.385.779 


100.658.322 


27,174.981 


27.174  981 


El»  plo»  t   82.4M3.341' 


OBSERVATIONS. 
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I  his,  —  BUDGET  ORINNAIRE. 


DÏ^SIGNATIOX  DES  PRODUITS. 


S  1".  —  IMtKJTS  DIRECTS. 


ContribatioiM 
directes. 


CootrUmUon  foncière  sur  les  propriétés  bâties. . .  « 

Cootribution  des  patentes 

Redertnoe  des  mines * 

Droit  de  Térification  Jcs  poids  et  mesures 

assimilées,      i  Droit  de  visite  des  pharmacies  et  magasins  de  drôleries.. 

(  Taxe  militaire 

Contributions  arabes.  —  Principal 


Taxes 


Total.. 


$  2.  —  IMPÔTS  ET  REVENUS  INDIRECTS. 
I*  Produits  de  l'enregistrement 

a*  Prodoits  du  timbre 


raOPOSITlONS 

âm 

oosTunaiiT 

poar  189*. 


firsBcs. 


1.631,300 

34«900 

143.800 

13.200 

10.000 

6,970,500 


8.808,700 


RECETTES 

TOTKSS 

U  CMmbr* 

de»  dépatrs 

•t  par  lo  Sfaat 

poar  1899. 

3 


firMic». 

1.5760)00 

1,631,300 

34,900 

143,800 

13,200 

10,000 

6,976,500 


10,384,700 


3,653,100 


3,606,500 


3*  Taxe  de  à  p.  0/0  sur  le  revenu  dc4  valeurs  mobiEèros 1         279,300 

4*  PnODUItk  DES  DOUANES* 


.  I      4,193,900  I      4,213,900 1 
279,300  I 


Droits  de  douanes. . . . , 

Sucres  de  toute  nalurt; 

Droits  de  navigation 

Droits  et  produits  divers  de  doua.ics. 


ToT\i.. 


b'  PaODUITS  DF.S  CaNTaiBOTIOHS  DIVERSES. 

Droits  sur  les  alcoob , 

Licences  ( boissons  et  tabacs) 

Droits^  de  garantie  des  matières  d*9r  et  d*argcnt 

Produits  divers 


Total. 


$  3.  —  PRODUITS  DE  MONOPOLES  ET  EXPLOITATIONS  INDUSTRIELLES 
DE  L'ÉTAT. 

l*   PRODUITS     RECOUVRAS    PAR    LES    WCBVBUaS   DBS    C0RTRIBUTI02IS    DIVERSES. 

Produit  de  la  vente  des  tabacs  des  manufactures  de  France 

Produit  de  la  vente  des  poudres  à  feu • . , 

Total 


5,086,700 

4,572,600 

129.800 

540.200 


10,329,300 


5,086.700 

4,572,600 

129,800 

540.200 


10,329,300 


1,440,200 
81.300 
90,800 


1.612.300 


1,800,000 

1,440.200 

81,300 

90,800 


3,413.300 


422,800 
740.000 


1,162,800 


422,800 
740,000 


1,162,800 


a*  PRODUITS  DBS  POSTES  BT  DM  TBLKGRM>UXS. 

Produits  des  postes 

Produits  des  télégraphes - 


Total  . 


2,637.900 
1,275,800 


3,913,700 


2,637,900 
1,310.800 


3,948,700 


I 
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—  RECETTES*  (ALGÉRIE. 


DIFFÉRENCES 

nTMC  LBS  UCBTTBS  V0TCK8 

•t  Us  proposition» 

àm  Goavcrotm«Bt. 

(Goapttraisom  des  col.  a  et  S.) 

Ea  moiM. 
5 


iplns. 


fraac». 


1^70,000 


frsacs. 


U76,000 

El  fk»  ;  1,576,000' 


RECETTES 

poar  1891. 
6 


francs. 


1.738.700 

30.000 

137.600 

13,300 

7.194,700 


0.114,300 


DIFFERENCES 
MjrnM  LU  KBCBms  Toréu 

ponr  1899 
tllesr«e«ttfa  v9t4espo«r  1891. 
(  C«mp«rsîson  «1m  col.  3  et 6.) 


En  plus. 
7 


frtncs. 


1.576,000 

4,000 
5,S00 

10.000 


1.596.100 


En  soins. 
8 


francs. 

107.400 
// 
it 
100 

218.200 


325,700 


En  pim  :  1.270.400^ 


1  . 

46.600 

3.546.307 

60.193 

$1 

1         ttgoea  1              //      1      4,098.274  1       115.626  | 

1              n      \              u      \         263.100  1         16,200  | 

5,061,147 

4,154,616 

134,165 

494.834 


9.844,762 


25,553 
417,984 

45,366 


489,903 


4,365 


<t,365 


En  plot  :  484,538' 


1300,000 


1,800,000 


En  plus;  l.SOO.OOO* 


1,437.799 
80,925 
91.881 


1.610.605 


1.800.000 

2,401 

375 


1.802.776 
Eaph 


1.081 


1,081 
1.801.69? 


439.534 
812.111 


1.251.645 


16,734 
72.111 


En 


88.845 
88,845' 


35.000 


35,000 
EBfiai:35,000' 


2,571,605 
1,264.995 


3,936,600 


66,295 
45,805 


112.100 

En  plus  :  112,100' 
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I  his.  —  BUDGET  GÉNÉRAL. 


t 


l>fiSIGNATI01f  DBS  PRODUITS. 


S  4.  —  PRODUITS  ET  REVENUS  DU  DOMAINE  DE  L'ETAT. 

1*  PtOOOITS  DO  DOMAIHB  AOTRl  QUE  LB  DO)fAI!IB  PORMTItlI. 

ProdaiU  da  domaine  antre  que  les  Torèts 

Produit  des  biens  des  corporations 

Recouvrements  de  rentes  et  avances 

Produits  de  l'exploitation  des  HablisKments  régis  oo  affermés  par  TÉtat 

Redevances  pour  concessions  de  chutes  d*eau 

Aliénations  crobjets  mobiliers 

Aliénations  d'immeubles 

Successions  en  déshérence,  épaves ,  bien  vacants 

Total * »... 

a'  PBODDITS  DBS   POrAts. 

Produit  des  ooopei  de  bob 

Produits  accessoires 

Valeur  des  anciennes  cooceasion»  de  dièoes-riéges 

Total 

S  5.  —  PRODUITS  DIVERS  W5  BUDGET. 

Produits  de  la  taxe  des  brevets  d'invention  en  Algérie 

Revenus  et  produits  accidentels  spéciaux  à  l'Algérie 

Remboursements  des  frais  de  contrôle  et  de  surveillance  des  chemins  de  fer  en 

Algérie 

Produit  du  travail  des  détenus  dans  les  ateliers  et  pénitenciers  militaires  en 

Algérie 

Produit  des  maisons  centrales  de  force  et  de  correctioa  en  Algérie 

Total 

S  7.  ~  RECETTES  D'ORDRE. 

RBCBTTBS  BIf  ATTliBOATIOH  DB  OéPB!ISB8. 

Produits  universitaires  en  Algérie 

Produits  des  amendes  et  condamnations  pécuniaires  en  Algérie 

Retenues  et  autres  produits  affectés  au  service  des  pensions  civiles  en  Algérie. . . 
Pensions  et  trousseaux  des  élèves  du  Gouvernement.  —  Écoles  d'arts  et  métiers 

deDellys 

Prélèvement  du  sixième  du  produit  de  l'octroi  de  mer  en  Algérie 

Total 

$  i**—  Imp^  directs 

S  a.  —  Impôts  et  revenus  indirects ,. 

S  3.  —  Produits  de  monopoles  et  exploitations  Industriefles  de  féuit 

S  A.  —  Produits  et  revenus  du  domaine  de  FÉlat 

S  5.  —  Produits  divers  du  budget. 

Total*. c 

S  6.  ^  Ressources  exceptionnelles 

$  7.  —  Recettes  d'ordre 

Total  général  des  voies  et  moyens  ordinaires  de  Texerdce  (  A%«ri«  ) 


FROPOSITIO.NS 

da 

oovvBaiBaaaT 

poar  1891. 


franc». 


l.H9,620 

38,500 

2i7.440 

35,430 

38,740 

350.370 

637,3J0 

333,750 


3,680,150 


RECETTES 

VOTEES 

!•  cCILw* 

dM  d«pot^ 

•t|Nrl«  SiMi 

poar  1899. 


fraBc». 


1,149.020 

38.500 

337,440 

35,430 

38,740 

256^70 

637,310 

332,750 


3,066,  IM 


109.300 
393,410 
170,00'» 


731,710 


160,300 
381,600 
170.000 


631,100 


6,100 
80,550 

381,360 

183,300 
343,100 


893,310 


6,100 
80,550 

381.260 

163.30<# 
343,100 


8V3,310 


81,000 
714,880 
885,168 

3,300 
1,133,000 


3,817,348 


81,000 
825,490 
885.168 

3.300 
1,133.000 


3.937,856 


RÉCAPITULATION 


8,508,700 

20.057,900 

5,076,500 

.5.417,860 

893,210 


38,261,170 


10,384,700 

31,841,300 

5,111,500 

3.307,350 

893,310 


41,537,960 


2,817,248 


41,081,418 


2,927,856 


44,465,818 
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RECETTES.  (ALGÉRIE).  (Suite  et  fin.) 


DIFFERENCES 

SMTRB  t.n  Bicmrri»  totéis 

•C  le*  propotitioa» 

(CoapttrMMa  dm  col.  a  «t  3.) 


Ea  pfaM. 

à 


fraaes. 


En  moini. 
6 


fi  •■«. 


RECETTES 

▼OTÉBS 

pour  1891. 

$ 


inac». 


26,880 
258,970 

33,992 

27.950 
299,230 
689,289 

41,815 


2,491,144 


DIFFÉRENCES 

IITBS   LB«  IBCITTU  TOT^U 

poar  1899 

tt  Im  r«c«llM  votcM  posr  1 89 1 . 

(CotnparaisoB  de*  col.  3  «16.) 


Ea  piM. 
7 


fraD«s. 


35,940 
1.620 


1.488 
790 


280,937 


320,775 


Ea  moÎM. 


francs. 


30,930 


42,800 
51,979 


125,769 


En  plas  :  195,006' 


110,610 


185,659 
418,322 
216,204 


820,185 


16,359 

136,522 

46,204 


199,085 
^nuioiiu:  199^5' 


4,820 
01,666 

312,215 

180,579 
348.938 


908,218 


1.280 
18,864 


1.021 


21,785 


30,965 
5,838 


36,793 


En  motnt  :  15,008' 


110,010 


110,610 
En  pins:  110,610^ 


81,667 
747,127 
744,400 

5,600 
1,021.000 


2.599,794 


78,363 
140,768 


112,000 


331,131 


C67 


2,400 


3.067 


En  plna  ;  326,064' 


DES  RECETTES  (ALGÉRIE). 


1,576,000 

1.773,400 

35,000 


3,384,400 


110,610 


110,610 


En  ptoA  :  3,r73,790' 


9,114,300 
19,363,048 
5,088,245 
3.311,329 
908,218 


37,785,140 


1,270.400 

• 

2,478,252 

a 

23,255 

• 

, 

4,079 

• 

15,008 

3,771,907 

19,087 

En  plus  :  3,752.820' 


•  110,610 


3.499,010 


110,610 


2,599,794 


40,384,934 


328.064 


4.099,971 


19,087 
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IL  —  BUDGET  GÉNÉRAL, 


MINrSTEnES   ET  SERVICES. 


PROPOSITIONS 

Diriairnru 

àm 

•OOTMXEMirr 

pour  1891  (a). 


CRÉDITS 

U  Ghâabn 

dw  députés 

•t  par  i«  S^flt 

po«r  iSgs. 


I.  Dette  pabliqve 

II.  —  Poavoin  publics.  —  Mloittèro  des  finances, . 


Joitke  et  Coites. 

Afitires 
êlraDgères. 

Intérieur 

Finances 


(   Justice 

I    Cultes....... 

I    Service  ordinaire 
Service  des  protectorats . 


Guerre | 

Marine 

I  nstructlon  publi-  J 
que  et  beaui-arts.  ( 

Coounerce, 
industrie 

et  colonies. 

Agriculture 

Travaux  publics..) 


Service  ordinaire , 

Dépenses  extraordinaires. , 


Instruction  publique.  • . 

Beaux-arts 

Commerce  et  industrie. 
Postes  et  télégraphes  . . 
Colonies 


Service  ordinaire 

Travaux  extraordinaires. . 


Totaux  delà  3' partie. 


Finances. 


IV.  Fr.u  de  -^'e.  «IfJ  Affiure.  él»«g*«..  . 
Pr^P*'»»."!  ""P'™}  Port»  cl  taélnipU.. 
l.t.o»  des  ia>p6U. . . .  (   AgrieoUurc  (XortU). . 


Totaux  de  la  4*  parlic. 


V.  Remboursements 
restitutions ,  non 
leurs  et  primes. . . 


et 
va-^ 


Finances 

Intérieur 

Postes  et  télégraphes., 
Agriculture  (loréts). . . 


Totaux  de  b  S'  partie. 


Total  des  dépenses  (  France) 


fraacs. 
U85.491,374 


francs. 


1,386,823,945 


13,094,440 


13,094,440 


34.920,656 

43,799,651 

14,442.200 

703,600 

64,331,627 

19,440,340 

591.319,077 

83,902,500 

218.503.414 

174,299,172 

8,077,555 

19,798,336 

2,067.300 

57,048,331 

26,649,440 

79.938,000 

88,392,000 


34,820,900 
43,745,857 
14,761,200 
803,600 
64,454,202 
19^9,120 

579,648,925 
66.105,500 

218,396.332 

168,563.724 
8.086,055 
19,852,761 
2,052,400 
71,160,117 
26,832,990 
78,069,224 

122,787.350 


1,527,633.109 


1.539,580,257 


178,010,182 

60.000 

140,278,250 

13,262,020 


177.901.432 

60,000 

140.381.050 

12,579,605 


331,610,452 


330.922,096 


12,453,000 

2,984.500 

5,374.800 

40,000 


12,303,000 

2,984,500 

5.374.800 

40.000 


20,852,300 


20,702,300 


3.178,681,675 


3,191,123^)38 
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—  DEPENSES  (FRANCE). 


■■ 

DIFFÉRENCES 

DIFFERENCES 

IKTAI  U8  C1BOIT8  TOli* 

CRÉDITS 

BITBK  Lis   ClioiTS  TOTIS 

^ImvéikUÛtmtmài» 

fMiriSfft 

, 

■uM  ^»  Govvtni«iii«iil. 

Toris 

•l  U»  crMiU  ToUs  pour  1891 . 

OBSERVATIONS. 

(  G>B|MraiM>a  des  eol.  3  «t  6.  ) 

Eapâ-. 

lùTÎLaUt. 

pow  1891. 

Ea  pios. 

Ea  moins 

4 

5 

6 

7 

8 

9 

&>K«. 

frases. 

iîrtDcs. 

francs. 

francs. 

1,332»571 

// 

1,271,745.385 

15,078.560 

Il 

(a)  Dans  les  chiffres    iniiqnés  poor 
les  propositiona ,  il  eal  Imu  conple  des 

H 

II 

13,051.940 

42,500 

" 

«emement  lui-même  sprca  le  dépôt  du 
projet  dt  budget. 

a 

99,766 

34,876,400 

II 

55,500 

II 

53,794 

43.909.497 

II 

163,640 

319.000 

II 

14,105.200 

656,000 

II 

100,000 

II 

576.600 

227.000 

II 

1«.675 

II 

64.191,203 

262,999 

II 

iê 

1,120 

19,435,420 

3,700 

II 

II 

11,670,152 

567.669.040 

11,979.885 

II 

» 

17,797,000 

108,060,000 

II 

41,954,500 

II 

107,082 

209.563.781 

8.832,551 

II 

II 

5,735,448 

169.198.194 

II 

634,470 

8,500 

M 

8.043,055 

43,000 

II 

54,425 

II 

19.556,986 

295,775 

II 

II 

14,900 

1,921.700 

130,700 

II 

IMM,786 

II 

53,550,553 

17,609,564 

II 

,, 

183,550 

II 

19,484,840 

7,348.150 

II 

M 

1.868,776 

109,199.640 

II 

31.130,416 

34.395,350 

II 

48.8Q5.861 

73,981.489 

II 

49,995,186 

37,348,038 

1,492,147.970 

121,370,813 

73.938,526 

Enplw:  11.947,148' 

En  pins  :  47,432,287' 

* 

ti 

108.750 

178.261,347 

II 

359,915 

II 

II 

60,000 

II 

II 

\Q%»QO 

II 

134,664,736 

5.716.323 

II 

il 

682,415 

13,262,020 

II 

682,415 

103,809 

791,165 

326.248,103 

5,716,323 

1,042,330 

En  moins 

:  688.356' 

En  pins  :  4,673.993' 

// 

l&ÛJÛOO 

12,456,000 

/' 

153.000 

it 

II 

3,034,500 

II 

50,000 

II 

II 

5,374,800 

II 

II 

II 

II 

40,000 

II 

1, 

II 

150.000 

20.905.300 

II 

203,000 

En  moins:  150,000' 

En  moins  :  203.000' 

50»730,5M 

38,289,203 

3,124.098,698 

142,208.196     75,183.856 
En  plus  :  67,024,340' 

En  plus:  12,441.363' 

K 

l             .                                           -             - 
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II  hU.  — .  BUDGET  GÉNÉRAL.  — ^ 


MINISTÈRES  ET  SEEVICES. 


PROPOSITIONS 
DinitTiru 

pwr  i$9«  (à). 


CRÉDITS 

Torés 

par  U  Chambra 

de*  a^palM 

•t 

par  la  5éa«t 

poar  1691. 

3 


/  JvflieeetCidtfls 


Jttstioe. 


I 

(   CdUt.... 

Iniëriear.. 


Intëfienr ) 

j  Algérîo 

Fiiuukoet. 

(  Iiiflnictionpiibli-(   iMlmdion  publique. 

qae«tbeai»-«rU.|   Boéui-mU 

Coianeroe,  iadiutrie  et  ooWniet 

Agnddlue  •••.••« 

(   Senrice  ordioaiie.... 
pnbiici*  < 


S    \TnifMX] 


Trataux  extraordlnairei. 


Totaux  de  la  3*  partie . 


IV.  Fraii  de   rëgie,  del 
perceplioo  et  aexploi-/   Postes  et  télégraphes. 
I.lia.de.u»p«b....|  Agric«ll«e(fortt.).. 


Totaux  de  la  A*  partie. 


V*   Reniboufseoieutt   eti   I^naiioes.* 
restitutions ,    non-ta  -  ] 
leurs  et  primes (   Intérieur.. 


Totaux  de  la  5*  partie. 


Total  des  dépenses  (Algérie). 


franea. 

i,5S5,l50 

1,157.506 

2,033,075 

7,4/11,395 

503.350 

4.113,743 

63.400 

168.300 

1.306,190 

5,6â8.000 

33.967,000 


47.965,908 


5,144.762 
4.303.724 
1.955,000 


11,403,486 


672.700 
310,500 


783,200 


60.151,594 


firanca. 

3,749.150 
1.338,596 
3,033.075 
7,501,»5 

503,350 

5,194,439 

63,400 

168.300 

1,531,190 

5.799.000 

30.717,000 


47,487,695 


5.006,963 
4.461,939 
3.601,350 


13,130.141 


572,700 
210,500 


783,200 


60,401,036 
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DIPFÉRBIICES 
wmtMM  LBS  ciéon*  vorit 

(  GtMptfÛMD  det «oi a  ti 3.) 

CRÉDITS 
voris 

DIFFÉRENCES 

irru  I.BS  ciàDiTS  Torés 

po«r  1899 

et  l«s  crMits  votitpovr  1891. 

OBSERVATIONS. 

-r 

tLm  moins. 
5 

6 

Emflm. 

7 

£a  moiai. 
8 

♦ 

«••«. 

frtM». 

frtart. 

IraMt. 

fr«»«9. 

I4M,0()0 
Sl^OOO 

2,616,850 
1.157,506 

132.300 
81.090 

Il 
II 

(a)  D«nt  le»  chiffrcf  iodiqars  pour 
1m  propositiont ,   il  tti  Unn  compU 
Au  BwdilKflllons  inUodaitw  ptr  1« 

pAi  dtf  pfojcl  d«  b«dg«t. 

M 

H 

2.033/)75 

II 

II 

60,000 

n 

7,254,447 

246.848 

II 

M 

II 

502,250 

If 

II 

1,660,607 

II 

4.174.330 

1,020,109 

II 

« 

II 

63,400 

II 

II 

i» 

II 

168,300 

II 

II 

tî5,000 

M 

1.306,190 

215,000 

II 

171,000 

II 

6,536,367 

Il      <■ 

737.367 

it 

2,250,000 

2.918,612 

n.798.388 

II 

1.771.787 

2.250.000 

28,731.327 

19.493,735 

737.367 

En  moins:  478,213' 

En  plus:  18,756,368' 

II 

137.800 

5.126.562 

II 

119.600 

159,905 

it 

4.186.762 

275,167 

II 

706^50 

II 

1,955,000 

706.250 

II 

865.455 

137.800 

11,268.324 

981,417 

119,600 

En  plas:  727,655' 

En  plus:  861,817' 

H 

,1 

572.700 

II 

II 

il 

II 

210,500 

II 

II 

II 

1 

1 

783,200 

II 

II 

3.637,2W      2,387.800 

40.782.851 

20,475.152         856,967 

m 

En  plus  :  249,442' 

En  pins:  19,618.185' 
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JIL  —  DÉVELOPPEMENT,  PAR  CHAPITRES,  DES  DÉPENSES  INSCRITES 

AU   BUDGET  GBIIBRAL  DU   MITflSTBRB   DBS  FlHAIfCBS.   (fEAJIGB.) 


BUDGET 

a» 

189.. 

Nam<ros 
ekipilTM. 

DÉNOMIIfATlON  DES  CHAPITRES. 

CRÉDITS 

votés 

ft&Êt  rexereiet 

*89«. 

CRÉDITS 
vevis 

pour  l'exercice 
.89.. 

1 
2 

3 
4 

5 

6 
7 

8 

9 
10 
11 

12 

13 
14 
15 
16 

17 

18 

19 

20 
21 
22 

23 
24 

FRANCE. 

friaet. 

[QUE. 

305.540,276 
456,135,244 

fruee. 

305,540.303 
442.5i9,532 

DBTTB  COmOUD^E. 

Rente*  à  i/a  p.  0/0  (noaveta  fonds).. 

Rentes  3  d.  0/0. .......•••.... 

Total. 

761,675,520 

748.059,835 

DBTTR   RBMBODMABLB   À   TBRMBS   OO 

PA»  ANHUITés. 

145,625,253 
17,300,000 

2,482,500 
20.500,000 

8.915,250 

35,850 
4,t97,766 
7.524,000 

313,750 

373,685 

19,002 

24,250 

6,531,000 

212,254 
20.000 

627,415 

15,060,000 

39,488,468 

324.049 

87,000 

21.000,000 

9.250.000 

146,360.375 
17.300.000 

2.482,500 
20,500,000 

10.437,000 

37.000 

4.997.765 

11.724.000 

1.881.500 

379.123 

éê 
m 
ti 

II 
20.000 

il 

16.060.000 

39.488.468 

326.693 

21,500,ONCIO 
0,250.000 

Annuité  de  conversion  de  Tempront  Momn . . . 

Annuités  aux  compagnies  de  cbemins  de  1er  poor 
garantie  d'intérêt  de  1871  et  1879 

Annuité  à  la  Comp'*  des  cbemins  de  fer  derEst. 

Obiip;ations  éniises  pour  racbèvenent  des  che- 
mins vicinaux  et  h  construction  des  écoles.. . 

par  le  Gouvernement  sarde  pour  Taméliora- 
tion  de  rétablissoment  thermal  d*Aix. 

IntéréU  des  obligatjons  à  court  terme 

litaire • 

Annuité  pour  remboursement  aux  communes  et 
casernement  ...*• 

Annuité  pour  construction  destinée  au  service 
de  rintendance.  .•.■.■.....>...>.•.•.•. 

Remboursement,  par  annuités,  à  la  Caisse  des 
lycées,  collèges  et  écoles  primaires. 

construction  d*hôtels  des  postes  et  des  télé- 
ffraphes  .................*•. 

Redevance  annuelle  envers  l'Espagne  pour  dé- 
Remboursement,  par  annuités,  à  la  Caisse  des 

Obligations  émises  nour  les  garanties  d'intérêt 

Annuité  à  la  ville  de  Roubaix  pour  la  construc- 
tion de  Técole  des  arts  industriels. 

Intérêts  de  la  dette  flotUnte  d«  Trésor 

Intérêts  de  capitaux  de  cautionnements 

Total 

300.711.491 

302.744,424 
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UL^  DÉVELOPPEMENT.  PAR  CHAPITRES,  DES  DÉPENSES  INSCRITES 

AU  BITDGBT  OBIfBAAL  DU  MIIIISTBRE  DB8  PINâlfCBS.  [  PRANCK.  1  (Suite.) 


BUDGET 

L'EEMOM 
189s. 

NottéroB 

à- 
clupitrw. 


^5 
36 
27 
28 
29 
30 
31 

Si 


33 
3^ 

35 
36 

37 
3S 

39 


A3 
A6 


47 
48 
49 

!M> 

51 


DENOMINATION  DES  CHAPITRES. 


DETTE   TUCiai. 

PensioDt  âvilet.  (Lot  du  39  aoât  1790.) . . . . 

Renies  viagères  aancieime  origine.. ....... 

Pensions  de  la  Pairie  et  de  Tanden  Sénat... . 

Pensions  de  donataires  dépossèdes. • 

PeosioQs  militaires  de  la  guerre. « 

Pensions  militaires  de  la  marine. 


Socoars  aux  pensionnaires  de  FancieDoc  liste 
civile  des  rou  Louis  XVIII  et  Charles  X. .  . . 

Pensions  et  indemnités  Ttagèrcs  de  retraite  oux 
empbyés  de  Tancienne  liste  civile  et  du  do- 
maine privé  do  roi  Lonis-Pfailippe 

Pensions  a  titre  de  récompense  nationaie. . . . 

Traitements  viagers  des  membres  de  k  Légion 
d'honneur  et  des  médaillés  mOitaires 

Pensions  civiles.  (Loi  du  9  juin  i8S3.) 

Pensions  des  grands  fonctionnaires.  (Loi  du 
17  juin  i85o.) 

Pensions  ccdésiastiqun  sardes 

Anciens  dotataires  du  Mont-de-Milan.  (Décret 
du  18  décembre  1861.^ 

Annuité  à  la  Caisse  des  dépôts  et  consi^ations 
pour  le  service  des  pensions  aux  aoctens  mi- 
btaires  de  la  Répnmi<]ae  et  de  FEmpire. 
(Loi  du  5  mai  1869. ) 

Annuité  à  la  Caisse  des  dépôts  et  consignations 
pour  le  service  des  suppléments  de  pensions  aux 
anciens  militaires  ou  marins  eti  leurs  veuves. 

Service  de  Fandenne  caisse  de  la  dotation  de  Far* 
méc. .••..•.......•. 

Indemnités  viagères  aux  victimes  du  coup  d'Etat 
du  a  décembre  i85i 

PcDsÎGfnB  et  indemnités  de  réforme  de  la  magis- 
trature. (Loi  du  3o  août  i883.) 

Indemnités  aux  anciens  professeurs  des  facultés 
de  théologie  catholique 

Pensions  vbgères  aux  survivants  des  blessés  de 
février  i848,  k  leurs  ascendants,  veuves  ou 
orphelins 

AllocatioDa  supplémentaires  aui  oflkiers,  sous* 

officiers  et  soldats  et  assimilés  »  etc.  • 

Total 


Il*  PARTIE.  POUVOIRS  PUBLICS. 

Dotation  du  Président  de  la  République 

Frais  de  maison  du  Président  de  la  République 

Frais  de  voyage,  de  déplacement  et  oe  repré- 
sentation du  Président  de  b  République. . . . 

Dépenses  administratives  du  Sénat  et  indemnités 
aux  sénateurs 

Dépenses   administratives  de  la  Chambre  des 

députés  et  iademuités  aux  députés 

Total  


CREDITS 

voràs 
pour  l'txcrdM 

189». 


friMS. 

1,020.000 

1,385 

36,000 

396,000 

91,268,000 

33,593,000 

12,000 


35,500 
107,000 

9.923,734 
64,047,000 

110,000 
19,840 

237,000 


3,668,000 

9,325,000 

120,000 

5,900,000 

1,108,500 

52,435 

185,000 
3,271*540 


224,436,934 


600,000 
300,000 

300,000 

4,600,000 

7,294,440 


13,094,440 


CRÉDITS 

voria 
poar  FtzsTCwt 

1894. 


1,080,000 

1,385 

48,000 

426,000 

92,650,000 

33,400,000 

14,500 


38,500 
115,000 

10.045,106 
62,100,000 

120,000 
20,400 

238,000 


3.668,000 
9,325,000 

6,200,000 

1,205,000 

49,235 

197,000 


920,941,126 


600.000 
300,000 

300,000 

4,600,000 

7,251.940 


13,051,940 
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m.  —  DÉVELOPPEMENT,  PAR  CHAPITRES,  DES  DÉPENSES  INSCRITES 

AD  DfJDGBt  GÉRÊnàL  DO  MINISTERE  DBS  FINANCES.  [FRANCE.]  (SoîtC.) 


BUDGET 

l.»IUftCICf 

189a. 
dktpilTM. 


DENOMINATION  DES  CBATITHES. 


CREDITS 
poor  rn«TCic« 


Crautfl. 


CRÉDITS 

TOTK» 

fom  i'ti«rac« 
.891. 


fnaet. 


m*  PARHE.  —  SBRFICBS  GENERAUX  DES  MINISràftES. 


53 
53 

5k 

55 
b^ 
57 
58 
50 
60 

61 

63 

63 

64 
65 

66 

67 


Pcnonnel  de  rAdmioistratîon  cenlraic  da  Mi- 
nistère  

Impectîon  génénit  des  finances 

Personnel  oentrtl  des  administralions  finan- 
cières.  ., 

Indemnités  diverses 

Matériel  de  rAdministration  centrale 

Impressions. 

Dépenses  diverses  de  l'Administration  centrale.. 

Frais  de  trésorerie 

Traitements  fixes  des  tréaoricrs-pa}curs  gcoé- 
ranx  et  dn  receveur  central  de  la  Seine 

Abonnement  à  Ibriàit  des  bureaux  des  trésore- 
ries générales. 

Traitements  fixes  des  receveurs  particuliers  des 


Commissiofls  aux  receveurs  particuliers  des  fi- 
nances et  indemnités  aux  comptables  directs. 

Personnel  de  la  Cour  des  comptes 

Matériel  et  dépenses  diverses  de  la  Cour  des 
comptes 

Dépenses  des  exerdœs  périmés  non  frappées  de 
déchéance 

Dépenses  des  exercices  dos. 


Total  pour  le  service  général  du  Ministère  des  finances. 


3,610,000 
762,600 

1,578,680 

24,700 

575.000 

2,100.000 

90,000 

342,000 

1,405.000 

4,040,000 

588,000 

2.551,700 
1,503.100 

53,440 

211,000 
Mémoire. 


19,439,120 


3,610,000 
762,600 

1,578,680 

23,500 

575,000 

2,100.900 

90.000 

342,000 

1.405,000 

4,040.000 

588,000 

2,551,700 
1.503.600 

53.440 

211.000 
Mémoire. 


19.435.420 


IV*  PARTIE.  —  FRAIS  DE  REGIE,  DE  PERCEPTION  ET  D*EU>LOITATION 
DES  IMPÔTS  ET  REVENDS  PUBLICS. 


68 

69 

70 
71 

72 

73 


Personnel  de  FAdministration  des  contributions 

directes • 

Dépenses  diverses  de  TAdministralion  des  con- 

tributitnis  directes ^    . 

Frais  relatifii  aux  rôles  des  taxes  assimilées 

Frais  d*arpentage  et  d*cxpertise  (cadastre  pri- 

mitiO 

Frais  d'arpentage  et  d'expertise  (renouvellement 

da  cadastre) 

Mutations  cadastrales 


3,788.250 

1,414,150 
106.000 

100,000 

200,000 
070.000 


3,788,250 

1.414,150 
107.200 

100,000 

1,000,000 
700,000 
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Ul.  —  DÉVELOPPEMENT,  PAR  CHAPITRES,  DES  DÉPENSES  INSCRITES 

àU  9UDGBT  DU  UIHISTIRB  DBS  VIRAlfOES  [fRANCB].  {Sttîte.) 


BUMET 

CRÉBITS 

CHAOIT 

V'WXUMCICM 

IfamârM 

dm 
thapilTM. 

iDÉNOMlNATIGIf  DES  CHAPITRES. 

i                     ! 

voris 

pour  r«xtreie« 

i89«. 

VOTÉS 

pofrr«Mr«ioe 

i  1891. 

francs. 

{      franc». 

nr*  PâBTIK.  —  FRAIS  DR  REGIR,  DR  PRRCEPT13II  ET  D*RtPLGITATIO!l                                ^ 

DES  IMPOTS  ET  RRTERUS  PDBLK 

es.  (Soite.) 

74 

11,147,000 

11,097,000 

75 

RenÛMs  aux  percepteurs  pour  perception  des 
centimes  dp  rînslmction  nrinair^ ^ .  -  « 

434,955 

432.506 
450,000 

76 

Indedimlëf  et  seeourt   an»  porteurf   de   con- 
traintes  • , «*.. 

450.000 

77 

Frais  de  j)erce[ition  des  amendes  et  condomna- 
tioDs  pccaniaires  en  Frascc • 

291,000 

286,000 

•  78 

200,000 

200,000 

79 

Penctnncl  de  rAdminîstration  de  l'enregistre- 
mont ,  des  domaines  et  dn  timbre 

15,081,300 

15,397,000 

80 

Personnel  de  Tatelier  gcn<$ral  dv  timbre 

315,700 

// 

81 

Matériel  de  rAdministratioo  de  rcnregistremcot, 
des  domaines  et  du  timbre. 

182,500 

1 
964,000 

82 

Matérid  de  Tatelier  général  du  timbre 

758,650 

i« 

83 

gistreiBent,  des  domaioct  et  du  ikahn 

1,839,000 

1,839.000 

84 

Personnel  de  rAdminîstration  des  douanes  .... 

28,905,091 

28.022.786 

85     * 
86 

Labcdratoire  des  douanes 

219,000 
430,000 

219,000 
430,000 

Matériel  de  FAdministration  des  douanes 

87 

Dépenses  diverses  de  rAdirinisf  ration  dos  douanes. 

1,341.795 

1,341,795 

88 

Personnel  de  rAdminîstration  des  contributions 
indirectes •• 

30,606,020 

30  656,400 

355,000 

5,754,860 

480.000 

1.120.000 

89 

Matériel  de  TAdministration  des  contributions 
indirectes 

375,000 

90 

Frais  de  loyer  et  indemnité  de  FAdministration 
des  coulributions  indirectes  •......• 

5,782,020 
480,000 

91 

Dépenses  dÎTerses  de  l'Administration  des  con- 
tributions indirectes 

92 

Achats  de  labaes,  primes  et  transports  de  TAd- 
miaistration  des  contributions  indirectes  .... 

1,150,00'J 

93 

Avances  recouvrables  par  FAdministration  des 

nniltnniifînnv  în/lîrM<tm  ................. 

92!^,00& 

5S&U)00 
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m.  ^  DéVËLOPPElffiNT,  PAB  GUAnTRËS.  DES  DÉPENSES  INSCRITES 

AU  BUDGET  GÉNÉRAL  DU  MUfUTàRE  DB8  nNANGIS.  [PRAIIOI.]  (Soîte  et  fia.) 


BUDGET 
L*nnciGX 

NaaiArM 

dM 

chapilm. 


DENOMINATION  DES  CHAPITRES. 


CRÉDITS 

Toréi 

pour  r«x«rcîce 

169s. 


franw. 


CRÉDITS 

Totis 

pov  rexwdee 

1891. 


francs. 


IT*  PARTIB.  —  FRAIS  DB  RÉGIB,  DB  nRGBPTIOlf  BT  D*BXPLGITATIQfl 

DBS  IMPÔTS  BT  RBTBifUS  PUBLICS.  (Suite  et  fin.) 


94 

95 
96 

97 

98 

99 

100 

lt)l 

102 


Personnel  de  rAdminlitrttion  det  mannfactures 

de  rÉUt 

Gam  et  lolaîret  de  TAdinmistration  des  mano- 

tactnres  de  TÉtat. • 

Matériel  de  rAdminiftratîoB  det  aano&ctnret 

de  rÉttt 

Aménagement,  entretien ,  réparation  et  acqaisi- 
tiont  de  terrains  et  de  bâtiments  des  manufac- 
tures deI*État 

Constractîonf  noardles  des  manufactures   de 

riut 

Dépenses  drrerses  de  TAdministration  des  manu- 

tactnres  do  TÉtat 

Indemnités  et  secours  viagers  à  des  ouvriers 

malades,  blessés  00  infirmes 

Avances  recouvrables  par  TAdmimstretiou  des 

manufactures  de  TÉtat 

Achats  et  transports 

Acquirition  deixevet 

Total  des  frais  de  régie,  de  perception  et  d*cx- 
l^tation  des  impots  et  revenus  publics. . . 


2,194.000 

18,352,000 

4,405,000 

505,000 

150,000 

387,000 

300,000 

225,000 
44,501,000 


177,901,432 


2,194,900 

18,600.000 

4,100,000 

350,000 

530,000 

387,000 

140,000 

225,000 

45,000,000 

25,000 


178,261.847 


1*  PART».  -^  RBMBOURSBUBirrS,  RfiSTITUTTOlfS,  NON-VALBURS  ET  PRIMES. 


103 
104 
105 

106 
107 


Dégrèvements  et  non-valeurs  sur  les  taxes  spé- 
ciales assimilées  aux  contributions  directes .. . 

Remboursements  sur  produits  indirects  et  di- 
vers en  France 

Remboursements  pour  décharge  de  responsabi- 
lité en  cas  de  force  majeure  et  débets  admis 
en  furséancc  indéfinie 

Répartitions  de  produits  d amendes,  saisies  et 
confiscations  attribués  à  divers  en  France. . . 

Primes  a  Feiportation  de  marchandises 

Total  des  remboufaements,  restitutions,  non- 
valeurs  et  primes 


175,000 
5,871,000 

50.000 

6.047,000 
160,000 


12,303,000 


175,000 
0,021,000 

50,000 

6.050,000 
160,000 


12,456,000 
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III  bis.  —  DÉVELOPPEMENT,  PAR  CHAPITRES,  DES  DÉPENSES  INSCRITES 

AU  BUDGET  ciN^RAL  DU  MlHISTàRB  DBS  FIirAKCBS.  (aLGBRIK. 


BUDGET 

I^BIBBCICS 
1899. 

Hmmérnm 
ck«pitr««. 


DENOMINATION  DES  CHAPITRES. 


CRÉDITS 

pour  rez«reic« 
1891* 


CREDITS 

po«r  r< 
1891. 


(nntê. 


fraaet. 


ALGERIE. 

m*  PARTIS.  —  SBRTIGBS  GENERAUX  DBS  MmSTÉRES. 

I  Frui  de  la  trâsorerîe  d'Algérie.. .   |  50^250 


502.250 


IV*  PARTIB.  —  FRAIS  DB  RioiB,  DB  PERCEPTION  ET  D'EXPLOITATION 
DBS  IMPto  BT  RBTBNUS  PUBUGS. 


10 

11 
12 
13 
U 
15 


Penonnel  des  cootrilHitions  directes  et  dn  ca- 
dastre en  Algérie 

Matériel  des  oontribatioiis  directes  et  da  cadastre 
en  Algérie 

Personnel  de  la  topographie  en  Alsérie 

Matériel  de  la  topograpnîe  en  Algérie 

Remises  aux  percepteurs  et  frais  oivers 

Frais  de  perception  des  amendes  et  condamna- 
tions pécnmaîres  en  Algérie 

Pawwuid  ée  iVmegistieiime.  der  dettttnw  <l 
dn  timbre  en  Algérie 

Matériel  de  renregittrement ,  des  domaines  et 
dn  timbre  en  Algérie « 

Imporitnm  à  la  diuve  de  l'État  pour  le  service 
de  k  propriété  in£viduelle  tadigène  en  Algérie 

Personnd  des  dociancs  en  Algérie 

Maténei  des  douanes  en  olgenc 

Dépenses  diverses  des  douanes  en  Algérie 

Personnel  des  contributions  diverses  en  Algérie. 

Matériel  des  contributions  diverses  en  Algérie. . 

Total  des  frais  de  régie ,  de  perception  et  d'ei* 
ploitation  des  impôts  et  revenus  publics. . . . 


339,400 

32<ka85 

357,540 

150,000 

3.000 

32.000 

685,000 

385,500 

50,000 

1,164,300 

87.347 

88,140 

1,005,800 

354,750 


5.006,062 


355,000 

324,185 

427,540 

280,000 

3,000 

34,000 

685,000 

385.500 

50,000 

1,143,600 

87,347 

68,140 

928.000 

354,750 


5,126,062 


16 
17 

18 

19 


▼*  PARTIE.  —  REMBOURSEMENTS,  RESTITUTIONS,  N0N-VAI.EURS  BT  PRIMES. 

19,000 


Rembooncmenb  sur  produits  des  douanes  .... 
Remboursements  sur  produits  indirects  et  divers 

en  Alfférie 

Répartitions  de  produits  d*amendes,  saines  et 

confiscations  de  douanes.. • 

Répartitioos  de  produits  d*amendes ,  saisies  et 

eonfinations  tttrfiMétf  à  divers. 


Total  des  remboursements ,  restitutions ,  non- 
valeurs  et  primes. 


210,00e 

13,700 

330,000 


572,700 


19,000 
210,000 

13,700 
330,000 


572,700 
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IV.  —  BUDGET  DES  DÉPENSES  SUR  RESSOURCES  SPÉCIALES.  (FRANCE.) 


1*  TOUS  KT   MOTUS. 
Conlrîbntîons  directes  (Cow^t  BD^iaax)*«  •...  ......... 

rsorosiTiots 
da 

poar  i89>. 

SOMMES 

totIbs 

po«r  1893. 

SOMMES 

TOTÉXS 

poor  1891. 

franea. 

372,217.226 

1.415.500 

75,469.220 

franc». 

372.217,226 

1.415.500 

75.469.220 

Cranci, 

306,261,915 

1,336,435 

75.316,762 

Taxes  «Mimilées  aux  conlribntions  direcict  (fonds  spéciaux  ) 
Prodoîts  divers 

Total 

449,101,946 

449.101.946 

442.915,112 

a*  DipENSRS. 

Minislvre  des  finances  ..«.t.. ................ ...... 

206,964.216 
239.440.000 

333.000 
Î,3W.730 

206.964,216 
t:39.449.000 

333,000 
2,355,730 

202,982,892 
237,094,000 

494,000 
2,344.220 

Ministère  de  rinléricur 

Minbtère  da  commerce,  de  Tindoslrie  et  des  colonies.  — 
Service  des  colonies 

Ministère  da  raffricnltmrc.  —  Service  ffènëral. ......... 

Total 

449,101.946 

449,101,946 

442,915,112 

IV  bU.  —  BUDGET  DES  DÉPENSES  SUR  RESSOURCES  SPÉCULES.  (ALGÉRIE.) 


l*   VOIES    IT    MOYENS. 

Contributions  directes  en  Algérie  (loi  du  aS  décembre 
1884) 

rtoMMinoRs 
dm 

pour  i8ga. 

SOMMES 

VOTKBS 

poar  189a. 

SOMMES 

voriss 

pour  1891. 

fnaca* 

1,355,400 
214,000 

2,232,480 
345,400 

1,102,200 

fraBca. 

l,'i  10,560 
214,000 

2.232,480 
345,400 

1,102,200 

fraoca. 

1.307,100 
196,600 

2.147.600 
340.000 
733,779 

Prodoit  de  la  taxe  sur  les  vignobles  de  FAlgérie. 

Enregistrement  (loi  du  39  juillet  1 88s  ) .  ■ 

Produits  divers. 

Total 

a*   DépBNSES. 

Ministère  des  finances 

5,249,480 

5.304,640 

4,785,079 

1.395.300 

3,640,180 

214,000 

1,395,300 

3,695.340 

214,000 

l,36i;i99 

3,227,370 

196.600 

Ministère  de  Tintérieur 

Minîitère  de  lagriculturc 

Total. 

5.Î40.480 

5,304,040 

4,785,079 
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V.  ~  BUDGETS  ANNEXES  RATTACHÉS  POUR  ORDRE  AU  BUDGET  GÉNÉRAL. 


Minirtère  des  fitwow.  —  Fabrication  des  momialea  et 
médaîDet... 

Mimrtère  de  h  justice...}   Inç^*"»^ 

*  {    Léffion  djionDear 

Ifinistère  delà  jnanae  et  des  cmonîes.  —  Caisse  des  inra- 

iîdes  de  la  maime 

I   Eccde  centrale   des   arts    et    mamifàc- 

,  ,  I       tves •......•••....• 

Ministère     J   Caisse  nationale  d'épargne 

dn  commerce.  J  Téléphones 

l   Chemin  de  fer  et  port  de  la  Réunion  . . . 

filimstêre  det  travaux  publics.  —  Chemins  de  fer  de  TÉtat 

Total 


MONTANT  EN  RECETTE  ET  EN  DÉPENSE 


VHOPOtés 

par  la 

Gouvamsiamit 

pour  189s. 


»BS   BUSOBTS 

TOtés 
poar  1899. 


fraact. 

1,058400 

8,290,000 

16,537,728 

14,760,875 

628,000 

18,390,100 

5,957,000 

4.455,000 

36,645,330 


107,322,133 


fraaes. 

1,658,100 

7,098,000 

16,498.878 

14.757,955 

628,000 

18.072,100 

6,630,000 

4,353,810 

36,761.340 


106.458.183 


Torés 
po«r  1891. 


fnnea. 

1.658,100 

8,290,000 

16,646,750 

14.707.633 

622.000 

13,467,000 

5,684,003 

4,012,450 

35,300,000 


100,387.936 


Uensemble  des  recettes  budgétaîrea  pour  189a ,  y  compris  le  bodget  des  dépenses 
sur  ressources  spéciales  et  les  budgets  annexes ,  se  trouve  fixé  comme  suit  : 

FRANCE   BT   ALGEAIB 

réonies. 

francs. 

Recettes  du  budget  général 3, s 5 1,861, 85a 

du  budget  des  dépenses  sur  ressources  spé- 
ciales    d54<4o6,586 

des  budgets  annexes io6,458,i83 

Total  gj^ni^rai.  des  nECErres 3,812,726.621 

Le  total  général  des  dépenses,  inférieur  de  337,778  francs  aux  recettes  totales, 
ressort  à  3,8ia,388,843  francs. 


aOLL.    DE  STAT. 
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LOI 

PROUOGBANT  LES  ARTICLES  0  ET  10  DE  LA  LOI  DL  29  JANVIER  1881 
SUR  LA  MARINE  MARCHANDE  (»>. 

Le  Sénat  et  la  Chambre  des  députés  ont  adopté, 

Le  Pivsidcot  de  la  République  promulgue  la  loîdoatla  teneur  suit  : 

Article  unique.  —  Lès  dispositions  des  articles  g  et  lo  de  la  loi  du 
2  g  janvier  i88i,  relatives  aux  primes  à  la  navigation  ^^^  continueront  d*étre 
exécutées  jusqu'au  3i  juillet  i8g2,  sous  réserve  de  la  modification  résultant 
de  Tarticle  2  de  la  loi  du  3i  juillet  i8go  ^^K 

La  présente  toi,  délibérée  et  adoptée  pai*  le  Sénat  et  par  la  Chambre  des 
députés t  sera  exécutée  comme  kû  de  TÉtat, 

Fâîlà  Paris,  le  aS  janvier  i8g2. 

CABNOT. 

Par  le  Président  de  la  République: 

Lt  Mwislre  du  commerce,  r    ti-  ■ 

de  Vinduttrie  et  des  colonies.  ^^  ^'"""*  desjinmttce,. 

JcL«  ROCHE.  «OUVIER. 

Le  Ministre  de  la  marine, 
BARBEY. 


(')  Dépôt  du  projet  à  ia  Chambre  des  députés ,  1 1  janvier  1893  (Doc.  pari,  u"  1 869,^.  0.  p. .  ]. 
Discussion  et  adoption,  1 1  janvier  1893  [Déb.  pari  J.  0.  p.  3995].  — Transmission  an  Sénat, 
11  janvier  1893  [Doc.  pan.  n*  i58,  J.  0.  p*.  .)•  Ri^pport  de  M.  Miilaud,  18  janvier  1893 
(Doc.  pari,  n"  6,  J.  0.  p. . .).  Discussion  et  adoption ,  19  janvier  1893  (Déb.  pari  J.  O.p.  49)* 
—  Promulgation,  36  janvier  1892  (J.  0.  p   I83). 

En  même  temps  que  le  projet  de  loi  transitoire,  qui  est  devenu  la  loi  du  35  janvier,  a  été 
présenté  à  la  Chambre  des  dépntés  un  projet  de  loi  nouveau  en  10  articles,  sur  ia  marine 
marchande,  qui  vient  seulement  d'être  distribué  (Doc.  part,  n*  1868). 

(-^  Voir  le  BaUetin  de  février  1881,  page  81.  Voir  aussi,  dans  les  BaUeiins  d'août  1890, 
page  i47«  et  d*avril  1891,  page  388,  les  résultats  de  Tapplication  de  la  loi  du  39  janvier 
1881. 

<3>  Voir  le  Bulletm  daoût  1890,  page  i46. 
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LOI 

RELATIVE    À    L*ÉTABLISSEMENT   DU    TARIF    C.i-NÉRAL    DES   DOUANES, 

(SnileM») 

TABIiKAU   A. 

TKÏiW  D  ENTRÉE. 


QUATniBWE  SECTION.  —  FAI' RI  CATION*. 


svaémïs. 


534 

236 
i37 


lOH 


238  6if. 


DESIÔNATIOX. 


PROnUITS    t  HIMIQUKS. 


brome  et  bromoirs . . . 
Iode  hmt  ou  raffiné . . . 
lodurcs  et  iodofonnes . 

Pbo.pli«...i   "*"^' 


acétique  (a)  contenant  moiiu  de  4»  p>  o/o  d  acide 
crislaJliMJjlc « , 

acétique  (a)  contenant  de  4o  à  8o  p.  o/o 
diacide  cristallisable 

acétique  [a)  contenant  plus  de  8o  p.  o/o 
diacide  crisUlHiable 

anénioix > , . . .    ........ 

borique. , 

chlornydriqne 

citrique  liquide  (joa  de  f;Uron  nftturel  o«  con- 
centre].. ., f, .^«. 

.  ^1  I   citrique  cristallisé ^ ,..,...  r 

^"^^ (    gaffique  cristallisé '. .  ; 

nitrique 

oléâque 

oxalique 

phosphoriqnc 

aiéanque 

sulfunque 

tannique  ou  tanin  sous  toutes  se^  Cormes.,, 


tartnque 

extrait  de  châtaignier  et  autres  suc»  t^ns, 
liquides  ou  concrets,  extraits  des  vôgël,attx. 


I 


TARIF 
G  i  H  i  a  A  L. 


TARIF 
»  1 M  a  o  H. 


fr. 


IQti  kHog. 


00  OO 

50  ou 

500  00 

400  00 

500  00 

400  00 

GO  00 

50  00 

lao  00 

150  00 

10  00 

20  00 

30  QÛ 
Eiemjpi. 

(6)       0  37 

Exempt. 

60  00 

110  00 

2  50 

Exempt 

15  00 

25  00 

10  00 

Exempt. 

j   p.    o/o  de   la 

Ml«iir(c)  (</] 

12  00 
5  00 


5  00 

10  00 

15  00 
Exempt. 
Exempt. 

(h)       0  30 

Exempt 
50  00 
93  00 

Exempt. 

Exempt. 

12  50 

20  00 

8  00 

fixen^t. 


10  00 


3  00 


(a)  C«s  acides  mtodI  il^aatw4t  et  r«ndat  impropres  i  loate  transforme tton 
[h)  Y  compris  la  (axa  d*  çoaii|»CAsation  dt»  (nis  de  survciUaace  des  Xsbriqi 
(c)  Non  compris  la  tau  inl^aora. 
(i)  C«  droit  a'appHqiM  aax  tanias  préparas  à  l'ean ,  i  l'alcool  on  à  l'^thcr. 


en  ifiuaijfre. 
Xsbriqofls  As  Aouk. 


f')  Voir  dans  le  Bulletin  de  janvier  189s ,  page»  1 3  à  3d  «  <e  («&<«  de  la  loi  ot  les  trois  premières 
actions  du  tableau  A. 
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239 


239  6Û 

^kO 
241 
242 
243 
244 
245 
246 
247 


248 
249 
250 
251 


252 


253 
254 
255 


256 


DESIGNATION. 


PRODUITS  CHIMIQUES.   (Suite.) 

de  cobalt  :  sa£re,  oxydes  siliceux,  oxydes  vi- 
trifiés, smalt  et  azur 

de  cobalt  pur 

de  coiYre 

d'étain * 

de  fer 

de  plomb  :  mimain. 

de  plomb  :  litbarge  et  autres  oxydes. 

d*araiie. 

de  xinc 

Bioxyde  de  baryum 


Oxydes. 


Ammoniaque  (alcali  volatil) 

Magnésie  calcinée 

Potasse  et  carbonate  de  potasse 

Cendres  végt^tales ,  vives  ou  lessivées 

Salin  de  betterave 

Soude  de  varech 

Soude  caustique 

Sonde    natn-  /    brute  titrant  au  moins  3o* 

relie  ou  ar-l   brute  titrant  moins  de  3o* 

tificie]le<    raffinée:   sel  de  soude  titrant  au  moins  Go** 

(  carbonate  J   raffinée  :  sel  de  soude  titrant  moins  de  60".. . . 

desoude).  \  raffinée  .*  cristallisée  (cristaux  de  soude). . . . 
Natron 


Bicarbonate  de  soude ....... 

Sels  de  soude  non  dénommés. 
Sel  marin,  sel\ 


de  saline  et  f 
sel  gemme  ( 
(c). 


bruts  ou  raffinés ,  autres  que  blancs . 
raffinés  Uancs. 


Seb 


Sels  de  cobsdt. 
Sels  d'argent. 
Sels  d'étain.. 


Chlorhydrate  (sel  ammoniacal)  brut . . . 
Chlorhydrate  (sel  ammoniacal)  raffiné  . 

Sulfate  d'ammoniaque  brut 

Sulfate  d'ammoniaque  raffiné 

autres,  bruts 

antres,  raffinés 


Acétates. 


de  cuivre,  brut 

de  cuivre,  raffiné,  en  poudre  . . 
de  cuivre,  raffiné,  cristaUisé. . . 

de  fer,  liquide 

de  fer,  concentré 

de  plomb 

de  potasse 

de  soude,  anhydre 

de  soude,  cristallisé  ou  hydraté. 


TARIF 


fr.     e. 


TARIF 
Hiwiaoïi 


fr.     c. 


100  kilof. 


Exempts. 
450  00 

Exempt. 

Exempt. 
5  00 
5  00 
5  00 

Exempt. 

Exempt. 

5  p.  0/0 
de  la  valear.(a] 

3  00 

25  00 

Exempts. 

Exemptes. 

(6)       0  13 

(6)       0  19 

8  00 

2  30 

7  25 

5  00 
17  50 

2  30 
2  30 

6  00 
5  00 

2  40 

3  30 


(h) 


w 


10  00 

15  00 

Exempt 

7  75 

3  00 

7  75 

450  00 

930  00 

10  00 

12  00 

18  00 

25  00 
Exempt 

12  00 
9  00 

26  00 
6  00 
6  00 


Exempts. 
350  00 

Exempt 

Exempt 
3  00 
2  00 
2  00 

Exempt. 

Exempt. 


2  00 

18  50 

Exempts. 

Exemptes, 

(6)        0  13 


(j) 
(?) 


0  19 
6  50 

1  90 
5  85 

4  10 
14  00 

1  90 
1  90 

5  20 
4  35 


{h) 


8  00 

12  00 

Exempt 

Exempt 

3  00 
7  75 

350  00 

930  00 

10  00 

10  00 

14  50 

21  00 
Exempt 

10  00 
5  50 

22  00 
5  00 

4  75 


(o)  Avec  faealU  de  convenion  poar  le  Goaremement  en  droits  spéciSgnos. 

ih)  Y  compris  la  Uxe  de  eompaaMtioa  des  frais  do  sarvoillanee  ties  fabriques  de  soode. 

(e)  Lee  droite  porUs  &  rariiets  s5i  ne  oompreoiient  pes  la  taxe  int^ievre  do  eonsommatien. 
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mméBM. 


257 
357  6it 

«58 

959 
959  6Û 
959  fer 

960 
951 
969 
963 
964 


965 


966 

966  &û 

966  ter 

266^aafer 

967 

268 

969 

970 

971 

97Um 

979 


973 


DÉSIGNATION. 


PRODUITS  CB naquis.  (Suite.) 


Alcool  myl^ue 

Alcool  mëthviïqtte  oa  tsprit  de  boit 

Alamioe  anhydre. 

Alan  d'ouBoniaqne  ou  de  potasse . 

Alunite  calcinée  on  monlue 

Hydrate  d'alumine 


Arsëoiates., 


Borax. 


I 


Carbonates . 


Citrate  de  chaoz 


de  potasse 

de  sonde. 

brut ,  natif  on  artificiel . 
mi-raffinë  on  ra£Bné. . . . 

de  magnésie 

de  plomb 


Chlorates... 


CUorures. . 


Chromâtes .'. 


de  potasse 

de  soude,  de  baryte  ei  antres 

d*alnniiiiiam 

double  d'aluminium  et  de  sodium 

de  chaux 

de  nuignéstnin 

de  potassium 

de  i^omb 

^   de  potasse  et  de  soude 

Éther  acétique  et  snlfuriqae  de  tout  degré 

Chloroforme 

Collodion 

Giyb^ri-;-|t!ni.v;;.:. :::::::;:::::::;;:::::::: 

Kermès  minéral,  foie  d'antimoine,  crocus  minéral  et  autres 

oxydes  ou  sels  d*antimoine  (à  Fexception  de  Témétique) 

Lactate  de  fer 

de  potasse  naturel 

Nitrates.. , .  ,\  de  potasse  de  transformation 

de  sonde 


Oxalate  de  poti 

Pyrolignite..  j 

Silicate  dej 
sonde     ou  | 
de  potasse.  (   hydraté, 
dalumine 


de  plomb, 
de  ehaux. . 
anhydre.» 
cristallisé. 


Sulfates.. 


de  enivre 

de  fer 

double  de  fer  et  de  cuivre 

de  magnésie 

de  potasse 

de  soude  pur  anhydre  contenant  en  natnve  : 

aS  p.  o/o  de  sd  ou  moins. 

plus  de  aS  p.  o/o  de  sel 

de  sonde  pur  cristallisé  ou  hydraté  (sel  de 

Glauber] 


TARIF 

«éviaiL. 


TARIF 

■IXIHVM 


fr.      C. 


100  kHog. 


S 


8  00 
13  00 
30  00 

5  00 

1  50 
15  00 
10  00 

5  00 

Exempt 

10  00 

8  00 

5  00 
10  00 
38  00 
38  00 
30  00 
95  00 

k   50 

3  00 
Exempt 
99  00 

3  00 
)  30  00 
)  75  00 
I  3OO0 

k  75 
10  00 

30  00 
50  00 

Exempt. 
3  00 

Exempt 
15  00 


00 

50 

00 

50 

00 

00 

00 

1  00 

0  60 

Exempt 

Exempt. 


(a)    9  50 
(a)   10  00 


w 


1  50 


6  95 
9  95 

95  00 
3  75 
1  90 

13  50 

8  75 

k   95 

Exempt 

8  00 

6  95 

9  00 

7  50 
I  39  00 
I  39  00 

90  00 

18  50 
)  3  50 
I   9  00 

Exempt 

16  00 

9  00 

I  30  00 

I   75  00 

I  30  00 

3  75 

7  50 

95  00 
W  00 

Exempt 
9  00 

Exempt. 

19  50 


3 

9 

4 

3 

9 

3 

3 

0 

0 

Exempt 
Exempt 


00 
00 
95 
75 
10 
75 
00 
80 
50 


9  90 
9  00 

l  90 


(a)  Y  «onprt»  ia  Uz«  fit  comptnMtion  de»  frai*  <]•  tvrvtilluicc  de*  fabriqat»  de  «oada. 
il)  Nos  coaipris  l«s  Use*  inleritorc*. 
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273 

274 
275 

276 
«77 

27$ 

279 
!79  hi$ 


280 


281 

281  bis 


281  ter 


DESIGNATION. 


Sulfates 

(SmUm). 


PBODUITS  CHiyiQUBs.  [Suite,] 

de  sonde  impur  anhydre  oonttoant  en  natore  t 
a5  p.  o/o  de  sel  on  moins 

5 las  de  aS  p.  o/o  de  sel 
e  soude  impur  cristallise  ou  hydraté  (sel  de 

Glauber) 

de  xinc 


Sulfate  et  autres  tels  de  quinine. . 

Sulfites  et  bi-|    de  soude 

sulfites...  (   de  chaux 

flypostdfite  de  soude 

d*arsenic . 

Svlfures. 


de  mercure  nature    (minerai  de  mefcnre). 

de  mercure  artificiel  en  pierre 

de  mercure  artificiel  pulvérisé  (vermillon) . . 


Tartrttes  de  potasse,  y  compris  le 
tartrate  double  de  potasse  et 
de  sonde 


Tartre  brut., 
autres 


Prussiftftede  potasse. 


jaune., 
ronge. 


Superpboil^te  de  chaux. 


Produits  chi- 
miques   dé- 
rivés    du/ 
goudron  de  | 
houille. . 


*  Produits  obtenus  directement  par  la 
distillalion  du  goudron  de  houille,  (huile 
de  houille,  essence  de  houille,  benzine, 
benzol,  toluène,  xylène,  huile  lourde 
naphtaline,  anthracène,  adde  phénique« 
phénol,  acide  carbolîqoe,  etc.] ..•».... 

*  Produits  chimiques  dérivés  des  prodoita 
de  la  distillation  de  la  houille  (nitroben- 
zine,  uitrotoluène,  aniline,  toluidiftiiet 
^ylidine,  naphtol,  naphtylamine»  et 
leurs  combinaisons  acides,  salines  o« 
alcooliques.  L'adde  sul&nilique,  Taoîda 
naphlionique ,  sulfanilate,  napbtiooaie, 
les  sulfo  conjugués  du  naphtcd  et  aottot. 
—  Dyméthyluiiline,  éthyl  et  diétb^l, 
dyphénylamine,  adde  phtalique,  aadfl 
benzoique,  etc.) , 


.Saccharine — 

Engrais  chimiques  (méhagei  de  produita  <^mm{«es  itnrmt 
à  Tagricttlture)  . 

Celluloïd  brut    en 


masses,   en   plaques   ou  en  Cboillea.. 


TARIF 


«BIBIÂL. 


TVRÏF 

■  ini M  0  M. 


100  kiloi;. 


(«) 


2  20 
10  00 

1  50 

2  25 

2,000  00 

4  GO 
k  60 


k  60 

3  75 
Exempt. 

35  00 
70  00 

Exempt. 
Exempts. 

25  00 

36  00 

Exempt. 


Exempts. 


(o)  Y  compris  !•  taxe  d«  compra^ation  des  frais  de  «urTvlIlaiict»  Jet  fahriquet  de  sonJr. 


)  1   76 

)  R  25 

)  1    10 

1  60 

1,500  00 

)  3  60 

3  60 

)         3  60 

a  00 

Exempt. 
31  00 
62  00 

Exempt. 
Exempts. 

20  00 

30  00 

Exempt. 


Exempts. 


20  00 

15  00 

Prohibée. 

Prohibée. 

Exempts. 

ExempU. 

150  00 

75  00 

Digitized  by 


Google 


191  — 


983 


383 
234 
285 
286 
287 

288 
289 
290 
291 

292 
293 


'2^h 


295 
296 
297 

298 


DÉSIGNATION. 


PRODUITS  CHIMIQ0I8.  (Smts.] 


à  htm  d*afeool. 


fVodmU  d»i- 
mîcpies  non/ 
dénomaiéi.. 


autres. 


TBnfTViU(9  rWÂMÈM» 


CoclienOle..* . . .. 
Keimèf  aniiaaL... 
Laque  en  teinture, 
Inifigo. 


Indigo  putel ,  indigne ,  inde-plate  et  boulea  de  Ueu.. 

P&te  de  pastel  grosfîère....    

Cacbou  en  masse 

Roeou  prépare. 

OrseiUe   pr^(   bvmtde,  en  pAt«. 

parée \   sèche  (Cudbeard  ou  extrait) 

Extrait  de\ 

botsdatoiii-1 

tureetd'an-> 

très  espèoesl 

tinctoriales./ 
Tdbtures  dé-\ 

rivées      dur 

ffoudron  dei 

bonille. . . .] 


Garancine  et  autres  extraits  de  garance,. 

Autres  noirs  et  vi<dets 

Autres  rouges  et  jaunes 


TARIF 


TARIF 
■  ixmoM. 


Droits  à  ixarparl 
le  Coqûts  coB- 
•Dkatîra«*«rtt 
•t  manufMlmrM 
éavrisUqoaa- 
lite  d*aUMt  •» 
traat  daat  leur 
Cabric«tioB,saiu 

Om'MI  •■CMI  CM 

!•    droit    d 
doii«a«    paitM 
4tr«  iafrn««r  à 
5  p.  o/o  4«  U 
i  v»l«ar  (a}. 


100  kilog. 


Acide  picrioae 

Autres  matières  colorantes  à  fëtat  sec 

Autres  matières  colorantes  en  pAte,  renfrrmant 
^u  moins  5o  p.  o/o  d'eau 


coûLïinis. 


Bleu  de  Prusse. 
Canninf....| 

Vernis I 


naturel., 
fiictice.. 


fins 

à  Talcool 

à  ressaQoe 

à  l'huila,  ««  à  fei 


ï  et  à  l'hvflemélaagéos, 


V«lMr. 
5  p.   o/o    d«  la) 


exempt, 
ne  régime 
»  l'indigo. 


10* 

Exempte. 

Exeoipt, 
Exempte. 

Exempt. 

MAme 

Exempte. 
Exempt. 
Exempt. 
6  00 
12  00 
Exempte. 

Exempte. 
20  00 
30  00 

25  00 
130  00 

70  00 


Wtog. 

Exempte. 
Exempt. 
Exempte. 
Exempt. 

Mine  rtaiae 

qve  l*iadifo. 

Exempte. 

Exempt. 

Exempt. 

5  00 

10  00 

Exempte. 

Exempte. 
15  00 
20  00 

20  00 
100  00 

56  00 


30  00 

25  00 

le)    30  00 

(c)  25  00 

'3000 

25  00 

30  00 

25  00 

250  00 

200  00 

(ttj   kO  00 

(d)  30  00 

ttO  00 

30  00 

S5  60 

kb   00 

(«)  Nom  eoMpris  U  taie  iiit.^ri0«rf>  eur  l'alcool. 
{h]  Avec  facalU  de  cooveriiou  00  droits  spéciGqaes  éqaivhlents. 

(f)  Y   rompria  la   taxe  de  cumpeasation   afTérente  act  s«>l«  d?  soit«l«  <'nlra.it  duns  la   fdLrleatioo   de   f'oalri'M 
ilcUl. 


atUI 


(d)  Non  compris  la  taxe  do  consommation  intérienre  aflVrcote  à  Talconl. 
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Roviaoï. 


299 
300 

301 


301  bit 
301  ter 
302 
303 
304 
305 
306 


DÉSIGNATION. 


307 
308 

309 


310 


311 


312 
313 


Noir. 


C0C7LIDBS.  (5ute.) 

Encre  à  ëcnre,  à  deuiner  ou  à  imprÛMr 

/   d*ivoire 

dlttprimeiir  en  taffledonoe 

d'Espaffne  et  de  fumée 

minéru  naturel 

simplet  en  pierre. 

oonununs  à  gaine  de  boii  blanc,  yemis  oo 
non  remît,  et  onyona  en  groc  bois  pour 
charpentiers 

fins  en  bois  teint  ou  bois  de  cèdre  avec  mine 


Crayons. 


de  graphite ,  de  plombagine  ( pierre  noire) 

Les  mêmes  avec  mines  de  couleur 

fins  pour  carnets  ou  portefenâles  arec  ou  sans 
imetaL.. 


tète  en  os  on  en 
Mines  pour  crajons  en  graphite,  plombagine  (pierre  noire). 

Mines  de  couleur ^ 

r.hyrhftna  préparés  pour  Fédairage  électrique 

Ocres  broyées  ou  autrement  prépa^^  wmr  u  peinture. 
Tenes  de  Cologne ,  de  Cassd ,  d^talie ,  de  Sienne  et  d*Ombre. 
Verts  de  Schweinfiut  et  vert  métis,  cendres  bleues  ou  vertes. 
Verts  de  montagne,  de  Brunswick  et  autres  verts  résul- 
tant du  mélange  du  chromate  de  plomb  et  du  bleu  de 


Talc  pulvérisé. 


Couleurs,  ...j 


broyées  k  rhuile,  y  compris  le  carbonate  de 

plomb  ayant  reçu  la  même  préparation . . 
en  pâte,  préparées  à  feau  pour  papiers  peints 


TABIF 

«isâsAL. 


fr. 


TARIF 


fr.     c. 


100  kUoff. 


non  dénomméei. 


COMPOSITIONS  DITEASES. 

Savons 

Savons  transparents  à  base  d*alooQl  ou  de  sscre. 
Savons  tran^Mreots  autres 

Parfumeries 

antres  alcoidiques .... 

autres  non  alcooliques 

Savons  autres  que  ceux  de  parfumerie 

Parement  au  savon,  au  lichen,  è  la  fécule  et  tous  autres  pon< 

vont  servir  à  TencoUage  des  fils  et  à  Tapprét  des  tissus. . . 


25  00 

6  00 

10  00 

1  50 

Exempt 

Efempts. 

70  00 

160  00 
200  00 

3<^0  00 

600  00 

400  00 

75  00 

(o)  0  35 

0  60 

6  00 


6  00 
0  35 

8  00 

9  00 

5  p.  o/o  d»  !• 
vaUar  myt  fa- 
tnUti  àê  «oaT«r> 
•ion  •■  droiU 
•pécifiqaeséqai- 
valêBtt. 


30  00 
5  00 
8  00 
1  20 

Exempt. 

Exempts. 

50  00 

UO  00 
180  00 

300  00 

500  00 

300  00 

50  00 

(a)  0  25 

0  50 

5  00 


5  00 
0  25 


00 
50 


5  p.  o/o  i«la 
▼•l««r  avec  fa- 
raltéd«ceB«er> 
Mon  CB  droits 
sp^cjfiqoM  «qai- 
valenla. 


100  kHog. 

12  00       I  8  00 

{h)    60  00       m   40  00 

12  00       I  8  00 

LIiocWUlM  d'akoal  par. 

(f)  100  00       |(c)    80  00 

100  kUog, 


15  00 
6  00 

6  00 


12  00 
6  00 

6  00 


fa)  Non  compris  U  laie  intiriaare  sur  l'alcool. 

(b)  Avec  facultâ  da  eoavanioa  an  droit»  spici£qaaa  équivalent». 

[c)  Y  compris   la   taxa  da   aooipaasatioa  affiranta  aux   sais  de  souda  entrant    dans  Is   fabrication   de  reutraïuar 
artificiel. 
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3U 


315 


316 

317 

318 

319 

319  iû 

319  «^r 

3M 
391 
332 

323 

324 
325 
326 
327 
328 
329 
330 


331 


332 


333 
334 
335 


DESIGNATION. 


coMPOsmoRs  DiTKBStt.  (Suite.) 


*   .  ,      i   Blcmttrde. 

Ëpice.  prépa-|    s.nccf... 

•^ (    Autres..., 


Eanx  distîQëes  alcooliques 

Eaux  distillées  non  alcooliques  , 


Médicaments  i 


non  dënoosaiés,  figurant  dans  une  pliarma- 


.  ««po-A'W I       oopée  offidefl^ 


TARIF 

«  s  ■  i  ■  A  L. 


fr.     c. 


100 


TARIF 


\   non  dénommés,  n*j  figurant  pas.. 


Chicorée  brûlée  ou  monlae. 

Amidon  proprement  dit 

Fécules  de  pommes  de  terre»  mais  et  autres 

Tapioca  indigène 

Dextrine  et  autres  produits  dérirés  des  fécules,  des  amidmif  ou 

d*autres  amylacées  non  dénommées 

Cire  à  cacheter ; 

Bougies  de  toute  sorte  (6) 

Cire  et  adde  stéarique  ouvrés  autrement  qu'en  bougies  .... 

à  mèche  tissée,  tressée  ou  moulinée,  ayant 
CbandeHes. .  (       rabi  une  préparation  chimique 

autres 


Colle  de  poisson,  de  tendons  de  baleÎAes  et  autres  similaires , 

Colle  forte 

Gâatine 

Albumine < 

Pain  d*éplce 

Sucre  de  lait 

Cirage 


POTiniBS. 


Briques  pleines  en  terre  réiractaire  de  moins 
de  s  décimètres  cubes 


Poteries  ré- 
fractairesen 
terre    com- 


Autres  briques  et  pièces  en  terre  réfractaire 

de  toutes  formes  et  dimensions. 

Creusets ,  cornues  à  sas  et  antres 

Produits  réfractaires  a  base  de  silice,  magnésie , 

etc 

Creusets  en  graphite  ou  plombagine 

Tuyaux  de  drainage  (d) 

Pots  à  fleurs  en  terre  commune 

Pipes  de  terre 


6  00 
30  00 
30  00 
Régime  des 
12  00 
Droits     mscil  - 
qMs  kdéUrmi- 
n«r  Dtf  l'Beok 
nip«i«mre     de 
phamsciekni- 
•da  de  so  p.  o/o 
de  U  valenr. 
Piohibés. 


fr.     c. 


kilog. 

5  00 

25  00 
25  00 
eauz-do-Tie. 
10  00 
DroSu    epieifi- 
qoee  k  déUraii. 
ser  p«r  ISeolc 
sepMÎeare    di 
pkaraiscie  k  rai- 
era de  1 6  p.o/o 
de  la  valeur. 
Prohibés. 


100  kilof. 


10  00 

18  00 

15  00 

14  00 

16  00 
35  00 

(c)    19  00 

19  00 

(c)    15  00 

8  00 

50  00 

Example. 

Exempte. 

Exempte. 

15  00 
Exempt. 

5  00 


0  75 

1  00 

2  00 

1  50 
8  00 

0  60 

1  00 
ExemptM. 


8  00 
14  00 

12  00 
Il  00 

13  00 
30  00 

(c)    16  00 
16  00 

(c)    12  00 

6  00 

40  00 

Exempte. 

Exempte. 

Exempte. 

10  00 

Exempt. 


0  50 

0  75 

1  50 

1  00 
6  00 
0  40 
0  80 
Exemptes. 


(a)  laJépendammeot  des  droils  ompontaleart  qui  pourront  Aire  ^tblla  isr  les  aMicameBU  composts  avee  dfi 
■latièree  ftétift  de  taxes  de  dooaae  on  ds  eonaoïiifliatioa. 

(i)  Lee  boagiet  de  paraflbie  saiveat  le  régime  de  U  parafioe. 

U)  Non  eompria  les  taxée  iatériearas. 

(i^  Lee  tayaax  sa  terre  esiamaae  oa  fine  verabséa  oa  éiaaiU^  seroat  asaimilis  aax  lajaax  de  frèa  a*  930. 
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DÉSIGNATION. 

TARIF 

«■IBBAI» 

TARIF 

MIIIMQX. 

336 
337 

338 

339 

340 

341 
342 

343 
344 
345 

346 
347 

Antres    pole- 
riet  en  terre 
conmtiiic* . 

* 

Poterieteoîtes 
engrè.(i)J 

1 

Carreanz    «t 
pavëtcëra- 
miqves. .. 

Faïences  ... 
Porcelaine... 

P0TRRIB8.   (Àaite.) 

acolptnre  on  de  peinture  (a) 

décorationi  on  reliefs  (a) « . 

fr.     e. 
100 

0  60 

2  00 
â  00 
6  00 

3  00 
5  00 

3  00 

5  00 

6  00 
9  00 

10  00 

0  60 
2  00 

5  00 

6  00 

5  00 

15  00 

10  00 

11  00 
15  00 
20  00 

12  50 
25  00 
18  00 
30  00 

fr.     e. 
kiloff. 

0  40 

1  50 

1  50 
5  00 

200 
4  00 

2  00 
400 

4  00 

7  00 

8  00 

0  40 

1  00 

3  00 

4  00 

4  00 

12  00 
7  00 

9  00 
12  00 
16  00 

10  00 
20  00 
15  00 
25  00 

vemissëes    ou  ëmaillées,    sans  décoration  de 
peinture  on  de  sculpture ,  • , • . . 

vemissëes  ou  ëmaillées  «  avec  décoration  à  re- 
i       licfs  unic<dores  ou  multicolores 

j   Ustensiles  et  appareils  pour  la  iabricalion  des 
produits  chimiques  : 
Non  émaillés 

Émaillës 

Tuyaux  de  toutes  formes  : 

Émaillës 

autres  communes  de  iamlw  sortes,  appareils 
sanitaires,  objets  de  ménage,  iMiuteiUea  et 
autres  : 
Non  ëmaill^. ........................ 

Émaillës. i 

autres  en  pfttes  fines  avec  ou  sans  décorations , 
reliefs  ou  émail  *#...,..., ..,.•.. 

en  terre  commune,  non  vernissés  ni  émaillés. 

en  terre  fine ,  non  vernissés  ni  émaillés 

cuits  en  grès ,  unicolores  «  sans  ornementation . . 
multicolores ,  décorés  ou  perforés 

colorée    avec   ou    sans    reliefs    unicolores 
obtenus  par  moulages  ou  sans  retoucbe. . . 
stannifïres  à  glaçure  multicolore,  avec  des- 
sins imprimés  ou  peintures  à  la  main  ou 
reiieff  retouchés  ft  i  a  main 

fmes:  poteries  à  pâte  fine,  non  décorées,  en 
biscuit, 

fines  :  poteries  à  pèle  fine,  non  décorées ,  cou- 
vertes d'un  vernis  de  couleur  uniforme. . . . 
fines  :  poteries  à  pâtcfioe,  décorées,  en  biscuit, 
i    fines  :  poteries  à  pâle  fine,  décorées,  vernies, . 

(   Hanrhf  .  .    , .  ,  -    

1    décorée  et  d'éDaissenr  renforcée 

Parian  et  biscuit,  blanes  ou  colorés 

(a    Us  ti 
{h)  Los  ea 

lilcs  »ii  ton»  coBi 
rrooat  •■  t«rf«  f « 

•imo  oa  fioe ,  renitsscos  on  ^maillets ,  saivont  lo  riffsi 
■ni«fi« .  ÉM ,  ioliinée .  soront  as«tmUé«  svt  fslearcs  st 

Bé.n'MT. 
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DÉSIGNATION. 


YIBRBS  IT  CRISTAOX. 

moÎDS  d*iui  demi-mètre  carré 

un  demi-mètre  carré  îoclosivemeDt  à  un  lAUe 

carré  exdosivemeot  : 

BrotM 

Poiioi  «i4t«Bk4M 

un  mètre  carré  on  (dui.  bmtet 

un  mètre  carré  ou  plus,  poBei  on  élunéet*. . 

Verres  bruts  conlés  on  moulés  avec  ou  sans  stries ,  reliefs  ou 
perforations  de  toutes  épaisseurs,  formes  et  dimensions 
pour  isolateurs,  tmtures,  vitrages,  tuyauteries  ou  pave- 
ments.      


Glaces  ayant! 
dcsuperÎBcîcj 


Gobdieterie 
de  v«rre  «t^ 
cristal . . 


unie  et  moulée,  Uanche  oa  upicolofo  «t  tmti- 
tée  dans  la  masse. 

taillée  et  travée  autrement  que  pour  efiàcer  les 
traces  de  lattacbc  dite  poatil 

décorée  d'or  ou  de  eoalenr..  ...•** •  • 

Verres  ou  cheminées  d'édairage 


Verresàviti 


ordinaires  :  pour  les  verres  dont  la  super^cie 
ne  dépasse  pas  5o  décimètres  carrés 

ordinaires  :  pour  ceux  dont  la  superficie  excède 
5o  décimètres  carrés. .,.,..,.• 

Verres  de  couleur  ou  légèrement  teintés,  verre» 
ondes 

Verres  assemblés  en  vitraux ,  verres  de  couleur 
émaillés,  gravés ,  décorés  d'empreintes  litho- 
graphiques, photographiques  on  entres,  on 
ae  peintures  à  la 


bmts,  y  compris  les  verres  de  fausses  mon- 


Verres    de] 
montres. 


Verres  de  lu-  j 
nettes  etj 
d  optique .  ( 


Vitrifications. 


Verres  de  pendules  non  bombes»  tatUés  et 
poHs. , 

Verres  de  pcndwdes  antres  et  verres  de  montres 
taillés  et  poUs .* 

plans  on  bombés 

koylos  on  verres  &  vitres  taillés  d^an  côté 

poUs  et  taillés 

Vitrifications  et  émail  en  masses  on  en  tubes 

non  coupés 

Vitrifications  et  émail  en  masses  on  en  tubes 

ooupés  non  recuits 

Vitrifications  en  grains  percés  ou  taillés,  veire 

filé,  boules  et  corail  factice  en  verre 

Pierres  à  bijoux,  breloquei  oolorées  oa  aoii  en 

verre 

Fleurs  et  ornements  en  peiies  et  porcelaines, 

mosaïques  sur  papier « . . . . 

Couronnes  ébancnéee  ou  terminées  et  autres 

objets  en  vitrification  ou  porcelabe  »  avec  ott 

sans  ornement  de  métaux 


TARIF 
OBséaAL. 


TARIF 

■  1 1 1 M  V  H. 


lOd  kilog. 

25  00     I         20  00 


Ls  astre  earr^. 
1  25 
k  00 
3  00 
5  00 


1  00 
3  00 

2  00 

3  50 


100  kUog. 
6  00       •  4  50 


6  00 

20  00 
35  00 
18  00 

7  00 
12  00 
25  00 


120  00 


175  00 


li  00 

16  00 
28  00 
15  00 

5  00 
10  00 
20  00 

100  00 


20  00 

•   15  00 

75  00 

50  00 

180  00 

150  00 

30  00 

30  00 

180  00 

15  00 

15  00 

150  00 

6  00 

5  00 

7  50 

6  00 

30  00 

20  00 

150  00 

100  00 

150  00 

125  00 

150  00 
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DÉSIGNATION. 


YEniUES  ET  CRISTAUX.  [Suite.) 


Boateillef  pleines  <m  vides 

Groisil  oa  vem;  cane 

Lampes  âectriqaes  à  incandctcence ,  mu  oies  de  leur  monture. . 
Lampes  électriques  à  incandeaceace,  non  mwnies  de  leur  mon 

ture.  «^ 

Objets  en  verre  non  dénommés. 


FILS   DE   LIN,    DE    CHANYnP.   £T   DE    aAWIB. 


simples  «  écrus  en  édiercanx  : 

a,ooo  mètres  ou  moins 

Plus  de  a,ooo  mètres ,  pas  plus  de  5,ooo  mè- 
tres  

Plus  de  5,ooo  mètres ,  pas  plus  de  i  o,ooo. . . 
plus  de  io,ooo  mètres,  pas  plus  de  ao,ooo. 
Plus  de  ao.ooo  mètres ,  pas  plus  de  3o,ooo. 
Plus  de  3o,ooo  mètres,  pas  plus  de  ^o,ooo. 
Plus  de  i)o,ooo  mètres ,  pas  plus  de  6o,ooo. 
Plus  de  6o,ooo  mètres 

simples,  écrus  en  pelotes,   en  cartes  ou  tons 
autres 

simples,  blanchis  ou  teints  en  écboveaux  : 

3,ooo  mètres  ou  moins 

Plus  de  3,ooo  mètres ,  pas  plus  de  5,ooo  . . . 
Plus  de  5,ooo  mètres ,  pas  ^us  de  i  o,ooo. . . 
Plus  de  io,ooo  mètres,  pas  plus  de  ao,ooo. 
Plus  de  30,ooo  mètres,  pas  plus  de  3o,ooo. 
plus  de  3o,ooo  mètres,  pas  plus  de  ^0,000. 
Plus  de  4o,ooo  mètres,  pas  plus  de  60,000. 
Plus  de  60,000  mètres 

simples ,  blancbis  ou  teints  en  pelotes ,  en  cartes 
on  tous  autres 


Fiisdelin,de 
chanvre  et 
de 

purs ,  non 
polis  mesu- 
rant au  li- 
log.,  en  fil 
simple.. 


i 


363  6ii 


retors  éeros  en  écheveaux  : 


3,000  mètres  ou  moins 

Plus  de  a,ooo  mètres,  pas  plus  de  6,000.... 
Plus  de  5,000  mètres ,  pas  plus  de  &  0,000. . . 
Plus  de  10,000  mètres,  pas  plus  de  30,000. 


TARIF 

0  B  X  I  a  A  L. 


fr.     c. 


,  TARIF 
mxiMiiM. 


fr.     e. 


100  kilof. 


Il  50 
Exempt. 

/iOO  00 

800  00 
40  00 


21  00 


3  50 
Exempt. 
350  00 

700  00 
30  00 


16  00 


24  00 

18  00 

30  00 

23  00 

43  00 

33  00 

52  00 

40  00 

65  00 

50  00 

91  00 

70  00 

130  00 

100  00 

DroiU  des  fils 

Droit»  des  fils 

simplet  ienxt  en 

•impies  éemt  en 

MievMox,  enf- 

^cveeux,  eag- 

menUs  ê»  3s  p. 

mentés  de  s5  p. 

0/0. 

0/0. 

27  00 

20  80 

31  00 

23  40 

39  00 

29  90 

56  00 

42  90 

68  00 

52  00 

85  00 

65  00 

119  00 

91  00 

170  00 

130  00 

DM»itt  des  il» 

Droits  des  fib 

simples  kleaehie 

•impies,  bUochis 

onteiaUM^elM- 

oaleiotsenéehe- 

de  36  p.  0/0. 

desop.0/0. 

27  00 

20  80 

31  00 

23  40 

39  00 

29  90 

50  00 

42  90 
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365 


DÉSIGNATION. 


riLS  DE  UN ,  DE  CHANTBB  ET  DE  EAMII. 

/  retors  écnu  ea  écheYetax  :  [Suite,) 

j         Hafl  de  ao,ooo  mètres,  pas  pins  de  3o,ooo. 

Plus  de  3o,ooo  mètres,  pas  plus  de  do.ooo. 

Plus  de  Âo,ooo  mètres,  pas  pius  de  6o,ooo. 

Plus  de  6o,ooo  mètres^ 


Fîbdelin.de 
cbaovre  et 
de  romie 
purs,  non 
polis  mesu- 
rant au  Li< 
log. ,  en  fil 
simple.. 
(Saiie.) 


Fils  de  lin,  de 
chaoTTe  et 
de  ranâe 
non  polis.. 


rds  de  jute 
par,      non 


polis 
rant  au  kl- 
log.,enfil8 
simples . . . 


retors  écrus  en  pelotes,  en  cartes  ou   tous 
autres ^ 


retors,  blanchis  ou  teints  en  écheveanx  : 

3,ooo  mètres  on  moins 

Plus  de  a,ooo  mètres ,  pas  plus  de  S,ooo . . 
Plus  de  S  ,ooo  mètres ,  pas  {dus  de  i  o  ,ooo . . 
iHus  de  io,ooo  mitres,  pas  plus  de  90,000. . 
Has  de  90,000  métros,  pas  plus  de  3o,ooo. . 
Plus  de  3o,ooo  mètres,  pas  plus  de  4o,ooo. . 
Plus  de  4o,ooo  mètres,  pas  plus  de  60,000. . 
Plus  de  60,000  mètres. 


retors,  blanchis  on  teints  en  pelote,  en  cartes 
ou  tous  autres 


mélangés ,  le  lin ,  le  chanvre  ou  la  ramie  do- 
minant en  poids 


PILS   DE  JUTE. 


,   simjJes  écrus  en  écheveanx  : 

Jusqu^à  3,000  mètres. . . . . 

De  2,001  à  ii,ooo  mètres.. 

De  ^,001  à  6,000  mètres.. 

Plus  de  6,000  mètres  .  . . . 


simples  écrus  en  pelotes,  cartes  ou  tous  autres 
de  6,000  mètres  ou  moins 


sîm[des ,  blanchis  ou  teints  en  écheveanx  : 

Jusqn*à  a,ooo  mètres 

De  3,001  k  4*000  mètres 

De  4tO0i  à  6,000  mètres 


Plus  de  6,000  mètres. . 


TARIF 

•  KsiaAL. 


fr.     e. 


TARIF 
mmHVH. 


tr.    c. 


100  kUog. 


68  00 

85  00 

119  00 

170  00 

DroiU  dos  fiU 
Mton  «cin»  «a 
{chtTtaax  aog- 
mtnUt  de  a  6  p. 
0/0. 

35  00 
40  00 

51  00 
73  00 
88  00 
110  00 
154  00 
220  00 
Draiu  d«»  fib 
retonhiaachisoa 
laÏBls  (^n   «che- 
Teaot  aafiDMiU» 
d«  a^'p.  0/0. 

MlmM  droits 
qne  ponr  1m  fils 
pnrs  sslon  I'm- 
p4e«  si  1*  dasss. 


7  50 

9  00 

12  50 


52  00 

65  00 

91  00 

130  00 

Droits  dss  fils 
rotors  iem»  en 
êohsvosBX  ang- 
moBlés  do  ao  p. 
0/0. 

27  05 
30  40 
38  90 
55  75 
67  60 
84  50 
118  30 
170  00 
Droits  des  fils 
rstorsblanehît  oa 
ats    oa   écho- 
vosax  aogmeat^ 
do  so  p.  0/0. 

IIImss  droits 
qvo  poar  Iss  fils 
pars  soloa  l'es- 
pieo  ol  Is  alasM. 


6  75 

7  50 
11  00 


Droits  dos  fils  do  lia  seloo  Is  clai 


Droits  doo  ils 
sîmplos  oa  ieho- 
Toavx,anfaMaitôs 
do  a6  p.  0/0. 


10  50 
12  00 

15  50 

Droits  dss  fils 
doUablaachisoa 
I  teiots  soloa  la  ca- 
t^gorio. 


Droits  dos  fib 
simplos  ea  éebo- 
Teaoi,angaiontis 
do  ao  p.  0/0. 

9  75 

10  50 

14  00 

Droits  dos  fils 
doliablaochisoa 
teinls  soloa  Uca- 
tégorio. 
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DésiGNATION. 


FILS  01  iUTB.  (Suite.) 

sim|»ies,  ManchU  cm   icânU  en  peletes,  car- 
tes on    Umu    aoircs  de    6,ooo  mètre»  ou 


T\niF 


(.  IIBR  AL. 


TARIF 

MIXlMOli. 


Kils   de  jul 

polis  mesu- 
rant au  kl 
log. ,  en  fils 
sinoples . . . 
{Sutte.) 


retors ,  ëcms ,  blanchis  oo  teiiits: 
En  écbereaus 


F.n  pelotes,  cartes  ou  tous  antres  de  G,ooo 
m^es  ou  moinff 


simj^es  ou  retors,  ^-crus,  blanchis  ou  teints,  dei 
fnos  de  6,ooo  mètres,  en  pelotes,  cartes  ou' 
UNuauUes | 

Fils  de  jute  mélangé ,  non  potis,  le  jute  dominant  en  poids. . . .  |aii< 

Fils  de  piMnrttîam  tenax,  d'abaca  \ 
et  d  aotret  végétaiu  filamao-  j 

teox  non  dénommés,  non  po-f    écms 

lis,  purs  ou  mélangés,  le  phor-  /    blanchis  ou  teints 

mium,  raJbaea,  etc^  donunant  1 
cnpoidfl / 


PIL»   POU»,    riOBLLES,    CORDAGES    DE    CHANVRE,  DE   LIN, 
DB  Jim,  DE  PHORMIUM,  ETC. 


Ficepea  ou  fils  polis  simples  ou  retors,  à  simple 
torsion,  écrus  en  écDereaux,  mesurant  an 
kilog.  de  longueur  réelle  : 

3  oo  mètres  ou  moins 

Ptns  de  aoo  mètres,  pas  plus  de  5oo 

Pins  de  5oo  mètres,  pas  plus  de  i,ooo  ... 
Plus  de  i,ooo  mètres,  pas  plus  de  3,000. . 
Phis  de  a,ooo  mètres,  pas  plus  de  â,ooo.  . 
Plus  de  i4,ooo  mètres 


100 

Droite  an  fib 
ftimpU»  blanchit 
^a«  teiaU  «•  écbe- 
veaax,a«gMeatM 
<!e  a6  ç.  0/0. 

DroiU  de»  fiU 
•împlet  corres- 
poadaats  ,  aag- 
nientésdeSgp.o/o 

DroHt  des  fiU 
r«itor»|cra«,b1iia- 
ehif  «>a  leinU  en 
4cbeva»ax,  ang- 
m«nt<|  Âe  a€  p. 
0/0. 

Droits  éfi  filt 
Ida  lin,  talon  la  ca- 
I  Ugoritcorretpoa- 
dtnle. 

droits 

le  potrr  les  fih 

jata  pnr. 


Fils  polis,  fi- 
celles, cor- 
dages en 
chanTre, 
lia,  jute, 
phonnium 
tenax,  aba- 
caowtttfiet 
v^gékaaxfi- 
lamciiiens 
nondénom- 
mes,  purs 
ou  en  mé* 
lange.. 


FiceHes  ou  fils  polis  simples  ou  retors ,  à  simple 
torsion ,  écrus  en  pelotes ^ 


Ficelles  ou  fils  polis  simples  ou  retors,  à  simple 
torsion,  Uancfats  ou  teints  : 


Knéche  veaux. 


£n  pelotes. , 


12  50 
16  50 


kilog. 

Droiu  de»  fil» 
simples  bbncbi» 
on  teinte  onôcli»- 
vea  nx,engacn  t^ 
de  se  p.  0/0. 

Droits  drs  fils 
siœples  cotres» 
pondants  ,  enf- 
in Dnt«sdc3op.o/o 

Droits  dee  fils 
retors  éoros,  blen- 
cbie  on  teints  en 
^cheveanx,  anf> 
■•ntés  de  ao  p. 
©/o. 

Droit»  des  fils 
delio.sdonlace* 
tegonceofrespon* 
(Isole. 

Mince  droit» 
qne  ponr  le»  filt 
de  jnto  par. 


10  00 
13  00 


yi  50 
39  00 
45  50 
55  00 
58  50 
Droits  des  fils  retors. 


25  00 
30  00 
35  00 
40  00 
ft5  00 


Drohs  des  fi- 
celles Utm»  en 
écheveena  ang^ 
ia«iiU*dQS^p^/« 


Droiu  des  fi- 


\  rlicveanz  ang- 
mentésée39p.o/o 
Droit»  des  fi- 
celles ëcmes  en 
peloles  angMen- 
téedeSap.  0/0. 


Droîl!<  Jos  £. 
•elles  écnifa  en 
^heveaux  ang- 
aieatMes  op.0/0 


Droits  des  fi- 
celles iemes  en  «• 
cheTcani  ang- 
niealJede3op.o/o 

Droits  des  fi- 
celles éemes  en 
pelotes  angmen- 
tésdeaôp.  0/0. 
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DÉSIGNATION. 

TARIF 

GÉgtBBAI.. 

TARIF 

MIRmOH. 

fr.     c. 

fr.     c. 

FILS   POLIS,    FICELLES,    COBDAGSS    DK    CHAHYRE,    DE    LIK, 

DE   JUTE,    DE   PBOllUIUM,  KTC. 

* 

(Saite.) 

lOU 

kilog. 

367 

Tib  polis,  fi- 
celles ,  cor- 
dages    en 
obanvre. 
Ko.    inle. 

Cordages  on  fils  retors  à  double  tonkm  ei 
cAblés,  polis  on  non  polis,  goudronnés  on 
non  goodronnés,  ayant  de  diamètre  lo  mil- 
limètres on  moins  : 

l^nis 

DroiU  (les  fi* 
celles   éemcs  en 
érhflveaux     aog- 
iiieal^sdc45p.o/o 

Droits  de»  cor- 
dages oafiUretora 
^rns,  engnent^ 
de  39  p.  0/0. 

Droits  des  fi- 
celles écraes  en 
cebeTOanx  aur- 
mentMde35p.o/o 

Droit»  des  cor- 
dages ottfiUrelors 
^os,  «agmeot^^ 
de  3o  p.  0/0. 

1       phormiani 
tenax.aba- 
caoaaatres< 
YégéUiufi- 

i       kmentcox 

Blanchis  ou  teinU 

1 

1 

Doodéoo» 
mes,  p«rs 
on  en  m^- 
lanffc .... 
{Sait,.) 

Cordages  on  fils  retors  n  double  torsion  c-t  câ- 
bles .  polis  on  non  polis ,  goudronnés  ou  non 
goudronnés,  ayant  de  diamètre  plus  do  lo 
millimètres: 

Écros 

20  00 
34  00 

20  00 
26  00 

Blancbis  ou  teints 

FILS    DB    COTON. 

f  écna  mesurant  au  demi-kilog.  : 

1  D.Suo  mètres  on  moins ...••••.... 

19  50 

15  00 

Plus  (le  i3,Soo  mclres,  {nis  plus  de  30,5oo. 

5^1  00 

18  50 

Pins  de  ao,5oo  mètres,  pas  plus  de  3  5,5oo. 

98  50 

22  00 

Plus  de  35,5ûO  mètres,  pas  pins  de  So.Soo. 

3<>  50 

28  00 

Pins  de  3o,5oo  mètres,  pas  plus  de  35,5 oo. 

115  50 

35  00 

Plus  de  35,5oo  mèlret,  pas  plus  de  4o,5oo. 

52  00 

liO  00 

Pins  de  4o,5oo  mètres,  paa  plas  4e  4S^oOk 

58  50 

45  00 

358 

Fib  de  coton 
pnr,  simples 

Plus  de  45,600  mètres,  ps  plus  de  60^00. 
Plus  de   5o,5oo  mètres,  pas  plus  de  6o,5oo.. 
Plusde    6o,5oom('trc:;,  paxplusde  70,600.. 

65  00 
78  00 
91  00 

50  00 
60  00 
70  00 

Plnsde    70,600  mètres,  pas  plus  do  8o,5oo  • 

lOa  00 

80  00 

Plusde   8o,5oo  mètres,  pas  plnsde  90,600.. 

123  50 

95  00 

Plusde   90,600  mètres,  pas  pins  de  100,600. 

lft3  00 

110  00 

Plnsde  100,600 mètres, pas  plusde  1 10,600. 

169  00 

130  00 

Pins  de  1 10, 5 00 mètres, pas  plnsde  iao,5oo. 

105  00 

150  00 

Plusde  12 0,600 mètres, pas  plusde  i3o,6oo. 

23/1  00 

180  00 

Plnsde  i3o,6oo  mètres,  pas  plus  de  1^0,600. 

273  00 

210  00 

Plusde  1^0,600  mètres,  pas  plus  de  170,600. 

338  00 

260  00 

Plus  de  1 70,600  mètres. 

403  00 

310  00 
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358 


3G8  6Û 


369 


370 


371 


DESIGNATION. 


FILS  DE  COTON.  (Suite. 


blanchis. 


Fils  de  coton  1 
par,  simples/ 

(Sotte.) 


teints  on  chinés. 


TARIF 


glacés. 


fr. 


100 

DrotU  des  fiU 
.écrus  ««gmeatM 
'  de  so  p.  o/o. 
Droits  des  fils 
Un»  aogaettl^ 
de  4o  etni.  par 
kilogreoBine. 
/     Droits  dM  fiU 
simplw^bleachis 
oa  UiaU,    eag- 
mtv/U»  de  6o  e. 
p«r  kilog. 


TARIF 


/  eu   écbevettes   ordinaires    en 
bonts: 


ivux    et  trois 


Écras. 


DroiU  do  fil 
ftimpleeagoieiktés 
de  iû  B.  o/o. 

OrotU  d«   fil 


Fils  de  coton/ 
par,  retors. 


Blanchis :rcior»4ew,  «ng-. 

(  mentésdeïop.o/o 

Î  Droits  do  fil 
retire ieni,  ««g- 
mentes  ae  40  c. 
par  ktlog. 

Droite  de*  fils 
r^tdrs  ,  bUnchis 
CD  teints,  eog> 
ineal^s  de  6o  een- 
timee  par  ktlo- 
graame. 


kiloff. 

DroiU  de*  file; 
écr«e  a«gaeatée 
de  1 5  p.  o/o. 

Droits  des  fils 
^r«s  aagflMot^' 
de  3o  eent.  par 
kilogramnie. 

Oiroiis  des  fils 
singles,  Uaoehi* 
on  teiats,  a«g- 
■eat^  de  45  c 
par  ktlog. 


DroiU  da  fil 
simpleaagmentés 
de  3o  B.  o/o. 

Droite  de  fil 
rstors  ^cm ,  «ng. 


Glacés.. 


en   échevettes  ordinaires  à  quatre  boats  oo 
plos ,  écras ,  blanchis  on  teints  : 


À  simple  torsion 

À  double  torsion  et  câblés. 

fabrîqoéa,  c'est4<lire  mit  en  pekHes.  bobines 
petits  écheveaox ,  cartes  oa  autres  formes  de 
mercerie, qud  que  soit  le  nombre  de  bouts, 
écras,  blanchis  ou  tebts  : 

A  simple  torsion 

A  double  torsion  et  câblés 


écroet. 


Chaînes  our-1 
dîes  en  fil/ 
de  coton. .  1 


blanchies.. 


nenl^sdeiSp.o/ 
Droiu  do  fi 
rctore  ^cni ,  ang- 
meatis  de  3o  e. 
par  kilog. 

DroiU  dee  fils 
retors ,  Uanchis 
CD  teinU,  aag- 
roeot^dei&ceB- 
tinee  par  kilo- 
gramme. 


,  ,ooo  mètres  de  loag'  en  fil  simple 


teintes., 


0  020 
0  026 


0  026 
0  032 

Dfevit  dn  fil 
^m ,  angmenl^ 
de  4o  B.  o/o. 

Droit  des  ch  ai- 
nes onidiee^craea 
augmenté  de  so 
p.^o. 

Droit  des  chaî- 
nes «urdies^craes 
ang«ienté  de  ho 
rentlmes  par  ki- 
logramme. 


F3f  de  ootoo  mélangé  ,  le  colon  dominant  eu  poids. i    Mlmea  droiu 

jqneles&lsdeoo- 


0  015 
0  020 


0  020 
0  025 

Droit  da  fil 
écra ,  augmenté 
de  3o  p.  o/o. 

Droit  des  chaî- 
nes onrdieaécmee 
aagmenlé  de  i& 
p.  o/o. 

Uroitdesehsi- 
nes  oardiee^raes 
augmenté  de  3o 
eenlimea  par  ki- 
logramme. 

Mimes  droit) 
que  les  fils  de  eo- 
ton  par. 
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■OlimBM. 

DÉSIGNATION. 

TARIF 
0  é  1  é  s  A 1.. 

TARIF 

MIMiaOll. 

372 
373 

FILS  DB  LAINB. 

simples,  Uanchis  oa  non ,  peignés  : 

Pas  plof  de  4o,5oo  mètres » 

fr.     e. 

1001 

43  00 

56  00 

68  00 

81  00 

03  00 
105  00 
118  00 
124  00 

18  50 
28  00 
37  00 
46  00 
56  00 

74  00 

87  00 

00  00 
112  00 
124  00 
136  00 
140  00 
155  00 

■    50  00 
50  00 
68  00 
77  00 
87  00 

56  00 

72  00 

88  00 
104  00 
120  00 
136  00 
152  00 
161  00 

28  00 
37  00 
46  00 
56  00 
65  00 

fr.    c. 

28  00 

36  00 

44  00 

52  00 

60  00 
68  00 

76  00 
80  00 

15  00 
22  00 
30  00 

37  00 

45  00 

53  00 

61  00 

60  00 

77  00 
85  00 
03  00 

101  00 
105  00 

37  00 
43  00 
40  00 

54  00 

61  00 

34  00 
44  00 

53  00 
63  00 
72  00 
82  00 
02  00 
06  00 

18  00 
27  00 
36  00 
44  00 

54  00 

FîU  de  laine 
pare,  meta-, 
rant  «a  ki-' 
lOffvnme* 

Hu5  de  4o,5oo  mètres,  pas  plus  de  5o,5oo. 
Pins  de  5o,5oo  mètres,  pas  plas  de  6o,5oo. 
Plus  de  6o,5oo  mètres,  pas  plus  de  70,600. 
Plus  de  70,600  mètres,  pas  pins  de  8o,5oo. 
Plus  de  8o,5oo  mètres ,  pas  plus  de  90,600. 
Phis  de  90,5od  mètres ,  pas  plus  de  1  oo,5oo. 
Plus  de  loo.&oo  mètres» 

simples ,  blanchis  oa  non ,  cardes  : 

10,000  mètres  ou  moins. 

Plas  de  1 0,000  mètres ,  pas  plus  de  1 5,ooo. 
Plas  de  iS,ooo  mètres,  pas  plas  de  ao,ooo. 
Plus  de  ao,ooo  mètres,  pas  plus  de  3o,5oo. 
Plus  de  3o,5oo  mètres 

simples,  teinU  oa  imprimés,  petgaëa  : 
Pas  plus  de  âo,5oo  mètres 

Plus  de  âo,6oo  mètres,  pas  plus  de  5o,6oo. 
Plus  de  5o,6oo  mètres,  pas  plus  de  60,600. 
Plus  de  60,600  mètres,  pas  plus  de  70,600. 
Plus  de  70,600  mètres,  pas  plus  de  80,600. 
Plus  de  8o,5oo  mètres ,  pas  dIus  de  90,600 . 
Plus  de  90,600  mètres,  pas  plus  de  100,600. 
PHis  de  100,600  mètres 

simples,  teints  oa  imprimés,  cardés  : 

10,000  mètres  oa  moins 

Plus  de  10,000  mètres ,  pas  plus  de  1 6,000 . 
Pins  de  1 5,000  mètres,  pas  pins  de  30,000. 
Ploa  de  90,000  mètres,  pas  pins  de  3o,6oo. 
Plus  de  3o,6oo  mètres 

Fflfl  de  laine 
pure,  sera- 
rant  ao  ki-. 
logramme  * 
ea  fil  fia- 

p«« 

reton  poar    tissage,   blanchis  00  non,  pei- 
gnés : 

'Âo,6oo  mètres  ou  moins 

.Plus  de  ^0,600  mètres,  pas  plus  de  6o,Soo. 
Plus  de  60,600  mètres,  pas  plas  de  60,600. 
Plas  de  6o,5oo  mètres,  pas  plus  de  70,600. 
Plus  de  70,600  mètres,  pas  phis  de  8o,5oo, 
Plus  de  8o,5oo  mètres,  pas  plus  de  90,600. 
Plus  de  90,600  mètres,  pas  plus  de  100,600. 
Plus  de  100,600  mètres. 

retors  pour  tissage,  blanchis  oa  non ,  cardés  : 
10,000  mètres  on  moins 

Plus  de  10,000  mètres,  pas  plus  de  i5,ooo. 
Plus  de  1 5,000  mètres,  pas  plus  de  90,000. 
Plus  de  20,000  mètres. pas  plus  de  3o,5oo. 
Plus  de  3o,6oo  mètres 

ntJU..  DE  STAT. 


i4 
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Kvui*oê. 


DÉSIGNATION. 


TARIF 


TARIF 

miIMVH 


373  bis 


Fils  de  laine 
pare  mesn- 
rant  au  kî* 
logramoie 
en  fil  •im- 
pie .... 
{5ui(e.) 


374 


Fils  de  laine. 


375 


FILSDBLÂHIB.  {SniU,) 

j  retora  pour  tissage,  teints  on  imprimés,  pei- 
gnés : 

ào,5oo  mètres  on  moins * 

Plus  de  do,5oo  mètres,  pas  pins  de  5o,5oo. 
nos  de  5o,5oo  mètres,  pas  fAw  de  6o,5oo. 
Pins  de  6o,5oo  mètres,  pas  plus  de  70,600. 
Plus  de  70,600  mètres ,  pas  plus  de  8o,5oo . 
/  Plus  de  8o,5oo  mètres ,  pas  plus  de  90,600. 
Plus  de  90,600  mètres,  pas  plus  de  100,600. 
Plus  de  100,600  mètres 


retors  pour  tissage ,  teints  ou  imprimés,  cardés. 

10,000  mètres  ou  moins 

Plus  de  1 0,000  mètres ,  pas  plus  de  1 5>ooo . . 

Plus  de  16,000  mètres,  pas  plus  de  ao,ooo. 

Plus  de  a 0,000  mètres,  pas  plus  de  3o,6oo. 

Plus  de  3o,5oo  mètres. 

pure,  meturant  au  kflogramme  en  fil  rimple, 
retors  pour  tB(nsserie,  peignés ,  blanchis 


iio,&oo  mètres  ou  moins .  k..... 

Hus  de  4o,6oo  mètres,  pas  plus  de  60,600. 
Plus  de  60,600  mètres,  pas  plus  de  60,600. 
Plus  de  6o,5oo  mèlrcs,  pas  plus  de  70,600. 
Plus  de  70,600  mètres,  pas  plus  de  80,600. 
Vhu  de  8o,5oo  mètres ,  pas  plus  de  90,600. 
Plus  de  90,600  mètres ,  pas  plus  de  1 00,600. 
Hus  de  ioo,5oo  mètres 


f  pure,  mesurant  au  kilogramme  en  fil  simple, 
retors  pour  tapisserie,  peignés,  teints  on 
imprimés; 

Âo,5oo  mètres  ou  moins 

Plus  de  ^0.600  mètres,  pajs  plus  de  6o,6oo. 

Vhu  de  60,600  mètres,  pas  plus  de  60,600. 

Plus  de  60,600  mètres,  pas  plus  de  70,600. 

Plus  de  70,600  mètres,  pas  plus  de  80,600. 

Plus  de  8o,5oo  mètres,  pas  plus  de  90,600. 

Pluê  de9o,So«  mètjpes,  pasplnsde  100,600. 

Plus  de  100,600  mètres 

mélangée  de  filaments  autres  que  la  laine  d*a1-' 

paga,  de  lama,   de  vigogne,    de  vack    et 

que  le  poil  de  chèvre  cachemire  ou  chameau , 

la  laine  dominant  en  poids 


fr.    e. 


100  kUof . 


PILS  D'ALPAGA,  ETC. ,  DE  SOIE  ET  DE  BOURRE  DE  SOIE. 


376 


Filsd*alpaga,/ 
de]aina,del 
▼igogttcdel 
yack  et  de  ) 
poils  de] 
chèvre  ca-l 
chemire  eal 
dechameanl 


purs. 

mélangés  de  laine,  quelle  que  soit  la  propor- 
tion du  mélange 

mélaneés d*antres  filaments,  1^  laine  d*alpaga,^ 
de  lama  ou  de  vigogne,  de  yack,  le  poil 
de  dièvre  cachemire  ou  de  chameau  dcnni- 
nant  en  poids 


R«^aM  «les   fib 
oe  lajnc  pare. 

Régime  A—  fiU 
de  Uine  pv«. 

Rjfftme   des  £!• 
et  Uin*  par*. 


87  00 

59  00 

99  00 

68  00 

112  00 

78  00 

nk  00 

87  00 

138  00 

97  00 

152  00 

106  00 

166  00 

116  00 

174  00 

121  00 

59  00 

40  00 

68  00 

47  00 

77  00 

54  00 

87  00 

60  00 

96  00 

68  00 

05  00 

42  00 

84  00 

54  00 

102  00 

66  00 

121  00 

78  00 

139  00 

90  00 

158  00 

102  00 

177  00 

114  00 

186  00 

120  00 

96  00 

67  00 

115  00 

79  00 

133  00 

91  00 

152  00 

103  00 

170  00 

115  00 

189  00 

127  00 

208  00 

139  00 

217  00 

Idfi   00 

Rériae  dm   iUs 
ds  Uiae  pare. 

R^me  de*  fiU 
de  laiae  pve. 

Rigime  des  filt 
de  Uiae  pore. 

RMae  deefiU 
de  laine  p«re. 

R^medee  fils 
die  leiae  pvre. 
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DESIGNATION. 


TARIF 


TARIF 
■  iRiiiDa. 


fr.    e. 


fr.     c 


PILS  D'ALPAGA,  BTC,  DB  SOIS  BT  DB  BQDABB 


377 
378 

379 


¥Bs  de  poOs. 


FHide  boarrel 
de  toiej 
(  fleuret  ), 
■letorant 
an  kilo- 
gramme* • 


DE  SOIS.  [Smiu.] 

de  cbèTre  mohair  port  ou  mëlangës,  ]e  pofl 
de  chèrre  mohair  dominant  en  poidi.. . .  ^ . 

aatret  que  de  chèrre  cachemire  ou  mohair  on 
de  chameau». 


100  kilof. 


écnu,  hUnchis,  azurés,  simplet: 

8o,5oo  mètrei  on  moim* 

Plus  de  8o,5oo  mètres • 

ëcrus,  Uanchis,  asnrës,  retors  : 

8o,5oo  mètres  on  moins  en  fil  simple. . 

Pins  de  8o,5oo  mètres   en   fil  simple. . 


temts.. 


380 
381 

381  bis. 


Fils  de  soie  à  coudre,  à  broder,  à  passemen-)   simplet 
terw,  mercerie  et  antres ] 

Fis  de  bonnette  (fils  de  décheU  de  bourre) 


e).. 


Fils  de  soie  artifiôefle,  amples,  retors,  ëcms 
ou  teints 


retors.. 

écnuL. 
teints.. 


purs.  . 


[  mélanges. 


TISSUS  BE  LHf ,  GHANVRB  BT  RA10B. 


/ 


38'i 


Tissus  de  lin, 
de  chanvre 
ou  de  ra- 
mie  purs, 
unis  ou  ou- 


ëcrus  présentant  en  chaîne  et  en  trame  dans 
uo  carré  de  5  millimétrés  de  côté,  après 
dirision  du  total  par  a ,  ceux  pesant  aùl 
loo  mètres  carrés  \a)  : 

Au-dessus  de  ào  kilogrammes  : 

6  fils  et  au-dessous 

7  ftSfils 

9  et  1 G  fils 

11  et  1  a  fib 

Hus  de  la  fils 

De  lo  kilogrammes  k  ào  kilogrammes  : 

6  fils  et  auHlessons 

7  et  8fils, 

9  et  lo  fils 

1 1  et  1  a  fils 

i3  et  i4fils 

i5,  i6  et  17  fils 

18,  19  et  ao  lîls 

91,  aa  et  a3  fils 

Plus  de  aS  fils 


Exempts. 
15  00 

95  00 
150  00 

190  00 
195  00 
Mettes       droiu 
S#gmeBlét  d« 
f6  fraacs. 

400  00 
600  00 

35  00 
40  00 

Rfèime  cIm  pro- 

^«s  aon  (i«* 
aonuB^  4  b»te 
4'aleool.  (Voir 
a«282.) 

R%idi«  d«  1< 
partis  la  plat 
iropoM«  (la 
mélange.  (Voir 
p*  Ô53. ) 


Exempts. 
13  00 

75  00 
120  00 

85  00 
140  00 
iimkm     droits 
•ogmeBt^  de 
5o  fraace. 

300  00 
400  00 

25  00 
30  00 


R%iai« 
deita 


deapro- 
chuBJo 
qaea  B<m  dé* 
aoaaisabeae 
d'tleool.  (Voir 
a*  282.) 

R4|im«  de  la 
nrtie  la  plos 
imposée  du 
mélange.  (Voir 
1^  663.) 


r 
1 

i  31  20 

24  00 

'  45  50 

35  00 

58  50 

45  00 

72  00 

55  00 

91  00 

70  00 

59  00 

45  00 

84  50 

65  00 

104  00 

'  80  00 

130  00 

100  00 

162  50 

125  00 

182  50 

140  00 

286  00 

220  00 

390  00 

300  00 

520  00 

400  00 

(  a)  Dans  le  compte  des  fil»  de  chaîne  c 
HoaM  dm  dens  nombres  est  divisée  par  : 
i>m]iUe  eomms  fil  entier. 


daae  celai  des  fil»  de  tfeme ,  les  fracGons  de  fils  sont  négliKcci  ;  la 
le  qnotâeat  de  la  divisioa  est  fraetionaeire ,  la  fraction  de  fil  est 


lA. 
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1^ 


DESIGNATION. 


TARIF 


TARIF 
■  miiiVH. 


fr.    c. 


fr.    c. 


382 


383 


384 

385 
385  6Û 


386 


T1860S  OB  LIIV,  CHANTRE  BT  RAMIB.  (Saite.) 


I    Aa  dessous  de  lo  kjUogrammes  : 

I Â  fils  et  an-dessous 

iS,  i6  et  17  fils 

18,  19  et  ao  fils 

ai ,  32  et  a3  fils 

Plus  de  a3  fib 


lOOkilog^ 


blanchis. 


npiiuiét,  temte  et  ouvragés. 


Toile  cîrée  et  linoléum 

Toile  préparée  pour  peinture. 

Toiles  damasse  pour  literie  et  ameuble- 
ment écmes ; 

Toiles  damassées  pour  literie  et  ameublement 
crémées,  blanchies   ou  mélangées   de    fils 

blancs  ou  teints. 

Tilsus  de  fin,  1   linge  de  table  damassé,  écru,  présentant  en 


195  00 
234  00 
364  00 
520  00 
650  00 
Droits  des  tiisvt 
itttu   m1o«    U 
cUwe,  «ngnsB- 
trs  de  5a  p.0/0. 
Droits  dei  tissus 
btanchû ,    log 
mentit    de    >o 
p.  0/0. 

30  00 

104  00 
146  00 


203  85 


387 


de  chanvre/ 
ou  de  ramie\ 
purs,  unis} 
ou      ouvrés 

(SaiU), 


388 

389 

390 
391 
392 


chaîne  dans  un  carré 

de  côté  (a)  : 

1  a  fils  ou  moins. 

i3et  i^fils. 

i5,  16  et  17  fils 

18,  19  et  ao  fils 

91,  aa  et  a3  fils. 

Plus  de  33  fils 


de  5    millimètres 


Linffe    chiné,  blanchi  ou    mélangé    de 
blancs  ou  teints 


fils 


Coutib  écms 

Goutik  crémés,  blancs  on    mélangés  de  fils 

écms  et  de  fils  blanchis  on  teints 

Passementerie,  mbanerie  et  sangles  en  ficelle 

écme ,  bise  ou  herbée 

Passementerie,  mbanerie    et   sangles  eu   fi 

celle  crémée,  blanchie  ou  teinte 

Bonneterie.. 


DenteHes  et  guipures. . 


Monchoirs  brodés  et  antres  broderies  sur  tissus 
de  lin ,  de  chan\Te  ou  de  ramic 


218  40 

;     194  00 

(     227  00 
r.é^iinedeUboa- 
nèterîe  de  coton. 
Iléfino  (les  den- 
telles et  goipn- 
r#  de  eotoa. 
néfirae  des  bsp- 
dsricssartiMSB 
de  tonts  BBtore. 
(Y.n*459»û). 


150  00 
180  00 
280  00 
400  00 
500  00 

DroHs  des  tistut 
éeru»  soImi  la 
cUsee,  eugmen- 
tés  de  4o  p.0/0. 

Droits  de»  tissas 
kUnchb ,  ang- 
inect^  de  16 
p.  0/0. 

25  00 

80  00 
112  00 


156  80 


121  00 

93  00 

168  00 

129  00 

215  00 

165  00 

345  00 

265  00 

514  00 

395  00  . 

689  00 

530  00  ^ 

DrolU  da   linge 

Droiu  dn   liage 

icni,  «agmeotés 

iere 

,  augmentés 

de  5a  p.  0/0. 

de^ 

0  p.  0/0. 

156  0(1 

120  00 

168  00 
149  00 
180  00 

Régine  de  la  bon-' 
nelerie  de  colon.; 

Régime  des  den-j 
telles  et  gnipn- 
rei  de  coton,      t 

Régime  dns  bro^ 
deriessnrtissnif 
de  tonte  nature. 
(V.n*450  hiê)) 


(a)  Dans  le  coapU  des  fib  de  chaîne  ,  les  fractions  de  fils  doivent  être  négligées. 
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395 
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401 


DÉSIGNATIOIf. 


TISSUS   DE  Lin,  CnAH^RR  BT  RAMIE.  (.Siliff.) 

Tissas  de  lin,  de  chanvre,  on  de  ramic  méJang^,]e  Un,  le 
dbaoTTC  on  la  romie  dominant  en  poids 

VelxBis  et  pe-\ 

Inciiesdelinr  écms , ., 

pour  ameu-i  blanchis ,  teints  on  imprimas 

bcmcnt.     ) 

TISSUS  DB  JUTB. 


pur,  écrus  présentant  en  chaîne  et  en  trame 
dans  an  carré  de  5  centimètres  de  côté, 
après  division  du  total  par  a  (a)  : 

Jasqa*â  i5  fils,  simples  oa  doubles,  onia  oa 
croisés 

De  i6  à  35  fiU«  iimples  ou  doubles»  unis 
ou  croisés , 

De  a6  à  35  fils,  simples  ou  doubles,  unis 
ou  croisés 


Plus  de  35  fils 

purs ,  blanchis  ou  teints  : 


Jusqua  3 S  fils.. 


Tissus  de  jute.' 


30  00 

I    db  Ha  mIos  là 
I    claSM 
Méiaet  droit»  q«« 
p»ar  Im  tiMsa 
e-i^i  «nfnsiitM 
(lo  7  fr.  5o  p«r 
iQP  kJl. 
Rr^lm*  des  Hmo» 
PhM  de  35  fib )   <i«  lia  blanck» 

purs,  imprimés  : 


TAWP 

•  KKiaAL. 


fr. 


TARIF 

■  IIIMCM. 


fr. 


100  Lilcf. 


IWgimtdMiittst 
de  Un,  deraniia 
oB  dm  chaatm 
•eioD  retpi<«. 

93  85 
113  35 


17  00 
93  00 


Juxqu*à  55  fils. 


U  cImm. 
M4m«s  droiu  q«e 
MHir  1m  ti»*M 
olaBohit 
tsiat*  •■«■«a- 
Us  d«  f  fr.  par 
loo  kil. 


^i-i^a^ *"JR"t-r^ 

'    $i)Dn  ]«  dasM . 

mélangés,  le  jute  dominant  en  poids. )  p«^  |««  Ussiu 

(   d»  jato  par. 
«         .    .  i.  «         1     .  .,  (MI«M  droits  «jae 

Sacs  de  jute  nents.  —  Sacs  de  jute  vides  ajanti  no«r  In  tis»as 

servi • j  d«  ^aUaagaMa- 

'   tésds  lop.  o/o. 
Tresses  en   fil   de  jute  mesurant  moins  de 

loo  mètres  au  ki)<^ramme 

Semelles  en  fil  de  jute 

Passementerie,    rubanerie,   tresses,  mesurant 
loo  mètres  et  plus  au  kilogramme,  lacets 

de  jute 

Tapis  de  iute  ras  ou  à  poils  :  écrus 

t    Tapis  de  jute  ras  ou  à  ptùls  :  blanchis  ou  teints. 
\  Tapis  de  jute  ras  ou  à  poils  :  imprimés 


32  00 
26  00 


104  00 
26  00 
34  00 
42  00 


Réglais  dn  lissas 
délia,  dersaie 
oa  ds  eKaa«r« , 
ssloB  l'espèce. 

65  00 
93  00 


12  00 

15  00 

20  00 

Rifiais  des  lis* 
sas  de  lia  seloa 
U  eU«s«. 

MIaMsdroitsqa* 
poar  les  tis»a« 
seras  saniea- 
tis  de  6  ir.  ptr 
loo  kil. 

R^me  des  li<- 
sas  de  lia  blao» 
chis  oa  leiaU 
seloa  U  cissse. 

MlaMs  droits  qne 
poar  les  i  issus 
alsncliis  ou 
teials  safinen* 
tés  de  6  fr.  par 
lookil. 

Régime  des  tissas 
de  lia  imprimés 
•eloa  U  cissse. 

Mènes  droits  que 
poar  Us  tissai 
de  jate  por. 
floMs  droits  qoe 

nies  tissu» 
^  ttasagaMu- 
tésde  top.  o/o. 

16  50 
20  00 


80  00 
20  00 
26  00 
32  00 


(u)  Dsos  le  eomple  des  fils  de  ebaîae  comme  dsas  relai  des  Cls  de  ttsme ,  les  frectioas  de  fils  soat  a^ligées  {  la 
somme  des  deax  aombres  est  divisre  psr  s  {  si  le  qaotieat  de  la  diSisioa  est  frectiaaaaire ,  la  fraclioa  est  comptée 
eomae  fil  eatter. 
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403 
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405 


DÉSIGNATION. 


TI88U8  01  Jim.  (Sait».) 


VeUmnet  pe- 
Inchet  de 
jalc  pour 
ameubi  e- 
ment. 
Tiisus  de  p^rnéim  taDax,  d*«bMa  et  d'antres  régétâux  Régime  des  tit- 
filamenteux  non  dénommés (    sas  de  j«te. 


écras 

bkncbt«t  teints  on  imprimés. . 


Tîssnsde  coton 
pur,  «ni»,' 
croisés  et\ 
coutilg  . . . 


nssin  01  coTOH. 

écms,  présentant  en  chaîne  et  en  trame   [a) 
dm  nn  carré  de  5  millimètres  de  c6té, 
ceux  pesant  : 
i3  Idioffrunmes  et  plosles  loo  mètres  carrés  : 

37  fils  et  moins. 

s8à35fils : 

36à43fiU 

hk  Ghei  pins 

11    kilogrammes    inclusivement    à   i3   kilo- 
grammes exdosivement  : 

27  fils  et  mcnns 

28  à  35  fils 

36  à  43  fils 

i|4  fil>  et  plus *. . . 

9    kilogrammes   induÂTement    •    11     k3*- 
grammes  exdusivement  : 

27  fils  et  moins 

28  à  35  fils 

36443  fik 

àà  fiU  et  plus 

7  kâogrammes  inclusivement  à  9  kilogrammes 
codusivement  : 

27  fils  et  moins ». 

28  à  35  fils. 

36  à  43  fils 

44  fils  et  plus. • . . . . 

5  kSogrammcs  inclusivement  i  7  kilogrammes 
exclusivement  : 

27  fils  et  moins 

28  à  35  fils 

36  à  43  fils 

44  fils  et  plus. 

3  kilogrammes  inclusivement  a  5  kilogrammes 
exclusivement  : 

27  fîU  et  moins .  •  • 

28  à  35  fils 

36  à  43  fils 

44  fils  et  plus , 

Bifoîns  de  3  kilogrammes  les  1 00  mètres  carrés . 

blanchis 


TARIF 


TARIF 
maiHVM. 


100  kilog. 


85  00 
104  00 


fr. 


65  00 
80  00 


Régime  des  tis- 
MM  de  jate. 


80  00 

'  100  00 

'  125  00 

153  00 

62  00 

77  00 

96  00 

118  00 

91  00 
113  00 
139  00 
170  00 

70  00 

87  00 

107  00 

131  00 

117  00 
144  00 
179  00 
223  00 

90  00 
111  00 
138  00 
172  00 

:  139  00 

!  170  00 

.  214  00 

.  .  299  00 

107  00 
131  00 
165  00 
230  00 

f 

:  167  00 
180  00 
258  00 
390  00 

129  00 
139  00 
199  00 
300  00 

299  00 

375  00 

468  00 

715  00 

806  00 

Droit  d«  Usev 

éera  eogmenU 

de  s  6  p.  0/0. 

230  00 
287  00 
360  00 
'  550  00 
620  00 
Droit  du  tÎMo 

de  10  p.  0/0. 

(a)  Deas  le  compte  dès  fils  de  cbsfne  et  de  trame ,  les  frsetions  de  fils  sont  n^îgées. 
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«07 


408 


409 


410 


DésiGNATION. 


fisses  Di  GOTOif.  (Suite.) 


ni^»  croisé»  et  eeotîlf  teinta. 


niÎM,  eroités  et  «ïoiitila  Imprittès  (par 
loo  mètres  de  loogneor)  U  largeur  du 
tisM  n'eaoédaaf  pas  i  «lèlre  p<mr  les  ii 
pressions  : 


De  i  et  xùemienn,» 


De  3  4  6  eotdeun  < 


411 


419 


Tissas  de  colon^ 
pur. . , 


De  7  conleors  et  pins. , 


Percaline  enduite  pour  reliure,  cartonnage, 
maroquinerie  teinte  ou  imprimée,  sans 

V  ffaufrage 

\  Percaline  enduite  pour  rdiure,  cartonnage, 
maroquinerie  teinte  ou  imprimée,  jgÊm" 
£rée 


150  00 
315  00 


Velours  à  côles   unis,  croisés  et  moleskins» 
contenant  en  cbatne  au  centimètre  1 6  fils 

Écrus ^ 

Teints  ou  imprimés.  ....'''..... 

Velours  à  c6t«s   unis,   croisés  -et 

conttaiant  en  chaîne  au  centimètre  plus  4« 
a6  fils,  et  velours  lisses  dits  façon  soie, 
quel  que  .  soit  le  nombre  des  fils  de 
chaine: 

Écrus. 250  00 

TeinU  ou  iiBfMriméa 480  00 

Tissus  de  toute  sorte  en  eotoo  pur  ou  mélaaffé,  /Droits  <]ei  tUras 
labrrâués  en  tout  ou  en  partie  avec  desl  éera»»ogmeoUs 
fils  teinU,  blanchis  ou  glacés.  (RentH»-)  f"f  Çl^CT  . 
rontdans  celte  cat^ne  les  tissus  con-j  ^  i,t«midi»,«n 
tenant  des  liteaux  espacés  de  moins  d  un  I  bluicliim»Bt  et 

mètre  ) \   «a  gleçegt 

r  Droits  jet  titsnt 

brillantes,  fiiçonnés ,  écrus |  ","'^  »^J. 

(   t^de39p.o/o. 


TARIF 


TARIF 

HIXI  HVH. 


fr.     e. 


100  kOof. 


Droit  dn  tiua 
kra  «igmeoté 
de4off^nespar 
lodUlH- 


Droit  do  tm« 
ieru  aa|nieat^ 
deloffoactpar 
100  kilof. 


Droits  dos  tisso» 
4tnê  selon  l'os* 
pict,«ngii 
de  i  fr.  6o  per 
lOO  mitres  de 
loafoov  (a 

Droî&dcs  ûùn» 
éerts  sdoa  l'es» 
pi«,«Bgmealés 
do  8  fr.  lo  per 
io4  mitres  de 
loa^ooar  (a). 

Droits  des  tissas 
iet$ê  selon  l*es- 
pèlS.angmentés 
delSGr.parioo 
de  loH' 
,r(a). 


170  00 


180  00 


Droits  dos  tissvs 
^eras  selon  l'eo- 
pèee,«Bgmeatés 
do  9fr.  76  por 
100  mitres  de 
kmf  nonr  (a). 

Droits  des  tiseos 
icras  sdonl'os- 
pèes.aogmeAt^ 
de  I  fr.  aS  per 
100  mètres  de 
k>n|aear  (a). 

Droits  des  tisons 
iertts  selon  l'es- 
|>èco,«ng'meat<s 
de  10  fr.  par 
100  mètres  de 
lon|vonr  (a). 


130  00 


140  00 


116  00 
165  00 


190  00 
370  00 

Droits  des  tissas 
ieras  augmentés 
de  5o  1^.0/0  plos 
le  droit  afférent 
à  lai  teinture,  au 
blanchiment  et 
an  glaçage. 

Droits  des  tissas 
nnis  selon  la 
classe  augmen- 
tés de  Sop.  0/0. 


(a)  Quand  le  largenr  des  tissas  excède   1  mètre,  le  droit  est  aagmenle  proporlionnellemenl. 
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DÉSIGNATION. 


k\6 


un 

hl9 


klO 


Tîtsiifl  de 
coton.  (SwVtf.)  I 


TI5SI»  DB  COTON.  (Suite,) 


piquet,  couvertures  et  eoavre-|>tecb  en  piqués 

et  reps ,  ëcrut  : 

Pesant  plusde  1 8  kib^rammet  les  lôo mètres 
carrÀ ; 

Pesant  i8  kilogrammes  et  moins. 

Basins,  damassés  et  Knge  de  table  écrus  pe- 
sant ih  kilogrammes  et  plus  aux  loo  mètres 

carrés 

Tulles  bobinots  écrus  pour  rideaux,   couvre- 

lits ,  couvre-édredons,  voiles  de  fauteuils,  etc. 

(à  rexchuion  des  banîdes  )  : 

Onfinaires,  c*est-iHlire  à  ckaine  droite  et 
une  seule  trame,  présentant  en  chaîne 
sur  une  largeur  de  i5  millimètres  (a)  : 

Jusou'à  8  fils  inclus 

De  8  à  1  o  fils  indus 

De  lo  à  1  a  fils  inclus 

Au^essos  de  i  a  fils 

Autres. 


Articles  encadrés 

Couvortures  écrues 

Bonneterie  decoton, fil  perse,  béraudiae,  purs 
ou  mélangés: 
Ganterie 

Autres  objets  en  tons  genres:  tissus  en  pièces 
pesant  au  mètre  carré  : 

Moins  de  i  oo  grammes 

De  loo  à  iSo  grammes 

Plus  de  1 5o  granunes 

Autres  objets  en  tons  genres  :  tous  autres 
objets  y  compris  les  vêtements  ou  parties 
de  vêtements  ajustés  ou  non 

Tous  articles  autres  que  la  ganterie  en  mailles 
de  bonneterie,  brodés  à  la  main  ou  à  la 
machine,  ou  ornés  de  dentefles  ou  de 
passementeries. • 

Dentefles  à  là  mécanique  r  tulles  bobinots  ou 
guipures  en  banaes  ou  laixet,  blondes, 
tirettes ,  cordonnets ,  trimmings ,  tattings 
et  généralement  tous  articles  de  fantaisie 


TARIF 


fr. 


i    r 


TARIF 
mxmvM. 


100  Ulsf. 


170  00 
340  00 


160  00 


160  00 
2^  00 
380  00 
400  00 
DroiUclsUelMM 
eorrct^ndanU 

5§  p.  o/o. 
DroiU  lie  la  datte 
corretpondaBt* 
aagoiSBUt     à» 
«op.  o/o. 
85  00 


1*000  00 


500  00 
250  00 
100  00 


400  00 


800  00 


130  00 
180  00 


120  00 


J20  00 
170  00 
220  00 
300  00 

DroitadeUeUflte 
ooiTaapoBdante 
angnaeaftét  <!• 
3o  p.  o/o. 

DrotttdeUdatte 

eoimpoMiaBla 

M^goMatét  de 

i5p.  o/o. 

65  00 


800  00 


400  00 

900  00 

80  00 


300  00 


600  00 


(a)  L«  eoanrttfe  ^l«t  fil»  teMeSêcUé  daat  let  j^artiet  matetde  la  chaîne.  Chaque  fil  déchaîne  tera  compta  comme  «nit^, 
ni  qu'il  y  ait  lieu  de  distinguer  entre  let  fili  simplet  et  let  Gît  retort. 
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MBMW. 


DESIGNATION. 


TARIF 

fiBIBlAI.. 


TARIF 

lin  IMOM. 


fr.     e. 


fr.     e. 


'42! 

t 

4M 

t 
t 

P4i3 

435 

436 
437 

438 


TiMsfIe 
eoton.  {Siàite.) 


TISSOS  Dl  COTOIf.  (5rà#.) 

écnu  autres  que  les  tulles  bobiooli  pour 
lideaiix ,  ooovro-lks  et  les  tullea  propre- 
ment (Bis  : 

Pesant  a 5  kilogrammes  et  moins  les  loo, mè- 
tres carrés 

Pesant  plos  de  s  5  kilogrammes  et  moins 
de  3o 

Pesant  3o  .kilogrammes  et  plus. 

Passementerie  écme. 

Dentelles  à  la  main 

Rnbanene  êerae  de  coton  pua  : 

Pesant  i3  kilogrammes  et  pins  les  loo  mè- 
tres carres .*.' 

Pesant  moins  de  1 3  kilogrammes  les  i  oo  mè- 
tres carrés 

Rnbanerie  cerne  façonnée  on  collée 

ToUes  unis  écitis  présentant  en  kmgoear  on 
largeur  sur  l'espace  d*un  centimètre  (a)  : 

Moins  de  7  mailles  (gros  bobins) 

7  maiUef  et  plus  (iKmins  fins) 

Pinmetis  et  gaaes  façonnés 

lUdeaax  de  mousseline  brodée  écrus  non  enca- 
drés, pesant  aux  100  mètres  carrés  : 

Moins  de  1  o  kilogrammes 

1  o  kilogrammes  et  plus 

Rideaux  £*  mooaseKne  brodée  éeras  encadrés, 
quel  que  soit  le  poids  aux  100  mètres  car- 
rés, séparés  ou  en  pièces 

Rideaux  de  tulle  application,  de  grenadine, 
de  tulle  brodé ,  écrus 

Mousselines  brochées  ou  brodées  au  crochet 
pour  ameublement  ou  pour  vêtements  : 
Écrucs 

Blanchies , 

Les  différents  tissus  de  coton  blanchis, 
teints  ou  imprimés,  non  spédalement  lariles 
en  ces  états,  acquitteront  les  droits  de  Técru 
augmentés  des  surtases  prévues  aux  ar- 
tidesÂoS,  4o6  et  407. 
Mèches  de  lampes  et  mèches  tressées  pour 
bougies 


100  kilog. 

650  00 

500  00 

350  00 

380  00 

350  00 

300  00 

300  00 

350  00 

Droit   des    de*. 

Droit  de*    den- 

tdlM  à  U  mi- 

tellei  à  1.  mé. 

c«iqae  majoré 

ceaiqae  aeioré 
de  75  p.  0/0. 

dé  75  p.  0/0. 

160  00 
480  00 

Droit»  de  U  pet- 
Mneaterie  de 
cotoa  pur. 


650  00 
900  00 
800  00 


335  00 
650  00 


650  00 
1,000  00 


400  00 
droits  de  l'icro 
enguienté      de 
16  p.  0/0. 


95  00 


135  00 
373  00 

Droits  de  b  pes- 
semeoterie  de 
coton  par. 


500  00 
680  00 
630  00 


350  00 
500  00 


500  00 
800  00 


330  00 

Droits  de  l'éeru 
eagmenté  de 
so  p.  0/0. 


75  00 


(a)  Lot  «ailles  »e  comptent  daiik  Itf  tel»  (kmgooor  on  iargwir)  o&  le  compteils  fera  ressortir  «ne  rmag^  régnliire  de 
mpiUes. 
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DÉSIGNATION. 


TARIF 


TARIF 
■  iimsa 


429 

430 

431 

432 
433 
434 

435 

436 
437 


438 
439 

440 

441 

441  bis 
442 


TÎMos  de     / 

(Snitê.)  \ 


nasus  Di  GOTOii.  (.Siiilr.) 

Lamet  en  fil  T«tM«  pour  tàtige  : 

Venues 

Non  Ternies 

Tofli»Giré0f: 

Pour  emballage 

Antres 

Tlssns    mélanges,    le    coton    dominant    en 

poids  : 
Peltiche  de  soie  mélangée  de  coton  :  noire 

pour  chapeaux  d'hommes  dits  de  soie. . . 
Peluche  de  soie  mélangée  de  oolon  :  autre. 
Étoffes  de  soie ,  bourre  de  soie  et  coton.. . 

Étoffes  autres. 

Rnbanerie  mélangée  de  soie 

Rubanerie  mâangée  autre 

Passementerie  mélangée  de  soie. 

PassemeateriQ  mélangée  antre 

Antres , « • 

FOets  de  pèche  en  coton,  Hn,  dianyre, 
jute  et  antres  végétaux  filamenteux. .... 


100  kilog. 


195  00 

DrotU<]«]ifiUq«i 

Wscoa!ip*««at. 

20  00 
60  00 


300  00 

650  00 

490  00 

160  03 

490  00 

Dralti  ««r  la  m- 

^•aorie        de 

foloB  p«r. 

490  00 

Dnût»  de  la  paa< 

do 


par. 
fila 


cotoa  p«r. 
Droits  dot  ^a» 

de  c 
Droits 

qui  leacompo- 

MBt. 


Tissus 
de  bine  pure. 


TISSUS  DE  LAINE. 

Drapa   casimirs  et   antres  tiaant  (Mes,  et 

tissus  ras  non  firalés  : 
Étoffes  pour  ameublement ,  pesant  plus  de 

Âoo  grammes  au  mètre  carré 

Moire 

Tissus  pour  habillement  et  draperie  et  au- 
très ,  pesant  an  mètre  carré ,  lisières  com- 
prises : 

aSo  grammes  au  plus. 

De  sSi  grammes  k  àoo  grammes  indusive- 

ment 

De  4oi  grammes  à  55o  grammes  inclusive- 
ment  

De  55 1  grammes  à  700  grammes  inclusive- 
ment  

Plus  de  700  grammes 

Monsaeline  de  laine  imprimée 

Tapis  : 

Persans,  indiens,  à  point  noué  ou  en- 
roulé et  imitations 


124  00 
75  00 


240  00 


150  00 

Droit»  detfila^ 
laaeoMpMeat. 

15  00 
40  00 


300  00 

500  00 

372  00 

124  00 

372  00 

Droits  B«r  la  r«> 

benerie         de 

eotoa  par. 

372  00 

Droite  de  la  pas- 
soBeatarie  d« 
c«toa  pur. 

Dimts  dee  ti« 
de  cotea  p«r. 

Droits  des  fiuqaî 
leseoaMeeot. 


100  00 
50  00 


210  00 

140  00 

270  00 

220  00 

230  00 

180  00 

190  00 
140  00 
225  00 

140  00 
110  00 
155  00 

185  00 
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443 


445 

446 
447 

448 

449 
450 
451 

hb^ 
453 


454 


DESIGNATION. 


Tiff»  de  kioe 
pare.  (  Smte.  ) 


TÎMtMde  laine  1 
mâaogée. 


TBSOS  Di  LAm.  (Saite.) 

Turcs  et  imitatîou,  pesant  mûiaa  de 
3  kilognmmes  le  mètre  carré. « 

Turcs,  pesant  3  kilogrammes  et  pins  le 
mètre  carre 

A  la  Jacfjuart ,  bondés  on  Telouté» 

Unis  ou  imprimés,  veloutés. 

Unis  on  imprimés,  bondés 

Antres 

Bonneterie  : 

Ganterie '. 

Autres  objets   en   tons  genres  :  tiatas   en 

pièces ,  pesant  an  mètre  carré  : 
'  Moins  de  loo  grammes 

loo  grammes  à  i So  grammes. 

&5i  grammes  i  aSo  grammes 

a5 1  grammes  k  4oo  grammes 

4oi  grammes  i  5 5o  grammes 

55 1  grammes  à  700  grammes 

Plus  de  700  grammes 

Tous  antres  objets  y  compris  les  têtements 

on  parties  de  vêtements  ajustés  ou  non . . 
Tons  aHides'  antres   que  U  rantcrie    en 

mailles  de  bonneterie,  brodés  k  la  main 

on  à  la  machine,  ou  ornés  de  dcnteOeB 

ou  de  passementeries 

Passementerie  et  rubaneric 

Fex  ou  bonnets  rooges « . 

Tapisseries 

CnAles  brochés  ou  façonnés,   antres  que  les 
cachemires  de  flnde  et  que  la  bonneterie  . 

Dentelles  et  guipures 

Toiles  à  blutoir,  sans  couture 

Couvertures 

Chaussons    de    lisière    et    chaussons  fourrés 

dits  de  Strasboui*g. 

Lisières  de  drap. 

Serge  de  Berry  (lasting  ) ,  chaîne  laine ,  trame 

coton 

Draps  casimirs  et  antres  tissas  ibnlés  chaîne 
coton,  tissus  ras  non  foulés  chaîne  coton, 
la  laine  dominant  en  poids,  pesant  an 
mètre  carré  : 

aoo  grammes  an  plus 

De  aoi  grammes  à  3oo  grammes  indusi- 
vement 

De  3oi  grammes  à  4oo  grammes  induri- 
vement. 


TARIF 

•iiéaiL. 


fr. 


TARIF 
mmiisii 


fr.     c. 


lOOkilog 

^0  00 

185  00 

105  00 
]p5  00 
70  00 
feo  00 
105  00 

80  00 
80  00 
55  00 
45  00 
80  00 

«00  00 


«00  00 


800  00 
248  00 

U] 
0  50 
100 
630  00 

397  00 

Droit  dM  den- 
telfet  et  gui- 
purs»  de  coton. 

108  00 
87  00 

100  00 
Exemptes. 

180  00 


m  00 
174  00 
13ft  00 


500  00 


340  00 

990  00 

310  00 

260  00 

t80  00 

230  00 

Î50  00 

200  00 

Î20  00 

170  00 

190  00 

140  00 

140  00 

110  00 

300  00 


600  00 

200  00 
•«. 

I  0  35 

kilof. 

500  00 

320  00 

Droit    dm    tien- 

tallet    et  gai* 

pnretdeeotoB. 

160  00 

55  00 

87  00 
Eiemptes. 

150  00 


150  00 
125  00 
100  00 
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&54 


455 


65Ô 


456  bis 

457 
458 


DÉSIGNATION. 


TÎMiu  do  laiae 
mélangée. 

[Suite,) 


TTISUS  DB  LAINB.  (Soite.) 

De  hoi  grammes  à  55o  grammes  inclusive- 
meftt...  .* 

De  55 1  grammes  h  700  gràmtB^  hichisive- 
ment 

Plus  de  700  grammes 

Tissus  contenant  en  chaîne  ou  en  trame  plus 

de  10  p.  0/0  de  fib  de  soie  ou  de  bourre 

de  aoie ,  la  laine  dominant  en  poids 

Velours  pour  ameublement  (a) 

Tissus  cKaine  entièrement  soie  «  bourre  de  soie , 

la  laine  dominant  en  poids 

Tapis  de   laine  mélangée'  d'autres  matières , 

quelle  q«e  soit  la  proportion  du  mébnge . . 

Bonneterie  «  la  laine  dominant  en  poids 


\  Autres,  la  laine  domino  ni  en  poids. 


TXSSDS  D*4LPAGA,  DE  VOUA,  ETC. 


Tisansd*alpaffa/ 
delanuiy  del 
vigogne,  de* 
yack  ou  de 
poil  de  cha- 
meau  


Tissus  de  poik 
de    chèvre,/ 
purs  ou  mè-\ 
iangës. 


pan , 

mélangés  de  laine ,  quelle  que  soit  la  propor- 
tion du  mélange . . . ., 

mélangés  d^aulrcsfîlameuts,  la  laine  d*alpagà^ 
de  lama,  de  yack  ou  le  poil  de  chameau 

dominant  en  jx>ids .'..... 

fabriqués  dans  les  pays  hors  d'Europe,  le  poil 
de  chèvre  dominant  en  poids  :  à  la 
main  : 

Châles  de  cachemire  longs 

Châles  de  cachemire  carrés 

Écharpes,* galeries,  bordures,  franges.. . . . 

Tissus  nuis 

fabriqués  dans  les  pays  hors  d'Europe,  le 
|>oil  de  chèvre  dominant  en  poias  :  au 
métier  ; 

Châles  unis,  brodés  ou  brochés 

Tissus  unis. . .  .• 


fabriqués  dans  un  pays  d'Europe | 

Tissus  de  poils  de  cnèvic  mohair  purs  ou  mélangés,  dMÎnc  1 
ou  trame  coton  :  astrakan  et  peluches ,  sealskin  et  karakul 

ou  similaires 

Autre*  tiîsus  de  poils  purs' ou  mélangés  d'autres  filaments ,  le 

poil  dominant  en  poids. 

Tissus  de  crin 

pur  ou  mé-f    q-^^g^j, 

langé,  le  crin  ^    p«Mcmenterie  et  autrei 
dominant   ~~ 
poids .... 


TARIF 
0  cN  é  ■  A  L  . 


TAWF. 

MIN  t  MOB 


fr.      C. 


100  kilof . 


99  00 

74  00 
50  00 


297  00 
300  00 

400  00 

Réguie  de»  Upii 
de  jkine  para. 

Rcgiiae  do  U 
boanet«rie  de 
Ulfepnre. 

Régime  des  tîstns 
domaine  pore. 


Régime  dei  Imas 
de  laine  pure. 

Régime  det  tiistit 
de  laine  pore. 

Régime  det  tÎMOs 
de  laine  pare. 


30  00 

20  00 

1,000  00 

1,000  00 


75  00 

60  00 
45  00 


340  00 
223  00 

300  00 

Régine  des  tapih 
de  laine  pare. 

Régime  de  la 
bonneterie  de 
laine  pore. 

Régime  des  tÎMas 
de  laine  pure, 


Régime  det  tiuna 
de  laine  pare. 

Régime  de*  tissu* 
de  laine  pore. 

Régime  des  tissus 
de  laine  pare. 


30  00 

20  00 

1,000  00 

1,000  00 


La  piiee. 

1»000  00      I    1,000  00 
1.000  00      I    1,000  00 
100  ki'og. 
R'gime  de*  tissus 
de  laine  selon 
resp^e. 


230  00 

37  00 

200  00 
400  00 


Régime  des  tittot 
de  laine  selon 
TespAce. 

180  00 


30  00 

160  00 
300  00 


(a)  Sont  compr.'s    tons  cette  d/nomination  les  velours  dits  d'Ulreeht  en  poil  de  chèvre  mohair  on  en  laine  pars  m  m'-   1 
langés ,  le  poil  de  chè>re  oa  de  laine  dominant ,  avec  ou  sans  mélange  de  soie  dans  une  proportion  inférieure  i  io  p.  o/ô.      I 
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469 


DÉSlGNATIOSr. 


TU90S  DB  son ,  DB  BOCREB  DB  SOIE  DB  TOVTBS  SORTES , 
BIf  son  ARTIPFCnLLB. 

TiiMU,  foulards,   ccépet,  tulle  et  paiMOiieii- 

terie  de  MÛe  paiew , » 

Tistuf  poDgeet,  corah  et  tnisah  on  tnssor  (a^. 


Tisios  de  soie/ 
et  de  bonrre/ 
de  soie.. 


DenleUe  de  soie  on  de  bourre  de  soie. . 


TUtat  et  passemeaterîe  de  bourre  de  soie 
pore,  écnis,  blancbb,  teiots  ou  imprimés. 

Tissus  de  boarrette  pour  ameublement  pesant 
plus  de  aSo  grammes  au  mètre  carré 

Tissus  de  soie  mélangée  de  bonrre  de  soie 
dans  lesquels  la  bovre  de  soie  eicëdera  la 
soie  en  poids ' 

Tissns  de  soie  ou  de  bourre  de  soie  mélangée 
d*autres  matières  textiles ,  la  soie  ou  la 
bourre  de  soie  dominant  en  poids 

Bobneterie  :  ganterie 


Bonneterie  :  autres  objets  en    tons  genres  .* 
tissus  en  pièces  pesant  au  mètre  carré  : 

Moins  de  78  grammes 

Plus  de  76  grammes 

Bonneterie  :  tous  autres  objets  y  compris  fês 
vêtements  ou  parties  de  vêlements  ajustés  ou 
non 

Bonneterie  :  tous  articles  antres  que  la  gan- 
terie en  mailles  de  bonneterie,  brodes  à 
la  main  ou  à  la  machine,  ou  ornés  de  den- 
telles ou  de  passementerie 


Tissus ,  passementerie  de  soie  ou  de  bourre  de 
soie  avec  or  on  argent  : 


Fin 

Minfin  ou  faux. 


Rubans  de  soie  ou  de  boom  de  soie  pnie 
ou  mélangée  d'antres  matières  textiles 
la  soie  ou  la  bovrre  de  soie  dominant 
en  poids  : 


Vekwrs. 
Antres.. 


Tissus  de  toutes  sortes ,  en  soie  artificielle  : 


Purs.. 


TARIF 

•ésisAL. 


fr. 


TARIF 
■  I  SI  an  a. 


U  kilog. 


6  00 
EnempU. 
M4ms 

cpié  }et  <l«a- 
telfesdecotoa. 

3  50 

2  00 

Poar  let  tÎMas 
oe ,  boarre  d« 
•oÂpare. 


3  75 

15  00 


7  50 
5  00 


6  00 


10  00 


15  00 
4  35 


6  dO 
6  00 


MéUngés. 


Régima  «le»  pro- 
dîiitt  ehimiqaet 
■  bttse  d'ftlcool 
{n«38S). 

DroH4«  It  pwlia 
dv   méUagB  U 


r- 


653). 


k  00 
Exempts. 
IféoM      réfioM 
qiM    les    deii- 
telletdecoUMi. 

3  00 

1  50 

Mêmes  droits  qae 
poor  les  tissas 
de  bowT< 
soie  pore. 


de 


3  00 
12  00 


0  00 
4  00 


5  00 


8  00 


là  00 
3  50 


5  00 
4  00 


Ri^me  des  pro- 
duits chimi- 
qses  à  baee  d'sl- 
co4  (n*  382). 

Droit  delspertie 
en  MéUaf*  U 
pl«s  imposée 
fa»  663). 


^.,  rMiiedasisea  eseepiion que  les  pongees ,  corsb,  tossali  o«  tassor  d'origiae  extrseardpéeaae «  fsbriqn^s  stec 

I  U  soie  {crue  ein'sjsat  reçu  l'tpprit  ni  de  u  teinture  ai  de  l'impression. 


(«)Ne 
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RiméBos. 


DESIGNATION. 


TARIF 
obiAkal. 


TARIF 
■  ixtaoM. 


450  6i# 


kW 


460  bU 


461 


46UÛ 
461  1er 


46]  quaterl 


tr.    e. 


fr.     c. 


BRODERIES  ET  YÉTEMBIITS. 


Brodena  à  la  maia  ou  à  la  mëcaniqae  sur  kûsos  de  toatv  na- 
tore  oa  mu  tollea». . .  • •.,...' 


100  kiiog. 


Véietueiits,  pièces  de  lingerie  et  autres  artidet  aocesaoires  du 
vêtement  en  tissus,  conlectionn^  en  tout  ou  en  partie. . 


Gimvates ,  ods-cravates  de  toute  espèce  de  tissus  et  de  toutes 
formes,  confectionnés  en  tout  ou  en  partie 


PAPIER   ET  SES  APPLIGATIOIfS. 

autre  que  le  papier  dit  de  fiintAisic  à  Id  m^ 
nique 

autre  que  le  papier  dit  de  fantaisie  à  la  forme 
ou  a  la  main,  introduit  en  feuilles  non  ro- 

Papier    oui       gnées  sur  les  quatte  cèfës 

carte \  dit  de  fantaisie  odorièen  blanc  ou  en  couleur, 

mafliré,   indienne,  g««frë,  estampé,   dé- 
coupé.  

dit  de  forme  recouvert  d'un  métal  quelconque , 
soit  eu  feuiUek,  Mit  en  pondre : . . . 

Papier  de  tenture 

Papier  sulfurisë 

Papier  photographique  albuminé ,  non  sensibOlsë ,  arrow-root , 

salé. 

Papier  albuminé,  sensibilisé  aux  sds  d*argent  ou  de  platine, 

papier  négatif,  papier  pelliculaire  en  feuilles  ou  en  rouleaux , 

strep{Mng  film ,  transparent  film ,  ivory  film 

Papier  an  charbon 

Papier  sensibilisé  aux  ads  de  £er  (ferro-prussiate,  cyano^er, 

gallate  de  fer) 


Droit  du  tÎMtt 
•ngOMUté  d« 
1 ,0oo  fraae* 
par  loo  kilo- 
grajuaiM. 


Droit  de  l'article 
U  pis»  im- 
posé ,  «og» 
maotë  do 
1  fr«oc  par  ki- 
logramme  , 
sais  qoe  re  tto 
aitfineDlatioo 
piUMe  étra  in- 
Wfieore  à  5o 
ceatinas  par 
douuûno  d  ob- 
jou. 


Droit  de  l'article 
le  jplttt  im- 
poaé,  8«g. 
aonté  d« 
3  franoa  par 
kilogramme. 


13  00 
15  00 

36  00 

72  00 

13  00 
25  00 

125  00 


225  00 
60  00 

40  00 


Droit  da  tiaaa 
aogmaaté  de 
8«io  frai 
par  loo  kilo- 
grammoa. 


Droit  de  Tar- 
ticle  le  plus 
impoa^.  aiif- 
meoté  de 
5o  eentimea 
par  kilo- 
gramme, m 
qae  cette  aog- 
mentation 
paisae  étro 
lafifirieoro  i 
4o     eealiii 


d'objeta. 


Droit  de  l'ar- 
ticle le  jin» 
im|)oa4,  aaa- 
menti  de 
a  fraaea  par 
kilogramme. 


10  00 

12  00 

30  00 

60  00 

10  00 
20  00 

100  00 


200  00 
50  00 

30  00 
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DESIGNATION. 


TARIF 
oéiéiAi.. 


TARIF 


462 

&63  bu 
463 

464 

464  f«r 

465 

,465&û 
46&  »er 

466 

466  bis 

467 

468 

469 


469  &û 
"470 

471 
47« 
473 
474 
475 


fr.    e. 


CaHon. 


PAPIBR   BT  SES   APPLlCATIOlfS.    (Milite.) 


brat ,  en  feuilles,  pesant  an  moins  35o  gnrnmes 
le  mètre  carré 

mottlé ,  dit  pofner  mAdië 

coapé  on  fiiçonné  ponr  cartonnages 

assemblé  en  bottes  recoUYertes  on  non  de 
papier  blanc  on  de  conleot , ,, 

Tnoes  coniques  et  cylindriqncs  dits  bnsettes 


pour  filature  et  tissage 

Cartonnages  décores  de  pôntnres,  rdiefr, 
étoffes,  bois,  paiHe  tressée,  métaux  com- 
muns (o) 


Objets    en/   moulés,  comprimés  on  durcis  avec  on  saas 

cartons  on         reliai ... 

en     ceiltt-     laqués  ou  couverts  d*un  vemia  uniforme. . . 
lose (  décorés  de  peintures  ou  iacnntatious 

Livres  en  langue  firançaise 

Livres  en  langues  étrangères  ou  mortes 

^bnms  à  images  ou  i  dessin  en  noir  ou  en  couleur 

Journaux  et  publications  périodiques 

Gravures, V 


en  noir,  sur  papier,  carte  ou  carton,  non 
vernis 

en  noir,  sur  papier,  carte  ou  carton ,  vernis 

en  noir,  oc^â  sur  carton ,  non  vernis. 

en  noir,  collés  sur  carton,  remis 

en  ooidour  ou  en  or,  sur  papier,   carte  on 

carton ,  non  vernis.  .^  • 

en  couleur  ou  en  or,  sur  papier,  carte  ou 
carton,  vernis 

en  couleur  ou  en  or,  collés  sur  carton,  non 
vernis. 

en  couleur  ou  en  or,  celles  sur  carton  Vernis. 


litbogra- 
pbieSfCbro- 
mos,  éti- 
quettes  ei 
aessins  de 
toute  sorte, 

L  compris 
calen 
driers,  an- 
nonces com- 
merciales et 
mténeurt 
d*albums 
pourpboto-| 
graphies.  ./ 

Photographies. 

Imprimés  de  tout  genre  autres  que  ceux  ci-dessus  spécifiés, 

en  n<nr  ou  en  couleur 

Cartes  géographiques  on  marines. . . 
Musique  gravée  ou  imprimée. . . . , . 

Contse&çons  en  fibraine. 

Cartes  à  jouer  (b) 

Tajaux  et  conduits  en  papier  bitumé 


lOOkiiog. 


13  00 
13  00 
19  00 

45  00 

■  25  00 

.  90  00 

19  00 

60  00 

MO  00 

Exempts. 
Exempts. 
<100  00 
txempts. 


250  00 

300  00 

75  00 
80  00 


Exemptes. 

50  00 
Bxemptes. 
Exempte. 
Prohibées. 
Prohibées. 
1  25 


10  00 
9  00 
16  00 

36  00 

20  00 

70  00 

16  00 

50  00 

200  00 

Exempts. 

Exempts. 

80  00 

Exempts. 


100  00 

80  00 

150  00 

120  00 

25  00 

20  00 

30  00 

25  00 

200  00 

225  00 

60  00 
75  00 


Exemptes. 

40  00 
Exemptes. 
Exemple. 
Prohibées. 
Prohibées. 
1  00 


/  «]  Ls»  eaitoaasfst  gunu  d«  méul  pr<eieai  acoaitteal  i^aréniMit  sur  ces  ganiitarts  W  droit  ds  la  bijoaten*. 
(b)  Las  canas  poar  lai  enfants  sont  sssiaBilées  kU  l)iahsiotorie. 
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TAWF 

TARIF 

iioaéBO». 

OéSIGNATIOH. 

oéiisAi». 

■  iiiuoa. 

fr.    e. 

fr.     e. 

PEAUX   BT  PELLBTBAIBS   OUTAÉBS. 

JOO  kiW.                   1 

teulement  tannées  ou  mëgîtsëcs  d^  cbèvre. 

de  chevreau ,  de  moaton  et  d'agneau 

15  00 

10  00 

seulement    tannées,    lissées  ou   mégissées. 

autres: 

Entières 

50  00 
60  00 

25  00 
32  00 

Groupons ..., ^•».... 

DépouJUes  et  croûtes 

40  00 

18  00 

Tétrc,  mais    n*ajant  reçu  aucun  des  com- 
pléments de  mainHfaeuvrc  mentionnés  an 

paragraphe  suivant 

40  00 

25  00 

corro^rées  (o)   de  chèvre,  de  chevreau,  de 

de  couleur  naturdle,  teintes   ou  noîreies 

476 

Peaux  prépt- 
rtes**  •  •  •  • 

au  bain  ou  à  la  lirosse,    Usaées,  gTsinéts, 

90  00 

60  00 

corrodées   la)  de  vaches  et  autres,  grandes 

peaux  teintes  ou  noircies  au  bain  ou  à  la 
Drosse,  lissées,  gramécs,  quadrilléei,  im- 

primées ,  maroquinées ,  lustrées  ou  mates. . 

70  00 

50  00 

corroyées  (a)  crouponuécs  pour  sdlerie  fine, 

oeaux  de  oodion ,  qu  dles  soient  de  cou- 

75  00 

40  00 

Enrroe  avec  des  peaui  brutes  d*ontre-mcr, 
noo  drayées ,  teintes  mates  ou  listées  pour 

' 

1 

doublures  de  chaussures, etc.., 

70  00 

45  00 

vernies 

;ioo  00 

125  00 

74  00 

60  00 

autres  non  dénommées,  non  teintes 

60  00 

40  00 

477 
478 

C«ir  &ctice.. 

35  00 

25  00 

SemeUes  découpées,  en  cuir  battu  et  lissé,  et 

479 

talons 

80  00 

50  00 

Tiges  de  bottes,  bottines ,  botillons,  empeignes 

claques  (cambrées  ou  non),  quartiers  en 

479  6w 

Oavraget   eo 
peanooen 
cuir 

veau ,  vache,  cheval,  chèvre  ou  chevreau,  eu 
cuir  non  verni 

175  00 
275  00 

Up 

125  00 
175  00 

•lr«. 

En  cuir  verni. '. .  * 

480 
481 

Boites.... 

2  50 
2  50 

2  00 
1  50 

482 

Souliers.. .VT. 

1  00 

0  75 

Unoeu. 

pe«u  corroyas 

laroul  Usées  au  droSU  tppUqa«s  •■>  proéaiU  in  pi 

yt  du*    lesq««l* 

•11m  ««root  «t4 

(J)L.. 

imtUtioot  àê  {)•« 

ax  ù«  coeboB  otij^ na«t  ov  l'iaiprissiaa  d«  pf»ns  éa  »• 

ebM  <»a  mil»  sa 

iysai  li  '  Mtiws 

V^p««BX   i 

îomrjin  tmirtê  a 
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^83 


4fiA 


485 
48G 


487 
488 


489. 
400 
491 

401  bU 


401  ter 
40^ 

403 


DESIGNATION. 


P«&UX  BT   PELUETIRnS  OUfllto.   (5«t9.) 


Bndespoar  «aboU*. 


494 


OvTrages  en 
peau  ou  en 
c«iir. 

{Saite,) 


Guil»  d'agiMMi,  oo  de  Yea«  : 

Simplement  coasat. 

PiqmSt 

OaiiUdocberrea«  ou  de  cfaerrette: 

ShapleiBent  coupiu 

PîqM 


Articles  de  sellerie  fine  ( antres <q«e  selles) . 
Sdles: 


PottrboouiMSé 
Pour  {emmes. 


Articles  de  iKmrrellerie 

Courroies  et  cordes  en  cuir  pour  transmis- 
sion «  tuyaux  de  cuir  et  «atr^  on  vraies 
au  cuir  ou  en  peau  pour  machines 

Plaques  et  rubans  en  cuir  non  boutés  pour 
cardes. • 

Malles  en  boîs  ou  en  carton,  recouvertes  en 
cuir..  • 

Maroquinerie  : 

Souple »•.. 

Dure 

Couvertures  d*albums  pour  photographies ,  en 
peau,  boû,  étoffer  papier  uni  et  déooré^et 
autres  (a) 

Albums  pour  photographies ,  entiers  (a) 

Autres 


préparées  on  en  morceaux  cousus  : 
Loups  marins  et  loutres  de  mer, —  Phoqi 


let 


Pettetenes.. 


biuc-backs.  —  Pctit-ffris   et  sacs  de  petit- 

fris.  —  Hamsters  et  lapins  Uancs. —  Astra- 
ans  moirés  et  frisés,  en  peaui  et  en  ton* 
loupes.  —  Lièvres  blancs  et  sacs  de  lièvres 
blancs.  —  Chèvres,  en  peaux  et  en  nappes. 

non  dénommées 

ouvrées  et  ooofiietîouDées  ; 

Communes 

Fines 


TAHIF 

«KMSRAI.. 


TARIF 
■  iRiaoïi. 


fr.    c. 


100  kllog. 
03  00     I  50  00 

La  do«ium«  de  jiûrts. 


1    00 

1  50 

2  00 
2  50 


0  50 

0  75 

1  00 
1  25 


100  kllog. 
3Î0  00     I        180  00 

La  pièce. 

15  00     I  10  00 

18  00     I  12  00 

lOOkUog. 

eo  00  50  00 


100  00 

70  00 

74  00 

250  00 
200  00 


220  00 
250  00 
120  00 


Exemptes. 
100  00 

200  00 
050  00 


60  00 

40  00 

60  00 

200  00 
150  00 


180  00 

200  00 

80  00 


Exemptes. 
100  00 

160  00 
500  00 


(a)  1.«s  albnms  el  coa>erlKr«*  d'elbenu*  gamb  de  nétal  pr^i«ttx  acqviltent  népar^meot  sur  eee  gtrwniutt*  le  «Iroit 
de  la  bijoaterie. 


{A  suivre.) 


BULL.  DE  STAT. 
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RAPPORT  ET  DÉCRET 

iX)NCBRNANT  L^APPLICATION  DU  TARIF  MINIMUM  DES  DOUANES  W. 

RAPPORT  AU  PRÉSIDENT  DE  Lk   RÉPUBLIQUE  FRANÇAISE. 

ParîBf  )«  fto  janvier  1892. 
Moniieur  le  Prélident, 

Les  traités  d^  commerce,  accompagnés  d6  tarife,  qui  ont  r^i,  dépuis 
188 a,  nos  échanges  avec  l'étranger,  arrivent  à  leur  terme  le  i*'  février  pro- 
diain.  En  prévision  de  celte  échéance ,  et  au  motnenf  où  s'achevait  Fœuvre  légis- 
lative qui  a  fixé  notre  nouveau  régime  douanier,  le  Gouverneitient  a  demftndé 
ku  Parlement  les  pouvoirs  nécessaires  pour  s'entendre  avec  les  divers  États 
dont  les  traités  allaient  expirer,  sur  lés  conditions  dans  lesquelles  se  conti- 
nueraient les  relations  économiques  existant  entre  eux  et  la  France.  Ces 
|)ouvoirs  lui  ont  été  donnés  par  la  loi  du  39  décembre  daruier. 

Us  consistent  dans  la  double  autorisation  :  i"*  de  proroger  provisoirement , 
Dn  tout  ou  en  partie,  les  traités  ou  conventions  de  commeit:e  et  de  naviga- 
tion arrivant  à  échéance  le  i"*^  février,  à  Texception  des  clauses  portant  con- 
cession d'un  tarif  dédouane,  ainsi  que  les  conventionâ  relatives  a  la  garantie 
réciproque  de  la  propriété  littéraire,  artistique  et  industrielle;  2*  d'appli- 
quer, en  tout  ou  en  partie,  le  tarif  minimum,  établi  par  la  loi  du  11  jan- 
vier 1892,  aux  produits  ou  marchandise  originaires  des  pays  qui  bénéfi- 
cient encore  actuellement  du  tarif  CÔûventionliel  et  qui  consentirobt  à 
appliquer  aux  marchandises  françaises  le  traitement  de  la  nation  la  plus 
favorisée. 

Le  Gouveiiiement  a  ouvert  immédiatement  dés  pourpariers,  dont  nous 
ftvoi^s  rhoDueur,  Monsieur  le  Président,  de  vous  exposer  les  résultats. 

Le  premier  accord  que  nous  ayons  conclu  esl  celui  qui  a  été  consacré  par 
la  convention  signée  avec  les  Royaumea  unb  de  Suède  et  de  Norvège,  le 
t3  janvier  189a.  Dans  des  conférebôes  téùues  à  Paris,  les  plénipotentiaires 
ont  déterminé  les  articles  du  traité  de  commerce  du  3o  décembre  1881  qui 
Ile  devaient  pas  rester  eh  vigueur  au  delà  du  i*'  février;  ils  ont  prorogé  les 
iutres  clauses,  notamment  Tarticte  ii  stipulant,  en  matière  dédouane,  le 
traitement  de  la  nation  la  plus  favorisée*  En  même  temps,  a  été  prorogé  le 
traité  de  navigation  qui  avait  été  conclu,  coiâme  le  traité  de  commerce,  à  la 
date  du  3o  décembre  188 1«  Ces  deux  prorogations  ont,  d'ailleurs^  eu  lieu 
dans  la  limite  prévue  par  la  loi  du  29  décembre,  les  Gouvernements  respec- 
tifs se  réservant  la  faculté  de  faire  cesser  les  efiSit»  de  la  Convention  en  Noti- 
fiant celte  intention  douze  mois  à  l'avance. 

Quant  à  la  propriété  industrielle,  elle  est  garantie  en  Suède  et  en  Nor- 
vège tant  par  la  Convention  d'union  qui  a  été  signée  à  Paris  le  20  mars 
JlS83,  et  à  laquelle  ont  accédé  les  Royaumes  unis,  que  par  l'article  addi- 
tionnel à  notre  traité  de  commerce,  article  également  prorogé,  et  stipulant 


(!) 
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le  ttaitauent  national.  D'antre  part,  les  droite  de  la  propriété  littéraire  et 
artistique  aont  reconnus  dans  les  Royaumes  unis  par  ce  même  article  addi- 
tionnel^ ainsi  que  par  un  arrangement  spécial  en  date  du  i5  février  i884- 

Avec  les  Pays*Bas  renteott  sW  également  établie,  mais  dans  une  mesure 
|dus  restreinte^  Las  marchandises  bi^landaisea  seront  admises  au  bénéfice 
de  notre  tarif  minimum ,  et  le  Gouvernement  néerlandais  continuera  d'ap- 
pliquer  à  nos  imporlactiQBs  le  traitement  dont  jouissent  les  provenances  des 
autres  pays.  Le  commerce  dans  les  colonies  sera  soumis  au  même  régime; 
une  réserve  a  seulement  été  faite  en  ce  qui  touche  les  tarifications  spéciales 
visées  dans  le  paragraphe  4  de  Tarticie  3  de  notre  loi  de  douane. 

En  définitive,  la  situation  a  été  réglée  entre  la  France  et  les  Pays-Bas,  au 
point  doYue  douanier,  dans  les  m^es  conditions  que  celles  qui  eiistent 
entre  la  France  et  TAngleterre  depuis  le  vote  de  la  loi  française  du  37  fé- 
vrier 1882.  La  législation  douanière  de  la  Hollande,  qui  a  les. mêmes  ten* 
dances  que  celles  de  la  Grande-Bretagne  «  a  facilité  cette  solution;  elle  expli- 
que, d^autre  part,  comment  le  cabinet  de  la  Haye  n'a  pas  cru  pouvoir 
prendre  un  engagement,  même  d'une  cx>urte  durée.  Les  deux  Gouverqe- 
nieols  se  sont  donc  réservé  une  entière  liberté  d'action  pour  faire  cesser  le 
modas  Vivendi  ainsi  établi. 

Nos  rapports  avec  la  Belgique  sont  réglés  d'une  manière  analc^e.  Seule- 
ment, dans  ce  pays,  le  Gouvernement  a  suivi  une  procédure  semblable  à 
celle  que  nous  avions  nous-mêmes  adoptée  ;  il  a  présenté  aux  Chambres 
belges  un  projet  de  loi  Taûtorisant  «  à  appliquer  provisoirement,  en  tout  ou 
en  partie,  aux  pays  étrangers  qui  se  trouveraient  momentanément  sans  traité 
avec  la  Belgique,  le  régime  de  la  nation  la  plus  favorisée  en  matière  de 
commerce,  de  navigation  et  de  douane,  pour  autant  que  la  Belgique  serait 
admise  sous  les  mêmes  rapports  à  un  traitement  de  l'éciprodté  9. 

Dans  ces  conditions,  le  Gouvernement  belge  nous  a  fait  savoir  que,  sous 
réserve  de  l'approbation  des  Chambres,  les  marchandises  françaises  seraient 
admises  en  Belgique,  à  partir  du  1*'  février,  au  traitement  de  la  nation  la 
plus  favorisée.  De  notre  oôté,  nous  avons  notifié  au  Cabinet  de  Bruxelles 
notre  intention  d'appliquer  aux  marchandises  belges  en  France  les  droits  du 
tarif  minimum,  les  deux  Gouvernements  conservant,  d'ailleurs,  la  faculté 
de  reprendre  leur  liberté  lorsqu'ils  le  voudront. 

Nous  aurions  désiré  qu*un  accord  plus  complet  pût  intervenir;  mais,  tel 
qu'il  a  été  convenu,  il  permettra  de  maintenir  les  rapports  conmierciaux  et 
maritimes  entre  les  deux  pays  et  d'attendre  que  Vexpérience  ait  montré  les 
effets  du  nouveau  régime. 

En  Suisse,  un  mouvement  d'opinion  très  marqué  s'est  manifesté,  dès  IV 
rigine,  contre  les  conditions  faites  par  noire  tarif  minimum  à  quelques  ar- 
tfcles  importants  de  Texportation  de  ce  pays  à  destination  de  France.  Une 
mptdre  commerciale  entre  les  deux  pays  a  paru  sur  le  point  de  se  produire, 
mais  une  appréciation  plus  juste  de  ta  situation  a  finalement  prévalu.  Le 
Conseil  ftédérat  a  demandé  aux  Chambres  et  reçu  des  pleins  pouvoirs  pour 
régler  les  relations  économiques  au  mieux  des  ititérêls  de  la  Confédération , 
et  un  moias  vivendi  a  été  convenu  entre  les  deux  Gouvernements  dans  les 
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mêmes  conditioDs  qae  ceUes  mdiquées  plus  haat  en  ce  qui  concerne  la  Bel* 
gic[ue.  Nous  noQs  sommes,  d'atlleurs^  montrés  di^MMés  à  étudier  dans  um 
esprit  amical  et  à  recommander,  s'il  y  a  lieu,  après  examen  contradictoire^ 
à  Tattention  du  Parlement  les  réclamations  que  le  Gouvernement  suisse 
croirait  devoir  soumettare  au  Gouvernement  de  la  République  en  ce  qm 
concerne  certains  articles  du  tarif  minimum.  De  même,  nous  nous  réservons 
de  signaler  au  Conseil  fédéral  les  majorations  du  nouveMi  tarif  général  suiaae 
qui  frappent  particulièrement  nos  produits.  - 

Dans  le  cours  de  la  même  négociation  v  le  Gouvernement  fédérai  nous  a 
fait  savoir  qu'il  continuerait  d'appliquer  jusqu'au  3o  avril  le  'règlement 
relatif  an  pays  de  Gex  (annexe  F  au  traité  de  commerce  du  33  février 
1883  ]  ;  nous  avons  consenti,  de  notre  côté,  à  maintenir  provisoirement  Tap- 
ticle  11  da  traité  de  commerce  du  23  février  1683,  concernant  le  conlrâle 
des  articles  d'orfèvrerie  et  de  bijouterie. 

Avec  l'Espagne,  les  pourpariers  ont  rencontré  des  difficultés  quH  n'a  pas 
été  possible,  jusqu'à  présent,  de  résoudre. 

Dès  le  mois  de  décembre  1890,  les  droits  d'importation  en  Espagne 
étaient  surélevés  dans  une  proportion  très  considérable  sur  plusieurs  articles 
intéressant  notre  agriculture,  notamment  le  bétail.  Puis,  s'ouvrait  en  France 
la  discussion  sur  la  loi  de  douanes,  et  la  tarification  établie  sur  les  vins  sou- 
levait en  Espagne  de  vives  réclamations.  Sur  ces  entrefaites,  de  i^pu veaux 
tarifs  étaient  décrétés,,  beaucoup  plus  élevés  qpele  nôtre,  pour  le  i*'  février 
1893,  et  atteignaient  d'une  manière  spéciale  les  marchandises  françaises. 
Cet  état  de  choses  a  été,  de  plus,  gravement  compliqué  par  cette  cir- 
constance que  l'Espagne  est  liée  vis-à-vis  de  l'Angleterre  par  un  traité  qui 
assure  jusqu'au  3o  juin  prochain  aux  produits  britanniques  Tapplication  du 
tarif  conventionnel  actuellepient  en  vigueur.  H  existe  donc  en  Espagne  trois 
tarifs  :  un  tarif  général ,  un  tarif  minimum  et  un  tarif  conventionnel,  infé- 
rieur à  ce  dernier. 

Nous  ne  pouvions,  quant  à  nous,  consentir  à  une  pror(^ation  des  tarifs 
annexés  à. notre  traité  de  1882;  i^ous  ne  pouvions  pas  non  plus  accepter  le 
nouveau  tarif  minimum  espagnol  conune  l'équivalent  du  nôtre  :  sans  entrer 
dans  la  comparaison  de  ces  tarifs^  nous  aurions  en  effet  concédé  en  France  le 
tarif  le  plus  réduit  tandis  qu'en  Espagne  nos  produits,  tout  en  jouissant  du 
tarif  minimum,  auraient  été  soumis  à  un  r^ime  différentiel  par  rapport  aux 
pays  bénéficiant  du  tarif  conventionnel.  La  seule  base  d'arrangement  que 
nous  pussions  admettre  consistait  à  s'accorder,  de  part  et  d'autre ,  soit  en 
bloc,. soit  partiellement,  les  tarifs  les  plus  réduits. 

Les  diverses  ccMubinaisons  que  nous  avoua  proposées  dans  ce  sens  n'ont  pas 
été  accueillies;  elles  nous  paraissaient  «  oq>endant,  d'autant  plus  acceptables 
que  notre  tarif  minimum,  relativement  aux  vins  qui  représentent  l'article 
essentiel  de  l'importation  espagnole  ^1  France,  e$t  inférieur  à  celui  de  bous 
les  autres  pays.  Aussi  ne  pouvons-nous  que  décliner  la  responsabilité  d'une 
rupture  qui  est  en  si  complet  désaccord  avec  les  sentiments  des  deux  pays. 

En  Portugal,  il  n'existe  plus  de  tarif  conventionnel,  et  le  Gouversement 
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a  préparé  ud  nouveau  tarif,  dont  rapplioaiioD  provisoire  a  été  autorisée  à 
partir  du  i*''  février,  mais  dont  il  attecbd  la  mise  en  vigueur  avaut  d'eotrer 
en  pourparlers  avec  des  États  étrangers*  Eu  outre,  le  Cabinet  de  Lisbonne 
sei^use,  d'une  manière  gàiérale,  à  admettre  la  clause  du  traitemeol  de  la 
Action  la  plus  favorisée.  Dans  ces  conditions,  et  eu  égard  à  TélévaUcn  du 
nouveau  tarif  portugais,  notis  u'avons  paa  p^nsé  quli  y  eàt  lieu  d'appliquer, 
quant  k  préspnt,  aa  Portugal  le  tarif  mijii^imuiM» 

En  dehors  des  six  États  ci-dessus  mentionnés,  dont  nous  avions  dû 
dénoncer  les  traités  de  commerce  avec^  la  France  pour  pouvoir  repremlre 
notre  liberté  eu  matière  de  tarifs,  nous  avons  également  négocié  un  arran- 
gement avec  la  Grèce.  Les  relations  entre  les  deux  pays  étaient  déterminées 
par  des  kns  dont  Féchéance  avait  été  fixée  au  i""  février  prochain.  Par  un 
échange  de  lettres  qui  a  eu  lieu  le  8/20  de  ce  mois  entre  le  Mim'stre  de  la 
République  à  Athènes  et  le  Ministre  des  affaires  étrangères  de  Grèce,  une 
entente  s*est  établie  pour  maintenir  le  même  régime  jusqu'au  il  juillet  de 
la  présente  année. 

11  nous  reste  à  indiquer  quels  sont  les  actes  qui  continueront  k  protéger  les 
droits  de  nos  nationaux,  en  matière  de  propriété  intellectuelle,  dans  les  cinq 
États  avec  lesquels  les  clauses  non  douanières  des  traités  de  commerce  dé- 
noncés n'ont  pu  être  prorogées  comme  nous  Tavonâ  fait  avec  la  Suède  et 
la  Norv^e. 

En  ce  qui  concerne  la  propriété  des  marques  et  dessins  de  fabrique,  etc., 
la  Belgique,  l'Espagne,  les  Pays-Bas,  le  Portugal  et  la  Suisse  sont,  aVec  la 
France,  parties  contractantes  dans  la  Convention  d'union  àignée  à  Paris,  le 
Qo  mars  i883,  qui  reste  en  vigueur.  •    • 

A  l'égard  des  mêmes  pays,  à  Texception  du  Portugal,  la  propriété  litté- 
raire et  artistique  trouve,  d'autre  part,  dans  la  Convention  d'union  signée  à 
Berne,  le  9  septembre  1886,  le  maintien  de  garanties  essentielles.  En  outre, 
la  Convention  du  29  mars  i855  et  l'arrangement  complémentaire  du 
27  avril  1860  avec  les  Pays-Bas  sont  toujours  exécutoires.  En  Belgique,  il 
existe  une  loi  spéciale  portant  la  date  du  22  mars  1886  et  accordant  aux 
étrangers  en  même  temps  qu'aux  nationaux  une  protection  efficace.  Quant  k 
l'Espagne,  la  Convention  signée  à  Paris,  le  16  juin  1880,  est  toujours  en 
vigueur  et  contient  les  dispositions  les  plus  favorables  aux  droits  de  la  pro- 
priété des  œuvres  de  littérature  et  d'art. 

En6n  la  Convention  littéraire  du  11  juillet  1866  avec  le  Portugal  n'a  pas 
cessé  d'être  exécutoire. 

Telle  est,  en  résumé.  Monsieur  le  Président,  la  situation  résultant  des 
négociations  qui  ont  été  la  conséquence  du  nouveau  régime  douanier  de  la 
France.  Dans  un  Livre  jaune  qui  va  être  distribué  aux  Chambres,  les  cor- 
respondances et  les  documents  se  rattachant  à  ces  n^ociations  seront  publiés 
et  compléteront  les  informations  que  le  présent  rapport  ne  pouvait  donner 
que  sons  une  forme  sommaire. 

Du  compte  rendu  qui  précède,  il  ressort  que  la  Suède  et  la  Norv^e,  les 
Pays-Bas ,  la  Belgique,  la  Suisse  et  la  Grèce  se  trouvent  dans  les  conditions 
prévues  par  la  loi  du  29  décembre  dernier  pour  obtenir,  en  France,  à  partir 
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do  i*' février  prochaio,  TapplicatioD  du  tarif  mfnimtim.  Nous  avons  l'hon- 
neur de  soumettre,  à  cet  effet,  le  projet  de  décret  ci-joînt  è  votre  appro* 
batiôo. 

Par  voie  de  conséquence,  le  bénéfice  du  tarif  minimum  s'étendra  aux 
divers  pays  tels  que  l'Angleterre,  l'Allemagne,  l'Autriche-Hongrie,  la  Russie, 
la  Turquie,  le  Danemark,  le  Mexique,  etc,  qui,  en  vertu  de  traités  non 
dénoncés  ou  de  lois  spécîafoa,  )MÎ8seii(  actcicillomeiit  du  tarif  conven- 
tionnel. 

Le  Ministre  des  affaires  étrangères .  le  Ministre  du  cammrce,  de  Vindastrie 

A.  RIBOT.  el  des  colonies, 

hiï.^  ROCHE. 

nécRST. 
Le  Président  de  la  République  française. 

Sur  le  rapport  des  Ministres  des  affaires  étrangères,  du  commerce,  de 
f industrie  et  des  colonies,  des  finances  et  de  l'agriculture; 

Vu  la  loi  du  39  décembre  1891  autorisant  ïè  Gouvernenient  à  appliquer 
en  tout  ou  en  partie  le  tarif  minimum  aux  marchandises  originaires  des 
pays  qui  bénéficient  acuiellement  du  tarif  conventionnel  et  qui  consentiront, 
de  leur  çàté%  ^  appliquer  aux  marchandises  françaises  le  traitement  de  la 
nation  la  plus  favorisée; 

Vtt^  en  ce  qui  concerne  les  cpiooias  et  les  possessions  françaises ,  Tarticlc  3 
de  la  loi  du  11  janvier  1892, 

DsoniTE  : 
AirriCLK  ]*. —  Le  tarif  minimum  inscrit  au  tableau  A  annexé  k  la  loi  de 
douane  du  11  janvier  189a  sera  appliqué  en  France,  y  oooipris  TAlgérie, 
à  partir  du  i*'  février  1892,  et,  dans  les  colonies,  les  possessiem  françaises 
et  les  pays  dé  protectorat  de  flndo-Chine,  sous  )es  conditions  et  dans  les 
délais  prévus  par  l'article  3  de  la  loi  précitée,  aux  marchaiHliaes  originaires 
des  Royaumes  unis  de  Suède  et  de  Norvège,  de  la  Belgique,  de  la  Suisse, 
des  Pays-Bas  et  de  la  Grèce. 

2.  —  Le  Ministre  des  finances  et  le  Ministre  du  commerce,  de  l'indus- 
trie et  des  colonies  sont  chargés  de  fexécutioQ  du  présept  décret,  qui  sera 
publié  au  Journal  officiel  et  inséré  au  Bulletin  des  lois. 
Fait  à  Paris,  le  3o  janvier  189:2. 

CARNOT. 
Par  le  Président  de  ft  RépaMiqde  : 

Le  Ministre  des  affaires  étrangères.  Le  Ministre  du  commerce,  de  T industrie 

X  RIBOT.  ^  ^  colonies, 

JuLBS  ROCHE. 

J^  Ministre  des  finsmces.  Le  Mù^iftr^  de  tmgTimltvr9, 

ROUVIBR.  V  DEVELLt 
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DâGBBT 

CONCffiRMANT  LA  WlOliOGATfON  PARTIELLE  Mî  TRAÏTIÉS  DE  COMMERCE 
ET  DE  NiVMATIQird). 

Le  PféMdmt  de  U  Répablique  fraiM^isa, 

Sar  la  proposition  du  Ministre  des  affaires  étrangères , 

Abticiji  1^«  f^m  Vue  eonvmitioo  ayant  été  sigaéçy  le  i3  jaavier  1899, 
entre  la  Fraoee  et  les  Royasines  unis  de  ^uède  et  ie  Nenrège,  relativement 
à  la  pmvogation  partielle  dei  imités  de  eommene  et  de  navigation  cenchM , 
le  3o  décembre  1881,  et  les  ratiSeatloas  de  eet  aeto  ayant  été  échangées  k 
StaeMiolpi  le  99  janvier  1899,  ladite  œnvention,  dont  la  teneur  suit,  re- 
eevm  sa  pleine  et  entière  «lécution* 

2.  —  Le  Ministre  des  affaires  étrangères  et  le  Ministre  du  commerce  «  de 
rindustrie  et  des  colonies  sont  chargés,  chacun  en  ce  qui  le  ooneêrne,  de 
rei^écqtion  du  présent  décret. 

Fajt  k  P*rÎ3,  k  3q  janviei:  y&^r 

CARMÔT. 

Par  k  PvMIani  de  la  BéiwUiqua  : 

Le  Ministre  des  affaires  étrangères.  Le  Ministre  du  commerce,  de  r industrie 

A.  RIBOT.  etdesôtiiemes, 

JuUi  ROCHE. 

Voici  les  dispositions  de  la  c6nvent{on  annexée  au  décret  d-dessûs  : 

Artiglb  1*'.  —  Le  traité  de  commerce  conclu  a  Paris,  le  3o  décembre  1881, 
entre  la  Ftanee  et  les  Royaumes  uttis  de  Suède  et  de  Norvège  est  prorogé  provisoire- 
ment, y  compris  rarticle  additionnel,  à  Texception  des  artîdes  1,  3,  A,  8,  9f  18^ 
1^,  ao,  de^  paragraphes  3  et  4  de  r4rtic]e  1  a  et  de  la  déclaration  finale. 

2.  —  Le  traité  de  navigation  eondu  à  Paris,  le  So  décembre  i88i,  entre  la 
France  çt  les  Royaume^  unis  de  Suède  et  de  Norvège  est  prorogé  provisoirement,  à 
Fexc^tjpn  des  articles  i3  et  i4- 

3.  —  La  présente  convention  sera  mise  en  vigueur  à  partir  du  1^  ftttier  189  a 
et  restera  exécutoire  jusqu'à  l'expiration  d*uB  dâai  de  àmm  mois  après  que  l'une 
ou  Tantre  des  hautes  parties  contractantes  aura  notifié  son  intention  d'en  faire  cesser 
les  effets. 

4.  —  La  prèseuie  eonvention  sera  ratifiée  et  las  ratificatiens  en  saitet  édiansèes 
au  pbs  tard  le  3o  janvier  189a ,  sous  réserve  de  lapprobatiM  des  représentations 
nationales  en  Suède  et  en  Norvège. 

<')  Décret  inséré  an  Journal  officiel  da  3i  )anrier  1891 
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0ÉGRBT 

œNCERNAJ^T  UK  DÉTAXE  APP^ABLE  AjUX,  PROWITC  COLONIAUX  0). 

Le  Président  de  la  République  française. 

Vu  le  rapport  du  Ministre  du  coaimerce,  de  rioduslrie  et  des  colonies  et 
du  Ministre  des  Gnauces; 

Vu  la  loi  du  11  janvier  1892,  relative  à  rétablissement  du  tarif  général 
des  douanes,  et  notamment  le  paragraphe  5  de  l'article  3  ainsi  conçu  :  «  Les 
paragraphes  i  et  3  du  présent  article  ne  seront  exécutoires  pour  chaque  co- 
lonie qu'après  que  le  règlement,  pcévafsr  iepatagruphe  4  aenialervTOu, 
saas  que  cependant  Teffet  de  oette  disposition  puisse  excéder  le  délad  d'un 
an.  Toutefois  le  Gouvernement  pourra  faire  hénéjicierimrnédiatement,  en  toat 
ou  en  partie,  de$  dispositions  du  tableau  E  les  colonies  qui  actuellement  appliquent 
dans  leur  ensemble  aux  produits  étrangers  les  droits  du  tarif  métropolitain,  ou  qui 
frappent  les  denrées  coloniales  venant  de  r  étranger  des  droits  inscrits  audit  tarif*, 

DÉGRàTB: 

Artiolb  l•^  —  Seront  admis,  à  compter  du  i*'  février  1892,  M  bénéfice 
de  la  détaxe  de  moitié  accordée  aux  produits  coloniaux  énumérés  au  tableau  E 
annexé  à  la  loi  du  11  janvier  1892  les  produits  dont  la  nomenclature  suit  : 

Produits  originaires  de  la,  Guadeloupe  :  Cmfë.  ■—  Cacao  en  ffetes  et  broyé. 
-;— .  Beurre  de  cacao.  —  Cacao,  chocolirt.  — ^  Vanille. 

Produits  originaires  de  l* Indo-Chine  :  Poivre.  —  Piment.  —  Girofle, 

ProduHs  originaires  de  la  Réunion  :  Café.  —  Vanille. 

2.  —  Les  produits  ci-dessus  éoumérés  ne  seront  admis  au  bénéfice  de  la 
détaxe  qu'aux  conditions  suivantes: 

1**  D'avoir  été  transportés  en  droitdre  du  port  d'embarquement  dans  k 
colonie  jusqu'à  un  port  de  France; 

2®  D'être  accompagnés  d'un  certificat  délivré  par  les  autorités  coloiriiles  et 
attesti|nt  que  le  produit  est  originaire  de  la  colonie.  : 

3. —  Le  Ministre  du  commerce,  de  l'industrie  et  des  colonies  et  le  Mi- 
nistre des  finances  sont  chargés,  chacun  en  ce  qui  le  concerne,  de  Texécu- 
tioB  rdu  |>résent  décret. 

Fait  à  Paris,  le  3 1- janvier  1892. 

CARNOT. 

Par  le  Président  de  la  République  : 

Le  Ministre  du  commerce,  de  tindastric  l^  Ministre  des  [finances, 

et  des  colonies ,  ROIIVIKR. 

Jules  ROCHE. 

t')  Décret  inscré  au  Journal  officiel  i\u  i^frxrier  1892. 
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CONCERNANT  LES  FABRICANTS  DE  VINS  DE  RAISINS  SECS  <»>. 

Le  Président  de  la  République  française, 

Vu  la  loi  du  a 5  juillet  1890,  et  notamment  les  articles  5  et  7  de  cette  loi; 
Vu  le  décret  du  7  octobre  1890,  et  notamment  les  artjdes  1 4  et  l  5  de 
ce  décret; 

Vu  Tarticle  12  de  la  loi  de  douane  4m  ^  i-  j^vier  189a; 
Sur  le  rapport  du  Ministre  des  finances, 

DiCBÈTE  : 

Article  1". —  Les  paragraphes  5,  6,. 7  et  8  de  l'article  i4  du  décret 
du  7  octobre  1890  sont  abro^s  et  remplacés  par  les  dispositions  suivantes: 

•  Tout  excédent  sera  saisi  par  procès- verbal  et  ajouté  aux  charges;  tout 
manquant  de  raisins  secs  donnera  lieu  au  payement: 

«  i"*  Des  droits  généraux  et  locaux; 

•  'i^  De  la  taxe  de  fabrication •  à  raison  de  1  franc  par  hectolitre  de  vin; 

•  Le  tout  à  raison  de  3  hectolitres  de  vin  par  i^oi  Uk%iv  de  raititts  secs.  • 

2.  —  LVticie  i5  du  décret  du  7  octobre  1890  est  abrogé  et  remplacé 
put*  les  dispositions  suivantes: 

'  «Le  compte  général  de  fabrication  est  chargé,  au  mimnmm,  d'une  quan- 
tité de  vin  correspondant  à  la  quantité  de  raisins  secs  mise  en  œuvre  d'après 
les  bases  déterminées  par  Tartide  6  de  la  loi  du  a6  juillet  1890. 

«  Les  excédents  au  volume  coostalés  dam  les  cuves  de  fermentation  ou  h 
Tentonneittent  sont  ajoutés  aur  charges. 

«  lia  copiplefiéoéral  est  déchaigé  : 

«  i"*  Des  quantités  de  vin,  excédents  compris,  qui,  dès  rachèvement  de 
chaque  fabrication,  seront  portées  à  Tétai  de  produits  comme  passibles  du 
droit  de  fiatbricatiôn  et  seront  ensuite  immédiatement  prises  en  chaire  au 
compte  définitif  des  produits  achevés; 

•  a^:  Dea  manquants  constatés,  soit  à  rentoanemeot,  soit  en  oours  de  fa- 
brication, et  qui  auront  donné  lieu  à  la  constatation' immédiate:  (ûf)  des 
droits  généraux  et  locaux;  (i)  deja  taxe  spéciale  de  fabricati^p; 

«  3"*  Enfin  des  perles  piatérielles  dûment  constatées.  » 

3.  —  Le  Ministre  des  finances  est  chargé  de  rexécution  du  présent  -décret, 
qui  sera  publié  au  Journal  officiel  et  inséré  au  Bulletin  des  lois. 

Fait  à  t^aris,  le  35  janvier  1892. 

CARNOT. 

Par  le  Président  de  la  Rëpubliqae  : 

Le  Ministre  des  finances , 

BOUVIER. 

(')  Décret  inséré  an  Journal  officiel  du  38  jaavier  169a. 
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DÉCRET 

CONCERNANT  L'ADMISSION  TEMPORAIRE  DE;  LA  QflCORÉE  SÈCHE  ('>. 


Sar  le  rapport  du  Ministre  du  commerce,  de  riqdustrie  et  des  colonies, 
et  d'après  Tavis  conforme  du  Ministre  des  finances; 

Vu  l'article  5  de  la  loi  du  5  juillet  i836; 

Vu  Tarticle  1 3  de  la  loi  du  ii  janvier  1892  ^^^  concernant  fadmission 
temporaire  de  la  chicorée  sèche  destinée  à  être  torréfiée  et  moulue , 

IMciiiiTB  : 

Articlb  l*'.  —  L'admission  temporaint  àt  la  ààcorén  sèdit  destinée  à 
être  torréfiée  et  m<M|lu€  aura  lieu  sans  les  eonditiMiê  déterminées  par  Tar- 
tick  6  de  la  loi  da  6  jaiUeC  iS46. 

2.  —  Les  déclarants  s'engageront  par  une  ammussûm  rdablament  c^b* 
ttoanée  k  réexporta  cm  k  p#tli»  en  entf^^.  duos  nn  délai  qm  W  pourra 
es^cader  trois  mois,  ia  chicorée  torré^éa  ^  naonipe. 

3.  -^^Vcmr  chaque  quintal  métrique  de  mnnes  àm  okieerée  aèeiie,  il  devra 
être  représenté  80  kilogrammes  de  chieovée  tonpéfiée  et  moulue  lea  ixm  état 
de  conditionnement  et  de  siccité  et  exen^ite  de  tcmt  miéboge  dm  matière 
éitangère. 

Ne  sont  considérées  cemme  eiemptes  de  mélange  de  matièves  minérales 
qne  lesdiicorées  moulues  dans  lasquriies^  après  cdcination,  la  propopttoa 
des  cendres  ne  dépassera  pas  8  p.  0/0  s'il  s'agit  de  chicorée  en  semoule,  et 
10  p.  0/0  s'il  s'agît  de  0^0»^  en  poudre.  Dans  les  deox  cas,  les  cendres 
devront  être  de  couleur  Manche. 

Ne  sont  réputées  en  bon  état  de  sicctté  que  les  chicorées  moulues  qui  ne 
laisseront  au  toucher  aucune  impression  d%umidité  et  qui,  desséchées  à  l'ab- 
sqIh,  perdront  an  plw  %  p,  o/q  Mlmr  poids. 

&.  —  L'importation  des  racines  sèches  et  la  réexpor|atio;i  de  h^  chicorée 
moulue  auront  lieu  au  nom  et  sous  la  responsabilité  des  fabricants.  Elles  ne 
pourront  ^eflSoctper  que  par  les  bureaux  ouverts  au  transit. 


W  Voir  le  BaUetin  de  janvier  iSf$„  pafi  it^ 
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Toutes  les  déclarations  d'entrée  et  de  sortie  devront  être  faites  soit  par 
les  fabricants,  soit  par  un  fondé  de  popvoi^. 

5.  —  Au  momeot  d^  leur  importatioQ,  1^  nicinei  d^  chicorée  seront  di- 
rigées sur  Tusine  dans  laquelle  elles  devront  être  mises  en  œuvre  ou  sur  les 
dépendances  de  Tusine  dans  la  même  localité.  Leur  arrivée  à  destination  et 
leur  entrée  dans  Tusine  ou  dans  ses  dépendances  devront  être  justifiées  dans 
la  forme  qui  sera  indiquée  dans  les  aoqirits^à«^MttflîoD  du  Serace  des  douanes. 

6.  —  Les  colis  dans  lesquels  la  chicorée  moulue  sera  réexportée  devront 
porter  le  nocp  et  la  marque  du  fîdMricaiit  Les  quantités  réexportées  devront 
être  «u  moins  de  loo  kilogrammes. 

7.  —  Tonte  contravention,  toute  infraction  aux  dispositions  ci-dessus  ou 
tout  abus  coosUtés  par  le  serfiçe  des  douanes:  donneront  lieu  à  Tapplieiilion 
des  peines  portées  par  Tarticle  5  de  la  iei  du  b  juillet  xâ36  et  sp^alement 
à  la  déchéance,  pour  le  contrevenant,  du  régime  de  l'admission  tempo- 
raire. 

8.  —  Le  Ministre  du  commerce,  de  l'industrie  et  des  colonies  et  le 
Ministre  des  finances  sont  chargés,  chacun  en  ce  qui  le  ooieoeniev  de  l'ap- 
plication du  présent  décret,  qui  sera  inaéré  au  Journal  o^ciel  et  au  Bulletin 
des  lois^ 

Fait  à  Paris,  le  13  févrim  1892. 

CARNOT. 

Par  le  Président  de  la  BëpaMicnie  i 

Le  Ministre  da  commerce,  de  V industrie 

et  des  colonies,  ^  Ministre  des  finances, 

Jules  ROCHE,  ROUVIER. 


Deux  autres  décrets,  en  date  du  18  février  ^^\  déterminent  les  conditions 
dVpplication  du  ré^me  de  l*aikiiisrion  temporaire  : 

i""  Aux  amandes  et  aux  noisettes  en  coques  et  cassées; 

2*^  Aux  cages  de>  mouvements  de  montres  destinées  à  servir  à  la  prépara- 
tion des  bottiers  fabriqués  en  France. 


(1) 


Décrets  insérés  au  Jourmd  ofieid  dm.  i^  février  iSçs. 
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DÉCRET 

MODIFIANT  L'ORGANISATION  DU  MINISTÈRE  DES  FINANCES  0). 


Le  Président  de  la  RépaUîque  fraDcaise, 

Vu  Tarticle  16  de  la  loi  de  finances  du  29  décembre  1882,  ainsi  conçu  : 

«Avant  le-  i*^  janvier  i884»  Foi^nisation  centrale  de  chaque  Ministère 
sera  réglée  par  un  décret  rendu  dans  la  forme  des  règlements  d'adminisr 
tration  publique  et  inséré  au  Journal  officiel;  aucune  modification  ne  pourra 
é^re  apportée  que  d^s  la  même  forme  et  avec  la  même  publicité  •; 

Vu  les  déerels  des  19  janvier  et  !i3  avril  1886,  19  novembre  1886^ 
i*'  décembre  1890  et  3o  avril  1891  ^^h 

Sur  le  ra])port  du  Ministre  des  finances; 

Lo  Conseil  d'Etat  entendu, 

DécràTB  : 

Article  1*'.  —  Les  articles  i",  3,  10  S  2,  et  24  du  règlement  de  TAdmi- 
nistration  centrale  du  Ministère  des  finances  sont  modifiés  ainsi  qu'il  suit  : 

«Article  i*'  (comme  au  règlement  en  vigueur  jusqu'à  :  «un  traducteur 
de  langues  étrangères»,  inclusivement]  : 

«  282  agents  du  matériel  et  du  service  intérieur.  » 
(La  suite  comme  au  règlement  en  vigueur.) 

«  Article  3.  —  Les  traitements  et  les  classes  que  comportent  les  emplois 
de  TAdministration  centrale  sont  fixés  ainsi  qu  il  suit  : 

(Comme  au  règlement  en  vigueur  jusqu'à  :  «agent  spécial,  traducteur», 
inclusivement.  ) 

Agents  du  matériel  et  da  service  intérieur 
.  du  Ministère  des  finances. 

26  agents  au  maximum 1,800  à  5,ooo' 

Gardiens  de  bureau  et  agents i,Qoo  à  1,700 

(La  suite  comme  au  règlement  en  vigueur.) 


(^)  Décret  inséré  tu  Journal  oficiel  du  16  février  1893. 

(*>  Voir  les  BaUetins  de  janvier  et  mai  iS^i,  pages  S  et  48 1. 
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«  Article  lo,  S  2.  — :-  Les  candidats  doivent  être  français  et  avoir  accom- 
pli leur  dix-hoilième  année  au  moins  et  leur  trentième  année  an  pins  te 
L*' janvier  de  Tannée  où  s'ouvre  le  «wcoius.  Ils  doivent  produire  un  diplôme 
de  bachelier.  Le  nombre  des  points  d*examen  des  candidats  qui  produi- 
ront en  outre  le  dipidme  dé  licence  OQ  qui  seront  sortis  de  TÉcole  polytech- 
nique admissibles  dans  les  services  du  Gouvernement  est  augmenté  d'un 
dixième. 

«Article  3d«  —  Les  adjoints  à  Flnspection  des  finances  sont  recrutés  au 
concours  parmi  léi  Kcendés  en  di^t  etles  anciens  élèves  de*  TÉcole  poly- 
techni({ae  sortis  admissibles  dans  les  services  du  Gouvernement  qui  justi- 
fieront'd'un  an  de  service  au  moifiâ  à  f  Administration^  du  WKnîstère  des 
finances  ou  dans  les  Administrations  financières,  tant  à  Paris  que  dans  les 
dépaf (enàients.  :    .  ' 

«  Peuvent  également  être  admis  à  concourir  les  employés  des  postes  et 
des  télégraphes,  ceux  de  la  Caisse  des  dépôts  et  ccnsignations  et  les  attachés 
aux  secrétariats  de  la  Première  Présidence  et  du  Parquet  de  la  Cour  des 
comptes,  ayant  également  un  an  de  service  daas  leurs  administrations  res- 
pectives. 

«  Les  candidats  doivent  être  âgés  de  vingl-deux  ans  au  moins  el  de  trente 
ans  au  plus.  » 

2.  — -  Les  dispositions  du  présent  décret  relatives  au  recrutement  de 
rinspection  des  financés  ne  seront  appliquées  qu'à  partir  du  i*'  janvier 
1894. 

3.  — Le  Ministre  des  finances  est  chargé  de  reitécution  du  présent  décret, 
qui  sera  publié  au  Journal  oficiel  et  inséré  au  Bulletin  des  lois. 

Fait  à  Paris,  le  i5  février  1892. 

CARNOT. 

Par  le  Président  de  la  RëpaWiquc  : 

Le  Minisire  des  finances, 
UOUVIER. 


Digitized  by  LjOOQlC 


-*  2J0  — 


PRÉSENTATION  BT   VOl 


1S82 


1889 


DESIGNATION 


Bud^oi  fvBvru»  < 


CoaliibalioM      di- 


Dipéi 


GontribatiuBt      di 


(D^>eiiMs  ot  recettes 
ordinaires.  . . , 
Re..0«e».p<eU 
et  biidg«U  eamtet 
Boilget  ettraordin" 


1885  * 


1886 


1887 


OdmrilMlkM 

rectet. 
Reeettes 


D^emee. 
Bvdffet  exi 


Iget  extreordio'*. 


ContribatMBi 
rectes. 


di- 
Badgvtgin^f.... 


Goalribatioas      di 


Dép.  bad.  •■ncxea. 
Roc.  et  badgot  exlr. 


CHAMBRE   DES   DÉPUTES. 

III   II         -         f"^  ' 


mÊtÊÊÈBÈm 


^ÊÊÊÊ 


dn  projet. 


aijeBT 

i88i 

s  aert  i88s. 

Usm. 

9  nov.  i88a. 
■  m«rti88ti 

3iiieni883. 
Utm 

Umu, 

Sijnit. 

i883 

licm.  . 

ittA* 

Men.  «... 

ld$m 

93  man  i885 

Utm 

9  jain  i8ê5  . 


SCoatribalioat      di- 
rectei. 
Resaoarces  spécieles 
et     badgeU     an- 

f      nexes 

Recettes   et  badget 
extraordinaire . . . 


1889 


1890 


1891 


1892 


di- 


Contribatioas 

rectes. 
Recettes  et  Dépenses. 
Badg.  exlr.  (Uaerre) 


B^get  général. 


CoBtribaUons      di< 

rectes. 
Badget  gcnrni . . . . 


CoatribatioBt      di' 

rectes. 
Badget  général. . . . 


i6  mars 

i886 

Idtm.  . . 

11887 


Mb4i.  . 

tdem 

ti  jain  1688 
XitMi 

Uem. 

9  M». 

1889.. 

xafév. 
/im.. 

1890. 

17  fét.  1891 
fdsm 


eu  rapport  gimir%\. 


ijaia  i88i(M .Hoavier) 


i«'jail.i88a(M.Ribot) 


xSnov.  ià8s(ll.Ribot) 

7aée.i86i(B«llafffaiae) 


9oJail.i883(M.RoQvier) 
iSaov.  i883.  [Idem). 


3o  aov.  1 883(11.  Ifugeia*} 


18}«C  i8t|(II.8er- 

riea). 

inovtnb.  i884(M.J. 
Btfcbe} 


ixjûl.  1881 


8eoAti88«. 

Méo.  i88x.. 

IJUm 

i6a<e«l88t. 


aijnil.  i883. 
i5  d^  i883 
xo4^i»8^ 


aodéc.  i88i. 
Uewt,é.  •••• 

9  r<T.  1885.. 


99  jain  1885  (M.   J. 
Roebe). 

3ojaiti  i889(Aleiii).. 


SjaiUet   i88ft  (M.  J. 

Rocbe). 
16  oct.  1886  (M.  WU- 

son). 


laiaiL  i887(l|.Y«aa 
Gayot). 

98no«.  1887  {Uem).,  S 


i5jail.  i885 
i7jaiLi889 


lojail.  i88€ 

5fiv.  1887.. 
M  fév.  1887. 


7  jaU.  1888  (M.  Joies 

Hoche). 
i5oet.  1888  (Mrm)... 
Héc.  1888  (/iImr).... 


93  mars  1889  (M.  Bar- 


S  jail.  .1890  (M.  Bar- 

deaa). 
Utm 


17  jain   1891  (M.  Ga- 
vaignae. 

18  juiL  1891  {Uem).. 


18  jaU.  1M7 

10  mars  1888 
16  mars  1888 


SENAT. 

Étfci  '•  I    I  I 


da  proj»! 

adopte  par  I 

GbaMbra. 


19  jaii.  1881 


9  août  1889, 
fdUe.  i88s^ 

7d«« 

19dée.»8lft, 


9ijail.i883. 
i7d^.  i883, 
fOdie.  i888« 


/d<ai.. 


itjaU.tMi. 

99déc.  1884. 

lim 

9  f<rv.  i885. 


iijail.i885 
i8juil.  i885 


13  jnîl.  1886. 

7  W».  1887. 
11  fév.  1887. 


9  jail.  1888. 

iodée.  1888. 
iidéc.1888. 


5  jail.  1889. 


19  jail.  1890. 
10  déc.  1890. 


10  jail.  1891 
i5d^.  1891. 


i8j«iLll87, 


)  mars  1888 


lojail.  1888. 

11  déc.  1888, 
1 3  déc.  1888 


5  juil.  18891 


9  1  jail.  1890. 
iodée.  1891. 


lojail.  1891 
16  déc.  1891 


da  rapport  général. 


i9Jail.i88i(lf.Varroj} 


9  eaAt  i88a  (V.  Daa- 
pbi*). 

itdié.  l88*(Alrai)... 
97  Mi.  i86«(Ak«)... 


97  jail.  i883(M.Da«. 

99déc.  l883(&l«l|l)... 

ft7déc.  l8ai(iifa^)••• 
l9  janT.  i88i(rdMi)... 


3ija.  i88i(M.  Dfttt- 

pbin). 
94d<(c.  1884  (fd4r«)... 
19  dé«.  1884  (Um).. . 
7  fév.  i885  {Uem)..,. 


18  jail.  i885  (M.  Mil- 
lead). 

94  jaii.  i885  {fiem)., 


19  jail.  i88€(y.Mil- 

laod) 

i4  fév.  1887  (M.  Loa. 

bet). 


if  jaaWl  1887» 


1888. 


11  jnil.  1888  (  M.  Boa- 

langer). 
i3dée.  1888  (/dm).. 
96  déc.  1888  (/dm).. 


8  jail.  1889  (M.  Boa- 
langer ). 


3ojaiI.  1890  (M.  Boa- 

langer). 
i3dé«.  1890  (Uem).., 


16  jnil.  1891  (E.  Bon- 

langer). 
9  4d<«.  1891  (/dem)... 


98  jaH.  I 


97^  >l 
98  ait.  J 


98  ja3.  il 
98dée.t| 


.Ij-a,. 


SijaîL] 
a7déci 

98lé«.l 

Saani 


98  jail.  il 
3  aoAt I 


3jafl.i 

95f«t. 

Idefa... 


a9Jafl.i 


9  9  man 


iMl 


i6jaat5U- 

97déc.  iMS. 
99dée.iS8f 


i9Jail.  18H 


6aoAtiS9o^ 
93  déc.  1  $90- 


i7JaiLi8»i 
i9JaBT.i8$' 


('}  Le  loi  da  3i  décembre  i883  avait  ouvert  nn  doaxicmo  pro%i<oirr. 

(*)  3  deuxièmes  provisoires.  Loi  da  99  décembre  2884. 

(')  9  doaxièmes  provisoires.  Loi  da  18  déeamltfe  1886. 

(*>  3  doaaièmea  provisoires.  Loi  da  17  décembre  1887. 


(0  Pour  la  chrondogie  des  budgets  antérieurs  (depuis  i83o)  voir  les  Bulletins  de  septembre   1877  et 
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DES  BUDGETS   DEPUIS    1882.^ 


CHAMBRE  DIS  DEfUTES. 


iU  Cbaabr» 


jmhl 


aS  jviilei  1881.. 


i-jéic.  iMa 

38aM.iM3 

Uam 

16  jaavier  ftMi... 

3i  jailkt  iMl^tik 

39  (U«.  1884 

3  «an  188& 

Idm 

3tt4t  1888 

16  i«trier  1887... . 


19  Bars  1888.. . . 


i7*tS9<Mr.i888(>) 


la  jailisi  1889.. 


i  «et  1890... 
i4  dê«.  1890. 


iiMs3j«nv.t893(^ 


s8  juJJet  1881. 
Il     I  ttmiÉÊÊ^à 


a8ai«.  188a..,, 


99  déc.  i885. . 

99  JMiv.  1884  • 

Mfûéc  >884.. 
la  mén  i885.. 

5aDéti886.*. 

«efitr.  1887.. 
Uem 


3o  mtn  1888  . . . 


a8ata9  Jcc.  1888 


i6j«il.  1889. 


8  Mit  1890.. 
•4  éit.  1890* 


aietajjattT.  1893 


8ENAT. 


am  Sànat, 


t8ili«.  iMs... 


s9JtaYier  i884. 


la  lÉar»  i885. 


b  «oftt  i885  . . 


atf  ftvriar  1987. 


3o  lÉan  1888. . 


a9  Hc,  1888  (») 


i5  jtii.  1889. 


8  «0411890. 


atalft3juiT.i89a 


a9d^  l88a. 


39  jaurWr  i884. 


ai  ftan  l88w 


6  «oit  1885.. 


37  ttvrâr  1887. 


3o  mars  1888.. 


99  dtc.  i888{>) 


l5jÉil.  1889. 


8  ««et  1890. 


a3jaav.  189a  (*). 


DâTBS 

BIS     LOI» 


39  j«il.  1881. 


I  Met  i8Sa  . . 


99  i««.  188a... 
3o  déc.  188a..  « 


3o  jvilltl  i883  I 
99  dk.  1883... 
3od4e.  i883... 

80  juiv.  i884.. 


i4  Mdli884.. 

99  Aie.  1884*. 
91  mari  i885.i 
aa  Bar*  i885. . 


3o  juillet  i885. 
8  a«4t  1885... 


19  i«nUt  1886. 
a  7  février  1887. 
aè  fétrifer  1887. 


^1  JatlUt  1887. 


3o  «ara  1888.. 


18  j«ill«t  1888. 

99  éit.  1888..' 
Sod^  1888.. 


i7J«mat  1889. 


8  aoét  1890.... 
98  d«c.  1890  . 


aojuil.  1891.. 
aSjanv.  1899. 


PROMULGA. 
TION 

aa 
/«■ma/^Ual. 

•  aoét  t88i . . . 
19  a«At  188a  .. 

3o  d<«.  1889  .. 
3i  dac.  188a  .. 

lijaiUtt  i8i8, 
3od^.  1883... 
/dam.... 

3ojaavS«r{M... 

t8  avAt  1884» k 

3od4c.  i88i.. 
aa  mars  t885('). 
a3  aiara 

1*'  aaét  i885.. 

9  aoAt 

90  juillet  1887. 
aSHvriar  18871^ 
a7féTriari887  . 

»3jaHlati887(*) 


3i  aiara  i888(«) 


i9J«iU«ti888. 

3o  d4e.  1888. 
3i  die.  1888.. 


i8jaill«ti889 


la  aoAt  1890  . 
37  (Ik.  1890  . 


aa  juillet  1891 
37  jinv.  189a  (^' 


DÉLAI  ÉCOULÉ 
IWTIB  Ll  »drÔT 

d«  projat 
«t  la  prMBalfatioB 

daUlot. 


i  iMMa  M  1 1  joaft. 


9  MOia  M  98  joaM. 


10  imU  «t  98  ja#t. 


19  aoii  «k  *^  joi4». 


4  BMii  tt  16  joan. 


1 1  aïoia  at  10  jê0: 


a  moU  et  8  joaft. 


6  iBois  at  9  joar*. 


&  OMn  et  8  joan* 


la  SMÛ  et  4  joatfi. 


1 1  aoia  et  9  jaarl. 


C)  La  loi  des  reeettea  et  d^naes  a  ét4  retAarnée  deut  foi»  do  Sinat  à  la  Cliambi<e  et  réciproqaemeat. 
(*)  La  lai  do  iaaaeea  a  été  retoora^  trois  fois  du  S?aat  à  la  Chanbre  et  deox  fois  de  la  Chambre  aa  S4oat. 
(^)   I  daotièaiB  prorisotre.  Loi  du  3o  dMonskre  1891. 


iéM^  4tM,[M0M  ^a  «i  ÂQ9. 
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PRÉSENTATION  ET  VOTE  DES  LOIS  DE 


DEPUIS  L'EXER 


M 

U 

OS 
H 
M 
U 


1870 
1871 
1872 
1873 
1871 
1875 
1670 
1877 
1878 
1879 
1880 
1881 
1882 
1883 
188) 
1885 
1880 
■1887 
1888 
1889 
1890 


DÉPÔT 
00  rioiST 
k  U  Chambra 


3  aoAt  1875... 
18  B*i  1878*. 
i9f(tvrSeri877. 
1$  nov.  1877.. 
7  jvi«  1878. . . 
a  a  m*n  1879.. 

9  mars  1880.. . 
i9f(^teri88i. 
11  oov.  1881.. 
34  juin  1889.. 
>5  man  i883.. 
37  d«c.  i883.. 
h  aoAt  i885... 
5  déc.  188Ô... 
i4ocl.  1886... 

10  djbc,  1887.. 
97  Mar»  1888.. 
a8(î^ieri889. 
18  janT.  1890. 
17  jaoT.  1891. 
16  janv.  1899. 


DECLARATION 

de  la  Coar 
daa  eomploa. 


95  aoAi  1875.. 

96  aoât  1878.. 
i3  jala  1877. . 
ai  février  1878. 

5  mara  1879..  • 
99  aoÂt  1879.. 
7  JDiUat  1880  . 

6  JQÎlJat  1881  . 

90  «ai  1889.. 
h  avril  i883... 
95  aoAt  i883.. 
ik  aoDt  1884.. 

91  aoAi  i885.. 

t 
3i  jvillet  1886. 

9  juin  1887... 

9  juin  1888... 

98  fémar  1889. 

3i  dac.  1889.. 

i3  aoât  1890.. 


RAPPORT 


18  aoât  1876.. 
»!  join  1878. . 

Idtm 

Uem 

10  avrfl  1879.. 
9  juin  1880. . . 
99  j«ia  1881.. 
98  d^.  1881.. 
18  aoAl  1889.. 
9  ao&l  i883..-. 
98  jain  i884.. 
5ao4ti885... 
7  jaillai  1886  . 

98  mari  1887.. 
3  août  1887... 

11  aoAt  1888.. 
93  oct.  1889  .. 
1 1  ao4l  1890. . 

99  mai  1891.. 


PROCÈS- VERBAL 
deU 

COIPUMIOH 

do  Wrification 

des  comptes 
des  ministres. 


5  mars  1877 

3  avril  1878 

6  juin  1879 

1 1  mars  1880. . . . 

i*'svril  1881 

8  d^embre  1889.. 
95  avril  i883  .... 

93  décembre  1884. 

i883. 

1887. 

4  février  1887.. . . 
a3  mars  1 887 . . . . 
i5  mara  1889.... 
4  mai  1889 

94  mai  1889... . . 
i5  jnta  1889...... 

99  mai  1890 

8  noTembre  1890. 
1*'  juin  1891.. .. 


CHAMBRE  DES  DEPUTES. 


bIpôt 
dn  rapport. 


8  mars  iS8a 

19  mars  i883. ... 

Idem 

19  janvier  i884.. . 
7  février  i884.... 

9  mars  1886 

99  jnin  1886 

10  juin  1886.. . .  » 
3o  mars  1 887 .... 
i4  mars  1889.  ■  *  * 

9  mars  1888 

3  mara  1890 

Idem 

Idem 

19  jnin  1890 

'9  j*Bvier  1891.. . 
91  mars  1891 .... 
9  jniUet  1891.... 


ADorriox 
ds  projet. 


90  mai  1883. . . 
93  octobre  188  i 

Idem 

Idem 

Idem 

l«'join  1888.. 
95  mars  1889  . . 

Uem 

ld*m 

Idem 

Idem 

17  jnin  1890.. . 

Idem, 

Idem 


opp 
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RÈGLEMENT  DÉFINITIF  DES  BUDGETS 

CICE   1870. 


âm  projet 
•dopté 
par  U 

Ckanibr«. 


aSaat  188». 
3i  od.  tè$i. 


11  jmiaiSS^. 
ê*rtû  1889. 
titm 


Uc«. 


i9j«Mi8 

U*m 

U»m 


SÉHAT. 

DtrÔT 

âw  rapport. 


11  juL  1889. 
aSjaîa  188S. 
9  jûa  i885t 


t4  JBn>887. 
i7ak.>889. 


93^^.1889. 
S7  flv.  1890. 

It  MÛ  1891. 


Utm. 


ADOPTlOa 

«la  projel. 


99  jaiL  188a. 
9  jalL  i885. 

Um 

Uém 


»8  j«ûi  1887, 
aojttT.  1890 
91  jaav.  1890 


7iBârt  1890. 
a5md  1891 


Jd$m. 


CHAMBRE 


<}«  projet 
moàifi^ 
parle 

Séott. 


aS  jaav.  1890 


i5  jaav.  1890 
8Biar«  1890. 


Àdoptioa 
âa  projtt. 


6  mare  1890. 


8  man  1890. 
17  jaiai890. 


DATES 

PM  MIS 

<ie  r4g1e«eat 
(Kfiaitir. 


6  aeàt  188a. 
a3  jaO.  1880. 
i«'aoéti88& 
1 1  a«At i885. 
iAeo4ti885. 
ta  jail.  1887. 
8  wÊÊn  1890. 
la  aiara  1890 
19  mars  1890 
a8ni  ara  1890 
97  jaio  1890. 

7  jaia  1891 
li  jaia  1891. 
ai  jota  1891 


PROMUL- 


GATIOff. 


7  ae4t  188a. 
«7  jaîl.  i885. 
5aaAt  i885. 
iaao4li888. 
i6toAti885. 
a5j«fl.i887. 

7  aiara  1890. 
iS  mari  1890 
aomara  1890 
97  marai89« 
a8  jaia  1890. 

8  jaia  1891. 
l5  jaia  1891. 


DÉLAI  ÉCOULÉ 

iiTaa  LB  B&rÔT 

«la  pr^et 

•t 

h  prooialfatioa 

^eklei. 


ai  Jaia  1891.     5  «as 


la  et  a  aMit. 
■•  et  5  Bioia. 
wet  9  laoéa. 

M  et  9  MOÎB. 

le  et  4  Boie. 
laa. 

I»  et  i  mm». 
M  et  9  flMta, 
u  et  3  mma. 
le  et  5  mole. 
BB  et  10 
•t  6  moi*. 


BUIX.  Dl  STAT. 


16 
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LES    CAISSES    D'ÉPARGNE 

AU  31  I^GSMBEE  1891. 

I.  —  Caisse  d*épabgne  postale. 

A.  —  Situation  des  livrets. 


ANNÉES. 

LIVRETS  OUVERTS 

KOOTBADX  niPOSANTU 

LIVRETS  EXISTANT 

au 

3i  oicAifBBi. 

1891  (chifEres  prorifoires) 

420,000 
348,847    • 

•i,7«4,388 
1,504,688 

1800  (dûffres  dëfinkifsl 

DiFriBBHCB  sur  1890 

4-            71,153 

Soit:  20.40  p.  0/0 

-f         229,700 
Soit:  15.27  p.  0/0, 

B.  —  Situation  des  crédits. 


ANNÉES. 

VERSEMENTS 
urncjvU 

par  les  déposants. 

SOLDE  DÛ 

«1 
3i  déeembre. 

1891  (chifires  provisoiret  ^ 

frase.. 
323,296,137 
261,999,132 

franco . 

505.760,011 
413.(iJ9,049 

. JUn  /i4iiflVp«  5ifi-!kiff >..' . 

DiPVéUnCB  iiir  1 8tto ...  * 

+       61,297,005 
Soil  :23.40  p.  0/0 

4-    «2,320,962 
Soil  :22.33  p.  0/0. 

U.  *—  Caisses  D'iPARGME  privées. 
A.  —  Situmion  de^  livrets. 


ANNEES. 

— ^— M^— ^—i ^— — ^  I  I 

1891  («iûffretpnrviMires) w  «  « 

1890  (chiffirei  définitifs} *.  ^ 

DipriRiNCB  sur  1890 < 


LIVRETS  OUVERÎB 
ide 

JtOtt^BAVX .  OCrO^ANTft. 


513.600 
534,865 


—        21.175 
Soilî  3.96  p.  0/0 


LIVRETS   ECI8TAirr 

an 


5,936,821 
5,761.408 


+        175.41*7 
toit  :3.05  p.  0/0 


B.  —  Siktàiion  ^  crédits. 


ANNÉES. 

VERSEMENTS 
Brricnri» 

pendant  Panne* 
par  le»   dépota  nt^. 

SOLDE  DÛ 

AUX   DipOSABTa 

■a 

3i  décembre. 

l)tni    f  nhîflwfl  nmv«inîrtf»4\ ^.  ....... 

francs. 

835,894,734 
869,476,090  ■ 

francs. 
3,052,311.273 
2,911.722,358 

1800  f chifires  définilifs^ 

—     33,581.356 
Soil:     3.86  p.  0/0 

+       140,588.915 
Soit:  4.83  p.  0/0 

En  réunissant  la  Caisse  nationale  et  les  caisses  privées»  on  arrive 
à  7,671,213  pour  le  nombre  total  des  livrets  et  à  3,558,07i,284  francs, 
élus  de  3  milliards  i/2,  pour  le  solde  total  dû  aux  déposants. 
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LES  CONTRIfiOTIONS  DIRECTES 

£T  LES  TAXE!»  AS6IiaL]«.ES. 
Exercice  1891.  —  &T0a^ion  ^'iiistiittLi. 

Comparaison  de§  ^ahatiom  çvêc  ht  rôles  émis. 


DéSKRfATIOlf  DES  fRODUITS. 


i«»-<>«rt«-*-^jï::?;:tSL^ 


Bw%«l  for  rtB-{  Gontrilnitioiis  dired^ 
•ooffoM  •pécules  \  Taxes  $Mini&lées 


TOTACX. 


ÉVALUAÎIOlfS 


430,1  ll»666' 
29.ft6).700 

459^77^361? 


a66,26i,015 
1,33^,435 


367,59$,350 


827,37î,716 


RÔLES  ÉMIS. 


431,325.700' 
30.356.000 

46l/8lT7Ôïy 


375^3.700 
l  ,347.300 


376v4 11.000 


838/)92,700 


EXPLICATION 


La  dif«r«a««  r«pri»«ate  U  pro- 
dvil  de»  r61«>  restant  l  ^mattrt  k 
âffvanes  {pôq««s  et  Tannée. 


Accro^sa^^eot  ém  mpmin^éf 
npoaitiona  atMunmBalaa. 


Cafv^araisoi^  i$s  recouvrements  effeetaés  avec  les  douzièmes  dfikus^ 


m 

DESIGNA|riOW  DES  P|ODUITS. 
(fadfit  «nU^fûii  ei  Mfol  av  xoa^oprcea 


fîwlrbwtwnidiffrtrf .;».>,......,  ^»i^^^i^'   ''3?U^'^ 


l^xtêwmoaïét»,, 


Totaux. 


DOUZfÀlfES 


31.703.300 
838.092.70Ô 


RfiGOUVRE- 
MtKTS. 


3C(;à24.000 


8$2.997,W) 


Ëvaination  jbd  tlogg^èmcs 


par  rapport  anx  doasitoea  éehne. 


Augmentations. 


Diminntiont. 

is^sie.ioo* 

1.579,3(W 


I5,005,40i 


C^iif>an8i<oit  4kf  recouvremenis  de  1891  avec  lu  reooaprentenXs  de  i8\ 

maBÊmsmmaÊOBmm 

RECOUVREMENTS 


m 


DISSIGIUTÏON  DBS  PRODUITS. 

(  B»d^  ordftt^ro  et  bttdget  aor  reaaonroea 

a^flea.  ^ 


ContnbnlxMM  diroctet, . 
T«its  MabnUtt 


TàTàn. 


DM    iSfl. 


792.573,300' 
S0.4Î4.000 


^»  .i««o. 


704,371,300' 
at^AM.TOO 


E»  P1.P»  aux  rccouvremenU  de  1891 


822,997,30<>  \  ««,«1^00 


JSN  PLUS 

IK    1891. 


x.mMG^ 


l,OS4,300 


Elf  MOINS 

BK    1891. 


1.798.000'^ 


i.798/)Ôe 


l«6f,3é0' 


^P 


Comparaison  dés  frais  dêfomvniUs  iê  igOi  avm  emm  de  iSdO^ 


BmSf^BilUHi  DES  fROIHHTft.       14 
(  Rceonvreai^ts  de  tonte  nature  efleetnéa 
memàttH  •%nthm  en  eMrs.) 


Contribations  directes  et  taxes  assimilées 

TnTOpORIPM  CBWe  SCS  sHtM  ^0  BOWSttneS" 


FIV^IS  DE  POURSUITES    . 
as  «891/     4      **  *^^' 


1,679,600' 


1,722,700' 
2fr.,p4p.W00 


43,100' I 


Ofr.04p,0/00| 


16.. 
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LES  REVENUS^DE  L'ÉTAT. 

EXERaCE  1891. 

Nous  avons  donné  le  mois  dernier  l'ensemble  des  recouvrements  effectués 
pendant  les  douze  mois.de  Tannée  1891. 

Pour  obtenir  la  situation  complète  de  Texercice  1891^  il  faut  ajouter  à  ces 
recouvrements  les  produits  probables  de  la  deuxième  année  de  Texercice.  Ce  sont 
cesjroduits  que  présente,  pour  la  France <*),  le  tableau  ci-dessous. 


BECETTBS. 


Douanes  (sels  et  socret  noo  comprâ).. 
Sds 


Siicvet*  ••...•.••••.••.•........... 

Boissons 

Produit  des  2/10  )  Chemins  de  fer. . . 
du  prix  des  transports.  (  Voitares  pnbli(jaes. 
Antres  droits  de  contributions  indirectes. . 

Allnniettes 

Tabtcs,  poudres,  etc. 


Tël4grs|)lies. 


Totaux  

En  PLti  itf  1891 . 


DROITS 

COUSTATés. 


franc*. 
275.000 

13,174,700 

1,33U300 

l/i,290,600 

77.200 

2,001,000 

1,481,900 

9.187,200 

33,000 

1,905.700 


43,757,600 


DIFFéRENGE 
PA»  BirrosT 

•«X 

^Talnatîoas. 


Ea  pU». 


franei. 

74,200 
n 

4,838,700 


127,200 
1,481.900 


214,700 


En  iBoiiia, 


fraaca. 


109,000 

938,700 

34,200 


70.800 
188300 


6.736,700    1,341,500 
3.395,200' 


DIFFERENCE 

PAS   MAFMBT 
à 

1890. 


En  pltn 


frtnct. 

32,000 

II 

5,280,000 
1,334,000 


823,500 
267.600 


7.737,100 


En  Bioiju. 


3,200 

181,600 

14,600 
400,000 


26,900 
250,300 


876.600 


6,860,500' 


Les  tableaux  suivants  (pages  287  et  suivantes]  préseutent  Tensemble  des 
recouvrements  de  f exercice  io9i ,  deuxième  année  comprise,  moins  les  impdts 
directs,  d^unepart^  et,  d'autre  part,  moins  \esproiaits  forestiers,  les  autres  produits 
domaniaux,  les  produite  divers,  les  ressources  exceptionnelles  et  les  recettes  di  ordre. 

Les  plus-values  de  Texercice  1891,  par  rapport  aux  résultais  de  Texercice 
1890,  y  ressortent  à  i07,853,ooo  francs.  A  ce  chiOre  total  les  changements  in- 
troduits dans  la  législation  fiscale  contribuent  pour  38.5  millions,  savoir  :  droits 
de  mutation  par  décès  (loi  du  9  mars  1891  )  1,166,000  francs  ;  affiches  peintes, 
273,000  francs;  taxe  sur  le  revenu  des  valeurs  mobilières  (portée  de  3  à  4  p-  0/0). 
17,598,000  irancs;  droits  de  douanes  sur  les  rix  et  maïs  (loi  du  8  juillet  1890), 
2,34avOOO  francs;  droits  de  douanes  sur  les  mélasses  (loi  du  11  juillet  1890], 
1,773,000  francs;  vins  de  raisins  secs  (loi  du  26  juillet  1890),  1,357,000  francs; 
impôt  sur  les  sucres  (loi  du  a6  juillet  1890),    1 4^09 1,000  francs.  ■ 

Si  à  ces  38.5  millions  on  ajoute  l'augmentation  de  io,485,5oo  francs  qui, 
pour  les  allumettes,  est  due  à  ce  que,  en  1890,  la  consommation  avait  été  prin* 
cipalement  alimentée  par  les  stocks  de  Tancienne  compagnie,  on  ramène  à 
59  millions  environ  (58,867,600  francs)  la  plus-value  due  au  développement 
normal  de  la  matière  împosaJ>le. 

i  ^^KUfm  lAlgWfta  ifit  jitodafU.ila  k  deaxitoe  aaoée  de  Teiercice  1891  ont  été/^Qtés  aox 
reoouvreiuents  da  mois  de  décembre  1891.  (Voir  page  343.) 
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BUDGET  DE  L'ÉTAT  (FRANCE  ET  ALGÉRIE). 


EXERCICE  1801. 

Nota.  —  Lm  reooaYreneoU  aORéreato  aux  prodnUfomtUrs,  aux  aatm  prodmU  domaniamx,  aux  produits 
dimn,  aux  nssourcu  «xcepHonn^hs  et  aux  ree^tUt  d^oiirg  ne  figurent  pat  dans  le  tableao  d-deMoat. 


DàsiGNATIOK 


RECOU- 
VREMENTS 
Ut*). 


EVALUA- 
TIONS. 


fraaes. 


FRANCE. 


RECOU- 
VREMENTS 

DK  1890. 


frtncs. 


DIFFERENCES 


fXU  BAPPOBT 
•ttS 

svalaatioas. 


francs. 


fAM  lAP»OaT 

h 
1890. 


fnoct. 


Impôts  (lirectA. 

Iiapât  de  â  p.  0/0 

EnregîstKaaeat.  •....«.. 

TifldbK. 

DoMnes  (tela  et  suer»  «dn 
ttHÉorit) 

GootiiDatioiis  îndireetei 
(•ds,  sucres  et  mooo- 
Mies  non  compris) . . . 

Sacres 

Tabacs 

AUametiea,  poodres,  ete. 
PMes  et  télégraphes. . . . 


ToTAfx  pour  la  France.  3,610,307,900 


70,393,000 
541,198,500 
166,587,500 

374,312,000 


631,336,100 
33,863,000 

195,333,700 

371,519,700 
44,366,200 

198.430,300 


65,553,000 
505.503,700 
163,969,000 

354,635,600 


605,413,000 
33,849,100 

175,570,000 

373,839,100 
47,479,500 

189.663,300 


3,5l3,A63:,dOO 


50,800,000 
536,901,000 
165,818.000 

344,364.000 


610,163,300 
33,538,200 

165,478,700 

373,17^,300 
34,533,300 

196,639,900 


3,509,398,600 


4-  4,840,000 
+  35,695.800 
-1-    3,618,500 

+  19,676,400 


-}-  15,914.100 
+  13.900 
+  10,753,700 

-  1,309,400 

—  3,313,300 
+    8,757,000 


4133.744,700 


+10,593,000 
-{-  4,397,500 
4-      769,500 

4*30,048>X)0 


+  11,163300 
+  333300 
+  39344,000 
—  653,600 
+  9,743,000 
+   1,780,300 


+106,909,300 


Impôts  directs.  .*....  ^t  •  • 

Imp6ide  à  p.'o/o 

Enregistrement 

Tlmlifc ♦ 

Oooues 

Contrilmtlons  diverses . . . 

Tabacs 

Poodres 

Pùstes  et  t^rapbes. . ,  « 


Totaux  pour  TAlgërie. 


8,391,600 
357,500 

3,852,000 

/i,307,000 
11,143,000 

1,645,900 
377,800 
775,100 

4.001,000 


34,750,900 


ALGÉRIE. 

9,114,300 

26J,100 

3,546,300 

4,098,300 

9,844,800 

1,610,600 

439,500 

813.100 

3,836,600 


33,565,600 


S.798,700 
209,500 

3,6^4,000 

4,183,000 
10,200,000 

1.611,800 
431,500 
738,000 

3.910,700 


33,807,300 


. — 

733,700 

— 

5,600 

+ 

305,700 

+ 

208,700 

+ 

1,298,200 

+ 

35,300 

61,700 

— 

37,000 

+ 

164,400 

+ 

1,185,300 

407.100 

48,000 

208.000 

124.000 

853,000 

34,100 

43,700 

37,100 

90.300 


+      943,700 


Totavx  siLiiRAUx...  {2,650.958,800 
(France  et  Algérie.) 


3,547,038,800 


3,543,105,8001  4103,930,000  +107,853,OOQ 


'^  Y  ctapn»  1m  «IrotU  contuUt  ««Si  décembre  1891  )i  recouvrer  eu  189a. 
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BUDGET  DE  L'ÉTAT  (ALGÉRIE  NON  COMPRISE). 

iM  ■    *  *  y 
RECOUVREMENTS  DE  LEXERCICE  1891. 


ENREGtS-rtlEffEîtT    ïff    tIMBRE. 

Comparaison  avec  les  évaluations  huigétaites. 


Bé$Hmtfnm  des  recettes. 


REGOU- 
VREHEKTS. 


franot. 


EVALUA- 
TIONS- 


ENREGISTREMENT. 


Transmiinons  entre  vifs  à  titre  onéreux • .  • 

TnaMniafions  eatre  TÎfs  à  tHrc  gratuit. 

MoUtioM  p|r  décàs 4 - - 

Ben  tt  antichrètet. . . . .  < 

AdjiMUoitiona  et  nt^cb^,  cliHgatlWi,  eautionte- 

n^en  u ,  hhèntàam, 4 .......  4 w  * 

Condamnali^us,  coDocati<m«  et  liquidations. 

Di^sfitâ  filet  iptomiMUt  di«t4 ^..^ 

Droits  fixes  gnonà 4 

Droits  et  deaû-drmts  en  sus 

DiMu  de  étrillé..* * 

Di^iU  dliypOtlièqaes 4. .  ; • 

'AdkêBoei. ,...* j.  * .  m , *<« 

AsMrsnces  oMtntiiDes 

transmissÎM^  àt  ûttta  de  sdâétës. .  ..... 

f>«Meptiottt  ditenes  - 4 -  -  • ^ .  •  • 

Totaux.  ,4 ,...• 


164,868,500 

22,308,500 

19U509.500 

7,958,500 

«12,222.000 
3,971.500 

34.330.500 

12,021.500 
4,039,000 
7.636.500 
5>965,500 
1.231,500 
291,500 

41.940,000 
898,000 


fnnct4 


151,210,300 

21,251,000 

173.375.100 

7,670.000 

4W95,40Q 
4,067.000 

35,446.500 

10,772,100 
3,787.700 
8,004.100 
5,579,700 
1,250.700 
260,900 

39.071,800 
890,400 


EN  PLUS 
aaoooTia* 

MIlTt. 


541,198,500   505,502,700 


Et  nva  émâ  yeûdtftvvèiMita*. 


« .  »  •  4  %'4  y.  «  i 


fravet. 


13,658,200 

1,057,500 

18,134,400 

288,500 


1,249,400 
251,300 

385,800 

10,800 

30,600 

2,86«,200 

7*600 


EN  MOINS 


MBITS. 


fraDM. 


673.400 

95.500 

1,110,000 


367.600 


37,942.300    2.246.500 
S5>6«5,a00' 


ide  dimension -^ • 
spécial  I  Connaissements. . . . 
(mobile)!  Affiches 

Timb««  extrto^l   if^'^f  obligation. 

Sï^reetZ^^     Pob^tfassurances.  bordereaux, 
^^  (       affiches,  connaosements.  etc. 

Droits  d*affichage  et  passeports 

Permis  de  chasse 

Timbre    débité |   proportioiinel  (effets,  etc.). ... 
non  sujet  aoxj   spécial    (tpittances,    reçus    et 


TIMBRÉ. 

54,059,000 

1,(185,500 

1,258,500 

19,900,000 


décimes. 


Timbre  extraor 
dbaireetvisa 


ri 

Rentes  des  gouverne- 
ments étrangers. . 

Crédit  fiMicier(obL) . 

Effists,  warrants,  etc. 
Polîcef  d'àisurancei*  abooitem" 
spécial  (lett«de  voit.,  récépissés). 

Timbre  aux  andeiis  tarift 

Marques  de  fabrique.  ...*.... 

ToTAOXi 


5.860,500 

356,000 

6,791,000 

12,137,500 

15.130,500 

2,580,000 

307.000 

3.025.000 

5»517.50Q 

38.125,000 

11.500 

34,000 


166.587,500 


54,57(1,600 
1,544,500 
1,215,500 

18,973,200 

6.017,200 

3,568.700 

6,268,700 

11,456.600 

14,984,700 

3.371,500 

106,800 

2,935,900 

4*937,700 

33.989.700 

2,000 

25,700 


163.969,000 


En  plos  aux  recouvrements. 


45.000 
926.800 


332.300 
680.900 

145.800 


200^900 

89,100 

589,800 

4,135,300 

9,5oa 

8,300 


7,351,006 


515,600 
59,000 


150.700 
3.Î12,700 


788,500 


4.73^,500! 


2,6!8,500'' 


=J 
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BUDGET  DB  L^ÉTAT  (ALQI^IB  ÎJOH  COMPRISB). 

RECOUVREMENTS  DE  L'EXERQCE  1891. 

DOUANES,    CONTRIBUTIONS    INDIRECTES,    SELS,    SUCRBS    KT    MONOPOLES, 

Comparaison  avec  /ea  évaluations  hudgétaires. 


DÉSIGNATION  DES  BECETTSS. 


RECOU- 
VREMENTS. 


ÉVALUA- 
TIONS. 


Droits  à  Fîmportatioo  (marckanduet  divenet  ) . . 

Droit!  de  statûti(nie ^  ^> 

Droits  de  navigation 

Dvoit»  diTen  et  recettea  nooetfoires • . . , 

Ameodet  et  confiscatioiif, « 


IranM.  franc«. 

DOUANES    (sels*  ET   SIJCRES   NON    COMPRIS).' 


SNPLDS 

aux 
BBCOvram- 

MKHTS. 


- 


351,335,000 
7.635,000 
9.374,000 
4,863.000 
1,105,000 


TOTATO. 


374.312.000 


334.322,000 
7,099.300 
8,038,400 
4,171,600 
1,004,300 


354.635,600 


En  PLVS  aax  reooavremeots. . 


fnoe». 

17,013.000 

535,700 

1,335.600 

691.400 

100,700 


SN.MQ0IS 

aux 
ascoorai- 

MBMTa. 


firaaca. 


19,676.400 

Î9!676,40^ 


CONTRIBUTIONS  INDIRECTES    (SELS,    SUCRES    ET   MONOPOLES   NON    COMPRIS ). 


«vies 


Vins,  cidres,  poirés,  faydronuds. 

AlœoU  et  snrtaie  des  vins  akooliaëa. . . 

Bières 

IMt  de  fabricatioii  des  stéarines  et  boogies. .... 
Dfoit  de  consommation  des  vinaigres  et/K»des  acé- 


Diaks  de  transport  par  ehemins  de  fer  (grande 


DniU  de  transport  par  antres  voilures  qve  les 
defer. 


ticencca  (  boissons  et  voltwes  pnUi^es]. 
Gaanâê  des  oiaâères  dor  et  a  argent. . . , 


CaHes  4  joner.. 

Amendei  et  dratts  sur  acquits  non  rentrés. 

Aatif* drohs  et  recettes  à  différents  titres. 


Totaux. 


149.535,200 

280.288.200 

22,334,900 

8,560,500 

2,908,100 

95,563.600 

5,292,500 
13.365,700 
4,817,000 
2,246.200 
3,383,000 
33,031,200 


621,326.100 


156,552,800 

253,885,500 

22.578,500 

8,500,800 

2,949,900 

100,381^,300 

5,297,900 
13,310,900 
4,874,100 
2,200,400 
3,330,900 
31,545,000 


605,412,000 


En  Ptus  aux  rcoonvreosents . 


26,402.700 
59.700 


54,800 

II 
45,800 
52,100 
1,486,200 


28,101.300 


7.017,600 

243,600 
it 

41,800 

4,8S11.700 

5,400 

57.100 


12,187,200 


15,914,100' 


Sds... 
dvofes» 


de  douanes.  ; 

de  oontribatloos  indirectes 

coloniaux  (douanes) 

étrangers  (douanes) 

indigènes  (contributions  indirectes). 

TOTAOX 


SELS   ET   SUCRES. 

21,424,000 
11,458,000 
27,166.000 
14,036,000 
15Û.120.700 


228.184.700 


20,686,000 
12,163,100 
31.000,000 
17,000,000 
127.570,000 


208.419,100 


En  plt«  aux  recouvrements. 


738,000 


26.550.700 


27,288,700 


7î^,100 
3,834*000 
2,964,000 


7.523,100 


19.765.600' 


=t= 


Geotribn-I  Allumettes  chimiques. . 

tiens     ]  Tabacs. 

indirectes.'  Poudres  à  feu. ...... . 

Pbstes 

Tâ^pbes « 

Piomntsde  diverses  explmtatioos. . 

Totaux. ,...«..». 


MONOPOLES. 

24.881,900 

371,519.700 

9.497.100 

16:,457,100 

35,963,100 

9,887,200 


014,206,100 


26,5i00.000 
372.829.100 

10,901,300 
156.516.100 

33,147.100 

10,078,200 


609,971,800 


En  PLDft.aux  recouvrements. 


5.941.000 
2.816,000 


8,757,000 


1,618,100 
1,300,400 
1,404,200 


191,000 


4,522.700 


4,234,300' 
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BUDGET  DE  L'ÉTAT  (ALGÉRIE  NON  COMPRISE). 


RECODVREMENTS  DE  UEXERaCE  1891. 


ENREGISTREMENT    ET    TIMBRE. 

Comparaison  avec  tes  recouvrements  de  Texercice  189tf, 


DÉSIGNATION  DES  RECETTES. 


RECOU- 
VREMENTS 
Da  i8gi. 


francs. 


RECOU- 
VREMENTS 
ox  1890. 


TrAnsmissioiM  entre  yi&  à  titre  onéreux 

Truismisfionf  entre  vifs  à  titre  grttuit. 

Mntationf  par  dëoèi 

Baux  et  antiehrèiet 

Adjodicâtiotts  et  marcfaét,  obligations,  cautionne- 

ments,  libérations 

Condamnations ,  ocdlocations  et  liquidations 

Droits  fixes  proprement  dits 

Droits  fixes  gradoét 

Droits  et  demi-droits  en  sus 

Droits  de  greffe 

Droits  d'hypothèques 

Amendes 

Assurances  maritimes 

Transmissions  de  titres  de  sociétés 

Perceptions  diverses. 

Totaux 


ENREGISTREMENT. 

164,868,500 

22,308,500 

191,509,500 

7,958,500 


42,222,000 
3,971,500 

34,336,500 

12,021,500 
4,039,000 
7,636,500 
5,965,50e 
1,231,500 
291.500 

41,940,000 
898,000 


fnnes. 


165,020,000 

20,698,000 

191,113,000 

8,076,000 

ft0,872,000 
3,464,500 

34,913,500 

11,856,000 
4,0«i3,000 
7,721,500 
5,623,500 
1,228,000 
304,000 

41,099,600 
866,500 


EN  PLUS 


541,198,500  536,901,000 


Eh  plus  aux  recouvrements  de  1891. 


franc*. 


1,610.500 
396,500 


1,350.000 
507,000 

163,500 


342,000 

3,500 

ti 

840,500 

31,500 


EN  Moras 


5,2^5,000 


firaoes. 


151,500 


117,500 


577,000 

4.000 
85,000 


lf,B00 


947,500 


4,297,500' 


TIMBRE. 


ide  dimensioB 
spécial  )  Connaissements 
mobile    )  Affiches 

Timbre       (   Actions  et  obligations 

extraordinaire/   Polices  d*issurances ,    bordereaux, 
et  visa.       (       affiches,  connaissements,  etc. . . 

Droit*  d*affichage  et  passeports 

Permis  de  diassc 

Timbre    débite |   pn>|>ortionnei  (effets,  etc.). . . . 
non  sujet  auxj   spécial    (quittances  ,    reçus    et 


diicimet.. 


Timbre  extra- 
ordinaire    et 


lai    (qoittai 
lèqoès).»,. 

I  Rentes  des  gouverne- 
ments étrangers . 
Crédit  foncier  ^bl.). 
Effets,  warrants,  etc. 
Polices  d'assurances,  obonnem**. 
spécial  (lett.  de  voit.,  récépissés). 

Timbre  aux  ■ncicns  tarifs 

Marques  de  fabrique 


ToTADx 166,587,500  165,818,000 


54,059,000 
1,485,500 
1,258,500 

19,900,000 

5.860,500 

356,000 

6,791,000 

12.137,500 

.15.130,500 

2,589,000 

307,000 

3,025,000 

5,517.500 

38,125,000 

11,500 

34,000 


54,933,000 
1,564,000 
1.225.500 

21.445.500 

5,739,500 

82.500 

6.709,500 

11.935,000 

14,853,500 

2,326,000 

110,500 

2,980,500 

5.178,000 

36,711,000 

1.000 

23.000 


En  plus  aux  recouvrements  de  1891 . 


33,000 


121,000 

273.500 

81,500 

202,500 

277,000 

263,000 

196,500 

44,500 

339.500 

1,414,000 

10.500 

11,000 


3,267,-600 


874,000 
78,500 
II 
1,545.500 


2,498,000 


760.500' 

mmssam 
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BUDGET  DE  rÉTAT  (ALGÉRIE  NON  COMPRISE). 


RECOUVREMENTS  DE  L'EXERCICE  189L 

DOUANES,  CONTRIBUTIONS  INmRBCTBS,  SELS;  SUCRES  ET  MONOPOLES. 

oaraison  avec  Im  recoavrtmenti  de  F  exercice  i890. 

SSBS99BBa 


Compa 


mgamsm 
MKoe. 

VRfiMENTS 

BB  1891. 


mBBsa 

IS^  PLUS 

À    1891. 


DÊaiGNATION  DES  RECETTES. 


Drases. 


•RHOOU. 
VREMENTS 

DB  1890. 


if«0«». 


DOUANES  (sels  ET   SUCRES  NON  COMPRIS). 


DraîU  i  rimportatîon  (marchandiies  diverses) . 

Droiit  de  sUtîttiqve ; . . 

Droits  de  navigation. 

Droits  divers  et  recettes  accessoires.  .....*.. 

Amendes  et 'confiscations 


Totaux 

Es  PLOB.  anx  recoavrements  de 


351,335,000 
7.035,000 
^^4,000 
4,863,000 

J. 105.000 


370,313.000 


322,987,000 
7,458,000 
8,407,000 
4,247,000 
1.105,000 


344^264,000 


891. 


fruM». 


28,348,000 
177,000 
907,000 
616,000 


E!C  MOINS 

À    1891. 


frkOM. 


30,048,000 

30,048,6 


CONTRIBUTIONS   INDIRECTES    (sELS,    SUCRES    ET    MONOPOLES   NON   COMPRIS) 

Droits    (   Vins ,  ddres ,  poirés,  hydromels 

Akools  et  surtaxe  des  vins  alcooUsës.. . 

Bières 

Droit  de  fabrication  des  stéarines  et  bougies 

Droit  de  coosommation  dte  vinaigres  et  acides  acé- 

t^ 4 

Droiis  d«  transport  par  chemins  de  fer  (gsmide 

vitesse) • 

Droits  de  transport  par  autres  voitures  que  les  cbe- 

iiins  dofer 

Lioeooes  (boissons  et  voilures  pohiiqnes) ........ 

Garantie  des  matières  d,*or  et  d'argent. .  • 

Cartes  à  jover.. 

Amendes  et  droits  sur  aoq[nits  non  rentrés 

Aoties  dnitis  et  recettes  à  diffi^renU  titres 


Totaux. 


149,535,200 

280,288,200 

22,334,900 

8,560,500 

2,908,100 

95,563  600 


5,292,500 
13,365,700 
4,817,000 
2,246,200 
3,383,000 
33,031,200 


621,326,100 


146,413.000 

275,098,500 

22,762.400 

8.684.200 

.3.020,700 

92.183.600 


6,221,700 
13,303,100 
4»76i8,00O 
2,220,100 
3,477,700 
33,009,500 


610,162,500 


En  PLUS  aux  recouvrements  de  1891 . 


3,122,200 
5,189,700 


3,380,000 

70,800 
62,600 
49.000 
26,100 


21,900 


11,922,300 


427,500 
123.700 

112,600 


94,700 


758,500 


11.163,800^ 


Seb. 


..,.i 


SELS  ET  SUCRES. 


Sucres. 


de  douanes. 

de  contributions  indirectes 

coloniaux  (douanes) 

étrangen  (douanes). 

indigènes  (contributions  indirectes). . . 


TOTABS. 


2U24,000 
11,438,000 
27,166,000 
14,036,000 
154,120,700 


228,184,700 


20,722,000 
11,816,200 
26,755,000 
11,183,000 
127,540,700 


198,016,900 


Eii  PLUS  anx  recouvrements  de  1891. 


702,000 

il 
411,000 
2,853.000 
26,580,000 


378,200 


ae;546.000l      378,200 
30,167,800^ 


Cootribo-/   Allumettes  chimiques., 

ions     I  Tabacs.i 

indirectes.  (   Poudres  à  feu 

Postes 

Télteraphes.. 

Promùts  de  diverses  exploitations.. 

Totaux 


MONOPOLES. 

24,881,(^00 

371,519,700 

9,497,100 

162,457,100 

35,963,100 

9,887,200 


En  plus  anx  recouvrements  de  1 


614,206,100 


14,396,400 
372,173,300 

10.426,400 
158.332.200 

38.307.700 
9,700.400 


603,336,400 


10,485,500 


II 

653,600 

II 

929,300 

4,124«900 

// 

II 

2,344,600 

186,800 

// 

n,797;200    3,927,500 
;    i3,869^700' 
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LBS  RBVBNtJS  DB  I/ÉTAT. 

JâNVIBR  i8M. 
Les  ^bieaux.  qye  la  Direction  générale  de  la,  comptabilité  publique  a  insé- 
rés dans  le  Jemnud  officiel  du  9  février  et  que  nous .  résumons  ci-après 
^pigw "^éè'fe-^l^agt  mi— lii  poor  ht  Pimme  im  réndtttrsmTiiitrT 

FBANCE.  -t.  MOIS  DB  JANVIER. 

Différence  en  plus  par  rapport  eux  évaluations 7,919,700' 

DîlTérence  en  plus  par  rapport  à  1891 10,149,900 

Les.difiËreaces  que  présentent,  en  France,  W  produits  de  janvier  i^^- 
comparés  à  ceux  de  janvier  1891  comportent,  de  la  part  des  services  compé- 
tents, les  observations  suivantes  : 

IMPÔT  DE  4  p-  0/0. 
Augmentation  de  ^5a,5oo  francs,  sans  cause  particulière  à  signaler. 

BNBEGISTRBMENT  ET  TIMBBB. 

Enregistrement,  —  Différence  en  moins  de  2,2149,000  francs,  applicable  prin- 
cipalement aux  mutations  à  titre  onéreux  et  par  déoès.  Le  mois  de  janvier  1891 
présentait  une  plus-yalne  supérieure  à  ce  chi£Bre  et  due  en  grande  partie  aux 
Ijaêmes  sources  de  revenus. 

.    Timbre.  —  Diminution  de  487,000  francs  portant  sur  les  droits  de  timbre  des 
actions  et  obligations,  des  titres  de  rente  étrangers  et  des  permis  de  chasse. 

IKmANES. 

Sucres.  —  La  consommation  des  sucres  s'est  élevée  de  30,192,591  kilogrammes , 
thifire  de  janvier  1891,4  39,33o,a3a  kilogrammes. .  Mais  elle  a  été  alimentée 
dans  une  proportion  beaucoup  plus  forte  (25,747,390  kilogrammes  au  lieu  de 
14,958,977)  par  des  quantités  provenant  de  boni  de  rendement  ou  de  déchet  de 
fabrication  et  les  perceptions  ne  se  sont  accrues  que  de  1,373,000  francs  (sucres 
indigènes,  1,176,00a  francs;  les  sucres  étrangers,  a 56 ,000  francs).  Il  B*est  pro- 
duit, au  contraire,  une  diminution  de  59,000  frorncs  sur  les  sucres  de  nos  colo- 
liies. 

Marchandises  diverses.  *—  Les  autres  marchandises  ont  présenté,  un  excédent  de- 

a ,768,06b  francs.  Il  s'applique,  aux  céréales,  aux  vins,  aux  tissuj,  anx  fruits  de 
ible  et  à  la  généralité  c^  artide^qm  allaient  être  frappés  de  droits  plus  élevés 
et  que  le  commerce  s*esl  hâté  d'introduire  avant  le  1"  février. 

GONTBIBOlriOlfS    INDIBBCTBS. 

Boissons.  —  Augmentation  de  1,128,000  francs.  Les  alcools  présentent  une 
plus-value  de  a63,ooo  francs.  Les  vins,  à  la  suite  d*une  récolte,  relativement  satis- 
misante  et  d'importations  exc^ionnelks ,  sont  en  progrès  de  66a  ,000  francs.  Les 
bières  gagnent  ao3,ooo  francs. 

Sels.  —  Augmentation  de  5,ooo  francs^  à  joindre  au  boni.de  4o,eoo  francs 
réalisé  en  douane. 

Sueres.  —  Augmentation  de  1,176,000  francs. 

Tabacs.  —  Diminution  de  573,000  francs. 

Poudi-es  à  feu,  —  Diminution  de  aoa,ooo  frabcs,  résultant  en  grande  perde  de 
la  concurrence  faite  à  la  poudre  de  mine  par  la  dynamite. 

AUameltes.  — *  Diminution  de  309,000  francs. 

POSTES   ET  TiL^GRAPHES. 

Postes.  —  Augmentation  de  554^8oo  francs  provenant  notamment  de  soldes  de 
eompies  avec  )es  olBees  étrangers. 
^JSâ^^iD^^*  — .  W^ineptajdQu 


Digitized  by 


Google 


—  243^  — 
BUDGET  JX&  L'ËTAT  (FBANG&  ET  ALGÉRIE). 

RixficiGfs  i8go  ET  1S91. 


RECOUVREMENTS  DU  DERNIER  MOIS  CONNU. 


liÉcai 


mÊÊÊÊÊÊÊÊÊÊÊÊm 


i 

; 


DESIGNATION 


impôt  de  A  p.  0/0. . . 

Enregistrement 

Timoré 

Doocnes  (idi  et  tacteB 
non  comprit)  *  « . . , 

Conlribulion  Mîrec^ 
(sds ,  incret  et  mono- 
poles non  comprit) 


Sncrcf..  .^ «... 

TkhKs 

AlkmettcB ,  poodrcs,  etc. 
PMteaet  téligrifrfles .  » , 
Domaine  poa  Ibrettier» . 

ForéU , . 

Prodoits  ctevflff» i . 

Renonroe^       etoeptioli- 


Reoettes  dTordie. 


ToîÀBx  poorla  Prancte. 


Impôts  directs 

Impôt  de  à  p.  0/0.... 

Ewegistrement * 

Timbre 

Douanes^ « 

Cootributiom  dîverseï, 

TtUcf 

Poudres 

Postes  et  tâ^graphes.  < 
Domaine  non  forestier. 

Forêts. 

Produits  divers. 

Recettes  d^ordie. 


Totaux  pour  ¥  Algérie. 


rnnci. 


EVALUATIONS. 


fnafi. 


RECOU* 
VREBiENTS 
{Tannée 
iiTenia. 


prvcidM 


iraMs. 


DIFFERENCES 


FAM  MAPrOIT 


iTalnatîoni. 


PAS  SATPOST 


prieUent*.    < 


thau. 


FRANCE    (Janvier  189a.) 


15.273.000 
44,991.500 
17,042.500* 

34,778.000 


43,765,000 

a.175,500 

9.218.000 

20,042,000 

1,385.000 

13.507,400 

1,133,000 

742,600 

398,a00 


1,364.300 


214,815,000 


15.084.000 
46.614,000 
18,02f7,W0 

34,586,300 


40,286,000 

3,085,000 

8,000,000 

27.643.000 

1,425.200 

12,750,700 

932,000 

312,500 

350,000 


1.400.000 


207.496.200 


15.120.500 
47,240.500 
17.529,500 

2/1,616,000 


42,498,000- 

2,130.000 

7,845,000 

29,615.000 

1.796,300 

12,908,000 

798,000 

771,200 

345,200 


1,452,800 


204,666,000 


+  189,000 

-h  377,500 

—  985,000 

+  191,700 


+  3*479,000 
4-  90,500 
+  1,218,000 
-f  1,399.000 
—  40,200 
+  756.700 
4-  201,000 
+  430,000 
-h      48,200 


-      35,700 


+  7,M9.100 


+     155,50tf 

—  2,249,000*1 

—  487,000 

+ 10,162.000 


+  1,267,000 
+  45,500 
+  1.373,000 

-  573,000 

-  411.300 
4-  599.400 
4-  335,000 
~  28.700 
+      53.000. 


^      88,500 


+  10,140.000j 


ALGÉRIE.  (Décembre 


4,282,300 

27,000 

343,000 

416,500 

1,100,000 

296.100 

29.900 

54,900 

523,800 

N) 
(a) 


4.915,(100 

310,800 
398,800 
930.500 
â47,500 
32.200 
50,800 
505,500 

h) 


7.073,500  7,418,800  7,155,500 


89i.)(x) 

4.491.300 

20.500 

338.000 

397.000 

1,000,000 

291,200 

33,600 

48,900 

535,000 

il 


633,100 

300 

32,200 

17,700 

169,500 

48,600 

2,300 

4,100 

18,300 

(») 

V 


-    345,300 


209,000 

6,500 

5,000 

19.500 

100.000 

4.900 

3.700 

6,000 

11.200 

(«) 

3) 


—       82.000 


Totaux  G^NsàAUi.. .. , 
(France  et  Algérie.) 


221,889,400      214,915,000      211,821,500  1+  6,974.400  +10,067,900 


[ 


(>)  Y  compm  1m  droit*  toniUUâ  an  3 1  tUcembre  1891  «  à  raeoavrar  en  189a. 
(»}  Vêir  la  MU  tfêi  prioAda  la  tabkan  d*  la  page  «3?. 
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BUDGET  DE  L'ÉTAT  (ALGÉRIE  NON  COMPRISE). 

RECOUVREMENTS  DE  JANVIER  I89S. 

Comparaison  avec  les  évalaations  budgétaires. 


DÉSIGNATIOlf  DES  RECETTES. 


RECOUVRE- 
MENTS. 


francs. 


EHRBGISTREMBNT. 


ÉVALUA- 
THmS. 


Transmîssionf  entre  vifs  à  tîlre  onëreox. 

Tnaumiinonfl  entre  ii&  i  titre  gratnit 

Mutations  par  décès. 

Baox  et  antichrèses 

Adjndicatîons  et  marches,  obligations,  cautionne- 
ments, libérations  

Condamnations ,  coUocations  et  fiqnidations 

Droits  fiies  proprement  dits. 

Droits  fixes  graonés. 

Droits  et  demi-droits  en  sus 

DroîU  de  greffe 

Droits  d'hypothèque*. 

Amendes 

Assurances  maritimes. 

TransmissioDs  de  titres  de  sociétés 

Perceptions  diverses 


Totaux. 


12,096,000 

1,627,500 

12,390,000 

733.000 

2,734,500 
329,500 

2,857,000 
899,500 
354,500 
606,000 
526,500 
116,500 
79,500 

9.579,000 
53,500 


44.991,500 


fraaci. 


11,662,500 

1,537.000 

12,214,000 

733,500 

3,011,000 
268,500 

2.910.500 

1.040,000 
248,500 
031.500 
427.000 
112,500 
67,000 

9.696,000 
54,500 


EN  PLUS 


ascooTaB- 

■BUTS. 


44.614.000 


Er  PLUS  aux  recouvrements. 


finuicft. 


433,500 

90.500 

185.000 


61.000 


106,000 

99,500 

4<ê00 

12,600 


EKMODfS 


992,000 


frtacs. 


500 

276.500 

53,600 
140,500 

/* 
25.500 


117,000 
1.000 


614^00 


377.500* 


TIMBRE. 


Timbre  débité.,  j 

Timbre  extraor-i 
dinaire  et  visa.  | 

Droits  d*aiBcbagc 

Permis  de  chasse. 

Timbre     débité 

non  sujet  aux 

décimes 


de  dimension.. 

spécial    (   CooDaissements. . . 

(mobile).  (  Affiches 

Actions  et  obligations 

Polices  dassurances.  bordereaux, 

affiche* ,  connaissements,  etc. 

et  passeports. 


Timbre  exlraor-J 
dinaire  et  visa] 


proporticnnel  (effets,  etc.). . . . 

spécial    (quittances,   reçus    et 

chèquéi) 

I  Rentes  des  gouver- 
nements étrangers. 
Crédit  fonder  (obf.). 
Effets,  warrants ,  etc. 
Polices  dfassurances,  abonncm**. 
spécial  (lett.  de  voit.,  récépissés) . 

Timbre  aux  anciens  tarifs 

Marques  de  fabrique 


TOTAOX. 


4,523,500 

130.000 

92,500 

4,499^500 

444,000 

46,500 

81,000 

1,037.500 

1.508.500 

63,000 

1,124,500 

178,000 

3.313,000 

II 

1,000 


17,042,500 


4.597,000 

129,000 

80,000 

5,300,500 

442,000 

129,000 

109,500 

1,071,500 

1,420,000 

88,000 
58.0tK) 

1.060,000 
158.000 

3,381,000 

4,000 


18.027.500 


Esi  MOINS  aux  roooavrements  . 


1,000 
12.500 


2,000 


88,500 


64,500 
20,000 


73,500 


801,000 


82.500 
28.500 
34,000 


25,000 
58,000 


68.000 
3.000 


188,500 
985 


1,173,500 
OOO* 
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BUDGET  DE  UÉTAT  (ALGÉRIE  NON  COMPRISE). 

RECOUVREMENTS  DE  JANVIER  180S. 

DOUANES,  CONTRIBUTIONS  INDIRECTES,  SELS,  SUCRES  ET  MONOPOLES. 

Comparaison  avec  Us  évaluations  budgétaires. 


Dé9tGNATI0N  DBS  RECETTES. 


REGOU. 
VREMENTS. 


fruet. 


EVALUA- 
TIONS. 


DOUANES    (sels    ET    SUCRES    NON    COMPRIS) 


DrotU  à rbi^>orUtîon  (aMrchanditet  HÎTenes) . . 

Droftf  de  •tstiftiaac •• 

Droits  de  navigation 

Droits  dirert  et  recettes  i 
Amendes  et  confiscations. 


ToTàux 34.778.000     34,586,300 


)3,101,000 

582,000 

764,000 

287,000 

44.000 


33,292.300 

436.000 

609,000 

207,000 

42.000 


En  F1.0S  anx  recooTrements. 


frtacs. 


146.000 

155,000 

80,000 

2,000 


fraaea. 


191,300 


383,000      191,300 
191,700' 


CONTRIBUTIONS    INDIRECTES    (SBLS,    SUCRES    ET    MONOPOLES 


Droits     i   Vbs,  cidres,  poirés,  hydromels. 

inr  les    |   Akools  et  surtaxe  des  vins  alcoolises. 

boissons,  f   Bières 

St^arinee  et  bonnes 

Vinaigres  et  addes  acéticpies 

Chemins  de  fer  (grande  vitesse) 

Voitorea  antres  que  les  chemiot  de  fer 

licences  (boissons  et  voitures  publiques] 

Garantie  des  matières  d'or  et  nargent 

Cartes  à  jooer , . . 

Awendna  et  droits  snr  aconits  non  rentrés..  ...«•. 
Antres  droits  et  recettes  t-diffîlrents  titres 


Totaux 43,765.000     40.286,000 


10.716,000 

24,849,000 

1.566,000 

782,000 

173,000 

12.000 

271,000 

2,486,000 

293,000 

48,000 

242,000 

2,327,000 


10,311,000 

22,172,000 

1,455,000 

740,000 

178.000 

15.000 

270.000 

2.429,000 

304,000 

35.000 

216,000 

2,161,000 


NON    compris). 

405,000 

2,677,000 

111,000 

42.000 


En  PLUS  aux  recouvrements. 


1.000 
57.000 

II 

13,000 

26,000 

166,000 


5,000 
3,000 


11,060 


3,498.000        19,000 
^479^000^ 


Seb. 


Sucres. 


de  douanes 

c^e  contributions  indirectes 

eolonicnx  (douanes) 

étransers  (douanes) 

indig^ies  (contributions  indirectes). 


SELS  ET  SUCRES. 

1,048,500 

1,127.000 

981,000 

517.000 

7.720,000 


TOTAOX. 


11.393,500 


990,000 
1,095,000 
1,000,000 

500,000 
6.500,000 


10,085,000 


Er  plus  aux  recou\Tements  . 


58,500 
32,000 

17,000 
1,220,000 


1,327.500 


19,000 


19,000 


1,308.500^ 


Contrib«i-(   Allumettes  chimiques. . 

tiona     I  Tabacs 

itdîrectea.  (  Pandres  à  fen. 

Pottes • 

Téi^raphes 

PMuits  de  diverses  exploitations. 


sfONOPOLES. 

694.000 

29,042,000 

669,000 

10,935.500 

2,571,900 

22,000 


TOTAVX. 


43,934,400 


700.000 

27,643,000 

699,000 

10,255,800 

2.494,900 

26,200 


41,818,900 


£■  M.08  aux  recouvrements 


1,399,000 

679,700 
77»000 


2,155,700 


6.000 

30,000 

II 

4,200 


40,200 


2,115.500' 


ipSOtB 
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BUDGET  DE  L'ÉTit  (ALGiÊRIE  NON  COMPRISE). 

RECOUVREMENTS  DE  JANVIER  1892. 


KMMftOlfiTBMJKliT  AT  TIMAAA*- 

GomfCsraUon  avec  les  recouvrements  de  Janvier  1891, 


irtSIM ATTON  DES  RECETTES. 


RECOU- 

TREBfEIfTS 

M  189a. 


RECOU- 

VREMEffTS 

01  1891. 


EN  PLUS 


EN  MOINS 
1  189a. 


francs. 


TranimiMÎoiis  aM#e  rifs  à  titr«  onéreux^ 

TransmÎMioas  entre  tKs  à  titre  gratuit * . .. 

Mutations  par  décèa ; 

Baux  et  anticbrèist 

Adjudieatioi»  et  niarchét,  obligations ,  cautioniic- 
flasftta^  lioeratioiia*  ••■.«••••. «éf^afs****** 

CondamBalioDa*  ODUacatioos  o|L  {iquidationa 

Droits  fixes  propnBinieat  dits. ...» 

Droits  fixes  gradués , 

Droits  et  deiai-droits  en  sas . .  ^ « . . . . 

Droits  de  gnffe. . ......; ^ ....... . 

Droits  d'hypothèque 

Ainmides y, 

Assurances  «DaritÎBies . . , 

Traosmissiopa  de  titres  de  sociétés 

Pwoeptions  diverses 


ElfBEGISTREMENT, 
12.096»000 
1,627,500 
12,399,000 
733,000 


TfTAUX. 


2,734,500 
329,500 

2,857,000 
899.500 
354,500 
606,000 
526,500 
116,500 
79,500 

9,579,000 
53,500 


14,^1.500 


firuics. 


12,640,600 

1,592,500 

14,035,000 

725,500 

2,S82,500 
519,500 

2,818,500 

1,087,500 
236,000 
640,000 
457,000 
102,500 
72,000 

9.380,000 
51,500 


47,240,500 


En  Moins  aux  recouvrements  de  16^  . 


franci. 

35,009 

7,500 

u 

38,500 

118,500 

69,600 
14,000 

7,500 
199,000 

2,000 


491,500 


(Watt. 

544,500 
If 
1,636,000 
1/ 

148^000 
190,000 

188,000 

34,000 


9,740,908 


2,249^090^ 


TOIBRE. 


Timbre  débité.. 

Timbre  extraor- 
dinaire et  visa. 

Droits  d*afficbage 

Permis  de  cbasae . 

Timbre    débité  ( 

non  sujet  aux  | 

déoimes  . . . .  / 


TipKhre  extraor- 
dinaire et  vksa.1 


de  di4ienaion 

spécial  \    l^onoaisscBiems .... 

(mobile)!    Affiches..... 

Actioas  et  obKgatioos. ....... 

Polices  d'assurances,  bordereaux, 

affiches,  oi>miaisseinents,  eCc . 

et  passeports. 


propoltionnd  (effets),  ctc 

spécial    ((mittances,    reçus    c( 
chèques) 

!  Rentes  des  gouver- 
nements étrangecs, 
Crfdit  f„«^(tbli- 
gâtions .  • 
E£ts ,  warrants,  etc. . 
Polices  d'assuninccsf  abonncip". 
«{)écisl  (  lett.  de  voit.,  récépissiîs  ]. 

Timbre  aux  anciens  tarin 

Marques  de  fabrique 


Totaux. 


4,523,500 

130,000 

02,500 

4,499,500 

444,000 

46,500 

81,0001 

1,037,500 

1,508,500 

63,000 


1,124.500 

178,000 

3,313,000 


1,000 


4,586,500 

104,500 

85,000 

4,864,500 

432«500 

l«5aQi 

24«,50Ûi 

1,080,500 

1,453,500 

190,500 

52,500 

1,084,000 

164,500' 

3,171,000 

9,000 

3,000 


17,042,500     17,529;^K)0' 


En  MiDiss  aux  recouvrements  de  189  a  .*.  \ 


25,600 
7,500 


45»000 


55,000 


•  40,500' 

I3.5W 

142,000 


340,500 


63,000 
365,000 


165,500 
43,000 


127,500 
52,500 


9,000 
2,000 


827,500 


87,000' 
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BUDGET  DE  L'ÉTATJALGÉRIB  NON  COMPRISE). 

RECOUVREMENTS  DE  JANVIER  1892. 


DOUANES,   CONTiaBunoitS  tranUSCtKS,    ftSlS,    SnâRKS    Bt   HOÏlOPOtBS. 

Comparaison  avec  les  recouvrements  de  Janvier  1891. 


DÉSIGN&tlOlf  DE^  KEQETTES. 


HECOU- 
VREHEHTS 


REGOU- 

TREMENTS 

0>  1991. 


frânet. 


DroiU  à  fii»portetioa  (mirrh^dit^  ^erém)* 

Droits  de  sUtûturae 

Drotb  de  navigation 

Droits  divers  et  recettes  aocessoires . 
Âmeodes  et  confiscations 


DOUANfift    («Bi3  «T  90GA^  NOM  ÇQUFMs)^ 


m  PLDS 
X  i«fs. 


xvT&Vl. 


33,101,000 

582.000 

764,000 

287,000 

ft«r.000 


if  •  '   «^TTov880     MvvMyOOO 


23,933,000 

407,000 

585,0a0 

246,000 

45,000 


Es  PLUS  aux  recouvrements  de  1 89 à 
I  1,1  '  twiir= 


9,768,000 

175,000 

179.000 

41,000 


fhmm. 


1,000 


tO,ie8,690 l,« 

Ï0,162,00(?" 


»*.| 


CONTRIBUTIONS  INDIRECTES    (SKLS,   SUCRES  Vt  MONOPOLES 

10,716,000  I  10,05/i,000 

24,849,000  24,586,000 

1,566,000  1,363.000 

782,000  806,000 

173,000  144.000 

12,000  14.000 

271.000  306.000 

2.4S6.000  2,450,000 

203.000  314.000 

48,000  43.000 

242,000  245,000 

2,327,000  2,173.000 


VIqs  ,  ddres .  pcnirés'.  Iiydromels. 

Alcools  cl  surtaxe  des  vins  alcoolisés. . 

Biens 

Sté^iiaes  rt  bcHÉgies..., 

Vinij^res  et  acides  acétî^os ,;.,..,*.. 

Chemins  de  fer  (grande  vitesse) «,...^... 

Voi^res  «ntces  fue  les  diemins  de  fer  ,,...».. . 

Licciaces  (  boissons  et  voHmcs  publiques) 

Gartntie  desviatières  d*Qr  et  aargeut, 

Car^  à  jouer.' •...»,...« 

Am^ides  et  droits  sur  acquits  non  rentres. 

Autces  druits  divers  jet  recettes  à  di£EérfsU  ti^ies  . 


*#h»  *  j»*««  *«»**•  ^  « 


4â»766.000 


NON  compris). 

662.000] 
263,000 
203.000 


fr^jftyCjAoo 


Er  plus  aux  recouvrements  de  1892. 


29,000 

u 

36,000 

5,000 

154,000 


24,000 

35,000 

21.000 

9.000 
i 


T267,000^ 


^1^       (  dédouanes 

'^'\  de  contributions  indirecte!.. 


Sttcfes. 


coloniaux  (douanes) . 
étrangers  (douanes), 
indigènes 


SELS  ET  SUCRES. 

1,048.500 

1.127,000 

981,000 

M7,00e 

-  7,72e,-090 


Totaux 11,393.500 


1.008.000 
1,122.000 
1,040,000 
261.000 
4,»44,900 


9,975.000 


^  PLP8  aux  recouvrements  de  189a. 


40,500 

5,000 

II 

256.000 

1,47MOO 


1,477,500 


59,000 


59,000 


1,418,500» 


Gomiib». 

tifliis 
iodirietei. 


ïttes  chimiques . 

Tabacs. 

Poudres  à  feu 


jas.^' 


de  dÂ verses  exploitations. 


••4h*4«M«*A^^^*i 


MOTtOPOLES. 

604,000 

29.042,000 

669,000 

10.935.500 

2.571.900 

22,000 


903,000 

29,615,000 

871.000 

10,380.700 

2,527.300 

22,300 


■MjafcwjftMiJuaa 


Ew  MOINS  aux  recouvreaeols  jg.  18 


554,800 
44,600 


209,000 
673.000 
202,000 


300 


384,900' 
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.BOUteTIOM   oéNÉHAU   DBS  DADAHSS. 


LE  COMMERCE  EXTÉRIEUR  EN  1891.  <*> 

(commerce  SPÉaAL.) 


L'Admioistration  des  douanes  va  dorénavant  faire  paraître  chaque  mois, 
d^ans  le  Recueil  des  documenU  statistiques  sur  le  commerce  de  la  France,  des 
tableaux  résumant  nos  échanges  avec  les  principaux  pays  étrangers.  La . 
même  travail  vient  d'être  fait,  à  litre  provisoire ,  sur  Tensemble  de  Tannée 
1891,  d'après  les  taux  moyens  d'évaluation  arrêtés  par  la  Commission  des 
valeurs  pour  Tannée  1890.  En  voici  les  résultats  comparés  aux  chiffres, 
correspondants  de  1890. 

Importations  en  France. 


PAYS 
de 

MOVBIA»CK. 


Angleierre 

Anemagoe... 

Belgique 

Suisse 

ItaUe 

Espagne 

Turquie J 

États-Unis , 

Brésa.. 

République  argentine. . , 


1801. 
Ghiffm  prvnaoireB. 


fnon. 

620,129.000 
370,708,060 
509.127.000 
106,775.000 
112.723.000 
415.565.000 
126,214.000 
(197,549.000 
85.881,000 
205,565.000 


ANNEE 

1800. 

Ghiffref  définitifs. 


francs. 

627.387,000 
351.034,000 
500,519.000 
104,230,000 
121,877.000 
353,752.000 
132,991.000 
317.419,000 
81.480.000 
210.444.000 


EN  PLUS 
SX  1891. 


fnncf. 


19.^4.000 
8.608.000 
2,545.000 

61.813.000 

180.130.000 
4,401,000 


EN  MOINS 
■s  1891. 


tnat». 

7.258.000 

// 

9,154,000 

II 
6,777,000 

it 

5,879.000 


Exportations  de  France. 


PAYS 
de 

OESTIHATIOI. 


Angleterre 

AUenagne , 

Belgique 

Suisse 

Italie 

Espagne 

Turquie , 

États-Unis 

Brésil.. .. 

"République  argentine 


ANNKE 

1801. 

Chiffres  prOtitoÛM. 


francs. 

1,002.749,000 
359.420.000 
504.910.000 
241,935,X>0 
133.920,000 
165.566.000 

51,966,000 
248,983,000 
101,592,000 

51,900.000 


ANNÉE 

1890. 

ChiSlras  difiniiiffl. 


innés. 

1,029,762,000 
341,606,000 
537,567.000 
242.787.000 
149,922.000 
152,644,000 

60.340,000 
328,760.000 

81,010,000 
103.463.000 


EN  PLUS 

BS    1891. 


francs. 
// 

17,814,000 

u 
II 
II 

12,922.000 

II 

20.582,000 


EN  MOINS 
SX  1891. 


franc*. 

27,013,000 

32,657,000 

852,000 

16,002,000 

8,374.000 
79,777,000 

51.563,000 


(*)  Voir  le  BulUtin  de  janvier  1893.  page  59. 
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Voici,  d^aulre  part,  la  répartition,  par  natures  de  marckandises,  des 
importations  et  exportations  des  dix  dernières  années  (chiffres  provisoires 
pour  1891). 

IMPORTATIONS  (1882-1801). 

coifiiKiiiCE  SPÉCIAL  (numéraire  non  compris). 


AHNÉES. 

CÉaÉAtES. 

YIHS. 

MATIÈRES 

TIXTILKS. 

FILS 

Et   tisse». 

AUTRES 

MABCaiXOIUS. 

TOTAUX. 

francs. 

fratcs. 

francs. 

rrsoes. 

fnxics. 

francs. 

»^8« 

.A02.3JUUOÛO 

314.884.000 

053J73.000 

.  284.89U)00 

2,765,894,000 

4,821,825,000 

iSltt. 

371^.080,000 

376,6e3,000 

946,648,000 

294,405,000 

2,811.594.000 

4,804,349,000 

IS84 

360,227,000 

344,336,000 

876.343,000 

293,450.000 

2.469,123,000 

4.343,479,000 

i8S5 

232,594,000 

388,625,000 

774.043,000 

260.73M0O 

2,423,465,000 

4,088,401,000 

|8«6 

262,377,000 

517,7*6,000 

934,704.000 

247.681.000 

2,245,63^,000 

4,208,142,000 

iW7 

289,220,000 

443,600,000 

010,119.000 

232.703,000 

2.150,198.000 

4,025,966,000 

18M 

373,344,000 

437.000,000 

794.741,000 

219.067,000 

2,279.956.000 

4,107.008.000 

«8»9 

365,620,000 

383,742,000 

978,101,000 

224,101,000 

2.364.904,000 

4,316,768,000 

^»o 

3<»,M2«000 

340.846,000 

896,200,000 

230.660,000 

2,596,570,000 

4,436,908,000 

1S91  ('>.••  • 

478,368,000 

401,154,000 

1,005,689,000 

258,538.000 

2,777.610.000 

•4,921,359,000 

EXPORTATIONS  (1882-18Q1). 
coMMsncs  SPBCUL  (naméraire  Doo  compris). 


ANNÉES. 

CÉRÉALES. 

VINS. 

MATIÈRES 
Tnnus. 

FILS 
n  tistvs. 

AUTRES 

MAMBAmsia. 

TOTAL. 

frues. 

tnàtt. 

fruus. 

frsnes. 

frsiKs. 

francs. 

i88« 

56,848^000 

246,672,000 

358,580,000 

863,182.000 

2,049,074,000 

3,574,350,000 

i883 

57,621,000 

236,501,000 

294,966,000 

832,657,000 

2,030,127,000 

3,451,872,000 

1884 

44,947,000 

237,325,000 

305,086.000 

720,599,000 

1,924,513,000 

3,232,500,000 

1885 

34,617,000 

255,907.000 

287.996.000 

717,785,000 

1.791,810,000 

3,088,145,000 

i88« 

20.948.000 

250.097,000 

325.821.000 

793,732,000 

1.839.667.000 

3.248,795,000 

>W7 

18,949,000 

233,7i8,000 

324.163,000 

742,717,000 

1.926,942.000 

3,246,499,000 

1888 

14.412.000 

242,481,000 

298,643,000 

717,864,000 

1.973,349,000 

8,246,149,000 

>W9 

30.125,000 

251.0^8,000 

348.201,000 

827,896,000 

2,256,697.000 

3,703,957,000 

»»90 

18,858,000 

268.841.000 

288,642.000 

813,037,000 

2,304,080,000 

3,753,458,000 

iS^iO).... 

41,266,000 

248.013.000 

295,979.000 

765,130,000 

2,276,648.000 

3,627,1 10,000 

^1)  Les  chiffres  donnés  pour  ^1891  sont  provisoires,  en  ce  sens  que  les  valeurs  y  sont  cal- 
colëes  en  combinant  les  quantités  importées  ou  exportées  en  1891  avec  les  prix  moyens 
de  1^*  ... 


BULL.  DE  8TAT. 
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DIRECTION  OENÉRALS  DES  CONTRIBUTIONS  DIRECTE». 


LES  EXEMPTIONS  TEMPORAIRES  D'IMPÔT  FONCIER 

DANS  LES  DÉPARTEMENTS  PHYLLOXÉRÉS  PENDANT  L'ANNÉE  1890. 


Les  renseignements  coDsigoés  dans  le  tableau  ci-après  (pages  25a  et  253) 
font  soitc  à  ceux  qui  ont  été  publiés,  sous  le  même  titre,  dans  le  Bulletin 
de  janvier  1891  ^^\ 

0  ress(H*t  de  ce  tableau  que  les  dégrèvements  d^impôt  foncier  accordés  en 
1890,  daus  les  arrondissementa  déclarés  atteints  par  le  phylloxéra  9  aux 
terrains  plantés  ou  replantés  en  vignes  âgées  de  moins  de  quatre  ans,  en 
exécution  de  la  loi  du  i""  décembre  1887  ^^^  dépassent  2,610,000  francs. 

La  dépense  correspondante  avait  été,  en  chiffres  ronds,  de  1,600,000  fr., 
en  1888,  et,  en  1889,  de  2,271,000  francs. 

On  voit  ainsi  que  les  propriétaires  de  vignes  nouvellement  plantées  ou  re- 
jdantées  ont  bénéficié,  dans  l'espace  de  trois  ans,  d'une  réduction  dHmpÔt 
supérieure  à  6,480,000  francs. 

Les  parcelles  nouvellement  admises  à  Texemptioq  d'impôt  foncier  en  1890 
sont  au  nombre  de  1^0,812  et  renferment  une  étendue  superficidle 
de  Â2,9il  hectares,  ce  qui  suppose,  comme  on  l'avait  déjà  constaté,  du 
reste,  en  1888  et  en  1889,  une  contenance  moyenne  d'un  tiers  d'hectare 
environ  par  parcelle. 

On  doit  remarquer  que  les  42,914  hectares  qui  ont  été  admis,  en  1890, 
à  jouir  pour  la  première  fois  du  bénéBce  de  la  loi  du  1"  décembre  1887,  si 
l'on  en  excepte  quelques  parcelles  pour  lesquelles  on  avait,  les  années  pré- 
cédentes, obligé  de  réclamer  l'exemption,  se  composent  exclusivement  de 
terrains  plantés  ou  replantés  en  vignes  pendant  l'année  1889. 

Jusqu'à  présent,  la  loi  du  i"'  décembre  £887  a  reçu  son  application  dans 
6,000  communes  appartenant  à  55  déparle;ment^  différents;  elle  a  porté  sur 
627,662  parcelles,  d'une  superficie  totale  de  2o8,243  hectares. 


<^)  Voir  aussi  les  Bulletins  de  mars  1889,  page  282,  et  février  1890,  page  a 83. 

W  Le  texte  de  celte  loi  a  paru  dans  le  Baltetin  de  décembre  1887 ,  page  578. 

L*artide  1*  est  ainsi  conçu  : 

t  Dans  les  arrondissements  déclarés  atteints  par  ie  phylloxéra ,  les  terrains  plantés  ou  re- 
plantés en  vignes  âgées  de  moins  de  quatre  ans  lors  de  la  proinulgation  de  laioi  seront 
exempts  de  Timpôt  foncier.  Us  ne  seront  soumis  à  cet  impôt  que  lorsque  les  vignes  auront 
dépassé  la  quatrième  année.  Dans  les  arrondissements  déclarés  atteints  ou  dans  ceux  qui  le 
seront  postérieurement ,  les  plantations  à  venir  jouiront  du  même  privilège  pendant  le  même 
laps  de  temps. 

«  La^diapotitioiis  qui  précèdent  seront  indépendantes  d^  la  natnre  des  {dants  et  du  mode 
de  culture.  » 
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EXEMPTIONS  TEMPORAIRES  D'IMPÔT  FONCIER  PENDANT  L'ANNÉE  1890. 


DÉPAUTEMENTS. 

1 

iif 

t 
a 

NOMBRE 

DBS   rABCBLLBS 

d«4l 

le  droit  l  l'exemption 

a  ét^  reconna 

poar  la  première  fois 

en  1890 

CONTENANCE  DES  PARCELLES 
dant 

LB   dBOIT   À   L'BUMPTIOH 

a  été  reconna  poar  la  première  fois 
en  1890 

MONTANT 
ea 

paisoiPAi. 

et  eenlimee 

addilionaels 

dea 

aceonlèa 

ea  1890. 

(  Terrains 

plantes 

oa  rt^aatéa 

••  vifaea 

aa  1886, 

1887,    1888, 

el  1889.) 

9 

par 
le 

préfet. 

3 

par 

le 

conseil 

de 

préfec- 

tore. 

& 

TOTAL. 
5 

par 
le  préfet. 

6 

P*' 
le  conseil 

de 
pr^feclare. 

7 

T0TA1.B. 
8 

Ain , . 

14 

■ 

î 

7 
1 
7 

m     • 

4 

12 
5 

4 

« 

1 
43 
19 

5 

7 

1 
19 

31 
5 

3 
15 
13 
25 

5 

6 

8 

37 

7 

10 
35 

2 

8 
12 
20 
134 

4 
49 

• 

2,222 

243 

27 

86 

1.916 

46 

16,839 

285 

1,'226 

70 

800 

1,823 

61 

253 

3 

1,668 

■ 

1,320 

J,215 

11.086 

461 

187 

8.772 

42,522 

198 

131 

610 

28 

1,292 

321 

12 

30 

2.126 

2,244 

1,082 

99 

1,083 

• 

13 

12 
14 

2,222 

• 

243 

27 

86 

1.916 

46 

16,852 

285 

1.226 

* 

79 

800 

1.823 

61 

253 

3 

1.668 

• 

1.320 

1.215 

■ 

11,098 

461 

187 

8.772 

42.525 

198 

131 

619 

28 

1,292 

321 

12 

30 

2.126 

2.258 

1.682 

99 

1.083 

• 

h.  a.  e. 
173  16  79 

82  53  50 

9  92  19 

19  92  09 

180  22  05 

15  43  82 

7.369  41  41 

56  17  02 

997  23  05 

19  26  53 

206  44  99 

557  99  48 

15  37  97 

46  64  25 

36  26 

160  04  60 

44100  06 
355  99  09 

4.260  13  01 

285  69  46 

109  16  38 

2,304  00  98 

14,091  57  43 

a 

27  52  97 

34  7105 

119  84  84 

4  20  67 

168  86  78 

69  12  58 

19179 

8  97  41 

114  85  77 

491  99  46 

451  06  81 

15  38  69 

258  01  14 

■ 

• 

h.a.  e. 

• 

• 
• 
•• 

« 

10  75  80 

a 
• 
« 

6  0146 

77  90 

■ 

• 

■ 

483  08 

• 
• 

• 

11.  a.  c. 

173  16  79 

■ 

82  53  50 

9  92  19 

19  92  99 

180  22  05 

15  43  82 

7,380  17  21 

56  17  02 

997  23  05 

19  26  53 

206  44  99 

557  39  48 

15  37  97 

46  64  25 

36  26 

169  04  60 

■ 

44109  06 

355  00  00 

4.266  15  07 
285  69  46 
109  16  38 

2^304  00  9^ 
14.092  35  33 

27  52  97 

34  71  05 

119  84  84 

4  20  67 

*       ■ 

168  86  78 

69  12  58 

19179 

8  97  41 

114  86  77 

496  83  14 

.  451  96  81 

15  38  09 

258  9114 

• 

ît,    e. 

6.804  80 

■ 

4.326  20 

350  54 

1,061  63 

16,100  88 

340  17 

407.730  86 

4.473  66 

26,512  51 

2«f7  70 

3,311  35 

13.530  60 

50  42 

1.166  55 

140  40 

5,081  57 

* 

11.204  12 
23.650  60 

?10.026  52 

7.664  54 

2.690  10 

60.021  68 

1,241,446  67 

606  71 
1.423  50 
3.822  23 

203  83 

8,483  74 

3,708  63 

170  71 

310  04 

7.436  56 

16.415  63 

11.458  01 

601  48 

1,941  38 

• 

AUne 

AJUar 

AliM»»(B.Mef) 

AlpM  (H.aU>-).... 
Alpes-Maritime»...    . 
Ardèehe 

ArdanDet 

Aab« 

Aad« 

Avoyroa 

Boaehe«Hla.Rli6oe... 
Cahedcw. 

CanUl 

Cbennte 

CbarenU-Iaftricar* . . 
Cher 

Corrète 

Com 

Cdtasl'Or 

Gdte»da-Nord 

Creosa 

Dordogae 

Doabi 

DrAMe 

Ear« 

EoMt-Loir 

Fiaifltère.  * 

Gafd 

Ciironne  (Haute-). . . 
Gan 

Gironde 

Hinalt 

lUe-VilMn. 

Indre 

Indre^t-Loire 

hère 

Jnre 

Landes 

Loii^l-Cher 

Loire 

Loire  (Haate-) 

Loiret 

Lot 

Lot<el-Gftronne 

Losère 

Meine-et-Loir« 

Uanelie 

Marne 

'1       1 
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DEPARTEMENTS. 


Si 

a! 
«s 
si 

B  s 

m  5 

S»; 


NOMBRE 

on  rjuiCBLLts 

dont 

1«  droit  à  r«s«mpti<ui 

•  ^ti  roeoanB 

ptmr  Ja  prtmi«r«  foâ 

«n   1890 


le 

prifel. 

3 


p.r 


de 
préfec 
ture. 


CONTENANCE  DES  PARCEiLES 
doat 

Ll  D>OIT    X  fc'IXBlimOI^ 

a  iii  rewasii  poar  U  premiito  fois 
ea  1890 


par 
préfet. 


p«r 
h  co«t»il 

dé 
prércttwre. 


MONTANT 
en 

eteeattMee 
additionnel» 

des 

dégrèvement* 

aeeordée 

en  1890. 

(  Terrains 

plantée 

on  replantée 

en  vignea 

en    1886. 

1887.  1888. 

et  1889.) 

9 


IfnrwD  (HanI*-)  . 

Ifayeane 

lC«4rd«e^.1loeell< 

lfe«sn 

MorUban 

Niérre 

Nord 

OIm 

On-.... 

Fan^in-Cdeia.... 
PftH^DAme 


47 


Pyré«4ce  (Baeew-).. 
Pyiéaiee  (Uantee-).. 
PyrMM-OrienUlm . 
BcUbrt  (Terrifde) 

Rk«M 

SeAM(Ha>te-).... 

Sedne-ei-Loire 

SertU 

Seroie 

Savoie  (Banlf)'... 

Seine 

Seiae-Inférienrr. . . . 

Seiae^et-Mamo 

S«in«.«<4Dise 

Sèvres  (Denv) 

Sonnse 

Tarn 

Tam-et^Garonne. . . 

Ver 

Venelnse 

Vendée 

Vienne 

ViMan(Haaie.j... 

Vwgte. 

To»n« 


10 


3,555 

4 

6 

8,649 

9,690 

38.-. 


21 

910 
855 
3,197 
1,916 
129 
344 


377 


47 


2,555 
4 
6 

8.640 

9,699 

8,592 

385 
75 


21 

910 
865 
3,197 
1,916 
129 
344 


377 


h.  «.  e 
294  55 

1  80  00 


225  24  39 

1  40  60 

1  70  47 

3,502  05  61 

1.569  29  21 

926  42  OS 

53  67  60 
8  35  1) 


10  91  10 

328  97  86 
370  10  47 
,319  19  34 
829S3  66 
44  15  57 
107  65  71 


52  56  06 


h.  •.  0 


84  40 


h.  a. 
2  94  55 


180  00 


fr. 


225  24  39 

1  46 

1  70  47 

3,502  05  61 


1,569  29  21 

«27  27  38 

53  67  09 
8  3511 


10  91  16 

328  97  85 
370  10  47 
U319  19  34 
829  83  66 
44  15  57 
107  65  71 


52  56  96 


48  81 


6123 


23,800  92 

3126 

44  29 

141,699  49 

88.373  26 

38,050  38 

1,890  02 
304  53 

68  26 

424  61 

11,320  53 

9,647  60 

66,957  27 

26,982  23 

752  81 

1,731  53 

2,310  24 


ResaeignemMta  rela- 
tifii  anz  dédarationa 


i*Sni8^  .... 
1*   Antén«nrenaent 
kf  année  1890. 

3^  Depnîs  U  niae  i 
eiéMtlen  de  U  loi. 


771 


140,767 


5,229  486,359 


45 

491 


140,812 
480,850 


42, 
165, 


891  00  20 
042  35  66 


23  23  24 
286  46  42 


42,914  23  44 
165*328  82  08 


6,000  627,126 


536 


627,662 


207,933  35  86 


309  69  66    208,243  05  52 


Total  des  dégrèvements  accordés   on  1890. . . 

Momvr  des  dégrèvements  aecordés  en   1888. . 
MoiTAMdes  défrèvemeata  aceordés  en  1889 . 


1.59Ç.417'  14« 
2,270,834    15 


2.610.250  85 

3.870.251  29 


Total  des  dégrèvements  aceordés  depnie  la  mise  à  exéention  de  la  loi. 


0,480.502  14 
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VILLE  DE  PARIS. 


LES  RECETTES  DES  THÉATEES  ET  SPECTACLES  DE  PARIS. 
(184S.1891.) 

Nous  publions  au  commencement  de  chaque  année,  avec  Tobligeant 
concours  de  M.  le  Directeur  de  TAdministration  générale  de  Tassistance 
publique,  le  relevé  détaillé  des  recettes  brutes  des  principaux  théâtres  et 
spectacles  de  Paris  ^^^^  et  nous  rappelons,  en  même  temps,  les  variations  du 
montant  total  des  recettes  théâtrales,  qui  subissent  avec  une  remai^quable 
sensibilité  Tinfluence  des  circonstances  extérieures. 

Voici  les  situations  annuelles  depuis  18A8  : 

Recettes  bratet  des  théâtres  et  spectacles  de  Paris  (18i8-i89i). 


ANNÉES. 


i848 

1U9 

1860 

j85i 

i85a 

i855 

i854.  .., 

i855.  (Exposition.), 

i856 

1867 

i858 

1859 

1860 

1861 

i86a 

i863 

i864 

i865 

1866 

1867.  (Expodtion.). 

1868 

1869 


RECETTES 

BIOTM. 


fruie*. 

5,553,411 
6,(131,251 
8,206,818 
8,661,916 
9,537,993 
11,352,222 
10,738.078 
13,828,123 
12,186,125 
12,722,501 
12.737,498 
12,<k52,314 
lM32,94a 
13.704,501 
14,506,683 
15,800,517 
16,023,665 
15,907,006 
16,962.502 
21,983.867 
13,361,020 
15,198,000 


ANNEES. 


1870.  (Gi 
•i87i.(Gaene.)... 

187a 

1873 

1874 

1875 

1876 

1877 

1878.  (ExpotitioD.) 

»«79 

1880 

1881 

1882 

i883 

1884 

i885 

1886 

1887 

1888 

1889.  (Expontion.). 

1890 

1891. 


RECETTES 

BBCTU. 


trua». 

8,107.285 
5,715.113 
16.144.597 
16,504.373 
18.368.279 
20.907.391 
21.663.662 
20.978.180 
30,657,499 
20.619.310 
22,614.018 
27.434,418 
29,068.502 
39.144.609 
25.984.054 
25,590.077 
25.074.458 
22,062.440 
23.007.074 
32,138.998 
23.013,459 
23,599,657 


Voici  maintenant  le  détail  des  recettes  de  Tannée  1891: 

(i)  Pour  le  détail  des  aimées  1878  à  1890.  MÀrlesBuUctint  de  janvier  1887,  page  66  et  de 
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Opërt 

Gomëdie-Française 

Opéra-Gomiqae 

Théàfre  de  rOdéon 

— — -  dn  G^natc 

do  Vaudeville 

dc9  Vanétés 

da  Talaî^-Boya) 

debGallé 

du  Châtelet. ....... 

— ^— »  derAmlngii 

de  b  Porte  S*.Martin . 

— ^—  dflf  Fûliea-Dnmâliqiiet 

—  des  Boaffes-Parinenf . 
-^^—  de  k  Reaaiatanie. . . . 
des  NouYcawt^...... 

—  des  Ifemu-naûin. . . 

Éden-Tbëâtre 

Fotiet-Bérgère. .......  ^ ... . 

Théâtre  de  Ck^j ?  *  •  •  • 

du  Cbâteau-d^Eàu. . . 

Dëjuet. ►...• 

Beaninarchais 

^ deBatte«aie 

—  Montmartre 

— —  des  BatîgnoUes 

''    de  Grandie 


RECETTES 

aBUTKA. 


fr.  e. 

3«0M.ft«7  35 

K978.525  52 

1,763,081  00 

043,610  60 

856,815  50 

705,319  00 

1,135,018  50 

753,337  50 

805,955  50 

847,560  50 

571,620  00 

515,700  75 

546,481  25 

1,130,551  50 

401,029  50 

309,468  00 

244,539  75 

116,495  00 

721,261  00 

290,687  15 

103,681  25 

309,939  05 

57,628  75 

310,444  00 

113,707  85 

145,895  55 

137,646  60 


IMtve  Mofiqf>ai«iaMe 

■  des  GobeKns 

— ^—  desBooffes-dn-Nord.. 

dé  U  Valette 

des  Délapa.-CoBiqyes. 

■'  Mancey 


Cirque  Frtnconi 

Ciitjae  Fernando 

NonfMm-Ciitpie .  •»».  •».... 

Hippodrome 

Musée  Grévin. 

Théâtre  Robert-Hoodin.. . . 

—  de  la  Galerie-Vivîcnne 

—  dés  Folies-Voltaire. 
Dicfcsonn 

—  Moderne.* ....... 


Gran  Plaia  de  Tofos 

Panorama  de  rATenQe<l*Aiitin. 

—  de  k  rue  de  Berri 

-*  de  rAvenne^Mtngny 


— •  de  la  Compagnie  transat- 
lantique.  


-  dn  Jatdin    des    Toileries 
(Histoire  du  siècle) 


—  de  le  Botte  -  Montmartre 
(Jémsalem  )....* 


Total. 


RECETTES 

UVTM. 


fr.     e 

184,690  70 

108,156  00 

145,741  25 

9,339  30 

10.877  30 

38,088  35 

749,313  00 

168,525  75 

927,193  75 

1,582,380  50 

439^038  90 

^7,087  50 

23,821  25 

41,201  40 

40,753  90 

9,983  50 

385,059  50 

19,587  50 

19,838  00 

10,119  00 

•    42,066  00 

35,385  50 

25,518  30 


23,599,656  88 
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VILLE  DE  PARIS. 


PRODUITS  DES  DROITS  D'OCTROI  EN  1891  ET  1890  <». 

(ÂTALOATIOICS  PfiOTlSOIfilS.  ) 

Produits  constates  à  rentrée  de  Paris  et  à  la  sortie  des  entrepôts  fictifs, 
(Principal  et  décimes,) 


CHAPITRES  DBS  PERCEPTIONS. 


BoÎMons , 

Droits  sar  maDqaaots 

Alcools  dënatorét. 

Liquida  cntrei  que  les  boîstons. . . . 

Comestibles. 

Droits  §ar  bestiaux 

Combustibles  . .  * 

Mttérianx 

Bois  àoQTrer,  butetox,  bois  ded4- 
cbirage 

PoarragM * «... 

Objets  divers , 

Forts  centimes 

1   Droits  d''admi8Sk0D  à  It 
fiwolté  d'entrepôt. . 
Droits     d'abonnement 

wrlescomesliblef.. 

et        J 
usines,     f   Timbre   des    bulletins 
de  sortie 

ToTAfJt  ; 


RÉSUtTAT  DES  ANNÉES 


1801. 


frittes. 

03,945.758 

II 
339,306 
16,896,094 
32,556,803 

II 
14,569,660 
8,283.714 

4,993,758 

5,593,050 

2,420,527 

13,590 

330,100 

287,684 

72,769 


148,702,903 


1890. 


francs. 

61.632.784 

II 

333.459 

16.679,286 

32,125,199 

II 
14,201,199 
7,164,930 

4,525.087 

4,895.382 

2.382.546 

12,784 

327,900 

271,058   ■ 

70,358 


144.621,972 


AUGMERTATIOM  BT«    189I. 


AUGMEN- 
TATIONS 

BV    1891. 


fr«ac«. 

712,974 

Il . 

5,9^7 

216,808 

431,604 

II 
368,461 
1,118,784 

468,671 

697,668 

37,961 

806 

.    .    2,290 

1M26 

2,411 


4,080,931 


DtMI- 
NUTIOSS 
xv  1891. 


francs. 


4,080,931' 


(0  Pour  les  années  précédentes,  voir  les  Bulletins  de  janvier  1879.  P^  19;  janvier  i98o  , 
pegeSi;  janvier  1881, page  5o;  janvier  i883«  page  87;  janvier  1 883,  pa^  Zj^  janvier  1884, 
page  35;  février  i885,  page  19$;  février  1886,  page  i56;  janvier  1887,  page  65;  janvier  1888, 
page  ^Xij/Êwm  l^%»^fê§f^^^iumBSJkê%o,^fa^  44>  et jâaiMc.a&§M.pa§a  8iii  .-.     • 
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ALLEMAGNE. 


LE  PROJET  DE  BUDGET  DE  LÀ  PRUSSE  POUR  1892-93. 

Ce  projet  de  budget,  quia  été  souoiis  k  It  Chambre  des  députés  au  cours 
<W  la  séance  du  hà  janvier  dernier,  eoMpread  im  cbiffra  die  s^^Mm  de 
i,85i,ii  5,697  marks,  avec  i,8oil,452,o35  marks  de  dépenses  ordinaires 
et  46,663,662  marks  de  dépenses  extraordinaires  ^^l 

Voici  comment  se  décomposent  ces  chiffres,  comparés  à  ceux  qui  ont  été 
votés  pour  1891-92  : 

RECETTES. 

A.    -^   RECCTTBS   SPiciALBS. 


J.  Ministère 
de  f agriculture. 

Domaines 

Forêts 

Total  des  receUes.  . 

A  DÉouiRB  :  Revenus 
affectés  a  la  liste 
civile 

Rbstb 

Aliénations  et  divers . , 

ENSEMBLE 

il.  Minisièredesjinances. 
Impôts  directs  : 
Impôt  foncier  (terre).. 
Impôt  foncier  (maisons) 
Imp«H  sur  le  revenu. . .     ) 

Impôt  des  classes j 

Patentes 

Divers. 

EnSEMÈLE 


PKOJXT     POUR 
1893-93. 

mark». 
20,278,980 
64,860,000 

94,138,980 


7,719,296 

86,ltî9,68â 
2,000,000 

88M9fi3U 


39,907,000 
3o.o86,ooo 

80,000,000  ^*^ 
21,919,000 
3t777»€QQ 
119.689,600 


CHIFFRES    votas 

poar  1891*93. 

29,240,280 
62,350,000 

91,590,280 


7,719,284 

83,87â,98à 
2,000,  i5o 

85;871JSà 


40,022,000 
33,61 3,000 
46,975,000 
25,941,000 
A  1,601^000 
3,01 4, 000 

111,166.000 


**♦'  Ccst  à  t!tW ifopéii^tfoti  extrabodgétaîrc  (fU'a  été  émis,  le  9  février,  femprunt  prussien 
de  180  miUioDs  de  marks,  en  rentes  3  p.  0/0,  concurremment  avec  un  emprunt  impérial  de 
160  millions  de  marks,  même  type.  Les  souscriptions  se  sont  élevées  à  4io  miUions  de  marks 
potir  f empnmt  prussien  et  è  6/|  1  ^^  mtlltem  ée-fmrks  pour  rempraot  impérial.  Le  taux  de 
rémission  n'était,  cette  fois,  que  de  83 m.  60  pf. 

(*)  Ces  deux  impôts  vont  se  trouver  maintenant  con&ndus  en  ex/écotioa  de  la  loi  du  11  juin 
1891,  déclarée  exécutoire  à  dater  du  1''  avrfl  1893.  Voir  les  BuUttiM  d  août  et  de  saptemlnre 
1891 ,  pagea  i84  et  993. 
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1893-93.  1891-92. 

Burks.  mark». 

a.  Impôts  impériaux 
(portion  conservée 
par  la  Prusse)  : 

Douanes 9433,3oo  g,6oo,ooo 

Tabac 182,180  i83,ooo 

Sucre  de  betterave. .. .                   2,023,600  3,692^00 

Sel ^         i85,5oo  i84»76o 

Eau-de-vie..........                 18^27,060  20^202, 3&o 

Bière 2,856,ooo  .    2,7234700 

Cartes  à  jouer 3q,65o  38,700 

Timbre  impérial 34o,Mo  307, o4o 


Ensemble 33,883.730  36,831,950 


b.     Impôts      indirects 
prussiens  : 

Timbre 24,700,000  23,5oo,ooo 

Droits  de  succession  . .  7,000,000  7,^00,000 

Péages.  •*...!. 3,ooo,ooo  2.900,000 

Divers. 1,880,270  1, 900,060 


Ensemble 31,180,210  35,700,050 


c.  Divers  : 

Loterie 66,756,700^*^  8,266,600 

Seekanihatg  Institut, . .  2,160,000  2,35o,ooo 

Monndie..  •  ^.» ...... .  338«93o  290,^20 


Ensemble 69,255,630  10,966,920 


Ensemble 320,009,230  2à5,60U,920 


IIL  Ministère  da  com- 
merce ^  de  Vindastrie, 

Mines... 102,12 i,83o  95,596,3^0 

Usines. . . .  j 26,225,930  •  26*870,760 

Salines 7,190  i3o  7,281,290 

Divers ^..  12,176,632  10,311,222 


Ensemble Ià6 1U,522  là0,059,612 


IV.  Chemins  de  fer. .  . .  967*624,999  93i,o&i,445 


TotAi.. 1,522,768,585  1,^11,581,111 


())  La  diflfefeiice  considérable  que  Ton  peut  remarquer  entre  les  deux  exercices  provient 
de  ce  que  ie  budget,  à  partir  de  1893-93,  ne  Comprend  plus  le  produit  net,  mais  le  produit 
hmX  de  la  loterie. 
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fi.    ~    DOTATIONS.    —  ADmnDTBATION    GSRiRALB   DBS   PHIAXCBS. 
1892-93.  1891-92. 

mariu.  aulu. 

I.  Dolalions a6a,Aoo  2o3,6g& 

II.  RemboursemenUpar 
TEmplre  : 

Douanes  et  Ubac i33,iaQ,8ao  117,963.950 

Alcool 6a,oi8.58o  66,589,880 

Timbre  impérial 17,054,890  15,713.780 

Rente  de  la  Banque  de 

l'Empire i,865,73o  i,865,73ô 

Dépôts  et  consigna- 
tions  17,651,662  a6r65L,699 

Preduila4iY€rs 13,177,701  9,211, 638 

Ensemble::.::.  . .  253,9d8:38T  231,976,777 

ToTAt 25âJ70,78r  238J80,â72 

G.   —   ADM^ISTRATIOH   Dl  L^ÉTAT. 

mtrb.  »"•'»• 

Recetteji  des  dix  Minis- 
tères   74,176,339  71,067,166 

Total  ciNSBAL  des  re- 
cettes   i,85i, 115,697  1,720,834,749 

DÉPtlNSES  ORDINAIRES. 

A.  —  FRAIS  DB  aiciE,   DB  PBBaBFTIOW  Bt   D*BXPLOITATIOH   DIS  SMOnCl^  apàottltt. 

1892-93.  1891-91- 

^  marks.  in«rk$. 

L  Blioistère  d^  l*agn- 

cultare,des  domaines  ,0,0 

et  des  forêts 4i,542,66o  4i,iit).43o 

II.       Ministère       des 

finances 106.8  i4,09o(^)  47.227,690 

IIL  Ministère  du  com- 
merce et  de  f  in- 
dustriel usines,  sa- 
Bue» 124.537,854  1 1 8,984,978 

IV.  Ministère  des  tra- 
vaux publics  : 
Chemins  defer 600,816,327  557,796,583 

Total. S73J  10,931  76ô,125Mi 

1 ■  '  I    l>  I  M   I        ■ ■  M         I    ■■         ■    I 

(*)  L^aagmentatioQ  provient  du  nouveau  mode  de  comptabHilé  adopté  pour  la  loterie. 
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B. DOTATIONS.    —   ADMINISTRATION  GÉniAALB  DBS   FINANCES. 

1892-93.  1891-92. 

mârlM.  in«rlt. 

I.  Liste  civile StOOOtOOO  8,000,000 

Dette  publique  : 

Intérêts 233,989,290  aaÂ,63a,539 

Amortissement 36,d87,653  87, 1 09,497 

fientes 1,439,913  i,437,5d4 

Frais    d'administration  

de  la  dette 996,785  84o,349 

Landfag. . .  : ^,001,770  i,368,a6o 

II.  Contributions  matri- 

culaires 187,853,194  188,61 1,473 

Divers 1 1  i,5aa,358  io3,6o4,693 

Total 580,669,965  565,ên,27S 

I    ■!  ■ ■ 

C.   —   ADHUlUTMTtON   DB  L*BTAT. 

Ministères  : 

D'Élat 4,526,789  4,io5,i88 

Des  afiaîres  étrangères.                     54i,6oo  534,5oo 

Des  finances 6i,8io,a58  59,a36,i  10 

Des  travau>iL  publics. . .  32,372,490  11,609,892 
Du   commerce    et   de 

Tindustrie 5,73i,23o  5,279,567 

De  la  justice 90,9*70,600  89,446,560 

De  l'intérieur 46,488,3i4  47,369,896 

De  fagricaltiire i6,oô6,o32  16,646,937 

Des  cuites  et  de  Im- 

struction  publique . .                10 1,446,384  96,984,604 

De  la  guerre ....                      128,642  ^      126,262 

Total 350fi1iJ39'  3à0j29,i96 

Total    général   des                                           .  . 

dépenses  ordin**.            i,8o4*462»o36  11670,979,461 


Divers . 


DÉPENSES  EXTRAORDINAIRES. 

'■46,663,662  49,855,298 


RECAPITULATION. 


Dépenses   ordinaires. . 
Dépenses  extraord"*. . 

Total  des  dépenses. 


i,8o4,462,o36 

46,663,662 

I    i  ■  ■  I  ■  ■*  Il 

1,851,116,697 


1,670.979,451 
. .  49,865.^98 

1,720,834,749 
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ALLEMAGNE. 


LE  NOUVEAU  REGIME  TOUÂNIER.  (0 

n  résuhe  deà  communicatioiis  o£Bcielles  du  Gouvernement  impérial  que 
les  exemptions  et  réductions  de  droits  énoncées: 

1"*  dans  Ta^exe  A  du  traité  de  commerce  et  de  douane  conclu  le  6  dé- 
cembre 1891  entre  iTEmpire  allemand  et  rAutriche-Hongrie; 

a®  dans  le  tarif  A  annexé  au  traité  de  commerce,  de  douane  et  de  navi- 
gation entre  TEmpire  allemand  et  Tltalie,  conclu  le  même  jour; 

3*"  dans  le  tarif  B  annexé  an  traité  de  commerce  et  de  douane  entre 
TEmpire  allemand  et  la  Belgique,  conclu  le  même  jour; 

i^  dans  Tannexe  A  du  traité  de  commerce  et  de  douane  conclu  le  10  dé- 
cembre 1891  entre  TEmpire  allemand  et  la  Suisse  ; 

constituent  un  traitement  de  faveur  dont  les  traités  et  conventions  préexis- 
tants étendent  le  bénéfice  aux  États  suivants: 

Confédération  argentine,  Autriche-Hongrie.  Belgique,  Chili,  Corée,  Costa- 
Rica,  Danemark,  République  dominicaine,  Equateur,  États-Unis,  France, 
Grande-Bretagne,  Grèce,  Guatemala,  Iles  Hawaî,  Honduras,  Italie,  Libéria, 
Madagascar,  Maroc,  Mexique,  Paraguay,  Pays-Bas,  Perse,  Salvador,  Serbie, 
Suède  et  Norv^e,  Suisse,  République  Sud-africaiue,  Turquie  (y  compris 
l'Egypte,  la  Bulgarie  et  la  Roumélie  orientale]  et  Zanzibar. 

D'autre  part,  le  Conseil  fédéral,  dans  sa  séance  du  3o  janvier,  a  donné 
son  approbation  à  un  ensemble  de  prescriptions  réglementaires,  concernant: 

1®  Les  certificats  d'origine  pour  les  marchandises  venant  dies  pays  qui 
ont  droit  au  traitement  de  la  nation  la. plus  favorisée,  savoir:  céréales 
(froment,  seigle,  avoine,  orge,  maïs);  légumes  secs;  plumes  pour  literie; 
bois  de  construction  et  pour  usages  industriels;  vins  et  moûts  en  fûts; 
beurre;  viande  de  boucherie  fraîche;  gibier  tué;  amandes  sèches;  œufs; 
boeufs  et  porcs. 

2*  L'application  des  droits  conventionnels  aux  blés,  aux  bois  et  aux  vins 
{loi  du  3o  janvier  1892). 

Ces  diverses  dispositions  ont  été  insérées  dans  le  Beichsanzeiger  du  3  fé- 
vrier 1892. 


t*)  Voir  le  BuUeiin  de  décembre  1891,  page  61  à* 

BULL.  DB  STAT.  |8 
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GRAND-DUCHÉ  DE  LUXEMBOURG. 

LES  BUDGETS  LUXEMBODRGEŒS  DEPUIS  1839. 

M.  N.  Leclerc,  caissier  de  la  Recette  générale  à  Luxembourg,  vient  de 
fournir  à  la  statistique  historique  du  Grand-Duché  une  importante  contri- 
i>ution  sous  ce  titre  :  Le  service  de  la  Recette  générale  et  la  comptabilité  de  VEtat 
de  1839  à  1889.  Nous  en  détachons  (page  267)  le  tableau  des  recettes 
et  des  dépenses  de  fEtat  pendant  les  5o  exercices  financiers  compris  dans 
celte  période* 

Il  suffira  de  faire  précéder  cette  récapitulation  sommaire  des  indications 
suivantes  en  ce  qui  touche  la  répartition  des  recettes  et  des  dépenses  des 
trois  exercices  1889,  i864et  1889. 


EXBBGICB 
NATURE    DBS   RKCBTTBS.  q»^ 
.  1059. 

fnmn. 

Contributions  directes  et  accises 6621,968 

Droits  de  douanes aa  i,8ao 

Enregistrement  et  domaines 396,59^ 

Régie  du  sel i28,5i/i 

Rentes  de  concessions  minières Jf 

Produit  de  ventes  iounobilières 5 17,638 

Pos'es  et  télégraphes 80,889 

,  Produit  du  travail  des  détenus t/ 

Retenues  pour  pensions » 

Intérêts  de  placements  de  fonds xr 

Recettes  diverses 88i4o4 

Recettes  extraordinaires » 

Recettes  totales 1,995,217 


Les  dépenses  de  1889  se  décomposent  comme  suit  :  Liste  civile,  ^00,000  francs; 
Administration  centrale,  1 28,808;  Chambre  des  députés,  80,000;  Conseil  d*État, 
13,728;  relations  extérieures,  33,613;  justice,  870,006;  cultes,  4o8,543;  gendar- 
merie et  dépenses  militaires,  896,904.;  Chambre  des  comptes,  84*889  ;  recette  géné- 
rale, 16,526;  contributions  directes,  accises  et  cadastre,  846,91 1  ;  enr^istrement 
et  domaines,  1^0,977;  douanes,  48,4o8;  postes  et  télégraphes,  888,704;  pri- 
sons, 162,000;  trn vaux  publics,  etc.,  1,301,708;  agriculture,  368,44i;  commerce 
et  industrie,  14,670;  instruction  publique,  arts  et  sciences,  686,467;  dette  pu- 
blique, 811,880;  pensions,  618,336;  commissariats  de  districts,  39,969;  adminis- 
tration forestière,  86,667;  service  sanitaire,  n 5,468;  caisse  d*épargne,  3i,o46; 
assistance  publique,  392,771;  police  générale,  116,237;  dépenses  diverses  ou 
imprévues,  9,997;  dépenses  d  exercices  dos,  49%889. 


EVBRGICE 

BXEUGIC» 

1864. 

1889. 

fraaw. 

fraact. 

1,161,716 
618,668 

3,194,347 

3,547,a36 

1.076,961 

1,476,768 

878,320 

if 

if 

366,663 

If 

89,438 

163,810 

64o,83i 

66,186 

90,378 

64,363 

190,616 

if 

ii6,4i4 

114,468 

386.604 

3,713,334 

f 

6,336,681 

7,847,679 
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i.  —  ReceUn  et  dépenses  de  fÉtat  (oomptes  génénmae). 


EZOïaGES. 

TOTAL 

Mt  UCBmt 

do  l'Eut. 

TOTAL 

DBS  DÉnXfM 

de  l'Eut. 

EXCÉDBNT 
•1  ncntBs. 

»i  »éraiBU. 

i83q. ..«..« 

fr««et. 

1,995,217 

3,924,304 

2.727.030 

2.757.045 

3,155.358 

2.964.226 

3.091.785' 

3.118,703 

3,167,123 

3.435.860 

3,166.227 

3,534,678 

3.415,266 

3,193.226 

2.870,027 

2,877,230 

3,154,204 

a;J54,748 

3.559,117 

3.842,838 

9,648,923 

6,122,443 

4,568,505 

4,051,411 

6.266,512 

6,336,581- 

6,727.178 

5,806.453 

4,773325 

5,096,883 

5,229.938 

5.840,773 

5,642.001 

5,476,248 

5.990.598 

6.577.143 

6,819,038 

6.545,197 

5.934,336 

5,426,653 

9,e73,6#6 

6^21.166 

6,769,915 

7,404,945 

8.511,937 

8.930,805 

8,644.147 

8,636,523 

8.675.616 

8,896,760 

9.420313 

1,462.591 
3,875,880 
2,633,215 
2,458314 
2,990,992 
2,849,024 
2.771.626 
2.933,727 
3,249,990 
3,035,706 
2,836,230 
2,782,323 
3,007,241 
3.049.817 
2.902,158 
2,760,571 
2,960.829 
3.112,293 
3,062,022 
3,162,309 
6,089,117  ^ 
4,955,521 
4,235,041 
4.130.278 
6377,545 
7,871,368 
7,047,735 
5,295,844 
4,620.244 
4,663,772 
4,693.719 
5.276.111 
«    5.198.940 
4,861,514 
4.829.202 
5.555.548 
5.813,737 
5.971.921 
5377.303 
5.340.954 
9,2^1,244 
5,657.760 
6,857,374 
5,753,540 
6,561,668 
6,531,155 
6,827329 
7,159,925 
7.279,371 
7,388,726 
73M.(^46.. 

Avaei. 

532.626 
48.424 
93315 
298,231 
164,366 
115,202 
320ai^8 
184,976 

400,154 
329,997 
752,355 
408,025 
i43,4Û9 

n6;659 
193,375 
242,455 
496,495 
680,533 
599.a06' 
1.160,922 
333,464 
II 

H 

510.607 

-  .    153381 

433.111 

536.219 

564.662 

443,061 

.  .      6i4.734 

1.161.396 

1.021.595 

1.001,301 

573.276 

257,033 

85,599 

382.362 

463,406. 

912,541 

1,651,405 

1.990.269 

1399,740 

I3I63I8 

1,476,598 

1.996,246 

1,573334 

2,Û22>167 

froBc». 

Il 
II 
II 
II 
II 
II 
II 

82367 

// 
II 
II 
It  " 

II 
31,231 

II 
II 
II 
II 
II 
«  .      •      Il 
II 

78,867 

411,033 

l,W4,787 

320,557 

II 

II 

II 

II 
II 
II 
II 
II 
•   Il 
II 
II 
II 
II 
II 
II 
II 
II 
II 
II 
II 
*       Il 
II 
II 

1 84 o«  .•.••••.•...•••••••••••• 

i84i 

i64j 

i843 

i844.... 

i84S 

itHB 

r84T. ; 

i848 

i8Ao t 

i85o. 

i85i.. 

1 85 1 

i853 - 

i854 

i8SS 

iB6(îfe^... «i 

1867 • 

i8S8*«  ••••••••••>••••••' '• 

i85<u 

'rr9» 

i86o.. 

1861 

i86a... 

,863.; ».. 

i864 -... 

ï865. 

i86€ 

1867  • .    V . . . . 

1868 •.. 

1860. » ,.. 

^z^ * • 

1870 ..*• 

1871. >  .......•..•.• ...•• 

iSti*. 

1873 

1874 

l^-ft^ 

««î6-v.^ 

lo^ït. 

Î8?«::::;::::::::::::::::..:. 

iSTa..  ....................... 

■"79 

t88#...4. «..../ 

x88i.-, 

188a 

'i863 4 

i9S4.«».d« ., ....   .Tt--- 

1885; 

1886 

1887 

•  VW  |..  ........  ........... 

'  1968.4..  •• 

■|88>..*^..i.4. ..-M 

18. 
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BELGIQUE. 


LE  COMMERCE  EXTERIEUR  EN  1890  ET  1891. 

Le  taUeau  soivanit  o6  les  résultats  de  Taauée  1 8go  sont  mis  en  re^rd 
de  ceux  des  trois  périodes  quiiiqvicDDales  1875-1879,  1880-1 88&  et  i885- 
1889,  est  détaché  du  Tableaa  g/néral  du  commerce  extérieur  de  la  Belgique, 
eniS90: 

COVIIBIICK  ^illÉlUL.  ODIOlKaCS  SPéclAU 

piniaDiEt.  Importaùons.  Exportations.  Itnportatlons.  ExporUtiors. 

aâiliMii  éê  fnme$*       miliipfM  à»  francs, 

1875-1879  (moyennes) 23Q0.a  2070.3  i436.o  1110.0 

1880-1884  (moyennes) 3785.5  a5o6.6  1579.2  .    i3o5.2 

1885-1889  (flsoyeones) 2068.2  2692.rO  •    1440.9^  ^26ô.o 

Année  1890 3i8g.2  2948.1  1672.1  lASj.o 

Pour  le  commerce  spéciai,  les  échanges  Atec  les  pap* d'Europe  représctitent, 
9n  1890,  8i»5  p.  0/0  du  mooYeuient  dos  importations  et  exportations  réunies* 
Voici  la  part  des  principaux  courants  commerciaux  : 

PATS  UIPORTATIOIVS  BXfORTATIONS 

de  protenanoe  en    Belgique.         de  Bdgiqur;.  total. 

oa  de  destination.  —  —  — 

""•  Butlioat  <lc  francs.         mlllioni  «!•  f^nct.  MiHloM  d« 'frkMesI 

France* 3i6.4  358.7  675!! 

Angleterre 2i3.o  267.8  48o.8 

Les  deux  Améri()ues 3i3.6  109.6  423.2 

Allemagne 169.6  247. 8  .  *  4*7«i'  i 

Pays-Bas.. 200.4  200. 3  4i4*7 

A  rimportaiion  (commerce  spécial) «  les  grains  entrent  pour  .302.7  millions  de 
francs,  les  textiles  bruts  pour  2o4.5,  les  bots  de  construction  pour  62;3,  les  résines 
et  bitomes  pour  59.9,  ioji  produits  cUiuiqiies  pour  59.6,  les  peaux  brutes  iVMir 
57.5,1e  café  pour  52.5*  les  graines  oléagineuses  pour  5 1.8 -  . 

Les  principales  exportations  sont  les  suivantes  :  tostiles  brvis,  95a-  aùUioiis  de 
francs;  grains,  90;  houille.»  79*^ ^  ^^  de  Un^  chanvre,  ete...,  72.2;  voitures  jpoor 
chemins  de  fer  et  tramways,  58, 1;  fils  de  laine  et  de  poils  de  chèvres^  etc...,,  54«^* 

Les  droits  perçus  par  la  Douane  s*^  sont  élevés  à  3-1.8  millions. (.3o. 5. en  188^)  : 
sur  ce  total,  les  tabacs  ont  donné  6.5  millions;  les  bois  de  construction,  2  8;  les 
tissus  de  coton,  2.2  ;  ks  t'ssus  de  laine^  2.1  ;  les  eaux-de-vie  et  liqueurs,  1 .6  ;  etc.t«»* 

Les  rècafnttdations  qui  précèdent  ne  oompr^nent  pas  ie  nuwéraii^,^  bien  4|ne 
l'or  et  Targent  figurent  dans  les  tableaux  de  développement-  du  oomnaevoe  de  la 
Bdgique. 
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A  cet  égard,  les  indications  de  la  Douane,  nécessairement  incomplètes,  peavent 
se  résumer  ainsi  (commerce  spécial  de  1890): 


Importatioiis.  Exportations.  Importatîont.  ExporUtîoM. 

tnf,                    (ruict.  fruMt«  Tnacs. 

Minerai 3&a,i  10                t  ,  .      i^i38  843 

Métal  non  ouvré 9,970.737         477,743  1,198,160  898.280 


Bijouterie,  orfëfrme^      aao9«»4^  £o«63i        i«666,637  46*870 


Totaux 13,275,192      1,018,874       7,654«93&     5,200,193 


Passons  à  Tannée  1891.  Les  résultats  n'en  sont  encore  qu'incomplètement 
connus;  mais  le  Moniteur  belge  dti  24  février  1892  a  publié  le  tableau  des 
fiincipuiêi  nu^rchmdi$es  importées  et  exportées  en  1891  (ciunmtrce  spécial) 
avec  (es  valeurs  calculées  d'après  les  taux  admis  pour  1890. 

Les  importations  comprimes  dans  ce  tableau  partiel  montent  i  i,547<i  miHions 
de  francs  et  présentent,  sur  les  mêmes  éléments,  une  augmentatiim  de  9  p.  0/0  par 
rapport  à  1890. 

Pour  les  expoHations,  on  arrive  k  i,3i2.5  millions,  et  rai]^meatation  sur  1890 
ressort  à  6  p.  o/q. 

Les  blés  seu?s  donnent  en  1801,  par  rapport  à  1890,  une  augmentation  de 
lo&i  millions  à  rim^ortiUion  st  de  47«5  millions  à  rexportatiozL 

-Le  tableau  psovisoire  et  parlid  d'oè  ees  clâflà'es  soot  extrails  est  aeeott* 
pagné  de  la  note  suivante  qu'il  n'est  pas  inutile  de  reproduire  ici  : 

On  8*est  plaint,  à  maintes  rcMprises,  et  particoliérement  dans  ces  derniers 
temps  •  des  intsactitudes  que  renferme  la  statistique  commerciale  publiée  par  le 
Département  des  finances,  notamment  en  ce  qui  concerne  les  exportations.  L'Ad* 
ministrat^iiiest  la  première  à  regretter  cet  état  de  choses  qui  ne  permet  pat  d'ap- 
précier, avec  la  sûreté  dè>irable,  Tiuiportance  de  toutes  les  branches  du  commerce 
de  la  Belgique  avec  les  pays  étrangers  ;  mais  elle  ne  peut  y  remédier  sans  le  concours 
des  importateurs  et  des  exportateurs. 

La  statintique  commerciale  est  fortoée  d'après  les  éléments  contenus  dans' les 
déelsraitîoos  d'entrée  el  de  aoHîe.  Or,  lorsqu  n  s'agit  de  murehan^faes  encmptcs  de 
droits,  la  Douane  ne  vérilie,  à  l'importation,  d'une  manière  détaillée,  que  Tespèce; 
elle  n*opère  quNra  cxam-^n  sommaire  des  autres  indications,  des  déclarations.  A 
lléfaut* d'intérêt  fiscal,  la  vérification  de4  mardiandises  exportées  sons  le  couvert  de 
dêdsraSSons  de'  fibre  sorGe  est  toujours  fort  sommaire;  quand  les  produits  sont  em- 
ballés, elle  est  souTont  limitée  à  la  reconnaissance  des  colis.  On  ne  pourrait  agir 
autrement,  ni  dans  l'un  ni  dans  l'autre  cas,  sans  occasionner  des  inin  considérables 
Hu'CottiKrérce  et  sans  cntrater  les  expéditions.  Il  en  résulte  que  les  inexactitudes 
ieonlehues  dans  les  déclarationji  faites  pour  tes  marcban^ises  libres  importées  et  les 
InarchaildiSes  exportées  sont  généralement  reproduites  dans  la  statisti«|ue,  et*  des 
èrreors  sont  le  fini  desdédamnts  eux-mêmes. 

Pour  Adus  disparaître  ol!S  défectuosités,  l'Administration  engage  les  importateurs 
et.ies  exportateufs.  à  vouloir  bien  la  seconder  en  formant  toujours  lediies  déda* 
rations  avec  exactitude,  tant  sous  le  rapport  de  l'espèce,  de  la  quantité  et  d^  la 
taleùr  dés  {ktKlnits'qUe  de  leur  provenance  et  de  leur  destination  réelles. 
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ITALIE. 


.  LE  COMMKRCE  EXTERIEUR. 

Lé  tableau  suivant  fait    connattre  les  résultats  du  commerce  extérieur 
sj^cial  de  iltalie  depuis  1880  : 


ANNEES. 


1880. • 
1881.. 
188a.. 
,i883.. 
i88à.. 
l885.. 
1886.. 
1887.. 
1888.. 
1889. . 
^890.. 
1801.. 


IMPORTATIONS. 


mItavx 


EXPORTATIONS; 


Dftn. 


pr^Iflvx. 


Btll|o|u  4e  fr*aes* 


1,186.8 
1.239.7 
1.227.0 
1,288.1 
1,319.7 
1.459.9 
1,456.3 
1,605.7 
1.174.6 
1,391.2 
1.S10.7 
1  «122.5 


98.8 
92.3 

118.4 
92.8 
25.0 

115.3 
52.7 
84.8 
67.0 
49.6 
57.6 
54.» 


1,225.6 
1.332.0 
1.345.4 
1,980.0 
1,344.7 
1,575.2 
1.509.0 
1,600.5 
1,241.6 
1,440.6 
1.377.3 
1,176.6 


1.104.1 

1.165.5 

1.151.8 

1,186.5 

1.071.0 

950.5 

1.028.2 

1,002.4 

891.9 

950.6 

895.9 

877.&  ^ 


,28.2 

26.8 

4.0 

12.2 

25.5 

183.6 
47.9 

107.2 
75.5 
55.1 
66.6 
62.7 


1,132.2 

1.192.3 

1,155.8 

ia98.7 

1.006.5 

M34.1 

1*676.1 

1.109.6 

967.4 

1,005.7 

062.6 

940  J 


ANNEES. 


1880. 
1881. 
1882. 
18834 
i884.* 
i885. 
1886. 
1887. 
1888. 
1889. 
1890. 
189». 


Les  importations  et  les  exportalioo$  réunies  se  éoat  élevées,  «n  1891,  à 
1,999  millions,  non  compris  l'or  et  l'argent,  et  présentent  une  dinkinution 
de  216  milipns,  par  rapport  à  1890  (198  millions  k  Timportation  et 
iS  millions  k  Texportatioii  ]. 

-  Le  produit  des  droits  de  douane,  qui  avait  été  de  ao5  iiiif lions  en  1888; 
de  268  millions  en  1B89  ^^  ^^  ^^^  millions  en  i8go,  redescend  ï 
228  millions  (chiffre  provisoire)  en  1891. 

Void  comn^ent  se  subdivise  la  recette  totale  en  1889,  1890  et  1891: 


DÉSIGNATION  DES  DROITE . 

PRODUIT   DES  DROITS.                      i 

189.. 

1^.      .- 

..    .  '*H$*, 

f>ffnHa  il*inim»rtalW>ii .  ^ 

frano. 

2!  1,003,371 
5,530,758 
3.899,591 
1,369.557 
5.030,398 
1,139,468 

■      franc*. 

234,896,517 
. .   6^87i702 

.  7,481,783 
1,440,113 
5.316,284 
1,088,643 

frtBM. 

247,647,668 
6,372.365 
6,487,146 
1,529.495 
5,150.208 
1,146^53 

Surtaxe  sur  les  march^Ddiies  fabri<{nées, . . 
Droits  de  timoré. ..!....  ............. 

Totaux... ^ 

.227,9^,343 

266<:^10,962 

26â«3S3,43S 

Le  tableau  suivant  'présente»  pbiir  les  dix-sèpt  catégories  du  tarif,  les 
valcui^  importées  et  exportées  durant  les  années  1890  et  1891: 
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Mouvement  da  commerce  spécial  en  4891  et  1890» 


GROUPES  DE  MARCHAlfDISES. 


IMPORTATIOIS. 

I.  Spiritonu,  bmoof  et  bniiet. ..... 

U.  Denrées  oolonialet,  ëpices  ,  tabact.. . 

III.  Prodaiti    chimioaef,  médicamenU , 

rësiiief  et  parnimerie 

IV.  Cbnleun  et  in^n^enU  poar  U  tein- 

ture et  U  tannerie. 

V.  Ghaavig,  ig,*3iite  et  aitiei  Tégétmx 

ilaif«>tHHy  ttaf  io  coton ». 

Vï.  Coton. ..  .^ 

'  VW.*  Laines',  crins  et  pdSs 

VIU.  Soie 

IX.  Bob  et  paille 

X.  Pafner  et  livres .' 

XI.  Peaux.» 

XII.  Mînetais,  méUux  et  leurs  produits. . 

XIIL  Pierres,  tettet,  poterie,  Teererie  et 
cristallerie 

XIV.  Céréales,  fkrme»,  pâtes  et  produiu 
végétaux 

XV.  Animaux ,  produits  et  dépouilles  d*a- 
nimaux ', 

XVI.  Objets  divers 

ToTAtxdes  i6 
XVU.  Métaux  prédoii 

Totaux  gkii^iiaux 

exportations. 

I.  Spiritueux ,  boissons  et  builes 

IL  Denrées  odoniales,  épiées,  tabacs.. . 
IIL  Pfuduita    cbinMmifSf   médioainenta, 

résines  et  parfumerie , 

IV.  Couleurs  et  mgrédients  pour  la  tein- 

tare  et  la  tannerie 

V.  Cbanvre,  lin,  jute  et  antres  végétaux 

Ûamenteux,  sauf  le  coton 

^..VUCotoo..  •..••••.. 

VII.  Laines ,  crins  et  poils 

VIIL  Soie 

IX.  Bois  et  paiSe 

X.  Papier  et  livres 

XI.  Peaw. 

XII.  Minerais,  métaux  et  leurs  produits.. 
XIIL  Pierres,  terres,  poterie,  verrerie  et 

rristaHerie 

XIV.  Céréales ,  farines ,  p&tes  et  produits 

végétaux 

XV.  Animaux,  produits  et  dépouilles  êtn" 

nimanT. 

XVI.  ObjeUdivers 

ToTAox  des  1 6  premiers  groupes. . . 

XVIt.  Métaux  précieux 

Totaux  csaiRAUx 


ANNÉES 


1891. 


fraaw. 

28,545,078 
83,952,139 

43,184,244 

21,830,589 

24,155,385 
1^3,225,974 
8'i.680,B2» 
81,574,259 
38.653,429 
12,104,554 
45,486,564 
127,169,773 

123,458,259 

156,789,381 

92,577,962 
16,510,842 


1,122,299,248 
54,286,700 


1,176.585,948 


109,236,603 
5,833,221 

37,317.745 

8,644,093 

38,223,065 
27^161,751 

9,502,548 

284,806,355 

29,692,027 

7,050,227 
it3,453,540 
33,104,118 

56,288,884 

93,791,744 

102.555,156 
10,874,711 


877,535.838 
62.709,400 


1890. 


franea. 

35,835.359 
87,260,837 

46,241,947 

23,416,823 

26,257,965 
178.282.699 
95,729.066 
87.114,491 
43,241,152 
12,560,234 
45,399,601 
168,435,815 

143,488,381 

197.944,943 

109,606.181 
18,822,939 


l,dl9,698,«33 
57,648.000 


1,377,286,433 


DIFFÉRENCES 

BN    1891. 


francs. 

—  7.290.281 

—  4,908,708 

—  3,057,703 

—  1,586,234 

—  2,102,580 

—  35.056,725 

—  11,048,240 

—  5,540,232 

—  4,587,723 

—  455,680 
+  86,963 

—  41,266.042 

20,030,122 

—  41,155,562 

—  17.028,219 

—  2.312,097 


—  197,339,185 

—  3,361.300 


-  200.700,485 


940,245,238 


92,677,597 
7.220,245 

43,460.462 

10,036,547 

40,909.727 
29«825,â08 
10,111,645 
320,319,765 
34,562,639 
10,749,244 
20,823.380 
27,915,943 

52,215,893 

89,216,165 

96,708,871 
9.182,522 


895,945,253 
66,655,100 


962,600,353 


16.559,000 
1,387,024 

6,151,717 

1,399,454 

2,686.662 
3,663^7 
609.097 
35,513.410 
4.870,612 
3.698,967 
2,630,160 
5,188,175 

4,072,991 

4,575,579 

5,846,285 
1,692,189 


—  18,409,415 

—  3,945,700 


—    22.355,115 
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ITALIE. 

M.  LUZZATTI  ET  LA  QUESTION  MONÉTAIRE. 

A  la  séance  du  Sénat  du  25  janvier,  le  Ministre  du  Trésor  a  été  inter- 
pellé par  M.  A.  Rossi  sur  les  mesures  que  le  Gouvernement  aurait  à  prendre 
pour  améliorer  la  situation  monétaire  du  Royaume.  M.  Rossi  semblait 
conseiller  au  Gouvem^nent  de  dénoncer  fUnioa  latine  et  d^adopter  Taigent 
comme  unique  étalon»  M.  Rossi  se  plaint  de  voir  le  cours  de  la  rente  ita- 
lienne fixé  par  les  mardiés  étrangers  qui  ne  détiendraient,  à  Tentendre^que 
la  «  sixième  >  partie  de  la  dette  italienne  ^^\ 

Au  cours  de  la  séance  suivante  (36  janvier),  M.  Luzzattî,  répondant  à 
cette  interpellation  •  a  formulé  comme  suit  ses  vœux  sur  la  question  moné- 
taire, en  s*attachanl  à  ne  leur  donner  qu'une  valeur  tout  académique: 

1*  La  question  monétaire  n*est  plus,  à  beaucoup  près,  dans  un  état  aussi  aigu 
que  celui  où  elle  se  trouvait  quand  rOnion  latine  a  été  renouvelée.  De  1886  à 
1891,  on  na  plus  à  signaler  qu'une  sorte  d'adaptation  progressive  aux  conditions 
de  fait  résultant  des  r^mes  monétaires  des  diflérents  pays  ; 

a*  La  question  monétaire  agite  actuellement  les  États-Unis,  maïs  cela  tient  à 
rimperfection  du  régime  monétaire  de  ce  pays  qui  n*est  ni  biaiétaUitte  ni  mono- 
métaltisle.  Il  faudra  que  TUnion  américaine  se  résigne  soit  à  ne  plus  frapper  d  ar* 
gent,  soit  à  en  déclarer  la  frappe  absolument  libre,  sinon  elle  aura  tous  les  incon- 
vénients quMmpUque  une  circulation  d*argent,  sans  en  avoir  les  avantages; 

S*  Les  Américains  reconnaissent  les  difficultés  qui  résultent  pour  eux  de  leur 
système  monétaire  transactionnel  et  ils  cherchent  à  en  sortir;  mab  ils  voudraient 
en  sortir  en  entraînant  les  principaux  pays  de  TEorope  dans  une  sorte  de  ligne 
bimétalliste.  Il  n*y  a  aux  Étals-Unis  aue  les  propriétaires  de  mines  d  argent  et  les 
débiteurs  qui  soient  partisans  de  rétablissement  du  monométallisme  d*argent; 

4"*  Tout  autre  est  la  situation  de  Tlnde,  immense  empire  auquel  aboutit  la  plus 

Srande  partie  du  continent  asiatique.  Avant  que  dans  ces  régions  la  d^éciation 
e  Targent  puisse  avoir  une  influence  réelle  sur  le  prix  des  choses,  il  se  passera 
beaucoup  de  temps;  mais  il  peut  en  résulter  une  sorte  dé  prime  d'exportation 
pour  certaines  marchandises ,  ainsi  que  cela  arrive  en  Russie  lorsque  le  cours  du 
change  varie  considérablement.  Néanmoins,  le  phénomène  nest  qu'intermittent  et 
ne  profite  réellement  qu'aux  spéculateurs. 

Les  grandes  concurrences  que  l'Inde  devait  nous  faire,  les  exportations  consi-* 
dérables  qu'elle  devait  effectuer  et  qui  avaient  été  prédites  au  moment  de  la  crise 
la  plus  accentuée  delargent,  ne  se  sont  pas  réalisées. 

Le  fait  que  l'importation  des  cotonnades  dans  Tlndë  s'est  ralentie  ne  dépend 
lasou,  du  moins,  ne  dépend  guère  de  l'avilissement  de  l'argent.  La  vraie  cause 
e  ce  (ffit,  c'est  que  les  filatures  et  les  tissages  créés  dans  l'Inde  évitent  deux  frets 
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coûteux,  aller  et  retour,  et  laissent  en  outre  au  manufacturier  ang^s  établi  en 
Asie  le  bénéfice  du  bon  marché  de  la  main-d*œuvre  asiatique; 

5*  En  Autriche -Honf^rie,  le  monométallisme-argent  est  purement  nominal 
(et  Ton  peut  dire  qu*il  en  est  de  même  pour  la  HtHsie ,  bien  que  cette  puissance  ait 
intérêt  à  avoir  un  type  monétaire  qui  lui  soit  commun  avec  i*Asie).  Quoique 
la  monnaie  courante  soit,  là,  iepapiar«moana)e,  sa  valeur  se  meaure  à  ceUç  de  for 
et  non  à  celle  de  Targent.  Dans  les  études  auxquellei  on  se  livre  en  A-utriche* 
Hongrie  ou  vue  de  rabolîtion  du  cours  forcé,  on  admet  dès  à  présent  rabaodon 
éventuel  de  l'étaloo-argent.  Et  en  fait,  si  fon  ne  devait  pas  abanaonaer  cet  étalon- 
argent,  le  cours  foi*cé  serait  déjà  aboli  en  Autriche-Hongrie,  carte  papier-monnaie 
y  est  au  pair  avec  l'argent,  quand  il  ne  lait  pas  prime  par  rapporta  ce  métal  ; 

6^  L*ildie  ne  doit  pas  Mre  la  partie  dirigeante  dans  TUnion  latine.  L'intérêt  du 
maintien  deTUm^m  n*est  ni  italien,  ni  même  latin,  il  est  général.  Ce  serait  une 
grave  erreur  d'amener  à  un  état  aigu  la  question  monétaire  alors  que  tout  est 
tranquille  et  que  le  monde  civilisé  accepte  ce  statu  (jtto,  qui  n  est  peut-être  pas  la 
perfection ,* niais  qui  répond  aux  exigences  du  motnent  économique  actuel; 

7*  Il  serait  encore  pire  de  sortir  de  rUnion  pour  adopter  lé  monométallisme- 
argent.  La  perturbation  causée  par  Tadoplion  a  une  telle  mesure  serait  des  plus 
graves  :  l'on  verrait  du  jour  au  lendemain  le  prix  de  toute»  les  choaes  monter  de 
ao  p.  o/o,  ce  qui  serait  on  ne  peut  plus  préjudiciable  aux  salariés.  Au  mouvement 
artibcielque  la  mesure  provoquerait  tout  d'abord  succéderait  une  grande  dépression 
par  suite  de  l'isolement  auquel  nous  nous  trouverions  nécessairement  réduits; 

8*  Et  une  fois  que  l'équilibre  serait  rétabli  entre  le  prix  des  choses,  les  salaires 
ft  le  reste  — ^  ce  qui  arriveniit  assez  rapidement  dans  un  pays  de  3o  millions  d'ha- 
bitants entouré  d  États  possédant  l'étaion  d'or  —  tout  avantage  apparent  ne  tar- 
derait pas  à  disparaître. 

Sans  doute,  continue  M  Luzzatti,  la  dénoucialion  de  l'Union  latine  eiFadoption 
de  l'étalon  d'argent  équivaudraient,  en  apparence,  à  un  don  de  20D  millions  que 
ritalie  ae  .Curait  à  elle^ême.  Mais  vous  savez  ce  qui  est  arrivé  en  Erythrée  où  nous 
avons  voulu  faire  accepter  des  écus  frappés  spécialement  pour  la  colonie  avec  une 
vpileur  nominale  de  5  francs  ^^^  ;  la  population  les  a  refusés  :  sans  avoir  de  laboratoire 
dosimétrique  à  leur  disposition ,  les  habitants  de  ce  pays  ont  compris  que  les  5  francs 
qu*on  leur  offrait  n'en  valaient  efiectivement  que  4  ou  3  3/4;  et  sur  le  million  qu'on 
avait  frappé  en  monnaies  érylhréennes,  on  n'a  pu  en  écouler  que  pour  4oo,ooo  francs. 
Toutes  proportions  gardées ,  nous  verrions  la  même  chose  arriver  dans  noire  propre 
pays,  et  ainsi  disparaîtrait  ce  prétendu  bénéfice  de  200  millions;  d'autant  plus  que 
la  dénonciation  de  l'Union  latine  serait  loin  de  favoriser  le  relèvement  du  prix  de 
l'argent.  y 

Le  Ministre  estime  qu'if  n'y  a  d'autre  remède  à  la  situation  que  d'accroître  les 
réserves  métalliques  du  Royaume.  11  se  félicite  d'être  arrivé  à  augmenter  les  quan- 
tités d'or  existant  dans  les  Banques  et  dans  les  caisses  du  Trésor.  L'augmentation 
est  de.3o  millions  dans  les  banques  et,  dans  les  caisses  du  Trésœ*,  la  limite  légale 
est  dépassée  de  8  millions. 

Il  faut  sauvegarder  ces  réserves  et  ne  pas  surexciter  la  circulation.  Avec  un  budget 
en  équilibre  et  une  circulation  solidement  assise,  quelques  bonnes  récoltes  suffiront, 
si  Ton  ne  revient  pas  aux  errements  du  passé,  pour  restaurer  tout  à  la  fois  le  crédit 
public  et  la  circulation^ 


(1) 
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LA  SrrUATiœi  BUDC^TAfRE. 

La(ww«te  ië  Mmirid  a  pobKé  dftiitfloii  nvniéro  do  i*  Jérrier  iet  résottats 
budgétaires  de  Texerdce  1 890*9 1,  comparés  aux  évdaalioas.  et  dans  son 
numéro  du  7  février  le  projet  de  budget  pour  Texercice  1892*93.  Nous  réu- 
nissons dans  le  même  tableau ,  sous  forme  sommaire,  cet  divers  documents: 

raciTTBs. 

Contributions  directes , a83,8i 7,000    a55^384«ad7 

indirectes 301,710,000    a83»556,74a 

Monopoles  et  services  exploités  par  TÉtat 1 18,167,000    i7a«OQO«6aa 

PropriM.  et  drdU  de  l'État |  îf//""*^ *  '       =«4,401.070      ao.a85.i56 

^  \  Aliénations.        7,090,000        a,4a7,8i5 


Ressources  ordinaires  du  Trésor 12,765,000  12,1  i5,6i6 

'- extraordinaires  du  Trésor t  2,097,88a 

TOIAL  DIS  REGSTTBS 7&8,75o,07O  746,9^8,080 

DéPSUSIS. 

A.  Services  généraux  de  VÉtat, 

MiMon  royale 9,600,000  9, 5oo  ,000 

Corps  législatif 1,749^205  1,749,20s 

Dette  publique 287,612,776  282,361,180 

Ghsfr^s  dé  justice 2,023,2o5  1,677,598 

Pensions  et  retraites 54,i5i,200  54,625,876 

ENSB1IBI.B 365,036,385  349,813,669 

B.  Services  des  Ministères. 

Conseil  des  Ministres >. 2,38i,56o  1,184,763 

Mimstère  d*Etat 6,206,487  4,968,916 

/  Justice.  46,067,439  16,469,173 
'   '    "     de  la  Justice  et  des  ctdtes ... 

(  Cultes.  4 1,860,460  41,270,270 

i           de  la  guerre 141,193,922  147,666,387 

•" de  la  marine 37,706,990  3i,o44,89& 

de  Tintérienr •  28,706,780  29,133,262' 

■■'           de  ragriculture  et  du  comoierce  (^uiuriito). . .  76.638,o4i  92,940,422 

des  finances 17,099,819  18,624,61 1> 

Frais  de  recouvrement  des  impôts 98,626,214  88,991,616 

Colonie  de  Fernando  Pô 760,000  760,0001 

ËMSBiiBLB 396,226,692  482,834,io3- 

Total  dbs  oi^knsbs 760,263,077  822,647,762 
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Le  prcget  de  budget  ordinaire  de  1893-93  se  belanoerait  ainsi  : 

DipiNSES 750,263,077' 

BiGiTTis < 748,760,070 

Di^fciT  pR^rv. ...  i  «... »'.     <  i,5i3,oo7 

Le  Ministre  des  inailci^,  rédune  difersee  réformes  1  fl  demaiide  noUiwmeift  l 

1*  Que  finqpât  aotoribé  par  la  M'dtf  a5  Joitt  i683  ser  le  prodiUt  brnt  des 
e&tractioBs  minières  soit  pofté  de  1  à  a  p.  oyb;- 

2*  Que  l*OD  frappe  d*un  droit  de  1  p.  0/0  tons  les  psyements  antorisés  par  les 
Chambres,  par  les  Dépulations  proviticîaies  et  par  les  Conseils  municipaux; 

3*  Que  le  Gouvernement  soit  autorisé  à  affermer  le  recouvrement  des  cotes 
personnelles  poornne  pf^node  de  cinq  ans.  Ce  recouvrement  pourra  être  affermé 
pour  tout  l*£tat  ou  par  provinces,  mais  il  ne  saurait  Tétre  &  un  taux  moindre  que 
cdui  d»  rendement  des  cotes  personnelles  le  plus  élevé  pendant  Tune  des  cinq 
dernières  années,  ce  taux  étant  en  outre  majoré  de  3o  p.  0/0; 

4*  Qtie  f  on  prescrive  une  réorganisation  de  tous  les  services  publics  pour  ar^ 
trrer  à  uiie  simplification  de  la  procédure  admini^rtrative; 

5*  Que  le  Gouvernf  ment  soit  autorisé  à  faire  sur  les  crédits  accordés  aux  Mi- 
nistères de  la  guerre  et  de  la  marine  les  économies  compatibles  avee  la  bonne  orga» 
nisation  des  aorices  de  ces  Ministères; 

6*  Que  f  âge  minminni  de  la  retraite  pour  les  fonctionnaires  de  TEtat  soit  fixé  à 
65  ans. 

7*  Qu  on  limite  au  quart  de  la  somme  totale  du  budget  des  dépenses  la  dette 
fldttaftte  qneie  GoUTemement  pourra  contracter  pendant  Tesercice  1892-93.  Cette 
Umite  ne  saura  être  dépassée  qu*en  cas  de  guerre  ou  de  troubles  graves. 

Voîciv  «Tantre  part,  quelles  ont  été  les  recettes  produites  par  les  princi- 
peux  impôts  pendant  les  cinq  années  fiscales  1886-87  à  1890-91. 


AfiCCTTES. 


CuH^BvUôu  i*iiii«ra%«i. . . . 
CoBtriboUoBfl   floaoMreiilw   «t 

tri«aM 

Dioito  tor  hs  tneeMtSMU 

C*U  p«rfoagB«U« 

Droite  MT  Im  trûtMMaU  d«t  IuacUos- 

n§lr—  i»  l'État 

Droit*  dt  doMM 

lapito  i»  c*BMM»ati«« 

Dtocb  t«r  1«  «Icook «liqoowt ,  «te. . . . 
DnuU   s«r  1m  bUloU  do  ^oygtmn  ot 

Mr  lo  troBOport  (Uo  VMirdi'aAdicM, 

TioiWo  royol 

Droiu  ém  chmcoUorios  coasalairo*. . 

Lotario* ^ 

Droifo  4m  eosoox  et  do  ««vifatioa.. , 
RoaU  do  U  Craeiodo 

""^— }  doLiMro. 

Taxo  militaire 

Total 


1SS6-S7. 


fraaot. 
1^,SIS.*S17 

34,997,104 

80.855,004 

0,448,308 

17,617.000 
134.812,757 
87,444,S6ê 


11,50S,4S1 

43.318,188 

845.059 

74,301,914 

744.491 

3,544,400 

0,874,809 

975,000 

14,005,950 


030,5SS.811 


1887-88. 


169,lt>l,537 

35,823.438 

&0,355,993 

0,383,169 

18,019.267 
134,142.379 
86,941,199 


11,133,006 

43.434.466 

815.409 

75.355,465 

817,868 

3,544,493 

7#713>3» 

^75,000 

11,011,668 


630.106,685 


1888-89. 


Il        I  II 
liraaea. 

156,781,175 

38.119,683 

36,003.700 

0,633,103 

17,979,331 
99.761.071 
71,777,742 
11,593.355 

11,040,173 

44.155.689 

436,407 

74,409.843 

886.691 

3,551,907 

e-,049,111 

1,431.131 

8,508,371 


680,099,487 


1889-90. 


fraaea. 
154,369,197 

38.859.368 

29,68.n,789 

6.715.538 

17,989.614 

127.355.747 

74,208.939 

15,921,411 

11,983,308 

44,648,145 

1,034,985 

78.391.343 

913,583 

3,647,038 

8,574,113 

1,015,369 

8,303,500 


623,693,786 

■BOHIB 


1890-91. 


frtaos. 

103.406.9401 

38.368,721 
39.135.937 
6.575,430 

17.69^668 

128,832.379 

75.145.899 

13.946,728 

13.081.809 

46.031,309 

1.084,644 

79.342.701 

976,671 

3.663.879 

8,543.480 

1.984,336 

8.970.750 


638,617.370 
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ESPAGNE. 

LE  G01IHE3VCE;  EXTÉRIËDiL 

La  Goêêta  de  Madrid  da  12  février  publie  vn  tableau  comparatif  dea 
importalipDa  et  expprtatioD3,  commerce  général  et  commerce  spécial,  dei 
trois  années  i88g,  1890  et  1891.  » 

Pour  1889  et  1890,  les  chiffres  suivants  sont  définitifs  :  ) 


Ftffeur  loftfia  dm  mmAtii^m  (oomnurte  génind). 

Aiiifii  1889.  umwÊ  1890* 

Îai|>orlotion8 .,.«••• 781,955,197  851,196^9! 

exportations • 826,916,61 1  367,98a, 17a 


Nous  allons  maintenant  donner  le  détail  de^  principaux  attSUét  tmplàflâ 
cl  exportés  en  1889,  1890  et  1891. 

En  1889,  la  valeur  des  articles  qui  figurent  ainsi  dans  la  statistique  pro- 
visoire du  commerce  extérieur  représeritait,  pour  Timportation,  95.1a  p.  C^b 
de  la  valeur  totale  et  pour  Texportation  95.55  p.  0/0.  En  1890,  les  pro* 
portions  correspondantes  étaient  de  95.16  p.  0/0  et  97.30  p.  0/0.  On  voit 
que  les.  articles  provisoirement  omis  a'ool  qu^unaimportauoa*  tout  à  Uk 
secondaire. 


ttffORTA'nom. 


GROUPES  DIT  TUfttF. 


I.  MsuèRt  nuttcffwtt  et  fféffiiuiflttCi. .  •  i 
II.  MéUnti  maoufacttirét  oa  noo ...... 

III.  Orogaet  et  prodaits  chimiquei , 

IV.  Cotont  manufacUfës 

V.  Autres  matières  textiles  manufacturées 

VI.  Laines  manufacturées  ou  noo 

VII.  Soies  luanufacturëes  on  non 

VIII.  Papiers 

JX.  Bois 

X«  Animaux  ci  dépooiOea  d'animaux. . . 

XI.  Machines 

XII.  SulMlances  alimentaires 

XHi.  Divm.^.. 

Xt  V.  ImportatioM  apédales 

Ensbmblb 


1$89. 


frtBct. 

e»,9l9,055 

34,125,772 
48,702,424 

105.742,438 
32,405.210 
43.445,256 
22,745.700 
0,085,107 
55.941,701 
48,247,790 
45,S2S,32S 

178,389.398 

8v78S,95S 

44,972,337 


743,531,458 


1B90. 


fruies. 


79,oao,tn 

42.797,188 
50,603,124 
84,572,558 
32,518.382 
34,$9l.S74 
17,575.972 
7.442,952 
54.880,930 
45.979,753 
52.735,432 
219.212,912 

7,oa4,as» 

84,901,860 


810,062,842 


1891. 


IfUMS. 

aa,603,foi 

36,865,005 
54,830,330 

101.6«,359 
.3A.39U50 
41,626,^4 
20,121,993 
7,613^1 
54,580,164 
46,010.185 
49.060.84^» 

173,194,242 

152,254,116 


862.335,075 
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EXPORTATIONS. 


GROUPES 


I.  Matièret  minérales  et  cé:i«iq«ai.  .«.•«*••« 

II.  MéUnx  miniifâctarét  oo  non 

III.  Drognet  et  piodoits  chiaùqset* . .  t « 

IV.  CotoBs  manolactarët. 

V.  ApUwiaatièfff>.teMik»i>Mii|»toÎM>iM#*«> 

VI.  Laines  manofactui^et  on  non 

VII.  Soies  manniacNrées  on  non 

VItt.  Papiers u ..^ ^.. 

IX.  Bms. 

X.  Animaux  et  dëponillcs  d'animaux. 

XI.  Machines 

Xli.  Substances  alimenttiits. • . 

XHf.  Diven 

Bntvtu 


1889. 


Iraacs. 

95,«8 1,759 

11 5,902  JJ99 

«6.370.040 

33,454,883 

9;s86,ai8 

19,639,037 

4,501,855 

9,961,018 

31.906,704 

45,076,804 

1,068,344 

413,000,609 

3,975.407 


7f^M«,373 


1890. 


firaiMs. 

99,697,653 
116,653,396 
36^4,698 
33,973,373 

»,)4a,$43 
11,855,534 

4,193,814 
10,594,948 
33,658,049 
45,2'il,783 

1,069,440 
447,680,088 

3,808,730 


834,78»v955 


1801. 


83.653,375 

130,558,113 

38v001.938 

38,806,858 

4,0ft0;l93 

11,473,335 

5.190.339 

10,056,338 

35^17,159 

45,554,983 

810,363 

468,965.466 

3,336,943 


854,980,180 


Voici  quelques  cbifires  relatifs  ao  commerce  franco-espagnol  ; 
ImpofUttkmê  de  Pftuiçê  em  EipagM. 


ARTICLES 


rronents*  ......... 

PariMsdeifomMit.. 

_^  Antres  céréales. .  « . . . 

ancres « .. 


Eanx-de-vie.. 


1880. 


4,141 
38,349 
3,574 , 
'  *    130 

4,465 


745,494 
8,504.790 

438,9  \0 
90.859 


178,580 


1800, 


QOAVTrris. 


16,598 
94,309 

IJ^.398 

76 

bMtalilfM. 

7,537 


frMMI. 

3,951,649 

7,375,996 

8,155,776 

49,356 


331,616 


9,555 
9.706 

..AP.284.. 
60 

35,339 


1,730,016 
1,111,849 

JLÛ39.787 
33.749 


1,114,476 


Importations  {EipagM  m  France, 


MARCHAinHSBS 

fckrvaTIUS. 

1 

QOAXTITis. 

880. 

-^ 

TALIOm. 

.     .     1 
QOAirriTw. 

▼ALIOB. 

qvaxtitÉs. 

«Il 

▼AU9B. 

Vins  eommnns . 

VinsdeXériset 

Ûi^  Kéfès.. 

VioideKqneiir. 

hectolitrM. 
7,086,303 

54,994 
94,311 

fnnct. 

313,586,060 

7,149,320 
98,631 

heetoHtTM. 

8,003.493 

55,953 
91,136 

frtile». 

340,074,760 

7,195,798 
9,078,990 

hectolitres. 

9,805,370 

,  89,153 
9,475,894 

francs. 

394,161,100 

11.589,890 
3,801,530 

Là  statistique  française ,  elle ,  compte  au  commerce  général  9.6  et  au  com- 
merce spécial  9.4  millions  dliectolitrea  de  vins  espa^ols  ordinaires  impor^ 
tés  en  France  en  1891..     , 
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ESPAGNE. 


LES  STATIONS  OENOLOGIQUES. 

Un  décret  royal  da  i5  janvier  i8gâ,  inséré  dans  la  Gaceta  de  Madrid 
du  16,  prescrit,  dans  rintérét  de  la  viticuliiire  espagnole,  la  création  de 
8lation$  œnologiques. 

Ce  décret  est  précédé  d'^un  rapport  du  Ministre  du.  fomento  et  voici  la 
traduction  de  ces  deux  documents  : 

RAPPORT. 

La  situation  nouvelle  ooe  cjcéent  au  commerce  espagnol  des  vins  reipùration  du 
traité,  avec  la  France  et  ms  nouveaux  tariis  que  cette  puissance  compte  spidiquer  â 
partir  du  i**  février,  a  causé  à  nos  viliouiteurs  de  vif  es  et  légitimes  alarmes* 

XiC  Minislre  soHWgué  estime  qo^  ce  nouvd  état  de  choses  aiaàoara.da.9ra«es 
perturbations  dans  rexportalion  des  vins  espagnols,  car  il  n  est  pas  possible  qii*îl 
n  en  résulte  pas  un  changement  radical  dans  la  nature  même  des  relations  comoiei^ 
claies.  En  raison  de  leurs  qualités  spéciales,  les  vins  espagnols  ont  droit,  sur  les 
divers  marchés  du  monde,  aune  place  qu^aucun  autre  pays  ne  saurait  leur  disputer, 
n,dans  leur  propre  intérêt,  les  viticulteurs  espagnols  savent  tenir  compte  des  goàts 
prédominants. de  chaque  marché  et* arnvenl  a  les  satisfaire  en  établissant  des  types 
nxes  et  inaltértibles  conformes  aux  exigencçs  du  éonsonimafeur  ;  cest  Tuxiiqpie' 
moyen  de  conquérir  de  nouveaux  débouchés  directs  et  d*évit^r  les  dangers  que- 
court  toujours  la  production  quand  elle  ne  dépend  que  d*un  seul  centre  d'aflaires.  ' 

Le  Miiùstre  soussigné  est  persuadé  de  Tutilîtéqu^ilya  pour  lès  viticvlteurs  espa- 
gnols a  bien  connaître  les  diverses  méthodes  qui  existât  pour  soigner  les  vins 
sdon  le  irahement  qui  leur  convient  et  pout  arriver  à  la  création  de  typés  fixes  et  de 
vente  fiM^ile  svtt  les  marchés.  Il  a  donc  i Honneur  de  soti mettre  à  Tapprobation  de 
Votre  Majesté  le  projet  cî-joint  de  débret  royal  qui' crée  en  Espagne  des  stations 
œttologiqses,  véritabtos  éeeias  pfatiqiies 4e  vînifi<^s*ien  en  méiBetemps  que  lafama* 
toires  d*e>sais  et  d'expériences  oà  pourront  se  renseigner  toutes  les  personnes  dési- 
reuses de  se  perfectionner  <fam  m  oféntàoas  de  baiiificaliû&  00  de  coupage  des 
vins,  et'  de  connaître  les  eombinaisôas  qui  sont  susceptibles  d*etre  employées  povr 
satisMre  aux  exigences  des  marchés. 

Le  décret  roval  du  10  septembre  1888,  inspiré  par  les  mêmes  préoccupations, 
avait  ordonné  la  créalpon  a  écoles  œnologiques  oaos  différentes  provinces  de 
TEspagne,  mais  il  n'a  pas  été  possible  dlnstaUer  ces  établissements  à  organisation 
plus  complète  et  à  étuaes  plus  lentes  et  plus  coûteuses ,  faute  de  personnel  compé« 
tent  et  aussi  faute  de  crédits  disponibles  sur  les  chapitres  du  Ministère  de  Tagricul* 
ture.  Ces  établissemeiits  ue  répondraient  pas  d*ailleurs  aux  nécessités  du  ihoment, 
qui  exigent  l'installation  de  centres  plus  modestes,  d*orgonismes  moins  con^diqués 
et  suitout  un  enseignement  pratique,  que  Ion  pourra,  sans  grands  frais,  &ire 
fonctionner  k  bref  délai.  On  pourrait,  à  cet  effet,  confier  k  rétablissement  de  las 
Granjas  tout  ce  qui  se  rapporte  à  ki  culture  de  là  vigne  et  aux  études  pour  Tadoption , 
des  nouvelles  variétés  de  cépages  les  mieux  appropriées  k  chaque  pays,  attributions 
qui,  d'après  le  décret  précité,  devaient  être  à  la  charge  des  écoles  aœnologie.  Quant 
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aux  nooTeam  établissements  créés,  Us  auront  k  s*0GGaper  de  la  tinicahiire  et  de  la 
viticulture  proprement  dites  et  de  renseignement  qui  sj  rattache. 

DliCKBT  BOTAL. 

Artiglb  l*'.  —  Il  sera  créé  une  station  œnologique  centrale  à  Tlnstitat  agricole 
Alphonse  XII.  D'autres  stations  œnologiques  pourront  être  créées  dans  kt  princi- 
paks  régions  vitieoles  sur  les  points  ou  le  Goviveroeoient  jugera  ces  créations  néces^ 
saires. 

2.  —  Ces  stations  auront  pour  but  : 

I*  D'étudier  et  de  chsser  les  différentes  variétés  de  raisins  qui  sont  cultivées  dans 
la  région  qui  dépend  de  la  station; 

a*  De  faire  les  analyses  et  les  études  nécessaires  pour  arriver  à  connaître  les  élé^ 
ments  constitutib  des  fruits  produits  pour  chaque  variété  de  vigne  cultivée  dané  la 
région  et  la  nature  des  moûts  et  des  vms  qui  en  proviennent; 

3*  De  combiner  les  moûts  et  les  vins  de  la  région  pour  arriver  à  constituer  les 
types  déterminés  qui  sont  le  plus  recherchés  sur  les  marchés  ; 

4*  De  faire,  avec  les  fruits  qui  se  récollent  dans  la  région,  des  vins  réunissant  les 
conditions  exigées  parles  consommateurs; 

5^  De  ftiire  des  essais  de^  bbrioation  et  de  conservation  de  vins,  eaux-de-vie  et 
vinaigres  en  vue  d'obtenir  d^  types  de  vente  hdie  sur  les  marchés  nationaux  et 
étrangers; 

6*  De  faire  des  études  biologiques  pour  déterminer  et ,  au  besoin ,  pour  écarte^ 
les  maladies  qui  alTectent  les  vins,  les  eaux-Kle-vie  et  les  vinaigres; 

7^  D*ânalyser  les  moûts  et  les  vins  présentés  par  les  propriétaires  récoltants, 
moyennant  une  faible  rémtiaération ,  et  de  leur  conseiller  les  corrections  à  faire 
pour  obtenir  des  produits  bien  travaillés  et  de  proportions  constantes  dans  leurs 
divers  éléments; 

8"  De  former  des  apprenib  et  des  contrenaaitres  de  chais. 

3.  —  Le  personnel  de  ces  établissements  comprendra  un  directeur,  ingénieur  du 
service  agronomique,  un  direcleur«a<^oint  expert  agricole*  un  chef  de  chai  et  deux 
contremaîtres.  On  admettra,  en  outre,  des  élèves  dont  le  nombre  sera  déterrainé 
par  la.  quaAtité  de  locaiu  dont  la  station  pourra  disposer. 

JL  —  Chaque  station  devra  posséder  : 

i*  Un  champ  d*expériences  pour  les  études  k  bire  sur  les  différentes  variétés  de 
vignes  de  la  région ,  et  sur  les  variétés  dont  Tadoption  paraîtrait  convenable  dans  la 
r^ioo; 

s*  Des  bâtiments  pour  installer  le  personnel  et  le  matériel  nécessaires  à  rensei- 
gnement; 

3*  Un  matériel  perfectionné  pour  la  fabrication  et  la  conservation  des  vins; 

4*  Un  laboratoire  de  chimie  et  de  micrographie. 

5.  «^  L*enseignement  comportera  des  conférences  pratiques  et  théoriques  sur  la 
préparation  et  le  cotipage  des  vins  en  vue  de  produire  des  types  déterminés,  — «  et 
la  pratique  des  opérations  nécessaires  pour  atteindre  à  la  manipulation  la  plus  par« 
faite  de  ces  types.  Les  élèves  qui  auront  suiri  les  cours  avec  assiduité  pourront^ 
après  examen  subi  avec  succès^  obtenir  des  certificats  d*aptitude« 
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6.  ^-  beft  directairs  (tes-  stations  feront";  en  letnjps  vouTo,  des  conférences 
publiques,  dans  les  salles  de  leur  établissement  et  dans  les  autres  endroits  que  la 
Direction  générale  indiquera,  sur  les  meilleurs  procédés  de  vinification,  sur  les 
maladies  et  sur  les  corrections  que  peuvent  subir  les  vins,  ainsi  que  sur  d'autres 
sujets  en  rapport  avec  la  mission  qui  leur  est  confiée. 

Le  programme  des  conférences  .sert  le  même  pour  touii's  les  écoles.  Pour  k 
rédaction  de  ce  prograrame ,  ka  directeurs  de  ces  écoles  présenteront  chaque  année , 
avant  le  i*'  mai,  au  Conseil  consultatif  agronomique,  un  rapport  indiquant  les 
matières  sur  lesquelles,  à  leur  avis,  renseigneineot  devrait  porter.  Le  Conseil  consul- 
tatif agronomique  fera,  sur  ces  rapports,  les  observations  qui  lui  paraîtront  conve- 
nables pour  la  fixatkm  du  programme  défmitif  qui  devra  être  présenté  pr  ses  soins, 
avant  le  i*' juillet,  à  Tapprobalion  de  la  Direction  générale  de  ragticulture ,  de  Tin- 
dustrie  et  du  commerce. 

Les  procédés  d*analyse,  1^  méthodes  de  vinification  ^  toutes  les  opérations  s*y 
rapportant  devront  être  conformes  à  Tespril  du  présent  décret  et  ne  pourront  être 
mis  en  pratique  quaprès  approbation  des  autorités  supérieures. 

Néanmoins  les  directeurs  pourront  essayer,  analyser  et  proposer  tels  procédés 
qu*ils  jugeront  convenables  et  qu^ils  considéreront  comme  ayant  une  utnilé  pra- 
tique pour  le  développement  de  rétablissement  qui  leur  est  confié. 

7.  —  Ljes  prQprîéi^îres  viticulteurs  des  régioua  où  seront  établies  dea  ataftions 
œnologiques  auront  droit,  en  se  conformant  aux  prescriptions  établies  par  les  règle- 
ments, de  faire  inspecter  officiellement  leurs  chais ,  si  leurs  locaux  et  leur  matériel,  de 
Tavis  du  directeur  de  la  station ,  réunissent  les  conditioni  nécessaires  pour  que  la 
vinification  y  soit  parfaite. 

8.  •—  On  établira,  dans  chaque  section,  on  dépdt  d^échantillons  des  vins  de  la 
région;  le  directeur-adjoint  tiendra  un  registre  sur  lequel  seront  inscrits  les  élé- 
ments de  leur  composition,  de  leurs  conditions,  la  situation  du  vignoble  et  le  geore 
de  cépages  qui  les  produisent,  le  nom  du  propriétaire  et  los  observations  le  concer- 
nant. On  formera  encore  dans  chaque  station  un  petit  musée  des  types  d*appareils 
les  plus  perfectionnés ,  et  reconnue  comme  donnant  dans  la  pratique  les  meilleurs 
Résultats  pour  la  fabrication  et  la  conservation  des  vins. 

9.  —  Tous  les  ans,  au  mois  de  juillet,  les  directeurs  présenteront  aux  autorités 
inpérieures  un  mémoire  détaillé  relatant  toutes  les  opérations  faites  dans  leurs  sta 
lions  au  cours  de  Texercice  économique  précédent.  Ces  mémoires  seront  remis  au 
Conseil  consultatif  agronomique  et  les  renseignements  qu'ils  donneront  seront  publié» 
en  prélevant  les  sommes  nécessaires  à  cette  publication  sur  le  budget  d'entretien  de 
chaque  station, 

10.  —  Les  dépenses  nécessitées  par  l'installation  et  l'entretien  des  stations  œno- 
logiques seront  inscrites  à  un  chapitre  spécial  du  Ministère  de  l'agricullure  et  du 
Commerce,  maïs  l'acquisition  ou  la  location  des  bâtiments  et  des  terrains  néces- 
saires à  ces  stations  restera  à  la  charge  des  députai  ions  provinciales  ou  des  munici- 
palités qui  profiteront  de  leur  établis-tement» 

11.  —  Un  règlement  spécial  déterminera  Torganisation  intérieure  des  stations 
œnologiques  ainsi  que  les  attributions  et  les  devoirs  de  leur  personnel. 

12.  -—  Sont  abrogés  k  décret  du  lo  septenabre  1888»  l'ordonnance  royale 
du  7  décembre  de  la  même  année  et  les  autres  dispositions  contraires  au  présent 
décret. 
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BULLETIN  DE  STATISTIQUE 


DE  LÉGISLATION  COMPARÉE. 


MARS  1802. 


LOI 

RELATIVE  À   LëTABLISSËMëNT    Dh   TARIF   GÉNÉRAL    DES   DOUANES.^ 

(Suite  et  fin). 

TAMIiEAlJ    A. 


QUAniKME  SECTION.  —  PABRICATIORS.    (S«Ue  «t  fia.) 


DÉSIGNATION. 


OOV1IAOB»  Bit  METAUX. 

ORPèTABKII.  HJOUTBIIIB.  MONRAIBS. 

OiAvrerie  d'or,  iTâfgent,   de    platine  $  joaiOerie,  bijoote- 

««(«) ; 

l  d'or  et  d'argent 

Monnaies.  ..< 


Onfrages  do- 
ré* on  ar- 
ffcntéi  par< 
divers  pro- 
cédéf.  ... 

Bîjoaterîe  fkwue  :  agra- 
fes, boDches,  brace- 
lets, bagœs,  boudes, 
boutons,  dialnes,  des] 
à  ooadre,  ooolants ,  ài 
neau,  bourses,  ootl 
de  maifles,  etc.,  etc. ,  en 
ttëttraoc  non  précieux, 
arec  ou  sans  garniture 
de  corail  vrai  on  faux , 
de  vitrifications ,  de 
nacre,  os,  ivoire, 
écaille,  perles  fausses 
ou  vraies,  etc.,  etc. . .  i 


de  cuivre  et  de  biilon  ayant  cours  légal  en 
France 

de  enivre  et  de  biUon  hors  de  cours 

Bijouterie  douUée  d*or  ou  d^aigent,  sur  ar- 
gent, sur  cuivre,  maillechort  ou  chryso- 
cale   

Plaqué  cl  orlKreric  argentée,  <^jcts  en 
nickel  pur  ou  en  plaqué  de  nickel 


Aluminium,  maillechort,  nickel, 
cuivre,  acier  fin  à  pointes,  do- 
rés, argentés,  oxydés  avec  gar- 
nitures  

Cuivre,  maillechort,  nickel  passés 
à  Toau-forte,  vernis,  émaillés, 
polis,  nickelés  avec  garnit ures. 
Dijootcric  de  deuil  en  fer  ear- 
nic  de  verrotcrî(?s  ou  de  bois 
durci 

Zinc,  plomb,  acier  ordinaire  et 
fer,  sans  garnitures  ou  omn- 
ments 


TARIF 
oisésAL. 


fr.    e. 


TARIT 

ni  m  non. 


fr.    c 


100  kilof . 


1,000  00 
1  00 

0  25 
Prohibées. 


600  00 
150  00 

250  00 

150  00 
50  00 


500  00 
1  00 

0  35 
bées. 


500  00 
100  00 

200  OU 

100  00 
55  00 


(s)  Lm  ammgfi'or  «m  d*aif«at  ne  penvut  Airs  intnxlaiU  qae  s'ilt  remplii 
t  It  M,  WMT  !••  oh}«U  de  fàMcArtioa  frsar«ka dwtioés  à  ^  vmIs  iii«4ri««re.  S 
•»  «as  asraUrs  paragrafhss  d«  l'artid*  a9  de  la  loi  4«  19  breoieire  an  Ti. 


•ULL.  DE  9TAT. 


JMeal  les  conditions  de  tilre  eiîg^ee 
Soat  maniMi«e«  let  escepItoiM  spîici- 


>9 
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wm 


mmm 


TARIF 


hvhAsos. 


497 


498 


i09 


500 


500  &û 


500  <»r 


501 
501  &û 
501  ter 


DÉSIGNATION. 


Mouvements 
de  mootret 
uDf    boites 

w 


Montres  finies 
sanscompli- 
cutîon  de 
s|stèin«  «  V  • 


Montres  cqm^ 
lions)  chrono^rtphes, 
eottdes  indépendantes, 
«faronomètres    de    poche, 

Kel  que  toit  le  genre  de 
:h«ppeinent 


yOULOCUOT  PfttlT  TOLf^Bf 

Mouvements  et  porte-échappements  &  Tétat  d'é- 
bauche ou  de  finissage,  sans  trace  aucune  de 
{dantage  d*échappement. 

Mouvements  et  porte-édiappements  avec  échap> 

pement  (ait  ou  présentant  seulement  des 

traces  de  plantage  d*échappement,  mais  ni 

dorés,  argentés  on  nickelés  : 

Si  Téchappement  est  à  o]^ndre 

Si  récbappement  est  à  ancre  on  antre 

IfonvemenU  entièrement  finis ,  dorés ,  argentés 

ou  nickelés: 

Si  récbappement  est  à  cjfHndie 

Si  récbappement  est  à  ancre  ou  autre. .... 
Avec  boîtes  eq  or  ; 

Si  récbappement  est  &  cylindre 

Si  récbappement  est  à  ancre  ou  antre.. .  • . 
Avec  bottes  qn  argent  ; 

Si  récbappement  est  à  cylindre 

Si  récbappement  est  A  ancre  ou  autre  .... 
Avec  bottes  en  toute  autre  matière  non  pré- 
cieuse {b)  : 

Si  récbappement  est  à  cylindre 

Si  Tédia^peamt  ai  4  «ocre  un  aqtrt  <  •  •  • 

iquées(répéti-    ' 

Bottes  eq  ir« 

Boites  en  argent 

Boites  en  matières  non  pré- 


TARIF 


b,    0.  fr.    «. 

La  doasaiiM. 


1   50 


10  00 
15  00 


36  00 
54  00 


6  00 

7  00 

2  00 
3' 00 


2  00 
2  50 

20  00 
15  00 

10  00 


La  piioo. 


I   00 


5  00 
8  00 


24  00 
36  00 

3  25 

4  25 

l  25 
1  7S 


0  75 

1  25 

15  00 
8  00 

I^QO 


(a)  i"  Sont  «oasidiréf  «omme  trace  d«  pUatage  d'éohapptmMt  U  iwrçaga  •«  l'eapiarraga  d*aa  «a  d«  plimeon 

•    oai  numm 


treàa  des  mobilos  d*éehappOTMiit ,  mai*  non*  It  êmpl*  poi^tâfi  de  eas  mlmm  'tnms.  L«  eoq  toataftûa  v««t  |trs  perei. 

a*  Sont  taxée*  conuaa  \m  mo^remcnls  et  porte  achappspiaaM  coaspMa ,  et  ela«|^  «om  lea  mVri^o*  n**  497 
o«  498,  soivaat  qn'ellea  ae  préaenteat  pas  oa  qa'elles  pi«*enleat  de*  \f^9»  d«  pUn^g*  d^échappovujiM  1  1#*  pl%Uaos 
oa  faotaes  plaliqes  aeaief  do  eoa  nionvemeata  4a  porte-Ottappcmenta. 

i*  Soat  coasi4ir<a  eoiaao  éehappeaeats  faits,  et  imxi»  comme s'ib  ^eat  à  apcre,  tons  lea  motTemeats,  porte- 
êdiappemaata ,  |Iatines  oa  faasses  platîaot  aenles ,  dans  letqoeU  aaront  éU  enlavies  iap  pièces  penaettaat  do  eoa- 
sUter  TabMace  oa  la  préaoaeo  des  traee*  do  plantage  d'échappement. 

4*  Sont  eonsldéi^s  oommo  pr4oonUat  dos  tracée  de  planUgo  d'échappement  i  cylindre  toaa  les  moavomeaU ,  forle- 
échappemeat»,  patines  on  faaaaes  platines  aonloa ,  daas  losqaols  is»  doas  troni  dos  balaaders  et  roaes  d'éehappomeal 
aaroat  été  percâ  oa  empiorré»  {  et  comme  préaenUnt  dea  tracea  de  plantage  d*éehoppomeat  4  aacre.  Ions  les  moa- 
▼naonts,  aorto^ehoppomoats,  platines  oa Tansses  platinoa  sonlee  dans  lo^aals  ko  tiais  iiaas  des  WUnciers,  aacros 
et  roaes  d  échaj^emeat  aaroat  été  peraés  oa  ompierrés, 

5*  Snr  le  mouvement  de  tonte  moatro  importée  on  Fraaee ,  à  Tendrott  lo  plas  Mpf^iaalié  poasiUa  dn  hariflet  et 
d'aao  moniire  tiaible,  devra  désormais  avoir  été  apposée,  par  les  soins  da  psadasloar  étsnager,  U  lf(ltre  M ,  poar  la 
moatra  4  botte  eja  métal  eoounui  ;  A ,  poar  la  moatro  à  Mio  en  argent  ;  O ,  poar  la  hsito  ea  or* 

6*  L'inasrtioïkdans  aao  hotte  d*or  oa  d'argent  d'n^  monvomeal  portaat  U  Miro  M  «a  powra  •#  faire  qn'apris 
avoir  payé  le  coéipl^at  da  droit  fixé  poar  la  montre  d^or  oa  d'oifoat  et  avoir  (lit  apposer,  à  (été  de  cotte  lettre 
M ,  4  titra  d'acqait  dn  drmi  complémoatsire ,  an  poinçon  saéeiel  et  diflfSranI  suivant  la  natnra  da  métal  de  la  botte  : 
or  oa  asgont.llémo  obligation  poar  l'iaeertioa  dans  nne  hoCto  d'or  dfan  moavfment  portant  la  lattro  A. 

7*  Dea  agents  chargés  par  la  loi  de  vértior  aetoattoment  l*eppositioa  dea  poinçons  de  garantie  sar  les  matiérea 
dor  et  d'argent  seront  cbarg^  de  potoovoir  le  droit  coroplémoatairo  et  d'apposer  en  même  temps  le  poinçon  spécial. 


trgent  seront  cbarg^ 
Ils  seront ,  ea  ontra ,  tenns  de  s'assarer  qne  tont  monvemênt  de  montre  d*o«>'  ou  d*iig«nt 


serait  apposée 


l'aae  des  lettres  voulues  par  l'article  5  â-dotsna,  porte  bien  k  ïetlra  corte^Madeat   4  la  aatâra  da  métal  île  la 
boîte  oa,  an  cas  eontraira,  le  poinçon  spécial  d'acqnil  da  draii  «omplémentaire. 

8*  Toate  infraction  aax  ptésenles  dispooitions  rendra  pasaiblo  lo  contravoasnt  des  pénalités  prérnes  par  la  lot  sar 
If  garantie  dea  matiésoa  d'or  ot  d'aigoaU 

(é)  Sasoai  toaéot  ooomm  hoUes  oa  or  oa  oa  aifsa4«  ios  hollas  an  mslièssi  «osismums  garalaa  d'araoaiopta  aa  se 
on  axfoat ,  oa  d'omomon^  dorés  on  argoalis. 
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IÛ6 
501  &i« 


507 
508 
100 

«0 

5U 
512 

512  6if 


DÉSIGNATION. 


HOBLOOlKlt  PETIT   TOLOm  [StàU,] 

Gcfnptfirt  4e  podiç  de  tous  gen^  (pidann^tuM^ety.)" 


TARIF 


Boltode 
1res.. 


j   enaij^t 

(   en  matîèreft  non  prèdeuset  (a),. 


HOILOOBBIB   GROS   YOLtVB. 

MikiYefieiiU  de  pendoles,  d1iork^|ti,  de  rëveibt  d«  jonett 
pëoMMqMs,  de  téiégi^^phes ,  dç  coinpteiira,  et  «a  gjuirai 
Ions  Un  oipaveaienU  dits  d^hodofine»  aiitfcs  que  oeipL  des 
inoiilns,«>mplet|  oa  iqoqppipieU,  sem  aMteon  oa  pourvue 
d*iw  «iil«mr  oa  d'vqi  ijy^èm^  l^oteiir  qiieiQQ9||iie« .  • .  1 1  ^ 

Pepdoles  el  borio^  de  iovs  genres  à  poser  on  i  inspoidre, 
ponpfwet  d'nn  «Ntoi*  M  d*iui  «yftèoM  votent  gnefeoaqM. 
tiëreib  dfl  tons  geqres. ,,.,...,, 

Comptfnrs  de  tones  d'ë|ectricttë,  d'een,  de  rest  et  en  géoénl 
(ont  ooivptenr  #n  q)|wral  de  mcsnre  dsns  lequel  eeire  ne 
isonremeat  dlioriogerie. 

Horloges  d*édifice«. 

HcHogee  elbois , 


C^lILLOnS,  BOItIS  k  MOSIOOB  BT  FODBBITORBS  B^IOBLOCBAIB. 

Cerfllow,  bottes  à  mnsiqne  de   ao  centimètres  de  long  et 
^n-dessns y...,,,.^. .«,«,«,..,,.., «•,,*. 

Peiites  boites  A  mitiiqiit  BinvMlflwiDs  de  so  oe^lknètre» 
Ibngnenr ,,...«.,,.,«,« ««•••.«.••• 

Fo^unî^Wfef  d*bor]eg^ç  (i) . . .  ^ •....««.«,«,«,<  ^ 


MACBINU   IT   IlicAIlIQUIS. 
MACHIHBS   SfOTBIQES    À    TAPBOR   BT    AUTBES. 

Mechineeà'vepenrfixes  etoMicbines  denft-  \  .  l'u,.^ 
tiçatjon,  tonjooM  sépe»^  des  chw-  /'  ^tjT^ 
dières ;  pompes  à  vapew.mtcbinestber-  >     '^A"cl.'i: 

eircom^më(c),  pesMt, )     *og««"«^  •    • 

Macbines  a  vapenr  demi<(ieB  on  locomofadee»  y  ecMnpris  Us 

cfasndièrei *,,,** 

Blacbines  A  vapeur  Ineima»   J    «      « 

tires,  mael^  à  ^Hi       ^l"^^ 

■.iiilîA— .  .  A  von 

fOuueies*  « *.•••*. 

MacbÎBes     bjdraniiqnes     A   \ 

7ones{ApUton,Atnrbi|ies;  i&o  kflognaunes  cl  pins. . 
pompes;  ventBatemf  (c),  moini  de  35o  bHqgrîuaoaies 
|»essnt 


v<^e  ordinaîre.. 
i  voie  étroite.  . . 


TARIF 
nfiinuM. 


•. 


fiaÎM  MM 
SJSièMA, 

-ee  ieb«pp«nMat  k  ejfl)aAr«. 
2  00  1  25 


I  00 
0  50 


050 
0  25 


100  kiiogf 


)00  00 


200  00 


100  00 
65  00 
45  00 


75  00 


125  00 


75  00 
50  00 
38  00 


100  kUog, 


AO  00 

120  00 
80  00 


45  00 

00  00 
50  00 


lOOkUog, 


18  00 

Il  00 

30  00 

20  00 

17  00 

15  00 

20  00 
24  00 

Il  00 
1$  00 

15  00 
25  00 

10  00 

11  00 

(«)  Seront  t>i^w  coams  botUa  «n  or  oa  en  ergeni,  k«  boîlae  en  matières  coanane*  geroiet  d  oraeuifnU  en  or 
on  argent ,  on  cPomemente  dorés  on  •rgent^a. 

{k\  Sont  taxise  an  ntee  prix  ^n*  les  aoMTeaeni»,  Iw  pielinie  et  1m  f«nw<«  pli^SMU  <1»  cet  Menv«li«est«  «Il  |H^i^ 
on  ns  ivee  voifae  »^  fullei  qne  soient  d'^iUcitf»  le*  fontM  de  ce»  slaiiae»  on  fattsKs  plelinot. 

(c)  Ponr  le»  aaehiaes  d{signée«  soni  le*  nnnéro»  5io  ^  5ia  &û,  l'imporUlpar  sera  leaa  de  Toumir  nae  déclaration 
aentioaaul  U  dÀigattioA»  le  noide  et  la  natnre  des  piècea  eonpoaant  la  madune»  ainsi  qn'nn  plan  ou  dsasin  dn 
ceUe  aachine.  Tonte  aiehine  incomplète  sera  Uzèe  an  Unx  de*  pièces  détachées.  Tonte  machine  drponnrae  de 
veUnt  ne  •««  pea  eoMidMe  ««eme  inseapUtet  U  volani  sera  leaé  eeinaw  fente  Bo«14e  en  IHvsMée»  snWant  m 
nat«M, 


19. 
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ivnaos. 

DBSIGlfATIOIf. 

TARIF 

•  iséaiL. 

TilUr 
■  iviaii. 

513 

514 
515 
516 

517 

bilhU 
518 
519 

519»» 
530 
531 
533 
533 

534 

535 

535  »if 

536 

536  è» 

536  Itr 
536 
537 

537  6» 
538 

MACHIlll 

Tende»  de  nu 
looooaotiTes 

s   MOniCIS   k  VAFCVA   ET    âUTHU   (SbiCs). 

ichinH  à  vapeur       à  voie  ordinaire. .  r .  t . .  •  . . 

fr.     e. 

100  1 

15  00 
18  00 
15  00 
18  00 

18  00 

18  00 
15  00 
13  00 
40  00 
10  00 
15  00 
8  00 
15  00 
10  00 
50  00 
30  00 
45  00 
100  00 
15  00 
30  00 

70  00 

15  00 
100  k 

13  00 

18  00 

34  00 

13  00 
30  00 
50  00 

20  00 
30  00 

70  00 

fr.    c 

10  00 
13  00 
10  00 
13  00 

13  00 

13  00 
900 
800 

37  00 

500 

9  00 

600 

900 

800 

35  00 

30  00 

30  00 

80  00 

10  00 

16  00 

50  00 

10  00 
ilof. 

9  00 

14  00 
18  00 

8  00 

30  00 
40  00 

15  00 
35  00 

50  00 

l,,,       à  voîe^traîte.. 

lfM:hines... 

Machines     à 
coudre.  .  • 

Blwîhinesdy. 
namo-élec- 
triqnes. . . 

MachiùesH>ii- 
lils 

Cardes  non  garnies. ..................  t . 

à  nettoyer,  à  ouvrir  et  à  préparer  le  lin ,  la  laine , 
le  coton  et  les  autres  matières  textiles. . . . 

Bfétiers  continus,   complets,  à  filer  ou  à  re- 
tordre... .«, «,. 

Métiers  à  filer  autres,  renvideurs,  IbIc 

Métiers  &  tisser. 

Métiers  à  tricoter  et  à  bonnelerie 

à  imprnm'r. - 

pour  figricnlftÉre  (moteurs  non  compris).. . . 
3àtis  et  transmissions. 

Tètes  de  machines. 

de  1  ,ooo  kilog.  et  plus , .  • .  • 

de  5o  kilog.  à  i,ooo  kilog 

de  lo  kBog.  cl  pas  plus  de  5a k3og 

moyennes ,  pesant  de  s  5o  à  i  ,ooo  kilogrammes, 
lûbgrammes 

Mécanique  gé 
tériel  fixe  d 
levage,  clc 
motear  met 

Chaudières  à 
munies  deb 
necomporii 

Chaudières  à 
ou  semi-tnb 

.  acier,  cuirn 

Éléments  de  < 
lions  prépoi 
non 

ïanioue ••••.•..••..... 

^iiM|«n7 .••.••.••...... 

CHâUDlinES. 

vapeur  (a)  en  t61c  de  fer  on  d'acitr,  mmfU^JOa 
ouilleurs.de  réchaufienrs,  de  foyers  ioterieurs, 
int  oas  de  tubes.  .....................>..* 

vapeur  (a)  en  tdle  de  fer  ou  d*acier,  tubulaires 
ulaires,  c'est-â-dire  comportant  des  tubes  en  fer, 
î  ou  laitOD. .........••.....••.. 

ïhaudièrcs  multitnbubires  oom^osës  en  pmper- 
idéraotes  de  tubes  de  lèr  ou  acier,  assemblés  ou 

Chaudières    d 
calorifères 
fer  ou  d  ad* 

Appareils  à  suc 
nes,distillei 
cies ,  cuisine 
dominent  er 

PUanesetrulx 
d  acier,  ayan 

écoQ vertes;   gasomètres;   récipients;  poêles  et 
en  I6le  de  fer  ou  dacler  ou  en  fonte  «t  tôle  de 
jf .,,- 

s  où  le  cuivre  et  le  broose     moins  de  aSo kilog. 
poids,  pesant 

PIÈCES    DBTACHÉK8    ET    OBGAKES. 

ins  de  cardes  en  cuir  garnis  de  pointes  de  fer  ou 
t  à  la  base  au  moins  i  millimètre  de  diamètre. 

(•)U., 
taxe*  eooiB 

ipmreUs  4b  ■•rvi« 

«qMlUs  ils  toal 

ytnu   tt   10^ 
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DÉSIGNATION. 


nkatê  hàrkCMÉa»  ir  omaim.  (Smlr.) 

Plaqoef  et  rabant  de  ctrâm  ea  fil  de  ièr  00  d*ader,  boatét 
gnr  tÎHiw  avee  <m  tnit  caoutchoac,  bonnet  o«  non  bonrrét. 
Haqaet  et  rob^nt  àt  cardes  en  cuir,  dob  bontét,  garnit 
de  poîntet  de  fo  on  d'acier,  ayant  à  la  bâte  moînt  de  1  mil- 
ttmèlre  de  diamètre. , 

Deatt  de  rôtt  en  fer  et  en  cairre. 

RMi,  fiemuret  et  peignes  à  tiiier,  de  fer  on  de  cvîfre 

;   En  IbaAe,  tonraéc,   limée    on   ajvttée,  pe- 


Piècet  déU.| 
obëet  en 
fiuite,  en  fer 
et  ea  acier 
antret  que, 
letélémeaU 
de  cban^Già- 
let  à  Ta- 
peur.... 


Pièoet  déti.\ 
cbéetfbmtetj 
oa  travail - 
léet,decal.| 
vre  pnr  001 
1^  à  tooel 
méimnxJ 
ooulë  en| 
mon]e,(oo 
luiettt  robi-i 
nets,  etc.), 


1,000  kflograaunet  et  plut 

de  300  à  1,000  kilograBunet •  • . 

moins  de  300  kibgruanet 

Ea  fer  Ibvgé  oa  en  acier  Ibvfé  oa  moidé 
ayant  reçu  un  travail  duètage  oa  de 
taar,  ou  un  travail  de  lime  00  d'ajae* 
tase,  pétant  : 

3oo  kilogvanunet  et  plut 

de  100  à  3oo  kilogrammet 

moînt  de  1 00  et  fim  de  1  kilogramme.. . . 

1  kikgraaaae  on  moînt. 

\    Rettortt  en   acier    lorgé   poar    carrotterie, 

wagoat  et  locomo(ivet,  non  polit. 


10  kâogrammet  et  andettus  : 

Bmtet. 

Travaillëet 

de  10  kilogrammes  : 


TravaîHéei. 


Pîèeet  dëta- 
ohëet,  de 
deux  on  plu- 


laui,     tdt 
Ibnte,! 


3oo  kOogramiiei  et  pint., 


£. 


•  d«  Soà  3oo  kîfagrammcs  . 


cmvre  pur 
oa  affîé  de 
loatmëtaax 
(  robînett  , 


etc.),  pétant;  moînt  de  &o  kilograimiMi 

Indnitt  de  machiaet  dvaaaio-électTÎqaet  et  pièoet  détacbëet, 
tellea^ae:  bobines  pieinetoa  videt  en  métal  entourées  do 
enivre  iuAèi  pièces  travaillées  en  cuivre,  pesant  moins  de 
I  kitogranuM,  naméfoléet  et  mareaéet,  ajattéet  entea^ile 
on  déaiontéet,  poar  appareib  tiectnquet.  Laropet  à  arc  ditet 
régulateurs • 


■HH^ 


TARIF 


TARIF 
sixiata. 


fi-,  c.  \  fr.  e. 

lOOkilof. 


'200  00 
ft5  00 
45  00 


IS  00 
30  00 
95  00 


^  00 
35  00 
40  00 
50  00 

•  18  00 


35  00 
30  00 

30  00 
50  00 


30  00 


vM»  00 


40  00 


100  00 


150  00 
30  00 
30  00 


13  00 
15  00 
30  00 


13  00 
15  00 
35  00 
35  00 

13  00 


15  00 
35  00 

15  00 
40  00 


15  00 


30  00 


30  00 


75  00 
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538 


530 
560 
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543 


543 


bkZbis 


5hk 


544  6if 
545 

545  &û 


DESIGNATION. 


OUTIUGBS   DIYEB8   E5I   H^TAtlt. 


Ootilt  emnian- 
cbétoanoo, 

Caractère* 


I    en  fer  |mr., *.••.••..... ».««.•! 

*  en  adcr  on  ea  fer  reehaifé  cTnowr., 

en  oMÎvra • . .  • « 


nenfi 


d;in»pria»-     vieax 'eî  i^' d'ni^! 


Glidiés  avec  on  sam  cletibs '. 

Plaocbea]  el  ooîos  gravés  pour  impreamn  aur  |Mt|Ncr«. 


Toile» 
liqu( 


;   en  fer  on  en  ader  : 

en  fila  de  (ilni  cU  a  nâliaètrea  de  din- 
nietre***  ••••••••••è*»**««*». »••••. 

en  £1$  de  plna  de  i  aiUiniètBa  de  diaaèlre 
jttcqn*à  a  miUimètres  de  diamHrr.  #  •  • . . 

en  fib  de  5  dixièmes  de  mîUînièlfe  jnaqn*à 
1  millimètre  de  diamètre. • , 

en  fila  de  nobf  de  5  diiiènea  de  miHitifr 
tre  de  diamètre...*  •«. . 
en  enivre  on  en  laiton  : 

ordioaires 

pour  macbinei  à  papier  poor  les  toiles  pesant 
pins  de  Soo  gmmmes  par  mèlre  carré. . . 

ponr  machines  à  papier  pour  les  toiles  pe- 
sant Soo  grammes  par  mètre  carré  et  an< 


.««••««»i« 


Grillages  en  1er 
on  en  acier 


k  mailles  de  aS  nûDimètros  de  o6t^  et  aa- 
dessus , , .  • 

à  mailles  de  moins  de  a5  mfllimèlres  i$ 
côU 


TARIF 

cisaaAi.. 


iiMaiii! 

TARIF 
■iMinvn. 


lOOkîlogk 

18  00 
37  00 
«5  00 


Exempts. 
Exempta. 


li  00 
10  Oô 
30  00 
30  00 
30  00 

50  00 

I 
150  ÛO 

15  00 


18  00 

...  I  ï^^  <!•  ^  •*• 

Tdies  perforées  en  fer,  en  acier,  en  cmvre,  laiton,  nnc  on    pUÛM  du  iHlil 

antres  métaux,  percées  d*an  moins   Soo  tntm  -«b  Mitre'     oqrrMpoAdaat 

cnrré «ulnieBU»     d« 

\   lofruct. 

Aiguilles  à  oon-\ 
dre,  aiguilles  J 

pour  machi-f   moins  de  5  centimètres 

nesèeoodre,/  5  centimètres  et  pins w«  ^ 

ayant  de  Ion- 1 


Aiffuilles  façonnées  et  articulées  pour  métiers  à  tulle,  à  dentelle, 
à  tricot,  etc. • 


Broches  à  tricoter  («) et  antres tibjeUindBgttO non  déttodunél, 
en  acier, kr  on cniraè. ....»»•••...   «••«..•«••é»*..» 


Crochets,  poinçons  à  broder  et  tire-bontons.. 


300  00 
175  00 


400  00 

i5  00 
135  00 


13  00 
[33  00 
30  00 

8  00 
560 


Ixempts. 
Sxempts. 


8  00 
11  00 
13  00 
31  00 
30  00 
40  ÔO 

100  00 

10  00 
13  00 

Droiud«U  tAU 
]d«iae  d«  m<u] 
««TMposdul 
•■f««oUc 
lo  fraBct. 


350  00 
150  00 


300  00 

15  00 
100  00 


(a)  Lm  patM»Ue«U  MronI  Uzc|  ■«  Uos  do  n*  54i  rt UUf  rax  ■î|aiUsf  ds  5  ssatîsittr—  «I  plot  d«  loafMvr. 
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DÉSIGNATION. 


ooTUGU  ninm  ËÈ  nitkvt,  (Snii».) 


jL  «    ,  (  #n  lâxton  et  en  £»,  éuméei 

H^mp»,,,,,   I   ^  acier  tTec ou rtn»  iéte 

Âgttlêf  pow  foboi^   eo  fcr,  vennae  oa  éUniém»  en  leitaot 
jtanet oa  Uancbee 4 •  •  » *•» «.« 


Ha 


CoÉtflDerie. 


en  métal  MtMi  c[ne  l'or  el  raigeol  ..•*•••••«•«•« 
/  commiine  :  GlMtoz  de  uiHettn  et  sécateun 
mmnne  t   Conieauz   de    cuisine,  de  boa- 

oien. 

lUiobi  ctfaittans 

Aotre  :  Goatetax  fermant  et  d- 

teaax  ofdinairei. 

fiàé 

CMteaok  de  table  &  manche  d^voire  oa  de 


\ 


CjHndfet  en  caivte  on  laiton  pour  impretaion,  gravit   q% 

non  gravëi.  •.•••••*••.•••.••».•...• ••.•••.• 

Stateeaenftiëtal,degf«MlMvaatarelftean  moîni.. >«>. ... 


/  ndn  toarnèi  ni  pofis  :  GouMiaets  de  ckemini 
de  fisr,  plaqœs  oa  pièces  coulées  à  déoou- 


Ourraffes     en 
ibote   mi 
Ut 


non  toomèt  ni  poBs  :  Tuyaux  c]rljndriqoes 
droits,  poutrdkes  et  colonnes  pleines  oa 
creoses,  cornues  pour  la  &brication  du  gaz, 
barreaux  {deins  et  hmrs  assembla^ ,  gril- 
les et  plaques  de  foyers  et  cotres  objets  ana- 
logues dW  rnoolase  grossier • 

neo  toomës  ni    po£i  :  Fonte  mécanique  om 
d*omement,  pesant: 

plas  de  5o  Ulogramaes  par  unité 

de  5  a  5o kUognmmes 

moins  de  Skdogrammes 

n«n  tournés  ni  p(4is  :  Poteries,  artides  de 
poterie  et  autres  objets  ne  rentrant  pas 
dans  les  trois  classes  d-dessns 

étamés,  émailUs,  ▼émisses  on  rendus  inosY- 
daUes 


ObjeU 
flBfoBteMal-i 
léable,  enf 
1er  et  ader/ 
coulé,    pe-j 


is  de  3  Iflogrammes. . . .  •  • 

i  à  3  kilogrammes 

i  kilogramme  et  au-dessous.. 


Ouvrages 
frr.... 


Ferronnerie  :  ConstrodloM  métatiiques  en  fer 
on  en  ader:  pièces  pour  ponts  fixes  ou 
mobiles,  pour  charpentes  de  bâtiments  ou 
autres,  poor  portes  d^èduses,  pour  appa- 
rdls  de  levage,  pour  chemins  de  fer  porta- 
tifs, et,  en  génénl,  toutes  pièces  compre- 
nant un  ou  plusieurs  déments  percés  ou 
ajustés,  ou  assemblés  avec  rivets  ou  bou- 
lons ;  chaque  dément  pesant  au  moins  5  ki- 
logrammes le  mètre  courant 


TARIF 

«iiiaAL. 


fr. 


TAIUF 
tiainvn. 


100 


70  00 
190  00 

70  00 

140  00 

f  160  00 

30  00 

1S5  00 
^50  00 

.  375  00 
500  00 

|800  00 

20  00 
Dfoil  d«  milû 

3  00 

400 

5  00 

7  00 

8  00 


5  00 
15  00 


12  00 
20  00 
25  00 


fr.    «. 


50  00 
110  00 

50  00 
100  00 
120  00 

20  00 

100  00 
200  00 

300  00 
480  00 

500  00 

15  00 
Droit  d«  a^t] 

-pHré. 


2  50 


12  00 


3  50 


400 
5  00 
500 


4  00 
10  00 


8  00 
15  08 
18  00 


0  00 
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DÉSIGNATION.    . 

.  :  1 

o.aaasL. 

MIHIMTIM. 

*;:~" 

0UTBA6BS  DIVERS  BU  METAUX   {Saite), 

fr.     c. 

fr.     e. 

558  6ù 

j  Ferronnerie  :  PetîU  ouynget  non  dénommés 
en  fer  ou  en  adcr,  pièces  pour  griHes,  bar- 

ses ,  serres ,  kiosques ,  vérandas ,  châssis  fixes 

ou  mobiles,  fera  à  vitrages  assembles    ou 

' 

non  en    cbàsais,   Ssrmetures  en  tôle  pour 

magasins  et,  en  générai,  toutes  pièces  com- 

100  kîlog.                     1 

iogrammcs  le  mètre  courant 

15  00 

10  00 

558  ter 

Oo 

i^,^fci:,^\    (       rentrant  dans  la  construction   du  matériel 

559 

roulant  des  chemins  de  fer 

15  00 

10  00 

*^#^"**s**  9   %*»**    «#aawa«*«  aa*v    \m\^   m\^w  ^    •••••••••••• 

fer  de  tontes  sortes,  pumclles ,  fiches,  char- 

nières en  fer  ou  en  tôle,  loauetâ,  targettes 
et  tons  autres  ol^ts  en  fer  l)mt  ébarbé  ou 

non  ,  tournes ,  limés  on  polis,  pour  ferrures 
de  meubles ,  portes ,  croisées 

5M  6» 

'      20  00 

15  00 

Serrurerie  :  Les  mêmes  obiets  avec  partie  de 

ooirrcoude  laiton,  o«  tôot  ouhrreonlûtDo. 

.     S5  00 

20  00 

560 

Ancres,  cAbles  et    cbaines  dracués  dans  les 
ports  cl  rades  d«»  France,  dans  les  conditions 

prévues  par  la  loi  du  a  juillet  i836 

0  25 

0  25 

561 

/  Ancres,  câbles  et  chaînes,  autres  eibles  en  fil 

de  fer  et  d*acicr  et  ronces  artificielles  : 

en  fils  de  5  dixièmes  de  millimètre  et  plus 

de  diamètre 

15  00 

11  00 

en  fils  de  moins  de  5  dixièmes  de  millimè- 

562- 

tre  de  diamètre 

30  00 

21  00 

Ancres,  c&bles  et    chaînes,    autres     ancres. 

tampons  de  choc,  crochets  de  traction  et 

5^his 

chalnes-càbles  en  fer  on  en  acier 

12  00 

8  00 

Buses  et  ressorts  pour  toiTette ,  en  acier,  polis , 

5W  fer 

vernb ,  non  garnis 

30  00 

25  00 

Monhircs   de  parapluies  sans    le  manche  et 

563 

sans  les  garmtnres 

hO  00 

30  00 

Clous  pesant  : 

gros,  plus  de  20  kilog.  le  mille 

9  00 

6  00 

Ouvragées     en 
fer   on    en 
acier 

moyens,  pins  de  5  kilog.  pas  plus  de  20  kilog. 

13  00 
10  00. 

9  00 
IV.  00 

petits,  de  aoo  gr.  a  5  kilog.  le  mille. . . 

très  petits,  au^l»sons  de  aoo  gr.  le  mille.. . 

Il»  00 

30  00 

965 

, 

Giotts  à  feiTcr  le»  animaux. 

20  00 

15  00 

Pointes  en  fil  drfèruu  dWer,  fabriquées  à  la 

mëes,  cuivrées,   zinguées  ou  coalUrées  : 

de  plus  de  a  millimètres  de  diamètre.  .... 

15  00 

8  00 

de  plus  de  1  millimètre  de  djamètrc  jusqu'à 

a  millimètres «..•.. ..••..*... 

20  00 
35  00 

Il   00 
2^1  00 

566 

Vis,  pitons,  gonds,  crochets  de  fer  de  tons 
diamètres,  munis  de  pas  de  vis.    Boulons, 

rivets  et  écrous  en  (ér  de  tous   diamètres 

polis,  tournés,  vernis  on  enduits  d'un  ap- 

jïrét  quelconque.  Boulons,  rivets  et  écrous 

on  fer  brut,  ainsi  que  (ou»  les  srlicles  de 

1        boolonnerie  et  de  visserie  non  rlénommés.. 

20  00 

\k  00 
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DÉSIGNATION. 

TAHIF 
ciaisAL. 

TARIF 

566  6Û 

567 

568 

569 

570 
571 
572 

573 
574: 

575 
576 

01 

Ouvrages  en 
fier    on    en 
acier  {Suite.) 

Tnbes  en  fer^ 
on  en  acier. 

Aitkles     de 
ménage  et 
toot    arti- 
des  en  fer, 
en  acier  on 
en       t61e 
noire   non 

Moulins  à  caA 
tides  d^écoi 
presses  à  ce 

Appareils   inc 
chasse.»  •  • . 

IVR4GES    0IVBR8    BM    METAUX.    (SoiVe.] 

Bouchons  mécaniques  formés  d'un  bouton  eu 
porcelaine   Manche  ou  de  couleur  monté 
sur  un  dispositif  en  fil  de  fer  ou  d*ader, 
avec  ou  sans  roadelle  de  caoutdiouc 

9  millimèlrw  tt  plof 

fr.     f. 
100 

35  00 

12  00 
21  00 

13  00 
24  00 
24  00 
24  00 

50  00 
100  00 

225  00 

550  00 

5,000  00 

17  00 
21  00 
24  00 
30  00 

40  00 

! 

1    20  00 
17  00 
35  00 

30  00 
'  60  00 

60  00 
50  00 

4  00 

fr.     e. 
kilog. 

25  00 

9  00 
14  00 

10  00 
18  00 
18  00 
18  00 

40  00 
80  00 

200  00 

450  00 

4.000  00 

14  00 
16  00 
18  00 
25  00 

35  00 

16  00 
13  00 
20  00 

20  00 
40  00 

/5  00 
fiO  00 

3  00 

mnin«  d#>  n    miHlUlètres 

mètre  intérieur  de  : 
9  millimètres  et  ijns 

moina  de  9  nHUimètres 

soudés  par  recouvrement  ou  doublés 

Baocords  de  toutes  espèces 

emboutis  on  sans  soodsne,  d*ua  diamètre  in- 
térieur de  10  millimètres  et  plus  : 
Acier  doux. 

Ader  ioMln  ou  Irempant 

emboutis  .  on  -sans  soudure,  en    ader  dam 
fondu  ou  Irempant  d*un  diamètre  inté- 
rieur de  : 
q  à  5  millimètres 

5  à  3  miUimètret 

i        a  millimètres  et  moins 

r 
non  pdnts  «  non  poiis  »  non  étamés 

nânts.  Dolis 

"^  -ivr^ 

émailléf ,  unis •  étamés 

émaiflés  avec  filets  et  décors ,  avec  ou  sans  fi- 
lets d'or*  imprimés  en  couleurs 

i 

5  avec  boUe  en  bois,  en  fonte  ou  en  tAle.  —  Ar- 

mfitures /petites  pompes  de  ménage,  ette 

idores  k  tirage  ou   k   bascule.   Réservoirs  de 

Bouderie  pou 
ment  en  fer 

Ouvrages  en 
cuivre  pur 
ouaUiéde 
linc    on 
a*éuin . . . 

Tuyaux  et  ani 

ir  sellerie,  ferrures  et  accessoires  de  harnache- 
,  en  fonte  malléable  et  en  ader  coulé 

^   Chaudronnerie,  7  compris  les  broches  en  enivre 
(autres  au'à  tricoter)  et  les  tubes  en  cuivre 
pur  ou  allié  de  tous  autres  métaux  pour  tous 
emplois 

Objets   d'art  et  d'ornement,  y   compris   les 
émaux  cloisonnés ...........  ^ .,,.  t  ..  t- . 

Artides  de  lampisterie  et  de  ferblanterie  ou- 
vragés, formés  de  lassodation  de  divers 
méUux  avec  ie  cuivre  pur  ou  allié  :  brunis, 
polis,  vernis 

Autres  obiets  non  dénommés. 

xes  ouvrages  en  plomb  de  toute  sorte 

Digitized  by 


Google 


-^•^ 


wmésM. 


576  6if 
577 

578 


579 


680 


581 


583 


583 


DÉSIGNATION. 


ODTftAéU  DITBIS   El   METAUX.   (iSllîte.) 


Adcnmuktflon  ëléotriquet.. .  b b  ..»»...•  4 ... . 

Poteriet  et  «ntrei  Mivrig«ft  m   Aâm  pn^  ott   Mt  tfVuti* 
IDODie. titiï * 

OvYTtges  en 
zinc,  de 
tottte  es- 
pèce  


ondinaiits,  tudi  ou  eitftttpéi; 

vernis,  p<^  et  nickelés ,  j  conprii  ttm.  ponr 

la  Umpistene 

imprimés  en  cMtenrt,  éétbtéê  et  darèt 

Ottvnges  en  nickel  alUé  an  enivre  on  an  ano  (miifllechort)  on 
en  métaux  nickslés , 


ARIOS»  POODRIÉ  IT  MUMinORB* 


Armés  de  gnerre  fégiementaires  portatives  el  inMs  de  gnerre 
en  usage  à  Tëtranger  (fusils  et  carabines) 

f   Armes  blanclies » 

/    1*  Fusils  de  chasse  se   chargeant 

par  la  bouche 

2*  Fasils  de  chasse  se   chargeant 
parla  culasse  : 

à  percussion  à  brodie 

à  percussion  owtrale  et  dùens 

àfen...{  extérieurs 

à  percussion  centrale  et  ddens 
uitérienrs,  aiosi  que  tous  fb- 
sils  non  compris  dans  les  caté- 
gories précédentes 

3*  Armes  de  tir,  carabines,  pisto- 
lets, revolvers,  cannes-lusiU. 
Canons  de  fusils  fk  pièces  d*armes  bniU  de 

forge.. 

Groupe  de  pièces  assemblées  autres  que  brutes 
de  fixge,  teb  que  canons  basculés, fdadoes,! 

sous-gardes 

Pièces  non  assemUées  autres  que  brutes  de 
forge 


TARIF 


flâi 


fr.     e. 


TABIF 
■iiinvB. 


fr.     c. 


lOOkilog. 
17  00  13  00 


40  00 
13  00 

30  00 
60  00 

150  00 


(«) 


Armes 


de/ 


Aimes    d*af- 
fÙL\M  et  afn 

f^u  (6).. 


en  nconie  ou  en  ouvre.. 

en  acier 

en  fonte **..., 

en  fer 

en  bois* ... 


Foudre  à  tirer  * 


30  00 
8  00 

30  00 
40  00 

100  00 


600  00 

(a)   500  00 

50  00 

40  00 

300  00 

340  00 

460  OO 

350  00 

i  900  00 

800  00 

'l»300  00 

1,000  00 

600  00 

500  00 

75  00 

60  00 

Réfime  éM  MlifoitM  d'smp 
iucpraUas  t«s  pilNs  sp^ 
tiswuat. 


1.300  00  1,000  00 

R%iiM  à%»  oavragas  «a  hroan 


R^l^me  des  onvnges  «a  mmt  (h), 

R^BM  dts  oayrtgss  aa  foato(^. 

Rifisa  est  oenagM  «a  f«r  {h). 
RièinM  éw  «aitaffst  m  habaw 
^         diaoMmL'-^ 


Inhibée. 


Prohibée. 


(a\  Apj^eaUst  aaz  wbm  de  |ii«n«  tnmfù—ê  ayant  été  vendiMt  \  tkaige  d'csp^tatioo. 
(*)  Dra*  Isa  sondittc  -     — 


I  âiimmiMém  par  U  loi  da  i4  aoét  i8S5. 
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D£SIGHATION. 


ARIIBt,  ^CORBS  IT  MUlflTIOm  (AftfM). 


D^naoÉfte 


Gâptnlei  de 
pondre  (q1-< 
minante .. 


dé  guerre  (&) • é 

dé  diaue,  y  compris  les  amorcet  oa  dëUma- 
teuri  de  minet 


CârUKichet. 


dé  guerre  pleû 

dé  guerre  vides. .. 

dé  chasse  pleines. . 
dé  chasse  vides  (envelc|»pes  de    CârtiMichei 
amorcées  ou  non).. 


Projeaités . . . 

Nfêches      de 
mine«rs» 

Artifices  poor 


ordinaires ...... 

à  mbans 

en  gntta-pcNka.. 

diTértissements.... 


MevUee, 


en  bois  courbé ,  montés  ou  non  montés ,  vernis. 
ta  bois  courbé,  montés  ou  non  montés,  non 

venaîi ^ 

aétres  qu'en  bois  courbé  : 

sièges  sans  sculpture,  nimarcpeterie,  ni 
ùéibeAts  de  cuivre,  m  dorare, 
lujue: 

en  bois  commun «... 

en  bois  d*ébénisterie. . . .  « 

Sièges  sculptés  ou  marquetés,  on  ornés  de 
cmvi^,  dorés  ou  laqués,  en  tonte 

pèce  de  bois 

Autres  que  sièges  :  plaqués  de  tonte  espèce 
de  bdîs  : 
sans  sculpiures,  ni  marquetenes,  ni  or- 
nements   de    cuivre,    ni   dorure,  ni 

laque 

sculptés ,  marquetés  ou  ornés  de  cuivre, 
dorés  ou  laqués 
AtlietqM 
eaboia  o 

en  bois  Jéhénisterie  avec  oa  sans  Mou- 
lures ,  mais  non  sculptés ,  ni  marquetés, 
ni  ornés  de  cuivre,  ni  dorés,  ni  la- 


qués. .. . 

en  Dois  d*ébénisterîe  sculptés,  marquetés 
ou  ornés  de  cuivre,  dotée  ou  laqnës. 


TARIF 


TARIF 
■laïUDU 


w 


Lskilof. 
0  Ko  Ua)         Ô  50 

J    Pkrohibéet. 
lOOkikf, 


80  00 

Pxoha)ées. 
80  90 
50  00 

Prohibées. 


75  00 

Prohibées. 

76  00 
43  00 

Ph>hibéei. 


80  00  75  00 

A^fiait  ds  la  loi  d«  U  aoAl  i885 


I  lOp. 


garnis  et  reoouverttde  toute  espèce*. 


95  00 
54  00 

80  00 

125  00 


28  00 
UOO 


11  00 
20  00 


30  00 

19  00 

35  00 

0  00 

13  00 
30  00 

o/o  «BlttS 

droits   d* 
mImi  U 


30  00 
«5  00 
75  00 

100  00 


18  00 
13  00 


9  00 
Ik  00 


20  00 

15  00 

30  00 

5  00 

10  00 

20  00 
i5  f.  o/o«ii  loi 
à»ê    droits    ci- 
d««Mt  mIod  11 
eal^ris. 


(«)  Dwu  U»  condition»  dét«rii^a^  par  U  loi  du  i4  ««Ai  ilSSt 
(i)  Noa  eoBprift  la  taxe  iatâriénré. 
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594 


595 

596 
506  &û 

5t!7 

598 
599 
600 


601 


602 


602  6if 

602  ter 
603 

603  his 
603   ter 

603  (jwatei 


604 


DËSlGNATIOff. 


OUTRAGU  BH  BOIS. 


FttUfflet  vides  en  ëtat  de  servir,) 
montées  ou  démontées 

BeUisde  sorgboo«decaaieline.. 

Balais  commons   de  bouleau 

aatrer 

Pièces  de  diarpente  et  de  char- 


cerdées  en  bois  on  6n  ter, 
emmanchés 


eti   emmanchés.. 


bois  dur. 


ronnaM  façonnées (   bois  tendre. , 

Moules  &  boutons. 


SaboU I 

Bois  rabotés,  rainés  et  (on)  bon-] 


peints,  v«nus  ou  garnis. . 


en  chêne  ou  bois  dur. . . . 
en  sapin  on  bois  fendre  * . 


iretés,  plandies*  frises  ou  lames 
de  parquet  rabotées,  rainée*  et 

(ou)  bouvctées 

Portes ,  fenêtres ,  lambris  et  pièces  dememn-j    en  bois  dur. . . 

série  assemblées  ou  non |    en  bois  tendre. 

Boltesen  bois  bUnc,  bois  de  broase  et  petits 
manches  d*outib  ayant  moins  de  lo  centi- 
mètres   

Bobines  pour  filature  et  tissage,  tubes,  bii>- 
chettcs,  biots,  épenlots,  canettes,  bu- 
settes: 


Boissollerie. 


ayant  une  longueur  ne  dépassant  pas  lo  cen- 
timètres   


ayant  une  longueur  supérieure , 

Petites  bobines  à  dévider  pour  fil  à  coudre  en 
bois  commun,  ni  verni  ni  teintée* ........ 

Antres  obiets  non  vernis 

\    Antres  objets  vernis 

Ouvrages  de  tournerie 

Les  m£nes  ouvrages  vernis. 

Bois  équarris  pour  navettes  au<lesBOus  de  5oo  grammes 

Navettes  pour  tissage  de  toute  sorte,  finies  ou  non  finies.  • . . 

Manches  ainstruments  agricoles  en  frêne,  d*ane  loomeor  înfi^ 

rievreè  a  m.  do  et  d*nn  diamètre  infiérieur  à  SSmUlîmètres. 

Autres  ouvrages  en  boii. . .  . .  » -. . 


Instruments 
de  musique. 


iNSTnuMBirrs  db  musique. 

Pianos  : 

Droits 

A  queue 

Orgues,  harmoniums,  instruments  h  ancbes 
libres  métalliques ,  à  un  ou  plusieurs  jeui , 
pesant  (avec  emballage]  : 

Moins  de  3o  kilofframmes 

3o  et  nunos  de  5o  kilogrammes 


TARIF 

«iaisAi.. 


fr. 


TARIF 
■iiivea. 


15  00 
45  00 
65  00 


100 

2  50 

21  00 
18  00 

5  00 
B&empts. 

*    3  50 

3  00 
'  15  00 
î  15  00 

30  00 

6  00 
5  00 

25  00 
15  00 


40  00 


lOOInlof. 


kil«f. 


10  00 
30  00 
50  00 


200 

15  00 
13  00 

4  00 
Exempts. 

2  50 

2  00 
13  00 
12  00 
25  00 

5  00 

3  50 

20  00 
.12  àO 


20  00 


50  00 

30  00 

■'  15  00 

10  00 

10  00 

7  SO 

10  00 

7  50 

16  00 

12  00 

25  00 

15  00 

30  00 

20  00 

30  00 

20  00 

100  00 

fiO  00 

BsempU. 

Exempts. 

15  00 

1-2  50 

60  00 
85  00 


13  00 
26  00 


La  pifct. 


50  00 
75  00 


10  00 
20  00 
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Google 
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DESIGNATION. 


UulnuMBlide 
«ufîqttt.     / 


mynvuwm  di  musique.  (Suite.] 


j         5o  et  moins  de  loo  kilogrammet. 

1  oo  et  moîus  de  i  So  kilogrammes 

i5o  et  mains  de  170  kilogrammes 

170  et  moins  de  aoo  kilogrammes 

»oo  kîlogTunmes  et  moins  de  3oo  kilo- 
grammes •  •••••••• 

3oo  kilogrammes  et  aa-dessos 

OfgQQs   d'Oise,  complètet   et    pièces  d<Ha- 

diées  (avec emballage) 

Orgues  die  Barbarie ,  orgues  k  tayaui  4  lin  qu 
plnaieiirscTliodrea,  pesant  (arec  embal- 

moins  de  3o  kilogramiWi. .  •  •  • « 

3o  et  moins  de  ko  kiiogiaounes ^ 

ào  et  moins  de  100  kilogrammea*,  .,.«.* 

100  et  moins  de  soo  Kilogrammes 

aoo  et  moins  de  3oo  kilogrammes 

3oo  et  moins  de  doo  kilogrammea.  ......  ^ 

4oo  et  an-deasiu 

Oi^ea  à  manÎTette,  aiistons,  manopaus  o» 
antres  instniments  à  ancbes  libres,  ac- 
tÎMiDës  par  du  p»|»er  00  da  carton  per* 
ùité  pesant  (avec  emballage)  r 

moins  ae  5  kilogrammes. • , 

Setmoinade  lo- kilogrammes» «.• 

10  et  moins  de  ao  kilogrammes , .  « 

ao  et  moins  de  3o  kilogrammes..  •••«  •«.. 

3o  et  an-dcssna ^ ....... . 

VîeBes ^ 

Hams 

Violons  et  alloa  suis  boite ,  ■  sana  arebet  on 

antres  accessoires,  vioèas  d'amonr,  cytbare» 

et  barpes  éolienncs 

Violoncelles 

Contrebasses  en  bois 

Guitares  et  mandolines  (sans  boite)  t 

sans  garniture  de  nacre 

avec  gamitare  bois  ou  nacre  autour  de  IW 
verturc  de  la  table 

arec     garniture  de    mar(jueterie  bois    on 

nacre  autour  de  la  table 

Petites  flûtes,  flageolets  et  musettes .: 

&  une  seule  ddT  et  ocarinas 

à  plusieurs  cle&.« • 

avec  système  à  anneaux 

Gnndes  flûtes  : 

à  une  seule  clef. •  • . 

à  plusieurs  clefs 

)       avec  système  à  anneaux «, 


TARIF 

oéniRAL. 


fr. 


TARIF 

V 

iixivf  a. 


fr.     c. 


La  piiee. 


52  00 

40  00 

91  00 

70  00 

130  00 

100  00 

105  00 

i50  00 

260  00 

tOO  00 

325  00 

250  00 

100 

kîlog. 

60  00 

45  00 

L.p 

ièe«. 

3«  00 

30  00 

52  00 

40  00 

i30  00 

100  00 

195  00 

150  00 

260  00 

200  00 

325  00 

250  00 

390  00 

m  00 

6  00 
13  00 
26  00 
39  00 


5  00 
10  00 
20  00 
'30  00 


100  kilag. 
130  00      I       100  00 

La  piic*. 


3  00 

i  k  00 

Î75  00 


2  00 

3  00 
50  00 


2  50 
5  00 

10  00 

3  00 
5  00 
8  00 

La  dooBaiiiet 
l   60 
I 

1  30 
5  00 

0  30 

1  30 
5  00 


Lapiiea. 


2  00 
4  00 
8  00 

2  00 

4  00 

6  00 

1  20 

1  00 
4  00 

0  20 

1  00 
4  00 
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unTinnfinn  di  mmQinu  [SmUh] 
lUntboif,  dfriaetlei,  pm  9mbî( 


fans  annetiuu ,.»•)•., 

avec  sYitèQie  k  annecqK. .  t  •  f  •  • 

Opbidëide»,  bouef ,  coDt(tb«w«i 
bombardonf,  hâicoof,  saxophoi 
•ophoDcs  et  iik«traniepU  4e   9ij 
fntlORB.  • , , 

Gliirons  et  trompettes  d'ordonoMC^.  ^ 

Carnes  et  coraeU  dVppel  en  çgie^  on  w 
pmvre ,.,...y,,j,.,..,  ««,•,. 

Cors  et  trompettes  de  chasse :•••««• 

Cornets  à  trois  pistons ,  cors  à  defs  et  à  pis- 
Ions  ,  néocors ,  Irompetlos  dluirmonie 

Saïkams,  trombones,  hnecins,  bogies 

Chnpeani  chinois,  grosses  eusses,  tamboort, 
esnHons ,  liBiljues« .••.••..•..•.••«.•• 

Tamboniins,  tambours  de  basane,  trian|ples, 
^étaUepbenee .TT: f... 


Caftagnettes. 
CymlMdes, , . 


•  ^n  » • 1  •*  «  •  ••111 • 


Tamtams,  gongs  chinois , 

InilfiiMMiiila     Aoeerdéons,  ooncerlinos  de  tontes  formes.. . . 
uwf-^-^nof/   Hmtnodeas  à  bonebe,  en  bots  et  en  métal,  et 

|:nimbardes 

Accessoires  et  pièces  détachées  d Instruments 
de  mnsiqne  t 
Métronomes 


npasiqne. 


Appareils  ponr  servir  à  ioner  mécaniqn— snt 

oe  llurâoniom  et  on  piano. 

Pédaliei...., 

Archets  garnis  on  non,  simples 
A>^cheCi  ^nia  on  non        '^ 

cmstatKins 


Anches  de  clarinette  et  de  saxoiAone. . . 

Ancbes  de  hantbois,  décor  anglais,  de  bas> 
son  et  de  sarmssophooe « 

Mécaniques  de  guitare  on  de  mandoline  en 
enivré,  à  6  on  8  cordes,  avec  boutons  os 
on  ébène , 

Mécaniques  ,àe  guitare  avec  boutons  ivoire. 

Mëcanianes  de  gnitare  en  maHlechort  on 
nicKelees  avec  boutons  en  os  on  en 
ébène 

tes  mèoaes  aveo  boutons  îvdre. 

pièces  détachées  d*orguee  à  manivdlcs  i 
tuyaux,  d'orgues  à  manivelles  à  lames, 
d  narmoninms 

Tnyani  d^orgnes  muets  en  étain « . 

Tnyani  dWgnei  muets  en  étoie 


—    "" 

0  80 
S  00 

k  50 
4  50 

9  95 

0  75 

0  60 

1  60 

3  50 
3  50 

3  50 

0  50 


0  75      I  0  50 

i  00      I  1  50 

La  piioc. 


k  00 
bimbelolHi^, 


1   50 

53  00 

•52  00 

0  40 

'  0  80 


3  00 
a      lOQ 
R^fÎMéeU 
ViiflMlolans. 


1  00 

40  00 

40  00 

0  30 


0  60 

1  50 


Le  en 

;  2  00      I 

L«  éoasMii^ 
1  30      I  1  00 

La  dovaalns  de  pure*. 

1  60       l  i5 

2  10       1  75 


2  00 

3  00 


2  20 
2  40 


45  00 
40  00 
25  00 


lOOkilo^, 


35  00 
30  00 
20  00 
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608 
609 
610 
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DÉSIGNATION. 


niBTRQlflim  Dl  MIBIQOI.  (5bÀ9.) 
/      Viàm  dëHMhéM  «fiMlnuMAU  à  vtot,  en 


P^^  et  <3rlin<iT««  k  ro^tiop.. .,..,,. 

Pavillons ,  • 

AçPHsouef  «Uveif,  ei9b(Wcl)1^r^«  p^i»^ 
trei,  potenqei,  coolisnes,  via,  eVc.,,, 
Pièces  détachées  dlnstramenta  à  vent ,  <m 
boi#: 

Bois  tournés 

Virées  etclds  en  iBM^eohort 

Viroles  et  dels  en  cm?re  . , 


iDstmmeBts  de 

(^^J      \       Étnisen  tousgçnwpflW  WtnuBiart»».M 


Non  dénommés. 


Cartons  et  pap^erf  perfora  ,,,,,•..,«.. 

Cordes  harmoniques  en  hojaa .  .  •  ^ , . . . .  < 
Cardes  hwrmoiuqttçi  £1^ .,,.,,;  T ....  V 


QOYIULGBS  nS  SPARTKBIB  IT  Dil  ViCmOUlIB. 


de  sparte  à  deux  on  trois  bouts  exclusirenient 
destinées  à  la  fabrication  des  corda^. . . . 

de  sparte  autres 

Treasesi  nattes  ]  de  paâle,  d*écorce  et  de  bois  Manct  grossières , 

0^  (       pour  paillassons ,./. 

bandes  tissées.)  àe  paille  d*écorce  et  de  bois  blano^  arec  on 
'       sans  mélanffe  de  fils  de  divers  textiles  pour 
Fnsage  de  }a  chap^lerie  et  autres  de  toute 

e9pèoe,. .  r , ,  t ,,••,..  1 ...  1  •••  • 

Tapis  en  e^co,  en  aloès ,  en  sparte. ,,,,,,,,,,,,«.« 

NattMdt  Chine 

Ide  3  millîmètres  df  diamètre  et  plus,  non  ver- 
nies  
de  moins  de  3  millimètres  de  diamètre,  non 
vernies •  • .  «l  • 
^  de  tous  diamètres,  vernies 

Rotins  filés ,...,., ^ •  • 

en  véffétaux  bruts « 

en  rubans  de  bois 

Vannene...{  fine  d'osier»  de  paille  de  rotins  ou  d'autres 
fibres,  avec  ou  sans  mâange  de  fils  de  di- 
vers textiles Mtv: f  ••:••• 


TARIF 
«ix&aAL. 


TARIF 


Le  kilog. 


4  00 
1  50 

3  00 


6  00 
«  00 
4  50 


I  vrafM  «B  pMU  • 
ï  «n  ourton ,  ete. , 
•eUn  f  etpAoe. 
Régfaie  dot  ou- 
vra^ en  bois, 
en  fiétel ,  etc. , 
fteW  la  maUAre 
dosi    ils     toat 

»  100 


3  00 

1  00 
1  50 


5  00 

5  00 

.3  50 

Régime  des  on- 

vrages  en  pean , 

en  carton,  etc.. 

selon  l'espèce. 

Régime  des  on< 

vrages  en  bois 


iOO 


00 

(Le 


6  00 
4  00 


selenla  matière 
dont  ils  sont 
form^ 

kilog, 

I       150   00 

kilog, 

5  00 
3  00 


100  kilog, 


0  75 

1  50 

1  50 


3  00 


Régime  des  tapb 
de  jate. 

6  00 

7  50 


15  00 
40  00 
20  00 
10  00 
10  00 


60  00 


0  50 

1  00 

1  00 


2  00 
R^Ime  des  tapis 
de  jnte. 
5  00 

5  00 

10  00 
30  06 
15  00 

8  00 

9  00 


50  00 
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DESIGNATION. 


OUVRAGES    DK   ftPARTBRIE   ET   DE   TANFiBRlB.    (SvUe,) 

d*ëcorce ,  de  sparte,  de  fibres  de  palmier  ou  de 
toate  autre  matière,  treMéed'ane  aeoie  pièce , 
ni  blanchis ,  ni  apprêtés,  ni  dressés  «  Bi  gar- 


612 


Ô13 


Cbapeam. 


Los  mêmes,  blanchis,  apprêtés,  dressés  ou  gar- 


de paflle  ou  de  toute  autre  matière,  cousus, 
remmaillés,  engrenés  ou  noués ,  ni  apprê- 
tés, ni  dressés,  ni  garnis 

Les  mêmes,  apprêtés,  dressés  ou  garnis 


Cordages  de  sparte,  de  tilleul  et  de  ioiic. 


OOfKAGBS   BN   MATIERES  DIVERSES. 


6U 


CvTotserîe.. 


A15 

616 
617 

618 


Em)MrcatioBs 


Voitures  pour  voies  non  ferrées  : 
Carrosserie  proprement  dite  : 

Voitures    pesant    ia5    kilogrammes   ou 

plus 

Voitures  pesant  moins  de  i  aS  kilogr. . .  • 
Véloâpèaes  et  pièces  de  vélocÎDcdes. . . . . 
V<ntnres  de  commerce,  d'agriculture  et  de 
roulage  : 

suspendues. 

non  suspendues 

Voitures  de  voies  ferrées  garnies  ou  non  gar- 
nies : 
pour  chemins  à  voies  ordinaires  :  pour  che- 
mins de  fer  : 
Wagons  de  voyageurs  de  i**  et  a*  classes. 

Wagons  de  voyageurs  de  3*  dasse. 

Wagons  de  maivhandiscs 

Wagons  de  terrassement 

pour  diemins  à  voies  ordinaires  :  voitures 

de  tramways 

pour  chemins  à  voies  étroites  :  pour  chemins 
de  fer  : 

Wagons  de  voyageurs. 

Wagons  de  marchandises 

'  Wafons  de  terrassement. . .  •  • 

pour  chemins  à   voies  étroîlcs  :  voitures  de 

tramways 

Caisses  ou  parties  de  caisses  de  voitures  ou 
de  wagons  pour  chemins  de'  fel*  ou  tram- 
ways.  


[  en  état  de  servir  :  Bâtiments  de  mer,  en  bois, 
en  fer  ou  en  acier,  à  voiles  ou  à  vapeur, 

gréés  et  armés « . . 

en  état  de  servir  :  Coques  de  bâtimôits  de  mer, 

en  bois,  en  fer  ou  en  ader 

en  état  de  servir  :  Bateaux  de  rivière  de  foutes 
dimensions  : 

'  en  bois 

en  Jèr  ou  en  acier 

à  dépecer  en  bois. -. 

à  dépecer  doublées  en  métâL. 


TARir 


TARIF 

NIHIVOM. 


fr.     c.  fr.     e. 

100  kilog. 


15  00 
350  00 


125  00 
350  00 

5  00 


60  00 
150  00 
250  00 


15  00 
8  00 


20  00 


25  00 

12  00 

9  00 

25  00 


20  00 


10  00 
300  00 


100  00 
300  00 

3  75 


50  00 
120  00 
220  00 


12  00 
6  00 


20  00 

16  00 

14  00 

11  00 

11  00 

9  00 

6  00 

5  00 

16  00 


20  00 

10  00 

7  00 

20  00 


16  00 


Le  tODBwni  de  j^age. 


5  00 
5  00 


12  00 

50  00 

0  30 

0  75 


2  00 
2  00 


10,00 

AO  00 

0  30 

0  75 
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6t0 


C-JO 


620  bis 

6il 
622 
023 

623  bU 
024 


025 
026 
627 

627  bis. 

628 
620 


DÉSCGNATIOIf. 


0UTRA6KS   EN    MATlJSRBS   DIVIRSES.    {Sjute.) 


Agrès  et  appa-| 
ranx  de  na- 
vires non] 
dénommer  I 


en  bois.. 


en  peau  ou  en  coir. , 


en  tissus., 


Ouvrages   en' 
caotttckoocj 
et    ffatia 
percha.. . 


Feuilles  en  caoutchouc  pur  non  voloanûé  et 
fils  de  caoutchouc  vulcanise 

en  tissus  ëlasliques 

sur  tissus  en  pièces 

Tissus  caoutchoutés  spéciaux  pour  cardes  non 
boutés 

Vêtements  confectionnés 

Chaussures  garnies  de  feutre ,  de  laine  ou  d*é- 
toflTes  méuingées  de  laine 

Chaaisures  garnies  d*étoffes  de  coton ,  chanvre 
ou  lin 

Conrroes ,  tuyaux ,  clapets  et  autres  ouvrages 
en  caoutchouc  ou  gutta-percha,  purs  ou  mé- 
langés, souples  ou  durcis,  combinés  on  non 
avec  tissus  on  autres  matières 


Ouvrages  en  amiante  filé,  fèotré,*  tÎMé  ou  moulé,  arec  ou  sans 
mélange  de  matières  textiles  ou  minérales 


Feutre*.. 


/  pour  doublage  et  semeUes 

pour  tapis  imprimés. 

et  drops  feutrés  pour  machines  et  pour  pianos. 

Tissus  feutrés  ponr  papoterie 


pour  vêtements,  tapis  non  imprimés,  ameuMe- 
ments,  tentures  et  chaussures,  en  laine  pure 
ou  mélang«'!e  de  coton  ou  autres  matières  vé- 
gétales  

autres,  en  poils  grossiers 

autres,  mélangés  de  laine  et  poils  grossiers. . . 

autres ,  laine  pure  ou  mélangée  de  matières  vé- 
gétales   


Chapeaux  de| 
feutre  dej 
poils ( 

Chapeaux  de 
feutre    de 


cil  cloches ,  y  comprisses  chemises 

dressés,  non  garnis 

dressés  et  garnis 

en  cloches 

dressés ,  non  garnis 

laine (    dressés  et  garnis 

Chapeaux,  casquettes,  bonnets  de  drap,  de  crin  ou  tout  autre 
tissu ,  cas({uettes  et  bonnets  de  (burrurc 

Chapeaux  de  soie 

Corail  iaiOé  non  monté 


TARIF 


fr. 


TAAIF 

■taiBVB 


Le  loaataa  dt  jsagt. 

R«|iai«  d«s  oaTTsfes  m  aistAsx 
saÎTsat  la  nstvre  en  nctal. 
lUgioB*  (Im  o«vr«^  en  bois 

■on  diiuMBin^t. 

R^gÛBo  des  oavrages  e«  peen 

o«  •■  cvir,  aatres. 

R^ioM  an  «rlielet  coaiectiaaWs 

eo  tU««f  tmvsal  l'espèc*. 


lOOkSIog. 


60  00 
250  00 
250  00 

90  00 
300  00 

150  00 

120  00 


90  00 


70  00 

32  00 

50  00 
300  00 


40  00 
200  00 
200  00 

70  00 
250  00 

100  00 

80  00 


70  00 


50  00 

25  00 

ftO  00 

250  00 


Dfoiu  (let  élofles  do  laine  «are  on 
mânngée  de  coton  •■ÎTaatrespéee. 


Ui^gime  des  chape. 


32  00 
90  00 


25  00 
70  00 


.  Hégino  des  draps. 
La  pièce. 
0  Ù5 

0  60 

1  25 


0  hO 
0  50 
0  75 

0  65 

1  50 
ExempL 


0  35 

0  50 

1  00 

0  30 
0  kO 
0  60 

0  50 

1  20 
Exempt 


BOLL.  DE  STAT. 
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Huaâios. 


630 
630  6m 

630  ter 

631 

631  (û 

632 

633 
63a 

635 
636 

637 

638 

630 

640 

640  bis 

640  fer 

641 


•41èîf 
642 


643 


644 


BoadiODs  d*ane  longueur  de  5o  nullimètres  et 

,        plw /•••. ;v 

Uège  ourré.  i    Boochoot  d*ttne  longueur  inflârieure  à  5o  miUi» 

mètres 

Autres 


DÉSIGNATION. 


OUVRAGES  EN   MATlàlUB   DfTSRStS.    {Suite.) 

Ouvrages  en  écume  de  mer  TéritaUe,  montés  ou  non ,  en  ambfe 
VTti  ou  ikui  ou  en  toute  autre  matière  avec  ou  sens  garniture 
de  métal ,  arec  ou  sans  étui 


OoTragos  en  écume  de  mer  fausse  ou  en  copal  montés  en  ambre 
vrai  ou  fiittZf  caoutchouc,  ceUuloîd,  corne,  os,  avec  ou  sans 
garniture  en  métal ,  avec  ou  sans  étui 


Oavrages  en  écume  de  mer  fauase  oa  en  oopal  sans  aocnnemon- 
ture  ou  montés  en  vetre  avecoaaaaa  garniture  de  métal ,  avec 
ou  sans  étui 


Fanons  de  baleine  coupés  et  apprêtés. . 
Baleines  de  corne 


,    . .     /  Instruments  d*optiqne, de  calcul,  d*observatioa 

InatrumenU    i       et  de  prédâoV: 

•*^d£ra*    )   iMtromenU  de  chirurgie 

sœnunqnes.  ^   instruments  de  chimie  pour  Uboratoâre 

Bésides ,  lorgnons ,  loupes ,  loigncttes  et  jumellei  de  théâtre. . 

'  d*tvoire,  de  nacre,  d^écaâle,  d*iml>i«  : 

Peignes.. . . , 

Byfes  de  biflard 

Touchesde  pianos 

Porte-cigares  et  autres  objets 

Pipes  et  tuyaux  en  bois  exotitjues  on  indi- 
gènes montés  en  ambre  ou  en  ivoire, 

écaille  oo  nacre 

d'antres  matières  : 

Pipes  et  tuyaux  en  bois  exotiques  ou  indi- 
gènes montés  en  toute  autre  matière  qu'en 

ambre,  ivcnre,  écaille  on  naœ 

^  Tous  autres  objets. 

Pipes  en  bms • 


Tabletterie. . 


Éventails    et 
écrans  à 


en  bois  et  papier , 

en  bois  et  étoffes  ou  phimes,  montés  ou  non 

montés 

,  en  ivoire,  nacre  ou  écaille,  montés  ou  non  montés. 


Brosserie.. 


commune  en  bois,  montée  en  fibres  végétales 
on  en  baleine 

commune  en  bois,  montée  en  fibres  animales 
autres  que  celles  de  baleine ,  poiU  ou  crins. 

commune  en  bois,  montée  en  matières  mtian- 
gées,  végétales  et  animales 

fine,  mont&  en  os  et  en  buffle 

montée  en  métal ,  écaille  et  ivoire 


TARIF 

6KHBBAL. 


TARIF 
■laiHOB. 


fr. 


fr.     e. 


lOUUlog, 


350  00 

200  00 

125  00 

150  00 

15  00 

36  00 

27  00 
6  00 

Exempts. 
Exempts. 
Exempts. 

175  00 

.  800  00 
800  00 
800  00 

1,600  00 

150  00 


300  00 

150  00 

100  00 

100  00 

12  00 

27  00 

20  00 
5  00 

Exempts. 
Exempts. 
Exempts. 

150  00 

625  00 

625  00 

625  00 

1,250  00 

100  00 


60  00 
150  00 
20  00 
Ukikg. 

3  50  seo 


75  00 

190  00 

25  00 


5  00 
25  00 


4  00 
20  00 


100  kUog. 


40  00 

75  00 

60  00 
125  00 
200  00 


30  00 

60  00 

45  00 
100  00 
100  00 
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6^ 


MO 
047 


Mbit 


MO 
650 
651 


653 


653 


654 


DÉSlOIfATlOR. 


0UTRA6BS  m   MATIKIOES   DITBRSK   [Suite 

I  de  porcelaïae  Uanobe  et  de  ocmleur. . 
j   de  jaû  noir,  de  jaU  de  oovlewr,  de  Y( 


sans  cercle 

en  cuivre  bknchi,  verni,  aoré,  argenté,  en 
linc,  en  une  nickelé ,  en  icr-blanc ,  en  cuivre 
om  fer-Utte  alMêt  à  d*«ttÉ«» 


muni;  boatonf  en  Of ,  Ma,  p^pîw 

ou  antres  pour  pwiiilons  et  bot&nes. 

de  &ntaine,  en  métal,  ddrès,  argetttCi,  oxv- 

on  de  paMcnenterie  au  crochet,  en  loie, 

demi-toie,  laine,  colon,  fil,  etc *. 

de  verre  cerdë,  de  corne  moulée,  de  coroeo, 
de  bois,  de  bufialo ,  de  corne  natureDe  tour- 
be, de  liacfé,  d1Voii«  on  de  cbqiifltiget. 


Bimbeloterie  (jeux ,  joneta  et  autres). , 


Buacs  et  remorta  en  acier  pour  ooraeta  et  astres  aocesMires  de 
toSette,  munis  de  leurs  agraies  et  boutons,  recouverts  en 
tiasu,  en  peau  ou  en  papier. 


Coneti. 


Corsets  tiasu  ooIim»,  laine,  iin  ou  chanvre,  u 
sans  éventail  ni  garniture 

Corsets  tisau  coton, laine.  Un  «u  chanvre  •gar- 
nis et  éventaiflés «.. 

Corsets  tissu  soie  mâangée  ou  non,  avec  ou 
sans  éventafl  et  gumituroii. 


Alnunettcaciiî*! 
miques  eti 
bois  prépa*\ 
rés  pour  al-f 
himettes. 


importés  pour  le  compte  du  monopole  : 

En  bois • 

Autres 

importés  pour  compte  particulier 


Cheveux  ouvrés. 
Modes  (Onvra^  de).. 


n       i-t        A   de  coton.. 
Parapluies    et    a'dpaira.. 


ProdaM  cnmpoaés  de  matières  ou  de  auhatanca 
taxiéea,  non  spénaJerncnt  tarifts  dana  att  état. 

Objets  de  collection  hors  de  commerce 


TARIF 


(r.     c. 


TARIF 

iiRiaon. 


100  kilof. 
M  00 

150  00 


60  ob 

300  00 

350  00 
75  00 

35  00 

0  40 

0  80 

1  50 


fr.    e. 


30  00 
135  00 


M  00 

300  00 

300  00 
60  00 

30  00 

0  30 

0  60 

1  30 


100  LUof. 
13  00 
30  00 
t'rohibés. 


io 


00 
00 
Prohibés. 


Exempts. 
Eken^>tl. 
Bxemptet. 

La  piècti 

0  50 

0  75 

1  75 


Exempts. 
Exempts. 
Exemptes. 


Droit  (le  la  partie 

àm  méUngt  la 

1     plMiinpo^(a) 

Exempts. 


0  35 

0  50 

1  35 


Droit  J«  la  partii 
au  mélaage  la 
plna  imposa  (a) 

Exempts. 


(«)  Exc^ti  Israqva  1m  partiaa  du  malaoge  peateal  lire  facâsmaal  ioparéet  oa  lonqn'il  na  s'agit  q«e  d' 
Il  \  È 

30 
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TARIF  DE  SOItTffi. 


nmiBot. 


DKSIGNATION    DES    PRODUITS. 


655 
656 
657 


CliieDs  de  forte  race  exportés  par  la  froDlièro  de  terre, 

CîoatrefiiçoDt  en  libniirte 

Toutes  aotres  marcliaiMlites 


nEGlME. 


Proliibtb. 
Probibéet. 
Exemptes. 


SURTAXES  APPLICABLES  AUX  PRODUITS  D'ORIGINE  EXTRAEUROPÉENNE 
IMPORTÉS  DUN  PAYS  D'EUROPE. 


raiiBos. 


658 
650 
660 
66t 
66â 
663 
66(k 
665 
666 

667 

668 
669 

669  &û 
670 
671 
672 
673 
674 
675 
676 
677 
678 
679 
680 
681 
682 
683 
684 


685 
686 
687 


DÉSIGNATION    DES  PHt^DlJlTS. 


Sacres  de  toute  sorte . 

Caften  ftves , 

eu  ^es 


Girofle. 

Caondle  et  cassîa  îi^uea. . 

Poivre  et  piment 

Amomes  et  cardamomes. . 

Vaoillc 

Thé 

Tabacs.. 

Baumes.. 


en  feuilles  ou  en  cétes  . 


fabriques., 


Bacines,   herbes,  IcuiHas,  fleurs  et  écoroes  nédiciiiales  mitrtts  {|uc  les  coorce« 

,  de  quinquina 

Eoorces  de  quinquina 

Fruits  médicinanx , 

Éponff 


Écaille  de  tortue  (carapaces,  onglons,  caonanes). 
Nacre  de  perle,  adée  ou  déponil&e  de  sa  croûte. . 
fiiuino 


Huiles  et  essences  minérales 

Borax  brut ,  mi-ralEné  on  raiBnë «... 

Cochenille 

Laque  en  teinture  on  en  trochisques 

Indigo  et  ses  composa 

Colle  de  poisson 

Tissus  de  soie. 

Laines  en  masse  et  en  peaux ,  d'Australie,  dit  Cap  et  des-  Indes 

Coton  de  ITnde,  en  laine  on  non  égreu** 

Jute,  doès,  phormium  tenax,  abaea.  libres  de  coco  et  aotres  végétant  fila* 
menteux  (  sauf  le  coton)  bruts,  teilles,  tordus  ou  eu  torsudes,  t>efg»é9  éu 
en   étoupes  propres  à  la  sparterie,  à  la  cordcric  on  à  la  filature 

Tabacs  de  sant^  et  d'habitude 

Plombagine  de  Ccvlau 

Porcelaine  de  la  cLine  et  du  Japon 


RKGIME. 


(Voir  U  n"  91  }. 

10  00 
20  00 
40  00 
40  00 
40  00 
10  00 
10  00 
60  00 
6  00 
8  00 

0  00 

5  00 
Exemptes. 

6  00 

5  00 

6  00 
6  00 

1  80 
5  00 
5  00 

12  00 

0  00 

25  00 

5  00 

100  00 

Exemptes. 

Exempt. 


Exempts. 

Exempts. 

Exempte. 

30  00 
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688 
689 
690 
091 
69^2 

G93 


DËiiIGNATiOM   DBS   PKUDUITS. 


ÉnMiax  cloisonnés., 

BrvniM 

Naltm  ci  rannem. 

Miiibles 

Umeaàm     et(  en 

pMKW (  9Mm  cernes, 

Tootps  antres  nurcliaiMEin. . 


REGIME. 

fr.    e. 

lOOIdlof. 

50  00 

40  00 

5  00 

30  00 

40  00 

50  00 

3  00 

t 

I 

}     SimTA]l£S  APPLICABLES  AUX  PfK^HJlTS  D'ORIGLNK  EUROPÉENNE  IMPORTÉS 
î  D'AILLEURS  QUE  DES  PAYS  DE  PRODUCTION. 


A94 
•95 

«97 
698 
699 
700 
791 
703 
703 
704 
705 
706 
707 
708 
709 
710 
711 

712 

7*3 
714 
715 
716 
717 
718 
719 
7S0 


OkSIGXVTlON    DES   PROOLITS. 


PeâQx  et  pellelerii-s  brntiCs 

Laines  en  nuMe 

Ciîni  bruts,  préparét  ou  firités , 

Graisses  antres  que  de  poisson  et  dégras  de  peaux 

Cire  brute 

Os  et  saboU  de  béuil , 

Cornes  de  bétail  brates 

Ria  en  grains  pu  en  paille 

Seaioules  en  pâles  et  pâtes  d'Italie 

Ams  vert 

Graines  et  fruits  oléagineux , 

Réaines  indigènes, 

Hnâles  fixes  pures,  non  dénommées 

Racines,  herbes,  feuilles,  fleurs  et  éoorce^  médicinales. . . , 

Liège  brut 

Rois  en  bûches  ou  scié  à  plus  de  a  décimètres  d^épaisseur. . 

Dois  de  teinture  moulus 

Grains  durs  à  tailler 

Coton..  '   *"'"»« 


•< 


Huiles  et  cssenct  s  i 

Potasses 

Tartre  brut 

Fruits  médicinaux 

Éponges 

Nitrates  de  potasse  H  de  soude. 

Bois  cooMunns 

Bois  onrrés 


RKGIIIE. 

fr.    c. 

100  kileg. 

3  00 

3  60 

3  60* 

3  00 

a  00 

2  00 

2  00 

1  80 

2  40 

2  00 

200 

1  00 

1  00 

3  00 

1  00 

1  00 

3  00 

3  60 

3  00 

a7& 

5  00 

2  40 

2  40 

3  00 

5  00 

2  40 

1  00 

1  50 
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TAmiélRAV  E. 


RÉGIME  APPLICABLE  AUX  PRODUITS  IMPORTÉS  DES  COLONIES,  POSSESSIONS 
FRANÇAISES  ET  PAYS  DE  PROTECTORAT  DE  LTNDO-CHINE. 


DÉSIGNATION   DES   PRODUITS. 


Sucres,  mélaiiet  nou  destinées  à  U  distiliâtka 

Sirops  et  bonbons ,  biscuits  sucrés 

Contatures  et  fruits  de  t«||e  sqrtf  copfils^  fuofe  et  an  miel. 


Prn*»udV 

ri^ne  cob 
niale  (n). . . 


Cacao. 


Cacao  1>roy(^ 

Chocolat 

Café  en  fèves,  ou  torréfié ,  ou  moulu 

TW,, ,,♦...,.,, 

Poivre ,  piment,  girofle,  cannelle,  cassia  lignea,  amomes  et  cardamomes, 

muscades,  mads  et  vanille 

Non  spécifiés  ci-dessus,  originaires  des  colonies  et  peasfinioni 


/   après  y  avoir  été  nationalisés  par  le  payement  des  droits 
du  tarif  de  b  Métropole 


importés    de 
r  Algérie. 


Produits  d*o-1 
rigÎBeétran-\ 
gère.... 


après  y  avoir  acquitté  des  tfuias  spéciales  * 


BÂGIME. 

iflSM     MM 

pris). 


Droiu   ém    Uni 

nitropofituA, 

/dm. 

Moili*  àm  4roiu 
âm    tarif  m 

Idemu 


Idetm. 
ÇxenptB. 


ayant  joui  de  la  franchise  en  Algérie  ou  en  arrivant  par 
suite  d*entrepôt  ou  de  traosbordemeiiUt  •  •  •  i 


importés  des  autres  colonies  ou  posscssimis  frunfaises. 


Les  prohibitions  ou  restrictions  établies  par  le  tarif  des  douanes  dans  un  intérêt  d*ordrt 
public  ou  comme  conséquence  de  monopoles  sont  applicables  auK  ùnpujKationa  des  oolp* 
nias  ou  possessbns  frtoçai«es ,  soit  qu  il  s  agisse  de  produits  c(doni«W( ,  iqit  qv'tt  s*4gî|ie  4e 
pniduits  étrangers. 


Exempts. 

P«vem«at  è*  h 
dfiiirtace  «atri 
1m  ètmU  éi 
tarif 
Si  cc«i 

vif    m4tii>o>l- 
Ui>. 

DcotU   ^   uril 
M^troiialiuin, 

/dm. 


•WriM 

•t  d«  t» 


pMli 


(«)  Les  produits  dts  coUmi«»  el  possestioas  fraof »tie9  ne  «ont  admis  ta  r^f imf  de  f«vser  qa*^  U  eoodftiMi  ds  Tiia- 
«Ulloa  direcla  el  sar  U  prodaeiion  dM  jaslifiMlioat  d'origiat  rig^emeatairM. 
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DÉCRET 

CONCERNANT  L  ADMISSION  TËMP0RAIR6  DES  MAlS  DESTINÉS 
X  LA  PRODUCTION  DES  ALCOOLS  (»). 

Le  Président  de  la  République  française, 

Sur  le  rapport  du  Ministre  du  commerce,  de  l'industrie  et  des  colonies  « 
et  d*apiiès  Tavis  conforme  du  Ministre  des  finances  ; 

Vu  rurtîde  5  de  la  bi  du  5  juillet  i836  ; 

VuTarticie  i3  de  la  loi  du  ii  janvier  1892, 

DicRÈTE  : 

Article  I^.  —  Les  maïs  destinés  à  la  distillation  peuvent  être  admis 
temporairement  sous  les  conditions  générales  déterminées  par  Tarticle  5  de 
la  loi  du  5  juillet  i836  et  sous  les  conditions  spéciales  indiquées  ci-après. 

2. —  Pour  chaque  quintal  métrique  de  maïs,  il  devra  être  représenté 
33  litres  d'alcool  à  go  degrés.  Les  alcools  produits  à  un  d^ré  supérieur 
seront  comptés  pour  la  quantité  d*aicool  à  90  degrés  qu'ils  représenteront. 

Les  excédents  de  rendement  seront  pris  en  cbai|;e  au  même  titre  que  1« 
produit  principal  de  distillation. 

Les  déficits  de  rendement  qui  ne  dépasseront  pas  xo  p.  0/0  ne  donneront 
lieu,  hors  le  cas  d'abus  constatés,  à  aucune  répétition  pour  le  droit  d'entrée 
du  maïs,  ni  pour  la  taxe  afférente  à  l'alcool,  et  seront  admis  en  déchai^, 
au  compte  du  distillateur. 

3.  —  Les  maïs  pourront  être  importés  par  tous  les  bureaux  de  douane, 
mais  à  la  condition  d'être  immédiatement  dirigés  »uf  une  distillerie  sou- 
mise à  Texeroice  permanent  de  l'Administration  des  contributions  indirectes. 

La  réexportation  des  alcools  ne  pourra  s'effectuer  que  par  les  bureaux 
ouverts  au  transit. 

Le  délai  pour  la  réexportation  est  fixé  à  six  mois  fiu  plus. 

(t.  —  Les  acquits-à-caution  d'admission  temporaire,  délivrés  par  le  Service 
des  douanes,  porteront  obligation  de  justifier,  par  un  certificat  du  Service 
des  contributions  indirectes,  de  l'arrivée  des  mais  daos  les  distilleries  dans 
le  délai  fixé  pour  le  trapsport.  Un  échantillon  plombé  sera  joint  à  Tacquit-à- 
caution  pour  que  l'identité  du  maïs  puisse  être  reconnue. 

5.  —  Dans  les  distilleries,  les  maïs  seront  enmiagasinés  dans  un  local 
spécial  sous  la  double  clé  du  Service  et  du  distillateur;  leur  mise  en  œuvre 
aura  lieu  séparément,  sans  mélange  d'aucun  produit  étranger  ou  indigène. 

Les  alcools  obtenus  devront  de  même  être  emmagasinés  dans  un  local  dis- 
tinct sous  double  clé.  La  réexportation  en  aura  lieu  directement  en  fût 

(^>   Décret  inséré  au  Journal  officiel  du  37  fihnrier  1891. 
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scellé  d*ttn  plomb  spécial  et  sous  la  garantie  d'un  acquit-à-caution  du  Ser- 
vice des  contributions  indirectes,  rappelant  Facquit-à-caution  d^admission 
temporaire  sur  lequel  l'opération  sera  imputée. 

6.  —  La  sortie  effçclive  des  alcools  sera  constatée  par  le  Service  des 
douanes,  et  les  acquits-à-caution  d'admission  temporaire  primitivement  déli- 
vrés seront  déchargés  par  ces  réexportations,  proportionnellement  au  ren- 
dement que  le  maïs  aura  produit. 

7.  —  Toute  soustraction,  toute  substitution,  tout  abus  constatés  par  le 
Service  des  douanes  ou  par  le  Service  des  contributions  indirectes  donneront 
lieu  à  l'application  des  pénalités  el  interdictions  prononcées  par  l'article  5 
précité  de  la  loi  du  5  juillet  1 836. 

8.  —  Le  Ministre  du  commerce,  de  l'industrie  et  des  colonies  et  le 
Ministre  des  Gnances  sont  chargés,  chacun  en  ce  qui  le  concerne,  de  l'appli- 
cation du  présent  décret,  qui  sera  publié  au  Journal  officiel  et  inséré  au 
Bulletin  des  lois. 

Fait  à  Paris,  le  20  février  1892. 

GARNOT. 

Par  ie  Président  de  la  République  : 

Le  Ministre  du  commerce,  de  Findastrie  ^  J^^^^^  des  finances, 

et  des  colonies,  ^ 

J...S  ROCHE.  BOUVIER. 


DÉCRET 

CONCERNANT  LES  DROITS  JOE  DOUANE  APPLICABtJSS  AUX  FILS  W.  COTON  <»). 

Le  Président  de  la  République  française. 

Sur  le  rapport  du  Ministre  du  commerce,  de  Tindustrie  et  des  colonies; 

Vu  l'article  10  de  la  loi  du  i  \  janvier  1892,  relative  à  rétablissement  du 
tarif  des  douanes; 

Vu  les  avis  du  Comité  consultatif  des  arts  et  manufactures,  eu  date  des 
27  janvier  et  17  février  1892; 

Vu  Tavisdu  Ministre  des  Tmances,  en  date  du  25  février  1892; 

Le  Conseil  d'Etat  entendu, 

DécivàTB  : 

Article  l*'.  -«-  Les  remboursements  do  droits  autoriM^s  par  Tarticle  10 
de  la  loi  du  1 1  janvier  1892  sont  oakuiés  sur  la  base  du  tarif  minimum, 

(0  Décret  inséré  au  Journal  officiel  du  8  mars  1893. 
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d*aprè8  T^spèce,  le  auméro  commerdalfrançais  et  le  poids  net  des  fils  écrus, 
simples  ou  retors,  qui  ont  été  employés  à  la  fabrication  des  tissus  dénommés 
dans  cet  article. 

2.  —  La  proportion  des  fils  de  coton  contenue  dans  les  tissus  mélangés 
de  soie  et  de  coton  est  établie  d'après  Tétat  du  tissu  et  des  fils  de  coton  au 
moment  de  Texportation,  et  non  pas  d'après  le  poids  de  ces  fils  ramenés  à 
Tétat  écru. 

3.  —  Sont  considérés  conmie  tissus  de  coton  teints  en  fils  les  tissus  qui 
présentent  des  dessins  continus  de  couleur,  espacés  de  5  centimètres  au 
plus,  et  qui  sont  composés  entièrement  de  fils  de  coton  pur,  teints  ou  blanchis 
avant  le  tissage. 

4.  —  Par  guipnres  ayant  droit  au  remboursement  autorisé  par  Tarticle  lo 
de  la  loi  du  ii  janvier  1892,  on  doit  entendre  les  guipures  en  bandes  ou 
laizes,  inscrites  au  n""  420  du  tableau  A  de  ladite  loi,  ainsi  que  les  guipures 
pour  ameublement  (ou  tulles-bobinots)  tarifées  sous  le  n**  4i5  de  ce  tableau. 

5.  —  Lorsque,  daus  les  tissus  k  chaîne  et  à  trame,  la  chaîne  ou  la  trame 
est  formée  de  fils  de  numéros  difiTérents,  elle  est  considérée  comme  apparte- 
nant au  numéro  le  plus  bas,  et  le  remboursement  des  droits  est  calculé  en 
conséquence. 

6.  —  Les  majorations  de  poids  qui  sont  allouées  aux  dentelles ,  tulles  et 
mousselines,  en  vertu  du  dernier  alinéa  du  premier  paragraphe  de  Tar- 
licle  10  précité,  et  dont  le  taux  doit  être  fixé  par  le  Comité  consultatif  des 
arts  et  manufactures,  sont  calculées  d'après  le  poids  net  de  ces  tissus  ramenés 
à  Fétat  écru. 

7.  —  U  est  établi  pour  les  mousselines  brochées,  pour  les  dentelles,  les 
tulles  et  pour  tous  les  autres  articles  ne  se  prêtant  pas  à  TeHilocbage,  des 
types  représentant  la  moyenne  de  l'espèce  et  du  numéro  des  fils  employés  à 
la  fabrication. 

Ces  types  sont  préparés  par  les  chambres  de  commerce  ou  les  chambres 
consultatives  des  arts  et  manufactures,  avec  le  concours  du  Sei'vice  des 
douanes,  et  sont  définitivement  arrêtés  par  le  Comité  consultatif  des  arts  et 
manufactures. 

Us  peuvent  être  modifiés  dans  la  même  forme ,  k  la  demande  de  TAdmi- 
nistration  des  douanes  on  des  intéressés. 

8.  —  Tout  exportateur  qui  réclame  le  bénéfice  de  l'article  10  de  la  loi  du 
1 1  janvier  189-2  doit  faire  une  déclaration  à  l'un  des  bureaux  de  douane  dé- 
signés k  cet  dfet  par  le  Ministre  des  finances,  après  avis  du  Ministre  du 
coflmiecce,  de  l'industrie  et  des  colonies. 

Cette  dédaration  n'est  reçue  qu'autant  que  la  somme  k  rembourser  est  de 
10  francs  au  moins. 
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9.  -^  La  dédaration  doit  iadiqaer,  avec  les  marqueB,  numéros  «  nature 
et  poids  brut  des  colis  : 

L'espèce  du  tissu,  conformément  aux  classifications  établies  par  la  loi; 

Son  poids  net  effectir,  apprêt  compris^  et,  s'il  s'agit  de  tissus  mélangés  de 
sole,  la  proportion  des  fik  de  ooton  dans  le  mélange; 

Le  poids  net  par  espèce,  dans  Tétat  où  ils  sont  présentés,  des  fils  de  coton 
entrant  dans  le  tissu; 

Le  poids  net,  par  espèce  et  par  catégorie,  de  ces  fils  ramenés  à  Tétat 
écru; 

Enfin,  pour  les  dentelles,  tulles  et  mousselines  brochées,  le  type  aucpiel 
ils  correspondent  et,  s'il  y  a  lieu,  la  majoration  à  laquelle  ils  ont  droit. 

La  déclaration  doit  en  outre  indiquer  : 

La  quotité  et  le  montant  du  droit  d'après  le  tarif  minimum  dont  lesdifs 
fils  ranienés  à  l'état  écru  sont  passibles  k  l'^n^ée,  et  ]a  somme  à  rembourser 
à  raison  de  60  p.  0/0  de  ce  droit. 

Par  catégories,  on  entend  les  quatre  catégories  établies  par  l'article  10  de 
loi  du  11  janvier  1892. 

Lorsque  la  déclaration  comprend  des  tissus  d'espèces  différentes,  chaque 
espèce  donne  lieu  dans  la  dédaratiqn  à  un  article  distinct. 

10.  —  n  doit  être  joint  à  la  déclaration  : 

1**  Une  note  indiquant,  pour  chaque  colis,  son  poids  brut  et  son  poids 
net,  avec  le  nombre,  les  dimensions  et  la  composition  des  pièces  qu'il  con- 
tient, soit  pour  une  pièce  seulement  si  ces  pièces  sont  de  composition  iden- 
tique, soit  séparément  par  pièce  ou  par  groupe  de  pièces  lorsqu'elles  sont 
de  compositions  différentes. 

Par  composition  de  la  pièce,  on  entend  son  poids  avec  et  sans  apprêt, 
l'espèce  du  fil  de  coton,  son  poids  dans  l'état  où  il  est  présenté,  son  numéro 
et  son  poids  à  l'état  écru  et,  en  outre,  le  type  auquel  le  tissu  correspond  et 
la  majoration  à  laquelle  il  peut  avoir  droit  s'il  s'p'jit  de  dentelles,  de  tulles 
ou  de  mousselines  brochées; 

2'*  Une  carte  d'échantillons  représentant  les  diverses  espèces  et  qualité^ 
de  tissus  déclarés,  avec  l'indication  du  poids,  des  dimensions  et  de  la  com- 
position des  pièces  sur  lesquelles  ils  ont  été  prélevés. 

Ces  échantillons  ne  sont  reçus  qu'à  titre  de  renseignement* 
Us  doivent  former  un  carré  de  20  centimètres  de  côté. 

1 1* — La  Douane  procède  aux  vérifications  dans  la  forme  et  dans  la  mesure 
qu'elle  juge  convenables.  Toutefois,  lorsque  l'examen  de  la  note  de  détail  et 
de  la  carte  d'échantillons  ne  lui  laisse  pas  de  doutes  sur  l'exactitude  de  la 
déclaration,  elle  peut  ne  procéder  qu'à  des  vérifications  par  épreuves. 

Pour  les  tissus  proprement  dits  (tissus  à  chaîne  et  à  trame),  le  numéro 
des  fils  de  coton  et  leur  proportion  dans  les  tissus  mélangés  peuvent  être  dé- 
terminés par  l'effilochage  soit  d'une  portion  du  tissu  prélevée  par  le  Serviee, 
soit  des  échantillons  fournis  par  le  déclarant  lorsqu'ils  ont  été  reconnus 
conformes  au  tissu  déclaré. 
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Ponr  les  tissus  sans  chaîne  ni  tmme,  It  vérification  s^effectue  par  la  com- 
paraison avec  les  types  arrâtés  par  le  Cowté  consultatif  des  a^iis  et  manafac- 
tares. 

12.  —  Lorsque,  à  la  soite  des  vérifications  de  la  Douane  ou  des  commis- 
saires-experts, les  fils  de  coton  ont  été  desséchés  à  l'absolu ,  la  reprise  pour 
le  retour  à  Tétat  normal  d'humidité  est  calculée  k  raison  de  8  p.  o/o, 

13.  —  Les  difiTérences  en  moins,  reconnues  par  la  Douane  sur  les  nu- 
méros des  fils  de  coton,  ne  donnent  lieu  à  Tapplication  d*une  amende  que 
lorsqu'elles  dépassent  la  proportion  de  5  p.  o^A)  et  ou^eltes  peuvent  avoir 
pour  résultat  de  fairç  rentrer  les  fils  dans  une  catégorfe  inférieure  à  I9  caté- 
gorie déclarée,  mais  le  remboursement  doit  s'opérer  conformément  à  la  vé- 
rification. 

14.  —  Après  l'accomplissement  des  formalilés  presoritea  par  les  règle- 
ments de  la  comptabilité  publique,  les  remboursements  accordés  aux  tissus 
désignés  par  l'article  10  de  la  loi  du  11  janvier  1892  sont  effectués  par  les 
caisses  de  la  Douflae,  sur  ii)  vii  de  U  Uqiiidfttion  approuvée  parle  AÎmistre 
des  finances* 

15.  --*-  Dans  le  cas  de  contraventions  cûnstafées  par  le  £ierviee  des 
*  douanes,  l'exportation  des  marchandises  peut  s'effectuer  après  prélèvement, 

s'il  y  a  lieu,  des  échantillona  destinés  à  l'expertise  légale,  et  à  diaife  par  le 
déclarant  de  fournir  une  caution  agréée  par  la  receveur,  pour  le  payement 
des  amendes  qui  peuvent  être  encoorues. 

16.  —  Les  dispositions  du  présent  r^emept  auront  lenr  effet  k  dater 
du  i**  avril  prochain. 

17f  —  Le  Ministre  du  coi^merce,  de  l'industrie  et  des  colonies  et  le 
Mipistre  des  finances  sont  chargés,  chacun  en  ce  qui  te  concerne,  de  l'exé- 
cution du  présent  décret,  qui  sera  publié  au  Joamal  officiel  et  inséré  au 
Bulletin  des  lois. 

Fait  k  Paris,  le  5  mars  189Q. 

CARNOT. 

f^ar  le  Président  de  h.  République  : 

it  Mmistrê  du,  fomaiinr^*  de  rimkutrh  Le  Mimitre  d$$ ^mmees , 

et  des  colonies,  ROOVIEK. 

Jules  ROCHE. 
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DÉCRET 

CONCEHNANT  LES  RECOUVREMENTS  PAR  LA  POSTE  W. 

Le  Président  de  la  République  française. 

Sur  la  proposition  du  Ministre  du  commerce»  de  Tindustrie  et  des  colonies  ; 

Vu  la  loi  du  5  avril  1879  sur  le  service  des  recouvrements  des  effets  do 
commerce,  valeurs,  etc.,  par  ia  poste; 

Vu  Tavis  du  Ministre  des  finances  ; 

Vu  Tarticle  29  de  la  loi  de  finances  du  26  janvier  1893  ainsi  conçu  : 

«L'article  6  de  la  loi  du  5  avril  1879  sur  le  service  des  recouvrements 
par  la  poste  est  modifié  comme  suit  : 

«Les  valeurs  de  toute  nature  qui,  pour  une  cause  quelconque,  demeure- 
ront impayées,  seront  passibles,  chacune,  d'aune  taxe  fixe  de  10  centimes. 

«  Un  règlement  d'administration  publique  déterminera  le  mode  de  per- 
ceplionde  cette  taxe  •  ; 

Le  Conseil  d'Etat  entendu, 

Oegiœtb  ; 

Article  l"".  —  Toute  valeur  d'origine  française  préseatée  à  rencaisse- 
ment à  partir  du  i'' avril  1893 ,  et  qui ,  pour  une  cause  quelconque,  n'aura  pas 
été  recouvrée,  sera  passible  d'une  taxe  fixe  de  10  centimes.  Celt(î  taxe  sera 
prélevée ,  lorscfoe  ce  sera  possible ,  sur  ie  montait  des  valeurs  recouvrées  faisant 
partie  du  même  bordereau  de  recouvrement  que  les  valeurs  impayées.         ^ 

Lorsque  ce  prélèvement  ne  pourra  être  opéré,  soit  qu'aucune  valeur  n'ait 
été  recouvrée,  soit  que  la  totalité  des  taxes  à  percevoir  dépasse  ie  mon- 
tant des  sonunes  encaissées,  le  règlement  de  compte  et  les  valeurs  iài- 
payées  ne  seront  remis  à  l'expéditeur  qu'après  payement  intégral  de  la  taxe. 

Dans  l'un  et  l'autre  cas,  le  montant  de  la  taxe  sera  cpnstaté  au  moyen  de 
chiffres-taxes  dans  la  forme  indiquée  ci-après  à  Tarticle  3. 

2,  —  En  ce  qui  concerne  l'apurement  des  bordereaux  de  recouvrements 
comportant  le  renvoi  de  valeurs  restées  impayées,  il  sera  procédé  de  la  ma- 
nière suivante  : 

Dans  le  cas  où  le  montant  total  des  encaissements,  déduction  faite  des 
remises  dues  aux  agents,  est  supérieur  ou  au  moins  égal  au  montant  total 
des  taxes  a  percevoir  pour  les  valeurs  impayées ,  la  taxe  afférente  aux  valeurs 
impayées  devra  être  perçue  sur  le  montant  des  encaissements,  indépendam- 
ment des  prélèvements  autorisés  par  l'article  5  de  la  loi  du  5  avril  1879. 

Ladite  taxe  sera  encaissée  et  convertie  en  chiffres-taxes  qui  seront  apposés 
sur  le  règlement  de  compte  transmis  avec  les  titres  impayés  à  l'eipéditeor 
des  valeurs. 

Dans  le  cas  où  le  montant  total  des  encaissements,  déduction  faite  des 
remises  dues  aux  agents,  est  inférieur  au  montant  totaldes  taxes  k  peroevoif 
pour  les  valeui^  impayées,  le  montant  des  recouvrements  effectués,  dédoc- 


(1) 


Décret  inséré  au  Journal  ojjieiel  du  6  mars  1893. 
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tîon  faite  des  prélèvements  autorisés  au  profit  des  agents,  sera  retenu  comme 
acompte  delà  taxe  due  par  l'expéditeur  des  valeurs  et  immédiatement  en- 
caissé. Il  sera  justifié  de  celte  recelte  par  t  apposition  des  chifTres-tjxes  sur  le 
règlement  de  compte  adressé  à  Téxpéditeur  des  valeurs. 

Le  surplus  de  la  taxe  à  petxxtéir  k  <lestitiation  sera  indiqué,  par  une 
mention  spéciale,  au  recto  de  Fenveloppe  de  renvoi. 

Le  bureau  de  destination,  à  son  tour,  apposera  sur  Tenveloppe  les  chifires- 
taxes  représentant  la  somme  dont  l'expéditeur  des  valeurs  reste  redevable, 
et  en  recouvrera  le  montant  comme  s'il  s'agisaait  d  une  lettre  taxée  ordinaire . 

Dans  le  cas  où  aucune  des  valeurs  comprises  dans  Tenvoi  n'est  recouvrée, 
le  montant  total  de  la  taxe  à  percevoir  sera,  conmie  dans  le  deuxième  cas, 
indiqué  sur  Tcnveloppe  de  renvoi  des  valeurs  impayées,  et  le  bureau  de 
destination  en  effectuera  le  recouvrement  de  la  même  manière. 

3.  —  Tout  règlement  de  compte  taxé,  refusé  à  présentation  par  l'expédi- 
teur des  valeurs,  donnera  lieu,  le  lendemain  même  de  la  présentation  à  do«> 
micile,  à  l'envoi  à  cet  expéditeur  d'un  avertissement  sans  frais  l'invitant  à 
venir  retirer  au  bureau  de  sa  résidence,  dans  un  délai  de  trois  jours,  et 
contre  payement  de  la  taxe  dont  il  a  été  frappé,  le  règlement  de  compte 
parvenu  à  son  adresse. 

St,  à  Texpiration  de  ce  délai  de  trois  jours,  l'expéditeur  des  valeurs  n'a 
pas  pris  livraison  de  son  règlement  de  compte,  le  recouvrement  de  la  taxe 
sera  opéré  par  voie  de  contrainte  décernée  par  le  receveur  du  bureau  de  poste, 
visée  et  déclarée  exécutoire  par  le  juge  de  paix  du  canton. 

&.  —  La  taxation  des  valeurs  impayées  impliquant  nécessairement  la 
présentation  efieclive  de  toute  valeur  à  recouvrer  au  domicile  reeï  du  débi- 
teur, le  bénéfice  de  la  réexpédition  des  correspondances  est  étendu  au 
service  des  recouvrements. 

Si  là  réexpédition  comprend  toutes  les  valeurs  k  recouvrer  formaul  un 
menue  envoi,  le  buieail  de  la  nouvelle  résidence  procède  comme  si  les  valeurs 
lui  aniaient  été  pripciitivement  adressées. 

^  Miôs,  s'il  s'agit  d'un  envoi,  contenant  plusieurs  valeurii  recouvrables  sur 
des  débiteurs  différents,  dont  un  ou  plusieurs  ont  changé  de  résidence,  les 
bureaux  sor  lesquels  les  valeurs  sont  réexpédiées  devront  envoyer  soit  la 
somme  encaissée,  déduction  faiite  des  remises  l^ales,  soit  les  valeurs  im- 
payées, au  bureau  qui  a  effectué  la  réexpédition,  ce  dernier  bureau  restant 
seul  chaiigé  de  la  liquidation  des  comptes  avec  Texpéditeur  des  valeurs. 

5.  —  Le  Ministre  du  commerce,  de  l'industrie  et  des  colonies  est  chargé 
de  Texécution  du  pfésent  décret. 

Fait  k  Paris,  le  5  mars  1892. 

CARNOT. 

Par  le  Président  de  la  République  : 
Le  MiHÎÈtre  du  commerce,  de  fmdmtrie  Le  Ministre  des  finances, 

et  des  colonies,  RnîlVîFR 

JoLM  ROCHE. 
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DÉCRET 

RATTàQiANT  L'ADMINISTRATION  DES  GOLONtES 

AU  MnnsTètiE  de  la  marins  ». 


Le  Pténdoit  de  la  HépQbiiqve  firançaise^ 

Sur  la  proposition  du  Président  du  Conseil,  Ministre  de  Tiulérieur, 

DÉGRÀTB  : 

Artiglb  l".  •—  L'Administration  des  colonies  est  détachée  du  Ministère 
du  commerce  et  de  Tindustrie  et  rattachée  au  liinistère  de  la  marine. 

2.  —  Le  Président  du  Conseil^  Ministre  de  Tintérieur,  est  cha^  de 
Texéciition  du  présent  décret. 

Fait  à  Paris»  le  8  mars  1892. 

CARNOT. 

Par  le  Présiddbt  et  ia  RéfmMkinB  : 

Le  Président  du  Conseil,  Ministre  de  Vintériear, 
ÉMiLB  LOUBET. 

Un  autre  décret  (^),  en  date  du  16  mars  16929  transporte  au  Ministère 
de  la  marine  et  des  colonies  les  crédits  ouverts,  sur  les  budgets  ordiiudres 
des  exercices  1891  et  1892,  au  Ministre  du  commerce  «  de  l'induatrie  et 
des  colonies,  au  titre  du  service  colonial,  tant  par  les  lois  de  finances  des 
exercices  1891  et  1892  que  par  les  lois  de  crédits  supplénientaires  et 
extra<H*dinaires  et  par  les  décrets  portabt  ouverture,  sur  les  mêmes  exercices, 
de  crédits  de  fonds  de  concours  ou  de  crédits  d'exercices  clos* 

Aux  termes  de  ce  décret,  les  opérations  afférentes  aux  exercices  1891  et 
1892  effectuées  d^uis  l'ouverture  de  ces  exercices,  tant  par  les  ordonna* 
tears  que  par  les  comptables  du  Trésor,  au  titre  du  service  des  colonies, 
seront  reprises  par  le  Ministère  de  la  marine  et  des  colonies,  qui  aura  à 
rendre  le  compte  intégral  de  l'emploi  des  crédits  qui  lui  sont  transportés. 


(^)  Décret  iiuéré  aa  Jaamal  officiel  du  9  mars  1891.  Voit  dans  le  Bulletin  d*avril  1889, 
page  388 ,  les  décrets  concernant  le  rattachement  de  l'Administration  des  colonies  an  Miais* 
tère  da  commerce  et  de  l'industrie. 

<*)  Décret  inséré  au  Journal  officiel  du  17  mars  1893. 
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LE  PROJET  DE  BUDGEt 

POUR  L'EXERCICE  1805. 


Le  Ministre  des  finances  a  présenté  à  la  Chambre  des  députés,  le 
lo  mars  1892 ,  son  projet  de  budget  pour  rexercîce  lègi.  Il  peut  se  résuma 
junsi: 

PROJET  DE  BUDGET  DE   l8g3.  FRANCE  ET  ALCiRIS. 

rRAlVCB.  AAOinB.  TOTAL. 


RkgeTTIS: 

Impôtodirecu 404^14,465  lS,dl&000  507adâ,463 

Impôts  et  revenus  indirecU 2,043,876,500  23,270,250  2,007,146,750 

Produits  de  monopoles  et  ex{doitations 

industrieUes  de  TÉtat 624,840,920  5,235,700  630,078,620 

Produits  et  revenus  da   domaine  de 

rÉtot 45,883.300  2,802,800  48.686,100 

Produits  divers  du  budget 25.598,565  1,302,610  26,901,175 

Ressources  exceptionndAes i  f  # 

Recettes  d'ordre 64,289.854  3,925,660  68,215,514 

Recettes  totales;; 3,299,303,602  48,855,090  3,348,158,622 

ifiriTÉi    iHf     I  Ml  I 
DépKisBS: 

Dette  publique. 1.293,146,159  #  1,298.146,159 

Pouvoirs  publics 1 3,235,520  »  13,235.520 

Senrices  ^éraofx  dei  miniMères 1 .578,039.580  50,234,262  1,628,273.842 

Frais  de  régie,  de  perception  et  d'ex- 
ploitation des  m^ts 349,779,500  13,793,167  363,572,667 

Remboursements  et  restitutions,  non- 
valeurs  et  primes \ 43,542,600  920.700  44,463.300 

Dépenses  totales 3,282.743,359  64,948, 1 29  3.347,69 1 ,488 

Bauukzë: 

Recettes  totales 3,299,303,602  48,855.020  3,348,158,622 

Dépenses  totales 3,282,743,350  64,948,129  3.347.691,488 

DiPwbjWCB.. . , .  ; +  16.560,243  - 16,093409  +  467.134 


On  trouvera  |)lus  loin  (pages  339  à  3^3)  la  comparaison  du  projet  de 
budget  de  1893  avec  le  budget  voté  pour  1892.  Nous  faisons  précéder  ce 
tableau  d'un  premier  extrait  de  l'exposé  des  motifs.  D'autres  citations  trou- 
veront place  dans  le  Balletin  d'avril. 
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EXTRAIT    DR    I/EXPOSK    DES    MOTIFS. 

Le  projet  de  budget  que  nous  avons  rhonneor  de  vous  soumettre  pour 
rexercice  iSgS  marque  une  étape  nouvelle  dans  la  voie  que  le  Gouverne- 
ment et  les  Chambrer  ^  sont  tracée.  Il  ailirme,  une  fois  de  plus^  leur 
commune  volonté  d'asseoir  sur  des  bases  indiscutables  les  finances  de  la 
République. 

Après  les  incorporations  de  dépenses  extraordinaires  et  les  dégrèvements 
réalisés  on  votes  pendant  ces  dernières  années,  notre  premier  soin  devait 
être  de  consolider  les  ré!>ultats  déjà  acquis.  Un  budget  de  prudence  s'impose 
d'autant  plus  que,  depuis  le  i*""  février  1892,  le  régime  douanier  de  la 
France  a  été  Tobjet  de  changements  dont  les  eflTets  fiscaux  n'ont  pas  encore 
subi  répreuve  de  Téxpérience. 

Il  ne  nous  a  point  paru,  néanmoins,  qu'il  fût  impossible  d'allier  à  toute 
la  circonspection  requise  le  souci  du  progrès  qui  anime  le  Parlement.  Le 
budget  de  1893,  tel  que  nous  l'avons  établi,  n'est  pas  seulement  une  œuvre 
de  consolidation  financière:  c'est,  en  outl^è,  au  même  titre  que  les  budgets 
précédents,  un  budget  de  réforme. 

I. 

La  première  réforme  qui  caractérise  ce  budget  est  celle  de  l'impôt  des 
boissons. 

Eala  rattachant  à  la  loi  de  finances,  nous  ne  faisons  que  déférer  an  vœu 
exprimé  lors  de  la  dernière  discussion  du  budget,  vœu  auquel  nous  nous 
étions  déclarés  prêts  à  souscrire.  En  principe,  des  modifications  de  cette  im- 
portance auraient  tout  avantage  à  faire  lobjet  de  lois  spéciales.  A  vouloir 
lier  à  la  loi  de  finances  de  grandes  réformes  organiques,  on  risquerait  d'a- 
lourdir c^tte  loi  d'une  &çon  dangereuse;  on  s'exposerait  à  n'avoir,  dans  les 
délais  voulus,  ni  réformes  ni  budget.  La  réforme  de  l'impôt  des  boissons  se 
présente,  toutefois,  dans  des  conditions  telles  qu'une  mesure  exceptionnelle 
semble  justifiée  en  sa  faveur.  Depuis  plusieurs  années,  en  eflet,  elle  n'a  pas 
cessé,  on  peut  le  dire,  d'être  à  l'ordre  du  jour.  Aucune  question  n'a  fait 
l'objet  de  plus  d'études.  Des  commissions  d'enquête  s'en  sont  occupées;  les 
Chambres  en  ont  délibéré;  de  nombreux  projets  ont  été  élaborés,  soit  par 
les  membres  du  Parlement,  soit  par  le  Gouvernement.  L'opinion  ne  s'expli- 
querait pas  que  de  cet  ensemble  de  travaux,  il  ne  sortît  promplement  une 
solution. 

La  réforme  du  régime  fiscal  institué  par  la  loi  du  28  avril  1816  est  donc 
assez  mare  pour  que,  en  l'inscrivant  dans  le  budget  de  1893,  on  n'ait  à 
appréhender  pour  la  loi  de  finances  aucun  retard  de  ce  chef. 

L'un  des  points  fondamentaux  de  la  réforme,  c'est  la  suppression  de 
l'exercice.  Il  serait  évidemment  superflu  de  rappeler  les  plaintes  auxquelles 
ce  mode  de  contrôle  a  donné  lieu.  Il  n'a  si  longtemps  résisté  à  toutes  les 
protestations  qu'en  raison  de  l'impossibilité  où  l'on  était  de  continuer  à  as- 
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sarer,  sans  appui;  la  perception  r^ulière  dn  droit  de  détait  sur  les  vins, 
cidres^  poirés  et  hydromels,  dans  les  campagnes  et  dans  les  agglomérations 
au-dessous  de  io»ooo. habitants. 

Mais  ce  droit  de  détail  lui-même  prêle  à  la  critique. 

Les  contribuables  sur  qui  il  pèse  surtout  sont  souvent  des  consommateurs 
peu  aisés,  obligés  de  s*approvisionner  au  jour  le  jour  chez  les  débitants.  Or 
3  représente,  en  moyenne,  pour  les  vins,  près  de  lo  centimes  par  litre.- 
Cest  une  charge  qui  est  loin  d'être  négligeable  pour  nombre  de  budgets 
particuhers.  Avec  notre  désir  d'une  excellente  répartition  de  Timpôt,  nous  ne 
pouvions  qu'être  vivement  touché  encore  par  cette  considération. 

Nous  supprimons,  en  conséquence,  le  droit  de  détail.  Et  ainsi,  nous 
pouvons  généraliser  la  réforme  entreprise  par  la  loi  du  g  juin  1876  qui  a 
aboli  l'exercice  des  débits  de  boissons  dans  les  agglomérations  de  10,000  ha- 
bitants et  au-dessus.  Désormais,  sur  toute  la  surface  du  territoire,  l'exercice 
des  débitants  de  boissons  aura  disparu. 

A  la  suppression  du  droit  de  détail  nous  ajoutons  celle  du  droit  de  circu- 
lation et  nous  arrivons  ainsi,  compensation  faite  d*un  droit  modéré  de  con- 
sommation, à  un  dégrèvement  total  de  61  millions  1/2  sur  les  vins;  de 
S  millions  1/2  sur  les  cidres,  indépendamment  d'un  dégrèvement  de  plus 
de  5  millions  1/2  sur  les  bières,  réforme  dont  nous  nous  occuperons  plus 
loin.  Cest  un  dégrèvement  total  de  plus  de  78  1/2  millions  dont  les  bois- 
acms  hygiéniques  vont  bénéficier. 

On  a  fait  ressortir  tant  de  fois,  et  avec  une  telle  force,  les  services  que 
rendrait  un  usage  plus  large  de  ces  boissons,  la  santé  publique,  l'état  des 
mœurs,  y  sont  intéressés  d'une  manière  si  directe  qu'il  n'est  pas  besoin 
d'insister  sur  la  portée  sociale  de  cette  réforme. 

Mais  nous  ne  nous  en  tenons  pas  là.  A  la  suppression  du  droit  de  détail, 
•  nous  ajoutons,  en  principe,  celle  des  droits  d'entrée  dans  les  villes,  et  nous 
organisons  ce  dégrèvement  spécial  de  façon  à  le  vivifier  en  quelque  sorte 
au  profit  des  contribuables  et  de  la  production  nationale  elle-même. 

En  effet,  si  nous  nous  bornions  à  renoncer  purement  et  simplement  à  la 
perception  des  droits  d^entrée  sur  les  vins,  cidres,  poirés  et  hydromels, 
nous  nous  exposerions  à  n'avoir  fait  qu'une  œuvre  illusoire.  D'un  côté,  la 
Becette  abandonnée  par  l'État  risquerait  d'être  reprise  par  les  villes;  de 
Tautre,  celles  d'entre  elles  qui,  déjà,  frappent  les  boissons  hygiéniques,  ne 
seraient,  en  rien,  excitées  à  joindre  leur  effort  à  celui  de  l'État.  Cette  asso- 
ciation d'efforts,  cette  collaboration  commune  à  une  réforme  démocratique 
de  l'impôt,  sont,  cependant,  indispensables  pour  les  résultats  que  nous 
avons  en  vue. 

H  suffit  de  jeter  un  coup  d'oeil  sur  les  chiffres  suivants  pour  se  rendre 
compte  de  Timportance  des  droits  perçus  par  diverses  villes  sur  les  boissons 
hygiéniques,  et  pour  sentir  combien  serait  vaine,  réduite  à  elle-même,  l'ac- 
fior>  de  l'Etat. 


BOLL.  DE  STAT. 
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VILLES. 


LOle 

Pttris 

Annentières 

Roobaix 

Le  Havre 

Rooen 

Amiens 

Brest 

Lyon 

Rennes 

Boulogne-f or-Mer. . . 

Caen 

Danleitpie 

Dieppe • . . . . 

Sûnt-Qoenlin 

GMoïKvar'Stidiie. ... 

Cberbonrg 

Douai 

Uval 

Ed>euf 

Tourcoing 

Arras 

Lisietn 

Saint-Pierre-lès-Colai* 

Nantes 

Valencîcnn^M 

Angers, .  • 

Tours 

AbbevUle 

Le  Mans 

Saint-Omcr 

Versailles 

Reims 

Saint-Étienne 

Grenoble; 

OriéanA 

Lorieat 

Marseille 

Limoges 

kaotmont 

Lcvalloîé-Pcrrcl 

Clermont-Pcrraud . . . . 


TARIFS  DES  DROITS  PBBÇCS 
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7  97 
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70 
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11  00 
10  62 
10  00 


80 

28 

28 

80 

80 
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16 
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16 

50 

00 
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60 
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00 
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00 

20 

00 

20 

40 
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3  26 

2  80 


00 
00 
20 
20 
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18  87 
18  00 
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16  28 
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15  46 
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15  IQ 
13  96 
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10  70 
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10  70 
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10  61 

16  57 
10  50 
10  50 
10  16 
10  13 
10  OÔ 
10  00 
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Evidemment,  le  sacrifice  consenti  par  l'État  prendrait  une  efficacité  singu- 
lière, s'il  avait  pour  corollaire  un  sacrifice  équivalent  de  la  part  des  com- 
innnes.  Dans  le  cas  contraire,  il  risquehiit  de  deiiiéùrer  stérile  on  dégéné- 
rerait même  pour  celles-ci  en  une  espèce  de  prime  à  Tesprit  de  dépense. 

Notts  avons  donc  cberclié  k  codjbiner  le  dégrèvement  des  boissons  hygié- 
niques de  façon  à  faire  concorder  Taction  des  villes  et  celle  de  l*État. 

lytittc  part,  à  dater  de  la  |)romulgatiOn  de  la  loi,  il  ne  pourra  plus  être 
étabfi  de  llôuTelles  taxés  d'octroi  sur  les  vins^  les  cidres,  poirés  et  hydromels. 

D'autre  part,  dans  les  villes  qui  perçoivent  un  droit  d'octroi  sur  ces  bois- 
seiis,  la  suppression  du  droit  d'cntrte  restera  subordonnée  k  la  disparition 
de  la  taxe  taunicipale.  Un  maximum  assei'  bas  est,  en  tout  cas,  prévu  pour 
Ils  tarifs  d'octroi;  ils  seront,  au  Air  et  à  me^trre  de  leur  expiration ,  ramenés 
Bêà  taux  du  drdl  d^entrée. 

La  question  des  octrois  se  trouve  ainsi  abordée.  L'initiative  des  communes 
est  sollicitée.  Ou  dégrèvement  quMl  médite,  l'État  se  sert  pour  hâter  de  nou- 
vèàdx  progrès; 

Cette  poHtiqtie  financière  nous  a  semblé  d^aiitant  plus  commandée  que, 
afctts  l'itifluence  des  relèvements  apportés  à  nos  tarifs  douaniers,  un  renché- 
rfsMment  de  certaines  denrée^  peut  se  produire.  Si ,  par  des  diminutions  de 
cloits  à  rintérieur,  ob  pouvait  atténtier  ce  renchérissement,  on  aurait  con- 
tffibué  à  ia  défense  de  là  richesse  publique  sans  toucher  à  la  protection 
é^idie  par  les  Chambres.  C'est  cette  considération  supérieure  que  nous  invo- 
quions ^  Tan  dernier,  en  faveur  du  dégrèvement  des  transports  à  grande 
vitesse;  nous  montrions  l'intérêt  de  facilités  nouvelles  données  à  nos  échanges 
iiMérieUrs,  au  moment  oà  ndtre  commerce  extérieur  risquait  d'être  atteint 
dans  soiî  développement  régulier.  De  mêïne,  cette  année,  nous  travaillons  à 
fdre  disparaître  certaines  taxes  d'octroi  qui  grèvent  lourdement  les  boissons 
hjrgiéniqttes,  et  nous  avons  fespoir  que  les  municipalités  s'uniront  à  l'État, 
comme  il  le  leur  demande,  pour  Tentière  réalisation  de  la  réforme  fiscale 
qti'il  entreprend. 

Nous  ne  nous  dissimulons  pas,  d'ailleurs,  qu^un  certain  temps  s'écoulera 
avant  que  les  villes  se  trouvent  en  mesure  de  seconder  l'action  de  l'État.  Quel 
que  soit  leur  bon  vouloir,  elles  auront  à  compter  avec  les  exigences  de  leurs 
finances.  U  leur  faudra  attendre  que  des  plus-values  de  recettes  leur  aient 
fourni  des  disponibilités  suffisante,  ou  bien  elles  devront  mettre  à  l'étude 
des  taxes  de  remplacement. 

Le  d^rèvement  c(»nplémentaire  dont  nous  posons  les  bases  sera  donc, 
par  la  nature  même  des  choses,  un  dégrèvement  graduel  et  progressif.  Cette 
partie  de  la  réSonme  affectera  Uen  plus,  assurément,  les  exercices  postérieurs 
à  1893  que  cet  exercice  lui-même.  Mais  il  ne  nous  a  point  semblé  interdit 
de  semer  ainsi  pour  l'avenir,  alors  surtout  que  nous  n'entamions  aucune  des 
réserves  latentes  que  recèle  le  budget. 

En  résumé,  les  mesures  que  nous  vous  proposons  dans  cet  ordre  d'idées 
sont  les  suivantes  : 

Suppression  du  droit  de  détail  ; 

ittmééiatc  du  droit  tfentrée  sur  le^  vins  et  les  cidres  dans  les 
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villes  qui,  aujourd'hui,  ne  perçoivent  pas  de  droit  d'octroi  sur  les  mêmes 
boissons^ 

Suppression  de  ce  même  droit  dans  les  villes  qui,  de  leur  coté,  consenti* 
ront  à  supprimer  leur  taxe  d'octroi  ; 

Réduction  immédiate  à  up  taux  très  modéré  des  droits  d*entrée  sur  les 
vins  et  les  cidres; 

Fixation  pour  les  droits  d'octroi,  à  partir  de  Texpiration  des  tarifs  actuel- 
lement autorisés,  d'un  maximum  ^al  au  tarif  des  droits  d'entrée,  maximum 
qui,  dans  aucun  cas,  ne  pourra  être  dépassé. 

Ces  mesures  se  traduisent,  à  l'yard  des  boissons  hygiéniques  seulement^ 
par  un  dégrèvement  d'ensemble  qui,  dès  la  mise  en  vigueur  de  la  loi,  sert 
de  73,67^,813  francs,  qui  s'élèvera  graduellement  dans  l'espace  de  cinq 
années  (période  pour  laquelle  les  tarifs  d'octroi  sont  autorisés)  à  près  d^ 
i34  millions  ^^^  et  qui,  le  jour  où  la  mesure  aura  produit  tout  son  effet, 
pourrait  dépasser  le  chiffre  de  174  millions. 

Alors  même  qu'on  écarterait  comme  trop  incertaine  l'éventualité  de  la 
suppression  totale  des  droits  d'entrée  et  d'octroi  sur  les  vins  et  les  cidres,  le 
d^rèvement,  tel  que  nous  l'organisons,  profiterait  aux  consommateurs  dan^ 
une  mesure  plus  lai^e  qu'un  dégrèvement  même  total  portant  exclusivemeAl 
sur  le  droit  du  Trésor.  Aménagé  comme  il  l'est,  il  exercera  en  outre  unf 
influence  bien  plus  marquée  sur  le  développement  de  la  consommation^, 
.parce  qu'il  sera  surtout  sensible  dans  les  localités  où  cette  consomj^ation,, 
actuellement  comprimée  par  l'éiévalion  des  tarif»,  est  susceptible  d'uu  plu6 
grand  accroissement. 

Ramené  d'abord  k  des  taux  qui  varieront  de  2  à  4  francs  pour  être  finar 
leiuent  réduit  à  une  taxe,  uuiiformeen  tous  lieux,  de  3  francs  par  hectolitrer, 
l'impôt  sur  les  vins  ne  représentera  plus  qu'une  fractjou  minime  de  l)à 
valeur  du  produit,  et  ne  pourra  plus  être  considéré  désormais  comme  uq0 
entrave  à  la  production  et  au  développement  des  transactions  cotumercialea. 

Le  tableau  ci-après  présente,  pour  un  assez  grand  nombre  de  villes,  les 
résultats  de  l'application  du  projet  en  ce  qui  concerne  les  vins  : 


('^  Le  produit  des  taxes  d*octroi  s*est  éievé  en  1890  (\i>ir  le  BtdUtin  de  novembre  189!, 
pages  486  et  .^87): 

Pour  les  vins,  à 71,943,140'  J 

Pour  les  cidres,  à 2«oa8,i6 1    |   90,230,895' 

Pour  les  bières,  à. ... , 16,259,594    ] 

L'application  aux  mêmes  quantités  des  maxima  fixés  par  le  projet  donnerait  : 

Pour  les  vins 191759,795'  ) 

Pour  les  cidres 819,413   [   28,679,208' 

Pour  les  bières ,  environ ' 8,000,000   ) 

Soit  une  réduction  de  plus  de  60  militons  qui ,  fyoutée  aux  73,674,813  franes  «bandounés 
par  rÉtat,  porterait  le  dégrèvement  à  i34  millions. 

Evenlnellement,  la  suppression  totale  des  droits  d*octroi  sur  les  vins  et  cidres,  entraînant 
ipso  facto  celle  des  droits  d'entrée ,  allégerait  encore  les  cbarges  des  contribuables  de  pins  de 
4o  BÛliioM  {èfiU  d  Wfoi ,  20,679,20^  SmacH  «Irvift  d'M>frift.>»Oiafi4j»oft-fraiiaJf .  :  1 . .  • 
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TARIFS   ACTUELS 


VILLES. 


race  • I 

Sedan . .  '. 

Caen 

Samt-Brieuc. . . 

BresU 

RenoM , 

Grenoble 

Saint-Etienne. . 

Nantes 

ChenMiti^. . . . 

Lavai 

Nancy , 

Lorienl. , 

Armentières . . , 
Donkerque . . . , 

LiUe 

Roobâix ...... 

Beauvait 

Boa]<^ne 

Lyon. 

Le  Mans 

Paris. 

Dieppe 

labcnf 

Le  Havre. . . . , 

Roneu 

VersaOlos  . . . . , 

Amiens 

JatAmà 

Limoges 


popr 
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1  50 
8  25 
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8  75 

11  00 
il  00 

7  50 
U  00 

5  01 

6  06 
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51)0 

5  50 
3  50 
^i  16 
3  ^0 
k  HO 
k  16 
3  20 

2  97 

3  52 
3  60 
3  60 
3  00 
3  00 

10  00 
fi  16 

11  00 
7  80 
a  30 
'1   10 

6  00 
3  20 

10  62 
k  50 
3  60 
5  28 
5  28 
3  20 
/i  80 

2  08 

3  20 
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12  50 
9  00 
0  20 

13  96 
9  00 

15  ^i6 
15  16 
10  01 

10  63 

11  dQ 

12  35 

12  35 
9  73 

10  50 
18  00 

13  90 
21  91 
17  87 

9  00 
13  96 
15  4'i 
10  70 

15  87 
13  25 
12  35 

16  28 
16  28 
10  70 
15  80 

7  09 
10  16 
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5  75 
5  75 

3  23 

4  00 

5  00 

6  30 

7  31 
6  57 

2  70 

6  30 
5  Oi 
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5  75 
5  75 

7  50 
7  50 
fi  00 
7  50 
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7  50 
fi  00 
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8  96 
5  00 
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10  10 

5  61 

5  63 

6  fr9 
8  3S 
8  35 
h  73 
5  50 

14  00 

8  96 

16  91 

12  S7 

5  00 

8  9'> 

10  h'i 
5  70 

12  87 

9  25 
8  35 
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11  28 
5  70 

10  80 
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5  16 
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7  00 
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7  90 
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8  63 

9  ^9 
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8  50 
16  00 
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15  87 

7  00 
11  96 

13  44 

8  70 

16  87 
Il  25 
10  35 

14  28 
14  28 
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5  09 
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Pour  les  bières ,  le  mode  de  tarification  projeté  sur  la  densité  des  moûts 
aura  pour  effet  de  proportionner  Timpât  à  la  valeur  du  produit  et  comportai» 
en  outre,  un  d^ëvement  de  plus  de  5  millions  i/a  qui  se  trouvera  plus 
que  doublé  lorsque  les  tarifs  d'octroi  auront  été  ramenés,  au  fur  et  à  mesure 
rie  leur  expiration,  au  maximum  que  nous  proposons  de  leur  assigner. 

Nous  avons  ainsi  réduit  à  des  taux  d'une  modicité  extrême  les  droits  sur 
les  boissons  hygiéniques,  mais  nous  n'avons  pas  cru  devoir  lAer  jusqu'à  leur 
suppression  totale.  Si  séduisante  que  puisse  être,  à  première  vue,  l'idée  d'uft 
affranchissement  complet  des  boissons  hygiéniques,  elle  doit  être  résolument 
écartée. 

Supprimer  l'impôt  sur  les  vins,  les  formalités  k  la  circulation  et  la  tenue 
des  comptes  chez  les  marchands  en  gros,  ce  serait  tout  d'abord  supprimer 
du  même  coup  les  mesures  que,  par  une  série  de  lois  récentes,  le  Parlement 
a  édictées  en  vue  de  prévenir  et  de  réprimer  les  fraudes  commerciales.  Ce 
serait  ouvrir  la  porte  à  des  abus  sans  nombre,  aussi  préjudiciables  à  la  santé 
des  consommateurs  qu'aux  intérêts  de  la  viticulture;  on  sait  avec  quelle 
ardeur  elle  a,  par  l'organe  de  ses  représentants,  réclamé  ces  garanties. 

Depuis  quelques  années,  on  a  vu  se  manifester  non  seulement  par  les 
mesures  que  nous  venons  de  rappeler,  mais  encore  par  diverses  propositions 
dont  le  Pariement  est  actuellement  saisi,  une  tendance  bien  caractérisée  i 
recourir  à  l'État  pour  protéger  le  consommateur  et  le  producteur  contre  les 
tromperies  dont  ils  sont  l'un  et  l'antre  victimes.  On  est  allé  jasqn^à  propo- 
ser des  créations  d'impôt  dans  le  seul  but  de  donner  à  ce  contrôle  un  inté* 
rêt  fiscal  et  de  le  rendre  par  là  plus  efficace.  Il  y  aurait  un  singulier  défaut 
de  logique  à  se  priver  de  ses  garanties  en  ce  qui  concerne  les  vins,  alors  qu'il 
n'est  peut-être  pas  de  denrée  d'un  usage  général  qui  se  prête  au  n^me  degré 
à  la  falsification. 

On  chercherait  vainement  en  Europe  l'exemple  d'un  pays  qui  ait  affimnchi 
de  tout  impôt  les  boissons  dites  hygiéniques.  Partout  le  vin  est  soumis  soit 
à  des  droits  d'accise,  soit  à  des  droits  de  douane  qui  en  tiennent  lieu  dans 
les  pays  non  producteurs  ^^\  U  en  est  de  même  pour  la  bière  jusque  dans 


(>)  En  Italie,  Timpôt  intérieur  est  perçu  sous  forme  d*un  droit  d'entrée  au  profit  du  Trésor 
et  des  communes.  Son  recouvrement  se  (ait  souvent  par  voie  d*aflermage.  Son  produit  e|t 
d'environ  4o  millions  de  francs.  Les  vins  importés  acquittent,  indépendamment  du.droR 
de  douane,  le  droit  intérieur  ([ui,  suivant  la  population  des  communes ,  varie  de  3  fr.  ôo  cent 
à  7  francs  par  hectolitre  en  cercles  et  de  5  francs  à  i5  (rancspar  hectolitre  en  bouteilles.  Lob 
débitants  sont  soumis  à  une  patente  et  à  une  licence  d'un  chiffre  élevé. 

En  Espagne,  les  vins  sont  frappés  àlmtèrieur  dan  droit  à  l'introduction  dans  les  villes  at 
d'un  droit  de  détail  dans  les  campagnes.  Le  droit  d'entrée  est  perçu  par  les  municipalités 
pour  le  compte  du  Trésor;  le  droil  de  dtîtail  est  recouvré  par  voie  dafilermage. 

En  Portugal,  la  taxe  intérieure  est  on  droit  de  vente  eo  détaU  perçu  égaleoMlt  par 
affermage. 

En  Autriche-Hongrie,  la  taxe  intérieure  revêt  la  forme  d*un  impôt  de  consommation  perçu 
soit  à  l'entrée  des  vtfles  à  des  taux  variant  de  9  fr.  34  cent,  à  1 3  fr.  46  cent,  par  hectolitre; 
soit  sur  les  quantités  au-dessous  de  56  litres  transportées  en  qudque  lieu  que  ce  soit  et 
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les  pays  où  elle  constitae  la  boissen  populaire  par  a^cdleik^e:  pour  n'en 
donner  qu*nn  exemple,  TAngleterre  tire  de  son  impôt  sur  les  bières  nn  revepu 
deplos  de  uio  millions,  C*est  qit^en  eflEH«  s'il  convient  de  ta^^er  les  boissons 
simplement  fermentées,  qni  font  partie  de  Talimentation,  beaucoup  moins 
loordesiant  que  les  boissons  spiritueusos  dont  Tussge  est  le  plus  souvent 
noisibln,  il  n'y  a  pas  de  motifs  poar  les  eaonérer  eomplètanent,  à  mmns  de 
proscrire' «n  bbc  tons  les  impôts  de  oonnoramation.  On  compu^eadrait  diffi- 
kmeot  que  le  vin,  le  cidre»  la  bière  fisissent  affranchis  de  tons  droits^  alors 
qoe  lea  Migenois.  de  notre  sitnation  fiaaaotère  nous  obligent  à  maintenir 
des  taxes  fort  élevées  sur  d'autres  denrées  telles  que  le  sucre,  le  cafié,  le 
tbé»  fiU\.^à(mi  U  consommation  inériterait  égalemejM  d'être  encouragée. 

X>ei^ derrières  considérations  nous  eussent  enfin  détourné,  à  ç)les  seuleii, 
de  la  auppr^on  complète  de  l'impôt. 

D'une  part,  cette  suppression  ferait  disparaîtra  un  mécanisme  &s(^  qu'ji 
serait  très  difficile  de  liorganiser  de  toutes  pièces,  si  des  circonstances  m^- 
beurenses  ex^^ent  un  jour  cet  effort,  he  soin  de  notrç  sécurité  financière 
nous  hit  on  devoir  d^  maintenir  cette  réserve. 

dsliof»  4»  viilfs  floumûat»  Wqqeii^  qouptHéf  90Dt  p^Mibi»!  d'uDe  Isxe  dp  7  fr-  ceat  43  mr 
becti^tre;  is  tas^  iotérieure  alîeipt  le?  nw  étrangers  comme  les  yii^  du  pays;  son  produit 
ètt  d*énviron  1 1  mîHîûQs. 

fl  «liste  en  iAeraagne  des  droHs  de  ed-ccdation  et  et  iikêây  iadéyendsaiinsat  des  dro^ 
de^oosne  pirtifiikupmt ikyés  sur  lea  iBiii.e«  h9u|Mmsa-4k  if»  mm^mm? 

JEn  AnfMft^cre^  pays  non  prodticteii^,  (sf  vips  m  Mlpportap^ <lfl«4^  4mt9  M  4ousae,  m^ 
ces  divits  de  douane,  ^)iî  sont  à^i'jfr,  5o  cent. par  hectolitre  de  vîp ^a-dessous  de  i5  degrés, 
Q*ont  évidemment  diantre  caraetère  (fae  celui  d*imp6ts  de  consommation  ;  les  vins  mousseux 
•ont  saitnés  ;  iepradnit  de  I1mp6t  est  d'environ  32  miUioas. 

£n  fte%i(|tte,  le  éroit  daœiit  sur  ks  viot  ast  ide  33  francs  psf  h«c|oU|re,  «t  ïpa  f  paraejt 
un  droit  spécial  dp  fabrication  aor  les  vin»  de  raisins  aecs. 

Dans  les  Pays-Bas,  le  droit  d'accise  est  de  d 2  fr.  4o  cent,  par  hectolitre  et,   comme  en 

Belgique,  la  piaékietiott  des  vins  de  fruits  secs  est  BoaoaCise  k  Vimp^t  et  à  nue  torte  d  exercice. 

£n  Suiaae^  lea  vida  •cquiUaot  ma  dreit  de  i»uiemaMilion  à  des  Aatid  Aifiëamta  felpn  qsLJis 

—ni  (daa^  f»uam  vjM»f  ordiuaûrea  ou  opowie  xm  t^périeigin'  hff  vins  a^r^eU  py.ent  le 

double  du  droit  des  vins  naturels  ;  les  raisins  secs  k  boissons  sont  imposés. 

En  Russie,  les  vins  étrangers  sont  frappés  de  droits  de  douane  très  élevés  (gyfr.  69  cent, 
les  100  kilogrammes  de  vin  de  raisins  ou  de  baiea  en  fôts  et  barâs,  1  fr.  80  cent,  'la  bootaîMe 
de  vBi  son  mouaaeux,  5  fr.  60  cent,  la  bouteille  de  vinm^uaseux)' 
Les  droits  de  douane  des  autres  paya  ^'Ëui-ofie  aoifit  : 

£n  Danemark,  ^3  fr.  4o  cent  par  hectolitre;  e/^  Suède,  ao  francs  par  hectolitre-,  en 
Norv^e,  16  francs  par  hectolitre;  en  Roumanie,  100  francs  par  hectolitre;  en  Serbie, 
s  5  mncapar  hectolitre. 

fin  ee  qui  aenceme  iet  bières,  le  taUeau  ci-destous  iiudîqqe<  pour  un  •certain  nombre  de 
pays,  la  nature  et  le  produit  des  dreits  dont  elles  sont  passibles  : 
An^eterre,  imp^  k  la  fabrication  :  i4o  îniliions  ; 
Russie,  impôt  a  la  £ibrication  :  2 1  millions  ; 
Autriche-Hongrie,  imp6t  à  la  fiibrica^n  :  63  miffioas  ; 
balie,  impôt  à  la  fidmcaiîon  :  1  milMon  ; 

AUemagne»  impôt  à  k  fabiicatifm  :  92  miUion^  (dont  5o  mili.ions  en  pavièi^e)  ; 
Belgique,  impôt  à  la  fabrication  :  9  millions  ; 
Hollande ,  impôt  à  la  fabrication  :  a  millions  environ  ; 
Étita^Jnis,  impôt  k  la  circulation  :  5o  mSKons  environ; 
Eapegne,  droit  de  douane:  13  fr.  5o  cent,  par  hectolitre; 
Oi^,  dfoil.de  douane:  97  'fr..35  cent,  par  Iiectditre. 
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D'autre  part,  la  supiprcssion  de  tous  droits  et  de  toutes  formalités  à  la 
ciroulation  sur  les  vins  et  les  cklres  compromettrait  le  rendement  de  Timpôt 
sur  les  spiritueux,  eu*  mettant  à  la  dispotitioi>  des  fraudeurs  une  matière 
dont  il  est  aisé  d'extraire  Talcoo}  par  uue  opération  très  simple  et  en  facilitant, 
en  outre,  la  circulation  illégale  des  spiritueux  fabriqués  claiidestiaefli(»it% 

Or,  si  Ton  est  tenu  à  un  redoublement  de  précautions  vis^à-^visde  la 
fraude,  bien  loin  de  tendre  à  désarmer  TEtat,  c'est^»  sans  conti^edit,  au 
moment  oii  nous  allons  chercher  surtout  dans  une  augmentation  des  draxts 
sur  laloool  la  compensation  au  dégrèvement  des  boissons  kygiéniqoes. 

Au  lieu  de  porter  le  droit  sur  Talcool  de  i56  fr.  25  cent,  à  196  francs, 
comme  dans  le  projet  de  Tan  dernier,  nous  avons  pu,  il  est  vrai,  le  iimiter  à 
un  taux  plus  bas;  il  serait  désormais  de  igo  francs.  Néanmoins,  bien  qu'on 
soit  très  loin  encore  ainsi  des  taux  en  vigueur  dans  plusieurs  pays,  on  doit 
s^attendre  à  ce  que  la  fraude  trouve  un  stimulant  dans  ce  rehaussement.  Il 
est  évident  qu'elle  cherchera  à  en  profiter. 

Aussi  n'avons-nous  pas  cru  possible  d'abandonner,  même  éventuellement, 
pour  les  spiritueux ,  comme*  nous  le  faisons  pour  les  vins  et  les  cidres,  les 
droits  d'entrée  qui  s'ajoutent  aux  droits  de  consommation  dans  les  villes 
d'une  population  agglomérée  de  ^lOoo  habitants  et  an-dessus.  Non  seule- 
ment, en  eflet,  cette  suppression  se  traduirait  par  uh  déficit  de  1 4  millions 
qui  rendrait  la  réalbalion  de  la  réforme  beaucoup  plus  difficile,  mais  encore 
elle  entraînerait  la  suppression  des  vérifications  aux  bardères  des  villes,  et 
ces  vérifications  constituent,  surtout  à  défaut  de  l'exercice  des  débits,  une 
garantie  indispensable  pour  la  perception  du  droit  général  de  consommation. 

Il  ne  faut  pas  perdre  de  vue  que  les  villes  sont  les  graqds  centres  de 
consommation  de  l'alcool,  et  que  les  barrières  prot^ent  ces  centres  de  con- 
sommation contre  les  infiltrations  d^alcools  fabriqués  en  fraude. 

Il  ne  faut  pas  se  dissimuler,  en  outre,  que,  si  le  privilège  actuel  des 
bouilleurs  de  cm  devait  être  maintenu,  le  recouvrement  de  l'impôt  cesserait, 
dans  les  conditions  nouvelles,  d'être  assuré.  Avec  la  suppression  de  l'exer- 
cice dans  les  débits  et  le  relèvement  des  droits  sur  l'alcool,  la  situation  de- 
viendrait intenable  pour  le  fisc^  si  une  réglementation  spéciale  n'intervenait 
pas.  La  réglementation  du  jurivilège  des  bouilleurs  de  cru  est  la  contre-partie 
nécessaire  de  la  suppression  de  l'exercice  dans  les  débits. 

C'est  cet  exercice  seul,  en  effet,  qui  nous  a  permis  jusqu'ici  de  reprendre 
à  la  consommation  les  spiritueux  dont  la  production,  sous  le  régime  actuel, 
échappe  à  toute  surveillance*  Ce  moyen  d'action  disparaissant^  il  est  de  toute 
nécessité  que  de  nouvelles  mesure^  assurent,  aussi  exactement  que  pos- 
sible, la  prise  en  charge  des  quantités  fabriquées. 

Il  y  a  longtemps,  d'ailleurs,  que  le  privilège,  des  bouilleurs  de  cru,  tel 
qu'il  fonctionue  depuis  la  loi  du  i4  décembre  i875,i80ulève  les  plus^ vives 
réclamations  de  la  part  des  conmierqants  et  des  industriels  soumis  à  la  sur- 
veillance de  la  Régie.  Ceux-ci  se  plaignent,  et  non  sans  raison,  du  préjudice 
que  leur  cause  l'introduction  en  fraude,  dans  la  consommation,  des  spiri- 
tueux fabriqués  en  dehors  de  tout  contrôlée  Notre  régime  actuel  qui  laisse 
à  la  disposition  des  bouillleurs  de  cru,  sans  garanties  aucunes,  les  quan- 
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thés  d'alcools  par  eux  fabriquées,  conslilue,  irâilléurs,  eu  é^rd-ao  taux 
ëleré  de  Himpôt,  une  anomalie  dont  on  ne  trouve  ê?n  Europe  qu'un  seul 
exemple,  fourni  par  la  Serbie.  Portout  aîHeurs;  si  qtielques  cooeessions 
sont  faites  aux  bouilleurs  de  eru  et  aux  distillateurs  agridoîes,  du  moins  la 
situation  de  ces  deux  sortes  de  producteurs  est  soumise  &  une  i^égleoientation 
et  à  un  conirôle. 

Ajoutons  que,  si  le  privilège  des  bouilleurs  de  cru  a  pu  subsister  jusqu*à 
ce  jour  dans  son  intégralité  sans  que  le  rendement  de  TimpM  en  ait  été  trop 
sensiblement  affecté,  cela  tient  à  Tinsuffisance  de  nos  récoltes  pendant  ces 
dernières  années.  Mais  le  jour  où,  nos  vignobles  étant  reconstitués,  la  pro- 
duction redeviendra  ce  qu'elle  était  autrefois  —  et  c'est  là  un  avenir  qu'il 
-est  aujourd'hui  permis  d'envisager  comme  prochain  —  le  sort  de  Tiinpôt 
^ur  l'alcool  serait  très  gravement  compromis  si  la  fabrication  des  eaux-de-vie 
de  cru  continuait  d*échapper  à  toute  surveillance.  A  ce  point  de  vue  encxMre, 
k  r^ementation  du  privilège  apparaît  comme  absolument  nécessaire. 

Une  question  s'est  posée,  toutefois,  à  ce  propos.  Convient-il  d'abolir  corn* 
platement  le  privilège  dont  jouissent  les  bouilleurs?  Y  a-t-il  lieu ,  au  contraire, 
de  le  conserver  dans  une  certaine  mesure  en  le  réglementant?  La  Commis- 
sion extra-parlemeiltaire  des  alcools  a  étudié  de  très  près  celto  question,  et 
•void  en  quels  termes  son  président,  M.  Léon  Say,  s'est  exprimé  dans  son 
rapport  au  Ministre  des*fioances  : 

t  .  .  .La  fraude  s'est  pratiquée  sur  une  échelle  immense  à  Tépoque  où 
la  production  du  vin  était  si  abondante  qu'on  était  obligé  de  le  brûler 
faute  de  fûts  pour  le  loger.  Elle  se  pratique  encore  malgré  la  diminution 
delà  production  annuelle  des  vins,  mais  il  faut  reconnaître  que  c'est  dans 
des  proportions  moins  considérables  qu'autrefois. 

«Le  Trésor,  par  la  diminution  de  ses  recettes,  le  commerce  honoêle,  par 
ïa  concurrence  déloyale  des  fraudeurs,  la  morale,  par  le  mépris  qu'on  fait  de 
la  loi,  souffrent  de  cet  état  de  choses.  Il  est  urgent  d'y  remédier. 

«  On  a  nié  que  la  situation  faite  par  la  loi  aux  bouilleurs  de  cru  constituât 
un  privilège.  On  a  prétendu  que  les  agriculteurs  avaient  un  droit  naturel  à 
consommer  l'eau  de-vie  provenant  de  leur  virr  et  de  leurs  fruits,  comme  le 
pain  fait  avec  leur  blé  et  la  viande  fournie  par  leurs  bestiaux  abattus. 

«  Il  y  a  pourtant  entre  Feau-de-vie  d'une  part,  le  pain  et  la  viande  d'autre 
part,  cette  différence  que  l'eau-de-vie  est  assujettie  à  un  droit  de  consom- 
mation tandis  que  le  pain  et  la  viande  en  sont  exempts. 

«  Or,  s'il  est  un  principe  fiscal  qui  soit  généralement  admis  et  qui  ait  été 
appliqué  dans  la  mesure  la  plus  large  en  tous  temps  et  en  tous  pays ,  c'est 
que  les  taxes  de  consommation  doivent  être  universelles.  On  les  a  même 
employées,  daùs  les  temps  de  privilège,  pour  atteindre  les  citoyens  qui 
étaient  parvenus  à  se  soustraire  aux  impôts  directs.  Les  impôts  de  con- 
sommation frappent  les  produits  indépendamment  de  leur  origine  et  du  mode 
de  leur  production.  Qu'ils  soient  consommés  sur  place  par  celui-là  même 
qui  les  a  créés  chez  lui  dans  son  domaine,  ou  qu^ils  entreùt,  n'importe  dans 
quel  lieu  ou  h*hnporte  comment,  dans  là  consommation  de  celui  qui  les 
achète,  les  objets  et  les  denrées  frappés  dé  droits  de  consommation  sont  assu- 
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jeltis  à  rimpdt.  Le  nom  mèaie  (rîmp6t  de  consommation  montre  qa^il  ne 
ft^efit  m  d'un  droit  sur  le  commeFoe,  ni  d*nn  drcHt  »ar  la  vente,  ni  d*une 
taxe  w  la  drcolalion.  C'est  comme  un  prélèvement  qui  se  fait  an  profit 
de  l*Etat  sur  ce  qui  se  consomme.  H  y  en  a  des  preuves  abondantes. 

«  L'impôt  sur  le  revenu  des  cultivateurs  est  assis  en  général  sur  le  prix 
des  fermages,  comme  cest  le  cas  en  Angleterre  pour  Yincome  iax;  mais 
dans  les  pays  où  il  a  été  calculé  et  où  il  est  prélevé  sur  le  revenu  déclaré  par 
Tassujetti  et  contrôlé  par  le  fisc,  comme  c'était  le  cas  dans  les  Républiques 
italiennes,  on  fait  entrer  dans  le  compte  dn  revenu  à  imposer  la  valeur  des 
denrées  produites  et  consommées  à  la  maison ,  conformément  k  un  tarif 
ofiiciel. 

«£n  Franee,  Timpôt  foncier  est  perçu  en  raison  d*un  revenu  cadastral. 
Lor»  de  rélabiiasement  du  cadastre  ou  aux  époques  où  on  le  revise,  les  terres 
SMt  classées  et  le  revenu  cadastral  4val(9és  sans  qu*on  distingue  les  pro- 
priétés dont  les  produite  nourrissent  Jenrs  propriétaires  on  les  cultivatfucs 
qui  les  exploitent  de  celles  dont  la  récolte  est  portée  an  marché  pour  ^tre 
vendue. 

f  Notre  impôt  mobilier  est  assis  sur  la  valeur,  locativ^  d^s  maisons:  c^eiit 
«n  impôt  sur  la  dépense  du  loyer  tout  à  Xait  semUable,  par  sa  nature  et 
par  les  conditions  de  son  assiette,  aux  impôts  ordinaires  de  consommation. 
Le  propriétaire  qui  habite*  sa  propre  maison  o*en  eài  pourtant  pas  exempté. 
S'il  ne  le  payait  pas,  ce  serait  bien  par  privil^e  :  personne  ne  peut  en 
disconvenir. 

«Les  propriétaires  de  salines  ne  peuvent  pas  soustraire  le  sel  cpills 
fabriquent  Sur  leur  propre  terrain  à  la  surveillance  des  agents  de  1*État  et 
n'ont  pas  le  droit  de  le  consommer  sans  acquitter  fimpôt. 

«  Les  planteurs  de  tabac  ne  peuvent  détourner  pour  leur  usage  aucune 
feuille  des  plantes  qu'ils  cultivent  sur  le  sol,  et  sont  obligés  de  représenter 
aux  inspecteurs  des  manufactures  de  l'État  le  compte,  feuille  par  feuillet  des 
pieds  qui  poussent  dans  leurs  champs. 

•  Enfin  comprendrait-on»  dans  un  pays  où  tous  les  impôts  seraient  assis 
sur  les  consonunations,  que  les. propriétaires  qui  ne  consommeraient  que 
leurs  produits  en  fussent  exempta  ?  lU  profiteraient  des  dépenses  générales 
sans  cUminuer  leur  jouissance,  ni  augmenter  leur  peine.  Ils  jouiraient  des 
avantages  de  toutes  les  dépenses  publiques,  sans  y  avoir  coocouru. 

«  Aussi  la  Commission  a-t-elle  conclu  à  la  suppression  de  ce  qu'elle  consi- 
dère comme  un  privilège  accordé  par  la  loi  aux  bouilleurs  de  cru. 

«  Aucun  dépôt  d'alcool  ne  lui  paraît  devoir  être  soustrait  à  la  connaissance 
de  la  Régie.  C  est  un  principe  qui  doit  être  appliqué  sans  exception  ni  réserve. 
Ceux  qui  ne  seraient  pas  obligés  de  le  respecter  jouiraient  d^un  privilège. 

«  Aucune  consommation  ne  peut  être  soustraite  au  payement  des  droits 
sans  que  ce  soit  par  un  privilège  contraire  au  principe  de  l'^alité  des 
citoyens  devant  l'impôt.  * 

Le  rapport  ajoutait,  néanmoins: 

«  La  Commission  reconnaît  toutefois  que  la  difficulté  de  percevoir  l'impôt 
sur  la  totalité  des  eaux-de-vie  produites  peut  excuser  une  sorte  de  tolérance 
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«tléfitun^  «M  OKwtioa  d'impôU  à  k  coodi^n  ck  lutiatemr  diuiacdes 
Umiie$  étroUea  et  tû?Q  définies  Tetpèçe  do  piivU^  ijpiî  ro  ré4ulterait  pMir 
les  propriétiûreiu 

«Ceatàvous,  Monsieur  le  Ministre,  qu*3  appartient  de  déterminer,  sous 
votre  responsabiKté  politique,  fétendae  de  la  concession  dont  il  s^agit.  • 

Nous  inspirant  de  cette  pensée  de  bienveillance  et  voulant  apporter  à  la 
réfonne  tons  les  tempéraments  compatibles  avec  le  respect  dîies  droits  de 
fÉtat,  nous  proposons  d'allouer  en  fiianchise  aux  bouilleurs  de  cru,  pour 
leur  consommation  personnelle,  lo  litres  d'alcool  pur,  ce  qui  correspond  à 
une  quantité  ^  ao  à  25  litres  d*eau*de-vie. 

Ifott^  proposons,  de  plus,  d*autoH^r  le  vinage  à  la  propriété, moyennant 
te  payement  dVin  simple  droit  de  dénaturatioq  de  3  7  fr.  5o  cent,  par  bec- 
loutre  d'alcool  pur.  url^ce  à  cette  taxe  dç  faveor,  les  viticulteurs  pourront 
employer  une  partie  de  leur  récolte  à  améliorer,  par  le  vinage,  la  richesse 
alcoolique  de  Tautre  partie,  pour  en  assurer  la  conservation  et  le  transport. 

Nous  avons  la  confiance  que  les  populations  agricoles  apprécieront  ces 
mesures  par  lesquelles  nous  nous  sommes  efforcé  de  concilier  des  usages  tra- 
ditionnels avec  les  justes  exigences  de  la  loi  fiscale  et  le  principe  de  réalité 
des  citoyens  devant  l'impôt. 

Nous  avons  retracé  d^ns  ses.  lignes  essentielles  h  réforme  des  boissons. 
Diverses  autres  innovations  inéritent  pourtant  d'être  signalées  encore. 

Ainn^  pour  pai«r  à  l'aoeroiaieniait  de  reqpoasabilîlé  que  la  suppression 
de  IWerdce  dans  lea  débita  va  faire  peser  sur  les  expéditeur^  de  boissons  « 
BOUS  vous  proposons  desmeauma  ocmtre  les  aqkeieurs  peu  scrupuleux  qui, 
après  avrâ  frauduleusement  disposé  des  marcbaudises,  chtrehent  à  laisser 
aux  vendeurs  la  responsabilité  éb  l'iiiipAt. 

Nous  conformant  à  un  autre  vcsit  qui  nous  a  paru  fondé,  nous  inscrivons 
dims  la  loi  même  le  principe  d5  l'appUci^tioo  du  régime  du  vin  aux  ven- 
dai^;es  qpie  des  intermédiaires  prennent  l'habitude  depuia  quelques  années 
de  se  faire  expédier  des  centres  de  production,  pour  lea  convertir  en  vins, 
sans  payement  des  droits,  au  détriment  du  Trésor,  du  commerce  des  vins  et 
des  intérêts  généraux  de  la  viticulture  elle-même. 

Une  autre  innovation  consiste  dans  la  faculté  du  vinage  à  pnx  réduit  pour 
les  fabricants  de  vermouts  et  de  vins  d'imitation,  Jusqult  ce  jour,  ces  indus- 
triels se  soqt  trouvés  I  par  le  fait  de  la  l^is]ation  Çscale,  dans  une  situation 
défavorable  vis-à-vis  des  importateurs  qui  n'acquittaient  aucun  droit  de 
douane  ni  de  régie  sur  l'alcool  ayant  servi  à  porter  leurs  vermouts,  ma- 
dères, etc.,  jusqu^àla  limite  de  i5.g  degrés.  Cette  in^Kté  de  traitement  a 
de  tout  temps  motivé  les  plaintes  de  nos  fabricants,  et  à  difficultés  reprises 
des  propositions  ont  été  formulées  en  vue  de  la  faire  cesser. 

Le  nouveau  tarif  des  douanes  a  déjà  beaucoup  amélioré ,  sous  ce  rapport, 
les  conditioBS  de  la  concurrence;  la  disposition  que  nous  proposons  achèvera 
de  donner  aux  intéressés  la  satisfaction  qu'ils  réclament. 
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Dans  le  même  ordre  didées,  ootis  vous  proposons  Tatlocaiion  d'un  déchet 
ftpécia)  de  fabrkatioD  pour  les  Kquorisles  et  les  fabricants  d  absinthe  et  de  bitter 
opérant  par  voie  d'infusion  ou  de  distillation,  chez  lesquels  la  déduction 
réglementaire  de  7  p.  o/c»  par  an  est  notoiremeot  insuffisante,  et  qui,  pour 
ce  qiolif,  se  trouvent  actuellement  pUcés  dtns  une  situation  fâcheuse  an 
point  de  vue  de  Texportation. 

Indépendamment  de  ces  réformes,  mentioniMMis  encore  la  simplification 
des  tarifs,  les  fadlîtés  accordées  pour  la  circulation  des  boissons,  enfin  le 
nouveau  mode  de  tarification  des  bières.  A  T^^ard  de  ce  dernier  produit, 
nous  assurons,  par  une  réduction  notable,  la  corrélation  qui  doit  exister 
entre  le  tarif  des  bières  et  cçlui  des  autres  boissons  hygiéniques.  La  distinc- 
tion d  espèces,  telle  qu'elle  existe  actuellement  et  qui  a  pour  base  le  mode 
de  fabrication,  donnait  lieu  à  une  foule  de  difficultés  et  dabus;  nous  lui 
substituQus  une  classification  plus  rationnelle  qui  repose  sur  la  qualité 
même  du  produit. 

A  cet  effet,  nous  proposons  de  taxer  les  bières  à  raison  de  5o  centimes 
par  hectolitre  et  par  degré  de  densité,  des  moûts  (fractions  négligées),  sans 
que  toutefois  le  droit  à  percevoir  puisse  être  inférieur  à  1  fr.  5o  cent,  par 
hectolitre. 

Pour  une  biiare  de  consommation  ordinaire  pesant  4  degrés  environ  au 
densimètre,  la  taxe  ressortira  en  moyenne  à  2  francs  par  hectolitre;  elle 
sera  donc  sensiblçm^it  infàrieure  m  cette  dont  cette  boisson  est  actuellement 
firappée,  et  qui  s'élère  à  2  fr.  70  cent,  environ  par  hectolitre.  La  mesuie 
proposée  constitue  ainsi  un  d^rèvement  notable  qui ,  ajouté  à  celui  qui  résul- 
tera dans  Taivemrde  rabaissement  des  maxima  des  dbroits  d^octroi,  ne  peut 
manquer  d'être  accueilli  avec  faveur  par  les  consommateurs. 

En  outre,  en  limitant  la  taxe  à  5o  centimes  par  hectolitre  et  par  degré, 
on  aura  aidé  à  la  fabrication  de  produits  de  meilleure  qualité ,  puisque  les 
brasseurs  n^auront  plus  le  même  intérêt  que  maintenant  à  allonger  leurs 
bières  avec  des  dilutions  de  glucoses  libérées  de  fimpôt. 

Enfin,  en  dégageant  l'industrie  des  entraves  apportées  par  la  législation 
actuelle  aux  différents  procédés  de  fabrication  employés,  en  taxant  la  bière 
proportionnellement  à  sa  qualité,  on  aura  encouragé  les  brasseufs  II  perfec- 
tionner leorà  systèmes  de  fabrication  ou  à  en  rechercher  d*autres  encore  plus 
avantageux.  A  ce  point  de  vue  encore,  la  réforme  proposée  constitue  un  pro- 
grès réel. 

On  trouvera  dans  les  notes  jointes  à  cet  exposé  la  comparaison  des  tarifs 
projetés  avec  ceux  qui  sont  actuellement  en  vigueur,  et  le  calcul  détaillé  des 
recettes  qui  doivent  remplacer  celles  dont  TÉtat  lait  abandon.  On  se  con- 
vaincra aisément  par  lexamen  de  ces  chiffres  que  nos  évaluations  ont  serré 
d'aussi  près  que  possible  la  rc^alilé,  de  façon  à  prévenir  tout  mécoinpte. 
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Voici  k  grands  tnâis  cooimeot  se  préseote  Topértliûa  4 

TARIFS  B!1  VIGUKUn.  !«(OUVBAUX  TARIFS.  D^GRÈvUMENTS. 

Vins 136,407,131*^         74,861,996^         6i,545,i35^ 

Cidres 11,989,524  5,53a,o4i  6,467,483 

Bières 22,281,987  16,^09,792  5,672,195 

I I <         I  I   I  > ■  -■■■■■  I  ■'  I 

Totaux 170,678,642  97,003,829  73,674,8i3 

À  ajouter  :  Dégrèvemeot  oomplémentaire  sur  les  vins, 
avec  }e  concours  des  viHes.  Part  incombant  à  TÉtat  pour  la 
première  année  de  la  réforme i,934i525 

D^rèvement  total  sur  les  boissons  hygiéniques  (part  de 
rÉtat} 75,609,338 

Cette  perte  sera  compensée  par  les  recettes  nouvelles 
suivantes  : 

Alcool,  augmentation  des  droits 55,609, 338 

Réglementation  du  privilège  des  bouilleurs  de  cru 20,000,000 

Total  égal 75,609,338 

Telles  sont  les  lignes  générales  et  Téconomie  du  projet  que  nous  soumet- 
tons à  vos  délibérations. 

Partant  de  ce  principe  que  la  réforme  devait  se  suffire  à  elle-méau  et 
qu'il  fallait  trouver  d'un  c6té  Téquivalent  de  ce  que  Ton  abandonnait  de 
lautre,  nous  croyons  avoir  donné  satisfaction  «  dauft  la  plus  large  mesure 
possible,  aux  intérêts  en  cause,  et  bous  être  arrêté  aux  combinaisons  les 
plus  propres  à  encourager  la  production,  à  donner  un  nouvel  essor  k  la 
consoimnation  des  boissons  hygiéniques  et  à  faciliter  le  développement  des 
transactions  commerciales. 

Débarrassé  de  la  formalité  de  Texercice  qui  a  le  plus  contribué  jadis  à  le 
rendre  impopulaire,  allégé  des  taxes  qui  pouvaieni  être  considérées  comme 
excessives  ou  inversement  proportionnelles,  ramené  enGn  à  des  taux  bien 
inférieurs  à  ceux  qui  sont  en  vigueur  dans  la  plupart  des  autres  pays,  Tim- 
pot  des  boissons,  qui  est  déjà  Tun  de  ceux  dont  le  recouvrement  s'opère 
avec  le  plus  de  facilité  et  dont  les  frais  de  perception  n'ont  rien  d'exagéré , 
prendra  raag  parmi  nos  impôts  les  plus  acceptables  et  les  mieux  acceptés» 

U. 

« 
Nous  vous  proposons,  en  second  lieu,  la  suppression  du  budget  sur  res- 
sources spéciales  et  l'incorporation  de  celles  des  dépenses  de  ce  budget  qui 
incombent,  en  fait,  à  l'État, 

L'un  des  objets  que  nous  avops  en  vue  depuis  plusieurs  années,  c'est 
lunificatiou  du  budget.  Déjà  sans  doute,  l'on  serait  en  droit  de  considérer 
cette  unification  comme  accomplie,  puisque  toutes  les  dépenses  qui  autrefois 
étaient  comprises  an  budget  extraordinaire  ont  pris  place  dans;  le  budget 
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général  et  qu'elles  y  sMkt  oMYerteB  as  moyen  des  revamu  permatieiitâ  de 

rÉut. 

Cependant,  il  nous  a  semblé  que  de  nouveaux  progrès  sont  à  réaliser.  La 
clarté  des  écritures,  le  bon  ordre  de  nos  finances,  ne  pourraient  que  gagner 
à  une  revision  des  dépenses  qui,  bien  que  payées  sans  emprunts,  figurent  à 
des  comptes  spéciaux.  Si  parmi  elles  il  en  est  qui  soit  efifectuées  pour  TÉtat , 
c'est  au  budget  ordinaire  de  l'État  et  non  ailleurs  qu'elles  doivent  étie 
inscrites. 

Étudiant  donc  à  ce  point  de  vue  le  budget  sur  ressources  spéciales,  nous 
avons  été  conduit  à  toute  une  série  d'incorporations  nouvelles. 

Le  budget  sur  ressources  spéciales  a  été  créé,  on  le  sait,  par  la  loi  du 
2  juillet  1862  portant  fixation  du  budget  général  de  l'exercice  i863  :  «  On  a, 
jusqu'ici,  disait  l'exposé  des  motifs  de  cette  loi,  confondu  avec  les  recettes 
et  les  dépenses  de  Irltat  les  recettes  et  les  dépenses  du  service  départe- 
mental, le  produit  des  centimes  communaux  et  les  crédits  nécessaires  pour 
en  cfiecluer  la  restitution  aux  communes,  enfin  certaines  dépenses  spéciales 
qui  ne  se  règlent  que  d'après  le  montant  des  ressources  qui  leur  sont  affec- 
tées. Ce  sont  là  des  recettes  et  des  dépenses  qui  ne  figurent  véritablement 
que  pour  ordre  au  budget;  il  faut  les  en  séparer  sans  les  soustraire  au  con- 
tràle  l^islatif ,  si  l'on  veut  se  faire  une  idée  exacte  et  précise  des  charges 
vraies  et  des  ressources  réelles  de  l'État.  EUes^  formeront  désormais  un 
budget  spécial  dont  la  fixation  sera  réglée  par  le  titre  II  de  la  loi  de  fi- 
nances, tandis  que  le  titre  I"  ne  s'appliquera  qu'aux  dépenses  et  aux  recettes 
qui  méritent  seules  la  dénomination  de  budget  ordinaire  de  l'État.  » 

Tel  était  le  programme  tracé  au  budget  sur  ressources  spéciales.  Il  repo- 
sait  tout  à  la  fois  sur  une  idée  juste  et  sur  l'oubli  d^une  r^e  essentielle. 

C'était  une  idée  juste,  celle  qui  consistait,  poul*  donner  au  budget  de 
l'Etat  sa  véritable  physionomie,  à  eu  faire  sortit*  les  recettes  et  les  dépenses 
concernant  les  départements  et  les  communes. 

En  revanche,  lorsque  sous  prétexte  de  corrélation  entre  certaines  recettes 
et  certaines  dépenses  de  TÉtat,  on  prétendait  ne  voir  dalisces  receltes  et  ces 
dépenses  que  des  comptes  «  d'ordre  » ,  on  perdait  de  vue  ce  principe  supé- 
rieur que  toute  recette  budgétaire,  quelle  qu'eUe  soit,  appartient  non  à  tel 
00  tel  service  spécial,  mais  à  Tensemble  du  budget  S'il  est  une  vérité 
reconnue  dans  notre  législation  finalicière,  c'est  sans  contredit  celle-là.  L'État 
franchis  n^a  à  acceptei*  aucune  aifectation  particulière  d'impôts.  Tous  les 
revenus  publics,  quelle  que  soit  leur  origine,  doivent  concourir  indistincte- 
ment au  fonctionnement  de  la  masse  des  services  publics.  Il  n'en  peut  être 
rien  distrait  pour  former  des  caisses  spéciales,  indépendantes  de  la  caisse 
générale  et  pour  copstituer  en  quelque  sorte  de  petits  États  dans  l'État.  Si 
l'on  a  pu  s'écarter  de  la  strictd  obs^rvatioa  de  ce  principe,  aucun  eObrt  ne 
doit  être  négligé  pour  y  revenir.  L'unité  budgétaire  est  à  ce  prix* 

La  création  du  budget  sur  ressources  spéciales  a  porté  atteinte  à  l'unité 
budgétaire  parce  qu'en  donnait  la  &cilité  de  classer  certaines  recettes  et 
certaines  dépenses  en  dehors  du  budget  général,  elle  a  permis  de  distraire 
de  ce  budget  ou  de  n'y  pas  oimprendre  des  recettes  et  des  dépenses  qui, 
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par  leur  nature ,  eu  font  partie  intégtaAte.  On  va  s'en  àtourer  aidéttent  en  par- 
courant les  chapitres  dont  nous  avons  opéré  la  réintégration  an  budget  général. 

1.  Fonds  de  non-valeurs.  —  Les  fonds  de  non-valeurs  ont  été  créés  pour  ga- 
rantir le  rendement  global  de  toute  cette  catégorie  de  ressources  qui  sont 
perçues  ao  moyen  de  râles.  Cest  une  sorte  de  fonds  d'assurance  qui  est 
constitué  par  des  centimes  additionnels  ^goûtés  tant  au  principal  qu  aux  im- 
positions départementales  et  communales  et  grâce  auquel  le  recouvrement 
intégral  des  contributions  directes  inscrites  dans  les  rAles  dressés  au  profit 
de  l^État^  des  départements  et  des  conmiunes  est  mis  à  l'abri  de  toUt  aléa, 
en  dépit  des  dégrèvements  prononcés  en  faveur  des  contribuables. 

Cette  ^té  absolue  a  perdu ,  sans  doute  ^  de  son  intérêt  pour  YÈiài  à 
mesure  que  la  somme  des  impôts  et  revenus  indirects  a  grandi  ;  elle  a  ce- 

Sndant»  lùéme  aujourdliui ,  ses  avantages.  Nous  ne  proposons  pas  de  la 
Te  disparattreé  Mais  à  quel  titre  les  ressources  qui  Rassurent  peuvent-elles  être 
distraites  du  budget  î  Parce  qu'elles  viennent  en  compensation  d'une  rentrée 
mi  ne  se  sera  pas  effectuée,  en  ont-elles  moins  le  caractère  de  revenus  publics? 
Tous  les  impôts  concourent  les  uns  aussi  Inen  que  les  autres  à  prévenir  des 
insuÈsances.  Le  vrai  fonds  d'assurances  du  budget,  c'est  l'État  lui-même, 
garant  de  ses  engagements.  Les  fonds  de  non-valeurs  doivent  donc  prendre 
place  au  budget  au  même  titre  que  tous  nos  autres  moyens  d'équilibre. 

C'est  une  sonUne  de  2dto64fOo6  francs  qui  va  grossir  en  recettes  et  en 
dépenses  le  budget  général  de  1893. 

Dans  cette  somihe,  il  importe  de  le  remarquer,  figure  une  part  qui  in- 
comberait, en  réalité,  aux  budgets  des  départements  et  des  communes^  En 
efiet,  lorsqu'un  contribuable  bénéficie  d'une  remise  ou  d'une  modération 
d'impêt,  le  dégrèvement  porte  sur  l'ensemble  de  la  cote,  sur  les  centimes 
départementaux  et  coomiunaux,  aussi  bien  que  sur  le  principal.  Le  sacrifice 
consenti  l'est  simultanément  par  l'État,  les  départements  et  les  communes* 
Il  en  est  de  même  en  ce  qui  touche  les  recettes  ;  elles  proviennent,  depuis 
i853  du  moins,  des  impositions  départemenUdes  et  oonamunales  en  même 
tenms  que  des  impositions  propres  à  l'État. 

tlne  ventilation  eût  été  par  suite  théoriquement  nécessaire,  mais,  dans  la 
situation  pr^ente  des  choses,  elle  n'a  pas  semblé  possible.  Si,  d'ailleurs,  le 
budget  se  trouve  grossi  de  ce  chef,  il  l'est  en  recettes  Comme  en  dépenses,  et 
l'inoonvénient  de  cette  élévation  est  moindre  à  coup  sûr  que  celui  de  l'atté- 
nuation produite  par  le  budget  sur  ressources  spéciales»  Ce  mode  de  pro^ 
céder  n'est  pas  au  surplus  sans  avantages*  Pour  les  départements  et  les 
communes,  en  effet,  la  certitude  absolue  du  recouvrement  intégral  des  con- 
tributions directes  est  Une  condition  de  la  plus  haute  importance,  les  cen- 
times constituant  le  plus  souvent  la  partie  principale  de  leurs  ressources* 
L'État,  en  inscrivant  à  son  budget  la  totalité  du  fonds  de  non-valeurs, 
apporte  à  ce  fonds  d'assurance  une  force  de  plus. 

Le  rattachement  que  nous  proposons  aura  lieu  d'une  manière  complète , 
de  façon  à  ramener  les  dégrèvements  et  les  non-valeurs  sous  l'application 
des  régies  générales  de  la  comptaibilitét  Ainsi  prendront  fin  diverses  ano- 
malies* 
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AdueUement,  par  exemple  «  eo  ce  qui  concerne  les  contributions  de  ré'- 
partition ,  c'est-à-dire  la  contribution  foncière  des  propriétés  non  bâties,  la 
contribution  personnelle-mobilière  et  la  contribution  des  portes  et  fenêtres,  il 
est  fait  face  à  finsuffisance  éventuelle  du  produit  des  centimes  de  non-valeurs 
à  Taide  des  excédents  demeurés  libres  sur  le  moulant  de  ces  centimes  ;  ces 
excédents  se  reportent  d'exercice  en  exercice,  en  conservant  leur  aflTectation, 
comme  s'flis  étaient,  noii  la' propriété  de  l'État,  riiaîs  celle  des  contribuables. 
Ciette  Borle  de  caisse  particulière  comprenait,  a  la  clôture  de  l'exercice  1890, 
uh  reliquat  de  fonds  de  x  ,2î2Î,26o  fr.  81  cent.  Désormais,  il  n'y  aura  plus  de 
fticuîté  de  report.  Les  excédents  de  ressources  qui  viendraient  i  être  con- 
statés en  clôture  d'exercice  seraient  versés  dans  les  caisses  du  Trésor.  " 
^  En  c0  q'ui  concerne  lés  impôts  de  quotité,  c'est-a-dite  la  contribution 
foncière  des  propriétés  bâties  et  ïa  contribution  des  patentes,  le  système  ac- 
tuellement en  vigueur  subvient  à  l'insuffisance  éventuelle  du  produit  des 
centimes  de  non-valeurs  par  un  prélèvement  illimité  sur  le  principal  de 
l'impôt.  Il  en  est  de  même  pour  certaines  taxes  assimilées,  tandis  que  pour 
les  autres  il  est  fait  face  aux  dégrèvements  au  moyen  de  véritables  crédits 
budgétaires.  Ces  prélèvements  n'auront  plus  lieu.  H  faut  que  sur  tous  les 
points  îes' règles  générales  de  la  comptabilité  en  matière  budgétaire  soient 
observées. 

Nous  vous  proposons,  en  conséquence,  d'abroger  les  dispositions  législa- 
tives qui  ont  autorisé  soit  le  report  à  Texercice  courant  des  reliquats  des 
exercices  antérieurs,  soit  des  prélèvements  sur  le  principal  de  fînipôtpar 
suite  d^nsuffisande  des  fonds  de  non-valeurs. 

En  cas  de  besoitis  exceptionnels,  comme  il  s'agit  de  dépenses  doinit  fe' 
payement  ne  saurait  être  difléré,  il  sera  suppléé,  s'il  y  a  lieu,  à  Tinsuffi- 
sahce  des  crédits  budgétaires  ordinaires  par  l'allocatioà  de  crédits  su|)plértîèn- 
tâîros  qui  pourront  être  ouverts  par  décreb,  sauf  ratification  par  le  pouvoir 
législatif  dans  un  délai  déterminé.  Il  y  a  dteux  parts  à  faire  dans  les  dépenses 
qui  étaient  imputées  sur  les  fonds  de  non-valeurs.  Ces  dépenses  compre- 
naient, en  effet,  non  seulement  les  dégrèvements  d'impôts  accordés  aux 
contribuables,  mais  aussi  les  frais  d'impression  et  de  coûfection  dés  rôles 
généraux  des  contributions  directes,  les  frais  de  toute  nature  occasioniiés 
par  la  vérification  des  pertes  et  des  déclarations  relatives  aux  terrains  nou- 
vellen(ient  plantés  en  vignes,  les  frais  d'assiette  de  certaines  taxes  assimilées,  etc. 

Ces  dernières  dépenses,  qui  représentent  un  total  de  2,317,206  francs, 
constituent  de  véritable  frais  de  régie  qui  doivent  prendre  place  dans  la 
quatrième  partie  du  budget;  les  dégrèvements,  au  contraire,  qui  entraient 
dans  les  dépenses  des  fonds  de  non-valeurs  pour  21,746,800  francs,  seront 
inscrits  dans  la  cinquième  partie,  au  chapitre  des  Remhounements  tt  rehi* 
tutions, 

2.  Frais  d\mpression  et  de  confection  des  t-dles  ipéoiaaw.  —  Frais  iavûr^ 
tissement.  —  Fra\s  de  perception  de  certaines  taxes  assimilées.  — -  C'est  Tar- 
ticle  9  de  la  loi  du  4  août  1849  qui  a  constitué  la  ressource  pour  frais 
de  confection  des  rôles  spéciaux  d'impositions  extraordinaires  d^rtemeo- 
taies  et  communales.  En  iS63,  cette  ressource  était  encore  portée  au  budgcft 
ordinaire.  Elle  en  fut  retirée,  pour  être  inscrite  au  budget  sur  ressources 
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spéciales  de  186&  ;  depnis  lors,  elle  n'a  pat  cessé  de  fignrèr  au  budget  sur 
ressources  spéciales.  Le  travail  qn^elle  a  pour  objet  de  rétribuer  étant  effectué 
par  des  agents  payés  par  l'État,  son  produit  dit  partie  intégrante,  selon  nous, 
des  ressources  générales  de  l'Etat. 

n  en  est  de  même  des  frais  d'avertissement.  Sur  les  5  centimes  que  te 
contribuable»  aui  termes  de  Tartide  71  de  la  loi  du  25  mars  1817,  doit 
acquitter  pour  cbaque  avertissement,  3  centimes  sont  destinés  à  payer 
les  frais  d'impression  et  de  confection,  et  3  centimes  sont  a£fectés  aux  frais 
de  distribution.  Ici  encore  existe  une  anomalie.  Tandis  que  les  3  cen- 
times relatifs  aux  frais  de  distribution  %ttrent  intégralement  au  budget 
sur  ressources  spéciales,  les  3  centimes  sont  classés  :  an  budget  ordinaire 
en  ce  qui  concerne  les  contributions  di)rectes  et  la  contribution  sur  les  voi- 
tures, et  au  budget  sur  ressources  spéciales  en  ce  qui  concerne  les  autres 
taies  assimilées.  La  totalité  du  compte  apparaîtra,  désonnab.,  au  budget  de 
rÉtat 

L'incorporation  des  frais  de  perception  de  la  taxe  militaire,  des  rede- 
vances pour  la  rétribution  des  dél^ués  miueurs,  etc.,  n'a  pas  besoin  d'être 
justifiée  :  ces  frais  ne  diffèrent  en  rien  des  remises  accordées  aux  percep- 
teurs pour  le  recouvrement  des  autres  taxés  assimilées,  et  qui  ont  toujours 
été  considérées  conune  des  chaiges  de  l*État. 

Ces  diverses  dépenses  à  incorporer  k  la  quatrième  partie  du  budget 
atteignent  un  total  de  570,5ao  francs. 

3.  Fonds  d$  gecours.  *— *  Le  fonds  de  secotirs,  alimenté  par  des  centimes 
additionnels,  est  mis  à  la  disposition  du  Ministre  de  l'agriculture  pour  être 
distribué,  en  cas  de  pertes  matérielles  et  d'événements  malheureux.  Ce  sont 
là  évidemment  des  dépenses  d'Etat,  payées  par  des  recettes  ordinaires,  et  dont 
ia  vraie  place  est  an  budget  général.  Nous  les  y  faisons  rentrer;  elles  grossi- 
ront le  budget  de  2,369,140  francs. 

En  cas  d'insuffisance  du  crédit  ouvert,  des  crédits  supplémentaires  seraient 
demandés.  L'expérience  a  démontré  que  l'initiative  pariementaire  va  même 
au  devant  des  propositions  du  (louvemement. 

'  &.  Service  it  làtrarupotUithn*  —  La  loi  de  finances  du  3  aoAt  1875  avait 
classé  au  bu«]^t  sur  ressources  spéciales  80  p.  0/0  du  produit  du  travail 
des  condamna  transportés  à  la  Guyane  et  à  la  Nouvelle-Calédonie,  ainsi  que 
1^  dépenses  concernant  les  salaires,  les  achats  d'outils,  etc.  Les  no  p.  0/0, 
roquât  du  produit  du  travail  cks  condamnés,  étaient  attribués  au  budget 
ordkMnre.  Cbaque  année,  les  recettes  du  budget  sur  ressources  spéciales  dé« 
passaient  notiÛement  les  dépenses  et,  à  la  fin  de  1882,  par  suite  de» 
reports  d'exerdoe  en  exercice ,  le  service  de  la  transportation  avait  constitué 
une  ressource  supérieure  à  5oo,ooo  francs. 

En  pré9enoe  de  cette  accumulation  de  fonds,  l'un  de  nos  prédécesseurs, 
l'honorable  M.  Tiratd, proposa  de  transporter  au  budget  ordinaire  l'intégra- 
lité du  produit  du  travail  des  condamnés  et  d^nscrire  les  dépenses  à  un 
chapitre  spéchd  du  service  colonial.  Mais  cette  solution  ne  prévalut  pas,  et  la 
seule  réforme  qu'on  put  détenir  consista  à  régler  de  ta  mani(>t*e  suivante  la 
n^arfition  dés  produits  du  travail  des  condamnés. 
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«  A  piurtjr  de  Texerdoe  i885«  dit  farlicle  16  de  la.  loi  de  fioancet  du 
ag  déciembre  iSSi,  les  produits  du  IraYail  dea  condamnés  à  la. Guyane  et  à 
la  Nouvelle-Calédonie  seront  appliqués  jusqu'à  concurrence  de  3o  p.  0/0  aux 
produits  divers  du  budget  ordinaire  et  de  70  p.  0/0  aux  recettes  du  budget 
sur  ressources  spéciales.  L'excédent  des  recettes*  sur  les  dépenses  de  ce  der- 
nier budget,  qui  resaorlira  à  la  fin  de  chaque  exercice,  sera  reporté  i 
l'exorcice  suivant,  où  il  formera  un  fonds  de  réserve.  Lorsque  ce  fonds  de 
réserve  aura  atteint  la  somme  de  1  million,  l'excédent  annuel  des  recettes 
du  budget  sur  ressources  spéciales  sera  intégralement  appliqué  aux  produits 
divers  du  budget  ordinaire»  » 

fin  OBtre,  les  fonda  restés  sans  eotploi  dans  les  exercices  précédents  forent 
appliqués  jusqu'à  eoncurrence  de '5 10,000  francs  aux  produits  divers  de 
l'exercice  i885. 

Il  serait,  évidemment,  superflu  d'insister  sur  le  caractère  anormal  de 
pareilles  dispositions.  Si  chacun  des  départements  mim'stériels  qui  procurent 
des 'Ressources  au  Trésor  avait  la  faculté  d'en  mettre  en  réserve  une  partie, 
ce  serait  la  destruction  de  toute  notre  législation  financière. 

Quant  à  la  clause  constituant  une  espèce  de  déversoir  au  profit  de  l'État, 
elle  n'offre,  on  le  sent,  qu'une  garantie  bien  précaire.  £n  fait,  le  fonds  de 
réserve  se.  tient,  depuis  i885,  dan^  des  limites  qui  ne  permettent  guère 
d'entrevoir  la  formation  de  l'excédent  normal  destiné  à  faire  retour  au  budget. 

Dans  ces  conditions,  nous  n'hésitons  pas  à  vous  proposer  de  réintégrer 
puieqient  et  simplegoent  le  service  de  la  transporlation  dans  le  budget  gé- 
néral. 

:  Ç«  Frais  de  visite  des  vianobles  en  Algérie^  —  Une  taxe  a  été  établie  par  les 
lois  des  21  mars  i883,  20  juillet  1886  et  ji mars  1887^  en  vue  de  combattre 
le  phylloxéra»  et  de  créer  1^  ressources  nécessairçst  pour  les  frais  de  vi^te 
d<QS  yigaobles  en  Algérie*  Elle  est  .inscrite  i^u  budget  de  1893  pour 
278,000  francs. 

On. n'aperçoit  pas  de  raisons  qui  puissent  empéober  la  réintégration  au 
budget  général  de  la  recette,  dont  Û  s'agit  et  des  dépenses  corrélatives, 

Ow  /Service  de  Taui^tùme  hosfpitàUère  0n  ii^^rîe*— Ce  service,  créé  po*  on 
décret  du  23  décembre  1874^  est  apparu  pour  la  pretnièi?e  fois  au  budget 
sur  ressources  spéciales  de  l'exerciee  1876.  Depuis  l'oi^gineiiles  recettes  du 
service  de  Tassistance  hospitalièfe  sont  constanmient  vestées  au^desaMs  des 
prévisions;  les  dépenses  n-ovt  pas  cessé  d'aller  en  oroissanV  Pour  remédier 
à  cette  situation ,  on  a  inscrit  au  budget  ordinaire  du  Ministère  de  l'intérieur 
une  subvention  annuelle  de  ,200^000  francs.  Mais  cette  subvention  était  loin 
de  répondre  aux  besoins,  et  le  déficit  constant  du  service  de  i'^staucelioa^ 
pitalière  en  Algérie,  qui  a«tleignait  i,goo4fQOO  firancs  à  la  clâtufe  de  .rexeri 
cice  iS8]t,;^dû  être  comblé  par  un  crédit  extraordinaire  et  pareille somnae 
alloué  pfl9?  la  loi  du  29  juillet  188a  ;  l'article  2  de  cette  même  loi  a  autorisé  la 
perception  en  Algérie,  au  profit  du  service  de  l'assistance  hospitalière .|  d'un 
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décime  spécial  en  sus  du  priacipid  des  droits  d'enregistrement  et  de  timbre. 
L'inccMrporation  de  la  dépense  à  œ .  budget  serait  déji,  à  ce  titre,  tout  in- 
diquée.   

De  plus,  il  ne  s'agit  pas  d'un  serrioe  local  dont  les  dépenses  puissent  se 
mesurer  aux  ressources  réalisées  effectivemcot,  ce  qui  est  Tun  de^  principes 
essentiels  do  budget  sur  resaootfoes  spéciales*  Les  .dépenses  consistent  dans 
la  rémunération  des  médecîns,î  Tachât  de  médicaments ,  la  nourriture  et 
r^ntretien  des  malades,  toutes  dépense^  dont  Ténumération  suffit  pour 
montrer  qu'elles  doivent  être  faites  immédiatement  sans  qu'on  ait  k  se  pré- 
occuper du  quantum,  des  ressources,  ni  de  l'époque  de  leur  réalisation. 

Nous  faisons  donc  entrer  dans  lé  budget  général  le  service  de  l'assistance 
hospitalière  en  Algérie*  Les  ressources  seront  comprises  parmi  les  contribu- 
tions arabes  (centimes  additionnels) ,  parmi  les  droits  d'enregistrement ,  parmi 
les  produits  divers  et  les  recettes  d  ordre.  Quant  aux  dépenses,  elles  viendront 
en  accroissement  de  celles  qui  sont  inscrites  au  chapitre  9  du  budget  du 
gouvernement  de  l'Algérie  qui  porte  comme  rubrique  :  Assistance puhlique  en 
Algérie. 

7.  Part  des  chefs  indigènes,  collecteurs  des  contributions  arabes, —  Lescheis 
indigènes,  collecteurs  des  contributions  arabes  en  territoire  militaire,  ont, 
pour  frais  de  perception ,  un  dixième  du  produit  brut  recouvré. 

Jtisqu'en  1876,  la  recette  et  la  dépense  de  ce  dixième  ne  figuraient  pas 
au  budget  de  l'Etat.  Les  receveurs  des  contributions  diverses  se  bornaient  à 
iinscrtre  ces  opérations  à  un  compte  de  trésorerie. 

Une  loi  du  21  décembre  1874  ptescrivil  de  les  porter  au  budget  sur  res- 
sources spéciales. 

n  n'y  a  aucun  siotif  pcto  ne  pa9  inscrire  la  recette  et  k  dépense  au  bud- 
get général.  On  est  en  présence  de  frais  de  perception  ordinaires  qui  sont 
évalués  pour  1893  à  1 43119,000  francs. 

•Bie0t(ue  le  crédit  ouvert  pour  autoriser  fa  dépense  doive  être  un  crédit 
ferme,  il  demeure  entendu  que  l'allocation  aux  chefs  collecteurs  ne  sera  cal* 
culée  qu'en  raison  des  recouvrements  effectués  par  eux. 

£n  résumé,  nous  vous  proposons  les  inonporations  suivantes  : 

DÉPENSES  DO  BUDGET  SUR  RESSOORCES  SPÉCIALES 

INCORPORÉES    AU    BUDGET    GENERAL.  ' 

tOKlSTEBE  DIS  F1KABCK8« 
IV'  PARTIE.  —  PRAIS  DK  H^tE,  BTG. 

Chapitre  68.  Dépenses  diverses  de  l'Adminis- 

j                               tration  des  contributions  di- 
(France)..  j  ^^^ 2i5,ooo' 

:—       69.  Frais  relatifs  aux  rôles  des  con- 
tributions directes 1,460,200 


A  reporter*  ♦,  ^^  •••...  ^ ... .       i«&7^200 

33. 
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Report. • i»675,2oo^ 

1  Chapitre  70.  Frais  lehtifii  aux  rôle»  des  taxes 
assimilées ()8o,5oo 
«—       71.  Frais  de  distribution  des  avertis- 
sements   i57«636 
—       75.  Remises    piopœtionnelies    des 

percepteurs  et  frais  divers. . .  74^90 

Ensbiiblb 3«ft87»726 

correspondant  \ 

aax  I  des  fonds  de  non-valeurs ...     2,3 1 7,306^ 

ressources     l  de  divers  antres  fonds 570,530 

pixivenant      )                                             _____ 
ToTU.  teAL 2,887,726 

(/Ugérie).  Chapitre  7.  Part  des  chefs  collecteurs  sur  le 

principal  des  impôts  arabes.  • .  1, 3 29,000 

V*  PABTIB.  •*-  BBMBOUIUIIIBNTS,  RBSTmJTlOKS,  BTC. 

(France).  Chapitre  104.  Dëgrèvanents  et  non-valeurs  sur 

eoniributions  directes  et  taxes 
y  assimilées.. 2i,746,8o<» 


25,963,536 

MINISTBBB  m  L'AGIUGULTIIRE. 
III*    PAETIB.     fl|BRVIGBS    CélflblAXTX. 

(France).  Ghafiitrril.  Secours  spécîaïKpottnpeHssaiKtéi  f.'  1 

rieHesetévénemealsaBaUieuffeus.    •  23ê9,%éét 

(Algérie). Chapitre  10.  Frais  de  visiie  des  ingnobles  en  i. 

Algérie*. ;..,.*.•..•..  27&^e«o 

2,64;,  i4'd 

Il I  lilllrf  1 1  léi 

MJNIdTÀBE  PB  VINTBiUBUa<  .      !     . 

III*    PARTIS.    —    SBBVICBS      OCKBa\lJX. 
«OirTBBSSIIBlIT  ^BRBBAL  pm  VALaÉSIB. 

(Algérie).  Chapitre  9.  Assistance  publique  en  Algérie.  . . .  2,329,760' 

MIiaSTiRE  DB  LA  MARIKE  ET  DES  COLOldsS. 

m*  PART».  —  SBRVICBS  GI^NéRAGX. 

9BBVIGB  DBS  GQLOIUBS. 

(France).  Chapitre  31.  Administration  pénitentiaire  (Frais 

de  transport) A3 1,000' 

Total  des  dépenses  transférées  du  budget  sur 

resspurces  spéciales,  au  budgetgénér^l ...       31.271,426 

Un  projet  de  loi  déposé  par  le  Gouvernement  le  24  avril  1888  comportait, 
nous  tenons  è  le  rappeler,  la  plupnt  de  ces  incorporations.  A  celles  qui  avaient 
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été  ainsi  proposées^  nous  ajoutons  Tincorporation  des  fonds  de  secours  et  des 
non-valeurs  qui,  à  elle  seule ,  représente  36^&33,i46  firanes^ 

Cet  ensemble  de  rectifications  opérées,  nous  nous  sommes  demandé  s*il 
convenait  de  conserver  le  surplus  du  budget  sur  ressources  spéciales,  dégagé 
de  toute  la  part  incombant  k  i*Etat,  ou  si  le  moment  ne  serait  pas  heureu- 
sement choisi  pour  compléter  la  réforme  en  faisant  œuvre  de  sage  décen- 
tralisation. L*État  ne  saurait,  sans  contredit,  se  désintéresser  de  la  gestion 
financière  des  départements  et  des  communes  :  des  devoirs  supérieurs  lui 
incombent  auxqueb  il  ne  saurait  se  soustrafre  sans  s*exposer  à  compromettre 
les  intérêts  généraux  dont  il  a  la  charge.  Mais  il  dok  prendre  garde  aussi  à 
ne  pas  détruire,  par  une  action  tn^  absorbante,  Finitiatite,  Tespril  de  pro- 
grès, Tautonomie  (tes  collectivités  placées  sous  sa  tutelle.  Il  ne  poorraît  que 
gagner  à  voir  la  vie  locale  et  ré^onale  refleurir  :  ^a  propre  vitalité  en  serait 
accrue. 

Nous  inspirant  dQ  ces  coqsidérations,  nous  supprimons  le  budget  sur 
ressources  spéciales.  Et,  par  suite,  les  départements  auront  désormais, 
conune  Vont  les  communes,  la  gestion  directe  de  leurs  finances,  t^es  ministres 
«auront  plus  à  iolervepir  directement  dans  Vordonnaiiioement  des  dépenses; 
le  préfet  deviendra  lordonnateur  prii|iajre«  mandat  aoalc^ue  à  celui  du 
maire  daus  sa  commune.  Le  trésorier-payeur  général  sera  conservé  comme 
comptable,  mais  il  deviendra  comptable  du  département,  et  sa  situation  sera, 
à  cet  égards  comparable  à  celle  d  un  receveur  municipal  :  il  aura  à  rendre 
deux  comptes  à  la  Cour,  iun  cojoame  comptable  de  TÉtat,  lautre  conune 
comptable  du  département*^ 

Le  service  financer  aura  igévé  comme  il  Teat  aetueUeraeat ,  mx  fraia  de 
ffiti^parles  soiiwdtisca  oompltbles,  p^roeptears,  receveurs  des  finances 
et  ti:é80i!Îer8  généraux  En  ^Mnpensalioa*  les^  fonds  libves^  des.  d^rteménls 
itataïaut,  comme  aujourd'hui,^  Udîspositâof^  du  Trésor  qui  n^aura  pas  à  en 
•sei>ir  dmtéi^ls.  Celle  sorte  de.  forfiait  est,  sans  doute,  avantageux  aux  dé- 
paiifflnenU^  car  Tintérét  qu'ils  pourraient  retirer  de  Icbfs  fonds  libres  ne 
repréMnte  pas  les  frais  de  perception  de  leurs  centimes  additionnek.  Mais 
nous  n'avons  pas  cru  devaiii  innover  sur  ce  pcunt; 

Comme  le  trésorier  général  ne  devra  pas  employer  les  fonds  appartenant 
au  Trésor  à  l'acquittement  des  dépenses  départementales ,  il  y  avait  quelques 
mesures  à  prendre  en  vue  de  faciliter  le  service  de  trésorerie  des  dépayte-r 
ments  pauvres. 

Nous  avons,  en  conséquence,  établi  qu'on  pourra  : 

1*  Ordonnancer,  dès  lé  commencement  de  Tannée,  au  profit  des  dépar- 
tements Iç  fon<)^  de  subvention  alloué  en  vertu  de  la  loi  du  du  lo  août  187 1; 

2*"  Mettre  à  la  disposition  d»  départements  le  produit  des  centimes  addi* 
tipnuc^  p.ar  4puzicmes  dès  leur  échéance,  sans  attendre  qu'ils  soient  recou- 
vrés par  Je?  fierçepteyrs. 

5"^  Dans  les  cas  tout  à  fait  exceptionnels,  autoriser  des  avances  qui  doi- 
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vent  toojoors  demearer  inférieures  au  montant  des  centimes  additionnels 
restant  à  recouvrer  dans  diaq«e  département. 

Le  Trésor  consent  ainsi  des  avances  au  profit  des  départemeols,  mais 
elles  seront  recouvrées  sûrement  et  à  bref  délai.  Dans  le  s^fstème  actuel,  des 
avances  sont  faites,  d*ailleurs,  au  commencement  de  Tannée,  aux  départer 
ments  pauvres;  ce  sont  les  excédents  des  départements  riches  qui  y  pour* 
voient  Bans  la  nouvelle  oi^amsatâon,  Tavance  ser^  faite  par  le  Trésor, 
mais  çeiui-çi  continuera  à  béné^er,  sans  avoir  jd'wtérèts  k  déjboarser,  des 
excédents  des  d^rtenients  riches*  Au  fbndt  1^  situation  n'aura  pas,  à  cet 
^rd,  été  modifiée. 

La  suppression  du  budget  sur  ressourqps  spéciales  ne  doit,  en  aucune 
i^^n,  avoir  ppnr  eiFet  d'amoindrir  la  nûssioo  de  contrôle  et  de  ^rveillance 
incombant  au  Mioistèv^  de  l'intérieur.  Son  action  continuera  de  s'exercer  par 
Texamen  du  budget  départemental  avant  son  approbation  par  décret.  Elle 
sera,  en  outre,  fortifiée  par  la  centralisation  des  dépenses  engagées,  des 
déjpenscs  ordonnancées  et  payées  et  des  ressourcés  réalisées.  Pour  suivre  ces 
opérations ,  le  Ministère  de  f intérieur  se  fera  adresser  mensuellement  :  par 
les  ptiéfets,  le  relevé  par  chapitres  et  articles  des  dépenses  engagées  et  ordoù- 
nancées,  et,  par  les  trésoriers' généraux,  le  rdevé  pai*  nature  des  encaisse^ 
ments  et  des  payements  efifectués.  Les  dépassements  de  crédits  ne  seront 
)[ms  plus  à  craindre  qu'ils  ne  le  sont  à  présent,  le  trésorier  général  toe  pou- 
vant, sans  engager  sa  responsabilité  pécuniaire,  payer  une  dépense  qu^autant 
qu^il  y  a  une  disponibilité  de  crédit. 

Les  centimes  départementaux  imposés  pour  le  seruice  du  cadastre 
afin  ^e  subvenir,  concurremment  avec  les  subventions  de  l'État,  aui^ 
^tw  4es,  opé/'ationa  cadastrales»  seront  ^soaoïis  an  régime  des.  fbads  de 
concours»  Le  cadastre  est  une  onivre  d^ial,  puisqu'il  sert  de  bêm  kVw^ 
sietta  de  l'imp6l  £Miciar;  et  il  appartîeoi,  dès  lers,  an  Go«v«roeaieiit 
d*en  aasurep'  la  résidante,  ne  qtà'â  ne  peut  faire  qtt^en  conservant  le  ceolièfa 
des  fonds  afifectés  à  sa  ooofeotiea.  On  suivra,  à  l'égard  des  déperCements,  le 
marche  déjà  suivie  à  l'égard  des  communes  qui  fuot  prooéder  au  lenoo-* 
veUeipen^t  de  leur  cadastre;  le  produit  des  centimes  départementaux  aSecféa 
aux  dépenses  cadastrales  sera  vensé  dans  les  caisses  du  Trésor  et  rattaché 
au  budget  par  décrets  de  fonds  de  concours,  conformément  %  l'article  53  du 
décret  du  3i  mai  1862  sur  la  comptabilité  publique.  L'emploi  de  ces  fonda 
aura  Iieû  sous  Tautorité  du  Ministre  des  finances,  qui  en  restera  Tordonna- 
teur  principal. 

La  suppression  du  budget  sur  ressources  spéciales  ainsi  assurée  quant  aux 
départements,  il  n'y  ayait  fdus  dé>  ^iflBeultés  pour  la  généralisation  de  la 
mesure.  I^e  budget  sur  ressources  spéciales  avait,  au  moins,  l'avantage  de 
donner  l'emploi,  en  bloc,  de  toutes,  les  ressources  départementales,  or  il 
n*a  même  pas  ce  naérité  en  ce  qui  concerné  les  communes.  Il  se  borne,  en 
effet,  a  faire  connaître  l'importance  des  centimes  additionnels  communaux, 
centimes  qui  constituent  seulement  une  portion  des  recettes  des  municipa- 
lités. Autrement  dit,  les  centimes  communaux  n'apparaissent  au  budget  que 
^uren  sortir  au  moment  de  leur  restitution  aux  receveurs  m^nicipa^x.  Ce 
sont  là  de  pures  opérations  de  trésorerie  qui  n'ont  pas  leur  place  marquée 
au^budget  de  l'État. 
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Mais  si,  en  déttdiant  de  ce  budget  toute  ià  partie  relative  aui  ressources 
oemmwwJet,  ««  ae  «e  prm  q«w  d*tiiie  iufinaiatwu  très  iutumptèl»  si 
lecettes  réelles  des  municipalités,  ne  dmton  pas  reconnaître  qu  un  tabiea 
ixact  des  ressources  dont  ces  derrières  disposent  aurait  un  grand  inlér 
pour  l'État,  pour  Tensemble  des  oontribuabies ,  pour  les  communes  elles^ 
mêmes?  i. 

Les  budgets  locaux  s*alinàedtent  aux  mêmes  souroes  que  le  budget  cenf 
Irai,  et  le  contribuable  se  préoccupe  moins  des  affectations  diverses  qut 
peuvent  être  ass^ées  à  se^  contributions  que  du  montant  total  des  sacri-t 
fces  qui  lui  sont  demandés*  Il  y  aurait  des  avantages  multiples  à  Tétablisi 
ftment  d\ine  statbtique  ^  6nances  locales,  organisée  d'une  manier^ 
Hégulière ,  rationneHe  et  con^nue,  à  Texemple  de  plusieurs  pays  conome  TAnt 
^eterre  et  lltalie.  '. 

Le  Ministre  d^Tintérieur ïdistribue  chaque  année, depuis  1887,  une  sitaa^ 
Mon  financière  des  dipartemen^  qu'il  suffirait  de  rendre  utt  peu  plus  complet^ 
j^ur  donner  satisfaction  à  tous  les  intéressés.  Mais,  quant  aux^oommunes,  l^ 
BuMication  anniiftHe  .qui  leur  est  coosaccéeukpuia  x&j&jke  âVnipp  qnrf 
4es  recettes  et  n'^n  fait  médie  pas  connaître  le  total.  U  oi'y  est  rien  dit  dest 
^penses;  U  n'y  estrien  dit  Bu  passif.  t.es  emprunts  restent  dans  l'ombreJ 
^ors  qu'il  y  aurait  un  ai  grand  intérêt  à  ce  qu'on  pût  en  saisir  Jea  moindre^ 
oombinaisons,  .  ? 

Ia  Direction  de  l'adminiitration 'départementale  et  communale,  frappée( 
de  l'insuffisance  de  ce  travail  périodique,  vient  d'en  modifier  les  cadres^ 
ta  volume  adueliement  sois  presse  fera  connaître,  pour  18g  1,  l'écono^ 
mie  génénde  des  hndgêis  primittfs  de  toute»  les  communes  de  France  ave<^ 
^  gcoapemmts  voulus.      t 

Ln.dklea  y  seront  égaleilient  diiififrées  et  totalisées*  Malheureusement  les] 
Qûoiples  définitifs  des  Gonumme»  s'écartent  souvent  b^ucoup  des  prévisions 
initisdes,  dt  la  statistique  de$  budgets  ne  saurait  donner  lieu  qu'à  des  con- 
eiusions  incertaines^ 

11  a  bien  été  fait,  pour  qiielques  exercices  particuliers,  pour  186a,.  pour 
f868,  poiir  1871,  pour  iSty,  pour  i885,  des  iiecherches  beaucoup  plus- 
méthodiques  et  des  publications  beaucoup  plus  instructives.  Mais  la  discon- 
^nuité  même  de  ces  enquêtes  en  réduit  considérablement  l'utilité  pratique. 
A  fheure  actuelle,  en  1 892 1  le  Gouvernement  et  le  public  n'ont  à  leur  dis- 
position aucun  tableau  collectif  des  recettes  et  des  dépenses  communales 
S  lus  récent  que  celui  de  i8^5.  Cet  état  de  choses  prête  à  des  critiques  et  à" 
es  regrets  dautant  mieux  fctadés  que  les  budgets  locaux  tendent  à  s'accroître 
ctans  des  proportiods  dignes  :d'attention.  A  défftut  de  statistiques  générales, 
dû  possède,  pour  suivre  ce  ilouvement,  quelques-unes  des  recettes  .départe- 
thentales  et  communales,  spécialement  les  Centimes  additionnels  et  les  droits 
d'octroi.  Le  tableau  ci-après* et  là  figure  qui  en  donné  la  traduction  gra- 
{Aiique  montrent  quel  a  été  J  depuis  un  demî-stècle,  le  développement  tank- 

S'aratif  de$  ressources  fourmes  par  les  contributions  directes,  à  l'État,  aux: 
éparteménts  et  aux  communes. 
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TOTAL  DE3  QOATRE  CONTRiBUTIONa  DIRECTES, 


ANNÉES, 


1839, 
1840. 
18A1. 
xHr 
1843. 
18a. 
i8â&. 
1846. 
|847< 
18Â8. 

1849 
i85o. 
18&1 
18S9, 
i853. 
i8S4. 
i855. 
i856. 
1857. 
18&8. 
1869. 
1860. 
1861. 
186a, 
i863. 
i8e4. 


PAOIKIIT  ANNUm«  OSS  FQKDS 


OBsilALI*. 

fmoÏM 
l«t  8  «««tiaM 

MX  coamaBM 

MT  !•  prinô^ 

<1m  p«l«aiw  ]. 

Cmtime» 

Food* 
d«  WM-f  ainn 

mur 
le  prÛMi 


p.'sr 


R«iapou|ioM. 


«UlioM 
d«  firtBM. 

t09.0 

994.6 
293.9 
297.4 
299.9 
299.3 
298.6 
297.*? 
299,2 
300.8 
298.3 
300.7 
276.8 
277.3 
279,4 
282.1 
284»6 
291.0 
293.5 
296.6 
301.3 
303.8 
500.8 
313.3 
316.7 
319,9 


•érABTC- 
CwUmm 


PomI* 
de  aon-tale«n 
VÊT  le  prodait 

deedJit 
ce^tSiM*. 


Conlia 


d«  friiBce, 

60.6 
61.9 
64.9 
68.4 
69.3 
70.6 
72.6 
73.3 
76.9 
76.9 
81.9 
87.5 
82.4 
84.5 
84.5 
86.6 
8S.8 
89.3 
89.2 
93.9 
96.9 
99.1 
102.5 
105.4 
108.1 
110.5 
112.8 


le  fonds 
de  ••••Teleare 

elles  freU 
de  percep&iom. 
8  cenlime» 
eltriWés 
wm%  coaflieiiM 
•V  le  priaeipal 
des  pslealee. 

CeatiaMs 
poar  baanes 
et  cbeaibres 
de  seiaieree. 

Frais 
de  eaafecliéa 

dee 
rôle*  «p4ctaax, 


MilliaM 
dtireaee. 

52.9 

34.4 
36*6 
37.1 
38.3 
40.1 
41.3 
43.1 
44.2 
46.5 
48.8 
51.0 
49.0 
50.1 
51.2 
54.3 
59.5 
61.9 
67.3 
67.6 
69.7 
71.9 
73.6 
77.3 
80.0 
82.7 
84.7 


AUGMENTATION 
n  cranànM» 

PAU   lAPPOBT    AOX  CBirPUt 

d«  raflaée  ^838, 


p.  o/o, 

«r 

0.6 

0.5 

0.3 

1.5 

2.3 

2.1 

1.9 

1.6 

2.1 

2.7 

1.8 

2.6 

-  5.5 

-  5,3 
-4.7 
-^  3.7 

-  2.9 
-0.7 

0,2 
1.2 
2.8 
3.7 
5.7 
6.9 
8.1 
9.2 


^o/•. 


2.1 
7.1 
12.8 
UA 
16.4 
19.8 
26.9 
25.2 
26.8 
35,i 
44.9 
35.9 
39.5 
39.4 
42.9 
46.6 
47,3 
47.1 
55.0 
60.0 
64.0 
69.0 
74.0 
79.0 
83.0 
^.0 


p.  u/é. 


4.6 

8.1 
12,7 
16,6 
21.9 
25.5 
31,2 
34^ 
41.4 
48,4 
55.0 
49 
52 
56 
65 
81 

88,0 
105.0 
106.0 
112.0 
119.0 
124.0 
135.0 
lU.O 
152.0 
158.0 
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CONTRIBUTIONS  DIRECTES 

PROGRESSION  COMPARATIVE 

DES  KONUS  AFPecrrÉS  AUX   DÉPENSES  GÉNÉRALES, 

DÉPARTEMENTALES  ET  COMMUNALES 

DEPULS    1838. 


Les  chiflhes  de^  iS3S  .»»/*/  pMs  reitunr.  point  lU  dopant  i  Us  trois  anu^èes  monÂrttiU^ 
tiftns  q tuile  nuwut^  Us  ont  Mè  prspetHoenuwit  tUpass^,  d 'antuic  en- anMe,  pourtka- 
tStuv  des  trois  éUntetits  considérés. 


1838 


(  A)  -Diminulion  pnovraunt  du  rattache  - 
ment  an  budget  de  l*Etat  dn  piH>diiH 
des  centimes  pour  dépefises  de  fins  - 
traction  primaire. (Loi  du  19 Juillet  tftH9, 
ai4i4âe8  27  et  28.) 

(B)  _  Aiigraentation  provenant  du  motif 
indiqué  ei-clessus. 
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mmÊÊÊÊÊÊSÊSÊaBaBÊÊmmmBm 

.   mOIONTATIOK 
n  oirriiint 

PAS  lAITOaT   «m  CBIPPIU, 

d«  r«nD^«  i8S8, 
4«»  foarff  afWlM  aax  J^tmw 


AlfMéBS. 


186&... 

1S69.. 
1*70... 
1871.., 
187a.., 
1873... 
1874... 

•»7S... 

1876... 
»877.. . 
1878.,. 

*?7»— 
1880... 
1881... 
188a... 
i883... 
i884... 
t«85... 
i88ft... 
1887.. . 
1888... 
1889... 
1890... 
1891... 


PRODUIT  ANNUEL  DES  FONDS 

I     ^1 


•iRBRAUf. 


Priacipal 
(moiM 

1m  8  MOtioBOt 

attrib»is 

•■X   CMiOMIMt 

uw  la  priaci|p«l 

iM  p«t«BU«) 

Caatiaaa 


FomIi 
éê  •oA'TaUan 

MT 

la  priacâpal. 

cle  êtomn, 
lUimpMÎUoBt. 


■lillioM 
4fi 


8i«.9 
998.7 
585.^ 
887. 3 
341.0 
344,6 
333.0 
344.6 
401.7 
391.8 
305.6 
300.0 
403.4 
407.3 
4X0.6 
387.0 
387.0 
303.4 
307.5 
401.7 
405.8 
400.7 
41S.0 
416.0 
431.0 
(a)  467.5 
(•)  448.5 


DéPAITB* 
NRVTALB*. 

iWparlaaifalavi. 

f—êà 
èa  aoB-vaUvra 
•v  la  prodait 


MilUoaa 

115.7 
117.5 
110.9 
197.6 
130.0 
135.8 
138.0 
138.0 
149.6 
143.0 
U4.5 
148.6 
151.4 
158.0 
155.0 
157.5 
158.3 
169.0 
166.3 
171.3 
174.9 
176.5 
176.5 
180.0 
170^ 
(a)  166.0 
170.4 


oomvxALii. 
CasUmai 


•ilUosB 

87.0 
80.1 
01.4 
05.0 
103*4 
104. Ç 
100.3 
190.0 
197.6 
133.6 
143.1 
147.8 
151*1 
165.9 
158.5. 
161.0 
169.9 
161.0 
165.7 
170.0 
175.5 
181.3 
187.6 
100.1 
104.5 
(a)  183.6 
186.5 


fiaéralaa. 


p.  0/0. 

10.0 
19.9 
13.8 
15.1 
16,3 
17.6 
13.7 
17.6 
37.0 
33.7 
35.0 
37.0 
37.6 
38.0. 
40,1 
39.4 
39.1 
33.8 
35.7 
37.1 
38.5 
30.8 
40.0 
49.3 
43.7 
56.1 
53.0 


départ»- 


aamialat. 


p,  0/0. 

01,0 
94,0 
07.0 
111.0 
116.0 
194.0 
198.0 
198.0 
135.0 
136.0 
138.0 
145.0 
140.8 
153.8 
157.9 
150.8 
161.3 
167.3 
174.4 
189.7 
187.4 
191.9 
104.5 
107.0 
105.5 
175.5 
181.9 


p.  0/0. 

165.0 
171,0 
170,0 
109.0 
914»0 
910,0 
933.0 
968.0 
988.0 
306.0 
335.0 
350.0 
350.6 
371.9 
389.3 
380.8 
391.1 
380.7 
404.9 
417.9 
433.0 
451.5 
470.8 
478.4 
491.7 
458.4 
467.4 


(a)  Tattaiioas  provM»nl  do  ratUcWisMil  m  tiwlfit  ordiaaira  ém  prodidi  <!••  «astlMaa  4âp«rt«aiaoUBU  al 
«oMoiaoavt  po«r  dépaatas  da  riattiaeltoa  priMuira.  (Loi  da  19  jatUat  i88f ,  art.  ay  at  aS). 

(b)  DÎMÎaaiioa  r&aalUal  Ja  d^fràvamaat  da  U  aaatribattoa  foacUra  aar  lat  propriélM  aoa  klUat.  (  Loi  da 
•  lMèi>4to.ar(kla  i4). 
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On  voit  que,  depuis  i838 ,  la  marche  âscensiounelfe  des  fonds  communaux 
a  été  huit  fois  aussi  rapide  que  celle  des  fonds  généraux  et  cela,  malgré  Ja 
translation  récente  des  centimes  scalwes  au  budgot  de  l'Etat.  La  part  des 
départements  dans  le  produit  des  contributions  directes  s'est  elle-même 
accrue  trois  fois  autant,  conjme  proportion,  que  la  part.de  l*£taL  Le  taux 
aïoyen  de  la  progression  annuelle  ressort  à  moins  de  i  p.  o/o  pour  les  fonds 
rénéranx,  à  2  p.  0/0  environ  pour  les  fonds  départementaux,  à  plus  de 
I  1/4  pu  cy^û  pour  Ifii  fonds  communaux. 

Quant  aux  octrois  municipaux,  Paris  compris^  ils  produisaient  brut  a 
77  millions  en  i83â,  201  en  1869,  199  en  18729  295  en  1890.  C'est  un^ 
progression  moyenne,  par  an,  de  2  1/)  à  2  3/4  p.  0/0.  Devant  cette  extenl 
lion ,  on  ne  peut  contester  k  transformation  graduelle  qui  tend  à  s'opéreij 
êans  certains  services,  à  mesure  que  les  devoirs  de  solidarité  sociale  appa^ 
taissent  plus  clairement  et  que  Ton  sent  mieux,  d'autre  part,  les  réductions 
^e  frais  auxquelles  se  prétest  telles  ou  telles  gestions  coUedives.  Il  est  cer4 
lain  que,  sous  cette  douUe  infloeiice,  les  budgets  vont  ^1  s'élargissant  avec 
la  notion' mê^cné^és  Besoins  pour  lesquels  ils  sont  falfs.  On  exprime  parfois 
|e  désir  (|tie  YÈiài  enrermë  ses  dépensés  dans  an  ordre  inflexible;  le  dévc« 
|opp6ment  pris  par  les  budgets  départementaux  et  communaux  donne  à 

Eenser  que,  peut^re,  si  l'État  n*a  pas  atteint  cet  idéal >  la  raison  en  esf 
loins  dans  <es  défectoontés  de  son  adminbtnttion  que  dans  la  foroe  métne 
es  ehoses.  Mais,  plus*  ce  mouvement  des  dépenses  publiques  semble  le 
ésultàt  de  révolution  sociale  eHé-méme,  pltts  on  voit  combien  il  importe, 
Dur  tout  le  monde,  de  se  rendre  compte  de  la  marché  véritable' des  itii- 
sitions  en  France,  joutons  que,  dans  notre  démocratie ,  la  lumière  est  du€ 
tpus  et  sur  tout.  A  ce  point  4e  vue  encoi^Q»  l'insuffisance  dès  documenti 
^ctuels  doit  avoir  un  terme.  Enfin ,  à  l'heure  où  le  budget  sur  ressourpei 

r^tlts  disparait,  il  convient  phnr  que  jamais  d'asseoir  sur  des  bases  solidei 
statistique  des  finances  locales. 

Le  Ministre  de  Tintâieur,  d'aoeord  avec  le  Département  des  finances,  a 
f intention  de  confier  à  unie  GoiÉftnission  spéciale  l'examen  préalable  >  des 
iiverses  solutions  que  le  problème  conipotte.  La  Commission  ne  devra  pas 
borper  ses  recherches  k  la  siniple  coiiiparalson  de  diverses  méthodes  de 
Ita^stique  :  il  ne  saurait  suffire  qvLCf  de!  indications  exactes  soient  foumiei 
iur  des  finances  qm  demeuneraient  obscures.  La  clarté  ne  doit  pas  être  seu- 
lement dans  la  ferme  :  elle  4oit  é^re  dans  le  fond«  Il  y  aiu*a  lieu  d'étudier^ 
^n  conséquence; les  règles  aaxqnjsHes  la! coçiptabilité  départementale  etoooi^ 
launaieest  soumise;  il  conviendra  d'examinca*  si,  tout  en  sauvegardant  lei 
intérêts  généraux  de  TEtat  et  eil  maintenant  uù  contrôle  nécessaire,  eé  ne 
pourrait  pas  concilier  davantage  aVec  ces  ihtéréts  primordiaux  les  exigences 
Nouvelles  qur  se  font  jour.  On  aurait,  en  tout  cas,  à  fixer  les  réformes  dont 
les  budgets  dépàf  (ementaux  et  communaux  sont  susceptibles.   '  \ 

'  Par  la  laçon  dont  nous  avons  organisé  lé  dégrèvement  des  boissons  hygié^ 
piques,  nous  avons  montré  que  nous  entendions  faire  appel  à  l'esprit  pro{ 
tressiste  des  assemblées  locales  ;  il  est  k  présumer  que,  par  les  propositions? 
luxquelles  arriverait  sans  doute  la  Conmaission ,  cet  esprit  de  réforme  seraib 
éneore  stimulé:—^-*'—        ■    '^-  •  -— ^-•-***-*-  ^-.«-.•^•^  ..«•...^..«•«i. .  „ 

(A  suivre.) 
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BUDGET  GÉNÉRAL. 


f.  —  Comparaison  des  i^ceïtes  proposées  pour  1893  avec  les  recettes 
adoptées'  pour  ISvH. 


DIVISIONS   PRlMCIPALp 

DM»    UCITTU. 

I  I 


ÉVALUATIONS 
ftke  iSfa. 


fmars. 


BB99B9SB 

ÉVALUATIONS 
ADorriis 


fruM. 


ï    L>BXB>6|CB     l8f.V 


AugmenUtioDS. 


FRANCJS* 


^  1*'.    IM^At*  UABGTft. 

/<  -  _  fc  ** — «^  -  — «  J'  —  «   -   /  P-—  -i->  -  ■* 
LniuuiiKRronncui'Dciak  ^itnxuK^ 

iiénu.)..4 

T^EMrtMuBlMBt  HDraOBliibtitioos 

dînotet.  [lAni.) «> .  .^ 

T^TAL  (lie  imp6U  <lirieU* .  • 


7  3.  IMPÔTS  ET   REVEHDS 
IVlilBBCTl. 


31,568,060 


49i^SU,^3 


(*>ft6â«dl6,164 
«»'    30,7«§,âOO 


àM,084,704 


fnac». 

939,ê30 
800,060 


Dimînntioaa. 


francs. 


En  plus  :  T,7t29.699' 


Tue  de  4  p«  0/0  mt  le  revJBQo 
dti  vdèttfsaidbllièRi.. 


Cotlribatîôa»  indinotoi.. 


ToTii.  de*  inpôu  et  revenut  i^- 


S  5.  PIODUIT8  Dl  MOIOPOLBE  ET 
BXPLOITATIOMIHDUSTEIBLLBS  DE 
L*itkT, 

GMtnb«l&ow:iâdSftd* 


560,376,900 
lt3v«37,!K)0 

70,303,000' 
(01,536,000 
582,250,100 

IftK  ftflU  AflA 

1  9U,  9UlJ,VUl7 


t,04d,876,500 


537,131,925* 
I«ë,670,a00 

tr7,733;300 
450,U1,700 
587,072,600 

lat-.ooOiOoo 


l,901,74«.825 


3,t«ft,S7ft 


2,559,700 
61,304,500 

II 
14,983,400 


Vf 

5,99f,t00 


4,822,500 


10,055.300 


tSt,181,075 

En  pio»!  52,126,675' 


Tâ^plies.,. 

T<téphOBM.M^ 


Totaux,]. 


FrSfaUtïé'SVéNeE  enlStalioos  ": 

Prodnit  du  oA^le  dm  Tonkb.  • . . 

Adminûtratiott  dét  dMMraaies ,  Ia* 

pHmerie  nationale ,  Chemin^  de 

far  de  VÈm  9i  Uurmmx  ^- 


Totaux . 


ToTAi.  des 
fi«uindi 


>]es  et  explditft- 


407^516,800 

163,192,150 

36,378,100 

«,532,000 

619,610,050 


153,a00 


9.068,070 


9.221,870 


«24;840,920 


410,181,400 

118,508,400 

34,658,300 

W     6.676,000 


6tO,0l3,lO0 


153,800 


9,272,530 


9^426,350 


61^439,480 


4,503,760 
1,719,800 
1.957,000 

é,27t),5îJ0 


2,664,000 


'    ^.l«i,600 


Eiiplos:  5,605.950' 


204.4f>0 


En 


204.460 
204,460^ 


8.270,550  }     2,869,060 
En'plns  :  '5,401,400' 


tM  ChiftM  Nncliu  eoBp*rbblM  aat  4valaatiou  poor  189S.  On  y  •  compris  les  r«e*ttc«  du  budget  sur  rtMoarees 
■pMalM  foî,  ifpûT  1S93  •  «ont  încorporiM  an  bndfoi  fininl. 

(*)  TruMport  M  hmjfi  |<«<fii  àm  mn'w  do»  tWipkontB .  yrf ,  —  1891 ,  fwil  wta  badgo»  ■— lo» 
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1.  —  Comparaison  des  recettes  proposées  pour  i893  avec  les  recettes 
adoptées  pour  i892.  (Suite.) 


DIVISIONS  PRINCIPALES 


s  4.   PnODUITS   IT   RBTUua 
DO  DOMAOIB  DB   LIÎTAT. 

Produits  da  domaine  (autre  que 

le  domaine  forestier) 

Froduita  deatwèta. l.  . 


EVAUJATIONS 


EVALUATIONS 
ABùnim» 

fomr  1899. 


DIPPéRENCES 
ï   L'BXBacicx    1893. 

AafmcataUoos.  1     DinlBBlioa». 


fraaci. 


FBANOE.  (Suite  et  lin.) 


Total  des  produits  cbmtni^ux. 


17,689,000 
28,196,500 


(1^,883,300 


19,321,000 
28,905,560 


47,527,160 


franc». 


1,632,600 
-11,200 


1,643,860 


Enmoina:  1,643,860' 


S  5.  PBODDiTsbiTBRs  DU  Buoo^T..  |       25,598,565  I      25,940,165  | 

i  0«aBUQII«Cf&UfittTIOIULtB«»|  ''         |  "         I 

S  7.   EBGBTTBB  D*0B0RB. 

Beœttes  ea  «tt^nvation  de  ^dë* 


I         341,600 


"      I 


Recettes  d*ordre  proprement  d)tes. 
Total  de*  recettes  d*ordre* . . 


Totaux  ràiéraux  du  budget 
général.  (France.) , . . . .  ^ . . 


59,755,074 
4,534,780 


64^89,854 


6l,tl6,45â 
4,509,990 


65,726,446 


94,790 


24,790 


1,461,382 


En 


rj61,382 
I  1,43^92* 


3,299,303,602 


3,243,467,790  1    72,207,014  [     16,371,202 
I       En  plus:   55,835,812' 


S  1**.    IM  J6ts  DIBBCTS. 

Coiit«ibttlîons|iirectea  en  Alg^  rie. 
Taxes  assimiUfrs  tn  Algérie. . 
Contributions  >arabes 


ALGÉRIE. 


Total  âm  ^p6ts  directs 


S  2.  IMPÔTS  BT  BBTBRUS  HiOiafiqTa» 

Enregistrement 


i 

3,3l3,si00 

496,Si00 

8,508,3100 


12,318,q0O 


3,207,500 
i*'  414,900 
<>)    9,208,980 


12,831,180 


700,680 
513,180^ 


Enregistrement  .••... .•••.!.. 

TimiMe. I . . 

Taxede  4  p*  0/0  snr  le  levennnes 


valeurs  mobilières. 

Douanes 

Contributions  êxffftfa. 


ia<)irecta. 


4,183,560 
4,207,000 

257,500 

11.143,000 

3,479,200 


23,270,250 


3,960,535 
4,213,900 

279.300 
10,329,300 
3,412,300 


22,196.335 


223,015 


813,700 
66,900 


1,103,615 


6,900 
21,800 


28,700 


En  plu»:    1,074,915' 


Cl  Voir  11  noU  I  d«  la  page  •'^39, 


î   *M-      *•  *(•#—*      I       ■*•■■ 
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Comparaison  dei  f jettes  proposées  poar  169$^  àvû,e  les  recette 
adoptées  pour  1892,  (Suite  et  fio.) 


iMMi 


Divisions  PR1!SCIPAL(.S 

DU   ftlCSTTKS. 


msmÊÊÊaÊmm 

ÉVALUATIONS 
pow  i«93L 


fruie*. 


ÉVALUATIONS 

ADOrrii» 

poor  1899. 


fVuiet. 


DIFFERENCES 

À  L'KXKncici    1S93. 


AvgnMiUtiont. 


frtncft. 


DiininutionB. 


francs. 


ALGÉRIE.  (Suite  et  fia.) 


S  3.  Pftoovrr»  os  voiiopolbI  bt 

BZPLOJTèTieil»       IIDUtTtlBlLIS 
,  PB  LnlTAT. 

CootriblifîoiiB  (fivenef » . . 

Poste»., , > . . 

Téf%rtplbefl j.  • . 

Télé^MMB. 


Total  des  produits  de  mooopi^ 


S  4.  pmoDVfTs  BT  MnrBROs  j 

DU  IMMAIHE  DS  Vitkt.      f 


PxodnlfB'  du  domaîaé  (mitre  bue 

le  douipiiie forestier}..  ,,•>,. 

Pioduts  des  htét». * . . 

Total  dci  prtdnits  dûnaniaiv.  é 


S  5.  PB0DUIT8  orriBS  do  budget. 

S  7.   BBCBTTBS   D*OBDBB. 

Rteettes  en  «tténnelîoii  de  dépen- 
ses  4 .. 

Recettes  d*ordie  proprenent  dîtes. 

TotTAL  des  recettes  d'oidrs. . .  « . . 


ToTAiiX  gâDémts  dv  bidget  gêoS^  ^ 
«l(iUgérie) 


1,153,000 

2.689.800 

1.353,000 

40,000 


^33^700 


2.271,800 
531,000 


3,803,800 


1,303,610 


3,935,660 


3*035,66a 


48,855,030 


1^163,800 

3,637,900 

1,310,800 

55.000 


5,166,500 


2.686.150 
031,100 


a,907,35O 


w    1,376,775 


<«   3,637,868. 


3,637,858 


48,414,898 


51,000 
43,300 


94.100 


9,900 

i< 

II 

15,000 


34,000 


En  {des  :  60,300' 


41^350 
00,100 


En 


504,450 
504145Ô' 


35,835 


387303 


387,803 


En  phM  :  387,803^ 


1,698,853 


1,358,780 


Ënplos:  440,133' 


léCAPITOLATTOll  DBS  IVECEI'fU.  (TRflfCS'BT  ALO^RIK.) 


»^.«*^:.-}iî^::: 

TûT^t  céR^RAL  des  recettes 


3,399,303,602 


4M5$,030-'      4M14,898 


3,348,158,633 


3,343,467,790 


3,301,883,688 


55,839,«13 
440,133* 


56,375.034 


En  pl«s  s  56,375,934' 


l 


<H  Voir  Hisls  1  4*  !•  pigs  i^. 
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Q.  .^  Compêraiâ^  dêi  crédiU  demandés  poar  1893  av€C  les  crédits 
votés  poMT  1892. 


UDUStÈf^  ET  .services; 


Dette  pnUiqae. 

PoaToirt  pabBcs 

Senrîoe  général 

Frais  de  régie. . .  ; 

Rembonnemeots 

limttTiMI  OBt  FIHARCBS .... 

Jtutice 

Cultes *.. 

Afiairet  étnogècet 

Intérieur 

ÎSerrice  ordinaire. . . 
Dépenses  extrMvdi- 

Colonies.... 

Betm-ttVi. « . . 

CoBuneroe,   indosbie,  poste«  et 
téiégfapkes. . . . .  i 

Téléphooes 

AgricvHvre*  «.«•  «««.t. •«*«•* 

Travaux  publics 

Tôt  Al 

ToTAii  «ÉmiAL  des  dé- 
penses (Fn»ce)«  ••••...• 


CRÉDITS 

MKAWâs 

po«r  tS9l« 


fraoes. 


CRÉDITS 

¥OTM 

pour  i8ft* 


PRANCB. 

1,298,U6,159 

13,235,520 

19.534,220 

182,598,046 

35,577,800 


1,549.091,745 


34.819,500 
43,796,057 
15,624,600 
67,736,824 
565.018.698 

60,138,000 
2tt«3M«000 

73,624.747 

189.899.^5 

8,090.055 

171.792.059 

8,517*q00 

41,821.135 

215.476.574 


1.733,651,614 


3«28d,743.a59 


freaci.  ' 


1.286,823.945 

13.094,440 

19.439.120 

177.901.432 

12,303,000 


DIFFERENCES 
À  L*Bxaaçici    1893. 


Ko  plu». 


1.509,961.937 


34,820.900 
43,745,857 
15,624.800 
67,438,702 
579,648,925 

66.105.500 

.    21M06.d32 

71.160.117 

168.563.124 

8.086.055 

167,661.020 

(1)     6,575,000 

39.452.595 

200,856,574 


franc*. 


11,322.214 

U1.080 

95.100 

4,696,614 

23,274,800 


fraac». 


39,529,808 


En  plus  :  39,529.806' 


298,122 
5,369,779 


5.998.668 

). 464,630 

15.296,241 

4,000 

4,191,639 
1,942,000 
2,369.140 
14.680,000 


1,400 
9,800 


5,967,500 


(i)  Tnatport  au  Imdgst  giàini  ém  Mnries  dm  t^MphoaM^  qai ,  m  i8f9  .  fonnall  «a  baigst 
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II.  —  Comparaium  des  crédits  demandes  pour  1893  avec  les  crédits 
votés  pour  t892.  f Suite  et  fin.) 


CRÉDITS 


MINISTÈRES  ET  SERVICES. 


CREDITS 


fH^C 


fOM  i3»a... 


DIFFERENCES 

\   I.*BKIKCICI    1893. 


Ea  plm. 


En  moins. 


ALeiniB. 


Financet 

Jnttioe 

,  ,,^^^     (   Scnricc  de  rioiënear. . 
Iiittri«ùr..|   SerticedB  r Algérie... 

InftractÎQQ  pilfalique ....,,,• 

Beaux-Art» 

Cammerce,  iadoitrie,  pcirtet  etté!^ 


Agricohore. 

TravaH  puUiea 

ToT&L  oamaAL  d«t  dé» 
.  {ieiifea(  Algérie). . . 


7,658,717 
2,750,050 


U38,$fifi  .  uâ&jm 


9.213,232 

9,888.415 

5,334,139 

ft3,400 

4«7M,150 

55.000 

4.460.440 

M.ft90.000 


64,948,129 


6,081,912 
2.749,150 


2,243,575 

7,501.295 

5,194,(^39 

63.400 

4,6)0,229 

55,000 

4,181440 

26,516,000 


60,45.6.036 


TfrdiSÏ." 


1.576,805 
900 

u 
II 
2,387,120 
139,700 


135,921 

278,000 
4,000 


4.522,4lb6 


30.353 


10.353 


En  plas  :  4,492.0913' 


BUDGETS  ANNEXES  lATTAGHÉS  POUR  ORDRE  AU  BUDGET  GÉNÉRA^ 


Comparaison  des  recettes  proposées  et  des  crédits  demandés  pour  V exercice  i8$3 
avec  tes  recettes  admises  et  les  crédits  votés  pour  Vexercice  1892, 


m 


SERTICES. 


Fioanoei.. 
Jwtioe.., 

Commerce 

Tjini»    \ 
pablÎQK^ .  y 


Mo«]iaîe«  et  médailles . 
Imprimerie  nationale* . 
téffioii  d'honDéor  # . . . 
OaiMe-deaiiiTalidea . . . 
Qlii»Bin  de  £er  et  {Mui 
de  la  Béonioii» ...  « 

Qcole  centrale 

Caîése    nationale    d'ë-' 


Chemins  de  fer  de  l*Éut 


Totaux. 


EVALOATKmS 

DB  aïOITTU 


•dopUei 


f  i8f3« 


francs. 

1.684,100 

7,116.000 

16.329.728 

15.265,009 

4,353,810 
657.000 

^1.^41,700 
37,200.000 


103.747,347 


'  /rànca. 

1,658.100 

7,098,000 

16,498,878 

14,757,965 

4,363310 
628,000 

16,^2,1^ 
36.761,340 


99.828.183 


diffUences 

À   L^IXlftClOB   1S9S. 


Enplpt^ 


francs. 


26^ooa- 

JiJ.OOO  , 
507,064 


29,000 

9,009,000 
438.660 


4.088,314 


fnn^i. 


169,150 


169,150 


En  plus:  3.919,164' 
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LA    DETTE    FLOTTANTE 

ET   LES  SERVICES   SPÉCIAUX  DU    TRÉSOR. 
SITUATION  A0   1*  JANTIER  1892. 


I.  —  Tabkaà  de  la  dette  flottante. 


H 

•«0 

es 


H 

i 


Cl5 


U3 


DESIGNATION  DES  COMPTES  COMPOSANT  LA  DETTE  FLOTTANTE. 


/  Trétoricn-pftyeon  gënënn ,  I^C  d*a\-aiice8  envoi  k  Trëaor. 
L/C  de  verieBientf  tatiôpét* 


Fonds  des  comaianet  et  ëtabUatemenU  fmblki  {dëpuietteoU) . 

S/Cn'i 

S/Cn'i 

Poodf  de  diven  étabUMeaieato  de  Poit 

Adniniitnitîon  des  UmCines 


Fonds  de  k  TÎlk  de  Paris. . 


Ministère  de  flnstroction  publique,  S/C  deibndatioas  angluits, 
irkndaises 


Caisse  des  dépôts  et  condgnallons ,  S/G  coortnt < 

'  S/C  de  fonds  non  cmplojés  des  caisses  d'épargne 

I         I      M      I    de  k  tdmé  dSépargne  postale 

: de  k  Caisse  nationaie  des  re- 


traites pour  k  vicilkssc 

GoQvemement  beyiîcal,  S/C  de  fonds  déposés. 
SenHoe  des  pompes  fiinèbres,  S/C  oourant. . . . 
Ci4dil£MMier  de  iSraMe,  S^  aMMA&««»w... 
Capitaiu  des  bons  dn  Trésor  ea  oitvmklîoa*. . . 


Total  de  k  dette  portant  SiitéréU. 


Fbods  librei  sar  conre^>ondants  dm  Trésor  et  sv  avances 

Imprimerie  natlonak  .**'...*. '. 

Fonds  d^Miaés  par  les  divers  corps  de  troupe  de  terre  et  de  mer. 

■    sans  inlërèts  par  ks  commpncs  et  établissements  pubfics  des 

départements. » 

Trésorier  générd  des  invalides  de  k  maisiM. •  •  • 

Bons  écbus  sans  intérélp  depuis  Tédiéanoe « *  •  • .  • 

Mandab  tirés  sur  le  Tsétor  par  les  trésoriert-pajemrs  générant 

par  divers  oomptaUes 


.  du  Trésor  sur  ki  Crésoners-pa^feurs  généraux. 


ToTiL  de  k  dette  sans  intérêts. 


f  OTAL  céfféBAL  dc  k  dette  flottante  . 


MONTANT 

aïs   sotaxs 

erfilïtesn* 


ft5,59S,900 

^35,530,400 

30,000,000 

55,000,000 

7,925.000 

40,900 

99,800 

396,133,000 

73.087,700 

47^978,000 

48,635»5O0 

4,300,300 

4,800 

•êtp 

41,909,800 


881,639,800 


16,314,800 

i;ooo,ooo'' 

14,753,100 

97,598,900 
6,838,100 
1,080,900 
9,859,800 
8,959»700 
30,300 


74,797,500 


956,367,300 
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U. —  Situation  tles  services  tpécimus  da  Trésor, 


DESIGNATION  DES  COMPTES. 


.(Arrêté 


CapiUax  de  cauUonoeaienb  ea  namëraire 

Serrices  dépariementaox  de  TAlgérie 

Service  local  des  cdonies. 

Avanoet  (kites  par  i*État  aa  service  local  des  coloDies 

Caîs^  de  réserve  da  service  local  des  colonies 

Prêts  faits  à  rindastrie.  (Loi  du  i**  août  1860.). 

Foods  de  concours  pour  dépenses  d*intérét  public. 

du  6  juin  i863.) 

Avances  à  la  Caisse  des  chemins  vicinaux 

Caisse  des  lycées,  coH^«s  et  éccScs,  ê/c  de  subventions  im- 
patables  sur  la  dette  Soltante.  « 

Avances  à  la  Caisse  des  lycées,  collèges  et  écoles.  (Sobven- 
'     tion  extraordinaire.) 

Avances  à  la  Caisse  des  lycées,  collèges  et  écoles.  (Avances 
ranboorsables.) , 

Sf^yvetitions  et  avances  allouées  à  partir  de  1 885  pour  IV 
chèvement  des  chemins  vidnaux  et  la  constmctioB  des 

établissements  scolaires 

,  Fonds  affectés  au  payement  des  intérêts  et   au  rembour- 
sement des  obligations  émises  pour  Tachèvement  des  che- 
^  nins  vicmàux  et  la  construction  des  b&timeiits  scolaires. 

Liquidation  de  la  dernière  liste  civile  et  du  domaine  privé, 
sjc  provisoire 

Tràor  public,  a/c  d'opérations  faites  par  la  liste  civile  im- 
périale pour  le  ctAipte  de  fÉtat 

I.Réorgamtation  des  défenses  de  Calais 

'Produit  de  femprant  de  5oo  milliops  en  rentes  3  p.  0/0» 
(Émissioo  de  1886.) 

Caisse  des  dépôts  et  consignations ,  s/c  d'avances  pour  les 

suppléments  de  pensions 

l  Avanças  aux  compagnies  de  chemins  de  fer  firançtîa  pour 
garanties  dlntéréts 

Avances  aux  compagnies  de  chemins  de  fer  algéness  pour 
garanties  dmtérâs 

Avance  an  service  de  la  propriété  individuelle  indigène  en 
Alpine 

Fonda  venés  par  la  viHe  de  Paris  pour  l'expropriation  de  la 
caserne  Nioolaî. 

Fonds  de  concoun  pour  TExposition  universelle  de  1889. . 

Produit  de  la  tombola  de  TExposHion  universelle  de  1889 . 

Prodnà  de  Taiiénation  d'immeubles  militaires  affectés   à 
divers  travaux  exécutés  par  le  Ministère  de  la  g«en«.. . . 

Produit  de  Taliénation  de  terrains  provenant  des  fortifica- 
tions des  places  déclassées 

Ventes  de  matières  remises  par  le  service  de  la  marine .... 

Produit  de  l'émission  de  rentes  3  p.  0/0  (1891) 


Totaux 

ExcÉDEax  des'  soldes  H^bil^nr;  *nr  les  soldes  crétlilcurs. 


SITUATION 

AO    I*'  UHVUR    1891. 


EieMenis 
d*  diptasM. 


1,416,786  81 
1.969,610  88 

223,177,519  80 
55,<I60,16I  &3 

115,989,031  74 
34,479,389  04 

134,756  00 

843,684  88 
7,567,542  28 


297,992,288  U 

104,487,932  64 

1,022,314  99 


Eicidmu 
de  r«eetlM. 


305,702,740  28 
9,178,846  77 
7,280,237  04 

2,872,927  19 

u 

5,312,630  09 

fi 

n 

4,031,915  36 


24,870,661  ei 


7,084,631  56 

68,084,656  88 


844,541,018  60 
349,f.96 


2,067,334  60 

4.431,76»  46 

592,580  52 

818,471  50 

1,252,638  89 

2,770  00 

50,359,541  07 


404,844,348  82 
,669' 78- 


PPMmnspMipvH 
BULL.  DE  STAT. 


^m^^m 
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DIRfiCTION  GÉlléRALB  DE  LA  COMPTABlLité  PUBLIQUE. 

SITUATION    DE  L'EXERCICE  1891 

AU  r  MARS  1892. 
P  Recettes. 

Les  recettes  fixées  par  le  budget  primitif  (loi  du  26  décembre  1890)  s'é* 
lèvent  à  la  somme  de.  .  .  i 3,165,297,627^  00* 

Pendant  Tannée  1 89 1 ,  on  a  constaté,  sur  les  recou- 
vrements opérés  tant  en  France  qu'en  Algérie, 
des  plus-values  montant  à 1  io,oo8,5oo  00 

Il  convient  d*ajouler  à  ces  recettes  : 

1°  Les  recettes  exceptionnelles  non  prévues  au 
budget,  en  somme  égale  à  des  crédits  correspondants 
ouverts  ou  à  ouvrir,  et  s'élevant  à 5S,8Aâ,4o8  09 

2°  Les  fonds  de  concours  versés  par  les  com- 
pagnies de  clietnins  de  fer  en  exécution  des  conven- 
tions de  i883,  en  somme  égale  aux  crédits  ouverts 
par  décrets,  pour  une  somme  de 20,000,000  00 

Total  des  recettes 3, 35i,i 49,536  09 

iiÉï  II    n   r  I     I     !-•  lÉ 

S*'  Dépenses, 

Les  dépenses  évaluées  par  la  loi  de  finances 
«ont  de 3,164,881,549^  oo*^ 

Les  crédits  additionnels  de  toutes  natures  ouverts 
ou  à  ouvrir  sur  Fexercice  1891  s'élèvent  à 160,82  i,i83  98 

Total  des  dépenses 3,325,702,732   98 

Si  Ton  compare  ce  total  de  dépense  au  total  de 
receltes  indiqué  plus  haut 3,354, 1 40,535  09 

I ■■    lÉ  I      I  m  * 

on  voit  que  Texercice  1891  présente  au   1**  mars 

1892  un  excédent  de  receltes  de; 28,446,So2    1 1 

Les  opérations  de  Texercice  1891  sont  sur  le  point  d'être  terminées.  SI 
l'on  tient  compte,  d'une  part,  de  quelques  crédits  supplémentaires  qu'il 
sera  peut-être  encore  nécessaire  de  demander  pour  faire  face  à  des  dépense* 
régulièrement  effectuées  et,  d'autre  part,  des  annulations  définitives  de  cré- 
dits sans  emploi  qui  seront  constatées  au  moment  du  règlement,  annulations 
qui  pour  les  derniers  exercices  se  sont  élevées  en  moyenne  à  plus  de 
5o  millions^  il  est  permis  d'espérer  que  l'exercice  1891  sera  r^lé  avec  ua 
excédent  de  recettes  d'au  moias  75  millions. 
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LES  REVENUS  DE  L'ÉTAT. 


Les  tableaux  qae  la  Direction  générale  de  la  comptabilité  publique  a 
insérés  dans  le  Journal  4^ûl  du  lo  mars  et  que  nous  résumons  ci-après 
(pages  35o  à  355)  font  ressortir^  pour  la  France  et  TAlgérie  réunies,  les  résul- 
tats suivants  : 


DERNIER  MOIS  CONNU. 


Différence  en  plus  par  rapport  aux  évaluations 5,393,8oo' 

Différeoce  en  plus  par  rapport  à  1891 1  a,o3i «300 


DEPUIS  LE  1''  JANVIER. 

Différence  en  plus  par  rapport  aux  éyaluations ia,7i3,&oo^ 

Différence  en  plus  par  rapport  à  1891 aa,i8i,aoo 

Les  différences  que  présentent,  en  France,  les  produits  de  février  1892 
(29  jours)  comparés  à  ceux  de  février  1891  (28  jours)  comportent,  de  la 
part  des  services  compétents,  les  observations  suivantes  : 

iMpftr  DE  i  p.  0/0. 

Augmentation  de  1 1  i,5oo  francs  par  rapport  au  mois  de  février  1891,  qui  pré- 
sentait une  moins-value  à  peu  près  égale  à  ce  chiffre. 

ENREGISTREMENT  ET  TIMBRE. 

Enregistrement,  —  Les  produits  de  lenregistremeni  recouvrés  pendant  le  mois 
de  février  1892  présentent,  comparativement  aux  recettes  de  Tannée  précédente, 
une  plus-value  de  739,000  francs.  Cette  plus-value  porte  sur  presque  toutes  les 
branches  de  produits ,  à  Texception  des  mutations  par  décès. 

Timbre.  —  Les  droits  de  limbre  présentent,  au  contraire,  une  diminution  de 
520,000  francs,  qui  s*applique  principalement  aux  droits  de  timbre  des  récépissés 
de  chemins  de  fer  et  des  obligations  du  Crédit  foncier,  dont  le  montant  avait  pré- 
senté pendant  le  mois  de  février  1891  une  importance  exceptionnelle. 

DOUANES. 

Sucres.  —  La  consonunation  des  sucres  de  toute  provenance  s*est  réduite  de 
39,767,437  kilogrammes,  chiffre  du  mois  de  février  1891,  à  35,729,286  kilo- 
grammes. Mais,  au  point  de  vue  des  recettes,  le  déficit  a  été  sensiblement  atténué 
par  les  recouvrements  effectués  sur  les  droits  constatés  par  TAdministration  des 
contributions  indirectes  pendant  le  mois  précédent.  Il  n atteint,  au  total,  que 
577,000  francs,  dont  2^0,000  francs  sont  applicables  au  sucres  indigènes, 
ai 3,000  francs  aux  sucres  de  nos  colonies  et  i24>ooa  francs  aux  sucres  étrangers. 

Marchandises  diverses.  ^—  Quant^aux  marchaq4i?g^  d^erses  soumisas^àux  droits 
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d^importation,  elles  ont  donné  liea,  par  rapport  au  mois  correspondant  de  1891 ,  à 
une  plus-value  de  io,a3o,ooo  francs.  Les  articles  qui  ont  le  plus  contribué  à  ce 
résultat  sont  les  céréales ,  les  vins ,  les  fruits  de  table  »  les  huiles  de  pétrole ,  les  tissus , 
les  machines  et  mécaniques,  les  ouvrages  en  métaux  et  les  bestiaux.  Il  importe, 
d ailleurs,  de  noter  que  cette  plus-value  provient  surtout  d*importations  faites  aux 
conditions  de  Tancien  tarif,  pendant  les-  derniers  Jours  de  janvier,  la  régularisa- 
tioa  de  cet  entrAas  s  étant  tropvée.re*awiée  par  fafmiMicie  Biè»e  des  narekandites 
dont  le  régime  allait  être  modifié  ^'\ 

CONTRIBUTIONS    INDIRECTES. 

Boissons.  —  Augmentation  de  443,ooo  francs  fournie  par  les  alcools  et  les 
bières.         " 

SeU.  —  Augmentation  de  46,ooo  francs,  quis*ajoute  a  un  boni  de  176,000  francs 
réalisé  en  douane. 

Chemins  de  fer,  —  L'augmentation,  qui  nest  que  de  ^5,ooo  francs,  a  cepen- 
dant une  signification  satisTàisante  attenau  que  le  terme  correspondant  comportait 
un  gain  de  i,i84«ooo  francs. 

Sucres.  —  Diminution  de  Mo,ooo  francs.  La  Douane  signale  de  son  côté  une 
perte  de  337,000  francs.  Il  convient  de  remarquer  que  le  terme  correspondant 
avait  présenté  une  augmentation  de  i,8A5,ooo  francs. 

Tabacs.  —  Augmentation  de  478,000  francs  qu'expliquerait  en  partie  la  bissex- 
tUité  de  Tannée,  mais  qui  peut  aussi  avoir  été  causée  par  des  fluctuations  dans  I&h  ' 
approvisionnemen  ts. 

Poudres  àfea.  —  Diminution  de  io5,ooo  francs  ,  due,  semble-t-il,  à  la  concur- 
rence que  fait  à  la  poudre  de  mine  la  dynamite. 

AUamettes,  —  Diminution  de  386,ooo  francs,  paraissant  provenir  de  variations 
dans  les  époques  du  règlement  des  commandes. 

POSTES  ET  T^iLéORAPHES. 

Postes»  —  La  comparaison  des  recettes  eflectuées  pendant  le  mois  de  février  189a 
avec  les  évaluations  budgétaires  fait  ressortir  une  augmentation  de  702,100  fruncs. 
La  comparaison  de  ces  mêmes  recettes  avec  les  produits  correspondants  de  1891 
accuse  une  augmentation  de  663,&oo  francs.  Ces  augmentations  proviennent  de 
Taccroissement  du  mouvement  des  correspondances  et  surtout  de  la  bissextilité  de 
Tannée. 

Télégraphes.  —  La  comparaison  des  recettes  effectuées  pendant  lemoîs  de  février 
189a  avec  les  évaluations  budgétaires  fait  ressortir  une  augmentation  de  87,200 
francs.  La  comparaison  de  ces  mêmes  recettes  avec  les  produits  correspondants  de 
1891  accuse  une  augmentation  de  93,600  francs.  Ces  augmentations  tiennent  à 
Taccroissemcnt  du  mouvement  des  correspondances  télégraphiques  et ,  comme  pour 
les  correspondances  postales,  à  ce  que  le  mois  de  février  1892  avait  29  jours. 


U) 


Voir,  ci-après,  page  356. 
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BUDGET  DE  LÉTAT  (FRANCE  ET  ALGÉKIE). 

«(BACICB   1899. 

RECOOVBEMENTS  DU  DSRNffiR  MOIS  CONNU. 


DÉSIGNATION 
DBS  rKooom. 


ImpAts  directs 

Impôt  de  h  p.  0/0 

Enregistrement  ....... 

Timbre 

Douane»   (sels  et  sucres 

non  com[X'is) 

GontribatioDs  indirectes 

(^eUt  sacres  et  mono- 
les  non  compris 

Sucres 

Tabacs 

AHomettes ,  poudres ,  otc, 
P<^le«  et  telcgraplie»  . . . 
Domninc  non  forcslier  . . 

ForêU 

Produits  divers 

Ressources  exoeptioimei- 

les 

Recettes  d'ordre 


ToTAtt  pour  la  France. 


Impôts  directs 

Impôt  de  à  p.  0/0 

Ëoregistren^nt 4 

Timbre 

Douanes 

Contributions  direr'cs . . 

Tabacs 

Poudres 

Postes  et  tëlëgrapbes . . . 
Domaine  non  fouesticr^ . 

Foi^U , 

Produits  divers 

Recettes  d'ordrft 

Totaux  pour  rMgi'TJc. 

Totaux  cisÉnAUX.  . . 
(  France  et  Alj^éric.) 


REœu- 
vREMBinrs 

■rricTvés. 


EVALUA- 
T10N5. 


RECOU- 
VRBMENTS 

DB    1S91. 


Iranei.  francs.  franc*. 

FRANCK*  (Fénior.) 


DÎFPiREHCBS 


PAB  BAPPORT 


Ivaliationa, 


francs. 


PABBATtOir 

i 
1891. 


Irann. 


42^500 

37*373,000 

9,015,000 

39,997.000 


39,755,000 

3,164,000 

14,193.000 

28,939,000 

1,845,600 

15,050,600 

793,000 

111,000 

320,700 


2,163,100 


194.042,500 


542.000 
37,661.100 
10,439,300 

34,434,100 


39,013,100 

2.882.400 

14,000,000 

29.134,600 

2.843.000 

14.261.300 

1,248.000 

128.000 

450,000 


2,000,000 


180,037,50) 


311,000 
36.044,000 
10,435.000 

29,ftô8.000 


39,108,000 

2.943.000 

14,770,000 

28.461.000 

2,334,800 

14.203.500 

689.000 

111.500 

480,200 


i,995,noo 


182,234,600 


119,500 
288,100 
524,300 


5,5A2,900  +10,599,080 


741,900 
281.600 
1^,000 
195,600 


908,000  — 


789,300 

455,000 

17,000- 

129,300  — 


163,100 


+    5.005,000 


-f  111.500 
+  729.600 
-      520.000 


647,000 
2Î»1,000 
977,000 
478.000 
489.200 
757.100 
104.000 
500 
159,500 


-f      167.500 


-i- 11.807,900 


AlGRfilE.  (Jwvicr,) 

4,600  3.700  3,800  +  900  + 

51.500  56.000  39.500  -  4,500  + 

296,000  288,500  303,000  +  7.500- 

345.500  327.000  365,000  +  18,500- 

1,072,000  865,000  868,000  +  207,000- 

53,500  49,700  48.900  +  3,800  - 

31,300  34,400  33,400  —  ^100  — 

57,700  57,700  54,700 

293,300  289,700  304,100  +  3,000 

184,000  70,000  103,500  +  114,000 

14,500  4,700  15,000  +  9^800 

45,200  4,000  7,000  +  41.200 

24.700  34,600  104,500  -  9.900 


2,473.800 


â,08f\000 


2,i50,400    +       388,800+      223,400 


12,000 
7.000 

19.500 

204,000 

4,600 

2,100 

tooo 

10,800 
80,600 
500 
38.900 
79,800 


196,510,300 


I<)l,liî-2,:i0.) 


ie/i,4.S5,000  1+    5,3^3,800+12,031,300 
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BUDGET  DE  L'ÉTAT  (FRANGE  ET  ALGÉRIE}. 


mxncioB  loos. 


RECOUVRBUeNTS  D£PUIS  LE  l*'  JANVIER. 


DÉSIGNATION 


DM   PBODOITS. 


Impôts  direçtâ , 

Imp6l  de  A  p*  o/o 

Cmcgîstreiqeiit , 

limbre. .., 

Douanes   (aels  et  racret 

Boa  compris] 

GontrîbQtiofis  indireclcs 
(sels,  sucres  et  mouo 
pokf  noq  compris) . . . 

Sacres.  ...,.•• 

Tabacs  ...,,..., 

AilumeUeSf  poudres,  etc, 
Portes  et  télégraphes  . . . 
Domaine  non  forestier .  « 

Forêts 

Prodnils  divers 

Ressources  exceptionnel* 

les 

Recettes  d*ordre 

Totaux  p«ur  la  France. 


Impôts  directs. 

Imp6t  de  é  p.  o/o 

Enregistrement 

Timbre 

Douanes 

Gontribations  diverses  . . 

Tabacs, 

Foudres 

Postes  et  tél^^phes  . . . 
Domaine  non  forestier.. . 

ForéU 

Produits  divers 

Recettes  d*ordrc 

Totaux  ponr  TAlgérie 

Totaux  GiBiaAux. . . . . 
(  France  çt  Algérie.  ) 


RECOU- 
VREMENTS 
irrscTvis. 


franc». 


EVALOA- 

noN^. 


frases. 


nECX)U. 

VREMENT* 

DK   iSgi. 


frMMS. 


DIFFÉRENCES 


rai  aArrow 

•nz 

évalaations. 


francs. 


P4a   BAPPOKT 

i 

1891. 


(nucê. 


FRANCE.  (Deux  premiers  mois.) 


15,695.500 

15.626,000 

15,431,600 

+ 

69,500 

-h      264.000 

82.3Q/i.500 

82.275.100 

83,884,500 

+ 

89,400 

-   1.520,000 

26.957.500 

28.466,800 

27,964,500 

1.509,300 

-  1,007.000 

74,775.000 

69,020.400 

54,274.000 

+ 

5,754.600 

+20,501,000 

83,590.000 

70.299,100 

81,606.000 

+ 

4,220,900 

-f  1,914,000 

5,330.500 

4.967,400 

5,073.000 

4- 

372,100 

+      266,500 

33,411.000 

22,000,000 

22.615.000 

+ 

1,411,000 

+      790.000 

57.981,000 

56,777,600 

58.076.000 

+ 

1,203,400 

-       95,000 

3,230,000 

4,268,800 

4.131,100 

— 

1,038.200 

r-     900,500 

58,558.000 

27,012,000 

27.201.500 

+ 

1,546,000 

4-  1,356,500 

1.926.000 

2,180,000 

1.487.000 

— 

254,000 

+      439,000 

853.500 

440,500 

882.700 

+ 

413.000 

-       29,200 

'  7T8.900 

800,000 

825.400 

— 

81.100 

—      106.500 

3.527.400 

3,(100.000 

3.448.400 

+ 

127.400 

-f        79,000 

i()8.858.400 

3î*6,533,700 

386.900.600 

-h  Ï2;3*l.700 

+2^957,800 

ALGÉRIE.  (Premier  mois.) 


4,600 

51,500 

296,000 

345.500 

1.072.000 

53.500 

31.300 

57,700 

293,300 

18(1,000 

14,500 

45,200 

24,700 


2,473.800 


3.700 

56,000 

288,500 

327.000 

865.000 

49.700 

34.400 

57.700 

289.700 

70.000 

4.700 

4.000 

34.600 


2,085.000 


3.800 

39.500    — 
303,000 
365.000 
868.000 

48.900 

33.400 

54,700 
304,100 
103,500 

15,000 

7,000 

104.500 


900 
4.500 
7.500 
18.500 
207.000 
3.800 
3.100 

il 

3.600 

114.(K)0 

9,800 

41,200 

9,900 


2,250.400    -h       388,800 -f      223.400 


800 

191,000 

7,000 

19.500 

204.000 

4.600 

2,100 

3.000 

10.800 

80,500 

500 

38,200 

79.800 


411.332,2001     398,018.7001     389.151.000  l-f  12.713,500  +22.181,200 
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BUD^GEÏ  DE  L  ÉTAT  (ALGÉRIE  NON  COMPRISE). 

RECOUVREMENTS  DES  DEUX  PREMIERS  MOIS  DE   1892. 


SNRBOISTRSIUIfT  ET  TIMBia. 

Compai;aisQn  avec  les  évaluations  hadgétairet. 


DESIGNATION  DES  RECETTES. 


REœU- 
VREMENTS. 


francs. 


ENREGISTEBIIENT. 


EVALUA. 
TIONS. 


TransmîssioDs  entre  vifs  à  titre  onéreux 

TrantmiBstons  entre  vifs  à  titre  gratuit. 

Mutations  par  dëoès 

Baux  et  antichrèses 

Adjudications  et   marchés,  obligations»  caution- 
nements ,  libérations. 

Condamnations ,  coUocotions  et  liquidations 

Droits  fixes  proprement  dits 

Droits  fixes  gradués 

Droits  et  demi-droits  en  sus 

Droits  de  greffe 

Droits  d*bypotlièques 

Amendes 

Assurances  maritimes 

Transmissions  de  titres  de  sociétés 

Perceptions  diverses 


Totaux  . 


24,696,000 
3.836,000 

25,197,500 
1, 416,000 

5,093,500 

694,000 
5,899,500 
1,852,500 

619,000 
1.240,500 
1,045,000 

242,500 

79,500 

10,336,500 

116,500 


82,364,500 


francs. 

24,050,500 
3,401,000 

26,598,800 
1,404,800 

5,324,900 
546,400 

5,898,000 

1,971,000 
545,300 

1,298,300 

881,600 

239,600 

r.7,000 

9,917.500 
130,400 


EN  PLUS 

•nx 

BXCOQ- 

TixnniTs. 


82,275,100 


En  plus  aux  recouvrements.. 


francs. 

645,500 
435,000 
il 
11,200 


147.600 
1,500 
1/ 
7.'$,700 

II 

163,400 

2,900 

12,500 

419,000 


EN  MOINS 
•vx 

BICOD- 
▼KIMBKTS. 


1,912,300 


fnnes. 

I,401,30q 

II 

231,400 

II 

Up,500 

57,800 

II 
II 

13,900 


1.822.900 


89,400' 


Timbre  débité^} 

Timbre  extraor-J 
dinaireetvisa.) 

Droits  d*affichage 

Permis  de  chasse. 

Timbre     débUé/ 

non  sujet  aux  < 

décimes  . . . .  ( 


Timbre  cxtraor- ) 
dinaireetvisa.\ 


de 

spécial! 
'      'ile) 


(mobile))    Affiches 

Actions  et  obligations 

Polices  d'assurances,  bordereaux, 

aifiches,  connaissements,  etc. 

et  passeports 


TIMBRE. 

8,996,500 
237,500 
186,000 

4.588,000 


propor- 
tionnel. 


proportionnd  (effets,  etc.). . . . 
spécial    (quittances,    reçus    et 

chèques) 

/  Rentes    des  gouvcr 
nemenls  étrangers 
Crédit  foncier  (  obli- 
gations)  

Effets,  warrants,  etc. 
Polices  d*a98urances ,  abonnem". 
spécial  (JetU  de  voîL,  récépissés). 

Timbre  aux  anciens  tarifs. 

Marques  de  fabrique 

Totaux 


922,000 
59,000 
110,500 

1,987,000 

2,742,000 
147,000 


1,289,500 

100,500 

5,491,000 

// 

2,000 


9,013,000 
248,200 
170,800 

5,533.000 

881,000 
257,600 
137,000 

1,909,700 

2,596,800 
227,400 

58,000 

1,219,600 

207,500 

5,911,200 

500 

5,500 


20,957.500     28,466.800 


En  moins  aux  recouvrements . 


15,200 
II 

41,000 
II 

II 

145,200 

II 

II 
6<),900 


271,300 
1,509, 


16,500 
10,700 

945,000 


198,600 
26,500 

12,700 


80.400 

58,000 

11,000 

417,200 

500 

3,500 


1,780,600 
300* 


^mmm 
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BUDGiET  DE  L'ÉTAT  (ALGÉRIE  NON  COMPRISE). 

RECOUVREMENTS  MIS  DECX  PREMIERS  MCXS  DE  1802. 


DOUAMES,    CONTR1B0TION8   INDIRECTES,    SELS,    SUCRES    ET    MONOPOLES. 

Comparaison  avec  les  évaluations  hudgétaires. 


DÉSIGNATION  DES  RECETTES. 


RECOU- 
VREMENTS. 


firtnct. 
DOUANES    (sels   ET   SUCRES 


ÉVALUA- 
TIONS. 


Draîts  i  fuiportation  (  marckandues  aivenrt).. 

DroiU  de  statisticiae 

Droits  de  navigmluMi 

Droits  diYeoi  et  recettes  aooessoiret. 
Amendes  et  coofiscations 


Totaux 7'i,775,000     6»,020»«i00 


NON 

7l,3S6,000 

M75,000 

1,497.000 

596,000 

131,000 


irtaci. 

compris). 

(W,057,800 

1,038,300 

1,299,000 

507,000 

1 18,300 


EN  PLUS 


EN  MOINS 

aax 

SICO0> 

TKSBSHTS. 


En  pixi  aux  recouvrcmeot*. 


5,3«8,200 

136.700 

11)8,000 

89.000 

2,700 


frtacf.  .  « 


5,754,000 

TtSÏ.ôoo' 


CONTRIBUTIONS    INDIRECTES    (SELS,    SUCRES    ET    MONOPOLES   NON    COMPRIS) 


Droits     /  Vins,  cidres,  poirés,   li^droflacls . 
sur  les    {   Alcools  et  surtaxes  des  vins  alcoolisés. . 

boissoDs.  (   Bières 

Stéarines  et  tMHigies 

Vina^res  et  Qci<&s  acétiques 

Ckeauns  de  fer  (grande  vitesse) 

.  Voitures  antres  que  les  diemins  de  fer 

f.îwMM^^a  (Inmssoos  et  voitures  publiques) 

Gai— tie  dei  matières  d*oretd  argent 

CarteaàjoQcr 

Amt»*^*^  et  droits  sur  acquits  non  rentrés 

Autres  droits  divers  et  recettes  à  diflGéronts  titres. . 


Totaux 83,520,000     79,999,100 


21.055.000 

46,169,000 

3,317,000 

1,607.000 

364,000 

539,000 

588,000 

3,217,000 

649,000 

272,000 

529,000 

4,614,000 


21,333,000 
42.693,200 

3,213,200 

1,600,000 
379,700 
507,000 
580,600 

3,151,000 
634,600 
230,000 
496,800 

4,480.000 


£n  plus  anx  recouvrements. 


322,000 

3,475,800 

103,800 

7,(K)0 

32,000 
7,400 
66,000 
14,400 
^2.000 
32.200 
131.000 


15,700 


4,236,600         15,700 
"4,220^900' 


Sels. 


••! 


SELS    ET   SUCRES. 


Sacres. 


de  douanes 

de  contributions  indirectes 

coloniaux  (douanes) 

étrangers  (  douanes  ) 

indigèocs  (oontribotions  indirectes). 


TOTAIX. 


3,315,500 

2,862,000 

2,024,000 

2,115,400 

1,888,000 

2,000,(KK» 

699,000 

1,500.000 

20,024.000 

18,500,000 

28,750,500 

26,907,'jOO 

En  plus  anx  rccouvreraonts. 


403,500 


2,324.000 


91,400 
112,000 
801,000 


2,787,500    1,004,400 

TtSSjoo^ 


MONOPOLES. 


Contribn-  (   Ail  omettes  chimiqncs. . 

lions      I   Tabacs 

indirectes(   Poudres  à  feu 

Postes 

Télégraphes. 

Pit>doits  de  diverses  exploitations. . 

TOTAlX 


2,107,000 

2,948,000 

57,981,000 

56,777,600 

1,066,000 

1,240,100 

23,616,000 

22,23/1,200 

(1,942.000 

4,777,800 

57,000 

80,700 

89,769,600 

88,058,400 

Eh  plus  aux  recouvrements. 


1.203,400 

1,381.800 
164.200 


2,749,400 


841.000 

17^1,100 

II 
23,100 


1,038,200 


1,711.200' 
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BUDGET  DE  L'ÉTAT  (ALGÉRIE  NON  COMPRISE). 
RECOUVREMENTS  DES  DEUX  PREMIERS  MOIS  DE  1892. 


BNRBGISTRBMBNT  BT  TPU|>B' 


CûMëU^tÊJT'AUQA  A4Mft  ÀÛÊ  MflAtMUWAMAift 


h^4«Aés 


DESIGNATION  DES  RECETTES. 


RECOU- 
VREMENTS 


ITUM*. 


RBCOU. 

VREMENTS 


nt^igt.      ■• 


Transmissions  entre  vifs  à  titre  onéreaK 

Transmissions  entre  vifs  à  titre  gratuit 

Mutations  par  décès 

Baut  et  antichrèses 

Adjudications    et    mardiés,  obligations,  caution 

uonents ,  lib^ations. 

Condamnations ,  collocations  et  liquidations 

Droits  fixes  proprement  dits 

Droits  fixes  gradoës 

Droits  et  demi-droits  en  sas 

Droits  de  greffe 

Droits  d'hypothèques 

Amendes 

Assurance  maritimes 

Transmissions  de  titres  de  aoàébé» 

Perceptions  diverses «  « 


BirRBGISTBEVBNT. 

2^,696,000 

3,836,000 

25,197,500 

1.416,000 


Totaux 82,36/i,500     83,8^,500 


5.093,500 

694,000 
5,890,500 
1,862,500 

619,000 
1,240,500 
1,045,000 

242,500 

79,500 

10,336,500 

116,500 


fir«iiM. 

24,942,500 
3,265,500 

27,848,500 
1,342.000 

5,043,000 
830,000 

5,544,500 

1,920,500 
528,500 

1,250,000 

868,000 

193,000 

72,000 

10,116,000 

111,500 


EN  PLUS 


ENMOns 

1.  A  laii. 


En  M0IH8  aux  recouvrements  de  iS 


francs. 

570,500 
74,000 
50,500 

355.000 

90,500 

177,000 
49,500 

7,500 
220,500 

5,000 


fnn«s. 

24^500 
i.'iôl.OQD 

136,000 

77.000 

9,500 


l.52Q,QO0' 


Timbre  débité.. 

Timbre  extraor-| 
diuaireet  visa) 

Droits  d*afficbagc 

Permis  de  chasse. 

Timbre     débiter 

non  si^  auxj 

décimes  . . . .  ( 


de  dimeuaioa..  «.«.. 

spécial    (   Connaissements... 

(mobile)  \  Affiches 

Actions  et  obligations ^ 

Policfs  d*ttssurallce^  bordAreaux, 

affiches,  connaissements,  etc. 

et  passeports 


TIVBAE. 

8,996,500 
257,500 
186,000 

4,588,000 


Timbre  extraor-l 
dinairectvisa\ 


proportionnel  (  effets .  etc.  ). . . 
spécial    (quittances,     reçus    et 

chèques) 

{Ventes  des  gouverne- 
ments étrangers.. 
Crédit  foncier  (obJir 

gâtions) 

Euets,  warrants,  etc. 
Polices  d'assurances,  abonnem'*. 
spécial  (  lelt.  de  voit.,  récépissés  ). 

Timbre  aux  anciens  tarifs 

Marques  de  fabrique 


propor- 
tionnel. 


Totaux, 


922,000 

59,000 

110,500 

1,987.000 

2.742.000 

147,000 


1,289,500 

196,500 

5,494,000 

2,000 


8,690,500 
225,500 
171,500 

5,011,000 

883,500 

20,500 

277.500 

1.961.500 

2,589,500 

637,000 

52.500 

1,243.000 

215,500 

5,970,500 

9,000 

6,000 


26.957.500     27,964.500 


Sn  moins  aux  recouvrements  de  1892  . 


306,000 
12.000 
1 '4,500 


38.500 
38,500 

1/ 
25,500 

152,500 


46,500 


423,000 
II 

167,0M 

II 

490,000 

52,500 

19,000 

476.500 

9,000 

&,ÛÛO 


634.000    1,641,000 
T.OOT^ 
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BUDiSET  DE  L'ÉTAT  (ALGÉRIE  NOI»  COMPRIS* ). 

RECODTBElfENTS  pES  DEUX  PREMIERS  MOIS  DE  18tt2. 


DOUANBS,    CONTRIBUTIONS    INDIBBCTES,    SELS,    SQCRES    BT    MOlfOPOLES. 

Comparaison  avec  les  recouvrements  des  deux  premiers  mois  ie  1891. 


DESIGNATION   DES   RECETTES. 


RECOD- 
VREMENTS 

DB    189a. 


RECOU- 
VREMENTS 

PB    1891. 


DOUANES 


DrolU  à  ilmportation  (marcbaDdiset  divvrset).. 

Droits  it  sUtist^ue , 

Drafis  de  navigation 

Droits  <Hvcn  et  recettes  accessoires. . 
Amendes  et  confiscatious. , 


frtttcs.  fnari. 

(SILS    ET    SUCRES    NON    CPMPRIS). 


EN  rtus 


Totaux 74,775.000 


7  1,386.000 

1,175,000 

1.497.000 

500.000 

1-21.000 


51.388,000 

959,000 

1.238,000 

534.000 

155,000 


54,274.000 


En  FLUs  aux  rccouvremenls  de  iSg-j. 
■     ■     ■  I      ■     I 


fr««es. 

19,09^,000 

2Lfi.000 

250,000 

Ô2.000 


EN  MOINS 
A  189a. 


20.535,000 


francs. 


34.000 


34,000 


CONTRIBUTIONS    INDIRECTES    (sELS,    SUCRES    ET    MONOPOLES 


Droits    i   Vins,  ckircs,  poirés,  hydromels, 

8«r  les    I   Alcools  cl  surtaxe  dés  vins  aloooliaés . . . 

bois4Bos.  (   itères 

Stëarines  et  booeies 

Vintiffrcfl  ci  actocs  acétiques 

Cbeauoa  de  fer  (grande  vitecsc) 

Yoitares  autres  que  lot  cWoiinf  de  fer 

Uccttees  (boissons  et  voiloref  publiques) 

Garantie  des  matières  d*or  et  aargont 

Cartps  à  jouer 

Anuaides  et  droits  sur  acquits  non  rentrés 

Anturs  droits  divers  et  recettes  à  différents  titre?. . 


ToTADx , 83,520,000  81,606,000 


21,655,000 
46,169,000 

3,317.000 

1,607.000 
364,000 
539,000 
588,000 

3,217,000 
6^9,000 
272.000 
529,000 

ft.614.000 


2^.142,060 

45,466,000 

3,962,000 

1,637,000 

312,000 

496,000 

615.000 

3,135.000 

039.000 

267,000 

512,000 

4,  423,000 


NOM    compris) 

513.000 

705.000 

355,000 

5^,000 
43,000 

it 

8Î,000 

10,000 

»,000 

17.000 

191,000 


EN  PLUS  aux  VDCoovrements  de  189a. 


30,000 


27,000 


1.971.000         57,000 
TSïï.OOO'" 


Sels. 


Soctcs. 


j  de  douanes 

\  de  contributions  indirectes. 

j  coloniaux  (douanes) 

•    étrangers  (douanes) 

{  indigènes  (contributions  indirectes).. 


SELS    ET    SUCRES. 

3.315,500 

2,024.000 

1,888.(>(K) 

699.000 

20,824,000 


ToTvox 28.750.500     27,688.000 


3.100.000 

1.973,000 

2,100,000 

567,000 

19.888,000 


Kk  plus  aux  recouvrements  de  189a . 


215,500 
51.000 

n 

13J.000 
936,000 


1,334.500 


272,000 


272,000 


1.062.500' 


MONOPOLES. 


Allumettes  chimiqnes. 

Tabacs 

Poudres  à  feu 


Contri- 
butions  . 
îti<firgctea. 

Postés 

Télémpbos 

Pro<mits  de  diverses  exploitations. 

Totaux 


£■  PLUS  aux  iftîouyrcme«it<  de  1891. 


2,107,000 

2,702.000 

57,981,000 

58.076.000 

l.OOO.O'^O 

1,373.000 

23.610.000 

22.397.700 

4,9'42,(>00 

Û,S03.800 

57,000 

50.100 

89,769,600 

sp.^^os.ooo 

1.211,300 

131.200 

1,500 


1.338.800 


595,000 

95.000 

307.000 


997,000 


301,000' 
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DIRECTION   GENERALE    DE    LA    COâlPTAfilUTE    PUBUQUE. 


LES  RESTITUTIONS  AD  TRÉSOR. 


ANNÉES. 


1849 
i85o 
i8Si 
i85a 
i8S3 
iS&Â 
i8i5 
i8S6 
1857 
18M 
1859 
i8fto 
i8«i 
i8«a 
i863 
186À 
i865 
1866 
1867 
i8$8 
J8ld 


L 


i« 


MONTANT 

OBS   SONMU 

restiUiMi. 


fr.     e. 

600  00 

(1,000  00 

200  00 

1,000  00 

4,711  00 

9,982  00 

11,049  55 

100,132  46 

58.337  75 

28.480  87 

3B.T)7G  92 

40,164;'  29 

44.424  37 

45.082  85 

29.975  00 

92.190  38 

62,851  56 

36.149  35 

49.040  54 

43.229  42 

44.092  03 


ANNEES. 


1870. 
V871. 
1872. 
I873. 
i«74. 
1875. 
1876. 
1877. 
187S. 
i«79. 
i88o. 
1881. 
1883. 
i883. 
188Â. 
i885. 
1886. 
1887. 
1888. 
1889. 
1890. 


5I0NTANT 

4 


fr. 

"^.845  29 
116.177  «9 
-43.616  19 
3/Ù90  ^l 
91.948  71 
»5,490  68 
13,772  «5 
*).843  54 
41,470  85 
il. 570  06 
à),425  20 
14,289  85 
16,945  00 
|>6,452  12 
1*4,629  38 
t3,971  97 
f  1,571  84 
1^3,288  69 
13,570  10 
n.SÔC  18 
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DIRECTIOH    GéHEfULK   DIS    CONTJUBUXIONS   IRDiBBGTM. 

PRODUITS  DES  CONTRIBUTIONS  INDIRECTES 

PfiBQUS  ET  GOKSTATÉS 

PENDANT    LES  ANNÉES    1891    ET   1890  (>>. 


L'Administration  des  contributions  indirectes  publie  périodiquement ,  dans 
le  Bulletin  de  statistique,  des  relevés  présentant  le  détail  annuel  ou  semestriel 
de  ses  produits. 

Les  deux  tableaux  ci-après  fournissent  ces  renseignements  pour  Tannée 
1891. 

Le  premier  (pages  366  à  SyS)  donne  ^  par  département  et  par  divkion 
budgétaire,  le  montant  des  produits  et  la  comparaison  de  leur  total  avec 
celui  de  la  période  précédente.  Il  indique,  en  outre»  le  rang  de  chaque 
département  sous  le  double  rapport  du  chilfire  de  la  population  et  de  Tim- 
portance  des  produits,  et  fait  ressortir  quelle  a  étc's  pour  chaque  espèce  de 
boisson,  le  taux  moyen  par  habitant  des  quantités  imposées  et  des  droits 
constatés. 

Le  second  (pages  374Î1 4oi  )  ptfeènté,pair  nature  de  taxe  et  pour  la  France 
entière,  le  développement  des  quan^té^  imposées  et  des  produits  constatés 
en  1891  comparativement  à  1890. 

Enfin  une  récapitulation  générale  (page  4o^  )  pemket  de  se  rendre  cotupte, 
à  première  vue,  dtes  résultats  d'^ensemble,  y  compris  les  résultats  de  la 
2*  parUe  de  Fexercîce. 

I. 

PftOBCfrrs  PAR  DÉPARTEMENT  ET  PAR  DIVISION  BODGÉTAIRE. 

Le  total  des  produits  de  1891  s'élève  à i,i$6)948«883^ 

y  compris,  par  évaluation,  les  droits  k  rattacher  à  cet 
exercice  et  dont  la  constatation  ne  peut  avoir  lieu  que 
pendant  les  premiers  mois  de  i89a>  ci.. 17,164*825 

Comparé  aux  résultats  acquis  de  1890,  ci 1,157,109,381 

ce  chiffire  fait  ressortir  une  augmentation  de 39,8394503 

à  laquelle  contribuent,  dans  des  proportions  variables,  52  départem^B* 
Nous  citerons,  notauiment,  la  Seine*  la  Gironde,  la  Seine-Inférieure,  les 
Bouches-du-Ahône,  la  Loire-Inférieure,  TOrae* 


^*)  Voir,  pour  les  exercices  antérieurs,  les  BoiZetûu  de  man  1891,  1890,  1889,  1888, 
avril  1887,  mars  1886,  avril  i885,  mars  i884»  i883,  l^ri«r  188a,  mar»  1881,  1880, 
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Cette  plus-value  porte  principalement  sur  les  sucres  (33,667,000  francs), 
sur  les  allumettes  (10,369,000  francs)  et  sur  les  boissons  (5,019,00  francs). 

Dans  le  département  de  la  Seine,  l'augmentation  est  particulièrement  re- 
marquable (45,776,000  francs);  elle  provient  en  grande  partie  d'un  dépla- 
cement de  produits  au  détriment  des  départements  producteurs  de  sucre ,  et 
elle  s'explique  par  la  faculté  accordée  aux  fabricants  de  sucre  d'expédier  sur 
les  entrepôts  réels  leurs  excédents  de  rendement  avec  suspension  du  payement 
des  droits  comme  pour  les  sucres  à  plein  tarif. 

L'acquittement  ultérieur  de  la  taxe  spéciale  aux  excédents  a  grossi  de 
18  millions  les  produits  du  département  de  la  Seine.  De  leur  côté  les  sucres 
frappés  du  droit  entier  y  ont  laissé  un  gain  égal  de  18  millions. 

Six  déparlements  accusent  des  diminutions  dépassant  1  million.  Ce  sont 
TAisne,  l'Hérault,  la  Somme,  le  Pas-de-Calais,  Seine-et-Marne  et  l'Oise, 
Â  part  le  déficit  qui  apparaît  dans  l'Hérault  et  qui  tient  à  des  constatations 
exceptionnelles  de  droits  faites  à  Marseillan  pendant  l'année  précédente, 
la  perte  éprouvée  dans  les  cinq  autres  départements  n'est  que  la  contre-partie 
du  bénéfice  réalisé  dans  la  Seine. 

Nous  indiquons  ci-après  les  causes  particulières  auxquelles  peurent  être 
attribuées  les  variations  qui  apparaissent  sur  chaque  nature  de  taxe. 

n. 

PRODUIT  PAR  NATURE  DE  TAXE. 

▼INS. 

Résultats H^  ^l9i 137,407^31^ 

de  1890 i37,255,io4 

Augmentation 152,027 


Dans  leur  ensemble,  les  taxes  qui  frappent  les  vins  présentent ,  par 
rapport  aux  résultats  de  la  période  correspondante,  un  excédent  de  revenus 
de  152,027' francs. 

Le  droit  de  circulation  diminue  de  706,000  francs,  tandis  que  le  droit  dé 
détail  progresse  de  1 3 5,ooo  francs.  La  taxe  de  remplacement  à  Paris  et 
à  Lyon,  le  droit  d'entrée  et  le  droit  de  taxe  unique  présentent  respective- 
ment des  augmentations  de  3o8,ooo  francs,  1 2,000  francs  et  4 02, 000  francs. 
Ce  ne  sont  là  que  des  variations  peu  importantes  eu  égard  aux  cbiffW»  des 
produits. 

Sous  là  menace  d'une  élévation  de  nos  tarifs  douaniers,  les  importations 
de  vins  étrangers  ont  sensiblement  dépassé  celles  de  l'année  antérieure 
(12,278,400  hectolitres  contre  io,83i,4oo  hectolitres.)  Comme  précédem- 
ment, les  vins  d'Espagne  entrent  dans  ce  chiffre  pour  la  plus  grosse  part 
(9,705,500  hectolitres.)  Par  suite  delà  dénonciation  de  notre  traité  de'com- 
merce  avec  l'Italie,  les  provenances  Je  ce  pays,  qui  AéfVisftaifiiit  4AivmUUoo 
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d'hectolitres  en  1888,  sont  tombées  à  10,700  hectolitres  en  1891  ;  celles  du 
Portugal  qui,  Tannée  dernière  encore,  atteignaient  196,500  hectolitres  sont 
descendues  à  23,4oo  hectolitres. 

Les  envois  de  TAlgérie  se  sont  maintenus  à  peu  près  au  niveau  de  Tannée 
précédente  (i,8di«3oo  hectolitres  contre  1,969,000  hectolitres). 

Quant  à  nos  exportations,  elles  sont  restées  l^èrement  inCérknres  à  celles 
de  1890  (3,049,000  hectolitres  contre  2,161,000  hectolitres). 

CIDKES. 

Résultats j*^'?9^ "'??^^?? 

(  de  1890 9,345,754 

AOGMBHTATION.  •  .  .  • 2,643,834 

Cette  situation  favorable  est  la  conséquence  de  Tabondance  relative  de  la 
récolte  des  cidres  en  1 890 ,  dont  Tinflnence  s'est  exercée  en  1 89 1  ;  mais,  ainsi 
qu'on  le  remarque  presque  toujours  en  pareil  cas,  la  consommation  de 
Talcod  a  été,  de  ce  fait,  enrayée  dans  son  développement 

ilLCOOLS  BT  TINS  ALCOOLISAS. 

RésultaU I  ^«^89^ •••        279>o4J,ooo^ 

I  de  1890 277,416,046 

AnoMBifTATioii •  •  •  •  1,627,954 

La  marche  progressive  que  suit  depuis  plusieurs  années  le  rendement  de 
Timpôt  sur  les  spiritueux  (8,32 1,000  francs  d'augmentation  en  1889, 
23,682,000  francs  en  1890)  s'est  sensiblement  ralentie  eu  1891  dans  la 
plupart  des  départements  producteurs  de  cidre.  Cela  tient,  comme  on  vient 
de  le  dire,  à  un  déplacement  de  la  consommation  au  profit  des  cidres,  dé- 
placement qui,  sur  certains  points,  comme  dans  Ule-et- Vilaine  et  les  Cdtes- 
du-Nord,  a  même  été  assez  accentué  pour  ramener  le  produit  de  Timpôt  sur 
l'alcool  au-dessous  du  terme  de  Tannée  correspondante. 

Pour  Tannée  1891  et  l'ensemble  de  la  France,  le  taux  moyen  par  habitant 
de  la  consommation  de  Talcool  ressort  à  4^  37^  Cette  quotité  est  dépassée 
dans  19  départements.  Elle  est  particulièrement  élevée  dans  la  Seine*Infé- 
rieure  (  i3*  5o*),  le  Calvados  (  10*  34'),  la  Somme  (9*  90') ,  l'Eure  (9'  28'), 
TOise  (8'  97*),  l'Aisne  (8'  36'^),  la  Manche  (8^  07''),  la  Seine  (7*  92'). 

Nos  importations  ont  légèrement  fléchi  (134^000  hectolitres  d'alcool  pur 
en  1891  contre  i38,ooo  hectolitres  en  1890.)  Comme  toujours,  elles  sont 
alimentées,  pour  la  plus  grande  partie,  par  les  rhums  et  tafias  de  nos  oolenies 
des  Antilles  (Martinique  et  Guadeloupe),  qui  y  figurent  pour  90,000  hecto^ 
litres  en  alcool  pur  contre  12,000  hectolitres  provenant  des  autres  pays.  Les 
eaux<le*vie  de  vin  ou  d'autres  substances  n'y  sont  comprises  que  pour 
20,000^  hectolitres  et  les  esprits  pour  4,ooo  hectolitres. 

Nos  exportations  d'alcool  suivent  depuis  quatre  ans  une  progression  con- 

BULL.  DE  STÂT.  ai 
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sUnte:  284«ooo  hectolitre»  eq  1888,  3o3)Oao  hectolitres  en  188g,  336tOoo 
en  1890  et  3A3tOOO  hectolitres  en  ^891. 


R^salUti    .        i  ^e  »89» 22,281,987^ 

I  de  1880 22,751,936 

Diminution ^69,939 

Il  s'agit  d^une  variation  peu  importante  ou  égar^  au  chiffre  des  pro- 
duits, et  Ton  ne  saurait  y  attacher  une  signification  précise.  Le  léger  ralen- 
tissement de  consommation  constaté  semble  devoir  être  attribué  à  la  tem- 
pérature peu  élevée  des  mois  de  juîHet  et  août.  H  a  porté,  à  peu  près  dans 
la  même  proportion,  sur  la  bière  forte  et  sur  la  petite  bière. 

Nous  avons  importé  5,ooo  hectolitres  de  moins  et  exporté  5, 000  hecto- 
litres de  plus  qu'en  1890. 

TIKS   DE    RAISINS    SBCS. 

Résultats  I  ^^  '®9^ 1,523,293^ 

'^^^^^^ ^  de  1890 463,329 

■   ■■■!     I *»  t 

AUOMBNTATIOK 1  ,o58,964 


La  loi  du  26  juillet  1890,  qui  a  établi  un  droit  spécial  sur  la  fabricatioa 
iaduitrielie  des  vins  de  raisins  secs,  n'e^t  entrée  en  vigueur  qu'à  partir  du 
mots  d*août  1890.  Le  terme  de  comparaison  de  1890  ne  comprend,  par 
oonséqueAl,  que  les  produits  de  cinq  mois. 


SSLS, 


■«"•^"••ISnt::::::;:;::::.::;:::;:  \Xi^ 

OiMiNUTioii i83»8i7 


Cette  diminution  est  plus  que  compensée  par  le  boni  réalisé  sur  les  pro- 
duits de  l'espèce  recouvrés  par  la  Douane. 

SUCRBS. 

Les  résultats  ci-après  comprcaaeni  la  deuiième  partie  de  Texercice. 
Résultats!  Contributions  indirecics.. . . .      153,036,486^^  )  ^    j.^  ,<.^^ 

de  1891.1  Douanes 4o,95o,ooo  (      ^9^'9«^®*48ô 

Résullatsj  Contributions  indirectes. ...  •      132,996,671    )        o    c   a    ,» 
de  1890.J  Douanes 47,697,110  j     ^^o>^9^^7<^» 

Augmentation 13,202,706 
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Cette  plus-value  provient  à  la  fois  du  relèvement  de  tarif  applicable  aux 
excédents  de  rendement  (loi  du  5  août  1890)  et  de  la  diminution  du  reu- 
dement  réel  des  betteraves  pendant  la  campagne  1890-91,  dimmution  qui 
s'est  traduite  par  une  augmentation  des  quantités  imposées  au  plein  t«rtf. 

Bien  qu'en  diminution  de  près  de  2  millions  de  kilogran&mes  sur  les 
quantités  imposées,  les  glucoses  présentent  un  léger  boni  de  3,900  francs 
dû  au  rdèyenient  de  tarif  édicté  par  la  loi  du  5  août  1890. 

ALLUMETTBS    CmMIQUES. 

Résultât» \f'î^' ■••' 1-^®t''^«' 

(  de  1890 14,190,176 

Augmentation 10,368,964 

Pendant  Tannée  1890,  la  consommation  avait  été  en  partie  alimentée  par 
les  stocks  de  Tancienne  compagnie  fermière  existant  dans  le  commerce  Hbre 
au  moment  de  la  reprise  par  TÉtat  de  l'exploitation  directe  du  monopole. 
Cette  exploitation  s'est  faite  en  1891  dans  des  conditions  à  pen  près  nor- 
oiales,  d'où  l'augmentation  qui  ressort  ci^dessus. 

HUILES    ET    ESSENCES    MINillALBS. 

Diminution  de  ^2,696  francs,  résultant  de  la  cessation  des  travaux  dans 
une  usina  dtt  Midi. 

HUILES  VÉGÉTALES  ET  AUTRES. 

Dfmmulion  de  37,926  francs,  provenant  de  la  faculté  laissée  aux  (oiii- 
mnnes,  parla  loi  du  22  novembre  1876»  de  s*aflVanchir  du  droit  d'entrée 
sur  les  huiles  en  renonçant  au  droit  d'octroi  sur  les  mêmes  substances. 

STÉARINE    ET    BOUGIES. 

"*«■"- |£;??i:::;:::;::::;;::::  i^ 

Diminution 8o,53o 

Diminution  de  8o,53o  francs,  qui  affecte  les  bougies  ordinaires  à  peu  près 
dans  la  même  proportion  que  les  bougies  d'églises  et  les  ciei^es. 

VINAIGRES    ET    ACIDE    AGÉTIQUE. 

*^^*"^^^ I  de  1890 3,037,121 

DmiifUTiûN •• .         120,652 

Diminution  de  120,602  francs,  imputable,  presque  en  entier,  aux  vinai- 
gres de  •eoBsooimation  (8  degré»  et  au-dessous). 
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CHEMINS  DE  FER. 


Résultats 

(y  compris  la  3*  partie 

de  Texercice) 


de  1891 95,730,676'' 

de  1890 93,171,320 


AUGMENTATION .......  2,559,356 

Cette  augmentation  se  répartit  comme  suit  : 

Taxe  sur  les  voyageurs i,744»698'^ 

marchandises 8i4,658 

Progression  résultant  de  fouverture  de  nouveaux  tronçons  de  lignes  et  cor- 
respondant au  développement  normal  du  trafic. 

vorruREs  publiques. 
Augmentation  de  55,073  fraçcs  réalisée  presque  en  entier  sur  les  services 
d'occasion  et  assimilés.  L'usage  des  véhicules  à  petits  parcours  s'est  déve- 
loppé parallèlement  à  celui  des  chemins  de  fer. 

DROITS  niVSRS. 


Résultats . 


de  1891 50,592,653' 

de  1890 48,3o6,oo3 

Augmentation 2,286,680 


A  part  le  droit  de  dénaturation  sur  Talcool  qui  diminue  de  243,488  francs, 
tous  les  articles  composant  le  chapitre  des  droits  divers  présentent  des  aug- 
mentations. Les  plus  importantes  apparaissent  sur  les  frais  de  casernement 
(1,394,278  francs),  sur  les  licences  (296,483  francs),  sur  le  droit  de  timbre 
(176,561  francs)  et  sur  les  amendes  et  confiscations  (168,799  francs)- 

L^augmentation  sur  les  frais  de  casernement  représente  à  i5,ooo  francs 
près  les  frais  à  la  charge  de  la  ville  de  Paris  pour  les  périodes  du  i*' juillet 
1870  au  3o  juin  1871  et  du  1"  juillet  1879  à  Tannée  1891,  frais  qui,  à 
raison  d'un  litige,  n'ont  pu  être  constatés  qu'en  1891. 

L'augmentation  sur  les  licences  et  le  droit  de  timbre  est  la  conséquence 
du  développement  du  commerce  des  boissons. 

L'augmentation  sur  les  amendes,  qui  correspond  à  un  accroissement 
de  669  unités  dans  le  nombre  des  procès- verbaux,  montre  qu'en  1891  la 
répression  des  fraudes  s'est  exercée  avec  fermeté. 


TARAGS. 

QVAsrrds. 

VALEURS. 

Résultatsde    1891.... 
1090 

36, 157,061^ 
36,157,845 

371,622,954^ 
372,164,759 

Diminution 

784 

54i.8o5 
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Pendant  Tannée  1891,  la  vente  des  tabacs  na  été  soumise  à  aucune  in- 
fluence extraordinaire. 

Dans  Tensemble ,  les  ventes  à  i*intérieur  diminuent  de  35,ooo  kilogrammes, 
tandis  que  les  ventes  à  l'extérieur  augmentent  de  64«ooo  kilogrammes.  Les 
plus-values  portent  principalement  sur  la  Tunisie  (53,ooo  kilogr*),  la  prin- 
cipauté de  Monaco  (3,5oo  kilogr.],  la  Corse  (600  kilogr.). 

La  vente  des  cigares  de  luxe  est  en  progression  de  1,200  kili^ammes, 
et  ce  sont  les  cigares  à  44  francs  qui  ont  été  principalement  Tobjet  de  la 
faveur  des  consommateurs. 

En  ce  qui  concerne  les  cigarettes,  on  relève,  comme  précédemment  déjà, 
une  sérieuse  progression  sur  les  cigarettes  de  luxe  à  divers  prix  (1,900  kilogr.], 
sur  les  cigarettes  dites  élégantes  en  tabac  ordinaire  à  28  francs  (2 1,800  kilogr.) 
et  à  23  fr.  25  cent.  (70,800  kilogr.);  mais  les  cigarettes  Levant  et  \^ir 
supérieurs  et  les  cigarettes  caporal  à  18  fr.  5o  cent  et  à  i3  fr.  90  cent,  flé- 
chissent dans  d'assez  larges  proportions  (ensemble  34fOoo  kilogr.) 

Les  tabacs  à  priser,  dont  Tusage  tend  de  plus  en  plus  à  se  restreindre , 
diminuent  de  22i,3oo  kilogrammes;  la  vente  des  tabacs^de  troupe  s'accrott 
de  62,000  kilogrammes. 

Les  tabacs  à  fumer  gagnent  85,8oo  kilogrammes;  les  tabacs  à  mâcher, 
8,600  kilogrammes;  les  carottes  ordinaires,  5,5oo  kilogrammes,  et  les  tabacs 
à  prix  réduit,  vendus  dans  les  limites  des  zones,  69,700  kilognumnes. 

EnGn  les  tabacs  livrés  aux  consommateurs  par  Tintermédiaire  des  bureaux 
de  vente  directe,  institués  à  Paris  et  dans  la  plupart  des  grandes  villes,  pro- 
gressent de  7^0  kilogranmies  pour  un  gain  de  3oo,ooo  francs. 

Le  taux  moyen  de  là  consommation,  par  habitant,  est  descendu  de 
938  grammes  en  1890  à  937  grammes  en  1891,  et  celai  de  la  quoUté  du 
produit  des  ventes  de  9  fr.  66  cent,  à  9  fr.  .64  cent. 

POUDRES    X    FEU. 

Diminution  de  91 6,5 5o  francs. 

La  vente  des  poudres  de  chasse  fléchit  de  22,900  kilogrammes,  tandis 
que  la  vente  des  poudres  de  mine  progresse  de  22,000  kilogrammes,  mais 
cette  augmentation  n*a  pas  été  suffisante  pour  compenser  Teflet  de  la  réduc- 
tion de  prix  édictée  par  le  décret  du  12  juin  1890.  Finalement,  le  produit 
des  poudres  de  mine  s'abaisse  de  768,000  francs. 

Les  ventes  à  la  Tunisie  et  à  l'exportation  générale  augmentent  respective- 
ment de  1 5,000  et  àe  27,000  kilogrammes. 

DYNAMITE  ET  NITROGLYCERINE. 

Diminution  de  1 55,046  francs.  Conséquence  de  rabaissement,  en  vertu 
du  décret  précité  du  1 2  juin  1890,  de  2  francs  à  un  1  franc  par  kilogramme 
du  droit  intérieur  sur  la  dynamite.  Cette  réduction  de  prix  a  développé  les 
ventes;  les  quantités  livrées  à  la  consonunation  se  sont  accrues  de 2 19,209 
kilogrammes. 

Suivent  les  tableaux  annoncés  : 
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Tmluu    1. 


Rekvé,  pm'éépartmiumt,  des  A< 


■**  D'OBOKC 
de*  départ** 

d*«prt« 
riaipeiUBc* 


•  ■1 


43 

32 
84 
85 
77 
38 
54 
70 
74 
55 
34 
13 
26 
78 
41 
24 
47 
50 
37 

9 
67 
22 
50 
58 
44 
65 

7 
33 
23 
71 

5 

25 
11 
62 
52 
15 
68 
61 
09 
14 
57 

8 
30 


S    . 


DÉPVKtKMKNTS. 


a£N3EIQ]l£llENTS  STATISHQDfiS 

SU!   LIS    lOlSSOSS. 

QaoUté*  nioy«*bM  par  haltlUol 


àt%  qoaolités 
iapot^  »B   1891. 


Vins. 
& 


Ci- 
drM. 

5 


Biè- 
m. 

7 


d«  l'ivipOt  éoaiUU  m  iSqi. 


Ci- 

dr«p. 

9 


àl- 


Biè- 


CHVPIT 


d*T*Wll> 

4»mm 

(ni*. 

ou 

tmtm. 

t3 

a 

fr—t*» 

rnMs. 

789.002 

é 

l,0Kn,9lt 

2.7d0 

U29S,094 

5,&34 

127,060 

60 

192,064 

m 

1.337,596 

1,059 

404.04t 

• 

483,055 

■ 

183.201 

20 

811,538 

69,662 

903,294 

6S5 

M8,2Q» 

79 

3,857,601 

1,1  SO 

461,537 

> 

418,081 

■ 

740.606 

863 

904.060 

299 

820,033 

7.743 

416,254 

no 

I,551,5S2 

8,:.97 

558.705 

• 

470,562 

■ 

701,301 

1,410 

008,081 

835 

C50.071 

532 

554,881 

5 

822,353 

18 

1,122.342 

- 

1,642.287 

929 

1,544,580 

181 

248,585 

• 

4,463.333 

11,190 

2,096,917 

St 

«54,495 

■ 

558,648 

• 

1,311,074 

25,120 

1,870,997 

216 

685|103 

3.556 

000,453 

15 

775,538 

2,120 

3,070.252 

7te 

560.92» 

w 

2.467,30* 

» 

1.386.272 

2.303 

d« 

ralsiu 


|5 


iisiM  • «  .  . 

AlUer 

Alpes  (BiMes.).... 
Afpes  (Hadles-)... 
Alpe»-MkritiM«t . . . 

Ardéeke »... 

Ardesnes  ...*.•  é  • . 

Ariège 

Aube 

Akde 

Bott9he*-da*Ilh^iu. . 
Cslvado. 


Caûlal 

Chàtenlo 

Charente-lnfiiiéure, 

Cher 

CorrAzp 

C6le-d*0r 

CAtes-do.Xord 

Crtaae  

Dordo^nc 

Donba 

Drôme 

Eure 

Eare<et-Lo{r 

FiaNt4Te 

Gard 

Garonop  (Hante-). .. 

Gers 

Gironde 

Héredl •. 

nie.«t-Yilein 

lodre 

Jodre-fULoire . . . 
Isère 


Jura 

Landes 

Lonr-et-Cher. . .  * . . 

îidwe 

Lfire(Ha«lo.),.. 
t.oireJnférieore . . . 
Loiret 


h.  I. 

0S9 
0*4 
0  73 
0  30 
0  45 
131 
9  44 
0  23 

0  28 

1  08 
180 
058 
107 
0  10 
0  50 
0  69 
058 
0  47 

0  30 

1  12 
006 
0  47 
0  42 
0  70 
0  51 
0  16 
0  47 
0  18 
196 
095 

0  35 

1  82 

2  45 
0  00 
0  30 
0  68 
064 
0  77 
0  00 
0  71 
126 
OM 
056 
0  72 


h.  1. 


0  08 
9  18 


0  08 


0  05 


080 


0  78 


0  12 
0:5 
0  16 


1  44 


0  02 


0  14 
0  05 


i.c. 

187 
•  86 
223 
233 

1  02 
SU 

2  18 
4  05 
1  25 

4  63 
22» 
156 
504 

10  34 
176 
182 

1  84 

2  52 
1  32 

3  40 
426 

1  60 
1 
3  47 

2  77 
028 
7  59 

5  92 

3  45 

1  01 
084 
366 
396 
5  37 

2  39 
2  93 
2  50 

2  95 
0  93 

3  i3 
826 
26t 
3  75 
3  61 


h.  1. 

0  01 
0  74 

009 
0  01 


004 
141 
0  01 
006 
007 
0  01 
0  10 
0  01 
0  02 
006 
002 
003 
002 
0  15 
001 
0  02 
0  80 
0  14 

0  01 
0  05 
0  05 
006 
0  0^ 

002 
004 
0  91 

6  93 
0  08 
5^00 
0  06 
068 
0  01 
0  06 
OOi 
004 
004 


fr.  c. 

2  17 
2  19 

2  82 

0  90 
156 
193 

1  31 
145 

0  78 

3  60 

2  84 
152 
6  38 

1  06 

1  -rs 

206 
2 

238 
1  28 
\  11 

0  57 

1  65 

1  48 

2  05 
2  13 

1  55 

2  91 

1  59 
396 

2  81 

0  84 
5  77 

4  78 
100 

1  90 
4  03 

3  22 

2  45 
2  06 

2  80 
0  09 
177 

3  80 

4  01 


(r.   «. 


(r.  « 


00a 


2  95 


0  43{U  19 

5'i7 
3  64 

3  04 

4  61 

3  40 
7  89 

1  96 

7  69 

2  74 
252 
996 

1G63 
2S0 
2  01 
300 
409 
2  09 

5  57 

0  68 
2  )9 

2  88 

5  69 

4  48 
14  54 
Il  06 

9  04 
560 

3  19 

1  30 

6  15 
590 

8  72 

3  77 

4  87 
4  *i4 
4  70 
1  1(9 

4  35 

5  53 
8  24 

0  41    6  29 
0 10    5  97 


fr.  ; 

OOB 
101 
0  31 

0  07 


0  16 


fr.  e. 

5  18 
17 

686 
4  74 
4  60 

6  5!k 
493 


9MI6 
2423 


lis 


008 


2  05 


0  01 


1  m 


OGI 
056 
0  10 


9  55  13  08 


403 


0  04 


006 


002 
0  21 
025 
008 
0  57 
004 
0  0«^ 
0  22 
0  09 
0  12 
008 
0  54 
004 
0  07 
0  03 
0  52 

0  02 
0  14 
0  13 
0  20 
0  17 
• 
0  07 
0  16 
004 
0  25 
0  28 
0  10 
0  28 

0  05 
0  22 
006 
0  12 
0  12 


2  78 
11  66 

5  83 

4 

15  82 
19  82 

4  67 
525 

5  13 

6  67 

3  45 

10  30 
0  23 
424 

4  41 
9  16 

6  07 
10 
15  65 

11  84 
9  70 
623 

2  26 

12  12 
110 

13  91 
0  08 
0  22 

7  56 
7  42 

3  0' 
7  2' 

1193 

9  01 

10  70 

10  20 


2 

n.928 

229 

03 

594 

1,621 

13,^0* 

2S/)S0 

15.270 

262 

6.482 


3,200 

7,649 

396 

3.067 

7.254 

200 
206 


36,44) 

m 

906 

391 

• 

10^ 

41.075 


\M 

.HJ 

in 
9SJ 

m 
tri 

4!IJ 

-liy 

9» 

StSi 

«H 

}M 

SI 

a 


\M 
i.ttti 
1^ 

soi 

ou 

»u 
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i.rU 
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U  et  comtUh  pendant  tannié  1891. 


r»ne«. 

Crânes. 

1, 074.96* 

12,002 

7.M0,9SS 

33,718 

1,537.744 

23,097 

474.659 

3,133 

573,595 

3,302 

1,210.748 

20,054 

1,298.363 

9.666 

2.627,553 

14,007 

459.797 

2,414 

1.947.404 

25,841 

869.016 

1S.Q9I 

1,002.546 

7,947 

5,410.816 

69.149 

7,270.548 

24,698 

677,218 

9.062 

1,066.890 

14,112 

1,370.419 

22,016 

1.450.499 

19,869 

680,873 

10.565 

2,124,897 

28.168 

4.196.393 

29,185 

708.997 

7,905 

1.381,719 

16,304 

1,769.319 

13,089 

1.372.699 

14,467 

5.21G.665 

24,689 

3,399,533 

20,618 

6,76S.242 

31.613 

2,310,056 

21.208 

1.532.562 

28,311 

363.884 

4.230 

4,767.391 

79.370 

2.580,068 

52.524 

5,440.454 

44.439 

1.127,768 

11,518 

1.661,426 

26.263 

2.4G4.210 

27.574 

1,323.256 

11.578 

447.048 

6,335 

1.217,265 

12,113 

3.337,111 

32.860 

1,036.776 

7,501 

4,035.022 

54,317 

2.208,784 

26,471 

11,318 

1.028,316 

129.153 

8.077 

4 

à 

59.^0 

1.176,$77 

4,439 

53.^78 

78,i03 

12.134 

22*,470 

13,434 

22.140 

79,166 

37,042 

42,^3 

24,142 

205,441 

25,422 

20,035 

14,409 

161,927 

à 

G«906 
40.238 
91,329 
83,313 
79.234 

1.549 
55.193 
68,280 
21,905 
71,299 
95,375 
55.^47 
63,320 
776 

4,675 

134,409 

20,102 

76,162 

45,362 


fifasci. 

fr»n«i. 

71 

6è7 

3,057 

1,419 

135 

947 

é 

137 

70 

214 

4 

298 

0 

710 

23,704 

706 

0 

123 

28,839 

l,073 

93 

506 

29 

311 

63 

2,123 

352 

312 

. 

318 

6.340 

715 

47.850 

668 

2,342 

654 

207 

230 

409 

1.341 

113 

816 

n 

271 

3,026 

493 

40,759 

715 

2,036 

796 

58 

538 

29 

882 

148 

1,537 

7.683 

1.395 

3.307 

879 

9 

16 

17,587 

2,823 

23,612 

800 

127 

961 

145 

78 

257 

1.096 

416 

1,375 

121 

827 

35,719 

159 

178 

560 

165 

2,292 

102 

254 

10.908 

1.580 

I2t,697 

1,^40 

frafici. 

Iraiicf. 

1.888,877 

24.183 

0.758.041 

64.299 

2,909.710 

25.164 

613,735 

4,755 

509.893 

4.253 

2,571.330 

42,549 
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101,596 

2,855.046 

100.627 

6.046,828 

5.797,153 

249.675 

b 

47 

140.212 

1,994 

4,042 

1,930,182 

81.096 

9,324.920 

9,498.225 

• 

179,905 

56 

317.460 

740,405 

IbO.OOO 

3,684.739 

82.774 

9,334,923 

9,709,876 

. 

368,959 

97 

247,7» 

492 

248.876 

4,890,tl^ 

57,686 

11.294.316 

11,906.910 

m 

12,9^ 

9 

114.381 

95 

19.238 

1,614,966 

40,590 

9,019.947 

3^066,096 

ë 

46.089 

67 

325,766 

3.&08 

« 

2,976.039 

91,707 

6,103.388 

5,142,069 

i 

98,681 

22 

1.007.4*0 

27.762 

09.099 

1,994,485 

46,767 

7.981.898 

7.847.690 

134,148 

• 

59 

420.328 

9.936 

180,751 

2,952,743 

105,897 

5,772,295 

5.758,471 

13.764 

• 

58 

251,271 

281.859 

199,594 

4,026,290 

96.015 

10.920,750 

10,858,699 

62.051 

* 

44 

230.811 

780.018 

215.524 

2.910,580 

91,366 

8,732,965 

8^548,419 

183,946 

• 

65 

480.244 

21,024 

209,840 

6,111.273 

70,652 

15,637,436 

15,464.<>78 

73.858 

Ê 

7 

551.791 

206.215 

28,028 

5.109.230 

143.228 

10,546.053 

10,686,321 

• 

140.268 

93 

618,084 

3,136 

1. 

5,091,681 

65.735 

9,664.781 

9,328,184 

996.5r7 

« 

29 

240.615 

579 

2,795 

2.014.294 

46.106 

9,009,556 

2.919,477 

84.079 

0 

71 

2,078,641 

2,Ï86,722 

2.801.016 

8,941.757 

259.922 

99.320.109 

30,310,972 

9.009.191 

» 

5 

967.839 

606 

n 

7.001.680 

132,769 

13,726.036 

16,098,103 

V 

2,972.127 

25 

454.285 

24 

411,438 

5.155,741 

97,477 

14.967,962 

14,802,226 

79.796 

a 

H 

160.557 

6,924 

113.476 

1,950,407 

41,258 

4,112,529 

4.250,207 

" 

197,678 

62 

387,285 

14.446 

281,429 

2.921,061 

80,299 

6,963,073 

7,020,254 

• 

57,181 

52 

514.170 

21.778 

19:^,179 

5.533,014 

170,921 

11,204,032 

11,112,074 

91.958 

■ 

15 

247,554 

0.957 

52,457 

2.194,838 

28,054 

5,020,102 

5,983,654 

- 

67,552 

68 

173,608 

905 

41,065 

1.716,994 

06.711 

3,015,847 

3.900,391 

C.496 

• 

61 

225.858 

6,868 

113,979 

2,162,949 

50.262 

4,700.059 

4,745,931 

•■      « 

44, '672 

69 

751,175 

20,641 

192.893 

6.495.297 

6f^ 

14,702,659 

14.733,248 

2U,4n 

0 

14 

186,587 

ijm 

20.031 

1.745,273 

48.958 

3.684,770 

3,720.000 

• 

95.321 

57 

635,610 

5.711.877 

82,401 

4,824.054 

137,743 

18,689.000 

17,065.874 

1,029,126 

■ 

8 

454,077 

993.120 

997.077 

9,441.674 

94,390 

0.186.588 

8.702.582 

484,006 

- 

39 
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Relevé,  par  département,  des  droits  perças 


il! 

u 

So 


72 
60 
6S 
30 
21 
31 
75 
5S 
90 
63 
10 
50 

2 
80 
40 

9 
10 
20 
80 
82 
86 

• 
64 
10 
27 
73 
70 

1 

4 
49 
12 
48 
18 
45 
81 
66 
76 
28 
51 
43 
35 
46 


DRPÂATEMEirrS. 


3i 


Lot 

Lot^USuMna^.. 

Lotin 

lI«iM-«t-Loir«. . . 

MaBck« 

ManM 

MarB«(Ha«ia-).. 
lI«y«DB« 

MMHlM-«t4f0Mll« 

MtUM 

Mwbikân  . .  •  • , 
Niivr*. ....... 


(Km 

Or> , 

Pa«.il»<:«l«it .  . 
Payde-I>6me .... 
PyréntM  (  DasM 
Pyr^néM  (HmCm-) 
^fr«aéM*OmB  tdM 
Hbin  (HaiiU)., 

Mi4m 

SUM(H«ate-)... 
Sa4a*4t-Loii«... 

Sartb* 

Savoi*. 

8avoi«(Eaa«*-). 

Smm* 

Selaa^lafmMr*  • 
SaÛM^C-M  ana . . 
S«iM.«(-Oia« . . . 
S4Tr«(D«n-)... 


Ta» 

Tan*et-6araaa«. . 

Var 

Vavelua ». 

Taad^ 

Viana 

Viaanu  (HasU-}. 
Voigaa....*...! 


Totaux  «éiéaivs.. 


TIXAIOBBS 
ACIOB 

3* 


francs. 

1,735 
10,847 

4,019 
52,270 

7,778 
41,406 
18,{ 

9,200 
58,018 
17,381 

4,150 
39,438 
160,626 
20,811 
10,403 
59.795 
27.578 
28,013 

4,449 

1,613 

7.756 
70.034 
30,402 
44,478 
14,414 
14.022 

301,036 
60.930 
.19.582 
29.137 
40,714 
37,821 
13,182 
8,949 
9,674 
11.137 
30.616 
44.808 
27,810 
95.864 
96,978 


2,916,469 


CHEMINS 

d« 

m. 

(Vo;afeiii» 

•l 

■tar^ 

c1i»nJi»ft.) 

33 


franca. 


9,290 
19.502 
5,594 
49.792 
98,099 
49,097 
9.618 
15,826 
28,427 
11.745 
98.225 
15.270 

144,600 
98,902 
16,751 
49,204 
39,447 
66.793 
24,134 
21.828 
5,092 

214,147 
10,029 
21,480 
29,568 
22.143 
29,599 
75,929,982)1.761,010 

176,506 
82,303 

137.869 
15,164 
41.441 
17,787 
14,006 
76,479 
96,196 
15.481 
16,869 
13,082 
18.374 
15,947 


0,809 


14,832 


34,031 
5,296 

10,705 

86.906 
9,976 

12,272 


106,625 
1,519 

« 
90,989 


894 
11.527 


1.256 


Toinrus 

pvbliqiMa 

dal«rr« 

at 

34 


franca. 


89.059,910  84t8^985 


DEVELOPPEMENT 

00  CBAPRll  BBS  9I0ITS  mTXBf . 


LiccBcaa 


dea  boissons    anlras. 
35  36 


fraaca. 

57.094 

80,341 

25.282 

171.994 

163,192 

191,695 

59,456 

122.008 

129,041 

80,072 

144,161 

87.711 

1.057. 

115.429 

107.488 

407.978 

154.484 

119,685 

56.710 

54.829 

26,716 

452,475 

71.895 

175,744 

199,956 

49,386 

43,528 

523,315 

456.485 

117.874 

221.580 

98,413 

230.907 

85.769 

56.190 

115,508 

58,475 

93.040 

94,496 

110.999 

107.754 

77,101 


806|  157,902 
8.258 
2,305 
77,131 
2,722 
7,150 
1,167 
4,100 


12.788,788  676,164 


franaa. 

519 

975 

875 

9.528 

9,142 

546 

1,798 

2,485 

8,507 

7,067 

760 

1.263 


3,561 
2.581 
3.256 
2,107 

1,657 

145.555 

5,643 

3,015 

5,550 

3.150 

25,434 

4,061 

406 

947 

1,291 

2.044 

1,338 

912 

4,261 

1,353 


Garan. 
lia. 

37 


franaa. 


16,578 


26,090 


31,241 
578 

• 

870 

624 

790 

■ 

9,311 

« 

949,904 


«,131.YB7 

4.051 


14,556 
6,406 


9,400 
965 


MM.74* 


Timbras, 
88 


franca. 
22,971 
$6,782 
10,872 

121,256 
91.462 

192,558 
69,848 
52,667 

124,059 
74,750 
90,506 
68.816 

945,156 
91,140 
69,616 

146,417 
96,052 

130.601 
36.955 
50,235 
23,434 

320,373 
79,088 

135,949 

80,186 

99,921 

29,929 

,100,400 

951.172 

117.692 

215,498 
60,496 
97,071 
72,255 
99.708 

124,202 
00,921 
55,224 
72.222 
80,825 
88,505 
61,299 


9,999,264 


Cariaa 

l  jouer. 

39 


franes. 


10,882 


160,547 


10,( 


1.797.437 


79,166 


14.125 


ai  confia» 

cations. 

ko 


frattca. 
17,445 
95.902 
9.906 
26.307 
18,084 
99,586 
21,230 
6,936 
39.548 
33.767 
20.174 
31,920 

110.515 
18.684 
25,709 

120.690 
97.512 
26,476 
12.959 
20.096 
3,762 

209.032 
90,369 
59,802 
16,839 
30.300 
21.580 

523,785 
76,222 
23,234 
44,588 
H, 640 
77,969 
29.597 
25.198 
45.982 
91.889 
10,609 
9.302 
13.496 
64,349 
22.955 


l^t4l,M4  3,897,174 


Ro«ette5 
diroraea. 

kl 


81,744 
7ft,673 
9.254 
19«,0&5 
49,1 8S 
904,620 
60,919 
26,458 
308,724 
210,231 
79^625 
70,597 
1,071,216 
359.833 
22,454 
45U710 
86,551 
52,235 
49,680 
20,600 
36,811 
374,841 
139,893 
159,874 
56,248 
78,436 
26,321 
3,907,  »1 
340,360 
2^9,870 
552,849 
98,893 
462,347 
30,790 
97,112 
91,112 
54,832 
20,935 
66,905 
47,814 
71,494 
107,942 


1«,MMM 
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eonttatét  pendant  Fannée  i89i. 


DROITS 

Divmmi. 

(Col.  35 

kAi.) 

it 

SOCItBS^' 
43 

ALLU- 
JIETTES 

TABieS. 
45 

POUDABS 
ï  rio. 

48 

vtMàmn 
•t 

|ly.4ri.#. 
47 

TOTAL  C 

DU  A 

i8t>. 

BMUto 

48 

rélÉRAL 
nÉBs 

.890. 
R4^ltat« 

49 

DIFFÉV 

■irws. 

5o 

BNGE8 

Bl  aoiHB. 
5i 

ï 

5s 

Ummm. 

flMCi. 

fr»«. 

fr«Mt. 

friMt. 

iMCi. 

IMms. 

n«»M. 

frtact. 

friAet. 

17f.775 

042 

• 

1.204,515 

41,703 

2,440,501 

2,481410 

0.085 

• 

72 

»S,079 

0,252 

22400 

2420,004 

71,300 

4,425,705 

4,318482 

107,013 

• 

00 

50,180 

• 

• 

488.201 

20,071 

085,305 

085,832 

• 

437 

03 

488.040 

0.025 

324447 

4480,030 

112.702 

10470.347 

10,788404 

> 

258,057 

20 

310.008 

5,707 

250470 

3,572.507 

84477 

705 

12,304.022 

12,257,103 

137.510 

« 

21 

728,045 

000.871 

305,287 

4,787,830 

80,522 

14,536,300 

14,440,703 

86,000 

• 

31 

207.101 

115,540 

57400 

2.000.952 

40.401 

4.820.420 

4.047.081 

• 

118,552 

75 

210.433 

185 

1470 

2,558,102 

74.206 

7,470.173 

7,450,053 

134S0 

• 

03 

708.510 

134.032 

025454 

4422,503 

210.623 

18,102.042 

17,884,743 

277,200 

• 

80 

407,887 

5,217 

52470 

2.502,300 

130.751 

0.525440 

0,441410 

83,033 

• 

03 

«0.225 

3400 

01474 

4450.048 

33.500 

0.771,017 

0.801400 

• 

100,802 

10 

200,307 

3,153 

121,000 

2,700,832 

74.084 

5,424.000 

5,350470 

04,820 

• 

50 

2.773400 

12,304.207 

1,101,050 

14454,005 

172,733 

55,30M88 

55,180,0M 

257,162 

• 

2 

507.022 

0442,187 

270432 

4.482,400 

02,300 

18,015,035 

20,280,170 

V 

1,300,235 

80 

221,500 

501 

10485 

V55.058 

00,008 

8,10M0t 

7,500.803 

503,700 

• 

40 

1,208,700 

5486.181 

27540* 

7,001,245 

110,208 

28,001400 

30.501.304 

• 

1,000.155 

3 

377,045 

1.152.0ft& 

253440 

3,788,812 

282.815 

0,077,438 

0,054,208 

23,180 

• 

10 

330,037 

750 

155450 

2.707,077 

73.000 

0,271,073 

0,100410 

170,254 

« 

20 

150,405 

00 

2430 

1422,338 

31,188 

3.112,140 

3,003.041 

18400 

• 

00 

153,231 

a 

23421 

2.550,875 

24.500 

548414 

4,803,153 

4,080.055 

123,000 

• 

82 

00.722 

• 

51488 

700403 

31.300 

1,047,071 

1,025,716 

22,255 

• 

00 

1,730^770 

103,220 

303.080 

0.550,403 

311.830 

20,158,205 

25,800410 

201,070 

m 

6 

317.700 

11,047 

33,082 

1.800.558 

32 

4,0tt,280 

4,070.050 

• 

30,704 

64 

528,225 

1,020,284 

175,105 

5,714,035 

130,077 

12,488.500 

12,304,103 

184.400 

• 

10 

204,330 

287 

58,000 

3.035,035 

08.088 

0411441 

0,851454 

• 

40,713 

27 

108,043 

5,001 

137,700 

1,702,003 

100.480 

3.500,704 

3,410,473 

82451 

m 

73 

122,400 

OU 

21455 

022,204 

41,7^7 

2,154,135 

2,100.772 

• 

14437 

70 

11,130,088 

03,052,874 

0,550,182 

61,010,748 

831,107 

344,505470 

208,720,128 

45,770447 

m 

1 

1.233,088 

2400415 

2,870402 

11,000,023 

720.313 

41,030,072 

38,500.880 

2,535.702 

• 

4 

501,034 

2442.851 

223458 

4,270,500 

80.680 

224,843 

18,248,072 

14,700,788 

m 

1451,816 

49 

1,040,011 

448,100 

0.075 

7.500.516 

100.720 

21,225,780 

2141»a55 

» 

380,375 

12 

230.154 

1.430 

230.800 

2,140,053 

70.272 

4,730,000 

4,003,007 

72,000 

• 

48 

070,300 

0,200428 

385,100 

4,758.733 

134,883 

28,072,U4 

25,081,403 

« 

2400,040 

18 

222.472 

1,081 

4402 

2.170410 

75,780 

4,200,530 

4,215,282 

45457 

• 

45 

158.554 

3,730 

m 

1.583.250 

30,428 

2,804.005 

2,804411 

00,154 

m 

01 

317.751 

48,101 

230442 

5,123,805 

132,700 

8,012,002 

8,432,025 

240,437 

m 

00 

230473 

100,785 

21472 

3,100,  V75 

80,024 

5410,317 

5,080,545 

135.772 

m 

76 

100.840 

2,101 

108480 

2,301.854 

50,522 

5,050.800 

5,150,700 

• 

04,300 

28 

245,108 

10415 

70450 

2,150.157 

54,083 

4,047.438 

5,000,321 

m 

140483 

51 

203,040 

1,240 

153412 

2,401,018 

50.158 

5,302.020 

5.428.421 

■ 

35.705 

43 

330,303 

800,428 

28,085 

3,163,554 

71,041 

8.035418 

8,400.5i0 

133,003 

« 

35 

270,044 

487,808 

50.402 

2,802.000 

51,034 

5.8I74O8 

5,844.248 

« 

20,350 

46 

50402,053 

151,S0I4S3{ 

124.004440 

S9l,«St,M4 

0,533,88<^ 

1,001.005 

l,170.784.05o{ 

1,157.520,058 

00484,4H 

10,127,061 

B^      

42.21 

>7,402' 

ikJmmmKTmrïï 

wf^mm 
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Produits  dês  contributions  inAtreoUs 


DESIGNATION  DES  OBJETS  IMPOSES 


r*l  IA«VM   01   T4U. 


Vms  EN  CERCLES  ST  EN  BOUTEILLES. 

i'*cUs8e  à 

a*  classe  à 

3*  classe  à « 


Droit 
de  circolation 


Total. 


pciçu  û  rcnlèvement. 


Proit  de  dëlftir 


coi|«tttéchet  les  audiands 
^gtos, 


QUOTITÉ 

YAXBS. 

(IMcimss 
compris.  ) 


ilieetol. 


l'OO* 

1  50 

2  00 


l***^      (  aboBnemeoCs. 


IX  90  0/0 
des  Valeurs. 
12.50  0/0 
des  valeur», 
r  12.115  0/0 


Tokàt. 


Taxe 
de  romplacesMol 


■t 


Pafis. 
Ly#». 


Droit  d'entrée 

Droit  de  taxe  nniqae 

Total  des  qauiàUés«  ■oa«  IMvdton  4«  c«lln  «onaslsa» 
•ttx  droits  d'entrée  et  da  texc  oniqae  déjà  comprises 
dM»  lee  aatrw  droiU ,  fi  proèalt  total  da  riapèt. 

CIDRES,  POIRÉS  ir  HYDROMELS, 
prott  de  dMulatlon.. 


OraititdétaM.., 


/    pefçu  a  renlèvemeut. . . . , 
coiistttëcbet  les  mnehonds 


canstalë 
par 


exercices .  « 
abo9 


Tarai..! 


T.xe  i    •'•*• 

de  remplacement  f   Lyin» 


Droit  d'entiée.  •.»... 
Droit  de  tote  tmiqne. 


Total  dv«  quaiitit4s  totis  dédoctioa,  ete. 


•!• 


8' 25' 
AT.  7  77 
NT.  7   94 

Dî»'r«. 
Divers. 


0'80' 


12.50  0/0 
de»  valears. 
12.50  0/0 
doa\alean. 
12.1250/0 
dp»  valears. 


4' 50* 
AT,  SI  65 
NT.  2  73 

Divacs*. 
Divers. 


NOMBRE  D'UNITÉS 


iBPôsâas. 


Anes  1891. 

Résultats 

pf0Ti»9ires. 

8 


hectol. 


0,222,340 

11,391^1 

777,024 


18,300,455 


19,513 

42,100 

2,119,390 

1.505,645 


3,710«648 


4»498,762 

30,118 

011,894 


241>0,457 


7,017,086 


270^79,606 


2.057,626 


315 

2,557 

2,248,054 

74,567 


2,325.493 


-?• 


112,662 

24 

503 


834,77^ 


1,400,308 


AaiÎB  iSfo. 

RésnltaU 
définit  ifs. 


6,316,598 

11,682,753 

864,070 


18,863,441 


18,105 

41,508 

2.319,080 

l,39t.078 


3,778,729 


4481,648 
633.869 


•i.367,317 


0,887,896 


28,0tl,9M 


1,444,370 


193 

2,278 

1.752,453 

68,901 


U823,87â 


72,848 
393 


640,94a 


3,487,03» 


DIFFÉRENCES 


m  p|Ds. 


liec»ol. 


1.348 
50J 


100,569 


n,io4 
r,u,8'j4 


ta,  140 


l'jb.7V0 


615,250 


128 

279 

'in^,601 

MIO 


501,618 


39,814 
503 


19^.826 


348,990 


1,000,^77 


nu  BOOM. 

6 


hectol. 


9'1,2Ô8 

291,662 

87,046 


472,986 


170,590 


62,081 


603,731 


44i,430 


369 
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pendant  les  années  i891  et  Î8PQ, 


mmmmmmamms^fsamm 


m 


DROITS  lUBSULXAMT 

de 

iU  MMUtXtUQàmul 

d«9  q«aatiU«  par  l«t  Uxfs. 


iniB  1891. 

provitolre*. 
7 


fi,2*2,340 

17,0»6,637 

1,554,048 


24.869,(»5 


175,086 

21,358.500 
IMI'^.S» 


36,247,241 


37,114,7» 

234,016 

4,858.436 


3^H 
32,426,8*7 


137,407,131 


1,646,101 


1,137 

I0,2(n 

6,211,774 

104,094 


11,080.58» 


AViii  t8|o. 

Ri*«lu|i 

8 


fru^. 


6,3l6,!i08 

17,524,120 

1.728,140 


25,568,867 

173,732 

80».^ 

22«310,^2 

13i,225,^ 


-, ,— 

36,112,116 

36,073,iM 
4,025,162 


i,656,jW 
32,018,964 


137.256.104 


l«l»5.j|01 


449 

8,421 

5,426,671 

18(U4'7i 


6,418,106 

5^615,416 

506,970 

64 

1,378 

866,536 

900.171 

3,036,464 

1,954,008 

0,345.7M 


DIFFÂREnCE» 


francs. 


2,254 


I86 

1,780 

785,703 

14,419 


2,643,834 


franea. 


04.25« 
437,492 
174,092 


705,842 


961,353 


1.088,061 

• 

134,525 

m 

141,109 
4,8&8,/»36 

4,691.146 

12,472 

•> 

4^2,473 

i 

152,027 

a 

400,600 

• 

802,490 

■ 

179.154 
1,373 

977 

• 

89,648 

• 

1,061,546 

• 

flM  »l   TOOTI    aO«TB. 


ItSf.  I 
■■"•' 
■'.ri 


Anal». 


i8f I... 
iVOMIITATia*  . 

llniiaaTioa,..* 

AVOMBITATIOa. 

Iharavnta. . . 


Mk 


111  is; 


S3,tS3,S7S 

S7.4U.St7 

30,139,55» 


IVroiTA' 

Yïoa. 


Il,ai0,89l 

is;fi7!Mf 


I0,474,MS 

ie,i|i.4i4 

l|,t7M7# 


ISfOaTA- 

TIOV. 


S.7ei,9lt 
1,117,715 
S,17t,931 
S.UI,M« 
S,«4«,S«S 


»,7«3,«n 


l,44a,Ml 


4.19S,7S»       J5«,MS 


TtX%    MOTEI  Dl  LA  TBXTI  IK  »iTAlL. 


Alliât.      QSABTivà».       TAtavas.         «ovra. 


itS?.. 
18S».. 

itfO.. 

1891. ■ 


S,488.1S4 

9.937,14» 
1477.314 
S,«15,4t» 
S,I49.3M 


IxiBca, 
in.47l,e7l 
18«,«M,37« 

i77.eio,3et 

1M,U1,4I1 
17t,ltl,l«7 


tt.    0. 

7t  es 

7t  »t 
78  00 
7t  49 
81  IS 


nvoBTATi^K  01  raviTs  atcs  rr  rASaicATiOH  db  tm 
.  AVBC  cas  paoDoita. 


.«9- 
•890.. 


niP«atAtioa 


«0,450,380 
aft.S19.076 

w.oss.ni 

1  «,910,130 
«,070.SSS 


#lfMM  ttAv*  AaiMM  M«^ 


Idlo|T. 

18,197,385 
lS,089.39ft 
13,108,075 
l«,»04.3et 
l4.053.SiS 


«QAanivé  M  TiH  vAaiu^afca. 


boel. 

S,O09,OSS 
t,SM.«4f 

1,890.119 
S,l7a.frI5 
1,704,440 


VlfMaMkkuM, 


b»et. 
14,407 
11,378 
9.016 


91DIKS,  toiaaa  kt  aTOiioiiBLa. 


•I 

1S90. 


18I»... 

i89o>.. 
«•91... 


4Ba«aBTAya— . 
Ouuavvi*». . . 


1890     l    ^OHaiTATMa. 


aAc«LTBs 

aaaB«U«a. 


13,430,007 
t,707«iai 
3,711,341 

ll.Oll.lSO 
M70,U1 


l.tlf,SY7 


ivroavA- 

TIOI. 


94 

8,319 
7,031 


Baf«a«4- 

TIOB. 


13,708 

u,o»o 

11,140 
t,f04 
•.§•7 


1,770 


PBIK   MOTBB  »B   hà.  ▼■■*•  -■■  »étAIB. 


•087. 


1891.. 


«•Aantàt. 


k«CtDl. 

1.770,081^ 
1.777.t»4 
S473i3t9 

1.70»,  US 
3.tt8,05« 


fruci. 

58440.109 
00.461,689 
»»,»tt, 

4*.7»J,04ft 
51,131.114 


tt.  c. 

11  15 
11  77 
SS  S» 
1»  81 
11  71 
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DÉSIGIfATIOir 


OUITt  IMTOtit  PAl  XATirmB  Dl  TAXI. 


EAUX -DE -VIE,  ABSINTHES, 

LIQUEURS. 

Droit  gëoëitl    de  oonioaimation 

n^  à  renlèrement ,  A  Tarrivée , 
entrée  des  rillet  rédiméet, 
et  manquants  ches  les  marchands 

en  gros 

Droit   géoërol   de  consommation 

coDslaté  par  cxerdcc 

Taie  de  rempiacement  à  Paris.  •  • . 


Total  des  quantités  d'alcool  par. 
Droit  d^colréc 


pBODoiT  TOTAL  de  Timpôt  sur  les 
spiritueux 


SURTAXE  SUR  LES  VINS 

ALCOOLISÉS. 

Double  droit  de  consommation... 

Double  taxe  de  remplacement  à 

Paris 

Double  droit  d'entrée 


Produit  de  la  taxa  sur  les  vina 
alcoolises 


Q0O»- 

Tés 

dMUXM 


pns.) 


l'bMlol, 


1W25' 

15157 
186  25 

Divers, 


NOMBRE  D'UNITES 

IMPOSÉ  BS. 


Aaiii«i89i< 

RmoIuu 
prorisoirM. 


Amée  1890 

R^IUU 

d^fiuUff. 

4 


373  50 
DÎTsn. 


BIERES. 

Bière  forte 

PeUte  bière 

Bières  fabriquées  dans  les  hospices. 

PaoneiT  total  de  Plmpàt  sur  les 
bières 


VINS  DE  RAISINS  SECS. 


QuanUtés 
dime  force 
alcoolique 


inférieure  à  10*., 

supérieure  à   lo* 
Jusqu'à  iS* . . 


PaODQiT  total  du  droit  de  fkbri- 
cationsnrles  vinsde raisins  secs. 

Produit  des  forts  centimes 


PaoDoiT  TOTAL  de  nmp6t  sur  les 
boissons.  .^ 


Droit  de  4o  centimes  par  expédition. 

SELS. 

Bel  fossile,  sel  (kbriqnë,  sels  pro- 
venant des  fabriques  de  salpêtre 
et  de  produits  cUmiq 


iques. 

Beisfrauçais  àdestination  du  paysde 
Oex  et  de  la  sooe  de  la  H'^^Toie . 

PioooiTTOTH<i«ris4»Mfwka^ 


5'75< 

135 

Divers 


Udsgri 


060 


0'40« 


100  kH. 


ICOO* 


200 


hectol. 


1,338,853 

281,907 
173.425 


1,860,184 


558,301 


hsei.  lit. 
0,980  48 

1,554  57 
3,013  37 


hadol. 

4,758,380 

3,583,788 

13,788 


8,304,806 


liect.  Ui.  c. 

0'40*|38.0I3  30  75 

33  63  02 


38,03582  77 


1,224,208 

280.149 
109,451 


1,863,808 


550,854 


h«et.  lit 
5,863  73 

1,528  68 
3,408  79 


DIPPÉRENGES 


n  rtss. 
5 


9,644 


3.974 


6,376 


7,537 


hscU  lit. 

706  74 

85  89 
203  58 


h«ctal. 

4,856,066 

3.681,635 

13,827 


8.490,538 


hect.  lit.  e. 
11.569  86  05 
8  90  10 


ll,578  76  15t«,457S«<s 


13,045,816     12,573,633 


114,423,292 
1,711.813 


il6,140a65 


liiloff. 

116,302,530 
1,510»727 


111,813,347 


hsetoL 


he«t.  lit.  e. 
tS.4«S  S4  7f 

137193 


DROITS  RESULTANT 

»B  LA  UOLTirUCATIOB 

iêê  qauitit^  p«r  \m  Uim. 
Aaa^  1890. 


Aaa^i8fi. 

R^salUU 

pnmaoirM. 

7 


7,342 


hMt.  lit. 


hselol. 

97,706 

87,867 

59 


185,638 


hec  lit.c. 


lipMIttoat 
473.183 


lûiog. 


307,146 


kilog. 


1380,238 


1,673,083 


firMMS. 


192,789,375 

39,697.244 
32,300,407 


264,787.020 


11.525,245 


376,313,271 


R^mIuu 

d^fiaitif». 

8 


frsacs. 


101,2^,500 

40,795,550 
31.560.248 


363,638,298 


11,289,297 


274,927,595 


1,990,456      1,769.500 


579,077 
161,196 


2,731,729 


17  847.570 

4,417.210 

17.207 


22,281,987 


1,520,935 
1,358 


1,522.293 


87.754 


452.332,753 


5,218,324 


11,442.292 

34.357 


11,476,640 


569,701 
149,250 


2.488,431 


18,210,247 

4,527,044 

14,635 


23,731,936 


462.795 
534 


463,329 


81,834 


447,313.083 


5.029,053 


11,630.353 
30,314 


11,660.466 
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DIFF£] 
9 

AKKCKS 

IS  BOU». 
10 

- 

OWBBYATIOHS. 
Il 

a 

1. 098.30e 

Inpvruiion 

I>y«itat;*a 

ftikSLTATt 

ï>4ê*mU  d«  1890. 

A««HKrrATioii... 
DiatwTi*>...... 

AUOOLS. 

AIMiss. 

iaM,738 

• 

timcATiov. 

AMOOl.»  W  UQOSOmt. 

235,0^ 

' 

EtporUCioB. 

1,5S4.670 

•  1 

iM7..»« 

iStI 

li««tol. 
J,«8ft,«3S 

s,s43.««a 

1,108,119 

leAol. 

Sn,8l3 
148,878 

189.318 
138,«17 
133.884 

k««t>l. 

■ 

988.188 
•83,187 

388.858 

343.111 

1SS9 ., , 

220.95Ô 

tSgO 

1801. 

9,570 
11.946 

Mft«St. 

-2U,278 

■ 

ANNÉrs 

1891. 

^Ît677 
109.834 

1887. 

1888. 

1889. 

1890. 

2,572 

31,773 

ioctol. 

IS^SO* 
39,S3\ 

ll*C««l. 

tS4,S81 
88,898 

htcioJ. 

174,416 
88,878 

kMtoL 

189,874 
4«»M9 

m 

400,939 

feBU. 

• 

ot 

inTiTis. 

TAL. 

C 
ïo 

PIIOSVITf. 

1,058.140 
824 

Coatribo- 

-iieB» 
inairectes. 

DoMoes. 

Tl 

ootrilm- 
iioB* 
direetM. 

Do«M«8. 

«OTJIl. 

1.058,964 

■ 

kilo,. 
lltt.liO.lM 
117.811,431 

kilo,. 
SU,940,M0 

i07.uo,8eo 

Ulo,. 
S3«,S»0,1M 
I3S491.01 

Craac*. 
11,478.849 
11,860,184 

9l,4tMM 
10.t48.000 

rraao. 
38.890,849 

5.«30 

» 

38,408.104 

5,018.770 

■    . 

• 
1.67 l,4«» 

a,7ao.e«« 

• 

&,0«8,694 

• 

• 
183,488 

878,C09 

499.848 

189.271 

• 

4,n» 

187,909 

,     ^ 

.    I^3.8lj 

' 

■ 

buj.i..  de  st\t. 
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DÉSIGNATION 


de* 


OW«T«  IMPOtE»  FAR  VATORB  D«  TAXX. 


dMUSM 

(W- 
com- 


NOMBRE  D'UNITES 

IMrOSKB*. 


àno^   1891 

R<sa]UU 
piovi*oir««. 


Abb^  1890, 

Risaltatii 
dtfuUf». 

h 


DIFFÉRENCE! 


FLOt. 
& 


DROITS  RESULTANT 

»■  LA  ■o&TirucA'nov 

d«i  qwantitM  par  i«s  t«x««, 

Aan^   1891* 


6 


R^salUU 
provitoirM. 

7 


RitalUto 

définitils. 

8 


SUCRES. 


Sucre  raffioé . 


Sacres  bmto  J  »«<«  "^^  *  ^ej- 
et  ndBoés.  {  «nallon  de  k 
ÛEVte... 


Snore  candi. 


Sucres  bruts  ou  ivlffiiës  de  tonte 
online  enpkn^  ttu  toL'fttse  des 
vins,  ddres  et  poires 


Ta&c  complémentaire  sur  les  man- 
quants CD  sucres  d^dar^  pour  Ifi 
sucrage 

Sucres  indemfaes   du   droit  j***** 
pdocipal«..«..». fA.Tt 


Total  (  »ou»  dédaetion  dei  sucres 
•iirUxéfl) 


60'00« 

30  oa 

04  20 

'^00 

50  00 
50  CO 

tooo 


IcUog. 


104.700.790 

4S5,ifia 
192,752 

28.051.851 

1,853.010 
135.400,564 


lûlog. 


130.850.440 

525.055 

27,650,735 


lûlof. 


27.010,544 


liilog. 


108,4(12 
15],2(b 


422,090 


1,603.214 
0,030,140  [26.845. 
i00,060,10t 


189.796 
i.415 


fraae». 


98.856.474 

145.554 
150.734 

0.739.63^ 

667.084 
40.940,809 


15S.SSS.14l 


Ormacs. 


02,110,265 

178.071 
208,017 

0.038,536 

&98,757 

2.887.844 

31,196»0S0 


3-29,990,085 


332.697,151 


2.707,06b 

I 


147,480,349 


123,817.310 


Glucoses. 


Simple  droit. 
Double  droit. 


N.T. 
A. T. 
N.T. 
A.T. 


13'50« 
lîOO 
27  00 
24  00 


28,790.977 
10,313 


12.970,476115, 
M.OW.770 
3.022 
10,454 


,700,501 
8.290 


I7,6t5,7 

10.451 


3,878,682 
2,785 


1,751,014 

2,123,440 

546 

2,508 


Total... 
Fort»  centimes. 


28,741.290    80,678,723 


1.937.43^ 


3.881,461 


3,877,508 
9 


Total  gmAkal  de  Timpôt  sor  len 
sucres 


151,361.823 


127,004,827 


ALLUMETTES  CHIMIQUES. 


Ventes  ponr 


n«lérieur.... 


Feiportation. 
Recettes  aoœMoires 


Divers. 
Utm, 


QmntiUs 
milliers  d'ail. 

24.874.594 
689,954 


QiMiitit^ 
milliers  d'alL 

14.825,400 
791.700 


10,049.194 


101,7(fe 


24.4 10,58  J 

153.056 

50$ 


14,030,570 

155,261 

545 


Total  gbrkjial  de  l'impôt  sur  les 
allumcties*. , 


25.564.528 


15.617,100  9.947,428 


24.764,140 


14,106,176 
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DIFFÉKENCES 


BH    PLVft. 
9 


fraiies. 


1^746309 


fHac*. 


101,303 

08,326 
38  066,025 


23,003,030 


3,137,668 
2,239 


33,531 
T7,383 


91,100,030 


3,059 


23,006,906 


10,371,012 
157 


10.366,964 


2,123,440 


2,508 


2,20* 
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OBSERVATIONS. 


■iiii    I   I    I  iiir.  Il    I 


stoMii  iiBi«è«M,  cobbvuvi  tv  iniMûi 


(ftéMlMa 
Imparti* 

TOTAft. 

A>*ài  i8^ 

.) 

Total. 
AfcmnATiM. 


OOMTITét. 


<■ 


CoBirilit- 
tioB» 


ss«,t0«,4ts 

S,7«1,|1S 


S3S.7S1,1I7 


•,141,1)17 


»,Mt,«Sl 


Dmibm. 


«4,1«»,U7 

«,8§0,M0 


Bl,tM,lS7 


•S.SM.SI1 

19,4M,MS 


llS,tM,li7 


S1,7M,1 


ka«ff, 

*ti,is«,nt 

M5I,11S 


ll3,f94,3M 


4I<,4U,S03 

t8,«44.Sl> 


4S4,4Sl,41f 


Coatri^a- 


16l,s«l,ll« 
1,«74,««7 


iM,»3«,4S4 


lS9.«ft«.817 
B.3«1,S44 


IS1,M«,«71 


Dcmaa**. 


M,t6«.M 
4,09«.«( 


M.US.44S 

t,tll,4«8 


l7,<tT,ll« 


«,747,  lU 


ItMtl.tl» 
8,7«4,8«7 


lt3,98«,488 


I«8,180.U9 
14,813,311 


180,693,781 


1S,S9S.7»S 


35. 
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DESIGNATION    DES  OBJETS  IMPOSES 


PAI  VIT VIE  DE  TAXI. 


HUILES  ET  ESSENCES  MINÉRALES 
Rfsences  a   700   degrés  de  denaitë   et  «a- 


Huiles  r 

Huiies  lyJBnées  pasfîbles  de  la  taxe  de. 
Huiles  brutes  pares  à  800  degrés.  ; . . . . 
fisMBoas  à  700  degrés.  •  t«<^  •••»••• 
Forts  centimQs «  » 


QUOTITE 
des 

TA1I9. 

(Décimes 
eompris.  ) 


leelOOkil. 


34  50 

10  00 
22  00 


î^aoDciT  TOTAL  dcTimpÂt  sur  les  huîlca 
mindralcs.  * . . .    ,...*.... ..... . .    '  * 


HUILEE  VÉGÉTALES  ET  AUTRES. 


Bougies 


STEARINE  ET  BOUGIES. 

ordinaire»  ei  produits  assimOës. 
d'église  tt  cierges  .1 


MaUèrcs premières     J    du  simple  droit... . 
frappées  ^   du  quadruple  droit . 


Forts  centimes. 


Produit  total  de  Timpôt  sur  la  stéarine. 
VINAIGRES  ET  ACIDES  ACÉTIQUES. 


NOMBRE  D'UNITES 

IMPOsilS. 


Aoace  1891. 

Réeoluu 
proyieoîr«t«. 
"  3 


kilog. 


59,553 


Divers, 


30' 00' 

30  00 

30  00 

120  00 


59,553 


17.9$4.127 


Année  1890. 
Résnluu 


kilog. 


71.808 


71,808 


18,273.169 


25,811,733 

2,819,564 

4,265 

198 


28,635,560 


De 


8  degr^et  4 

9  à  1  a  degrés. 

i3  à  16  degrés 

17  à  3o  degrés 

3i  i  iio  degrés. ........ 

au-dessus  de  âo  d^rés. . 

Acide  acétique  cristallisé  ou  à  Tétat  solide. . 
Fort»  centimes 


PnoDuir  TOTAL  de  Timpôt  sur  les  vinaigres. 


l'heelol. 
5' 00* 

7  50 

40  00 

18  75 

25  00 

52  50 

leslOOkil 

62  50 


I 


heelol. 

544,086 

15,330 

3 

733 

1,956 

238 

kilog. 

9,411 


25»973,782 

2,923,850 

6,543 

202 


DIFFÉRENCES 


Kv.rtos. 
5 


kilog. 


28,904,377 


hectol. 

571,363 

14,21 

7 

721 

1,635 

267^ 

kilog. 

8,008  ï 


heetdl. 


1,119 

n 

12 

321 


kilog. 

1,403 


BH    HOIBS. 
6 


kilog. 


12,255 


.  12,255 


30$M)42 


161,949 
10^1.286 

2,278 


268.817 


bVrtOI. 


27,277 


29 


kilog. 
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DROITS  RÉSULTANT 

d«s      ^ 
qvantitM  par  Us  lazet.i 

Aanéiï  1801. 


RéaulUU 

I  rovitotreSf 

7 


francs. 


13,102  15.108 


13,109 


USS«14S 


7,743,5Î0 

8/15.8(^9 

1,279 

238 


8,500.906 


2,720^31 

114,^78 

HO 

13.752 

â8.91ô 

12.(i78 

5,885' 
2 


%n^.m 


Annoe  iSdo. 

R^i^aJ 

d^finiiiTi 

8      ■ 


francaj 


19.198 


IWU^È 


7,792,  i3i 
^77,00 


h 

05 
l.i'î3 
^42 


8,671.1^36 


I 

I 

106,584 

•70' 

13,52-2 

40.903 

U.d58 


auÛ37J2i 

r 


DIFFÉRENCES     , 


I  J 


9 


frau 


8.39iî| 

"      T, 

230 

M13 


•    9,im  -732 


ft'anri. 


2.096 


i^m 


dH,43ft 


48.6  Ifi 
31,2-26 

(8^1 
4 


80,530 


136,386 


•    -   --40- 


1,580 


120,65:2, 


OBSERVATIONS. 


rmriif. 


I88C.... 
1884.... 

1890.... 


■  OILM 
MIXBKALKS. 

MomWa 
de  fabrietats. 


11 
IQ 
10 
10 

1 


mnLU  AVTRBt  Qv*  mnéftALit. 


Homhn 
de  fabricaoU. 


34r 

29 


>»oMaLre 
J'cnlr(>|)0>llairei 


ÈtÛAttut  rr  tooeiii. 


{"*$*).. . 
1887... 
18S8... 
1889... 
1890  ., 


1IOHHB  »■   VAWCAliTt 


ap^iaoT  , 

d'acide 
al^ariaao. 


d' acide 

sUarique, 

de  boDgies, 

cierg»«,    eU. 


974 
UC3 
U5*i 
919 
915 


de 

marbands 

enlr«pn»ïlalre», 


11) 
48 
47 
53 
il 


TUaiOMt   BT    AaDES    ACiTiQOia. 


1886. 

»397. 

1888. 
18H9. 

1890. 


de 

de 

rabricanl!! 

fabrieaol! 

d'acide 

de 

acétique. 

vinaigre. 

21 

393 

31 

404 

24 

3V2 

21 

427 

19 

43-2 

do 

marcband» 

en  gro'i. 


2,4G2 
2.527 
2,-273 
2,189 
2.08U 


de 
prépara- 
Iran 
de  roii«crv( 


]06 
lOG 
112 
98 
«)0 
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m 


DÉSIGNATION  DES  OBJBTS  IMPOSéS 


»AI   RATVtB  »«   TAXI. 


CHEMINS  DE  FER. 

Tax0«ddilîonnde. 
Voitures  en  •ertioe  «ttraordÛMibe. . . . 


Voyagean.. 


•! 


Total.. 


MardiandiMt    |   TweiDcài 
(gruide  vîtcMe).)   Tw  addil 


TOTAI..., 

GlMmiiif  de  fSer  atniDilét  an  fervioe  cToocanon. 


PmoDotT  TOTAL  dt  fî»p4t  «Ht  kft  cbemÎM 
de  fer 


QOOTITÀ 


10  p.  0/0 


19  p.  <yo 

10  p.  0/0 


Diven. 


NOMBRE  D^DNITÉS 

■HTOtàu. 


DIPFÉRENCBS 


pfWlMIIWa 


VOITURES  PUaUQDES. 

' (TOITOalS  Dl  TIRHI  IT  BAT BAUX    i   TAriV*.) 


iTaxe  andense. .  / 12  o«  22.50 
T„e«MMoo-.(aJV:^J 

■ettM 
selon  q«« 


Service 
rëgviier. 


Total. ^  I««  prix  de 

lr«ae]iort 

•ont 

Hudian-  (  "^^^  andenne. .  f  ûU'Mran 


Taxeaddition*^.\i  ^ 


Total. 


Service 


id*oceafioQ . . . 
aoddentd  et 


extraordinaire. 


Eftampifles  et  forts  centimet. 


I 


PaoDoiT  total  de  TimpAt  nir  let  voitiirat 

pQlnKpies ••....•*. 


Divers. 
Dirers. 


a^fiBitilb. 

4 


ru». 
6 


•  ••*••••«• 


Digitized  by 


Google 


—  383  — 


DROITS  lui 
à 

LA  HOLTIFl 

Aanic  1891. 
Ri^titi 

7 

isULTANT 

e 

UCATIOI 

perlM  Uxe«. 
Année  1899. 

RiedUto 

difimUft, 

8 

DlPFÉr 

n  VMS. 

9 

■■MOli. 

10 

OBSBHVATl 
11 

UNS. 

frases. 

38,375,177 

30,588,545 

4,999 

freDC. 

37.387,116 

39^54,990 

3,647 

firuce. 

1.088,061 

733,555 

653 

frêne*. 

il 
il 
II 

Lé  tâàle4«  d^ntri,  r^ttlTI  l'fn 
préeenU  e««l«Ment  lee  pr«dnH«  e«i 
E%ie  JMov'en  Si  décembre  1891  et 
pe»d«9l  ranaée  entièM  a'élMl  mw 

être  ratUebé  eni  prodnito  de  l'exeru 

i8fo,  ree  enneletetione  poeUrienree 

r». 

tpèl  vu  lee  ckeeein»  de  fer, 
Mtetée  per  le  terriee  de  la 
1 890.  Lee  recette*  effectnées 
1  eUfoore   eoneteUe*  k  eetu 
«i  lenr  e*t  eférent  ne  peni 
ee  en^nel  il  eppertient  ^e 
1*' jenvier.  Poer  l'exereiee 
e«   1*'  janvier  1891    eont 
1891 .  ce  n'eet  que  par  éva- 
d»MréM  endeeeMet 

68,968,021 

67,145,763 

1,833,968 

II 

7,768,517 
6,177,948 

7,393,175 
5,777.343 

475.343 
400,606 

II 
li 

etectement  eennnee.  Pomr  l'exereiee 

ExuGic^  à  891. 

il^•he^  prow'^  i 

i"  perti^ 

TotAfx 

EXBBCIC»     1B90. 

RéenlUto  4^finiUft: 
!»•  partie 

••    F^ 

ToTAni 

AvoafirTATioii. 
DumUiTim»  •• 

TnA«M«. 

■AR> 
«■ARDIMS. 

f«»M.. 

13,946,465 

13.070,517 

875.948 

II 

138,894 

134,740 

14.084 

u 

frenei. 
69,100.845 

frane*. 
19.940,405 
t,8|9,«tO 

franee. 
83.053.310 

lf^6Tr,M0 

83,053,310 

80,343^10 

.3,710,300 

•  M 

79.144.101 

10.480.515 

95.730.070 

157,7$^ 
39,673 

17,877 

.      .H 

II 

17t335 

175,659 

07.272.493 
10,220.970 

13.070.517 
2.001,340 

80.343.010 
12,828.310 

13*347 

77.499.403 

15.071.857 

93,171.320 

188,006 

187,454 

553 

" 

1,744,098 

a 

814,058 

• 

2,^59.356 

e 

3,176 
394 

493 
38 

II 

3,669 
333 

3,001 

3,470 

531 

« 

4,883,501 
176,930 

4.837,935 
169,387 

45.576 
7,593 

II 
il 

31.547 

39.736 

1,891 

, 

5,383,985 

5,336.913 

56.073 

II 
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DÉSIGNATION  DES  OBJETS  IMPOSÉS 


M  KATOat  »l  TAU. 


DROITS  DIVERS. 


licences. 


Débitants  de  boissons. ..... 

MaxcbancU  en  gros  de  bois- 


Antres  contribuables., 
Total- 


Bacs,  pédie»  franQs-bords«eic . 


Droit  (  Ouvrages  d*or. . . . . 
dffmntii,  [  QnYmgOi  dVupgoQt., 
Fort!  ooQWWt  1 1 1 1 1 1  •  •  •  I  •  t  »  I  •  1 


TOTAt.«i« 

Oaruitit  dti  a«fq«et  d«  iabriqnt* 
DboU  de  dénatnwlion  snr  falcooL» 


Droit  de  timbra. 


^  /  Jeux  à  portrait  firaoçais. 
Cartes  1  Jeux  à  portrait  étranger. 
■i«^-      I    ManqJ^U TT... 


Total. 


Frais  de  casernement . 


QUOTITE 

TAXI*. 

(D^imct 
«ompris.  ) 


Diveia. 

31' 25» 
Diven. 


Divets. 

rbMMwr. 

37'50« 
s  00 


Divers. 

flisetol. 

37' 60* 


Divers. 

0'tJ25 

0  875 

1  25 


NOMBRE  D'UNITÉS 


IHFOSIKS. 


Aan^  1891. 

A^mIIsU 
provitoirvt. 


Goatrtbaablet. 

429,^50 

28.026 
30.326 


ContribnabU*. 
4ll3,141 

27.354 
25.386 


&88.a02 


li«ciogT.  gr, 

83.396  75 

854,800  09 


heelol. 
105.749 


Tioibre*. 


99.392.640 


J«ax. 

3.493.019 

72.436 

380 


Amendes  et  confiscations 

IntbrAts  de  retard  pour  crédits  de  droits. 

Autres  recettes  diverses  et  fort*  oentimes... . 

Total  du  chapitre  des  droits  divers. .  • . 


Divers. 


Divers. 


3,565,835 


39.421 


Année  1890. 

RMMt» 

dtfnilif», 

A 


465i881 


84,471  m 
895,206  07 


hettol. 
109.842 


TimbfM. 


97.627.030 


JfOX. 

3,342.693 
62.309 
32.132 


3.437.134 


38.752 


DIFFÉRENCES 


5 


Contrib*»". 

16,309 

1.272 
4.940 


22,521 


heêiùgr.  gr. 

^9.602  96 


Tiabrt*. 


1.765.610 


Jepx. 
150.326 
10,127 


128.701 


669 


SXMOI9. 

6 


Conlrib****. 


bteiefp.  gr. 

K134  âS 


bcstol. 
4,Ô< 


93 


Tiaibrt». 


J«ax. 
il 

m 

31,752 
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DROITS  RÉSULTAIT 

DIFFÉR 

■s  purs. 
9 

ENCES 

10 

■OVKftB   D'AasOJBTTIt   A   LA   LICB!ICK.                                 Il 

LA    HCLTIPUCATIOI 

de»  qualité  p«r  tes   taxas. 

•• 
M 

m 

DisiTAITS                                                        1 

Année  1891  . 

R^Uls 

provisoires. 

7 

ÂiiD4e  i89«. 

R^sdTsU 
déGnilifs. 

â 

-S 

0 
a 

i 

• 

^l! 

1 

• 

- 

TOTAL. 
5 

fnncM. 

fraaes. 

9.18M5,625 

3.475.140 
506,704 

francs. 

1/ 

953,446 
169,460 

franoB. 
826,423 

M 
II 

1 

s 

3 

4 

8,360,202 

4,428,586 
676,164 

1886. 
1887. 
x888. 

57,087 
57.173 
,    50.022 
60.220 
63.685 

42,750 
42,400 
43.071 
46.850 
40,786 

85.503  * 

88,856 

89,365 

01,830 

01,200 

215,021 
215,651 
210,803 
211,160 
208,380 

401.021 
404,170 
♦08,751 
410.069 
413,141 

13.464,952 

13,168,469 

296.483 

II 

m 

H 

m 

1806. 
1887. 
1888. 
1889. 
1890. 

6 

i 

7 

i 

6 

1! 

0 

TOTAL. 

(Col,5>9.) 

10 

2,787.6/^2 

2,803,987 

n 

106,345 

3.125,128 
l,70«,6I8 

3,167.663 
I.650,U2 

,      69,206 
f 

42,536 

M 

H 

U 

// 

21,462 
26.602 
20,080 
27,727 
27,354 

9,751 
2.7M 
2,774 
2.762 
2,867 

1,845 
1.068 
1,852 
2.060 
1.048 

22.152 
22.088 
22,084 
21,811 
20,871 

454.931 
457,061 
463.041 
464,488 
406.881 

4.88U40 

4.818,075 

16.671 

4,269.075 

•   tr 

«49.4ê8 

3.965.587 

GABAITU. 

CAUTBS  ï  »oxn%f 

9,762,703 

176,561 

•/ 

• 

•M 
■ 

NOHIIB 

ROM BAI 

9,939,264 

a  s 

-3 

II 

H 

i 

.A 
«S 

4 
a 

2.183,137 
63.382 

2,089, 1B3 
54.500 
40.165 

93,954 

9.862 

II 

II 
39.680 

475 

1886. 
1887. 
1888. 

1,802 
1,811 
1.836 
1,806 
1,827 

503 
420 
451 
470 
380 

14,147 
i'M38 
14,038 
14,103 
14,221 

23 
21 
18 
21' 

17' 

14.C0A 
14,950 
14.768 
14,901 
15.04'i 

2.2ai6,094 

2,183.8^8 

63,126 

n 

3,127,637 

1.793,359 

1.394,278 

3,728,375 

168.709 

If 

3,897,174 

SOMBM    D'IXOlMTniBLS   SI   LITBAVT    À    LA   PA$IIICATIOR                1 
»I9  U^MA»*               '                                   1 

051.382 

562.933 

88,449 

AHIfKftS. 

PAMWâns   . 

diu. 

•n  gros 
liqaoristM. 

oisiTANTS 

liqaoristes. 

5.677,275 

5.245.159 

432,116 

II 

1887. 
18S8. 
1889. 
.890. 

' 

112 
81 
09 
60 

1,545 
1^36 
1.467 
1,408 

83 
97 
87 
93 

50,593,053 

48,306,003 

2,286,050 

II 
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DÉSIGNATION  DES  ESPÈCES 


TABACS. 


Cigares  de  ime 

CigpTCi  lUin^uéi  à  li  UaYane. . 


PRIX 

par 
kilogruuM 


Cigares  de  Manille. 
Total. . 


Divers. 

140  00 

110  00 

93  00 

08  00 

kh  00 


Cigares  fabriquas  en  Francv.. 


•9VAii    9^  ••    VeBB#   VSS    OTVBVeS  • 


Cigarettes  de  liue.  . .  •  •  t  *  t  •  • . .  < 
Cigarettes  Tabnqaéts  à  l'étraiiger. 

,  ûamltas ,.. 

Scnoritas 

I    Ninai 

1    Façof  mase 

Ordi$airea 


Cigarettes 

fabriquées 

eo 

Franee. 


Hongroiaes 


-I 


Élég4iit«s. 


MedifDas.. 


tabac  sapérieur.  ; 

tftbac  ordinaire. 

tabac  snpéiienr. 

ttbaa  ordinaire  • 
i  tabao  «apécîeiir. 
(  ttbac  ordiotiR. 


Viair. 

Levant  I 

Ordinaifet. 
.  Gapond  flttpéiÎMr. 
\  Caporal  ordinaire. 


Total  de  U  vente  de$  cigarettes 

Total  des  ventes  (cigares  et  cigarettes). 


116  00 
93  00 
80  00 
08  00 
50  00 
kti  00 
33  00 
33  00 
16  50 
U  00 
37  50 


Dire». 
33  00 
93  00 
08  00 
kk  00 
kk  00 
33  00 
M  00 
M  50 
37  00 
33  50 

37  00 
33  50 

38  00 
33  35 
33  50 
38  00 
33  35 
18  50 
38  00 
33  35 
33  00 
18  50 
13  90 


QUANTITES  VENDUES. 


AMiia  iftf 1. 

R^mIuu 
prorisoiret. 

S 


kik»f. 

4.730 
169 
355 

3,038 
ti 

3,697 


10.979 


5 

3.857 

35,8(^8 

13,339 

31,469 

187,433 

766.939 

363,931 

1,809,373 

338 


3,301,189 


7434 

948 

747 

463 

11,317 

967 

7,640 

7,638 

636 

33,777 

637 

504 

400 

116.319 

436,038 

85 

144 

943 

35,413 

6333 

6,650 

50 

66,960 

189;903 


911,094 


4,113,383 


Araéi  1890. 

lUMllUtt 

défi«tif>. 


4,330 

187 
398 

3.330 
3 

»,136 


10,154 


1 

6 

4.316 

37,861 

13,316 

18,940 

196,414 

807,303 

377,5$4 

1,847,3^6 

495 


3,303,4^ 


M35 

884 

733 

443 

5,936 

1.015 

7,333 

7,637 

747 

34,647 

784 

668 

317 

94,5^ 

3(^.3fil 

80 

108 

1,301 

38,848 

7,538 

8,871 

67 

83,483 

305,615 


851,944 


4,154,370 


DIPFÉREIICBS 


trvu, 
& 


kdog. 
500 


§71 


835 


33 
3,539 


M99 
64 

14 

31 

5,391 

n 

417 
11 


83 

31,T75 

70,777 

5 

36 


59,150 
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PRODUIT  Des  viirrE;&. 

DIVF&R 

INGBO 

.         .■     !>■,    ^ 

^         • 

OBSERVATIONS. 

AMKÈM   1891, 

AMMàm  1890. 

RMÛt* 

^"^U 

nrnvt. 

■r  «ont. 

dtfaitift, 

7 

8 

f 

10 

11 

fnata. 

frMK», 

frMct. 

frta««. 

400,450 

384.949 

21.501 

ti 

TA>AOf  Ol   TOVTB  ItrèOI. 

23,77î 
41,15} 

20,204 
40.226 

2,512 
5,074 

il 

187.583 

204.248 

II 

10,005 

«ooTiri  wk% 

IIAMTART 

M 

245 

H 

345 

AWlélf . 

* 

163,67$ 

137,539 

25.130 

II 

4n 
quaUtn 

prodail 

821,63} 

799.491 

22,141 

II 

vendwM. 

d«t   VMlM. 

// 

110 

II 

110 

kiUfr. 

fr.  C. 

43) 

6}6 

II 

194 

308,58} 

337,3U 

tt 

28.729 

1885 

0  960 

9  94 

1,757,664 
685,380 
944,654 

6,185,27# 

1,894,544 
084,019 

. 

130,900 

m 

j8de ,,  ..,.r., 

0  947 

9  78 

1,301 

188*7 

0  934 

9  05 

833,349 
0,482,008 

111,30» 

390,732 

•  "W  /•    ••• • •• 

t888 

0909 
0  945 

900 

9  75 

1889.,.., 

16,872,457 

17,759.805 

II 

807,348 

4«f<» 

1801 

0  991 

9  M 

5,M8.2Ût 
10,001,90$ 

0.}30a35 
20,320.599 

II 
II 

tm 

0  937 

904 

f^it*  »••   •••»••••••••••§••• 

6,540 

11.908 

H 

i.428 

53.472,827 

55»354.041 

II 

1.881,314 

330,265 

104,131 

40,134 

H 

20.867 

19,448 

1.419 

II 

08.75} 

07,445 

1,307 

II 

31.477 

30,006 

XAW 

n 

493.500 

200,748 

232,818 

If 

42,530 

44,600 

II 

2,130 

108,087 

158.90<W 

9,181 

n 

351,303 

350,851 

51} 

II 

20.380 

31,009 

// 

kjm 

1,212,760 

1.281.922 

II 

09,102 

90.719 

25,474 

II 

4.755 

18,63f 

24,718 

II 

0.079 

13,000 

10,296 

2,704 

II 

3,256,937 

^047,2^3 

009,714 

II 

9,905,14$ 

8^259,000 

1.045,540 

II 

2,753 

?.ooo 

151 

II 

4.03} 

3.038 

094 

II 

21,913 

30,251 

// 

8,336 

470.119 

533,691 

// 

63,572 

191.314 

?10,80l 

II 

19,487 

154,624 

206.241 

II 

51,617 

1.100 

1.474 

** 

»74 

1,238,761 

M44,435 

II 

300,674 

3,040,485 

9,858.052 

II 

217,507 

20,585,599 

18,787.080 

1.798,519 

II 

74,058.420 

74,141.121 

II 

82.095 
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DÉSIGNATION   DES  ESPÈCES 

Ol    TABACS. 

a 

PRIX 

ai  VEITB 
•Dl 

débiUnts 

par 

kaogr«mm« 

s 

QUASTrCÉS 

ARliB  1891. 

provisoires. 
3 

VEKDDES. 

Avwix  1830. 

Rê«altat« 
d^oiafi. 

4 

DIFPÉI 

Il  rLVs. 
5 

\ERCES 

BB    «OltS. 

6 

*       Report 

fr.     c. 

kilog. 
4.112,283 

kUog. 
4,154,370 

kilog. 
// 

•  •  Ulog.- 
42.087 

15  00 
15  00 
11  50 

Divers 
23  50 
18  75 
15  00 
15  00 
11  50 

15  00 
Il  50 

11  50 
II  50 

7  20 
4  40 
2  60 
1  30 

rr  f                  Pondre  étr^mrhro 

325 

2,480 

5,399,963 

3)4 

2,3d5 

5,621,3*1 

1 
145 

n 

221,413 

Tabacs              trvuuwv  cir» 

kéneare 

a  priser. 

inaire 

,  Total  de  la  ^enle  des  tabacs  à  priser.. . 

5,40^,768 

5.624,ol5 

II 

221,267 

/  Seaferlatî  de  luxe 

1,217 

1,692 

3,645 

411.674 

463,451 

15.135.639 

617 

1,5^4 

2,807 

366,705 

428.8ft3 

15,130,916 

590 

128 

838 

44,969 

34,568 

4.709 

II 

II 

If 
II 

VWr. . . , . 

Tabacs 

T^nvant  snnéripnr 

à  '  fumer       I   ScareHati  étrane^r. 

\   ^  proioaire. ....,,, 

Total  de  U  ventfl  de»  Ubact  à  fumer, , . 

16,017,314 

15,931.5}2 

85,802 

i' 

tiQ^ober,       ..^.^ordmairet... «, 

171,207 
531.167 

160,517 
624,lt0 

1,650  , 
6.097 

Total  delà  Teato  doi  tab^i  à nAeber. . 

702.374 

693,7  17 

8.647 

II 

Carottas  ordinaîi'Afl 

508,120 

502.5i6 

5,564 

II 

Manquants  cbes  lêt  entrepo^urs 

Q 

9 

it 

II 

'    S«afprlAli 

504,417 
U62 1.590 
4,102.935 

784.329 

500,312 
1,609.2^2 
4J984.7  7 

750.7f0 

4^43  ' 
12,328 
18,218 
24.569 

II 

II 
II 

Tabacs       j    ^^«»*«''»^' 
à  prix  réduits  l 

AL .•.••••«•••. 

exclusivement]               ^^^ 

7.013,271 

6,^54.111 

^0.160 

II 

vendus       / 

7  20 
5  30 

dansles  limites 
des  zones,     j 

RAles 

367 
4.710 

301 
4,212 

; 

66 

468 

M 

\               Tôt*'  -  - 

5,077 

4.513 

534 

Il 

1  30 
1  50 

4  40 

5  00 

Total  dis  tbntbs  dans  les  limites  des  soncs. 

7,018.348 

6.958.614 

69,604 

tl 

Tabacs 
à  prix  rédoits 

livrés 
à  la  Guerre,  , 
à  la  Marine 

et  aux 
établissements 
hospitaliers. 

'   Sca£BrUti 

de  troupe 
d'hospice. 

1.778.564 

58.882 

54.954 

4.826 

1.754,453 

30.403 

53.407 

4.773 

24.141  . 
28.479 
1.547 
53 

II 
II 

fl 
II 

Poudre.  (F 

1 

Râles.  (Ma 

1 

Total .  •  • 

1.897.226 

1,843.006 

54.220 

" 

losoice.  )• , 

k  40 
5  00 

40.032 
3.924 

41.450 
4,153 

II 
II 

1,418 
2-20 

fOTAL 

43.956 

45.603 

II 

l,0'i7 

irine) 

1  80 

2  00 

14,034 
16,743 

13.818 
8.5S9 

216 
8.154 

II 

y               II 

fOTAL.  ••••.•••* 

30,777 

22.407 

8,370  ' 

" 

' 

;::::; 

Total  de  la  vente  des  tabacs  a  prix  réduits. 
Total  gehérai  <1o$  vent«>s  aux  débitants. 

1,971,959 

1,011,010 

60,943 

*r 

•«r."739^,175 

35,77fl,«7<r 

•«  .' 

^,704 
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PRODUIT  DES  VENT^. 


AIXU   1891. 

pro(isoirtr«. 

7 


fraoca. 

74,058.426 


4,875 

37,203 

62.099.569 


62,141,647 


30.lte 

39,767 

68,351 

6.175.  U2 

6.951,774 

174,059,805 


187,324,997 


2,568,107 
6.108,427 


8,676,534 


5,843,380 


192 


3.631,802 

7,134,996 

10,667.631 

1.019,628 


22,454,057 


2.642 
24.963 


27,605 


22,481,662 


2,312.133 

88.322 

241,798 

24,191 


2,666,384 


176,141 
19,619 


195,760 


25,261 
33.486 


5S,747 


2,020,891 


AXIKB   1890. 

Rékohat» 
dcfioilirs. 


fnne»* 

74,141.121 


4.170 

35,036 

64,645,830 


64,685,736 


18,051 

36.755 

52.635 

5.500,578 

6,433.230 

174,005.551 


186,X)46,900 


2.543,358 
6,027.955 


8.571.313 


5.779,394 


107 


9.602.675 

7,080,754 

10,620,263 

98-7,688 


22.291, i80 


2.167 

22,483 


24,650 


22,316.030 


2.280,750 

•  45,004 

234,991 

23,866 


2.585.211 


182.397 
20.763 


203,160 


24,172 
I7,i78 


42,050 


2,830,421 


563.447,639  364,370,922 


DIFFERENCES 


9 


frftBC». 


5 
2.167 


12.137 
3,012 

15,716 
674.534 
518.544 

54,254 


1,278.197 


24.749 
80,472 


105.221 


63,986 


29,127 
54.24(2 
47,368 
31,940 


162,677 


475 
2.480 


2,955 


165,632 


31,383 

42,718 

6,807 

265 


81,173 


389 
16.308 


16,697 


90.470 


francs. 
82.695 


2.546,261 


2.544,080 


5» 


0,256 
1,144 


7.400 


923,2«3 


OBSERVATIOIiS. 


1891. 


irOMMB 

d'«itr«pAu 


spociaax 

y  . 

conipn* 
ceux 
d« 

ta  Corsa. 


anoei^s 

kdaa 

raeaUe* 

princip'^' 

on 

pariicm* 

liiraa. 


SOHBM 

débits  de  Ubaes 


sinplra. 


8aia«...., 

Nord..... 

SeiA*>Inf(Me«r«  . . 

Oimada *. 

Rhdse ;. 

Paa^a-Calkia 

BottalieB>dtt*R]iAne. 

Seb«^i*Oiae 

MeartW«k>Moa«lle 

Somine  ..v 

Alp«a*MariUniet  . . 


2*  Ememhlt  de  la  Franet. 

I       42       I     323       I   29,747 


annoxos 

idea 

recettes 

baraliste^i 


'  Primmpuum  Jép€iUmt»iê. 

8 

0 

1.2S5 

2 

5 

1,100 

2 

3 

996 

2 

4 

«53 

3 

l 

314 

2 

4 

964 

2 

2 

327 

1 

5 

511 

1 

9 

44G 

0 

5 

789 

2 

a 

178 

108 
185 
258 
939 
199 

lui 

157 
347 
209 
157 
107 


14,770 
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PRIX 

QUANTITÉS  VENDUE 

DIFFÉRENCES 

DÉSIGNATION  DBS  ISPÈGKS 

ai  TBHTB 

AiraiB  i8|i. 

ABKia  i8|o. 

DB  TABACS. 

par 
kllognmnis 

R^^u 

R^dLu 
èkêmiih. 

B«  »LOS. 

n  Bonis. 

1 

9 

'       3 

k 

5 

6 

fr.       •. 

kUog.gr. 

kilog.  r. 

kilog.  gr 

.         kiteg.  gr. 

YERTB8   DIRBCTBS   AUX   CORttOMMATEDRS. 

1,250  00 

2,550 

2,500 

6( 

1                          m 

1,000  00 

1,008 

796 

21i 

m 

750  00 

1.212 

1,144 

6( 

m 

«00  00 

39,044 

3S.000 

6,64< 

>                             * 

375  00 

33.384 

30.912 

2,475 

1                             • 

31S  50 

402,013 

416.453 

18,640 

250  00 

1,883,180 

IfSSltOM 

150,51! 

• 

335  00 

493,972 

606,464 

( 

112.492 

200  00 

1.384.853 

1.347,tf76 

1 

12,824 

187  50 

m 

M 

t                        m 

175  00 

359.604 

906,000 

97.296 

Cioares  frbriau^  à  1  a  Havane < 

150  00 
133  75 

4.068.420 

4,093.140 
4D0 

t 
1 

93,730 
400 

\AM^m»^9  Hiun^Uv*  •  i«  n«»*ii^«  •     ...•••«••••••••••' 

135  00 

4.171,072 

4.984.063 

1 

1         312.980 

120  00 

400 

« 

4« 

1                                     V 

112  50 

5.000,344 

4,781.180 

839.164 

l                      • 

100  00 

1.730.600 

1.972,196 

1 

339.576 

87  50 

2.815,120 

2.816.844 

1 

1,724 

75  00 

288.044 

909.568 

20.924 

02  50 

1,941,620 

1,951,568 

590,061 

;                   • 

50  00 

28,408 

7.744 

30,664 

» 

37  50 

3.900 

4,966 

1 

1.066 

25  00 

132,236 

38,580 

93.65< 

i                          m 

TOTAI. 

12  50 



150  00 

- 

980 

980 

24,825,752 

23,817,1^6 

1.008.591 

\                                   0 

« 

• 

1 

0 

135  00 

98,000 

88.800 

]0.10< 

1                                    • 

100  00 

39.800 

37,6D0 

3,30( 

1                                    • 

87  50 

112,500 

115.100 

t 

3.600 

75  00 

2.268.212 

2.364,006 

t 

95.884 

GiJiir^  labriinitfft  en  Frince. 

03  50 

[        6000 

37  50 

904.000 
130,400 
236.112 

959,100 
111,200 
326,600 

«,oo< 

19,304 
9,511 

f                  • 

^J«^^*^w    aVKrKvVlP^ffV  ^Mm    m  •^■•«^w  •  «••••••••••••• 

1                  • 

31  25 

1.771.600 

1.865.2D0 

1 

99.600 

27  50 

• 

• 

1 

f                  • 

36  00 

23,475.824 

16.495,700 

7.040.124 

« 

18  75 

350.000 

319,000 

37,00( 

1                  • 

Total  de  la  teotc  des  cigan». 

12  50 
170  00 

60.000 

66.980 

1 

0.920 

.  53,633,100 

«5.690.972 

7.930.721 

1                  • 

'               8b0 

m 

1                 • 

150  00 

134.675 

00,760 

99,82( 

>                 • 

130  00 

84.900 

3,»0 

82.5M 

1                  • 

135  00 

» 

160 

1 

100 

120  00 

234,250 

134.675 

109.57Î 

• 

100  00 

961.256 

843,78& 

117,47C 

1                         • 

00  00 

198,435 

188.695 

9.7M 

1                         • 

80  00 

1,775.800 

1,124.900 

650.90< 

>                     • 

75  00 

344.400 

363,  UO 

82,394 

(                         • 

70  tW 

307.400 

270,085 

02,625 

05  00 

« 

800 

800 

Gisareties  francalfci at  ëtranffères* «é**».. •••«.•..( 

00  00 
55  00 
50  00 

27B.836 

700 

524,340 

527,700 

11.660 

045.800 

60.875 

10.950 

121.460 

^'■H^iA  Vvwwv  ■■  vas'vaaa^^fV  v%  w%a  wt»^^%#»  ^^«  *■«**■•••*■•••#< 

45  00 

113,130 

137,060 

18.920 

40  00 

1.454.030 

1.646.970 

198,340 

35  00 

739.010 

679,260 

49.7W 

\                        m 

82  00 

■ 

• 

a 

30  00 

1,909;440 

1.409.1B0 

99.740 

30  00 

« 

B 

r                        a 

35  00 

655.160 

717,360 

63,090 

22  00 

• 

• 

.                  , 

20  00 

4.46.780 

739.790 

389.950 

18  00 

• 

■ 

r                       r 

TOTAL  de  la  vente  des  dgareUet 

Total  desTcntea  (dgaiei  et  cigarettes}.. 

i        15  00 

121.670 

199.490 

17.750 

9.302,540 

9,336,480 

«6,06( 

)     ' 

63.195,640 

55.032.853 

8.162.7$ 

8] 
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PRODUIT  DES    VKNTEl. 

DIFFÉRENCES 

Assis  189t. 

ARHtt  l89<|. 

R^^rftot. 

R«^u' 

^              iiii 

OBSERVATIONS. 

dMalUft.* 

BM  ttm. 

BV  VOUS. 

7 

8 

t 

10 

franc*. 

francs. 

frine*. 

francs. 

3,200 

3.I2I 

76 

, 

1,008 

79  i 

212 

« 

009 

85$ 

51 

a 

14.832 

11,54$ 

3,274 

• 

• 

12,519 

11.59| 

927 

• 

125,810 

150,14 

a 

4,325 

945.545 

307,99i 

37.553 

• 

111,144 

136.40f 
269,51$ 

B 

25,265 

206,070 

• 

2.545 

1 

69,031 

69,45 

0 

6,526 

1 

606,765 

613,82 

• 

5,058 

• 

5 

• 

54 

521,884 

548,00 

« 

26,622 

V 

48 

48 

630,714 

537,88 

92,831 

173,856 

197.21i 

# 

23.558 

{ 

246,323 

246,47 

■ 

loi 

21,648 

33,21i 

• 

11,570 

121,351 

84,47i 

36,878 

1,420 

38 

1,033 

1 

146 

184 

» 

40 

3,305 

964 

2.341 

« 

• 

3,273,822 

3,204.11 

60,704 

12,363 

11,10 

1.263 

3.980 

3,75 

230 

9,844 

10,07 

■ 

227 

170,116 

177,301 

* 

7,191 

22,750 

22.19 

556 

6^90 

5,56 

1^ 

8,854 

8,49i 

55,363 

58,281 
410,89$ 

V 

2.925 

586,896 

176,003 

4.687 

S.OO' 

69S 

750 

83t 

m 

87 

4.155,945 

3,916,6ll 

239,335 

246 

I4I 

ibï 

18,685 

13,61$ 

5,072 

11.037 

10,731 

• 

1$ 

• 

19 

28,110 

14,96} 

84.37$ 

13,149 

96,126 

11.747 

17,858 

16,981 
89,99$ 

877 

142,064 

52,072 

25,830 

19,65$ 

6.172 

14,518 

18,97t 

> 

4,461 

• 

5« 

• 

52 

16»600 

19,661 

• 

3,053 

39 

641 

• 

602 

26,217 

52,290 

• 

6.073 

5,091 

5,717 

• 

626 

58,161 

65,859 

• 

7,694 

25,515 

23,774 

1.741 

39,283 

42,091 

m 

2.812 

16,879 

17,931 

• 

1,552 

8,916 

10,595 

■ 

1.679 

1,825 

2,091 

* 

266 

552,509 

479,73e 

72.775 

4,7W,454 

4,»6,34i 

312,106 
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DÉSIGNATION  DES  ESPÈCES 


Report. 


TBRTES    DIKBCTE8    AOX   CORSOMXATEOES. 


Tabacs  à  priser. 


(S«it«.) 
étrangers  . 
français. . 


rmx 

DB    TBXTB 

par 
gramme. 


étrangers 


Tabacs  à  fumer. . .  1 


\   français.. 


Rôles  mcan-fil^.. 
Rôles  ordinaires. 


Total  de  la  vente  des  tabacs  à  priser,  à 
fumer  cl  à  mâcher 


Total  GénÉRAL  des  ventes  directes  aux  con- 

sommatenra 

Report  des  ventes  aux  débitants 

Total  uûiéRAL  des  ventes  à  rintërienr 


VENTES   POUE    LE   PATS   DE  GBX. 


-,.  -  ,   .      ,     (   à  la  Havane. , 

C.g.re.  r.bnq.ëi  |   e„F«ncc.... 

Cigarettes  françaises  et  étrangères.. 
T.'-àfa-er...(  g.^-  :; 
T.b«.  à  pri.er. . . }  r^;^:;.: 


Total  des  ventes  pour  le  pays  de  Gcx. 


VENTES  pour   LA  EORI  DE  LA  HAUTE-SAVOIE. 


^.  ...  (   à  la  Havane . 

Cigares  fabriques..!   ^n  France. . . 

Cigarettes  françaises  et  étrangères. 
T.b.c.ilumer...|  jj^^'     • 


(   étrangers. 


TabacâprUer....j  ^^^^ 

Total  des  ventes  pour  la  Eonc  de  la  n**-Sovoic 
Total  céNEnAL  à  reporter 


16  00 
16  00 
12  50 
90  00 
60  00 
45  00 
35  00 
32  00 
28  00 
25  00 
2^  00 
20  00 
16  00 
16  00 
12  50 
16  00 
12  50 


Divers. 


Divers . 


QUANTITES  VERDtJES. 


ARMBB  1891. 

R^taltaU 
provitoiret. 

3 


k.  h. 
63,105  6 


Aixés  1890. 

RésallaU 
définitif». 


UO  3 

10,5/18  r> 

30  1 

56  9 

200  1 

185  2 

434  h 

218  0 

255  5 

857  7 

498  8 

13  7 

495  5 

3,556  5 

1  0 


17,492  3 


kiïog. 

80,688 
35,733.175 


35,813,863 


988 

69 

403 

3,034 

#f 

2,571 


7,065 


4,127 

// 

754 

5,379 
II 

2,390 


12,650 


35,833,578 


k.  h. 
55,032  8 


D1FFÉAENCE& 


B!f    PLVS. 
5 


28 

86 

11,227 

22 

39 

212 

216 

311 

177 

352 

649 

481 

8 

424 

3,610 

1 

2 


17,849  8 


kilog. 

72,682 
35,775,879 


35,848,761 


1,028 
461 
576 

5,666 
II 

2,635 


10.365 


4.067 

it 

612 

5,351 
II 

2,186 


12,216 


35,871,3^12 
■  '"■    f 


k.  h. 
8,162  8 


53  9 

8  1 
17  8 


122  7 
40  8 

208  7 

17  3 

5  7 

71   l 


kilog. 

8.006 


60 

II 

142 

28 

204 


434 
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PRODUIT  DES  VBHTB». 

DrPFÉRENGKS 

^      *      ^ 

OB8IRVATIOII8. 

k-niu  1891. 

àXMiu  1890. 

RuvlUU 

Ri^u 

K»   PLUS. 

m  Moixs. 

proviM>ir«. 

défioitirs. 

7 

8 

9 

10 

1 1 

firaact. 

fnui«. 

fraoe». 

firaacs. 

4708,454 

4,396.346 

312,108 

•» 

// 

466 

/i 

546 

2,245 

1.382 

863 

1» 

131.858 

140,339 

II 

8.481 

2,709 

1,976 

733 

II 

• 

3,417 

2.344 

1.073 

II 

9,005 

9,551 

it 

546 

6,482 

7,585 

II 

1,103 

13,902 

9,974 

3,928 

II 

6,104 

4.963 

1.141 

r 

6,389 

8.811 

n 

2,422 

20,586 

15,576 

5.010 

II 

9.977 

9,629 

348 

II 

219 

128 

91 

H 

7.928 

6.792 

1.136 

II 

44,456 

45,132 

// 

676 

16 

16 

M 

II 

tt 

25 

II 

25 

265,293 

264,679 

614 

4,973,747 

4,661,025 

312.722 

363,447.639 

364,370,922 

II 

923.283 

■ 

368.421,386 

369,031.947 

" 

610,561 

II 

II 

II 

11,156 

11.683 

1: 

527 

1,423 

7.954 

II 

6.531 

3.425 

4,531 

êi 

1.106 

21,640 

36,343 

u 

14.703 

II 

// 

II 

II 

17,997 

18,390 

II 

393 

55,641 

78.901 

u 

23.260 

II 

II 

II 

44,814 

44,129 

685 

// 

II 

il 

II 

ti 

6.411 

5,202 

1.209 

1, 

39.027 

38,721 

306 

II 

// 

II 

II 

II 

16.810 

15,368 

1.442 

" 

107.062 

103.420 

3,642 

II 

368,584.089 

369.214.268 

II 

630.179 

BDLL.  DI  8TAT. 


s6 
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Report. 


VBHTIS   POOIl   LA   COaSl. 

Cigares  fabriqué».. . .  |  ^  p^I^.V* 
Cigarettes  firauçaiscs  et  étrangères. . . 
Tabacsàfumer '  *tomgî« 


(  français ^, 

Tabacsà priser |  ^^!^;;;;; 


français. 

Râles  menn-filés. 

ordinaires. 


Tabacs  à  mâcher. . 

Carottes. 

Total  des  ventes  pour  la  Corse 


TB1ITB8   POOa    LA    PRIICIPAUT^   DE   MOHACO. 

à  la  Havane 


«.  ri^  '     A         (   à  la  Havaj 

Cigares  fabrHriét....|   ^n  France 

Cigarettes  françaises  et  étrangères 
Tabacsàfumer j  ^^;^' 


Tabacsà  priser |  t^^y^v^v.v^y^ 

_  .        ,      .  ,  (   Râles  menn-filés 

Tabacsàmàcher....J   ordinaires 

Carottes 

Tabacs  à  prix  réduits 

Total  des  ventes  poor  la  principanté  de  Monaco. 

VniTVS  POUA  LA  Tonisiv. 

Ià  priser 
enfaSis'.!!!!'..!!!!. 
4  mâdier 


Total  des  ventes  pour  la  Tunisie.. 

VERTBS   POOB    L»BXPOaTATI01l. 

Ehvane 


Cigares &briqués....|  ^p^ance 
Cigarettes  françaises  et  étrangères 


Tdb«.àfu-er {   ^^- 


A«ww.-«  «  Auncr i    français., 

Ti^^priser [^^. 

I    RMes 


RAles  menu-filés. . 
ordinaires.. 


Tabacsà  mâcher. 

Carottes 

Tabacs  à  prix  réduits» 

Total  des  ventes  po«r  l'exportation. . 

Produits  divers  et  forcements. 

Total  gknéral  des  ventes  de  tabacs. . 


PRIX 

>B  VBITB 

par 
kilogTMinM 


fr.     c. 


Divers. 


Divers. 


Divers. 


QHàffTVtiS  VEVPUES. 


AlliB  1891. 

RénOuu 
proTtBOiros. 

3 


Ulot. 
35.83a,578 


201 

2,309 

34,784 

II 

125 

11 


41.570 


190 
6.176 
2.389 

395 
9,230 

1,321 
/i80 
140 


20^330 


100 

6.000 

77.107 

141 


83,348 


44 

9.682 

22.992 

10.643 

114.491 

137 

11,990 

189 

// 

22 

8.045 


178.235 


3Ô,157»061 


AKNBX  1890. 

RisalttU 
définitifs. 


kilog. 

55,871.342 


203 

4,30a 

36.293 

/i 

/i 

129 

13 


40.943 


n% 

5.298 

1,997 

350 

8.390 

1,189 
250 
210 

19 


17.792 


600 

100 

29.881 


30.581 


11641 

17.14^ 

48,504 

96.822 

69) 

16.040 

238 

50 

3S 

6,008 


197.186 


36.157,84^ 


OIFFÉRENGJBS 


kilog. 


34.784 


627 


87 
878 
392 

45 

840 

If 

136 

230 


2,538 


5.900 

47,226 

141 


52.767 


44 

II 

5,848 

17,669 


2,037 


37.764 


2 

168 
33.984 


70 


500 


1.959 

II 

37.861 

558 

4,059 

49 

50 

13 


20.103 


784 
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Google 
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PROMIT  0U^VBIIT£$. 

DIFFÉREHCBS 

OBSERVATIONS. 

AlliB   1891. 

Aviéi  189O. 

R^olutt 

RltalVals 

■tnit. 

iH  amm. 

-      -      -              - 

provisoiras. 

MvAûtu 

7 

8 

9 

10 

11 

fnacs. 

fr«nc«.  * 

fnncB. 

fruM». 

368,5S4,08f 

369,214/268 

Il 

6J0,179 

H 

it 

II 

// 

2.371 

2,219 

52,2k8 

83 

II 

* 

51,9«i$ 

II 

379 

W,05S 

209,2^4 

II 

196,336 

200,70$ 

'// 

200,705 

*" 

• 

Ir 

II 

II 

// 

7«$ 

7t 

7*7 
B3 

^ 

U 

u 

il 

il 

«/ 

. 

n 

1  II 

II 

II 

■ 

a«8.74if 

264,661 

4,066 

" 

21,167 

13,786 

7,431 

II 

78,820 

66,349 

12.475 

II 

. 

37,22$ 

28,970 

«,258 

1» 

•       2,625 

2,3IK) 

235 

$1 

23,12^ 

20,918 

2,211 

II 

, 

«r 

II 

II 

II 

2.774 

2,489 

285 

II 

i 

2,208 

1.160 

1,098 

II 

1 

420 

m 

// 

210 

i# 

II 

II 

it 

1» 

II 

II 

" 

168,371 

136,628 

31,743 

II 

250 

5.000 

II 

1,750 

22,800 

250 

22,550 

II 

65,691 

25,000 

40,691 

II 

478 

II 

473 

II 

89,214 

27,21^0 

61,964 

it 

826 

II 

826 

II 

91,494 

88,5èO 

2,914 

II 

345,679 

250,248 

95,431 

II 

65,500 

217,570 

II 

152.070 

623,123 

473,583 

149,540 

II 

629 

4.121 

II 

3,492 

60,324 

78,483 

II 

18,159 

1,060 

i.ar74 

II 

214 

h 

246 

* 

246 

106 

113 

* 

7 

12,067 

6.901 

5.076 

il 

1,200,808 

1,121.209 

79,599 

,f 

Uil.-Jii 

II 

éA,99é 

371,622,954 

372,164.769 

il 

541,805 

- 

- 

2G. 
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DÉSIGNATION  DES  ESPÈCES 

I 


POUDRES  A  FEU. 

D^tanU. 


-I 


CoDfommatain.. . 


Pondre 

de 
diasae 


tuperfine. 


\    DëbiUoU.. 


fine.. 


DébitanU 

Conioinfliatean. . 


an  boîf  pjiro-(   DébStanU 

xjié (   Gonsommateim. . 


ToTât . 


PRIX 
par 


fr.     c. 

10  35 

14  40 

15  00 

11  95 
11  85 

36  80 
28  00 


forte... 


Pondre 
de 


ordinaire... . 


I    DébitanU 

'   Contonifluteuri.. 

i  DébitanU .....i^'^-  ^  ^^ 


JAT. 2  60 
'tNT.  1  85 

JAT.  2  60 
•(NT.  1  85 


ContoBiBaleart. 


lenlc.. 


AT.  2  25 
NT.  I   50 


Débitants \}7'  ^  15 

(NT.  1  00 


CootofliaMteart. 


an   nitrate    ) 
d'ammoniaque.) 

an  nitrate  de) 
sonde. . • . i 


Consommateurs. 


Consommaleors.. 


JAT.  1  75 
{NT.  1  00 

(AT.  3  00 
JNT.  2  25 

|aT.  2  00 
NT.  1  25 


Total . 


Pondre  ditf  fin  grain  pour  la  fa>(  forte. 

bricatioo  des  mèches  de  sAretë(  ordinaire 

Cartouches  CMnpnmées  au  coton  poudre]    v* 
et  au  nitrate  a'anmioniaque  pour  mines  >    i^«    * 
grisouleuses  (débitants  et  consommât**  ).  )    ' 

Pondre  l  •«  «û"**^  <*«  «i' 

.  1  ^^  irtifiaew 

deguerrcj  ^nx municipalités 

vendue  1  .  '^ 

{  aux  armateurs 


Pondre  de  guerre  dit*  pondre  ca-(  Débitants, 
rabinc 


Consommateurs 


Poudre  destinée  aux  essais  (  tarif  d'exportation  ) . 


Pnlvê 


Total 

Total  oéaKKAL  à  reporter. 


1  60 

1  40 

2  85 

3  10 

3  40 

3  ftO 

3  40 

3  40 

Il  25 
11  85 

1  25 

1  75 

2  00 
9  50 

0  90 


QUANTITÉS 

ANlés   189 


proTuoirc». 
3 


kUoff. 

3,0U 


97«283 
3 

274.347 
8 

5,580 
54 


380,317 


475 
150 

994,487 
1,^4.618 

3,115 
22.800 

68,915 
1,200 


2,235,  60 


16,500 
84,925 

32,522 
8,435 

4,558 

14,323 

.   660 

822 


5,078 
19,040 
40.358 
14.864 

32,994 


275,079 


2.891,156 


VENDUE^. 

Awaia  189D. 

MmIuu 

A 


kiloff. 

3.4]io 

0* 

105,1  a0 

288,6^ 
11 

5,9*) 
45 


403.197 


2.0*) 

368,415 
405,0^ 
708,1^ 
696.115 

890 
2,0d0 
2,0|0 

5,0#0 
20,510 

15 

500 


42,2«0 
124,415 

15,035 
2,520 

33,083 

16.7$5 

1,0$0 


3^0 
'1,815 

i,8io 


16,812 


259.015 


2,875,3#2 


DIPFÉBENCES 


.  5 


kilog. 


589^2 

448,503 

it 

2,235 

«# 

20,720 

fi 
48,335 

If 
700 


Wfw^m^ 


17,487 
5,915 


822 


4.778 
14,165 
38,528 
14,864 

iir.tw  f 


TSSSh 


15,794 
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PRODUIT  DfiS  VENTE». 

DIPPBRENCfiS    •  1 

Aiiéi  iftsi. 

ANléB  1890. 

'       '^ 

-■■ 

R«Mlt«li 

■1 

MMltau' 
8 

IV  put. 

9 

ftV  HOItt. 
10 

tnncs. 

fr«B'-8. 

fran». 

franot. 

57.028 

63,94» 

„ 

6.914 

// 

V 

li 

II 

1,400,876 
51 

1,514,051 

II 
36 

113,176 
II 

3.086,402 
102 

3.247.16i 
7> 

it 
30 

160,762 
II 

149,547 
1,512 

159,473 
1.260 

li 
252 

9.926 

II 

4.695,518 

4,985,978 

II 

290,460 

II 
879 

1.300 
3.090 

li 
II 

1,300 
2,220 

II 
278 

3,700 

li 
II 

ff 
3,422 

1,491,731 
1.716.927 

829,068 

607.641 

1.593.248 

1.044.210 

884.090 
672.717 

829,068 

1.593.248 
II 

3,115 

22,800 

880 
3.500 
2.O80 

II 
2,235 

20.720 

II 

II 

3,500 

II 

155.059 

15.180 
46,305 

108,754 

15,180 

n 

1.500 

90 
625 

II 
875 

90 

II 

3,392,289 

4.150,926 

II 

758.637 

26,400 
118,895 

67,1817 
174.280 

II 
II 

40,787 
55,394 

92,688 
26,149 

42,8«) 
4.330 

49,839 
21,810 

II 
II 

15,498 

48,698 

2,244 

2,794 

112.486 

56,9^ 

3,570 

il 

n 

II 

II 

^794 

96.945 
8,269 
1.326 

II 

II 

II 

1» 
1» 

ir 
II 

II 
II 

6,347 

33.320 

80,716 

141,208 

390 
8,535 
3,660 

kl 

5,957 

24,787 

77,056 

141,208 

II 
II 
II 
II 

29,695 

14.717 

14,978 

M 

624,652 

488,984 

135,668 

II 

8,712.459 

9,625,888 

II 

913,429 

OBSERVATIONS. 
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DÉSIGNATION  DBS  ESPÈCES 

PRIX 
»B  vanB 

kilogramme 

QUAHTITéS 

kwkx  1891. 

RéinlUU 
proviaoir*». 

VENDUES, 

AVUBB   189a. 

R«Sllll.U 

jrlinilir», 

4 

DIFFÉI 

■a  p«vs. 

5 

IBNCES 

BB  Moon. 
6 

Report 

-  fr.     e. 

2,891.150 

lITog. 

3,875,368 

15,794 

kUog. 

i 

Rs  li  pats  de  gex. 

livrées  en  boites 

14   00 

3  75 
3  50 
3  35 
3  00 

▼INTIS  DA 

Poudres  pyro&^lëes 
Poudre  de  cbaste.. 

18 

1,688 

337 

II 

81 

1,37e 

190 

18 
313 
137 

n 
II 

II 

$1 

II 

31 

spéciale 

extrafine ...••.... 

suoerfine 

£0^7.. :..::;::::::::: 

Total. 

3,114 
5,300 

1.671 
3,93) 

467 

n 

"       31 
733 

Pondre  de  mine  . . 

0  80 

3  75 
3  50 
3  35 
3  00 

Total  des  venles  dans  le  pavs  de  Gex 

5,314 

5,6U 

II 

297 

TBRTIS  DAKS   LA 

ZORR  DE  LA  BAUTE-SATOIE. 

•p^alf 

1,456 

639 

w 

303 

1.37à 
561 

251 

183 

78 

II 

II 
II 

56 

extrafine • 

Pondre  de  chasse. 

soperfine • 

fine 

Total 

3,397 

33,635 
5,050 

3.095 

40,I5<) 

1.95C- 

360 
3,100 

56 

6.525 

II 

Pondre  de  mine. . . . 

0  80 
0  85 

5  00 
4  50 
4  00 

NT.  l  50 
AT.  3  35 

Total  des  ventes  danslaumede  laHante-Savoic. 

40,973 

44,19^ 

II 

3,331 

TIR  TE 

1    POUR  LA  COBSB. 

[   extrafine.  ...•••. 

1,604 
3.508 
1»318 

1,654 
3,35b 
1,335 

II 
154 

II 

50 

II 

17 

Pondre  de  chasse.. 

snperfine.» 

finVT 

Total 

6,430 

54,454 

ir 

6,343 

35.161 
38UM 

154 

19,393 

II 

67 
38,044 

Pondre  de  minet  » 

Total  des  yei 

ites  ponr  la  Cône 

60*884, 

.    79JÎ48 

II 

18,664 

▼BRTB8  PODB   U 

Poudre  de  chasse  ai 

l   PBIRCIPADTé   DE    MONACO. 

1  bois  pyroxvlé •• 

13  00 
3  30 

40 
135 

0 

100 

31 
35 

II 

m 

Pbndre  de  diasse  fi 

ne. ....• 

Total 

165 

i# 

8,000 

100 

100 

6,000 
100 

56 

3,000 

II 

II 

II 
II 
il 

Pondre  de  mine. . . 

1  80 
l  05 
1  60 

3  30 

3  00 

1  80 

Pondre  de  gnerre  i 

cartoncbes) 

Total  des  Tentes 

PODB    LA   TORISUU 

(   extrafine ...........    ^  ^ 

8,36& 

6,309 

3,056 

il 

TBITBS 

1,350 

3,500 

70,500 

1,000 
30,000 

1,350 

1,500 

40,500 

n 
II 
$1 

snperfine. 

fioiT!. :..:..;:::. 

Total 

74,350 

5.000 
3.900 

51,000 

24.970 
11,650 

43,350 

II 

n 

19,070 
8,750 

Pondre  démine... 

0  00 

1  00 



Total  des  ventes 

pour  la  Tunisie. 

83,150 

67,630 

14,530 

II 

rai  p.  reporter, .  *  t  •  •  r  •  t  •  *  »  •  • 

TOTAf.  ^ïkk 

5,088,741 

3,078.543 

10,198 

II 

'' 

' 
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PRODOTTD 

àMwim  1891. 

RcsulUU 
provisoire!. 

7 

ES  VENTtS. 

Anim  i%>. 
RMoltate 

8 

DIFPÉR 
t 

£IfGBS 

KK  MOIRt. 
10 

OBSERVATIONS. 
11 

31 

1 

fniics. 
8,712,459 

fraocf. 

9,625,888 

francs. 

franea. 

913,429 

252 

4,642 

817 

II 

165 

II 

3,7ê4 

475 

224 

252 

858 

342 

II 

II 

// 
1$ 
II 

61 

5,874 
2,560 

4,483 
3,146 

1.452 
If 

61 
586 

8,434 

7.629 

805 

// 

4,004 

1,597 

II 

404 

3.504 
1.403 

f 
516 

500 

194 

tt 

II 

II 

II 

II 

112 

6,005 

26,900 

4,293 

5,423 

32,120 

1,656 

694 

II 

2,637 

112 
5^220 

II 

37,198 

39.199 

II 

•  i-fiST 

1 
1 

8.020 

15,786 

5,272 

8,270 

15,093 

5,340 

il 
693 

II 

250 

II 

68 

29,078 

81.681 
II 

28,703 

85.599 
52.741 

695 

II 
II 

318 

3,918 
52,741 

110,759 

167,043 

II 

66,284 

480 
400 

108 
320 

372 
80 

II 

II 

- 

880 

8,400 

// 

160 

428 
6,300 

160 

452 

2.100 
II 
II 

II 

II 

II 

li 

^,440 

6,888 

2,552 

tr 

? 

2,750 

5,000 

126,900 

ti 

2.000 

54,000 

2.750 

3,000 

72,900 

II 

II 
II 

134,650 

4,500 
2,900 

56.000 

22,473 
11,650 

78.650 

II 
a 

II 

17,973 
8,750 

142,050 

90,123 

51,927 

II 

9,020,340 

9,936,770 

II 

916.430 
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DESIGNATION  DES  ESPECES 

DE  FOUDRES  1  rBV. 


Report 

TENTSS    POUR    L*1XP0ETATI0N   GBlléRALE. 


Poudre  de  chasse. 


spéciale., 
extrafine  , 


superfiiie. ...... 

fine 


Total. 


PRU 

01   TKKTK 

par 

kiJo- 

gTAoïme. 


fr.  e. 


3  75 
2  50 
1  90 

1  65 

2  00 
1  liO 

Ik  00 
'10  00 


an  nitrate  d'ammoniaque 

fingrab.i  ^^^Jf  '  : 

^  (  ordinaire 

Pondre  de  mine.  {    ronde  on  {  forte 

anguleuse  j  ordinaire 

Cartouches  comprimées  an  coton 

pondre 

ancienne  fabrication 

àfns3 

Poudre  de  guerre.  {   dite  B.  N.  à  canon  et  k  fb^.. 

nouveau  type  (   noire 

à  canon      (   brune 

extërieur...,!   ^^'^•• 

Poudre  destinée  à  la  fabrication  des  cartouches. . . 

en  charges  comprimées. 

en  pâte 

Total 


Pondre  de 


Coton  poudre  de  guerre. 


Total  des  ventes  pour  Texportation . 

Prodoits  divers • 

Total  général  de  la  vente  des  poudres... 


DTIAMITB,    BTC. 


Dynamite .... 
Nitroglycérine 


(   A.  T. 
•(    N.  T. 


Total. 


1  50 

1  25 

1  30 
0  85 

0  80 

2  00 

1  25 

2  00 
9  50 

1  75 

2  00 
0  Ô25 
0  66 
2  00 
6  00 
5  25 
4  50 


2  00 
1  00 
h  00 


QUAirrrrEs  vwdubs. 


àmàm  1891. 

RésallaU 

provitoirtK. 

3 


kilog. 


3,088,7/!il 


6.^8<i 

6,683 

25 

II 

3,335 

8,541 

1,250 

37 

6 


26,361 


490 

12,400 

98.690 

5,000 

8,187 

2,517 

7,120 
25,431 

3,429 
37.592 

6^831 

206,682 

36,067 

3.779 
14 
35 


384,439 


Anis  1890. 

Rtraluu 
diSnJtif». 

i      " 


kilog. 


3,078,543 


6,195 

3,563 

•        30 

860 

1,465 

48.265 

475 

ti 

60 


60.913 


46,800 

10,450 

2.000 

4,175 

11,402 


7,745 
6,895 

171,513 

52,400 

3,919 

3,2^0 

H 

616 


I>IFF£RENCES 


as  PLUS. 
5 


kilog. 


10,198 


289 
3.120 


1.870 

il 


321,195 


410,800 


3.499,541 


1,001.231 
191 


1,001,422 


382,108 


3.460,651 


374,079 

407,684 

450 


782,213 


490 

17,240 
3,000 
4,012 

2,517 

25,431 

II 

30,697 

6,831 

35,169 


499 
U 


63,244 


28,692 


38,890 


593,547 


219,209 
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PRODUIT  DES  VEKTES. 

DIFFÉBBlfCBS 

"       '-^        -^"■-      • 

OBSERVATIONS. 

Axxés  1S91. 

AIMBK   lAf«. 

11 

Rissluu 
proviMurM. 

IUmIuu 

su   PLV». 

■R   BOIM. 

7 

8 

9 

10 

11 

frtoc*. 

franct. 

fraocs. 

frMct. 

9,020.3'iO 

9.W6,770 

Il 

916,430 

17,831 

17,031 

800 

// 

10,708 

8.908 

7,800 

II 

A8 

57 

II 

9 

>f 

1,935 

II 

1,935 

5,503 

3.417 

3,086 

II 

17.081 

96,5» 

n 

79.4'i8 

1,750 

665 

1,085 

II 

518 

II 

518 

II 

60 

600 

••' 

540 

• 

59.499 

128,142 

II 

68,643 

755 

II 

755 

// 

16.500 

58,500 

„ 

43,000 

34.(128 

12,540 

21,888 

// 

ft.250 

1,700 

2,550 

II 

0.550 

3.340 

3,210 

it 

.034 

II 

5,034 

II 

8,900 

14,253 

II 

5,353 

50,862 

u 

50,S62 

'/ 

32.578 

73,578 

II 

41,000 

00,092 

12,067 

54,026 

// 

13,663 

// 

13,663 

II 

• 

129.177 

107.196 

21.981 

II 

23,804 

34,584 

// 

10,780 

II 

7,838 

II 

7,838 

22,670 

19,380 

3.296 

II 

73 

II 

73 

u 

157 

2,772 

n 

2,615 

M5,07?i 

347,748 

67;326 

" 

474.573 

475.890 

" 

1,317 

38,937 

37.740 

1,197  1 

9,533.850 

10,450.400 

1,  !  3,9 10,550 

> 

II 

7^j8.157 

748,157 

1.001.231 

407,68'! 

593,5'i7 

II 

704 
1.001.095 

1.800 

// 

1,036 

I.157.6'4l 

// 

155,646 
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(Suite  et  fin.) 

RÉCAPITULATION  DES  PRODUITS 

DIS  AIQIÉIS    1891    (résultats  PROVISOIRSs)   ET  l8^0    (rISOLTATS  DÉFIlflTTPs). 


DESIGNATION  DES  PRODUITS. 


Vus 

ClDftU 

Alcools 

Vn<  ALcooLiséf. 

BiiiBi 

Ynrt  DK  KAISIHS  SBC8 

FoHi  ceatimef  dn  chapitre  dei  boÎMont. . . . 
Total  du  chapitai  des  boissohs.  . . . 

DaOlT   DE   ào  CnTIMlS   par   EXPéDiriOII. . . . 

SlL« 

SUCIBS 

Allombttbs  ohimiqobs 

HuiLBf  BT  BSSElfCBS  MIRBRALBt.  ,,, 

HuILBS  T^^TALES  BT  AUTRES 

ST^AailB  BT  BOUGIES. 

VlNAIGRBS  BT  ACIDE  ACETIQUE 

Cbemirs  db  fer 

VoiTDRBS  PDBLIQUBS 

tDB  B0US0H8 
AUTRES 

S  I  Cartes  k  jooer 

o  1  Garantie  DBS  MATiiRBs  d'or  et  D*ARGENT 

t  1  Droit  de  timbbb 

o  I  Amewdes  et  confiscations 

\  Aqtbbs  produits  ditbrs 

Tabacs 

Poudres  à  feu 

DniAMITB  BT  NITROGLTCiRiRB 

Total  oiRéRAL  des  produits 

A  AJOUTER  :    PRODUITS  DB  LA  SECORDE   PARTIS 
DB  L'EXERCICE   (éVALUATION  POUR  189I  ).  .  . 

Total 


ANNÉE 
189»* 


137,407,131 

ll,989,5a8 

276,312,271 

2.731,729 

22,281,987 

1.523^295 

87,754 


452,332,753 

5,218^324 

11,476^649 

151,361.823 

24,564.140 

13,102 

2,222.143 

8,590.906 

2,916,469 

83,053,310 

5,282,985 

12,788,78C 

676.164 

2,246,994 

4,834,746 

9,939^264 

3.897,174 

16,209,52â 

371,622,954 

9,533,850 

1,001,995 


1.179,784,056 


17,164,827 


1,196,948,883 


ANNEE 


iniut. 

137,255,104 

9,345.754 

274,927,595 

2,488,451 

22,751,926 

463,329 

81,824 


447,313,983 

5,029.053 

11,660,466 

127,694.827 

14.195,176 

15.798 

2,260,069 

8,671,436 

3,037,121 

80,343.010 

5,226,912 

12,661.765 

506,704 

2,183,868 

4,818,075 

9,762,703 

3,728,375 

14,644,513 

372,164,759 

10.450,400 

1,157,641 


1.137,526,654 


19,582,727 


1,157.109,381 


AUGMEHTATIOR  . 

mBSSBSSmÊSSm 


AUGMENTA- 
TION 
«1  1891. 


francs. 

152,027 
2.643.834 
1,384,676 

243,278 

1,058,964 
5,930 


5,018.770 
189.271 

u 

23.666,WJ 
10,368,^4 


2,710,300 

66,073 

127.023 

169,460 

63,126 

16,671 

176,561 

168,799 

1,ÎS65,010 


42,257,402 


42j257,402 


DOilNU. 
TION 

•n  1891. 


francs. 


469,939 


183,817 


2,606 

37,026 

80,530 

120,652 


541,805 
916,550 
155,646 


2,417,900 


2,417,900 


39,839,502' 
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ANlrLfiTERKK* 


LE  ROYAUME-UNI  BT  SES  COLONIES  EN  1891, 

£a  UiU  du  Statetman's  Ysur^Book-^  1893,  qui  vient  de  paraitre« 
M.  J.  Scott  Reltie  a  placé  une  stati0tique  collective  du  Royaiune-Uni  et  de  set 
possessions  d*outre-nier  qu*op  nous  saura  gré  de  reproduire  ici. 

Le  tableau  ci^aprèi  (pages  àoA  et 4o5)  comprend Floda  anglaise  ei  les  colo* 
nies  proprement  dites.  Eh  additionnant  les  totaux  qui  coBoement  Fempirtf 
colonial  de  l'Angleterre  avec  les  chiffres  relatifs  au  Fboyaume-Uni  luMllétoe, 
on  obtient  la  situation  suivante  : 


mÊÊoagm 

TOTAL. 


Sapefficie 

Pt^mlatioa 

Recettes  budgétiiret. 

IMpentet  bw^étâiies 

beUet 

ImportiitioBf  totalat 

EzportatioM  totales 

Importatioiis     venant     du 

Royaume-Uni 

£]mortatîoM  k  destination 

àa  Royanmo-Uni 

Naingalion.  Entrées  et  80r> 


DIUTÉS. 


Milles  carrés. 
Halûtiints. 
Li\Tes  slerl. 

Idem, 

Idem. 

Idtta, 

Idem, 

idem. 

Idem. 

Tonnes. 


ROYAUIŒ. 
DIU. 


194.481 

37,888,153 

89.304.316 

86,083,314 

680,044,036 

454,642^705 

«88,700.657 


,74.283,869 


INDE 


1.800.258 
284.652.330 
63.813.902 
61,854,877 
158.722,082 
63,614.566 
79,025,040 

46.878,106 

29,935,785 

7,315.586 


COLORIES. 


7.312.918 

20,063.384 

49.988,568 

49,723,074 

269,112.612 

179.590,399 

161,861.035 

63.599,833 

64.612.066 

87,811,932 


9.234,657 
342,608.867 
203,106.786 
197,661,265 
i,117,778,7«0 
697,250,670 
SM*586v7d2 

110,477.939 

94,547.851 

169,411.387 


Le  tonnage  de  la  marine  marchande  ressort  à  7,978,558  tonnas  pour  le 
Royaume-Uoi,  à  i,024«974  tonne»  pour  le  Canada,  à  235,365  tonnas  pour 
FAustralie  et  la  Nouvelle-Zélande,  etc.. 

Le  réseau  ferré  du  Aoyaume-Uni  mesure  20,073  milles,  celui  de  Hode 
16,996,  celui  des  colonies  27,767,  en  tout  64i836  milles. 

Aux  superficies  et  aux  populations  t|ui  figurent  dans  la  situation  ci-dessus^ 
M*  Scott  Kellie  ajoute,  sous  la  rubcique  Protectorats  ou  sphères  JTù^uence, 
2,24o,4oo  nulles  carrés  fAsIe  120,400;  Afrique  2,120,000)  et  36,123,000 
âmes  (Asie,  1,112,000;  Afrique,  35,ooo,ooo;  Océan  Pacifique,  i0|00o). 

A  ce  compte,  TEmpire  britannique  arriverait,  comme  étendue  superfi« 
cielle,  à  1  i,475,o57  nulles  carrés  (29,706,628  kilomètres  carrés)  et,  commtf 
population,  à  378,7:16,000  âmes. 

Ifoteî  les  données  statistiques  relatives  S  Tempire  colonial  de  la  Grande* 


Digitized  by 


Google 


—  404  — 


Empire  colonial  da 


•mi; 

Inde  anglMW.  ..t...^...^. .,....« 

SOPERFICIE. 

POPULATION. 

HBCXTTEB 

BfOOéTAIBBA. 

DÉPENSES 

BUDOiTAlBBl. 

i 

«iUai  «arr^. 

1.068,314 
731,944 

220.520.100 
64.123,230 

livret  elerliag. 
63,813.902 

m 

61,854.877 

eut»  feîuUuirt» ..',.,..].., V. 

Total  potr  VltàA  «aglaiM 

SUMt». 

.GJVrahtr;., 

1.800,258 

284.652.380 

63313.002 

61,854,877 

2 
117 

25.755 
165,662 

62.461 
261,254 

59,043 
266.900 

Malto 

ToTAi.  pour  l*EDMpe 

119 

191,417 

323,715 

325.943 

A»». 

lîi : '. 

75 

25.364 

29 

30 

1.472 

41.910 

3,008.239 

221,441 

5,853 

606.577 

1.216,782 

415,671 

3.385 

711,491 

1,102.463 

a&9.osi 

3.861 
aft6.326 

Ctylta 

HoasyKoAtf  k 

tAf.t!^.!::::::;:. ::::;:.:::::.:::: 

ÉuUiM«m>Bli  du  d<ti«il> 

26,970 

3,784,020 

2,347,329 

2.191,681 

AraïQiiB. 

35 

9,720 

43.000 

233,430 

705 

21.150 

47 

2,700 

15.000 . 

1.071 

15.000 

360 

218,902 

72,700 

1,527,224 

860,847 

543.913 

4,116 

50.000 

1.905,000 

100.000 

180.000 

41,784 

161,303 

4,480,050 

777.477 

1,422,688 

8.720 

30.573 

156.449 

56.341 

73.708 

40,825 

159,545 

3,864.014 

770,150 

1.328,468 

9,032 

22,739 

117,899 

63,701 

^.056 

BechuaMUnci  ■•.... 

L«  Ctp  . . .  » 

]|.«rie« 

Natal î... 

S«int«-Hé]iii« 

Gambia 

CAt»d'Or 

Lagoa  

Slarrt-Lcone • • 

Total  pour  l'Afnqae., 

341.858 

4.963.062 

7,159,102 

6,499,429 

AHiBtQOB. 

Bemadea 

20 

A,41«,9&7 

6,500 

109,000 

7.562 

162,200 

5.450 

16G 

4.424 

701 

784 

1,754 

15.884 

44SMU 

1.789 

284.887 

ilAll 
197,332 

48,000 
182,322 
644.235 
129,760 
134,921 
208.030 

32,394 

M94,M6 

9.492 

522.767 

51.264 

303.028 

54,826 

186.179 

797.789 

119.357 

185.203 

'468.559 

%0,270 

7,^,034 

9,389 

508,108 

45,249 
346,546 

48,688 
181,635 
674,678 
125.550 
133,981 
475,244 

Iles  Falkland 

Gnyaae  aaglaia« 

HondwM  BBgbu 

Tarre-Ifenve  et  Labrador 

Il«a  de  Babama i 

Barbade 

Jaoiaîqae  et  tlea  Ittrqaet 

Iles  8oa»4e-Veat 

H«ad«Vmt 

Trinité. , 

Total  pour  i*Am^riq«« ...... 

3.768,818 

6.708.042 

10.875.303 

9,975,372 

ADSTRALIB. 

'ikMPWjfi 

7,740 

90,000 

310,700 

104.471 

668.497 

903,690 

20.251 

87,884 

975,920 

121.180 
489.000 

1.134.207 
626.830 
393,718 
315.048 
146,667 

1,140.411 
49,78-2 

66.817 

9.498,620 
4,206,090 
3,260.308 
2.567,772 

758,100 
8.519,150 

414.314 

60,826 

9,553,562 
4,681,566 
3.745.217 
2.579.258 

722.746 
9.645,737 

461,737 

)9o«v«]l«-G«iB^ 

' NoBVelIaGdles  du  Sud 

KoovtUo-ZiilBBde 

[AuttraUe  laéridioBaU 

Tainanift 

;Vi«tmB 

Total  pour  l'ABalrallc 

3.175,153 

4,416,843 

29.283.119 

30,790.649 

9,113,176 

«64,716,714 

ll».862,470 

111,577.951 

W^M 
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Royaume-Uni  en  I89Î. 


IMPORTATION 

EXPORTATION 

niPOIITATlOWS 

NAVIGATION. 

DETTES. 

A  MtTaiATrOV 

du 
noyattne>Uai. 
1 

TOXNAOI 

* 

, 

TOTALB. 

TOTALE. 

Rojaaa«-Uai. 

de*  navires  «atré* 
.ou  sortit. 

Hvm  «tertÎBf . 

ilvrwslMliaf. 

liTres  tittiinf. 

Htr»s  tUrliof. 

lonoMaz. 

158.7:13,081 

• 

63,014,506 

79,025,040 

• 

46.878.106 

• 

29.935,785 

• 

7,316,586 

• 

158,713.082 

08,014,560 

70.025,040 

46.878.106 

29,^5,786 

•7,315,586 

• 

• 

11,488,693 

10.16$ 

23,679,321 

22,144.067 

134.148 

3,981,885 

9,162.094 

78.168 

23.679.321 

32,144,067 

134,148 

3.081.$85 

^0.650,787 

. 

2.751. 2Î8 

2,287.074 

• 

'2,487.300 

2.518.374 

4,731,895 

3,834.550 

1,041.031 

2,489.751 

5.117,902 

240.000 

2.528,212 

1,235,064 

2.528.213 

1.3250)64 

9.771.741 

• 

56.229 

34,313 

m 

• 

56.894 

-6.800 

24,549.553 

31.320.614 

3.926,264 

4.130.705 

8.641.911 

2,73<i.l7* 

^.617.117 

28.701.615 

7.494.507 

7.845,520 

36.076.748 

• 

3.010 

106 

3.010 

106 

• 

' 

• 

250.000 

■ 

/    • 

23,748.0*21 

10,103.456 

10.158,970 

8.535,206 

8.711,B30 

2.957.377 

781,  U9 

1.228.154 

2.033.220 

709.401 

315,512 

07V.376 

3,0«0.354 

4.417,085 

1.379.657 

3.507,833 

1,203.072 

1,036.990 

1,260 

31,958 

1.905 

19,672 

1,905 

79.366 

- 

149.548 

103.374 

75,443 

26.197 

231.686 

* 

502,102 

601.148 

422,740 

494.237 

643.015 

» 

500,827 

598.193 

336,714 

310,141 

3S6.862 

S8.454 

889,908 

849.319 

295,012 

147.430 

679.509 

29.6to.128 

17.386,048 

15.510.008 

13.905.093 

1J.110.4S6 

6,46^2.189 

7.020 

308,016 

137.526 

92.739 

2.038 

307,500 

«8.808,194 

25.039.305 

19.879,962 

8.915,803 

9.935/91 

10,338.385 

• 

67.182 

115.805 

61,842 

114,572 

Ô1.575 

770..1W 

1,887.118 

3.161.791 

1,120,071 

958.874 

086,021 

17.505 

282,045 

287.690 

131,840 

170.855 

304.007 

802.214 

1,320.844 

1.270.768 

453.026 

315,444 

0S4.147 

81.420 

222.512 

168.121 

44,978 

14.095 

270,874 

30.100 

1.193.723 

1,204.389 

508.098 

130.540 

1,246.262 

1.543.120 

2.281.045 

1.940.405 

1.242.281 

610.4H 

1.445,934 

92.161 

451.758 

512,269 

219,074 

41.672 

497.164 

196,445 

/i98,779 

587.870 

275.451 

330^64 

1.724.803 

532.320 

2,248,893 

2.179.432 

822,280 

837^4 

1.346.107 

52.040,5W 

35.757.280 

30,451.148 

13,897,039 

13.467.480 

18,913.345 

248.990 

200.757 

364.533 

13,180 

11.229 

117,355 

• 

13.000 

19,000 

• 

• 

7,492 

> 

48,m,333 

±!.615.004 

22.043,037 

8,028.007 

6.623.^31 

4.761,872 

37.3S9.157 

6,200,525 

9.811.720 

4,231.270 

7,401.350 

1.812.474 

28.105,684 

5.000,700 

8,554,512 

2,120,071 

2.365.673 

910,779 

20.401.500 

8.202.073 

8,827.378 

2.483.416 

4.296.647 

2,190,442 

6.)tt.8D0 

1.807.512 

1.480,992 

680,760 

323.239 

951,247 

41.377,693 

«2.95t,015 

13,200,222 

9.007.193 

6.850,014 

4,303.341 

1.3r7,444 

874,447 

671,813 

415.149 

335.162 

904,861 

183.718,601 

08.150,083 

05,048.107 

38,109,040 

28.200,745 

15,519,863 

..^ 

427,8S4,004 

143,004.965 

240.880.076 

110,477,939 

94,547.851 

•5.127,518 
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ANGLETERRE. 


LE  COURS  DES  VALEURS  MOBILIÈRES. 

Une  des  meilleures  publications  financières  du  Royanme-Uni,  the  Ban- 
keri"  Magazine,  établit  chaque  mois  la  comparaison  des  valeurs  nominales 
«t  des  râleurs  cotées  de  toute  une  série  de  fonds  dïtals  et  autres  titres ,  re- 
présentant une  grande  partie  des  négociations  qui  se  font  au  Stock-Exchange 
de  Londres.  Les  rubriques  comprises  dans  ce  calcul  périodique  sont  aujour« 
d'hui  au  nombre  de  334,  et  leur  valeur  nominale  collective  au  pair  monte 
4  2,747,038,000  livres  sterling,  soit  tout  près  de  69  milliards*  Leur  valeur 
ootée  a  varié  conune  il  suit,  de  semestre  en  semestre,  depuis  1887  : 


DATES. 

NOMBHS 
d«* 

f ALIURS  éVALUIIS. 

VALEUR 

VALEUR 

SI   BO0ISB. 

Fin  iuiflet  1887 

338 
338 
338 
338 
338 
338 
338 
338 
331 
331 
331 
334 

Uvrw  slfrling. 

2.745.9!»,060 

2,745,526.060 

2,748,927,0001») 

2,748,927,000 

2,748,927,000 

2.848,927,000 

2,748,927,000 

2,748.927,000 

2,746,413,000^ 

2,746,413.000 

2,746.413,000 

2,747,038.000» 

livn»  iitwiîag. 
2.761,886,000 
2,786,789,000 
2,798,449,000 
2,842,331,000 
2,860,504,000 
a.865,75S.000 
2,875,472,000 
2,861,954,000 
2,821.562,000 
11,830,164,000 
2,812,160,000 
2,790.535,000 

Fin  ianvio'  1888 

Pwi  itOQ  1 8SS  ...*.. .,..»... 

Fin  ianvier  1880.. 

Fin  îoiHet  i88û 

Fin  janvier  ^890 

Fin  iniflet  1  Soo 

Fin  ianvier  1891 

Fin  juiUet  1S91 

Fin  décembre  1891 

Fin  ianvier  iSoi.. ..............»'. 

Fin  février  iSaa  «•• .•••••••••• 

(')  Ea  mars  1888  a  ea  liea  U  eonvardon  da  3  p.  0/0  anglu*  «n  a  3/4  p.  0/0. 

l>}  Ea  (wrritr  1891,  U  Bank$n'  Magwiu  ■  qnalqiM  pm  ai«dâfi«  U  lirt»  à—  vdM»  iv^wUê. 

iieiiv«Ue«  rtltmn  (elMmias  de  ftr  indieni). 
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BELGIQUE, 

LE  PRODUIT  DES  IMPÔTS  EN   1891. 
A.  —  Recettes  au  profit  de  F  Etat. 


NATURE  DES  IMPÔTS. 


I.  —   IMPÔTS  DiaSCTS. 

Contribution  foncière. 

Contribution  penonnelle 

Droit  de  patente^ 

Redevances  sur  let  mines 

Total  des  impôts  directs  <*' 

II.  IMPÔTS  INDIRECTS. 

Douanes ,  accises  et  recettes  diverses. 

Droits  de  douane 

les  vins  étrangers 

les  eaox-de-vie  indigènes. 

Droits   1   les  bières 

d*aocise  (   les  vinaigres  et  Facide  acétiqnc. 

sur     J  les  sacres  de  caune  et  de  betterave 

les  ^aeoses  et  autres  sucres  non  cristallisables 

le  tabac 

Recettes  diverses 

Enregistrement. 

Enr^istrement 

Greflfe. 

Hypothèques 

Successions 

Timbre. 

Naturalisations 

Amendes 

,         m.  AoTaiS  PROOUITS. 

Péages. 

Domaines  :  produits  des  rivières,  canaux ,  etc 

Chemins  de  fer. 

Télégraphes  âectriques , 

Postes. 

Servioes  de  bateaux  à  vapeur,  etc. 

Capitaux  et  revenus. 

Trésorerie  :  produits  divers. 

Remboursements 


MONTANT 

DIFFÉRENCE 

DBS  KBcouvasniiTs. 

BiraB 

de 

LBS   BICOVfBnaSTI 

• 

d«  1891 

1891. 

1890. 

•t  eeux  d«  1890. 

francs. 

franct. 

frtiMa. 

â3,3<ï0,06ft 

23.054,723 

+      185,351 

17,620.833 

17,499,893 

4-     120,940 

M58,5^ 

4.927,627 

+       «0.966 

1,903,763 

790,746 

+  1.113,017 

47,723,243 

46,272.989 

+  1,450,254 

24,104,327 

23,441,739 

+     752,588 

* 

3,719,526 

3,250,407 

+     469,119 

24,301,548 

23,617,198 

+     684.350 

9,689,261 

9.773,812 

-       84,551 

66,614 

76.027 

-       10.313 

3.744,538 

4,064,959 

-     320^21 

528,027 

567,772 

-       39,745 

855,507 

822,607 

-h       32,900 

456,989 

459.983 

-         2,994 

67,556.337 

66,075,404 

-h  1,480.933 

19,998,962 

19,788,261 

-h     210.701 

1,086,702 

1,027,892 

+       58,810 

3,265,578 

3,336,170 

-       70.592 

20.391,190 

18,356,547 

+  2,034.643 

6,047,355 

6,103.987 

-        56.632 

21.750 

27,250 

-         5.600 

937.757 

878,258 

-4-        59.499 

51,749,294 

49.518.365 

+  2,230,920  ' 

1.562,445 

1,268,123 

+     294,322 

W138,064,000 

136,614,780 

+  1,449,220 

^^     3,960,000 

3,796,578 

+      163,422 

w  10,321,200 

9,985,317 

-h     335,883 

'»'     1,036,800 

945.423 

-h       91,377 

154,944,445 

152,610,221 

+  2.334,224 

<«»  16,809,894 

17,591,630 

-     781,736 

w    3,436,390 

3,429,017 

-*-         7.373 

0)  Non  eonpris  les  eestiiiMS  «ddiliottatlA  «n  profit  de*  provîac««  «1  det  fomnrtiiirt. 
W  Chifires  «pproxiaiatiff. 
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B.  —  fiécapitalation  des  recettes  au  profit  de  F  Etat. 


NATURE  DBS  IMPÔTS. 


MONTANT 

DBS   BBCOVTMMBHTft   DB 


1801. 


1.  —  Impôts  directs 

II.  —  Iia|)6ts  indirects 

lii.  —  Autres  produits.. 

TOTIL  OBSÉAAL 


frtacs. 

47.723.243 
110,305,031 
175.190,729 


342,210,603 


1800. 


46.272.989 
115,593,769 
173,630.868 


335,497,626 


DIFFERENCE 

BRTBB 

1m  r— oawwuaU 

d«  1891 
•t  Max  d«  1890. 


IriDCs. 

+  1,450,254 
4-  3,711,862 
-h    1,550.861 


-h  6,721,977 


Les  chil&es  ci-dessus   ne  comprenDent  point  les   parts  revenant  au  fonds 
communal  et  au  fonds  spécial.  Voici  comment  ces  recettes  se  répartissent  : 

C  —  Recettes  aa  profit  du  fonds  communal  et  du  fonds  spécial. 


NATURE  DES  IMPOTS. 


MONTANT 

DBS  BBCOOfBBMBBTS  Dl 


1801. 


francs. 


1890. 


fir«BM. 


DIFFÉRENCE 

BWTBB 

Iti  rMouvrenenU 

d«  1891 
•iMBird*  18^. 


FONDS  COMMUNAL.  (Ui  du  18  joiUet  1860.)  < 


Droits  de  dootne; 

les  vins  étrangers 

les  eaui-de-vie  indigènes. 

les  bières. 

les  TÎnaigres  de  Inère 

les  vinaigres  antres 

les  socres  de  canne  et  de  betterave . 

les  acides  acétiques «. .. 

Produits  des  postes 


DroiU 
d'accise  sur 


Total  des  recettes  an  profit  du  fonds  commanal. . 


3,433,074 

2,002322 

13,014,231 

5,217,294 

6,166 

5,832 

1.756,802 

23,871 

W  6,688,000 


32,148,092 


3,024,859 

1,750,219 

9,723,673 

5,262,822 

9,112 

2,560 

1,836,250 

29,750 

6,470,3)2 


28,109,557 


francs. 


408,215 

252,603 

3,290.558 

45,528 

2,946 

3,272 

79,448 

5,879 

217,688 


+  4,038.535 


PONDS  SPÉCIAL.  (Loi  du  19  aoAt  1889.] 


Droits  d*entrée  sur  1?  bétail  et  la  viande. , 

Droits  de  licence 

Préwvenient  pour  paruire  le  nnmamm. .  < 


1,929,813 

544,990 

3,045,206 


Total  des  recettes  an  profit  dn  fonds  spécial. . . 


5,520,009 


2,042,806 

313,48^ 

3,163,718 


5,520,009 


—  112,993 
+      231,505 

—  118,512 


(M  U 
doit  des 


part  da  foadt  coamnaal  m  eompoM  :  1*  da  prod«it  des  droits  d'«atrée  sor  I0  C9£i  et  de  35  p.  0/0  da  pro- 
droits d'entrée  rar  le*  bières,  les  vinaigres,   les  acides  acitiqaes,  lea   eau-de-vie   et  les    socres    raffinon 
étraagers;  i*  de  35  p.  o/o  do  prodoît  des   droits  d'accise  sur  les  vins,   les  ecox-de-vie  iadîgines,  les   biives,  les 
viaaigres,  les  acides  acétiques  et  les  sacres  {  3*  de  4i  p.  o/o  do  produit  brut  des  postes. 
(*)  Cbiflfro  approximatif . 

<*)  La  MTtda  fonds  spécial  se  compose  :  i"  dn  droit  d'entrée  sur  le  béuil  et  la  viande;  a*  du  droit  de  Uceace. 
Si  le  predwt  de  ces  denx  impôts  n'attAiat  pas  un  cbiflire  snffisant  ponr  alloner  aux  eommanes  nne  quote-part  ealcnlâe 
à  raison  de  i  frane  par  habitant ,  la  somme  nécessaire  ponr  parfaire  ce  chiffre  sera  prélevée  sor  le  montant  des  droits 
d'entrée. 
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ALLEMAGNE. 


LE  MONNAYAGE. 


Le  Bulletin  de  février  1891  présentaît  (page  232]  le  relevé  des  monnaies 
frappées  pour  f Empire  jusqu'à  la  fin  de  1890. 

Le  Reichsamzeiffer  du  i3  janvier  dernier  a  fait  connaître  le  montant  des 
fabrications  effectaëes  en  1891^ 

Le  tableau  suivant  les  totidise  avec  les  frappes  antérieures. 


Pièces  d'or  ; 
dç  10  OMtrks. . 
IQ  marks.* 
5  marks.  • . 

Ensemble  . 


de 
de 


Pièces  d^argêint 
de  5  oiairks. . , 
de  a  marks. . . 
de  1  mark. . . . 
de  So  pfennigs 
de  20  pfennigs 

Ensemble 


Pièees  de  nickel  : 
de  ao  pfennigs. . . . 
de  10  pfennigs. . . 
de     5  pfennigs. . .  . 

TurKWnnâV  ... 

Pifijçes  de  cuivre  : 
de  a  pfennigs, . .  ^ . 
de  1  pfennig < 

Ensemble  « . , 


MONlIAYAqB 

en  1891. 

marks. 


FRAPPES 

antérieures. 


marks. 


AKTRAIT8  TOTAL  (pE?) 

en  1891.      au  3 1  décenibre  1 89 1 


marks. 


marks. 


56»i54t36o  i,Qgcj,3i 5,000   t,i83,64o  2,o54«285,62o 

6,A34t24o  5ao,a53,36o   1  764,950   504,92a, 65o 

9,840   37,960,085     10,090    27,959,835 


82,598,340  2,527,528,4^5   a.958,680  2,587,168.105 


1,917,205 

74,096,615 

8,060 

yn, 00^,760 

3,174,178 

io4i956,5o2 

9,062 
8,5 13 

108,121,618 

718,7^1 

»78,982,65û 
71,483,498 

179,692,898 

3,o54 

3.477 

71,^80*076 

13,003,261 

2^,71 4,661 

i3,oo3,Si5 

•2,714,307 

18,816,449  452,233,935  13,032,726   458,017,6158 


12  4,005,272 

1,020,688  28,238,648 

417,448  13,927,688 

1,438,148  46,171,608 


i5 

1,217 

420 


4,005,269 
29^358%  lia 

1 4,344,7  10 


1,65a    47,608,104 


.     ^9 
71,669 


6,213,178 
5,156,945 


171^698        11.370,123 


3i 
56 


6,213,176 
5,328,5891 

11,541,765 


An  3i  déeembr»  1890,  le  total  net  das  frappes  laoQtailà  ^a37,3o4i,iii 
marksw  Les  pièces  déinonétisées  en  1891  forment  nn  total  de  15^993, ii4 
marks. 

Au  3i  déceoibre  1891»  le  total  net  des  frappes  ressort  à  3,io4«335.632 
marks.  Qe  chiSreieotoprend  les  fabricatioBt  monétaires  de  1891  qui  s^âiveut 
à  83,0245635  marks. 
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AUTRICHE-HONGRIE. 


L£S  HABITATIONS  OUVRIERES  EN  AUTRICHE. 
(loi  bo  9  wàfKatk  i8f  t«) 

La  lot  dont  le  texte  suit  a  été  publiée,  le  20  février  dernier,  par  la 
Wiener  Zeitang, 

Abticlb  I".  —  Aux  termes  et  conditions  de  Tarticle  a  de  la  présente  loi,  sont 
exonérées  de  Timpôt  sur  le  revenu  des  iouneubles  établi  par  lettres  patenles  impériales 
en  date  du  a3  février  i8ao,  et  de  Timpôt  sur  les  bâtiments  jusqu'alors  exemptés , 
établi  par  Tarticle  7  de  la  loi  du  9  février  188a,  les  constructions  à  usage 
d*habitalion ,  bâties  spécialement  dans  le  but  d'être  louées  à  des  ouvriers  et  de  leur 
offrir  des  logements  hygiéniques  et  à  bon  marché,  lorsque  ces  constructions  seront 
élevées  : 

a.  Pér  les  commune»,  par  les  sociétés  ayant  un  caractère  d*utilité  publique, 
par  les  institutions  qui  s'oceapent  des  ouvriers. 

b.  Par  les  associations  ouvrières,  pour  l^usage  des  personnes  qui  en  font 
partie. 

c.  Par  les  patrons  pour  leurs  ouvriers. 

Toutefois  cette  exonération  d'impôt»  ne  aéra  accordée  que  dans  les  royaumes  et 
pays  où  lesdites  constructions  seront  légalement  exemptées  de  toute  surtaxe  addi- 
tionnelle à  Timpôt  impérial  et  jouiront  d*une  modération  de  surtaxe  municipale 
de  même  ordre  pendant  un  temps  égal  à  la  durée  de  l'exemption  de  Timpôt 
impérial. 

2.  —  L*exonéralion  d'impôt  datera  du  jour  où  les  bâtiments  seront  achevés  et 
sera  valable  pour  une  période  de  a  A  ans ,  à  dater  dudil  jour. 

3.  —  Les  bâtiments  contenant  des  logements  dont  le  sol  sera  inférieur  au  sol  de 
la  voie  publique  feront  exception  et  ne  jouiront  pas  de  cette  exonération* 

4.  —  Le  cube  habitable  d'un  même  logement,  lorsque  celui-ci  ne  comprendra 
qu'une  pièce,  ne  devra  pas  être  moindre  de  i5  métrés  cubes,  ni  supérieur  à 
3o  mètres  cubes ,  et ,  dans  les  logements  comprenant  plusieurs  pièces,  il  ne  devra  pas 
être  inférieur  à  4o  métrés  cubes,  ni  supérieur  à  76  mètres  cubes. 

Néanmoins,  les  constructeurs  pourront  être  dispensés  de  se  conformer  aux  près- 
cri^^tiona  ^ctéea  par  leaartiicka  3  et  ^,  si  la  disposition  général^  et  le  earadère 
d'utilité  publique  des  bâtiments  exigeaient  qu'il  y  fût  contrevenu. 

6.  -*«  Le  ioyer  aamiei  par  daqiie  mètre  cobe  ne  dem  pas  dépasser  : 

<L  A  Vienne:  1  fl.  76  kr.,  valeur  autricliienne. 

6.  Dana  bs  vilU»  ajaot  une  popuiation  de  phia  da  lo^ooo  babilanla:  i  fl.  i5  kr. 

c.  Dans  toute  antre  localité  :  o  fl.  80  kr. 

*7- 
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6.  —  Les  privii^es  concédés  par  la  présente  loi  seront  retirés ,  si  les  dispositions 
énoncées  aux  articles  i,  3  et  4  venaient  à  ne  pas  être  observées,  on  bien  encore  si, 
autrement  que  par  voie  successorale,  les  bâtiments  susnommés  devenaient  la  pro- 
priété de  personnes  qui ,  bien  qu  eHes  les  eussent  construits ,  n*Quraient  aucun  droit 
à  réclamer  les  privilèges  consentis  par  la  présente  loi. 

Dans  le  cas  où  le  taux  du  loyer  dépasserait  les  limites  fixées  par  l'article  5  de  la 
présente  loi,  le  bailleur  sera  passible,  lors  de  la  première  infraction  et  de  la  pre- 
mière récidive,  dune  amende  qui  sera  égale  à  dix  fois  le  trop  perçu;  dans  le  cas 
d'une  seconde  récidive,  le  privilège  dont.il  jouissait  lui  sera  retiré. 

7.  —  Les  privilèges  accordés  par  la  présente  loi  seront  acquis  de  droit  pendant 
une  période  de  dix  années  à  dater  de  sa  promulgation. 

8.  —  Les  dispositions  de  la  loi  du  a  5  mars  i88o  sur  l'exemption  d'impôts  pour 
les  constructions  nouvelles ,  les  constructions  annexes  ou  reconstructions  restent  en 
vigueur  et  sont  également  applicables  aux  procédures  auxquelles  pourrait  donner 
lieu  la  présente  loi. 

Les  amendes  prévues  dans  l'article  6  de  la  présente  loi  seront  prononcées  en  pre- 
mière instance  par  les  autorités  fiscales,  conformément  aux  termes  de  la  loi  du 
19  mars  1876. 

Les  sommes  provenant  de  ces  amendes  seront  versées  à  la  caisse  des  pauvres  de 
la  commune  sur  le  territoire  de  laquelle  seront  situés  les  bâtiments  exemptés. 

La  tolérance  dont  il  est  parlé  à  1  article  4  demeure  réservée  à  l'appréciation  du 
Ministre  des  finances. 


AUTRICHE-HONGWE, 


LE  RETRAIT  DES  VEnEINSTIIALEn  AUTRICHIENS  (»). 

La  Wiener  Zeitang  du  28  février  publie  le  projet  de  loi  conceroant  le 
retrait  des  Vereinsthaler  autrichiens. 

Ce  projet»  qui  a  été  présenté  à  la  Chambre  des  députés  le  19  février,  ne 
comporte  que  les  deux  articles  suivants  :  ' 

Article  T'.  —  Le  Gouvernement  est  autorisé  à  effectuer  par  voie  de  simple  or- 
donnance la  démonétisation  des  Vereinsthaler  et  des  doubles  Vereinsthaler  frappés  à 
Teffigie  autrichienne. 

2.  —  Le  Ministre  des  finances  est  chargé  de  l'exécution  de  la  présente  loi,  qui 
entrera  immédiatement  en  vigueur. 

Le  journal  officiel  rappelle  dans  quelles  conditions  ces  monnaies  avaient 
été  frappées. 

En  vertu  de  l'article  8  de  la  convention  monétaire  coadoe  entre  l'Autriche  et  les 
États  du  Zollverein  allemand,  le  a4  janvier  1867,  il  avait  été  décidé  que,  pour 

1 

(1)  Voir,  dans  le  BaUetin  de  novembre  1891»  page  536,  le  projet  de  loi  dlemand,  au- 
jounThui  voté. 
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faciliter  les  rapports  des  différents  Etats  contractants ,  il  serait  frappé  des  Vereins- 
thaler  et  des  doubles  VereùisAakr. 

Cette  frappe  fut  commencée  en  Autriche  en  18  58,  dans  les  hôtels  des  monnaies 
de  Vienne,  Milan,  Venise,  Kremnilz  et  Karisburg,  et  fut  continuée  pendant  dix 
ans  jusqu'au  1 3  juin  1867,  époque  à  laquelle  TAutriche  sortit  de  l'union  monétaire 
allemande. 

Q  avait  été  frappé,  pendant  cette  pénode,  3i,o6o,3a  1  thalers  en  pièces  de  1  tha- 
ier,  et  55, 5a 8  thalers  en  pièces  de  a  thalers,  soit  un  total  de  3i,i  i5,8A9  thalers, 
représentant  ^6,936,239  fl.  5o  kr.,  valeur  autrichienne. 

Par  suite  des  cours  défavorables  du  change ,  la  plus  grande  partie  de  ces  mon- 
naies (ut  absorbée  par  le  marché  de  TEmpire  allemand ,  et  y  prit  une  telle  impor- 
tance dans  la  circulation  monétaire  quune  loi  impériale  allemande  du  ao  avril  187^ 
décida  que ,  jusqu'au  moment  oà  leur  démonétisation  serait  prononcée ,  les  tha- 
lers autrichiens  frappés  jusqu^en  1867  seraient,  au  même  titre  que  les  thalers  prus- 
siens, acceptés  en  payement  chacun  pour  une  valeur  de  3  marks. 

Les  thalers  autrichiens  étaient  de  cette  façon  acceptés  à  l'étranger  pour  une  va- 
leur nominale  plus  grande  que  celle  que  l'état  de  l'agio  sur  l'argent  n'aurait  permis 
de  leur  attribuer  dans  leur  pays  d'origine.  Cette  situation  se  maintint  jusqu'à  la  fin 
de  l'année  dernière,  époque  à  laquelle  le  Gouvernement  allemand  jugea  l'occasion 
favorable  pour  opérer  le  retrait  aes  thalers  autrichiens,  en  les  rachetant  pour  le 
compte  de  la  Caisse  de  l'Empire  au  taux  de  3  marks  par  tbaler. 

I)e  l'examen  de  ce  projet  de  loi ,  il  était  aisé  de  condure  que  le  Gouvernement 
allemand  désirait  se  dénarrasser  des  thalers  autrichiens  à  un  moment  opportun ,  en 
profitant  de  la  marge  que  lui  laissait  la  différence  entre  le  prix  de  l'argent  à  Londres 
et  h  valeur  du  florin  estimé  convention nellement  à  1  mark  i/a  (Convention  moné- 
taire de  Vienne  du  a4  janvier  1887),  c'est-à-dire  avant  qu'une  modification  légale 
de  la  valeur  du  florin  n'ait  permis  au  Gouvernement  autrichien  de  &ire  une 
démonétisation  à  son  profit. 

Mais  les  Gouvernements  d'Autriche-FIon^rîe  ne  pouvaient  rester  indifférents  à 
une  opération  qui  aurait  eu  pour  résultat  d'augmenter  considérablement  le  stock 
d'argent  de  la  monarchie  austro-honffroise  et  de  jeter  le  trouble  dans  la  circulation 
monétaire.  Ils  jugèrent  qu'il  y  avait  lieu  d'entamer  des  négocmtions  avec  le  Gouver- 
nement impérial  allemand;  ces  négociations  aboutirent  et  permirent  de  conclure 
l'accord  smvant  : 

«  Les  Gouvernements  d'Autriche-Hongrie  reprendront  au  Gouvernement  impérial 
allemand  8  millions  a/3  de  thalers  et  de  doubles  thalers  dits  Vereitisthaîer  de  jfrappe 
autrichienne.  Cette  reprise  sera  effectuée  en  trois  termes  égaux,  au  commencement 
i l'avril  des  années  189a,  1893,  1894.» 

Le  Gouvernement  allemand  avait  d'abord  exprimé  le  désir  que  les  Gouverne- 
ments d'Aulriche-Hongrie  reprissent  la  moitié  des  thalers  frappés  comme  Vereins- 
ihakr  autrichiens ,  mais  les  négociations  ont  permis  de  fixer  à  8  millions  a/3  de 
thalers  seulement  le  montant  de  ce  retrait ,  sonune  qui  représente  environ  le  tiers 
des  monnaies  de  cette  nature  émises  jusqu'en  1867  par  l' Autriche. 
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AIJTMCHE-HONGWE. 

LA   RÉFORME   MONÉTAIRE. 

Od  sait  que  le  Gouvernement  austro-hongrois,  après  des  études  appro- 
fondies, a  jugé  que  le  moment  était  venii  de  mettre  a  Tordre  du  jour  la 
régularisation  de  la  valata  et,  d'une  manière  ^nérale,  la  réforme  da  régime 
monétaire  de  la  monarchie* 

Des  commissions  d'enquête  ont  été  nommées  à  Vienne  et  à  fiudapest^^^ 
et  voici  le  questionnaire  qui  leur  a  été  soumis  : 
I.  Quel  est  Tétalon  monétaire  à  adopter  i 

U.  Dans  le  cas  où  l'étalon  d-or  sarait  adopté  ^  y  aurait-il  lieud^admettre  dans  la 
ciroulation,    comme    monnaie  courante,  une  certaine  quantité  de  métal 
argent?  Le  cas  échéant,  quelle  en  pourrait  être  la  proportion? 
UL  Sous  quelles  conditions  y  aurait-il  lieu  d*émettre  des  billets  d*État  ne  portant 

pas  intérêt,  billets  échangeables  contre  espèces  et  n  ayant  pas  cours  forcé  ? 
IV.  Quel  rapport  devrait-on  établir  entre  Tor  et  le  florin  actuel  ? 
V.  Quelle  est  lunité  monétaire  à  adopter  ? 

Le  Ministère  impérial  et  royal  des  finances  a  fait,  à  cette  occasion, 
distribuer  aux  membres  de  la  Commission  trois  fascicules  qui  contiennent 
des  documents  du  plus  haut  intérêt  (^). 

he  premier  de  ces  fascicules  est  consacré  à  V Historique  de  lu  question  des  valeurs 
•monétaires  depuis  1867. 

Le  deuxième  résume  la  question  du  papier-monnaie  dans  la  monarckie  austro^ongroise 
depuis  18^8. 

Le  troisième  comprend  différents  travaux  de  statistique  classés  sous  17  rubriques 
dont  voici  i'éoumération  ; 

L  Production  des  métaux  précieux. 

IL  Aperçu  des  législations  monélaires  les  plus  importantes. 
III.  Marché  des  métaux  précieux ,  valeur  de  ces  métaux ,  rapports  de  valeur  entre 

For  et  Targent. 
rV.  Le  mouvement  des  métaux  précieux. 
V.  Les  métaux  précieux  et  la  monnaie  dans  Tlnde  anglaise. 
VI.  Démonétisations. 

Vil.  Emploi  industriel  des  métaux  précieux. 

VIII.  Emissions  d'État,  émissions  des  banques  d*État  (Banque  privilégiée  d'Au- 
triche-Hongrie ^  autres  banques^  d'État  et  autres  émission^  de  l'État  dans  la  monar- 
chie austro-hongroise  ;  banques  anglaises  ;  Banque  de  France  ;  émissions  allemandes  ; 
biHets  d'État  italiens;  abolition  du  cours  forcé  en  Italie;  Banque  de  Hollande.) 
IX.  L'escompte  et  le  change. 

^*'  La  Commission  auUrichienne ,  constituée  le  27  février  (Wiener  Zeitung  da  a8),  se  com- 
posait de  36  membres.  Ses  travaux,  commencés  le  8  mars,  se  sont  terminés  le  18. 

t*ï  Denkschrift  ûber  den  Gang  der  fVâhrungsf rage  seit  dem  îahre  1867.  —  Denkschrijt  ûber  dos 
Papiergeldwesen  der  œsterreîchisch-unqariscken  Monarchie,  —  Statistische  Tabeîfen  znrfVàkmngs- 
Jrage  aer  œsterreichisch-angarischen  monarchie.  .  ■    .  .     •.        .  .    <     .     - 

On  peat  aussi  consulter  utilement  sur  la  même  question  les  deux  ouvrages  de  M.  le  doc- 
teur Ignace  Gruber,  vice-secrétaire  au  Ministère  des  finances  :  Staiistische  Beitràge  zur  Frage 
der  frâhrung,  — *    Die  o'sierrcichischf'  Gesettgebnng  ûberMûnzet  Papiergeld  nnd  Geldzahlnngeni 
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X.  Le  rapport  des  valeurs  en  Autriche-Hongrie.  Le  papier-monnaie  et  la 

monnaie  d*argent. 
XI.  La  circulation  monétaire.  Les  réserves  métalliques. 
XIL  La  circulation  de  crédit. 

XIII.  Le  commence  etiérfetof. 

XIV.  Le  cours  des  effels  publics. 

XV.  Doânéts  sur  les  chàl^  budgéUiHè». 
XVI.  Mt  et  «ahilres.  PuittMmie  aequisitivé  et  Vhrfjéîïi. 
XVil.  SitoatiCMi  hypotfaétitrtts  ses  tariatiôas.  TaéH  des  prèU  li;f||KMb4cAii^ft» 

Commt  prunier  èttipfUttt  à  ce  pféeietii  répertoire,  Miks  ittMt^ôfi^,  dlttt& 
te  iabteèu  suivant,  conimebt  Mt  vat4é,  ttépois  18&9,  teft  vâteûfs  itoby^nnes 
du  florin-papier  et  du  floriû-argeût  par  rapport  à  Tor,  et  hHnp<t)e|uemcnl 
(moyeûnes  des  codts  tikaiitnum  et  miùimum]. 


ANNÉES. 


1869. 

iseo. 

iSCa. 
i863. 
18644 
186&. 
1866. 
iMTt 
1868. 
1869. 
1870. 
187U 
i87t* 
1875. 
1874. 
1875. 
i87€. 
1877. 
i87«. 
1879. 
1880. 
1881. 
1882. 
i883. 
1884. 
i885. 
1886. 
1887. 
1888. 

1890. 
1891. 


Vauoa 

d« 
LA  rilei 

»o  ^r4ne»  [or) 
ék 


1.     Ln 

lOift 

Il  3a 

10  n 

8  96 

9  32 

8  07 

^  lé 

9  30 
9  8a 
9  96 
9  68 
6  8S 
8  87 
8  86 

8  93 

9  61 
9  78 
9  3^ 


9  88 
9  V8 
10  Ot 
9  83 
9  %8 

9  sa 

9  26 


JL 


fALtCR 
rÉ4Miii-pAvm 

âorias-or. 


I.     kr. 

0  82 
0  19 
0  70 
1k 
89 
85 
88 


sa 

80 
85 
8] 
80 
82 
90 
90 
89 
89 
0  83 
0  81 


0  84 

0  82 


VàtËtm 

lia 


ValéWÈ 

de 
100 

#LOftkRt-Afelttl!lt 


ioriBs^>r. 


1.     Ir. 


2  66 
I  99 


76 
86 
23 
U 
22 
10 
01 
U 
03 
00 
06 
26 
25 

2  23 
2  07 
2  04 


2  10 


1  99 


96  18 
^h  65 
92  12 
86  12 
88  81 
85  30 

83  29 
Sk  1% 

84  13 
83  96 
82  38 
82  19 
78  70 
73  60 

72  41 
69  34 
69  38 
77  43 

73  15 


tALEUh 

100 

»kJbliH-A*ttH 

•a 
ionot-papiar. 


kr. 


108  14 
105  ^5 

103  «0 

104  60 

109  36 
103  15 

96  85 
99  05 

98  28 

99  $4 

97  83 
99  30 
97  62 
91  95 
90  91 
85  75 
82  20 
89  07 
84  69 


On  voit  qu'en  1 89 1  l'argent  perd ,  par  rapport  au  papier,  autant  que  le 
papier  par  rapport  k  r<vr« 
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AUTWCHE-HONGRIE. 

LA  RÉFORME  DES  IMPÔTS  DIRECTS  EN  AUTRICHE. 

Cette  réforme  était  depuis  longtemps  àTétude  et,  le.  lo  octobre  dernier, 
le^linistre  des  finances,  en  présentant  son  projet  de  budget  pour  189a, 
avait  pu  annoncer  à  la  Chambre  des  députés  que  les  combinaisons  élaborées 
par  les  services  compétents  verraient  prochainement  le  jour.  Il  laissait  pres- 
sentir qu'il  se  proposait  de  demander  aux  impâts  sur  le  revenu  personnel  la 
compensation  des  dégrèvements  promis  à  Timpàt  sur  les  terres  et  à  Timpàt 
sur  les  maisons.  M.  Steinbach  se  montrait  en  même  temps  disposé  à  s'appro- 
prier la  proposition  introduite  par  M.  Plener  en  faveur  des  petits  patentés. 

Le  projet  annoncé  en  octobre  1891  a  été  apporté  à  la  Chambre  le  19  fé- 
vrier 1892.  Il  se  compose  d'une  partie  principale  (i5  articles),  dont  on  trou- 
vera ci-après  la  traduction  intégrale,  puis  de  sept  annexes  concernant  :  la 
première,  l'impôt  industriel  général  (90  articles);  la  seconde,  l'impôt  indus- 
triel sur  les  sociétés  astreintes  au  dépôt  légal  de  leurs  comptes  (.^8  articles); 
la  troisième,  l'impôt  sur  les  traitements,  salaires,  etc.  (29  articles);  la  qua- 
trième, l'impôt  sur  les  revenus  de  valeurs  mobilières,  rentes,  pensions,  etc, 
(5o  articles);  la  cinquième,  l'impôt  sur  le  revenu  personnel  (83  articles);  la 
sixième^  les  dispositions  pénales  (22  articles)  et  la  septième,  les  dispomtions 
générales  (23  articles). 

Avant  de  reproduire  la  partie  initiale  du  projet  de  loi,  cherchons  à  bien 
faire  comprendre  l'économie  du  nouveau  r^ime  fiscal  qu'il  s'agit  d'intro- 
duire, au  moins  à  titre  transitoire,  et  dont  l'impôt  sur  le  revenu  personnel 
serait  Télément  caractéristique. 

Actuellement,  les  impôts  directs,  dans  le  budget  dsleithao,  constituent  un  peo 
moins  du  cinquième  et  un  peu  plus  du  sixième  du  total  des  recettes,  soit  107  mil- 
lions de  florins  environ  sur  585  millions.  Les  quatre  impôts  suivants,  à  eux  seub, 
fournissaient,  en  1891,  106  millions  defkrins  : 

Impôt  sur  les  terres * 56,o5a,ooo 

In^t  sur  les  maisons 32,o56,ooo 

Impôt  industriel 1 1  ,a84«ooo 

Impôt  sur  les  revenus. 26t44a,ooo 

Impôts  en  retard , i,o38,ooo 

Total / 106,872,000 

Le  projet  du  Gouvernement  respecterait  l'assiette  des  deux  impôts  fonciers  (pro- 
priété non  bâtie  et  propriété  bâtie) ,  sauf  à  en  alléger  le  poids.  Quant  à  f  impôt  in- 
dustriel et  à  rimpôt  sur  les  revenus ,  ils  se  décomposeraient  en  cinq  taxes  diflîè- 
renles,  que  nous  allons  passer  rapidement  en  revue  : 

I.  —  Impôt  général  indusirieh 
Cette  nouvelle  taxis  remplaoerait  l'impôt  industriel  aotadi  «I  la  pr«ni4re  disM  d« 
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r  impôt  sur  les  revenus.  Il  porterait  sur  810,000  contribuaUes  et  le  Ministre  en 
évalue  le  rendement  à  19,670,000  florins. 

L*ancie9  impôt  était  subdivisé  en  quatre  classes,  dans  chacune  desquelles  le  tarif 
variait  de  4a  norins  k  i,575,de4.ao  à3i5,  de  a. 10  i  io5  et  de  3.10  à  aïo. 
C* était  là  le  principal  de  i  impôt,  et  il  s*y  ajoolait  une  surtaxe  proportionnelle 
de  100  ou  de  70  p.  o/o.  Quant  à  la  première  classe  de  Timpôt  sur  les  revenus,  elle 
était  taxée  à  5  p.  0/0,  soit,  avec  la  smtaace  de  100  on  de  70  p.  0/0,  à  10  ou  à 
8.5  p.  0/0. 

Les  industries  et  professions  visées  par  le  nouvd  knpôt  (taxe  générale  sur  les  in- 
dustries et  professions  ou  sur  le  produit  du  travail)  sont  réparties  en  six  classes  : 

(a)  Aciéries,  fabriques  de  cellulose,  fabriques  d'dlumettes,  usines  métallur- 
giques, industries  textiles  «  chimiques,  fabriques  de  meubles,  de  conserves,  de  ciga- 
rettes, fondeurs,  tailleurs  pour  dîmes ,  joailliers ,  etc.,  brasseries,  distilleries ,  ver- 
reries, etc.  Les  patentes,  dans  celte  classe,  sont  d'un  cfaiflre  très  variable.  Dans  la 
plupart  des  cas  elles  sont  en  rapport  avec  le  nombre  des  déments  de  production 
(ouvriers,  chevaux,  machines].  Le  minimum  est  1  florin  par  ouvrier,  le  maximum 
a  G  florins.  Dans  les  brasseries  et  distiBeries ,  la  taxe  est  établie  sur  le  nombre  d'hecto- 
litres de  bière  ou  de  spiritueux. 

(i)  Dans  cette  classe,  les  industries  et  professions  sont  taxées  à  raison  de  leur 
importance  comme  dans  la  première  classe,  mais  il  est  aussi  tenu  compte  de  la 
population  des  villes  ou  localités  (communes  de  moins  de  1,000  habitants,  villes 
de  moins  de  10,000  habitants,  villes  de  plus  de  10,000  habitants,  ville  de  Vienne). 
L'impôt  se  compose  d'une  taxe  principale,  puis  d*une  surtaxe  variant  avec  le  nombre 
des  auxiliaires  employés.  Dans  la  classe  b  figurent,  parmi  beaucoup  d'industriels 
de  tout  genre,  les  architectes,  ingénieurs,  artistes.. . . 

(c)  Gmimerçants., Cette  classe  comprend  les  agences  de  toutes  sortes,  publicité, 
assurances,  etc.,  les  courtiers,  négociants  en  gros  et  détaillants  de  tous  genres,  les 

[tharmaciens ,  agents  en  bourse,  commissionnaires,  etc.  Suivant  l'importance  des 
ocalités  où  le  contribuable  exerce  son  commerce ,  les  taxes  sont  réglées  par  une 
écbdle  à  quatre  degrés,  comme  dans  la  classe  précédente. 

(ci)  Hôteliers,  aubergistes  :  quatre  degrés  également;  dana  chaque  degré  la  taxe 
varie  sdon  le  nombre  des  employés  ou  selon  la  valeur  du  matériel.  Un  hôtel  éléeant 
à  Vienne,  dont  le  personnel  comprend  5o  individus,  payera  1,7^0  florins,  dont 
a4o  comme  taxe  principale  et  âo  florins  fiar  tète  pour  le  personneL 

[e)  Notaires,  avocats,  professeurs.  Â  Vienne  les  professeurs  seront  taxés  de  5  à 
20  florins;  las  notaires  de  &o  à  aoo  florins,  plus  5  à  30  florins  par  clerc  ou  em- 
ployé. 

(f)  La  sixième  classe  comprend  les  industries  et  occupations  où  la  taxe  est  établie 
sur  des  présomptions  de  revenu  :  mines,  forges,  commerçants  en  gros  employant 
plus  de  aoo,ooo  florins  de  capital,  ingénieurs ,  architectes ,  sculpteurs  et  peintres  de 
premier  ordre,  banquiers,  agents  de  cliange,  spéculateurs,  etc.  La  taxe  est  de  1  à 
3  p.  0/0  sur  un  bénéfice  présumé  de  1,000  florins,  de  1  i/a  à  3  i/a  p.  0/0  jusquà 
d,ooo  florins,  de  a  à  4  jusqu'à  3,ooo  florins ,  et  ainsi  de  suite  jusqu'à  6,000  florins; 
au  delà  de  ce  chiffre  le  revenu  présumé  est  taxé  de  4  à  6  p.  0/0. 

IT.  —  Impôt  industriel  des  sociétés. 

Le  deuxième  impôt  industriel  est  celui  qui  frapperait  les  revenus  des  sociétés 

Kr  actions  et  des  entreprises  analogues  légalement  astreintes  k  la  publication  de 
ars  Ubms*  Le  rendement  ta  est  évilué  à  1 54688,000  flortnsi  La  réfom»  iei  coti' 
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M0te  m  prtudre  pour  base  de  k  fix«tÎ9ii  de^la  taxe^  U  bilao  potilif,  àes  béii4fii6«i 
réels  de  la  société,  déduction  faîte  des  iniérétâ  du  paaaîr  et  des  aoftortisjiemilnta* 

III.  —  Impôt  sur  Us  salëirei. 

L'impôt  sur  les  lalaîres  «si  d*ÎDiportaBoe  beaacoiqp  moindre  H  on  ne  lui  dimau* 
derait  que  iv995,cx)o  florini.  Il  r«mplaoeraît  la  seconda  dàsse  de  TimpAt  eotnel  svr 
les  revenus.  Le  projet  de  loi  introdml  soi  trèi  peu  de  modiBoëtionsi  Lés  employée 
de  tout  rang  qui  ont  à  payer  cette  taxe  auront  également  à  payer  Timpôt  personnel 
dont  il  m  être  question  ÔKieseoua.  Lee  précautions  oui  été  prises  pour  que  ies  deux 
taxes  réorties  ne  produisent  pas  un  tolal  supérieur  au  monûnt  de  fimpôt  actuel  de 
la  s<*conde  classe  sur  les  retenus. 

L*iinpôt  sur  les  salaires  ne  frappe  que  las  personnes  ayant  un  salaire  annuel  supé- 
rieur à  600  florins  ;  il  comporte  douie  classes ,  conformément  au  tableau  ci-joint  : 


de  65c  florins  à  a, 000 
de  a, 000  à  a,4oo 
de  a,4oo  à  3,3oo 
de  3,3oo  à  ^,aoo 
de  À,àoo  à  S.ooo 
de  5,000  à  6,000 


1  p.  cyto 
1  i/ap.  0/0 
a  p.  0/0 
a  i/a  p.  0/0 

3  p.  0/0 

4  p.  0/0 


de  6,000  à 
de  7,5oo  à 
de  9,000  k 
de  id.ooo  à 
de  ia,oOo  à 
Au-dessus  de 


7,5oo 

9.000 

10,000 

ia,ooo 

i4fOOO 

id»ooo 


0/0 
0/0 
ô/o 
0/0 
o/ô 


IV.  —  ImpM  sar  hs  intétéiê. 

Llmp6t  sur  les  intérêts  (Rentensteuer)  produirait  a, 966,000  florins.  Il  est  destiné 
à  remplacer  la  troisième  classe  de  Timpôt  actuel  sur  les  revenus. 

«  Cette  classé ,  dit  M.  ^teinbtich  dans  son  exposé ,  e»t  une  pufe  mystific&tioh  fis- 
cale. Il  n*est  pas  de  taxe  ^tii  ait  donné  des  résultats  moins  satisfaisants.  Destinée  à 
frapper  led  crcanciers,  elle  ne  frappe  que  les  débiteurs;  elle  à  pirôduit  417,000  flo- 
rins en  i883,  458,000  en  1884  et  309,000  en  1890.  » 

Ici  la  réforme  serait  radicale.  D*Àprès  le&  propositions  nouvelle»,  resteraient  ftôu- 
mis  k  Tancien  impét  de  10  p.  o/d  (5  p»  0/0  en  principal  et  5  p»  0/0  de  surtaxe)  en- 
viron 4i55o,ooo  florins  de  coupons  de  fonds  puUict  et  de  oerteioes  obligations. 
Seraient  soumis  à  un  impét  de  a  p»  0/0  divers  revenus,  comme  lès  eoupons  des 
bons  des  salines,  l'intérêt  dos  lettres  de  gage  des  baui^ues  (à  Texception  de  Mlles  de 
la  Banque  austro-bongroise) ,  des  prêts  hypothécaires  autres  que  ceuii  déjà  atteints 
par  Timpèt  sur  le  revenu  de  la  deuxième  catégorie;  enfin  Tintérèt  des  dépôts  dans 
les  banques,  et  celui  des  dépôts  de  caisses  d'épargne  supérieurs  à  5a 5  florins. 

V.  —  ïmpSt  sur  le  revenu  personnel. 

Les  quatre  impôts  que  nous  venons  de  caractériser  brièvement  ^e  sjabatituerai«it 
aux  anciennes  taxes  industrielles  sur  le  revenu ,  et  en  perfectionneraient  raAsiettè 
et  Tincidence. 

L'élément  tout  à  lait  nouveau  du  projet  est  le  cinquième  in^t,  la  taxe ,  person- 
nelle sur  le  revenu  qui  devra  produire  un  montant  intermédiaire  entre  un  minimum 
de  i4,a 35,000  florins  et  un  maximum  de  a  i,48o,ooo  pour  un  ensemble  de  revenus 
s*élevant  au  moins  à  8a6  millions  de  florins  et  au  plus  à  i,a39  millions. 

Sont  exemptés  de  la  taxé  tous  les  revenue  inférieurs  à  600  florins  ^*\ 

('}  La  tttnit^  de  Texémption  est  :  en  Sàtè,  3ôo  mftrks;  éh  Saxe-MéiiSingi^fi ,  flôO  marks; 
dans  la  Hesw»  Rt  tp  Graiw-Dufché  di»  Bad^,  ftoo;  ftl  Pruifcf*,  â'apMs  la  toi  nooteilè  A^  1 8|i , 
900  tfmfkt. 
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Le  tarif  pPop6ié  ait  progressif  et  dnameno»  mnti  : 

Avtimituioift 

Bifiifus.  TAXIS.  d'une  catégorie  à  l'aatra. 

De  600  à   6a5  Borîns 3  fl.  60  kr.  o  fl.  &o  kr. 

625  à   65o 4  00               » 

65o  à  675..,:*- **v.^.  4  Aq     .           ^ 

675  a  700 ,..♦.  4  ôo               M 

700  à  760 5  4o  o   60 

750  à  800 6  00               M 

800  à   85o 6  60  o   80 

85o  à  900 7  60                # 

900  à  9&0 8  4o               0 

960  à  1,000 9  ?^               ' 

1,000  à  1,100 10  00                # 

1,100  à  i,aoo la  00  a   00 

i.aoo  à  i,3oo i4  00                » 

Et  ainsi  de  suite,  les  catégories  s'écfadonnaot  par  degrés  de  a 5  florins  d*abord, 
pois  de  5o,  puis  de  100,  puis  de  aoo,  puis  de  3oo,  4oo,  5oo,  1,000  et  a,ooo  ^^^ 

Au  début,  le  taux  est  1res  bas  :  0.6  p.  0/0.  Il  atteint  environ  1  p.  0/0  pour  les 
revenus  de  1,000  florins,  a  p.  0/0  pour  les  revenus  de  3, 000  florins,  3  p.  0/0  pour 
les  revenus  de  10,000  florins,  4  p.  0/0  pour  les  revenus  de  100,000  florins  et 
avMtessds,  les  intervalles  étant  alors,  indéfiaiment,  de  â^ooo  florins  pour  les  re- 
venus et  de  a  00  florins  pour  Timpôt 

Quel  pourra  être  le  rendement  de  cet  impôt  nouveau  ? 

Le  Gouvernement,  n'ayant  pas  de  données  positives  sur  la  manière  dont  les 
/evenus  individuels  s'échelonnent  en  Autriche,  a  eu  l'idée  de  prendre  les  statistiques 

frussiennes  et  de  faire  aux  diverses  catés^ories  de  contribuables  que  frappe 
Einkommetuteuer  prus.*^ien,  déduction  faite  aes  revenus  inférieurs  à  600  florins, 
rapplicfttion  du  tarif  deéUné  à  TAuitiche.  Le  fàbleàu  dans  lequel  oe  edoal  hypothé- 
tique se  trouve  développé  comprend  1, 36a, 660  imposés,  qui,  pour  unesomoie  de 
revenus  impasables  montant  à  plus  de  a  milliards  de  florins  (a,o34  millions), 
auraient  à  payer  35.4  millions  de  florins  ^^K 

En  tenant  compte  de  la  différence  de  population  qui  existe  entre  la  Prusse  et 
l'Autriche ,  ainsi  que  des  avantages  faits  aux  pères  de  familles  n*ayant  pas  plus  de 
a,ooo  florins  de  revenu  (le  revenu  est  réduit  de  a  5  florins  par  tète  d'enfant  ou  autre 
parent  à  la  charge  du  chef  de  maison),  on  se  trouve  amené  à  réduire  les  prévisions 
a  a8,65o,ooo  florins,  pour  i,65a  millions  de  florins  de  revenu. 

De  plus,  les  conditions  générales  du  bien-être  et  les  méthodes  d'évaluation 
n'étant  pas  les  mêmes  en  Autriche  qu'en  Prusse,  on  a  cru  devoir  admettre  encore 
des  réductions  de  a5  à  5o  p.  0/0  suivant  les  cas. 

Enfih  il  faut  tenir  compte  du  prélèvement  de  ào  p.  0/0  qtte  les  àUforîfés  loeales 
auraient  le  droit  d'exercer  sui»  le  produit  de  Timpdt. 

^*>  L'échelle  des  droits  est  établie  d'après  la  formule  suivante  : 

/^     i35       ,     A.6583^ 
^=^""im-f35  +        m«      ) 
dans  laquelle  P  représente  le  taux  de  Timpôl,  et  m  le  revenu  moyen  expHmé  en  centaines  de 
florins.  ' 

(^  fùtxt  ee  cilèUi.  no  a  romptë  Ift  tnaii  comme  Vikitt  5i  kMlliiNi 
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Dans  ces  conditîoiis ,  on  estime  Gomme  soit  le  revenu  net  de  TÉtai  : 

ÉYakuilioii  minîmnm  :   11,460,000  florins,  pour  8a 6  millions  de  florins  de 

revenu  imposable. 

Évaluation  maximum  :  17,184,000  florins,  pour  i,a39  millions  de  florins  de 

revenu  imposable. 

BÉSVLTATS  oéNBRÂUX  DE  LA  REFORME. 

L*ancien  impôt  des  patentes  et  lancien  impôt  sor  le  revenu  comportaient  les 
rendements  ci-dessous  (produit  net)  : 

IMPÔT                             IMPÔT 
DBS                               sua  LE                           TOTAL. 
ANMÉES.  PATSHTBS.  REVENU.  

iorias.  florias.  florims. 

1880 9,64a,48i    !ii,o66,638    30,709,119 

i885 10,671,905    26,841,965    37,513,870 

1890.... n ii,4a7,o53    37,855,161    39,382,214 


Voici  le  rendement  présumé  des  cinq  impôts  nouveaux 


ioriai. 


1.  Impôt  général  industriel * * 19,670,000 

2.  Impôt  sur  les  revenus  des  société^ .  1 5,688,ooo 

3.  Taxe  sur  les  salaires 1 ,995,000 

4.  Taxe  sur  les  intérêts 2,966,000 

5.  Taxe  personnelle  du  revenu  (minimum) i4t235,ooo 

Total 54,554,oo© 


Finalement,  le  Ministre  croit  poavoir  compter  sur  5o  oûllions  de  florins  a|i 
moins ,  sur  56  mUlions  au  plus. 

Les' deux  impôts  que  doit  remplacer  le  nouveau  syslème  fiscal  ayant  produit '4o  mil- 
lions de  florins  en  1890,  la  réforme  donnerait  un  excédent  de  10  h  16  millions 
de  florins  applicahle  au  dégrèvement  des  deux  impôts  fonciers  qu  on  laisse  subsister 
(terres  et  maisons) ,  ainsi  qu*au  soulagement  des  classes  les  plus  basses  de  ptentés. 

M.  Steinbach  a  cru  pouvoir  assurer  que  si  le  surplus  à  affecter  au  dégrèvement 
était  de  10  millions  de  florins  (le  minimum],  on  pourrait  réduire  de  10  p.  0/0  les 
deux  impôts  fonciers  et  de  20  p.  0/0  les  petites  patentes.  Ces  taux  de  réduction 
seraient  portés  respectivement  à  i5  p.  0/0  et  3o  p.  0/0  si  la  taxe  sur  le  revenu 
personnel  atteignait  le  maximum  prévu  de  rendement. 

Le  Ministre  croit  que  la  réforme  proposée  aura  pour  effet  d'assurer  une  juste 
répartition  des  charges  contributives  par  Tadjonction  aéléments  épargnés  indûment 
et  de  relever  le  niveau  moral  très  aflaibli  en  ce  qui  concerne  Tobligalion  de  Timpôt. 

Voici,  pour  finir,  la  traduction  du  préambule  du  projet  de  loi. 

Art.  1*'.  —  Dans  les  royaumes  et  pays  représentés  au  Reichsrath,  il  sera  établi, 
conformément  aux  prescriptions  contenues  dans  les  annexes  i  à  vu  de  la  présente 
loi,  au  lieu  et  place  de  Timpôt  actuel  sur  le  revenu,  un  impôt  sur  les  traitements  et 
salaires,  un  impôt  sur  les  intérêts  (de  titres,  rentes,  etc.)  et  un  impôt  sur  le  revenu 
personnel;  Timpôt  industrie  (patente)  sera  également  établi  sor  une  nouvelle  basej 
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2.  —  Les  lettres  patentes  impériales  des  3i  décembre  1811, 16  décembre  181 5, 
ao  juin  1817,  aa  janvier  i8a4t  7  oetobre  i85i,  Tordonnance.  impériale  du 
Q  décembre  i85i,  les  lettres  patentes  impériales  du  ag  octobrt  1849  ^^^^  ^^ 
demem^nt  abrogées  en  tout  ce  qu^elles  ont  de  contraire  aux  dispositions  de  la  pré- 
sente loi  et  de  ses  annexes. 

D*autre  part,  les  défalcations  que  les  lettres  patentes  du  10  octobre  1849 
permettaient  aux  propriétaires  de  terres  ou  de  mabons  grevées  de  dettes  ne  seront 
plus  tolérées. 

Seules,  les  entreprises  qui  sont  astreintes  à  publier  officiaUement  le«r  bilan  et 
qui  se  trouvent  dans  les  conditions  prévues  au  paragraphe  toa  ées  annexes  de  la 
présente  loi  (créances  et  emprunts  hypothécaires)  pourront  continuer  k  bénéficier 
du  privilège  des  défalcations  dans  les  liniites  où  il  leur  a  été  accordé  jnsqu*à  présent. 

3.  —  A  dater  de  Tentrée  en  vigueur  de  la  présente  loi ,  sont  abrogées  les  dÎH>o- 
sillons  du  paragraphe  a  de  la  loi  du  9  février  1 88a ,  qui  stipulent  que  pour  établir 
le  revenu  net  soumis  a  Timpôt  de  5  p.  0/0  des  bâtiments  exemptés  de  Timp^t 
locatif,  on  déduira  du  revenu  brut  les  intérêts  dus  pour  capitaux  gagés  sur  ces 
bâtiments. 

4.  —  Les  excédents  qui  pourront  provenir  d*un  plus  grand  rendement  des  im- 
pots personnels  et  directs  par  suite  de  Tapplication  de  la  présente  loi  seront  em- 
ploya en  modérations  d*impôls,  conformément  aux  dispositions  édictées  à  cet  effet. 

5.  —  Par  rendement  des  impôts  personnels  et  directs,  on  doit  entendre,  tant 
que  la  présente  loi  restera  en  vigueur,  le  montant  des  sonmies  perçues  du  1*' jan- 
vier au  3i  décembre  et  provenant  soit  du  payement  des  impôts  établis  par  la  pré- 
sente loi,  soit  du  règlement  d'arriérés  contractés  sous  le  régime  des  lois  antérieores. 
Toutefois  les  recettes  procurées  par  Timpôt  sur  le  revenu  personnel  ne  devront 
entrer  en  compte  qu'après  défalcation  de  ao  p.  0/0,  si  ces  recettes  proviennent  de 
ps^s  qui,  conformément  au  paragraphe  a7i  des  annexes  de  la  présente  loi,  en 
retiennent  une  partie.  Mais  tel  ne  sera  pas  le  cas  pour  les  recettes  provenant  de 
l'impôt  sur  les  patentes  auxquelles  pourraient  s'appliquer  les  modérations  prévues 
par  le  paragraphe  60  des  annexes  de  la  présente  loi.  La  partie  de  œs  recettes  qui 
serait  réductible  continuera  à  entrer  en  ligne  de  compte  pour  augmenter  le  montant 
des  sonunes  à  affecter  aux  modérations  d'impôts. 

6.  —  En  dehors  d'une  somme  de  1, a  00,000  florins  représentant  l'augmentation 
de  frais  causés  par  TétaMissement  du  nouveau  régime,  le  Trésor  de  l'Etat  ne 
pourra  pas  percevoir  un  quaniam  supérieur  k  celui  qui  a  été  fixé  par  les  lois  exis- 
tantes. 

Néanmoins,  comme  ce  qaantum,  pour  l'année  1893,  comporte  le  rendement  des 
impôts  sur  les  revenus  et  sur  les  patentes  augmenté  d'une  prime  additionnelle,  cette 
prime  sera  pour  1894  de  a.5  p.  0/0  et  pour  1895  de  5  p.  0/0 

7.  —  Les  excédents  de  rendement  seront  employés  en  modérations  :  i**  pour 
l'impôt  sur  les  terres;  a*  pour  l'impôt  sur  les  bâtiments,  k  l'exception  de  Timpôt 
de  5  p.  0/0  dont  il  est  parlé  au  paragraphe  7  de  la  loi  du  9  février  1883  ;  3*  pour 
Timpôt  général  industriel,  à  Texception  des  impôts  à  acquitter  par  les  colporteurs 
et  marchands  ambulants. 

8.  —  L'in^rtance  des  modérations  à  accorder  sera  fixée  par  voie  de  répartition, 
A  cet  effet,  le  montant  des  sommes  qui  pourront  être  affectées  à  des  modérations 

(art  5  et  6)  au  cours  de  chacune  des  deux  années  1894  et  18g 5  devra  être  compté 
aaprèsJies  coeiBcienJs  suivants  dans  W  somme  totale  des  dégrèvements  : 


Digitized  by 


Google 


—  4M  — 

L^inipôt  des  terres,  Timp^t  des  dasses  stir  les  maisons,  f  împdt  locutif  au  Uns  de 
16  nj^  p.  0/0  ei  led  impôts  assimilés  â  Hfre  proviaoire ,  seront  comptés  po«r  ibw 
unité;  Timpôt  locatif  à  a  antres  tanz  poiv  une  demi-unité,  Fimpôt  général  industriel 
pour  deox  unités. 

9.  —  Les  modérations  seront  calcaiéM  par  centiémea  et  fractions  de  centièmes 
sor  les  cotes  d^  impositions  dues.  Néanmoins  les  fractions  de  centièmes  ne  pour- 
ront en  aucun  cas  être  inférieures  à  1/10  p.  0/0.  Si,  par  exemple,  le  calcul  donnait 
des  firacliona  intértenres  à  1/10  mais  sopérieures  à  5/ioo  p.  0/0,  ces  fractions 
seraient  comptées  pour  1/1  o  p.  0/0.  Au  cas  contraire  «  il  n  en  serait  tenu  aucun  compte. 
En  outre»  il  n  y  aura  paa  It^de  faire  une  répartition  supplémentaire  des  reliquats  à 
provenir  de  oette  péré!|aaAk>n. 

10.  —  Après  une  période  de  deux  ans,  les  modérations  TariaWes  seront  suppri- 
mées, et  Ton  fixera  définitivement,  par  une  loi  spéciale,  la  modération  définitive  à 
apporler  aux  impôts  visés  é  Fartide  7. 

Au  cas  ou  il  ne  serait  édicté  aucune  nouvelle  disposition  à  cet  égard,  cette 
modération  défirytive  sera  calculée  aux  mêmes  taux,  en  centièmes  et  fractions 
de  centième,  que  ceux  qui  auront  été  adoptés  pour  les  modérations  de  Tannée 
1^95,  conformément  aux  prescriptions  édictées  pour  1896  par  Tarticle  5  de  la 
présente  loi  (  i*'  alinéa). 

1 1.  -f^  La  pi?ès«nlB  loi  entrera  ea  vigueur  le  i*'  janvier  i&^«  sous  la  réserve 
que  les  mesures  k  adopter  pour  arriver  à  une  juste  estimation  de  Timpôt  pour 
lamée  i894«  mesures  qui  pour  produire  leur  effet  en  temps  utile  devrout  être 
prises  dèa  Vannée  précédente,  donneront  des  le  i*" juillet  i^3  des  résulta^  appti- 
cablea  et  confocmei  aux  prescriptions  de  1%  pr4»efit;e  loi. 

12.  —  Toutes  les  dif&cultés  auxquelles  pourrait  donner  lieu  la  perception  des  im- 
pôts seront ,  jusqn  au  1"  janvier  iSg^t  réglées  d'après  la  législation  actuelle. 

Néaiàmoioa,.  toutes  les  dédarations,  reconnaissances  «  estimations  «  conslatalions, 
faites  en  vue  d'établir  le  nouvel  impôt  ne  pourront  en  aucune  façon  servir  de  base 
aux  évaluation»  existantes  pour  les  impôts  actuellement  en  vigueur  sur  le  revenu  et 
sur  les  patentes,  non  plus  que  pour  les  augmentations  qui  y  seraient  faites;  de 
même  aucune  poursuite  judiciaire  ne  pourra  être  exercée  au  même  chef  pour  des 
eontravenlîofis  eacomues  avant  q«e  w  présente  loi  ne  soit  entrée  en  vigueur» 

13»  <—  An  point  de  vue  de  Tay^plicatia^  de  la  loi  du  9  mars  1870  on  considérera, 
pendant  la  première  année  de  la  mise  en  vigueur  de  la  présente  loi,  comme  impôts 
d4  Tannée  précédente  : 

(a)  pour  rimpôt  général  indostrie),  Timpdl  actuel  wxf  le»  p^tlentea  et  l'impôt  actuel 
sur  le  revenu  de  la  première  classe. . . 

(()  pour  rîmpôi  sur  les  tesiteiDcntf.  et  salairee^riaipôt. actuel  sur  le  revenu  (^  la 
deuxième  clasee^  j  eomprî»  les  sHrtaates  estnunrdkiaiiea. 

Ift.  -^  Le  tarif  de  l*iflapôt  g^iéflal  industriel  éUbV  par  b  présente  loi  sera  soumis 
à  revision  après  une  période  de  deux  années.  Les  modifinitiaoff  que  IW  jugera 
nécessaire  d  y  apporter  seront  fixées  par  voie  législative. 
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AUTRICHEHBONGRIE. 

LE  MONNAYAGE  EN  1S91. 

La  Wienfr-Z^it^ng  du  A  féviîer  fait  connaître  le  montant  des  fabrications 
monétaires  de  TAutriche  et  de  la  Hongrie  pendant  Tannée  1891. 
Foiricotiim  de  la  Monnaie  de  Vi^nm  en  i89i  [Anirichey 

lOWBBE.  TALBim. 

Monnaies  lé^aht  farjeni  T  ••   ^ 

Pièces  de  a  florins 1  i7,9fti         35^,70^  00 

Pièces  de  1  florin 4*al3t95o     4t94S«95o  00 

Totaux 4i\3êIi,3oi     4f478t65a  00 

Ufinngm  de  commerce  : 
Thalers  levantins  (valeur  2  fl.  lodSS) 166,200        349,8aa  jA 

Monnaies  d'or: 

Quadrapies  ducats  (valeur  19  fl.  :»o  kr.) ik\iÂ&  i,o33,843  ao 

Simplea  ducab  (valenr  A  fl.  00  kr.). 3a4,68i4  1 ,5&8,oo3  ao 

Pièea»de  8  florins  (valeur  8  fl,  iokr.«  9oit  ao  fr.).  19^376  166,945  60 

Piècesde  4  florins  (valeur4fl.  5  kr.«  soit  10  fr.).  11,066  44817  3o 

Totaux 408,87a     a,793,eo9  3o 

Monnaies  âivisionnahres  : 
Pièces  de  10  kreuzers  (refonte) 6»65i,374        66&,i37  4o 

Monnaies  de  caivre  : 

Pièces  de  1  kreuxer, , . .       â3^849.ooo         338^90  00 

Pièces  dt  i/a  krenzer a,ooo,ooo  10,000  00 

loxAWb* «««••*«»...      a&»84^QQo       a48>490  oq 

ToTAtm  GihfrfiiAux 37,436,747     8^535,711  44 

— —  n 

Fabrications  de  la  Monnaie  de  Kremnitg^  en  ISSi  (iIai^Wa)« 

NOMBRE.  VALÊCR. 

Mimnaies  légmbes  i argent  i  S*   M* 

Pièces  de  1  florin 1,469,863      1 ,469.863  of> 

Monnaies  for: 
Pièees  de  8  florins  (valeur  8  fl.  10  kr  ,soit  ao  fr.) .  378,:m>i      3,q6&.4a8  i<> 

Pi^es  de  4  florins  (valeqr4ft-  &kr.,  soit  10  fîr.)..  3a,ooi  139,604  o(» 

ToTAOx 4io,aoa      3, 193,03 a   i( 

Monnaies  de  cuivre  : 
Pièces  de  1  krewer 16,371,659         163,716  3|f 

'  V     '''m  ■ m 

ToTATTx  GihfiéRAtrx 18,161,734  .  4,8a 5,6 11  74 

P(QVr  FeipsQo^le  de  rEmpire  ausiro4iongix>is ,  on  arrive  à   une  yaleiir 
dft  liOôuiai  t.  i&  kr.  » 


Digitized  by 


Google 


—  424  — 
AUTRICHE-HONGRIE 

LA  STATISTIQUE  DES'  INDIGENTS  X  VIENNE. 

Dans  une  récente  brochure  sur  la  Condition  des  indigents  à  Vienne^  M.  K.-Th. 
von  Inama-Stemegg,  président  de  la  Commission  impériale  et  royale  de 
statistique  Y  a  publié  des  relevés  indiquant  les  moyens  d'existence,  les 
loyers,  et  le  revenu  d'un  certain  nombre  de  personnes  appartenant  aux 
classes  les  moins  fortunées  de  la  population  viennoise. 

M.  von  Inama-Steraegg,  sur  plus  de  5o,ooo  demandes  qui  sont  parvenues 
depuis  le  i"  janvier  1880  à  la  Èocieté  poiw  l'extinction  da  paupérisme  à  Vienne, 
.en  a  fait  relever  10,000.  Ce  chiffre  de  10,000  a  été  choisi  après  éliminatioa 
de  toutes  les  demandes  reconnues  mal  fondées  et  de  toutes  les  demandes  doni 
les  auteurs  ne  présentaient  aucun  intérêt  au  point  de  vue  de  la  statistique. 
P*après  la  classification  adoptée,  les  10,000  personnes  qui  font  partie  du  groupe 
étudié  se  répartissent  ainsi  : 

HOMIOS.  FIMMBS. 

p.  0/0.  p.  0/0. 

«     Personnes  n  ayant  aucune  occupation i.i  43 . o 

Personnes  ayant  des ticcupations  intermittentes ta. 8  ^2.0 

'     Journaliers 9.3  6.5 

Domestiques •      â.9  t  • 

Expéditionnaires. , 1.1  t 

Employés i.A  » 

Ouvriers  de  métier,  indépendants 16.0 

Ouvriers  de  métier,  à  gages 4 1  •  5 

Ouvriers  de  fabriques 1 . 3 

Commerçants 3.7 

Entreprises  de  transport  (employés  d*) A .  7 

Ces  10,000  personnes  se  dassent  ainsi  d  après  leurs  revenus  et  leurs  loyers. 


a.o 

6.0 
0.5 


SITUATION 

REVENU   MENSUEL 

TOTAL. 

9B  Mont 
d«  s5  florins. 

OB  Mons 
d«  5o  florins. 

DX   PI,VS 

de  5o  florins. 

Saut  antres  Tcveoiu  •.••..•...... 

1,^33 

HOMMBS. 

2,272 

609 

4,304 

En  dehon  de  leur  gain  journalier.. 

178 

648 

484 

1,310 

906 

Ê* 

M 

906 

EvsmBLt. 

2.507 
1.8^2 

2,920 

PEMMB8. 

435 

1,093 
110 

6,520 
2,387 

En  dehors  de  leor  gain  journalier. . 

156 

222 

150 

528 

565 

// 

// 

565 

ElISBlIBLE  ,.,,.-,,.-#••*•--• 

2^63 

«57 

260 

3,480 
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SITUATION 
apparteaaDt  an  groupe  étadié. 

LOYER  MENSUEL 

TOTAL. 

DB  MOINS 
(]•  5  floriot. 

Dl   MOIBS 
de   lo  0«riDs. 

M    »LOS 

de  10  floiin». 

Suis  sous-locatioos 

000 

HOMMES. 

2,267 

1,970 

'1,837 

Avec  Mot-lactlknit 

6 

226 

1,916 

1,448 

Stnt  aucun  loyer 

235 

" 

// 

235 

Ensemble 

841 
670 

2,^93 

FEMMES. 

1,206 

3,186 
545 

6,52a 
2,421 

Swtt  •oiis4ocstioi]8.  ,.,.,..* 

Avec  foai •locations 

8 

297 

689 

994 

Sans  uuïiiQ  lover 

65 

II 

" 

65 

Ensemble 

7/i3 

1,503 

1,234 

3,480 

Les  lableaux  de  M.  von  Inama-Sternegg  donnent  également  la  classification  des 
«cas  observés  au  point  de  vue  des  dettes. 

Sur  les  6,5ao  hommes^  3,000  n*avaient  aucune  espèce  de  dettes;  3,o38  n'avaient 
pas  de  dettes  de  loyer. 

Sur  le»  3,480  femmes,  1,037  n^avaient  aucune  espèce  de  dettes;  1,37a  n'avaient 
^9s  de  dettes  de  loyer. 

ËtAÎent,  par  contre,  débitevri  de  loyers  échus  : 
*■   FuuriiKtlii'  fle'5^  fluiiiis  t T,Osi  liuuiiiicsiïfT ,B5/l  Asunties. 

Pour  moins  de  5o  florins  :  489  hommes  et  1 90  femmes. 

Pour  plus  de  5o  florins  :  169  hommes  et  68  femmes. 
tÉtaîent  endetiés  pour  d  autres  causes  : 

Pour  moins  de  a  5  florins  :  a«4oi  hommes  et  1,640  femmes. 

Pour  moins  de  5o  florins  :  1 ,309  hommes  et  536  femmes. 

Pour  plus  de  5o  florins  :  810  hommes  et  a  58  femmes. 

L*aat«ar  signale;  comme  principales  caoaes  des  misères  constatées,  la 
flofialadie  et,  pour  les  femmes,  le  veuvage. 

Dans  les  cas  observés,  plus  de  44  p.  0/0  des  personnes  secouraes  ont 
jpu\  à  juste  litre,  expliquer  leur  dénuement  par  la  maladie.  La  proportion 
«^^  dans  certaines  villes,  plus  consid^^rable  encore.  Elle  atteint  à  Francfort 
63  p.  0/0;  elle  n'est,  par  contre,  à  Leipzig  que  de  33.7  P:  ^/^* 

Presque  toutes  les  veuves  indigentes  ont  beaucoup  dlenfanls;  sur  100  veuves 
tiecourues  pai*  la  Société,  il  n'y  en  a  que  7  qui  soient  sans  enfants;  la  plupart 
<les  autres  ont  souvent  7  à  8  enfants. 


BILL.    DE   STAT. 


a8 
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RUSSIE. 

LE  MONNAYAGE  EN  1801  ET  1800. 

Le  Journal  da  Ministère  da  finances  vient  de  publier  le  relevé  suivant  : 
Monmaies  frappées  en  1891  et  1890. 

1800.  1801. 


MONNAnS  D*C». 

An  titre  de  goo/iooo. 

Impériales 

Demîiinpériaies 

Total  des  monnaies . 
d'or 

MomiAiBs  iTAmaiifT. 

Aa  titre  de  900/1000. 

Pièces  de    1  rouble... 
<  5o  copecs. . . 

• a5  copecs. . . 


TALBUn 


NOMBBI 

de  pièces. 


1 5,006        i5o,o6o  00 
5,600,006  ti8,ooo,o3o  00 


VALBUR 

nominale. 


HOMBRB 

de  pièces. 


3,010    So,ioo  00 
541,008  a,7ô5.o4o  cm 


5,6i5,oia  38,150,090  00   544^018  a,735,i4o  oi 


90,256  90,a56  00  1,117,018  1.117,018  OQ 
a,oo6  i,oo3  00  3^,008  ia,ood  o« 
a, 006      5oi  5o    ad  008     6,00a  oa 


Total. 


94,368         91,76050     i,i65,o34     i,i.H5,o24  00 


Au  titre  de  5eo/i  000. 

Pièces  de  30  copecs. . , 

■  1 5  copecs. . . 
n  10  copecs..  < 

■  5  copecs. . 


3,5oo,oo6 
3,5oo,oo6 
3,750,006 
8,000,006 


700,001  ao 
5a  5,000  Qo 
375,000  60 
4oo,ooo  3o 


6,io5,oo8 
4*710,008 
3,a4o,oo8 
a, 000,008 


1,331,001  60 

Jo6,5oi  3o 
34,000  8a 
100,000  4o 


Total 18,760,034    3,ooo»ooS  00  i6,o55,o33    ^5i,5o4  00 

Total  des  monnaies 

d*argent 18,844*392     3,091,763  5o   17,330,066    3,486,538  oa 


MOimAIlS  DB  BRORZB. 

pièces  de  5  copecs. . . . 

■  3  copecs. . . . 

■  3  copecs. . . . 
t  1  oopee .... 

■  1/3  copec. . . 
»  1/4  de  copec. 

Total  des  monnaies . 
de  bronse  ...... 


3,537,506 

6,900,006 

a,o4o,oo6 

1,006 


M  1,983,341 

5o,75o  13  3,787,608 

69,060  06  10,876,008 

10,300  o3  f 

3  5i  4oo,oc8 


69,600  34i 

66,760  16 

106,760  o9 

M 

1,000    02 


11,483,534       130,00373   i6,o45,865       336,000  ?• 


Total  oéiiéRAL(or, 

argent,  bronse) . .    36,943,8a8  30,371,866  33   33,809,949    6,446,668  6q 

Le  montant  total  des  fabrications  de  1891  ressort  à  6, 4  ^16,668  roubles* 
contre  3o,37i,856  roubles  en  1890. 
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RUSSIE. 


LA  IHSETTE  DANS  LA  RUSSIE  fnSBOK. 

La  disette  qai  sévit  depuis  Fâutomne  dans  certaines  parties  de  l^Empire 
russe  et  qui,  entre  autres  mesures  défeosivet,  a  décidé  ie  Gouremeiiient 
impérial  à  interdire  l'exportation  de  certaines  céréales,  rieflC  d'être  étactiée 
d*une  manière  très  instructive  par  M.  E.  Levassenr,  de  TAcadémie  des  sciences 
morales  et  politiques.  De  son  savant  travail,  que  la  Société  nationale  d'agri- 
culture vient  de  faire  imprimer,  nous  ne  pouvons  malheureusement  détadber 
qûé  la  partie  purement  statistique. 

Dans  le  tableau  suivant,  les  récoltes  de  1891  sont  mises  en  regard  de  celles  de  la 
période  1883-1887,  poar  TensemUe  des  60  gouvernements  comprit  dans  les  statis- 
tiques russes  ^^K 


CÉRÉALES 


AOTlBt     licOLTBt. 


BU 

Blé  de  printMipt 

SeigJc 

gnr-  :  '  - ' 

Dpentv^  •■> •••«••>.»* 

Samzin 

Malet 

Pok. 

Mu» 

Total 

AToine 

Total  GintkAt  êm  ojràdei 
et  deapoû.. ^ 

Pomoies  de  tenre. 


RÉCOLTE 


^ttSt^Str 


miUîoos 

de 
toUiTtrto. 


l%6 

99.5 

118.7 

3S.9 

1^ 

lOJ^ 

8.6 

3.9 


215.7 


9S.3 


307.0 


83 


«illions 
d'hacto- 
lilivt. 


96.4 
.61.9 
9&9.2 

56.0 

99.0 

18.1 

5.0 

8.9 


tihS.S 


195.9 


6W.7 


RÉCOLTE 
01 1S91 


milUoiu 

d» 
UlMtvertA. 


19.0 
18.5 

90.7 
9S.ft 

7.5 
6.9 
9.7 
4.9 


169.0 


77.5 


946.5 


69.1 


millioBf 
d-bMU- 

litTM. 


99.0 

38.8 

190.4 

53.5 

9.3 
15.7 
13.0 

5.6 
10.9 


354.3 


169.7 


517.0 


RAPPORT 


de  1S9& 

dr 
1883.1887. 


95  p.*/o 
69  - 
76  - 

96  - 
84  - 
71  - 
79  - 

110  - 

195  - 


78     - 


83 


80     — 


83      — 


(1)  Ces  sUtistiques  omettent  la  Finlande  et  la  partie  earopéenne  des  provinces  caucasiennes  ; 
les  soixante  gcaYernements  qui  y  sont  compris  (dont  dix  pour  Tancien  royaume  deP<^6pS€) 
représentent  ime  superficie  de  S,oiô,eoo  kifaiBètwi  carrés. 
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Le  déficit  ressort  ici  à  so  p.  o/o.  On  arrive  à  un  résultat  presque  identique  en 
prenant  pour  terme  de  comparaison,  au  lieu  des  cinq  années  1883-1687,  les  troift- 
années  1888-1890.  Par  rapport  à  Ifr  récolte  de  1888  qui  est  la  plus  forte  qu'ait 
jamais  enregistrée  la  Russie,  la  différence  serait  de  a 5  p.  0/0 ;  mais  labondance 
exceptionnelle  de  Tannée  1888  se  trouve  compensée,  dans  la  moyenne  des  trois 
années  1888-1890,  par  la  stérilité  de  Tannée  1 889. 

Un  déficit  de  ao  p.  0/0  est,  par  lui-même,  en  tout  pays,  un  fait  grave.  Mais^ 
dans  Tespéce,  la  situation  s'est  trouvée  d'autant  plus  menaçante  :  1*  que  ce  déficit 
proportionnel  porte  sur  une  surface  et  sur  des  quantités  énormes  et  que ,  par  con- 
séquent,  Timportalion  aurait  beaucoup  plus  de  peine  qu'ailleurs  à  y  faire  foce  ; 
a**  que  le  déficit  a  été  beaucoup  plus  considérable  dans  certaines  régions  que  dan» 
d  autres... 

Le$  i3  gouvernements  les  plus  éprouvés  appartiennent  tous  à  la  région  centrale  : 
Toula,  Orel,  Riazan,  Tambov,  Voronèje,  Koursk,  Saratov^  Pensa,  Simbirsk,  Sa- 
mara ,  Kazan ,  Viatka  et  Orenbourg.  Ils  représentent  une  superficie  continue  de 
i,o3 1,000  kilomètres  carrés  et  une  population  de  27,8^7*000  âmes  (chiffre  de 
1886).  Dans  ce  périmètre,  la  récolte  de  1890  avait  donné  2Î0  millions  d'hectolitres 
de  céréales  et  de  pois;  celle  de  1891  n'en  a  donné  que  i3o,  soit  une  différence  eiv 
moins  de  47  p*  0/0.  Ces  gouvernements  comprennent  la  plus  grande  partie  de  ces 
fiimeiises  terret  noms,  qui  sont  ce  que  la  Russie  a  de  phis  fertile  et  par  suite  dé- 
plus peuplé. 

Au  point  de  vue  de  cette  localisation  de  la  disette ,  on  peut  utilement  con- 
sulter les  curieuses  cartes  teintées  que  la  Section  de  statistique  du  Dépar- 
tement des  contributions  directes  publie  périodiquement  et  qui  montrent 
comment  le  prix  des  céréales  varie  d'une  province  à  l'autre  dans  la  Russie 
d'Europe. 

Celles  qui  viennent  d'être  distribuées  représentent  la  situation  au  i*'- 1 3  jan- 
vier 1892. 

A  cette  date,  le  prix  du  poui  de  seigle  (i6.4  kilogr.)  variait^  selon  les- 
marchés,  de  70  à  190  copecs.  Le  minimuoi  correspondait  au  littoral  avoîsî- 
nant  l'embouchure  du  Térek,  k  l'ouest  de  la  mer  Caspienne.  Les  prix  de  9a 
à  110  copecs  se  rencontraient  dans  le  reste  de  la  région  caucasienne,  pais- 
dans  les  gouvernements  de  Vilna,  Vitebsk,  Pskov  et  Novgdrod;  dans  ceux  de 
Mohilev,  Minsk,  Volhynie,  Tchernigov,  Poltava  et  Kherson;  enfin  dans  1» 
Podolie  et  la  Bessarabie. 

La  cherté  se  manifestait  surtout  autour  du  lac  Onega,  dans  le  gouverne- 
ment  d'Ôlonetz  et  du  côté  de  l'Oural,  dans  les  gouvernements  de  Samara^ 
Perm  et  Orenbourg,  régions  particulièrement  pauvres  en  voies  de  communi- 
cation. Du  côté  du  lac  Onega,  quelques  verstes  seulement  séparent  des  cours- 
variant  de  i35à  175  copecs.  Les  prix  de  110  à  i4o  copecs  sont  ceux  qoi 
dominent  dans  tout  le  Centre;  ils  ne  sont  dépassée  d'une  manière  sensible 
qu*à  Moscou  et  dans  les  gouvernements  de  Vladimir,  Nijni-Novgorod,  Penaa» 
et  Kazan,  ainsi  qu'à  Toula,  au  Centre,  et  à  Pétrokov,  en  Pologne. 

La  di^ibution  des  prix  de  Favoiae  est  assez  différente.  Le  poud  d'avoine 
est  coté  i4o  copecs  et  plus  à  proximité  de  l'Oural,  dans  le  gouvernement 

t^)  Voir  les  Bulletins  d'août,  noYMubre  «t  décembre  1891,  pages  197,  56 1  et  667. 
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d'Orenbourg;  mais  les  prix  les  plus  bas  (3o  à  5o  copecs)  se  montrent  dans 
la  partie  septentrionale  du  gouvernement  de  Voiogda^  et  dans  ceux  de 
Mohilev  et  de  Tcbernigov;  un  peu  plus  baut«  entre  Arkhangel  et  Petrozavodsk  « 
les  cours  sont  trois  fois  aussi  élevés. 

Une  comparaison  non  moins  intéressante  que  celle  des  cours  simultanés 
des  diverses  régions  est  celle  des  cours  succesrifs  des  mêmes  marchés,  à  un 
an  de  distance;  exemples  : 

PRIX 

ou  POUD  DB  SEIGLE  EN  : 
GOUVERNEMETITS. 


evpMft.  rop«es. 

Rîazaa Kanembui^ 4)  i^4 

Toula Bogirodizk 5o  i  a5 

Orenbourg Tscheljabîosk 5o  iM 

Sîmbirsk ArdatolT. 60  i42 

Moscou Koloromi 68  i3o 

Novgorod Borovitschi 74  1  aii 

Sainl-Pétersbourg Jamburg 80  128 

Olonetz Pudosk 92  1 35 

M.  Levasseur  termine  son  iutércssaulc  rtude  pai'  réniimératiou  de  toutes 
les  laeaures,  administratives ^  philanthropiques  ou  autres,  qui  ont  été  prises 
pour  atténuer  les  souffrances  des  populations.  La  sollicitude  des  autorités  a 
partout  été  à  la  hauteur  des  besoins  et,  si  pénible  que  soit  encore  la  situation, 
nous  sommes  heureux  de  constater  qu'une  partie  des  malheurs  qu  on  avait 
cru  pouvoir  redouter  se  trouvent  aujourdliui  écartés. 

D'autre  part,  à  la  date  du  i5  mars,  les  rapports  présentés  au  Ministère 
des  finances  annoncent  que  Tétat  des  semailles  dans  la  Russie  seplentrioDale 
et  centrale  est  satisfaisant  Au  Sud,  Tabondance  de  la  neige  a'  également 
préservé  les  semences.  On  peut  donc  espérer  pour  cette  année  une  bonne 
récolte. 

A  la  foire  de  Kiev,  les  ventes  du  froment  à  provenir  de  la  prochaine  ré- 
colte ont  été  conclues  h  des  prix  assez  bas  (90  et  82  1/2  copecs  par  poud). 
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LA  PaOûUCTION  DES  VINS  £N  1301. 

L'évaluation  anticipée  qui  a  été  reproduite ^  9om%  tovtei  réserve»,  dans  le 
BuUetin  de  janvier  (page  ii5]  était,  paratt-il,  fort  cpànÙBie,  La  i)ireclic)ii 
générale  de  ragriculture,  de  Tindastrie  et  da  commerce  a  publié,  depuis  lors , 
dans  le  Boletin  semanal  de  estadistioa  y  mercados,  une  estimation  détaillée  qui  * 
n'atteint  pas,  pour  tout  le  Royaume,  25  millions  d'hectolitres.  La  récolte  est 
présentée  comme  horme  dans  lo  provinces,  comme  ordinaire  dans  34*  et 
comme  mauvaise  dans  5  provinces.  Le  mildew  et  le  phylloxéra  paraissent 
avoir  contribué,  plus  que  les  intempéries,  à  la  réduction  des  quantités  de 
vin  obtenues. 

Voici  la  statistique  officielle  basée  sur  les  rapports  des  ingénieurs  dii  ser- 
vice agronomique  : 

Production  des  vins  en  i891. 


PROVINCES. 


PRODUCTION 


Alava. 

AllMNXte... 
Alicante. . . . 

AlmerU. . . . 

Avilâ*  ...... 

Btdaio».... 

BaUaret.... 

Burocloat .. 

Bnrgot 

Gaoeret.... 

Cadix 

CanAries.. . 
GmIuiOii.  .  . 
CiodadRMd 
Gordone. . . . 

GOfOffM.  •  #  . 

Coenct .... 


hectolitres. 

15(1^16 

]  «593,^49 

77.839 

198,771 

89,883 

637,810 

1.615.7M 

819,136 

69,819 

Ul,168 

893.963 

1.117.587 

78.996 

21,997 

/i76,021 


QOANTlTé 

otTBvra 

P«' 


IkcclolitrM. 

.9.90- 

19. ^lO 

15.50 

15.00 

4.70 

24.60 

19.60 

3.50 

5.00 

22.70 

45.20 

15.50 

9.20 

9.70 

26.50 

13.60 


PRIX 


de  vm. 


ff.  e. 
10  00 

1010 

16  20 

17  50 
2310 

13  80 

19  50 
1300 

20  30 

14  00 
22  30 
10  70 
13  70 
20  40 
19  30 
13  50 


QUiUXÉ 

d«U 


Oïdmaîre. 


Idem. 
Lknu 
14mm. 


Bonne. 
iMawnse. 


Ordinaire. 

Bonne. 

Ordinaire. 

Idenu 

Idem. 

Ifaaraiie. 

Ordinaire. 
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PROVINCES. 


Gerona .... 
Grenade . . . 
GoadaUjara. 
GnipoMoa. . 

Badva 

BiMiei 

Jaen 

hÊpitkp 

LémU 

UgTCM.... 

Liigo 

llaarid.... 

nrarae*.  • .  •  < 
nicvMra*  •  •  •  ' 

Ofww 

Orîedo..... 

Ponteredm. 
Salamancpe . 
Santoider... 
Ségofie.... 
Sévioe.  •  •  •  • . 

Sofia 

^TanagoM  .. 

Tenid 

Tolède. 

Valeaee.... 
VaBadoUd.. 
Biaeaye.... 
ZaoMm.... 
Siagoaie. . . 

Total  el 


PAODUCTIÛR 

TOTALE. 


Bvetdhtra. 

5A,055 

H/kOO 

143,239 

183^16 

141«9t8 

38,081 

533,899 

UU4«435  , 

73.102 
130,000 

201.627 
658.M6 
369.076  ' 

13.096 

SiS],685 

92,494 

158,061 

10^628  , 

118,463 

213.943 

33,570 

1,543,943 

152^8 

193.871 

2,366,642 

756,911 

9,628 

813,300 

1,107,519 


24,210,162 


QUAinTrÉ 

0»TSIVS 

k«eUr«. 


12.80 
14.00 

6.00 
12.00 
16.10 
15.50 

4.00 
15.20 

7.00 
24.00 
20.00 

9.90 
11.80 
17.40 
18.30 
19.40 
12.00 
90.«0 
19.50 
11.10 
10.80 
20.40 
^.40 

6.50 
15.40 

8.70 

4.70 
21.00 
11.40 

8.10 
11.00 
16.90 


14.31 


PRIX 

de 

L'aUTOUTKB 

d«  vin. 


fr.  e. 
2010 

13  00 
19  30 
37  60 

12  70 
19  30 
10  40 

14  30 

13  00 
1400 
26  00 
25  30 

17  50 
10  20 

14  56 
«99 
1(4  60 

13  90 
37  90 

14  20 
3  70 

18  90 

12  80 
1160 
1910 
1100 

13  80 
10  60 

7  10 
22  30 
2100 

15  90 


17  44 


QUAUTÉ 
d«U 

KBCOIiTB. 


Bonne. 
Blanvaise. 
Ovdinaîre. 
/«tin. 


lèm. 

Bonne. 

OdlfiOM. 

Bonne. 

OrcBnaiire. 

/(/em. 

Uni. 


fdm. 

Bonne. 

OrdiBaîre. 

lAm. 

Idem, 

Uem. 

Idem, 


Mantaise. 

Ordinaife. 

Bfanvaise. 

Ordinaire. 

Bonne. 

Idem, 

Ordinaire. 

Idem, 

Idem. 


Ordinaire. 
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MEXIQUE. 


L'EXPORTATION  EN  1890-01. 


Le  tableau  officiel  des  exportatioDS  de  la  République  mexicaine,  du 
1^'  juillet  1890  au  3o  juin  1891,  vient  d^étre  publié  par  les  soius  de 
M.  Stavoli.  Les  indications  qui  suivent  sont  extraites  de  ce  document  : 


VALBUaS   BXPORTBBS. 


ANBiiBs  piNANCièftES.                        MélBiix                 Marchandises                 Total. 
«^«.  précieui.  diverses.  

pUstres.  piattret.  piastres. 

i885-86 20,906,401  i3,74i,3i6  43,647,717 

1886-87 3l,56o,5o3  1 5,63 1,437  49.191.930 

1887-88 3i,oo6,i88  17*879,720  48,885,908 

1888-89 38,785,275  21,373,148  6o,i58,4a3 

1889-90 38,621,290  23,878,099  62,490.389 

1890-91 36,256,372  27,020,023  63,270,395 

Dans  la  valeur  totale  des  tnarchandiiies  exportées,  le  café  entrait  pour  6,160,359 

Eîastres,  le  cuivre  pour  7,021,306,  les  papiers  de  valeurs,  titres,  pour  2,973,706. 
•es  marcbandises  exportées  en  1890-91  pesaient  252,900  tonnes. 

Sur  les  36,a56,372  piastresd*or  et  d argent  sorties  en  1890-91,  il  y  en  avait 
23,4oo,833  i  destin^ation  des  États-Unis  (64.5  p.  0/0),  8,045,963  à  destination  de 
TAngleterre  (22.2  p.  0/0),  2,763,395  k  destination  de  la  France  (7.6  p.  0/0), 
1,764,447  à  destination  de  TAUemagne  (4-9  p.  0/0).  En  ce  qui  concerne  les  mar- 
chandises, la  part  des  États-Unis  montait,  sur  27,020,023  piastres,  à  21,582,253 
(80  p.  0/0),  celle  de  l'Angleterre  à  283,676  (10. 5  p.  0/0),  celle  de  rAllemagne  à 
1,0214^8  (3.8  p.  0/0),  la  France  ne  venait  qu*au  quatrième  rang,  890,156 
piastres  (3.3  p.  0/0). 

Le  port  de  Vera-Gruz  fournit,  à  lui  seul,  le  tiers  de  Texportation  totale 
(32.5  p.  0/0)  et  Ciudad  Juarec  près  du  quart  (22.6  p.  0/0]. 
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BULLETIN  DE    STATISTIQUE 


■T 


DE  LEGISLATION  COMPAREE. 


AVRIL  1892. 


LOI  ET  DÉCRET 

CONCERNANT  LES  TAXES  POSTALES  APPLICABLES 
EN  CAS  DAFFRANCfflSSEMENT  INSUFFISANT. 


LOI  0). 

Le  Sénat  et  la  Chambre  des  députés  ont  adopté, 

Le  Président  de  la  République  promulgue  la  loi  dont  la  teneur  suit  : 

Article  l**.  —  L'article  ^  de  la  loi  du  24  août  1871  est  modifié  ainsi 
qu'il  suit  : 

«En  cas  d'insuffisance  d'affiranchissement,  la  taxe  à  percevoir  est  égale  au 
double  du  montant  de  cette  insuffisance.  > 

2.  —  Les  deux  premiers  paragraphes  de  l'article  8  de  k  loi  du  25  juin 
i856  sont  modifiés  ainsi  qu'il  suit  : 

«La  taxe  des  objets  compris  dans  la  présente  loi,  quand  ils  ont  été  ex- 
pédiés sans  affranchissement,  est  égale  au  double  delà  taxe  ordinaire. 

«  S'ils  ont  été  affranchis  en  timbres-poste  et  que  Taffranchissement  soit 
insuffisant,  ils  sont  frappés  en  sus  d'une  taxe  égale  au  double  de  l'insuffisance 
de  Taffranchissement.  » 


(0  Dép6t  da  projet«à  ia  Chambre  des  députés,  39  mai  1886  [Doc,  pari,  n*  761 ,  J.  0. 
p.  1829).  Rapport  de  M.  SteeDackers,'  i5  novembre  1886  (Doc,  pari,  n*  1347»  *^-  ^* 
p.  io63).  Adoption  en  première  délibération,  6  décembre  1888  (Déb,  pari,  J,  O,  p.  3820). 
Adoption  en  deuxième  délibération,  1 5  janvier  1889  [Déb,  pari.  J,  0,  p.  àS),  —  Transmisaion 
au  Sénat,  1"  février  1889  (^°^*  P^^*  n*  31,  J,  0,  p.  53).  Rapport  de  M.  Cochery,  16  no- 
vembre 1891  (Doc.  pàrl,  n**  66,  J.  0,  p.  8o5).  Adoption,  31  novembre  1891  [Déb,  pari,  J.  0. 
p.  817).  — Retour  à  ia  Chambre  des  députés,  4  décembre  1891  (Doc,  pari,  n'  1777, 
J.  0.  p.  3913).  Rapport  de  M.  MiUerand,  i5  mars  1892  (Doc.  pari,  n"  1987,  J.  0.  p.. . .]. 
Adoption,  19  mars  1892  [Déb,  pari,  J.  0.  p.  3o6).  —  Promulgation,  26  mars  1892  (J.  0. 
p.  1067). 
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3.  —  Toute  fraction  de  demi-décimeentrainele  payement  du  demî-décime 
intégral. 

4.  —  Toutes  dispositions  contraires  à  celles  contenues  dans  les  trois  ar- 
ticles qui  précèdent  sont  abrogées. 

5.  —  La  date  de  la  mise  à  exécution  de  la  présente  loi  sera  fixée  par 
décret. 

La  présente  loi,  délibérée  et  adoptée  par  le  Sénat  et  par  la  Chambre  des 
députés,  sera  exécutée  comme  loi  de  TÉtat. 

Fait  à  Paris,  le  25  mars  1892. 

CARNOT. 

Par  le  Président  de  la  R^mblique  : 
Le  Ministre  du  commerce  et  de  1^ industrie.  Le  Ministre  des  finances, 

Jules  ROCHE.  ROUVIER. 


'       DÉCRET  (»). 

Le  Président  de  la  République  française^ 

Vu  la  loi  du  25  mars  1892,  concernant  la  taxe  des  lettres  insuffisam- 
ment affi:ancliies  et  celle  des  objets  à  taxe  réduite  expédiés  sans  affiranchis- 
sementf  et  dont  l'article  5  est  ainsi  conçu  :  «  La  date  de  mise  à  exécution  de 
la  présente  loi  sera  fixée  par  décret  >; 

Sur  le  rapport  du  Ministre  du  commerce  et  de  l'industrie, 

DÉGRàTE  : 

Article  1".  —  Les  taxes  établies  par  la  loi  ci-dessus  visée,  promulguée 
le  26  du  même  mois,  seront  appliquées  à  partir  du  16  avril  1892. 

2.  -*-  Le  Ministre  du  commerce  et  de  l'industrie  est  chargé  de  l'exécution 
du  présent  décret,  qui  sera  inséré  au  Journal  officiel  et  au  Bulletin  des  lois^ 

Fait  à  Paris,  le  3i  mars  1892. 

CARNOT. 

Par  le  Président  de  la  République  : 

Le  Ministre  du  commerce  et  de  tindustrie, 

Jules  ROCHE. 


(0  Décret  inséré  au  Journal  officiel  du  3  avril  1893. 
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DÉCRET 

AUTORISANT  L'ADMISSION  TEMPORAIRE  DE  TISSUS  DE  SOIE  PURE  «). 

Le  Président  de  la  République  française, 

Sur  le  rapport  du  Ministre  du  commerce  et  de  Tindustrie  et  d'après  Tavis 
conforme  du  Ministre  des  finances, 

Vu  l'article  5  de  la  loi  du  5  juillet  i836; 

Vu  Farticle  i3  de  la  loi  du  1 1  janvier  i893« 

DÉCRÈTE  : 

Article  1*'.  —  Les  tissus  de  soie  pure  destinés  à  être  teints,  imprimés, 
apprêtés  ou  gaufrés  en  France,  pour  être  réexportés  à  Tidentique»  pourront 
être  admis  temporairement  en  franchise  de  droits  sous  les  conditions  déter- 
minées par  larticle  5  de  la  loi  du  5  juillet  i836. 

2.  —  Les  déclarations  k  fournir  à  Tentrée  devront  énoncer  le  nombre  de 
pièces,  le  poids  net  et  la  mesure  de  chacune  d*elles,  ainsi  que  la  main- 
d'œuvre  en  vue  de  laquelle  elles  sont  importées. 

3.  —  La  Douane  apposera  une  estampille  aui  deux  extrémités  de  chaque 
pièce  et  dâivr^a  un  acquità^cautiod  p(»lant  obligation,  sous  les  peines  de 
droit,  de  réexporter  ou  de  réintégrer  en  entrepôt  les  notémes  tissus  teints, 
imprimés,  apprêtés  ou  gaufrés,  dans  un  délai  maximum  de  quatre  mois. 

4.  —  L*importation  des  tissus  et  leur  réexportati  on  après  main-d'œuvre 
devront  se  faire  par  le  même  bureau  de  douane.  Lés  bureaux  de  Lyon, 
Boubaix  et  Paris  sont  seuls  ouverts  aux  opérations  de  Tespèce. 

5.  —  Toute  soustraction,  toute  substitution,  tout  manquant  ou  tout  abus 
constatés  par  le  Service  des  douanes  donneront  lieu  à  l'application  des  péna- 
lités et  interdictions  prononcées  par  l'article  5  précité  de  la  loi  du  5  juil- 
let i836. 

6.  —  Le  Ministre  du  conmierce  et  de  l'industrie  et  le  Ministre  des  fi- 
nances sont  chargés,  chacun  en  ce  qui  le  concerne,  defexécution  du  présent 
décret,  qui  sera  publié  au  Journal  officiel  ^i  inséré  au  Bulletin  des  lois. 

Fait  à  Paris,  le  35  mars  1893. 

CARNOT. 

Par  le  Présid^Dt  de  la  République  : 
Le  Ministre  du  commerce  et  de  Tindmstrie,  Le  Ministre  des  finances, 

Jules  ROCHE.  ROUVIER. 


<^>  Décret  inséré  au  Journal  ojptiel  da  27  mars  1892. 

29- 


Digitized  by 


Google 


—  436  — 
LE  PROJET  DE  BUDGET  POUR  L'EXERCICE  1893. 

(Suite  et  fin^) 

La  première  partie  de  Texposé  des  motifs  du  projet  de  budget  pour 
1893  a  été  insérée,  avec  les  tableaux  d'ensemble,  dans  le  Bulletin  de 
mars  (page  3ii).  Nous  en  reproduisons  aujourd'hui  d'autres  parties  impor- 
tantes en  les  faisant  suivre  du  texte  même  du  projet  de  Iqi  portant  flxation 
du  budget  général. 

EXTRAIT  DE  VEXPOsi  DES  MOTIFS.  (Suite.) 

in. 

Nous  vous  proposons  de  supprimer,  à  partir  de  1893,  le  budget  annexe 
des  téléphones  et  de  réint^er  les  recettes  et  les  dépenses  de  ce  service  dans 
le  budget  général  de  TÉtat. 

Le  budget  annexe  des  téléphones  a  été  constitué  en  vertu  de  la  loi  du 
x6  juillet  1889.  Cette  loi,  on  se  le  rappelle,  a  autorisé  le  rachat  des  réseaux 
téléphoniques  et  le  développement  de  ces  réseaux  au  moyen  d'une  avance 
de  10  millions  à  faire  à  l'État  par  la  Caisse  des  dépôts  et  consignations.  Elle 
a  décidé  (article  5)  qu'à  partir  de  l'exercice  1891,  les  recettes  et  les  dépenses 
du  réseau  téléphonique,  y  compris  les  annuités  de  remboursement  à  k 
Caisse  des  dépôts  et  consignations,  feraient  l'objet  d'un  bu<%et  annexe. 

Le  rapporteur  de  la  loi  justifiait  en  ces  termes  cette  organisation  spéciale  : 

«Il  faut,  disait-il,  que  les  résultats  des  exploitations  téléphoniques,  qui 
constituent  de  véritables  exploitations  commerciales,  resSortent  clairement 
au  budget,  les  recettes  y  figurant  en  face  des  dépenses. 

«  n  doit  (être  fait  face  à  ces  dépenses  aa  moyen  des  seule»  receWès  correspon- 
dantes. On  aura  ainsi  la  garantie  que  la  généralité  des  contribuables  ne  sera 
pas  appelée  à  payer  les  frais  d'un  service  dont  une  partie  seulement  des 
citoyens  profiteront.  D'autre  part,  les  abonnés  verront  que  le  produit  du 
service  est  consacré  à  son  extension,  et  qu'il  n'est  pas  employé,  dans  des 
proportions  exagérées,  à  augmenter  les  ressources  générales  du  budget. 
Chaque  année,  les  Chambres  fixeront  la  recette  nette  qui  y  sera  portée.  » 

La  pensée  de  la  Commission  était,  on  le  voit,  bien  nette;  la  création  du 
budget  annexe  dès  téléphones  avait  pour  objet  le  remboursement  à  la  Caisse 
des  dépots  et  consignations  de  son  avance  de  10  millions  en  dehors  des 
ressources  générales  du  budget,  l'extension, progressive  di^  service  des  télé- 
phones au  moyen  de  ses  propres  ressources,  et  enfin  le  versement  au  budget 
général  de  l'État  d'une  part  de  recettes  à  fixer  chaque  année. 

C'est  un  système  qui  pouvait,  sans  contredit,  passer  pour  ingénieux, 
puisqu'il  semblait  devoir  assurer  l'extension  des  lignes  téléphoniques,  tout 
en  ménageant  des  recettes  nouvelles  au  budget  de  l'État. 
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Dans  une  lettre  en  date  du  28  novembre  1889  au  Ministre  du  commerce 
et  de  rindustrie,  le  Ministre  des  finances,  s'inspirant  de  l'esprit  de  la  loi  du 
16  juillet,  insistait  pour  que,  sur  le  bénéfice  résultant  de  Vexploitation  des 
téléphones  évalué  à  878,000  francs  environ,  une  partie  fût  versée  par  le 
budget  annexe  des  téléphones  au  budget  général. 

Le  rapporteur  général  du  budget  de  1891  formula,  au  nom  de  la  Com- 
mission du  budget,  Topinion  que,  jusqu'à  l'entier  amortissement  de  T^n- 
prunt  de  10  millions,  il  y  avait  lieu  de  laisser  au  budget  des  téléphones 
î'int^alité  des  recettes  réalisées.  Mais  en  même  temps  il  s'exprimait  ainsi  : 

«  Il  n'est  pas  sans  intérêt  de  faire  remarquer  que  l'établissement  du  bud- 
get annexe  des  téléphones,  tel  qu'il  a  été  proposé  par  le  Gouvernement  et 
accepté  par  votre  Commission,  ne  constitue  pas  une  simple  mesure  de 
comptabilité  destinée  à  rapprocher  les  unes  des  autres  les  recettes  et  les  dé« 
penses  de  ce  service  jusqu'ici  dispersées  dans  les  difiîérentes  parties  du  bud- 
get. Il  a  encore  pour  conséquence  l'abandon  des  bénéfices  nets  de  l'exploita- 
tion dont  profitait  le  Trésor  et  qui  s'élevaient  à  environ  900,000  francs  par 
an.  Votre  Commission  aurait  pu  stipuler  que  l'excédent  de  recette  du  budget 
des  téléphones  serait  versé,  conmie  c'est  le  cas  pour  les  budgets  annexes  des 
Monnaies  et  médailles,  de  llmprimerie  nationale  et  des  Chemins  de  fer  de 
rÉlat,  dans  les  caisses  de^  l'État,  au  profit  du  budget  ordinaire.  Mais  elle  a* 
estimé  qu'il  était  préférable  de  faire  profiter  teitnporâîremènt  le  service  télé- 
phonique des  bénéfices  qu'il  réaliserait.  C'est  pourquoi  elle  vous  a  proposé 
de  décider  que  l'excédent  de  recette  constaté  en  clôture  d'exercice  serait  re- 
porté à  l'exercice  suivant.  Dans  la  pensée  de  votre  Commission,  cette  ma- 
nière de  procéder  fonctionnerait  jusqu'au  nioment  où  l'avance  de  10  mil- 
lions, dont  lés  annuités  sont  à  la  charge  du  budget  annexe,  serait  inté- 
gralement remboursée.  A  cette  épocjue,  le  service  téléphonique,  complète- 
ment réoifianisé  et  poussé  au  degré  de  perfectionnement  oésirable,  grâce 
aux  sacrifices  momentanémeat  consentis  par  l'Etat,  pourrait  être  réint^pré 
dans  le  budget  ordinaire.  » 

Dans  la  passée  de  la  Coniatiseion«  la  .totalité  des  recettes  des  téléphones 
ne  devait  donc  être  réservée  au  budget  annexe  qu'à  titre  temporaire;  non 
senkment  ce  budget  devait  suffire,  a,vec  s^  produits,  à  toutes  ses  chai|[e$, 
oaais  il  devait  éteindre  la  dett^  contractée  envers  la  Caisse  des  dépôts  et 
consignations  et  être  réintégré  ensuite  au  budget  général. 

La. loi  fondameatale  en  quelque  sorte,  et  la  rsôson  d'être  du  budget  an- 
nexe des  téléphones,  c'était  de  n'augmenter  ses  dépenses  qu'au  moyen,  de 
ses  ressources,  au  fur  et  à  mesure  de  leur  réalisation. 

Mais  l'Administration  des  postes  et  des  télégraphes  se  déclare,  à  l'heure 
actuelle,  hors  d'état  d'appliquer  ce  programme,  en  raison 'de  l'-extensîon  du 
service  et  des  demandes  nouvelles  d'abonnement.  Elle  estime  qu'il  lui  est 
indispensable  de  recourir  de  nouveau  à  ia  Caisse  des  dépôts  et  consignations 
et  de  lui  demander  un  nouveau  prêt,  d'un  chifire  élevé,  pour  transformer 
ou  étendre  les  réseaux  existants. 

Ainsi  compris,  rion  seulement  le  budget  annexe  des  téléphones  ne  se  suffit 
plus  à  lur-mênîe,  mais  il  serait  alimenté  t^sormais  par  l'emprunt. 


Digitized  by 


Google 


—  438  — 

Nous  n'avons  pas  cru  cette  situation  compatible  avec  la  volonté  du  Parfe- 
ment  de  supprimer  les  budgets  d'emprunts. 

Dès  aujourd'hui,  et  pour  parer  aux  besoins  urgents,  nous  déposons  sur  le 
bureau  de  la  Chambre,  pour  améliorer  l'outillage  des  téléphones  de  Paris, 
la  demande  d'un  crédit  supplémentaire  qu'il  ne  nous  a  pas  paru  possible  de 
réduire  à  moins  de  4  millions,  mais  qui  sera  couvert  par  les  ressources  nor- 
males du  budget,  au  Heu  de  l'être  par  l'emprunt.  Pour  Faventr,  nous  vous 
demandons  de  décider  que  les  services  des  téléphones  feront  entièrement 
retour  au  budget  général  de  l'État. 

En  faisant  ainsi  acte  d'unification  budgétaire,  nous  affirmons,  en  outre, 
que  les  téléphones  constituent  un  service^  public.  On  a  pu,  à  Torigine,  sç 
méprendre  sur  leur  véritable  caractère  et  ne  voir  dans  leur  exploitation  qu'un 
service  intéressant  médiocrement  l'intérêt  général.  La  rapidité  avec  laquelle 
ils  sont  entrés,  on  peut  le  dire,  dans  les  usages  courants,  la  concurrence 
croissante  qu'ils  font  aux  télégraphes,  leur  répercussioo  sur  les  recettes  de 
cette  Administration  ne  permettent  plus  de  les  isoler  du  reste  des  services 
de  l'État. 

Le  pubUc  ne  peut  perdre  à  cette  appréciation  plus  juste  des  choses.  Tant 
que  les  téléphones  étaient  censés  devoir  subvenir  avec  leurs  seules  plus- 
values  à  tous  les  frais  de  leur  développement  en  France,  il  est  clair  que  les 
centres  commerciaux  les  plus  populeux  et  les  plus  riches  étaient  condamnés 
à  payer  pour  les  autres;  les  réformes  dans  la  tarification  étaient  ainsi  ren- 
dues singulièrement  malaisées.  Dorénavant,  au,  contraire,  elles  pourront  être 
mises  à  l'étude  et  elles  auront  chance  d'aboutir,  suivant  l'emploi  qu'il  plaira 
au  Parlement  de  faice  des  xU^ponibilités  budgétaires  qui  viendraient  à  se 
produire. 

Désireux  énân  de  faciliter  la  comparaison  des  recettes  et  des  dépenses  des 
téléphones,  nous  avons  ponaervé,  autant  que  possible,  le»  cadres  de  l'ancien 
budget  annexe. 

Nous  avons  maintenu,  de  même,  telles  qu'elles  nous  étaient  jNrésentées 
par  l'Adminiftiration  compétente,  ks  évaluations  afféirentes  à  l'exercice  1893  ; 
dlea  nous  ont  paru  justifiées,  d'aiHeurs,  par  la  nature  dé  cette  ex[^loitation. 

Mais  les  recettes  réalisées  cesseront  d'avoir  une  affisctâtion  spédafle;  au 
même  titre  que  tous  nos  autres  produits,  elles  se  confondront  dans  la  masse 
de  nos  re^nus.  On  se  sera  encore  conformé,  de  la  soHe,  à  ia  r^e  de 
l'unité. 

IV.     "        '• 

Depuis  plu$ieQrs  années,  la, Commission  des. finances  au  Sénat  et  la 
Commission  du:  budget  ^  la  Chi^mhre  ont  appelé  l'atteption  sur  un  aiitre 
compte  spédai,  cdui  de  la  Caisse  des,  écolesw  »  Les .  dépienses  de  ^ette  Caisse^ 
écrivait  l'année  dernière  le  rapporteur  général  du  hudget  ii  ia  Chambre,  ont 
été  inscrites  à  une  série  de  comptes  qui  sont  le  monument  le  plus  achevé , 
à  la  fois,  de  la  complexité  et  de  ia  fidé^té  de  notre  comptabilité  publique.  « 

La  Caisse  des  écoles  a  été  instituée  en  1878*  Il  s'agissait  de  favoriser  le 
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développement  de  Tinstruction  publique  en  facilitant  aux  départements  et 
aux  communes  la  construction  ou  Tamélioration  des  maisons  d'écoles  et  Tac- 
quisition  de  mobiliers  scolaires.  L'Etat  résolut  de  consacrer  à  cet  ol^et  une 
soomie  totale  de  120  millions  de  francs ,  savoir  :  60  millions  à  titre  de  sub- 
ventions et  60  millions  à  titre  d'avances. 

Cette  somme  de  120  millions  devait  être,  aux  termes  de  la  le»  du  1*' juin 
1878,  fournie  tant  au  Ministère  de  l'instruction  publique  pour  les  subven- 
tions à  accorder,  qu'aux  communes  pour  les  prêts  à  leur  consentir  par  la 
Caisse  des  écoles. 

La  Caisse  pour  la  construction  des  écoles  devait  être  administrée  par 
la  Caisse  des  dépits  et  consignations  et  pourvoir  au  payement  des  subven- 
tions et  des  avances  susmentionnées,  scât  avec  des  fond&  mis  à  sa  disposition 
par  le  Trésor  moyennant  un  intérêt  de  3  p.  0/0,  soit  avec  le  produit  de  la 
négociation  de  titres  émis  dans  le»  conditions  prévues  à  l'article  8  de  la  loi 
du  1 1  juillet  i868.  En  fait,  elle  n'usa  jamais  de  cette  dernière  autorisation. 

Les  subventions  payées  aui'communes,  et  dont  le  chiffire  devait  atteindre 
60  millions,  devaient  être  remboursées  à  la  Caisse,  en  capital  et  intérêts,  au 
moyen  de  quinze  annuités  de  5  millions  chacune,^  inscrire  au  budget  du 
Ministère  de  l'instruction  publique^  à  partir  de  1878.  Quant  aux  avances 
remboursables  qui  leur  étaient  faites,  les  communes  étaient  admises  à  s'en 
libérer  par  le  versement,  pendant  62  semestres,  d'une  somme  de  2  fr.  5o  cent, 
par  chaque  100  francs  empruntés.  Cette  combinaison  faisait  ressortir  \xn 
taux  d'intérêt  de  3  p.  0/0  à  la  chai^  des  emprunteurs. 

Ce  régime  dura  jusqu'à  la  loi  du  3  juillet  1880,  qui,  tout  en  (ftçndant 
le  cercle  des  opérations  de  la  Caisse,  modifia  son  fonctionnement  sur  plusieurs 
points  et  accrut  sa  dotation. 

La  loi  de  1880  chargea  la  Caisse  de  donner  des  subventions  et  de  faire  des 
avances  pour  les  lycées  et  les  collées  communaux.  'A  cet  effet,  elle  mil  à  sa 
disposition,  savoir  :  pour  subventions  en  faveur  de  la  construction  ou  de 
l'amélioration  des  bâtiments  des  lycées 56,2oo,ooo' 

Pour  subventions  en  faveur  de  l'acquisition  du  mobilier 
scolaire  de  ces  établissements 8,000,000 

Pour  subventions  en  faveur  de  constructions  de  collèges 
communaux  et  acquisition  de  mobilier  scolaire 12,000,000 

EifSEMBLB 70,200,000 

En  outre,  une  sonmie  de  65,4oo,ooo  francs  était  mise  à  la  disposition  de 
la  Caisse  pour  faire  des  prêts  aux  départements  et  aux  communes.  Sur  ces 
65,4oo,ooo  francs,  5o,4oo,ooo  firancs  étalent  destinés  à  pourvoir  aux  dé- 
penses d'acquisition,  de  construction  et  d'appropriation  des  lycées  et  i5  mil- 
lions de  francs  pour  les  dépenses  analogues  des  collèges  communaux. 

Le  montant  des  subventions  à  fournir  par  la  Caisse  se  trouvant  porté  de 
60  millions  à  i3o,2oa,OQO  firancs,  le  crédit  de  5  millions  à  inscrire.au 
budget  du  Ministère  de  l'instruction  publique  de  1878  à  1892  ei^  vertu  de 
la  loi  de  1878  devenait  insuifisaot  pour  couvrir  la  Caisse.  C'est  pourquoi  la. 
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nouvelle  subvention  de  70,200,000  francs  fut  confondue,  pour  Tamortisse- 
ment,  avec  la  part  restant  due  sur  la  précédente  subvention  de  60  millions; 
et  Tannuité  fut  élevée  de  5  millions  à  6,5oo,ooo  francs  pour  courir  pendant 
vingt-huit  ans  à  partir  de  1880. 

Quant  aux  avances,  la  période  de  remboursement  fut  réduite  d'un  an  et 
ramenée  à  io  ans.  Le  taux  d'intérêt,  fixé  à  3  p.  0/0  par  la  loi  de  1878,  fut 
abaissé  à  1  i/4  p.  0/0.  Les  emprunteurs  étaient  admis  à  se  libérer  par  le 
versement^  pendant  60  semestres,  d'une  somme  de  2  francs  par  chaque 
100  francs  empruntés;  ces  conditions  nouvelles  étaieut  appliquées  aux 
avances  à  faire  et  aux  annuités  non  échues  régies  par  la  loi  de  1 878. 

Indépendamment  de  l'alloeation  de  70,200,000  francs  à  répartir,  à  titre 
de  subvention,  pour  les  objets  ci-dessus  mentionnés,  la  loi  du  3  juillet  1880 
accorda  à  la  Caisse  des  écoles,  devenue  Caisse  des  lycées,  collèges  et  écoles 
primaires ,  une  subvention  extraordinaire  de  1 7  millions  destinée  à  des  dépenses 
d'acquisition, de  construction  et  de  réparation,  dont  le  montant  a  été  pré- 
levé sur  l'excédent  de  recettes  de  l'exercice  1877.  La  situation  du  compte 
d'emploi  de  cette  subvention  est  donnée  plus  loin,  page  444* 

En  raison  de  l'extension  donnée  à  ses  opérations,  la  Caisse  fut  divisée  en 
deux  sections  :  la  première  chargée  du  service  des  subventions  et  des  avances 
pour  les  lycées  et  les  collas,  la  seconde  chargée  des  mêmes' services  pour 
la  construction  des  écoles  primaires. 

L'année  suivante,  la  loi  du  2  août  1881  étendit  les  opérations  de  la  Caisse 
aux  établissements  d'enseignement  secondaire  de  jeunes  filles,  et»à  cet  effet, 
elle  mit  à  sa  disposition  une  double  dotation  de  10  millions  chacune,  des- 
tinée la  première  à  donner  des  subventions,  la  seconde  à  faire  des  prêts  aux 
départements  et  aux  communes.  En  outre,  les  deux  premières  dotations  de 
60  millions  accordées  par  la  loi  de  1878  pour  la  construction  de  maisons 
d'école  se  trouvant  épuisées,  la  loi  du  2  août  1881  lui  procura,  pour  con- 
tinuer l'œuvre  commencée,  des  ressources  nouvelles,  savoir  :  5o  millions  à 
employer  en  subventions  et  une  sonuné  égale  à  employer  en  prêts.  Rien  ne 
fiit  changé  aux  conditions  ni  au  service  des  prêts.  Mats  la  dotation  du  fends 
de  subvention  apnt  reçu,  par  suite  des  dispositions  de  cette  loi,  un  accrois- 
sement total  de  6a  millions,  le  crédit  à  inscrire  au  budget  do  Ministère  de 
l'instruction  publique  et  destiné  à  rembourser  la  Caisse  des  subventions  payées 
par  elle,  dut  recevoir  une  augmentation  correspondante  qui  fut  fixée  à 
3,356,000  fivincs.  Le  crédit,  qui  était  précédenmient  de  6,5oo,ooo  francs,  se 
trouva  ainsi  porté  à  9,866,000  francs. 

La  loi  du  20  mars  i883  fut,  dans  ses  dispositions  aussi  bien  que  dans 
son  application,  la  conséquence  immédiate  de  celte  du  28  mars  1882  qui 
avait  rendu  l'enseignement  primaire  obligatoire.  Les  ressources  affectées 
jusqu'à  présent  à  subventionner  les  écoles  primaires  et  à  faciliter  les  prêts 
aux  départements  et  aux  communes  étant  reconnues  insuffisantes,  le  fonds 
d'avance  affecté  à  ces  écoles  fut  augmenté  de  80  millions  et  le  fonds  de  sub- 
ventions de  4o  millions.  Ces  4o  millions,  qui  devaient  être  remis  à  la  Caisse 
en  trois  annuités  à  partir  de  i883 ,  étant  pr^evés  sur  l'excédent  de  recettes  de 
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Texercice  1880^  il  n'y  eut  pas  lieu  de  pourvoir  à  la  réalisation  de  cette  somme 
qui  correspondait  à  une  ressource  eCTective.  Le  crédit  de  9,856,ooo  francs 
inscrit  au  budget  du  Ministère  de  Tinstruction  publique  ne  subit  donc  aucun 
changement.  Cependant^  en  1886,  il  fut  ramené  à  6^531,000  francs,  et  le 
surplus,  3,335,000  francs,  fut  inscrit  au  bodget  du  Ministère  des  finances 
(dette  publique,  pour  le  service  des  obligations  à  Téchéance  de  1907,  créées 
par  la  loi  du  22  juillet  i885  (voir  plus  loin,  page  A43). 

La  loi  do  3o  janvier  i884  accrut  le  fonds  de  subventions  de  la  Caisse 
de  3o  millions,  applicables  jusqu'à  concurrence  de  28,333,333  fr.  33  cent, 
aux  constructions  de  maisons  d'écoles^  et  jusqu'à  concurrence  de  1,666,666  fr, 
67  cent,  aux  établissements  de  jeunes  filles. 

Aux  termes  de  farticle  4  de  la  loi  du  3o  janvier  i884i  cette  ressource  fut 
réalisée  jusqu'à  concurrence  d'égale  somme  au  moyen  de  l'émission  d'obli- 
gations sexennaires. 

Telle  était  la  situation  quand  intervint  la  loi  du  20  juin  i885  qui  eut 
pour  objet  de  modifier  le  régime  de  la  Caisse  des  écoles  et  de  déterminer  la 
nouvelle  forme  sous  laquelle  l'État  donnerait  son  concours  aux  constructions 
d'établissement  d'enseignement  de  tout  ordre  restant  à  terminer. 

Aux  termes  de  cette  loi,  le  fonds  de  subvention,  mis  par  les  lois  anté- 
rieures à  la  disposition  de  la  Caisse,  et  qui  s^élevait  à  277,200,000  francs, 

était  augmenté  d'une  sonmie  de *. .     34«ooo,ooo' 

à  prélever  sur  le  fonds  d'avances  constitué  au  profit  de  la 

même  Caisse.  Ce  fonds  d'avances,  qui  s'élevait  à 265,4oo,ooo 

se  trouva  réduit  à « ^ 23i«4oo,ooo 

Ce  transport  motiva  l'inscription  an  budget,  pendant  trente  ans  à  partir 
de  18S6  inclusivement,  d'une  annuité  de  1,612,000  francs  destinée  à 
amortir  le  complément  de  subvention  de  34  millions  ci-dessus. 

H  résulte  de  ce  qui  précède ^qu'à  la  date  du  20  juin  i885,  le  compte  des 
subventions  et  avances  se  décomposait  ainsi  : 
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La  loi  du  20  juin  t885,  en  inaugurant  un  nouveau  régime  pour  Tavenir, 
impliquait  la  nécessité  de  liquider  le  pasaé.  Ce  fut  Tobjet  de  la  loi  du  22  juillet 
de  la  mèHie  année  qui  arrêta  les  sommes  payées  au  3i  décembre  i884  et 
les  sommes  restant  à  payer  à  la  même  date  et  qui  autorisa  le  Ministre  des 
finances  à  se  procurer,  au  moyen  de  rémission  d'oMigations  à  Téchéance  de 
1907,  les  capitaux  correspondant  aux  crédits  précédemment  ouverts.  Cette 

loi  fixa  à , 88,674,572^  oC^ 

les  subventions  restant  à  payer  sur  les  crédits  ouverts 
antérieurement  à  la  Caisse  des  écoles  et  qui  étaient  de 
224,200,000  firancs.  Au  3i  décembre  1890,  les  paye- 
ments efiectués  s'élevaient  à •  •  •       6i,o54)386  42 

L'excédent  de  crédit  restant  disponible  à  la  même 
date  était  donc  de 27,620,185  58 


La  liquidation  du  passé  ainsi  assurée,  il  fut  admis,  pour  l'avenir ,  que  le 
mode  de  concours  de  TEtat  serait  complètement  transformé.  Les  subven- 
tions durent  être  accordées,  non  plus  eq  capital,  mais  sous  forme  d'annuités, 
les  départements,  villes  ou  communes  ayant  à  effectuer  eux^mêmçs,  désor- 
mais, la  négociation  des  emjHnints. 

LIÉtat  évitait  par  ce  système  de  grossir  ses  propres  émissions;  c'était  à  ce 
moment  sa  principale  préoccupation.  Quant  à  inscrire  dans  le  budget  ordi- 
naire le  capital  même  des  subventions,  on  ne  pouvait  guère  y  songer  en 
présence  de  la  crise  financière  que  l'on  traversait  alors. 

La  loi  du  20  juin  i885  autorisa  en  conséqueoce  le  Ministre  de  l'instruc- 
tion publique  à  prendre,  au  nom  de  l'État»  l'engagement  de  rembourser,  à 
titre  de  subventions  aux  départements  et  aux  communes,  partie  des  annuités 
nécessaires  au  service  des  emprunts  par  eux  contractés  en  vue  de  la 
construction  ou  de  la  reconstruction  de  leurs  établissements  d'enseignement 
public.  Cette  part  des  annuités  que  l'Etat  prenait  à  sa  charge  ne  devait  pas 
dépasser  pour  l'ensemble  des  opérations  5o  p.  0/0  des  sommes  nécessaires 
à  fîntérét  et  k  Famordssement  des  capitaux  empruntés  (Erectement  par  les 
Intéressés.  La  loi  de  finances  de  chaque  exercice  devait  déterminer  le  chifire 
toaximum  des  annuités,'  payables  pendant  l'année  suivante  et  les  années 
ultérieures,  et  correspondant  aux  subventions  que  le  Ministre  de  l'instruction 
publique  était  autemé  à  accorder. 

Par  suite  de  cette  combinaison ,  les  charges  de  l'État  se  trouvaient  limitées 
dans  la  mesure  du  programme  qui  avait  été  adopté.  Le  Parlement  restait 
maître  d'activer  ou  de  ralentir  la  marche  des  travaux,  suivant  les  disponi- 
bilités du  budget,  et  le  noiontant  des  annuités  à  titre  de  subventions  qu'il  dé- 
sirait y  faire  figurer.  Enfin,  toutes  les  opérations  de  la  Caisse  des  écoles  qui, 
antérieurement,  avaient  fait  l'objet  de  comptabilités  spéciales,  rentraient 
dans  le  cadre  normal  des  dépenses  budgétaires  et  dans  l'observation  des 
rè^es  de  la  comptabilité  publique. 

Par  application  de  cei  dispositions,  des  crédits  d'engagements  ont  été 
ouverts  successivement  d^  ce  chef  pour  les  maxima  suivants  : 
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Loi  da  ao  jain  i885 i,5oo,ooo' 

Loi  de  finances  de  1886 i,5oo,ooo 

—  1887 i,5oo,ooo 

—  1888 1,077,040 

—  1889 * ,  . .  •  900,869 

—  1890  * 699,100 

—  1891 605,290 

—  1892 661,681 

Emssiiblb ^ 8,443,980 

En  fait,  sur  Tensemble  de  ces  autorisatioDs  annuelles,  il  Q*a  été  esgagé  à 
ce  jour  qu*une  annuité  totale  dé  5,i43,ooo  francs'«  chiffre  qui  fifure  au 
budget  de  1893  pour  le  payement  des  annuités  correspondant  aux  subven* 
tions  successivement  accordées  par  le  Ministre  de  Tinstruction  publique 
antérieurement  à  1892. 

Nous  avons  pensé  qu'il  n'y  avait  pas  lieu  de  continuer  à  accorder,  sous 
forme  d'anpuités,  les  subventions  que  la  loi  de  i885  assure  aux  communes 
et  aux  départements. 

Pour  les  subventions  qui  seraient  allouées,  à  partir  de  Texercice  1893, 
rÉtat,  au  lieu  de  se  borner  à  servir  l'annuité  du  capital  correspondant  aux 
subventions,  payera  ce  capital,  ce  qui  aura  cette  double  conséquence  : 

Les  départements  et  les  communes  seront  dispensés  de  se  procurer  eux- 
mêmes  le  capital  correspondant  aux  subventions  de  TÉtat,  leurs  epiprunts 
seront  réduits  d'autant  ;       .  , 

D'un  autre  côté,  le  budget  prenant  immédiatement  à  sa  chai^  un  capital 
et  non  plus  une  annuité,  la  même  dotation  pourra,  sans  accroissement  ulté- 
rieur, suffire  aux  besoins  successifs  des  différents  exercices.  Le  budget  de 
1893  va  être  grevé  ainsi  de  il  millions  de  francs,  mais  cette  surcharge  est 
une  véritable  assurance  pour  l*kvenir  par  ce  fait  qu'une  cause  d'emprunts 
indirects  cessé  d'exister.  Ainsi  l'unification  budgétaire  fait  un  progrès  de 
plus. 

Nous  ne  vous  proposons  pas  seulement  d'incorporer  au  budget  le  capital 
correspondant  aux  annuités  dont  nous -Venons  de  parier. 

Il  reate  à  pay^aiix.départe^Qto«  villes  et  communea.,  pour  la  çonstruc- 
tioB  et  l'appropriation  de  leurs  bâtin^ents  «oolaires,  une  partie  des  subven- 
tions en  capital  qui  avaient  été  prévues  par  les  lois  des  i*' juin  1878,  3  juilr 
let  1880,  2  août  1881  et  ao  juin  1885. 

Le  montant  de  ces  subventions  qui,  à  l'origine,  étaient  prélevées  sur  les 
ressources  de  la  dette  flottante,  devait  être  complété  depuis  la  loi  du  22  juil- 
let i885,  an  moyeu  du  produit  des  obligatioasà  long  terme  k  l'échéance 
de  1907;  mtois  la  loî  de  financée  du  16  janvier  1892  a  disposé,  dans  son 
article  02,  que  dorénavant  les  ressoorces  destinées  au  payement  de  ces  sub- 
ventions seraient  prélevées  sur  la  dette  flottante.  Nous  avons  cru  aller  au- 
devant  des  intentions  dû  Pariement  en  ipoerporant  au  budget,  ces  subven- 
tions aussi  bien  que  les.  «ntres.  La  dette  flottante  dt^it^  antant  que  possible^ 
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être  soustraite  à  de  telles  causes  d'alourdissement  Les  ressources  de  la  Tré- 
sorerie ne  sont  faites,  en  principe,  ni  pour  remplacer  d'une  façon  durable 
un  emprunt,  ni  pour  alléger  le  budget  ordinaire. 

Ces  deux  nouvelles  incorporations  s'élèvent  ensemble  à  12,670,000  francs 
dans  le  projet  de  budget  de  i8g3. 

En  ce  qui  concerne  les  annuités  accordées  par  le  Ministère  de  Tinstruction 
publique  antérieurement  à  1893,  nous  étudions,  conformément  à  rengage- 
ment pris  par  le  Gouvernement  au  cours  de  la  discussion  du  dernier  budget, 
les  moyens  d'atténuer  les  charges  résultant  de  la  loi  de  i885. 

Rappelons,  enfin,  qu'une  loi  du  3  juillet  1880  a  alloué  à  la  Caisse  des 
écoles,  à  titré  de  subvention  extraordinaire  et  non  remboursable ,  une  somme 
de  17  millions,  somme  à  laquelle  il  a  élé  pourvu  au  moyen  d'un  prélève- 
ment sur  Texcédent  de  recettes  de  l'exercice  1877.  Le  Ministre  de  l'instruc- 
tion publique  a  disposé,  sur  ce  crédit,  des  sommes  suivantes  : 

1880. ; 1,607,790^  38* 

1881 2,670,424  34 

1882 4.168,01 1  67 

i883 * 1,868,129  22 

1884 406,197  92 

i885 : . .      1,734,254  47 

1886 '.\  67.316  16 

18Ô7 f3i,589  42 

1888 169,169  67 

1889 '. .' 70,966  10 

1890 52,979  ^3 

Ensemblis 12,936,829  18 

Au  3 1  décembre  1890,11  restait  disponible  sur  cette  dotation  de  17  millions 
fourme  par  les  excédents  budgétaires  une  somme  de  4^063,170  fr.  82  cent, 
dont  FaiSectation  demeure  soumise  aux  dispositions  de  la  loi  du  3  juil- 
let 1880  et  qui  doit  être  absorbée  dans  le  courant  de  cet  exercice. 

':..>'    yi-     .  ■'      ,    .  .    . 

Nous  devons  signalei^  encore  une  réforme  qui,  tout  en  n'appartenant  pas 
en  propre  à  l'exercice  1898^  va  augmenter,  d'une  manière  assez  notable,  les 
dépenses  qui  lui  incombent. 

Les  Chambres  ont  résolu.  Tannée  derrière ^  de  réiiitégrer  dans  le  budget 
général  le  payement  des  avances  de  l'État  aol  Compagnies  de  chemins  ^e 
fer  pour  garanties  d'intéréte. 

Ces  avances  avaient  été  inscrites  en  dehors  du  budget,  comme  constituant 
une  créance  dont  le  recouvrement  est  certaôn  et  qui  est,  en  outre,  produc^ 
tive  d'intérêts  à  4  p.  0/0  au  profit  du  Trésor. 

Dans  l'exposé  des  motifs  du  projet  de  budget  de  l'exercice  1892,  nous 
disions:  «On  coticevrait  fort  bien  que,  si  des  excédents  de  recettes'  le  per- 
mettaient, on  accomplit  .la  réintégration  totâfle  des  garanties,  ce  qUi  équivau- 
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drait  à  accroître  les  amortissements  divers  du  budget  et,  en  second  lien ,  à 
préparer  à  celui-ci  des  rentrées  qui,  sans  cette  incorporation,  viendraient 
plus  tard  en  atténoation  de  la  dette  flottante.  Mais  la  réfonne  que  nous  vous 
proposons  ne  saurait  être  étendue  davantage,  pour  Texerdce  1892 ,  en  raison 
de  rétat  de  nos  disponibilités  présentes».  On  sait  conmient  une  évaluation 
nouvelle  des  produits  des  douanes  a  permis  de  réaliser,  dès  Tannée  dernière, 
rincorporation  que  nous  avions  visée.  On  doit  s'attendre  à  ce  que,  pour 
Teiercice  1893,  die  ait  pour  résultat  une  surcharge  assez  importante. 

En  effet,  l*Etat  ne  s'est  pas  contenté  de  décider  qu^il  acquitterait  désor- 
mais, avec  ses  recettes^  ordinaires,  le  payement  des  garanties  d'intérêts;  il  a, 
de  plus,  modifié  Tune  des  clauses  des  conventions  de  i683,  en  vertu  de 
laquelle  les  insuffisances  des  nouvelles  lignes  grevaient  non  point  ce  compte 
des  garanties,  mais  le  compte  d^établisseokent  des  Compagnies. 

On  avait  eu  pour  but,  par  cette  clause,  d'alléger  pendant  un  certain 
temps  les  charges  de  l'exploitation  et,  partant,  celles  de  ITEtat,  garant  des 
insuffisances.  C'est  ainsi  qne,  jadis,  les  conventions  de  1 858-59,  en  même 
temps  qu'elles  avaient  constitué  le  nouveau  réseau  des  grandes  Compagnies 
de  chemins  de  fer,  avaient  stipulé  que  ce  nouveau  r^eau  serait,  comme 
inexistant,  au  point  de  vue  des  résultats  de  l'exploitation,  pendant  une 
période  de  plusieurs  années;  Il  n^eut  de  répercussion  èur  les  comptes  de 
l'ancien  réseau  qu'à  partir  du  i*février  i864  |pour  là  Compagnie  de  TEst  et 
à  partir  du  1*  janvier  i865  pour  le^  auti^s  Compagnies.  On  s'était  dit  qu'il 
y  a  une  péridde'de  transition  pendant  laquelle  les  voies  ferrées  ne  peuvent , 
manifestement,  arriver  à  couvrir  toutes  leurs  charges  ;  il  faut  laisser  an 
trafic  le  temps  de  se  développer  ;  les  lignes  ne  sont  vraiment  en  exploitation 
complète  et  normale  qu'au  bout  d'un  certain  délai. 

Mais,  pendant  ce  temps,  les  insufflsancet,  reportées  au  compte  de  pre- 
mier établissement,  s'accumulent.  Leurs  intérêts  font  ia  boule  de  neige.  Les 
changes  du  compte  d'exploitation  n'ont  été  atténuées  que  pour  se  trouver 
nltérieuremeot  accrues  d'une  façon  subite*  Le  présent  est  allégé^  mais  au 
détriment  de  l'avoir.  En  i883,  on  ne  devait  négliger  aucune  mesure  pour 
diminuer  les  charges  du  présent,  (M  M  fallait  aller  au  plus  pressé;  les 
moin^values  budgétaires,  l'éiat  du  marché  financier  commandaient  la  plus 
extrême  circonspection.  Les  conventions  dégagèrent  la  situation ,  diminuèrent 
les  emprunts  et  les  payements  de  l'État  ;  elles  contribuèrent  ainsi  à  la  con- 
solidation du  marché  et  au  relèvement  du  crédit  public. 

A  mesure  que  les  plus*values  de  recettes  ont  reparu  «  on  a  dû  se  demander 
si  les  allégements  inaugurés  en  i883  ne  perdaient  pas  de  leur  raison  d'être. 
L'imputation  des  insuffisances  des  lignes  en  exploitation  partielle  ou  réputées 
telles  ail  compte  de  premier  établissement  a  suscitée  en  particulier,  de  vives 
critiques,  et  le  Gouvernement  a  entamé  ayec  les  Compagpies  des  négociations 
pour  modifier  cet  arrangement.  Quatre  conventions  sont  intervenues  à  cet 
effet  :  le  20  avril  1889,  avec  la  Compagnie  de  l'Est;  le  20  juin  1889 ,  avec 
la  Compagnie  de  l'Ouest;  le  16  octobre  1890,  avec  la  Compagnie  du  Midi; 
enfin  le  16  janvier  1892,  avec  la  Compagnie  d'Orléans. 

Les  deux  premières  de  ces  conventions  ont  été  aj^rouvées  par  une  loi 


Digitized  by 


Google 


—  446  — 

da  7  janvier  1A90:  La  tooMème  a  été  approovée  par  une  loi  du  28  mai 
189t.  La  convention  conclue  avec  la  Compagnie  d^CMéans  est actncUenient 
soumise  à  la  ratification  des  Chambres.  Enfin  une  dernière  coiivenlîoB  est 
en  voie  de  n^[ociation  avec  la  Compagnie  de  Lyon.  . 

La  conséquence  de  ces  divers  traités,  c'est  le  transfert  au  compte  d'exploi- 
tation, c'est-à-dire  du  compte  des  garanties  d'intérêts,  des  insuffisances  que 
les  Compagnies  étaient  autorisées  à  payer  au  moyen  d'émissions  d'obligations. 
Le  budget  de  l'État  doit  donc  supporter,  en  raison  de  l'incorporation  des 
garanties  elles-mêmes;»  ce  surcroît  de  diarges. 

Nous  avons  dû,  pour  l'exerdce*  1893,  élever  de,  10,700,000  firancs  le 
montant  des  prévisions  rendues  nécessaires  par  ce  nouveau  fi)nctionnement 
des  garanties  d'intérêts. 

On  ne  saurait  trop  redire  que  les  déboursés  ainsi  effectaés  par  l'Etat  le 
rendent  créancier  des  Compagnies  de  cbaxiins  de  fer.  Cette  créance  a  pour 
gage  spécial  le  matériel  roulant  des  Compagnies.  A  chaque  payement  qu'il 
opère,  l'État  se  trouve,  en  fait,  acquéreur  d'une  partie  de  ce  matériel*  C'est 
une  réserve  qu'il  se  constitue.  Un  capital  effectif  est  créé  an  moyen  de  pré- 
lèvements sur  les  budgets  annuels  et  ce  capital  deviendra  liquide  et  dispo- 
nible soit  par  voie  de  rentrées  successives,  au  fur  et  à  mesure  des  rembour- 
sements des  Compagnies 9  soit  en  bloc,  dans  le  cas  où  la  dette  des  Compa- 
gnies n'aurait  pas  été  éteinte  à  l'époque  de  la  reprise  des  réseaux. 

Quelle  que  soit  de  ces  deux  éventualités  celle  qui  se  réalise,  la  réintégra- 
tion des  garanties  d'intérêts  au  budget  général  aura  abouti  à  la  formation 
d'un  fonds  d'amortissement  latent,  mais  certftin. 

;     ':     VI.' 

Par  la  réforme  de  l'impôt  des  boissons,  nous  avohs  voulu  répondre  au 
désir  d*améKorations  escales  qui  est  si  marqué  dans  les  Chambres  et  dans  te 
pays;  par  la  suppression  du  budget  sur  ressources  spéciales,  par  celle  du 
budget  annexe  des  tâéphooes,  par  les  diverses  incorporations  qui  ont  été  k 
conséquence  de  ces  mesures  et  de  quelques  autres  dont  on  vient  de  voir 
l'exposé,  nous  ayons  donné  à  la  politique  d^unification  budgétaire  une  con- 
sécration nouvelle.  Ce  n'est  pas  tout.  Le  voeu  du  Parlement  ne  se  borne  pas, 
en  effet,  en  ce  qui  touche  la  dette,  à  la  disparition  des  budgets  extraordi- 
naires. Abolir  ces  budgets,  menace  directe  pour  notre  crédit  public,  devait 
élre  assurément  la  première  partie  de  la  tftche  ;  mais  il  ne  suffît  pas  d'avoir 
mis  fin  aux  causes  possibles  d'émission  de  rentes  ou  de  titres  du  Trésor,  il 
faut  abordar  l'accomplissement  d'un  autre  devoir  :  l'amortissement.  Ne  fût- 
on  en  mesure  d'y  afiecter,  au  débat,  qne  des  sommes  relativement  modestes, 
il  importe  d'affirmer  la  possibilité  de  la  réduction. de  nos  charges,  non  pas 
seulement  par  quelque  dispoûtion  générale  de  la  loi  de.  finances», mais  par 
l'ouverture  d'un  chapitre  spécial  au  budget 

Longtemps  une  dotation  importante  avait  été,  consacrée  à  cet  objet;  elle 
était  contenue  dans  uù  chapitie  devenu  célèbre  :  le  chapitre  V  du  budget 
du  Ministère  des  finances.  Ce  chapitre  visait  les  intérêts  et  le  rembourse- 
ment des  obligations  à  court  terme  du  Trésor  et  l'on  s'était  flatté  d'y  trouver  à 
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la  fois  las  moyens  d'éteindre  notre  secood  compte  de  liquidation  et  de  pré- 
parer à  i*Etat  un  large  fonds  d'amortissement 

Nous  n'avons  pas  à  rappeler  comment  cet  espoir  fut  trompé  ;  le  chapitre  V 
a  vu  peu  à  peu  ses  allocations  se  réduire,  et  finalement  il  a  disparu.  Nous 
vous  proposons  de  le  rétablir. 

Dans  presque  tous  leurs  rapports,  la  Commission  du  budget  de  la  Cham- 
bre et  la  Commission  des  finances  au  Sénat  ont  exprimé  leurs  regrets  de 
la  suppression  du  foods  d'amortissement.  Ces  r^els  s'appUqueraient  avec 
une  force  particulière  à  Teiercice  1893,  qui  voit  arriver  à  échéance 
i63  millions  1/2  d'obligations  k  court  ternie  du  Trésor. 

I^a  loi  dn  24  décembre  1890,  relative  à  l'émission  de  nouvelles  rentes 
3  p.  0/0,  avait  divisé  en  deux  groupes  les  obligations  à  court  terme  en  circu- 
lation à  cette  date. 

L\in  comprenait  les  obligations  afférentes  à  des  travaux  extraordinaires  ; 
l'autre,  celles  qui  étaient  applicables  à  des  garanties  d'intérêts. 

La  loi  du  24  décembre  1S90  créii  les  ressources  nécessaires  au  rembour- 
sement des  obligations  du  premier  groupe»  mais,  pour  le  second,  il  ne  Fut 
pris  aucune  mesure.  Les  titres  en  circulation,  au  remboursement  desquels 
il  reste  ainsi  à  pourvoir,  s'élèvent  aux  sommes  suivantes  : 


En  1893 
En  1894 
En  1895 


le  i^mars**.. 

le  1"  septembre 

le  i"mars. . . . 

le  1"  septembre 

le  1*'  mars. . . . 

le  i"  septembre 


39,700,000^  00' 
133,920,281  79 

30,326,000  00  I 
119,533,110  93 

18,844,000  00  I 

38^652,000  oa 

Total  des  obligations  à  court  terme 
restant  à  rembourser 370,975,392  72 


i6à,620,28i'79' 
149,859,110  93 
57,496,000  00 


B  n'était  pas  possible  de  dresser' le  budget  dei  1893  sans  se  préoccuper 
sériensement  de  ces  exigibilités. 

On  ne  peut»  d'autre  part,  songer  k  perpétuer  les  obtigatious  dont  il  s'agit. 
L'opinion  ne  s'expliquerait  pas  leur  renouvellement  indéfini.  On  ne  conce- 
vrait pas  davantage  une  émission  de  rentes  pour  les  consolider.  La  seule 
solution  convenable  nous  a  paru  être  la  création  d'un  fonds  d'a«B<»*tisse- 
ment  qui  assurera,  en  premier  lien  et  dans  un  court  délai,  la  libération  du 
Trésor,  puis,  dès  que  la  dernière  de  ces  obligations  sera  éteinte,  une  res- 
source disponible  pour  )a  diïmnutioti  de  la  dette  consoliâée. 

Si  nous  n'avions  en  me  que  le  remboursement  des  obligations  venant  à 
échéance  l'année  prochaine ,  le  problème  se  fût  trouvé  très  simplifié  par 
l'observation  même  de  l'un  des  articles  de  la  loi  de  finances  du  26  jan- 
vier 1892.  Cette  loi  contient,  en  effet,  un  article  80,  ainsi  conçu: 

Abt.  80.--^  Les  excédents  des  recettes  qui  seraient  constatés  en  clôture  des  exer- 
cices 1890  et  i89i,  après  le  prélèvement  prévu  par  Varticle  61  de  la  loi  de  fi- 
nonces  du  26  décembre  1890,  et  Vexcédent  de  recettes  qui  serait  constaté  à  la 
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clôture  de  F  exercice  1892,  viendwnt  en  atténuation  des  sommes  dont  le  ver* 
sèment  peut  être  réclamé  aux  Compagnies  de  chemins  de  fer  pour  l'exécution 
des  travaux  prévus  par  les  conventions  approuvées  par  les  lois  du  20  no- 
vemhre  1883. 

Cet  article  prescrit  d'effectuer  en  premier  lieu,  sur  les  excédents  de  re- 
cettes qui  seraient  constatés  en  clôture  des  exercices  1890  et  1891,  «le  pré- 
lèvement prévu  par  l'article  61  de  la  loi  de  finances  du  26  décembre  1890  >. 
Or  cet  article  s'exprimait  de  la  manière  suivante  : 

Art.  61.  — -  Les  excédents  de  recettes  qui  seraient  constatés  en  clôture  des  exer- 
cices  1890  et  1891  seront  affectés  à  V atténuation  des  charges  résultant  des  ga- 
ranties d'intérêts  aux  Compagnies^  de  chemins  de  fer,  soit  par  voie  de  réduction 
des  émissions  d^ohligations  à  réaliser',  soit  par  voie  de  remboursement  d'obliga- 
tions venant  à  échéance.  .        '    'i 

Ainsi,  d'après  cet  articjle!»,  rappelé,  pr  Ta  dernière  loi  de  finances,  les 
excédents  de  1896  et/i^^i  dQÎvent  sèrWr  à  réduire  les  obligations  du  Trésor 
«  à  réaliser  ou  vena^i^  k  échéance  »,  pour  les  garanties  d^intérêts  aux  Compa- 
gnies de  jchemins  def(ir."*   '     '  '  '    "H'     '       i' 

Lexercice  i^8p,,}»,,pf.ép^^,flft,^fct„4e„?:ç/jfiftes^ ,,  ,  , 

de '. '87,852,000' 

L'exerafcë'i89l''î.'Miifei^'ffàtiy''radtf''aWi4ï  aëè'fW-'-'  ''"'"'    '' 
visions,  ùri  éimyat^ae/J''V:VK  .'^'.'''l'V'/l".' .'/:'.'.  ;'.".'  1'.''  "'"tS,'ooo,ooo 

>   I  ii»,fMn^',i)  in'HriMnEnseinHfeiJ'i •;'•.> .*J.'^iii-l>.'.vii}'  ti>'i6»v8&2,ooo. 

',  »    ,110    >     lii     •Tlir)7')I(|     H'*     lifal/'il»     li        iHMlf^Mf'-'l)      l'I'j'i     'i|i      I  I  ij 

Sur  cette  sommes, |ill][ri&iiiM  lUi  pffélevi^,tM)t/d*aboffd  i  .         .  , 

le  montant  .des, , gai:i\atie3  tid liatqrét»  fui,. l«»D^  .oa t  prâi^  *  > t   >  .  >  .  . . 

vement,  auraiejUneaugé  lai.joéddisatioA  .dWigation^  ;,    km     ; 

Trésor,  soit ,. •.. ^ 54i820,ooo 

Il  reste  à  porter  en  idéductlon' dés  ôbtigatlobs  venatit   '       '     » 
à  échéance. . .  ... .  : '. . . . . ', . .".'..  .1 .? . .  :  :  1  '.'.':  .11.  '•    i68,b3î2,obo 

L'échéance  de  1898  étant  en  chififre  rond  de '  iC3',6i'o,ooo 

l'insuiTisance  n'eût  été  ,quQ,diÇj.,.  ^.  «.•,...,...  ^  ...•,.• .  ,      55^588,ooo 

Conmie  nous  inscrivons. d^qsi.^ejbi^dget  de  189)  une 
dotation  pour  l'amortissemen^tde  <  »  • 229600,000 

cette  somme  fût  venue  atténuer  çnçore  le  montant  des 
obligations  à  renouveler,  et  celui-ci  eût  été  ramené  fi- 
nalement à • ..•....•• •  • .         33,088,000 

On  peut  apprécier  par  ces  chiffres  Télat  vrai  de  nos  finances. 

Sur  i63  millions  1/2  d'obligations  à  court  terme  remboursables  en  1893, 
nous  sommes  en  mesure  d'en  rembourser  i3o  millions  1/2  sans  emiprunt 
d'aucune  sorte,  par  le  seul  emploi  de  recettes  fournies  sott  par  des  excé- 
dents budgétaires,  soit  par  nos  revenus  normaux. 
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Cesten  fait  uo  amortissemeot  de  i3o  millions  1/2  qui  dé&e  toute  con- 
tradiction. 

Les  excédents  de  1890  et  de  1891  ont  constitué  toutefois^  au  profit  de 
cet  amortissement,  une  ressource  exceptionnelle  qu'il  n'a  pas  été  dans  la 
pensée  du  législateur  d'étendre  à  d'autres  exercices.  L'article  80  de  la  der- 
nière loi  de  finances  a  stipulé,  en  ce  qui  concerne  l'excédent  éventuel  de 
l'exercice  1892,  qu'il  servirait  à  couvrir,  jusqu'à  due  concurrence,  «les 
sommes  dont  le  versement  peut  être  réclamé  aux  Compagnies  de  chemins  de 
fer  pour  l'exécution  des  travaux  prévus  par  les  conventions  approuvées  par 
les  lois  du  20  novembre  i883  ». 

On  sait  à  quelles  difficultés  ces  conventions  avaient  eu  pour  but  de  parer. 
Le  marché  financier  était  désorganisé.  Le  souci  du  crédit  public  commandait 
d'apporter  dans  l'exécution  du  grand  programme  de  1878  les  plus  sérieux 
ménagements.  L'Etat  conclut,  en  conséquence,  avec  les  Compagnies  de  che- 
mins de  fer  des  traités  qui  reportaient  sur  ces  sociétés  le  soin  de  réaliser  les 
fonds  nécessaires  aux  travaux  des  voies  ferrées.  Le  Grand-Livre  de  la  dette 
publique  se  trouva  déchargé  de  ces  emprunts.  Ce  fut  la  clause  essentielle 
des  conventions,  comme  l'indiqua  le  rapporteur  du  projet  de  loi  relatif  à  ces 
traités:  «Cette  disposition,  lit-on  dans  le  rapport  du  10  juillet  i883  à  la 
Chambre  des  députés,  domine  en  quelque  sorte  les  conventions.  » 

Mais,  en  même  temps  que  l*Etat  déblayait  ainsi  le  présent,  il  avait  entiè- 
rement sauvegardé  l'avenir.  Les  conventions,  après  avoir  stipulé  que  cer- 
taines Compagnies  seraient  tenues  de  faire  l'avance  des  fonds  exigés  par  les 
travaux ,  ajoutèrent  que,  «  dans  le  cas  où  le  Gouvernement  désirerait  renoncer 
au  bénéfice  de  cette  disposition,  il  devrait  en  prévenir  la  Compagnie  au 
moins  six  mois  à  l'avance  ».  Ainsi,  moyennant  un  simple  préavis,  l'État  s'est 
réservé  le  droit  de  reprendre,  quand  il  lui  plairait,  le  payement  direct  de 
la  part  qui  lui  incombe  dans  les  dépenses  de  certaines  Compagnies. 

La  situation  financière  de  l'État  est  devenue  telle,  que  l'on  entrevoit  le 
moment  où,  déchargeant  les  Compagnies  de  l'obligation  qu'elles  ont  con- 
tractée envers  lui ,  il  sera  en  mesure  de  fournir  sur  ses  ressources  normales 
les  fonds  qu'il  leur  doit. 

Mais,  ni  dans  l'intention  des  Chambres,  ni  dans  celle  du  Gouvernement, 
les  ressources  qu'il  aura  ainsi  à  réaliser  ne  doivent  provenir  d'emprunts.  La 
disposition  de  la  dernière  loi  de  finances  est  très  nette  :  ce  sont  les  excédents 
du  budget  de  1892 ,  ce  sont  donc  des  recettes  ordinaires  qui  doivent  subvenir 
à  ces  payements  nouveaux. 

Nous  avons  maintenu  cette  disposition,  et  nous  vous  proposons  de  la 
renouveler  en  ce  qui  touche  l'exercice  1893. 

Seulement,  on  voit  que  l'État  renonce  ainsi  pour  l'avenir  à  la  ressource 
principale  qui  va  lui  permettre  de  faire  face  au  remboursement  des  obliga- 
tions du  Trésor  échéant  l'année  prochaine.  Ni  les  excédents  de  1892,  ni 
ceux  de  1893  ne  viendront  en  atténuation  de  ces  exigibilités. 

Le  Trésor  ne  peut  pas,  cependant,  laisser  subsister  ce  solde  d'obligations 
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qui,  après  les  remboursemeots  pn-vas   pour  J'exercice    1893,  atteindrait 
encore  24o  millions  1/2  environ,  savoir: 

Obligations  venant  à  échéance  en  1893 i63,62o,ooo' 

Remboursements  prévus i3o,532,ooo 

Reliquat  à  Tembourser  (obligations  à  renouveler) 33, 088,000 

Obligations  venant  à  échéance  en  1894 149,869,000 

Obligations  venant  à  échéance  en  i8g5 67,496,000 


Total  bgal 24o,443,ooo 


On  ne  peut  évidemment  songer  ni  à  maintemV  cette  dette,  ni  à  créer  des 
impôts  pour  la  rembourser  à  ses  diverses  éch^ancps. 
Voici  par  quelle  méthode  nous  proposons  de  Téteindrô  : 
Nous  ouvrons,  dans  le  budget  de  1893 y. un  nouveau  chapitre  V  ayant 
pour  objet  le  payement  des  intérêts  et  le  remboursement  des  obligations  à 
court  terme  du  TrésWl'"!''^  **""'  ,  •')ii-|t>  ni»  ^no/.  ^-...-n  ,  .  imu,     - 

Noua  inscrivons,  pour  Famoriissement  de  ces  titres,  une  dotation  de 
22  miUioart/i^;       ^:()8f  '>!>  t^^^hnd  i,h  vMn  rir/r/oî/ 

Les  mtérëts  des  obligations  en  cours  exigeront,  l'année  prochaine,  une 
sommé 3e l^t^mSb^'^ïfaîl^^^^^  ^''^■'^'''  '^^^'m^  '"P  "'nïlul >  z^)  ^h  Ium. 

Le  chapitre  reçoit  donc  un  crédit  total  de  3o,745,oio  francs.  ,      ,, 

['exercice 
rabais* 

:  pour  substituer  aux  oïiligatî6nsqu*il 

y  auraînreiimdi  tfd%ttMa*^él^*«'^tt*éi  Wre^Vap^iHrtiihtù^nl^ 

à  4p/d/0/Toirte^ë6^iiitemiiseé:'aè''èe  la 

pari  réseiVéé'àT^MWékiéiiï'ayW'ïe  HiiU^feah  c^^^       Vl'"  " 

A  l  ons^ne^  fi^fj^^  ffa  iVA^v^t^W^^  oi;»ligabons 

a  court  terme  pourrie  sçcond compte, de  Imuidation,  le  deîai  d  amortissement 
de  ce  compte  avdit  été  fixé,  en  pnncu)^.  a  dix  an^.  f^oi:squej)lus  tai*d,  a 
Tépoque  du  rachat  des  lie        ^  ^  ^  '-^i^  j' 

du  budget  une  ressolifc^  ! 
saire  au  rachat,  on  (ïécîdà  dè'^|J(î 
La  période  de  huit  ans  à  laquelle  la  disponibilité  présente  permet  de  se 
tenir  n'a  rien,  on  le  Voit,  d'excessif.'  • 

Les  obligations  se  tirouvîjLnt'  reiïibôufsées^  îa  lolalité  du  crédit  figurant  au 
chapitre  V  deviendra  libre  pour  d'auiti'es  amortissements. 

S  des  ressources  nouvelles  venaient  à  apparaître,  les  Chambres  auraient 
k  décider  s'il  en  pourrait  être  fait  un  meilleur  emploi  que  Taugmentation  de 
la  dotation  du  chapitre  V  reconstitué. 

Ainsi,  le  projet  de  budget  de  1893  dégage  le  présent  et  laisse  intacte, 
pour  l'avenir,  la  liberté  d'adiondu  Gouvernement  et  d^  Qhâttibres. 
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?n. 

La  loi  de  finances  du  a  6  janvier  1892  a  fixé  les  dépenses  du  budget  de 
rexercîce  1892  à 3,25i,524,o74' 

Par  suite  des  diverses  incorporations  que  nous  propo- 
sons d'effectuer  et  dont  le  détail  est  ci-après  »  les  dépenses 
de  Texercice  1898  se  trouvent  accrues  comme  suit  : 

Incorporation  du  budget  sur  ressources  spéciales 3 1,271,4!!  6 

Incorporation  du  budget  des  téléphones 8,672,000 

Incorporation  du  capital  des  subventions  pour  les  bâti- 
ments scolaires 1 2,670,000 

Réintégration  du  compte  d'exploitation  partielle  et  ga- 
ranties d'intérêts.  ; '.  .' 10,700,000 

Reconstitution  du  chapitre  V  :        '     '     ' 

Fonds  d'amortisaemevit  ;*. .. .  ,^: .  *\.*yi  .vv  j  «'^  i  ;.  iv  jaiôoo«ooo 

'  DÉPENSE^  TOTALES..,"....  *  3,33?,  1 37,6oo 

•     '  1'-        )'    ,M"   M'  .  !        J     »'»    ^Jî)|  MM»     '  1.1    m     m  » . .  •'  ' 

A  cette  soumie,  nous  avons  dû  ajouter,  pour  dépen^,.,  j 
nouvelles,  icompensation  faite  des  économies  réalisées.  • .  i0,ô53,y88 

MoRTAHT  TOTAL'  du  budget  de  1893 3,'347,6gt,488 

Le  seul  de  ces  chiffires  qui  appelle  encore  qij^}fg;^fS^£i^^^jS^^ip.j|j£némles 
c'est  celui  de  io,5i53^Q88,francs,jau]mîentation  nette  nés' dépenses  de  1893 
sur  celles  de  1892.         ... 

Cette  augmentation  est  due,  non  au  ,aevelQppéoiÇ^t  proprement  du  des 
services,  mais  a  rapplication  de  lois /li^ei-sos  vôtres  sans  créations  correspon- 
dant«s  de  reAsQurces.  .,,    ,         ,    .       ', 

Citons,  ?L  Uli^4'€>xjen^plcs,,içs  aijcroi^f^^^ep^ls,  wivw^î  4  W*'!^"*  V^  ^"' 
viron,  réMji^taut,t|ç  T^c^jf^i^ij  de;  j;io^yeJl,(^j^ï^im^?, pçi^  t^ avftux  publics; 

i  oiillion  enviroi^  p^ij;^  Je^  ,peiWP»s  '^i|f^'»fi*),fjkJfttgH^^  h  ^^^^ 

rioe;  1  amlliop  1/2  par  suite  de  rapplicatioa  de  la  loi  ciu  lo  iuillet  1880 
sur  i  instruction  primante  i^t.les  i^raitenionts  des  insutuieurs  ;  o  millions 
pour  la  marine^  en  éxécutiop  des  Ids  dcs':?h  fi'vrïer  1087,  3 o  mars  i(S88, 
i7Juillet  1889  et  26  décembre  l8{)o.  '  ^*  '  \     *"  ., 

Nous  ne  pouvons  à  ce  sujet  qu'exprime^:  cjie  ijpuyeau  le  ^ésir  de  voir  des 
ressources  suffisantes  créée?,  autant  qije  jp^^sîblçj,  pu  p3K)ment  où  intervien- 
nent des  lois  de  dépenses.  .    ,tl k  ,  I  », 

Notons  encore,  parmi  les  augmentations,  uu  crédit  de  1,600,000  francs 
pour  le  rembom-sement  éventuel  à  la  sprtie  de  certains  tissus  comprenant 
des  filés  de  coton  ;  une  dépense  nouvelle  d'un  demi-million  environ  pour 
Tamélioration  du  traitement  des  douaniers,  suivant  le  plan  admis  parles 
Chambres;  diverses  augmentations  montant  à  un  millioii  en  chiffres  ronds, 
afin  de  renforcer  le  service  des  douanes.  Le  rôle  de  ce  service  a  encore 
grandi  depuis  la  mise  en  vigueur  de  la  nouvelle  tarification.  Pour  protéger 
h  la  fois  le  commerce  h<ynnéte  et  l'Etat  contre  une  contrebande  que  le  rehaus- 
sement des  droits  risque  de  dévdqiper,  il  était  indispensable  de  fortifier  le 
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personnel  actif  de  TAdministration  des  douanes.  Plus  que  jamais,  nous 
comptons  sur  son  dévouement  et  sur  sa  compétence. 

Nous  avons  pourvu  également  à  Tinsuffisance  numérique  du  personnel 
départemental  de  TÂdministration  des  contributions  directes.  Depuis  long- 
temps déjà,  la  Direction  générale  la  signale;  Tlnspecûon  des  finances  Ta 
constatée  également  dans  ses  rapports.  Cette  situation  est  doublement  pré- 
judiciable aux  intérêts  du  Trésor;  d'une  part,  elle  menace  de  décourager 
des  agents  qui  plient  sous  le  point  d*un  travail  excessif;  d'autre  part,  elle 
entraîne  de  graves  lacunes  dans  la  constatation,  forcément  trop  précipitée, 
de  la  mati^  imposable.  L'expérience  a  démontré  qu'en  pareil  cas,  des  créa- 
lions  d'emplois  faites  judicieusement  produisent,  en  augmentations  annuelles 
des  recettes,  jusqu'à  dix  foià  lé  montant  de  la  dépense  engagée. 

Lors  de  la  discussion  du  budget  de  1893 ,  il  avait  été  présenté  un  amen- 
dement tendant  à  une  laugmentation  de  crédit  de  100,000  francs  en  faveur 
des  préposés.de,l'oçtf^i,4^  ^ai;jg^q|^iDerç<j)jyei^t  à  l'entrée  les  droits  revenant 
au  Trésor.  A  cette  occasion," le  Gouvernement  a  fait ^ jpbserver  que  la 
situation  des   co'rtriAis  ^ètif*«tièu4^'[^^  indirectes   était  non 

moins  dîgn^  ^'intérêt,  et  ïf  a  èxpr|mel'*eàp()ir:  qu'ît'  poùrraî^.^t^b,  donné  sa,tis- 
faction  dan^  une  certaine  mesure  à  ces  deux  catégories  d'agenis  ëkins  le  budget 
de  iSg^i 


l<:     i^rL'.f>»;f>  8C£ 


t;«w?,$rio,rri' 


«l'O^oti.MOî.  ;~<A.<"<i, 


En  exi^^i^i^Sf^;;^  €^.WSSK«M  l^a,*[F.*^ea.Y^i^i\^^*.^^fi^^J'J'!  favorablement 
par  le  Parlelment,  noui  proposons! une  augmentation  de  crédit: 

1**  De  5o,ooo  francs  en  faveur  d&ftiMÇMi3«ïÛi^BpriiïPipaw.jd^^ 
indirectes  afin  de  réduire  la  durée  «4iôl«6iv6i4ioa«Ui^  <ipii'tiAi*A»t  Àq&ire  dans 

la  dertfTOë  lilufiiiy  «y  lyui'giafly; 

2*^  De  .w)aiQ0o,fr^©6ft  $|j,prBfi>f>^fti«pr^fs^t!fii/'p^^  JiV^  en  vue 
deparef  aiîi»(oiaî«»ifl«^Tà%^§»rs#»mi^Mj   f,'>ijTj/f*'l  uU  ^^..ior.j/M-..,  .,. 

Enfin  nous  avons  fait  un  nouveau  pas  dans  la  voie  démoâ^àfique  dans 
laquelle  \é  '(^v^h^ïWéarM^'ètftr^^dllébiîi'^  feirtMe*  'j^uf  Tacilher 

l'accès  dei'êW^lo{s''pt5àM&^^u!i^'é^^  àfeé^'V^»iib«i  ^bixs  demandons 

des  crédits  desfiiilsA  Wifii{iié^î<^rês'tiâ^tirt^î(ttlg#léSl^àî^  des 

Douanes  et  cié  l'ÉA'kgttfreîfMï^feiÔlîi^  faVWrîs^è'RiufeïAtr^  côWë^es  des  au- 
tres Régies  fina^Jétkl  ^'  ^lï^jiun^'»  J'V-'i    'i'  »''M'"*'J   ''^'     ♦^   " 

iVappeions  jçpcqrç,|  1)9^1^^  w^^p^^e^ipai^l^n  affecte  aux  travaux 

de  la  Commissioi^  pxtrapfa^pmjçfjitajî^ç  du.  aiaastrç  qui  poursuit  ses  études  de 
façon  à  justifier  les  j^p;érjii^cp§^  qj^j^^iic^  préatioyf.a  iait  naître. 

On  trouvera,  danet  les  documeâts  joiats  à  cet  exposé,  des  tableaux  cpii 
présentent  la  comparaison  détaillée  des  dépenses,  pour  les  deux  exercices 
1892  et  1893.  ^ 

Le  tableau  ci-après  présente  la  répartition  des  dépenses,  par  groupes 
principaux  de  crédits,  pour  un  certain  nombre  d'exercices.  On  remarquera 
notamment  que  les  dépenses  d'administration  générale,  qui  étaient  de 
227  millions  en  1869,  et  qui  s'étaient  élevées  à  3o8  miUions  en  1876,  ont 
été  ramenées  à  278  millions  en  1 887,  et  à  moins  de  239  millions  pour  1893. 
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BSFAATITIOM,  PAft  NATUEB,  DES  DEFBMBA  DB9  KISlCiCBS  1869, 
1876,   1887,  189a  IT  1893. 


perpétuelle.. 
Dette..;  i  terme  (a).. 


YÎagère.. 


GlMR«. 

Marine. 

InstroctioB  publûpie  (i) 

Aiûftanoe. 

Frais  de  perception  et 
d'exploitatiim  dei  iaà* 
p6t«  et  rovemu  ptt- 
Wics 

Rembourtements  et  vet- 
tita^ona.  .^^*wk.4k. 

Travaux  publics,  t  -  •  f -• 

D<^cs  d^édmiiiftt^ 
àott  gëaéndto  aàtff^ 
ine  ^Ues  ci-desssas 


EXERCICE 
1800. 


francs. 

386.517»501 

98,887,300 

109,<k93,001 


594,897,863 


433,339.39(1 

161,870.829 

54,652,795 

l^,^^4î}6 


.    183.807^138 

'  îrrdO  irnj. 


227.289.737 


')b  noitfijfi 


EXERCICE 
1876. 


framct. 

743,850,075 
283.968,353 
120,614,896 


1,148,433,324 


789,949^74 

165,013*174 

75.897,447 

18^93.:[p3 

.1  •'  •      i    iV 

*JM  I  t/l'Oi) 

.203,204.290 

V)  /U'»l)  '"10 
308.130,928 


l^f^grl 


fi  '»rffj 


EXERCICE 
1887. 


fraaci. 

734,536,790 
460,965,988 
205,242,115 


),409»664,S93 


TOMM^l»! 
218,563,427 
192,481,970 

iJi.hi  tin;ji/ 

i(j/'»  G  ri  1' 
277,912.243 


6M[My»)^.i()^5|!i,'iot,te^^ifi; 

f>ffO?o<|Oiq 


BXERaCB 
1893. 


firaacs. 

761.675,520 
300,711,491 
224,436,934 


1,286,823,945 


687*564,498 

317,450,560 

186.801,224 

34.633.172 


Sii2.'682,687 
*'iAfcW3^76 

rii)  M  >  »i.tj 
238,936.274 


1893. 


fraacs. 

761.668,238 
328.043,254 
222,275,967 


1,311,987,459 


686,555,713 

223,449»228 

186.244,074 

35,012.972 


301.153,770 

,  49j077,895 
256.361.465 


23è,S48.912 


i;!J47.^9l,488 


ffi 


*fRfrwBfl 


comme  prévisions  de  i*exercice  i8^V"K<s^1«ë^ti^mfâlMrt0'<^^<i^  pendant 
lanBé§<|l99]l.f.n>'i{)   >m/  r.l  ^n»,!»  -^in]    iff/>vuori   rifj    hi'l   -^no/i.  '--     . 

La  pIiUTV»Ju^*Wij59^*?^qWp^ri^  q»ii  «er- 

ventd^  b^«e'^ux  {^•|^Misj^>^;4^  .*^^^firePWir^frfl>«Ei*^(M<.^W^^  insérés 
aiU  Jmr^lqS^if^^M\%^J^'^fH)^P^^.,^^^^  ^r^C3...Pa  pourrait 

croire,  au  prewierT^r^jquq^ç'^jt,^  ç^\\^,fOffti^,^\^^.^i^  $'élevçr  la  ma- 
joration de  recettes  du  budget  de  1898,  comparé  à  celpji  de  1892.  Mais  il 
est  facile  de  moptrer,  qu'il  ne  peut  en  être  ainsi. 

Les  plus-values  côhstaféèk'eb  ^'8qV V<^mPî^ïït^€!i^  "tSgo,  proviennent 
de  deux  causes,  des  plus-vaïûes  hoi*ma!ëà*'dei!''iiniîltsV^3ues  au  développe- 
ment de  la  consommation  e(  de  l*âppliciàti'6ii  éri  ^i'ogi  de  dispositions  fiscales 
nouvelles.  Cette  dernière  cause  de' jàiis-vaines  sVA  htiduiie  en  1891  par  un 
accroissement  de  recettes  de  48,986,600  francs.  tW,  et,  conmie  l'effet  des 
mêmes  dispositions  fiscales  a  été  escompté  lors  de  la  préparation  du  budget 
de   1893,  on  voit  de  suite  que  la  plus-value  de  1891  dont  il  y  a  lieu  de 

0)  Les  plos-valnet  de  Teiercice  1891 ,  par  rapport  aux  résultats  de  Teiercice  1890,  res- 
sarteot  à  io7,853vooo  finaocs.  A  ca  cbifire  total  les  ckangemeats  introdatts  dans  h  législation 
fiscale contrUment  pour  38. S  miUîona,  savoir:  dvcnts  de  matatioa  par  décès  (loi  du  9  oaars 
1891)  1,166,000  francs;  affidws  peintes,  273.000  francs;  taxe  sur  k  revenu  des  valeurs 
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rechercher  Temploi  «e  trouve  lédoiteii 58^867,600^ 

Cette  plus-value  devra  servir  d'abord  à  attéouerleadiminu- 
tkn»  de  recettes  qui  se  produiront  ct  1898  «  compttrtttivenMni 
à  1892,  et  qui  sont  détaillées  ci-après. 

L'année    1892    étant  bissextile   a  bénéficié 
tnn  excédent  d'évaluatien  def. . .  « . .  1  . . . .  •       6,3or>,5oo'^ 
fui  ne  profite  pas  à  1893. 

Le  produit  du  droit  sur  les  affiches 
peintes  f  prévu  au  budget  de  1892  pour 
l,5oo,ooo  francSf  ne  Fest  plus  ay  budget  de 
1893  que  pour  278,500  frapçs,  somme  égale 
tu  produit  de  1891,  d*où  une  perle  de i,226>5oo 

La  perte  supplëtnentai^^e  j^rtVué  âU  Imdget 
âe  1893  esl,  par  suite  de  la  rêfornii^  d^s  frais' 

de  justice;  de:':.. *:".'.  ■j?';/:7:*:':*/J';. '."::'!':  ■*''2-88y,'/6b-  ■  ^ 

par  suite  du  dégrèvement  de  la  grande  vitesse, 

de :  '.  .'^.'i  .v!'l".U'.VVi'i"."."J'. '.».';'.':  e .  ■.   '  '1 1^700,000      . 

parsuitè  d^  la«'!»é*icttéi)J*ii|(ï#(>i«idefa4riea-    ^  '  ' 

Enfin,  lorsqu'on  a   évalué  les  recettes    de  nMMfiidiiti  îm-i  .1 

18924  («■âaHfv^inotoi|bxkluib')deMi(fi,^ci<iiQ^    .Midn-v  -..<,  i.  ^.  n,  't 
'ancs  à'j^Anwçbir>(fléfcdiait^à»n^lès<jnM4ai)b^  -^I  /.m.b  i-.mi  •  1 

mélasâésciEil 'Kfi^fDj  lef>dl3)ito9pei!Q6flismrifCfcslr.'i'»fi')-  liii>)  in,  Jir»t  i...j.|. 
produitane3ûttiiiliéktÉSw^')à<&<^|i<90bQ'.iî)«i  nn  r-nofi-,  ^ii.>,r  .r 

f>omme de 5,261,000 franc9fp[iéiiQlitVn4b09iniptH  'i^  .u^'^wiiv^W'-^'^r  ,'",,  . 
raUvemairt^i89^»HitffAyéf;fflff<?.fin>fflfflDS.^P.nH  •^S^}^MP9  >    .m'  .  . 

•  .Mf)'i-'it.o  iiA   -To^i.liVWaL-;t.';  i^'yn  .Aovl'20v'7^o.l^^  4bvtxa,70o 

Au  reliquat,  soit' ' 28,7/16,800 

viennent   s'ajouter   les   augmentations    de   recettes  ci-après, 

propres'au'riti(rérf]ï^''iÎ9f9TIM''''^''»-' î^  -    -M 'i^''   '  m  ,. 

AugméntatiBn  au'^Wd\iA'flé^^k^éy''dès'èttiîlrtb^^  ' 

recles  et  des  taxes  assimilés 1 ,7 29,699 

ConséqûMC^  d^  l'apj^icMibn  dm'notiveau  régime  douanier.  23,609,700 

Augmentatiot^  du^piodu^'d^s  téléphones. . .  j<*  *  .\  ./....  1,9/12,000 

Variations  sur  divers  jiroldtiifs'iv  i.  * ,,.  l 247.735 

Soiiûi  A^khtp 56t275i934 


mobilières  (portée  de  3  à  4  p.  0/0),  17,^98,000  francs;  droits  de  douanes  sur  les  riz  et 
mais  (loi  du  8  juillet  1890],  2,342,000  francs;  droits  de  douanes  sur  les  mélasses  (lot  du 
11  juillet  1890),  1,773,000  francs;  vins  de  ribins  secs  (Idi  du 26  juiiel  1890),  1  «367,000 
francs;  imp6t  sur  les  sucres  (loi  du  26  juillet  1890),  14,091,000  francs. 

Si  à  ces  38.5  millions  oa  ajouté  Taugmeotatioa  de  io,485,5oo  francs  qui,  pour  les  allu- 
mettes, est  due  à  ce  que,  eo  1890,  k  consomoiatien  afait  été  priooipalnneot  «Umentée  par 
les  stodts  de  rancienue  «Ofttpêguie,  on  ramène  à  S9  milliMia  environ  (58,867^^00  francs)  la 
plus-value  due  ftu  développemeot  noriBâl  de  la  matière  tmposaUK 
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h  raccroissement   des  recette»  du  budget  de   i8g3  sur  celai  de  1892. 

Pour  tous  les  produits  qui  n'ont  été  Tobjet  d'aucun  changement  légal,  ou 
qui  n'exigent  point  de  prévisions  spéciales,  l'évaluation  des  recettes  a  été 
rigoureusement  établie  d'après  les  résultats  acquis  pendant  l'exercice  1891, 
conformément  à  la  règle  de  l'antépénultième  année. 

L'observation  de  cette  règle  a  pour  conséquence  de  laisser  intactes,  au 
profit  du  budget  de  1893,  toutes  les  plus-values  qui  seraient  réalisées  sur 
ces  produits,  soit  en  1892 ,  soit  l'année  suivante. 

La  seule  exception  importante  que  nous  ayons  admise  à  cette  règle  con- 
cerne les  douanes.  Nous  étions,  ici,  en  face  d'une  nécessité  majeure,  notre 
régime  douanier  ayant  été  profondément  modîGé. 

Comme  base  du  nouveau  r^adeiiifiep^  qi^'ç^.petj^  a,ttendre  du  produit  des 
douanes,  nous  avons  pris  les  évaluaiiof^  ^u^q^pllfs  les  co*mmissions  com- 
pétentes sont  ari^véea  ^n  appliquant  aux  entrées  constatées  en  ^889  les  nou- 
veaux tarifs.  ,,,..„,  .,,,„,,^  ,j  ,1^  ununr,       . 

Le  résultat  de. la  nogy^He  Jçgislatio^i 4ouapière  Adoptée  par  la  Chambre 
des  députés,  lit-on  notamment! dM&)[Vi*(>ii^(>p<^tfi^>jSlW^  « ]ûûe 

majoration  de  nwwUes^'de  21?  milJion§  au.  l4riJVg4^éTfl||fi^  dft  <-^i5  millions 
1/2  au  tarif  minimum.  »  a,    r^itiM-n   g;*!  Mijliwà   n  nô.j|.^'ioî    ,. 

D  ne  nous  a  pas  semblé,  t(y6«eibiH'^^'^^^^^Kd|LLalîo«B/'^^  figarer 
intégralement  dans  le  huà^eV  fi^^kWkvfkÈsiiétztté^imbd^  qui  se 

se  rapportent  au  tarif  gënéral.'''^i9^'^  iAâ(neqen>iQori)  (foi  tai|&e  hHlaril  mini- 
mum, nous  avons  cru  devoir  ââ:)limbp(ic^^v&savp/9t'«bi^^  de 
tenir  compte  de  l'accroissemenUd^  k  pl^di^ikliÔD^Atétieurecd&iOertains  arti- 
cles qui,  précédemment,  se  tifiifewOdèritfétntffgtfpnBlt  oon^n)*'  <    I 

Il  y  aUeu,  eh^tt%l'ae,£réto'«tffe*%^^ 
des  pcoimis  dont;^lefrdi[:oilU  ontété.fprtpmepi.ï»tey^.  En  conséquence,  nous 
avons  dinynué  de  10  p.  0/0  l'évaluation  afférente  au  produit  du  tarif  mi- 


nimum. 


'r 


On  verra,  par  l'exposé  spécial  rel«>tif  auximp0jô^^,r^^^iW\,^  Iw^i- 

porUnce  du  d^èXfflWft^l*?A^W^».lfrfSQJjR  ë(l)^^pfljjir,))ys  jiptroles  {7  mil- 
'i<w^s).      .  A\hw>^i,  -^.mI 

Â  ce  dégrèveniettt^  t)oyâiajiiajouiUm%iu«()attt)Q<fe^)^i(i^l  plsopo^oos  de  fixer 
a  3,  au  lieu  de  5,  le  nombre  do^toei^tt^^s  <>p&i|irub09iVA]çMr»  k  ajouter  en 
1893  k  la  contribution  foncière  des  pi:QpriéléalWit|esj  U  [en  résultera,  pour 
les  contribuables,  un  dégrèvement  de  2,787,032,  francs. 

Dans   ces   conditions,   les  recettes'  de    lexêrcice    1893 
atteindraient ^ 3,348«i58,6a2 

Les  dépenses  étant  fixées  à 3,347,69i»488 

le  budget  s'établit  avec  un  excédent  de  recettes  de 467,134 

Voici  maintenant  le  texte  du  prcget  de  loi  : 
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HIOJET  DE  LOI 

PORTANT  FIXATION  DU  BUDGET  DES  DÉPENSES  ET  DES  RECETTES 
DE  L'EXERCICE  1893. 

TITRE  I". 

BUDGET    GKNKRAL. 


-S  w. 


DÉPENSES. 


iCrédits  onverU» 


ARTICLE  l•^  —  Desi  cnéàh^  wnJriQJifv«rt^«ux, Ministres,  pour  les  dépenses 
générales  du  budget  <J^  X&f^Çè^P  A^^^i  *<im(on^énifinï  aux  états  A  et  B 
annexés  à  la  présente  loi. 


i""  A  la  dette  pobliqitevtpour. , 
2°  Aux  I  lOiivôflyTraèlirS', ' pouf 
3'  Aux  servis^  généraux  dés  uinistrrps^  po  m 


A**  Aux  f  ^ais  ^e  régie,  de  percef 
des  impôts  ^t  revenus  pcdilîe$v^^o 

5*  Aux  hmboursenil^^^'éï'Ves 
et  primes,   >our 4»i)i>oafu>oo<i 

Total  GÉ mat  TOTif(  ,  ^, 

nexés  à  la  ^résèhié  lolL 


lion^'et  d'ex[iloitation 


t^O  0<io.''f*vC 


.  .,,,^    ,    ,  ,  i3, 236,520 


^^^noMal^Mif?..!, ......  .^  i  '      ' 


des  étals  A  et  B  an-  ' 

........  1. 3,3A7,6qi,A88 


2.  —  Sur  cette  soçqi[p^\|j9^t^i^\4^,34347»l^tT488'irancs  : 

1*^  Les  crédits  ouYiÇfit^aff^  iy(i|i>9}^^i^uri)le^f4^|>entes»dtr']>iid^et- général 
de  Texercice  1893  (Algérie  non  comprise)  s*élèvent  à  3,282^743,359  francs 
conformément  à  IVtàt  Al  aé^ei#*lïà>j{)Ws4ht  i'    u     •    .    ^  . 

Ces  crédits  s  appliquent  : 

i«  A  la  dette  putt^ucr;  iitod'/.  Vr.  [\  '.'l  JV'J  .^":?.  '.'.       1,298,146,159'' 
2«  Aux  pouvoirs  ilubïte^;''pôwi' '.'.•'. . .".''.:: . . . .  : . ,    '     13,235,520 

3*  Aux  services  gétféràtot^dëë^Wîrils^ères;  "pour. .' . .  '.       1,578,039,580 

4**  Aux  firais  de  régie,  de  perception  et  d'exploitation 
des  impôts  et  revenus  publics,  pour 349,7 79,5oo 

5®  Aux  remboursements  et  restitutions,  non-valeurs 
el  prîmes,  pour 43,542,6oo 

Total  général  conforme  h  l'état  A  annexé  à  la  pré- 
sente loi , 3,282,743,359 


9°  Les  crédits  ouverts  aux  Ministres,  pour  les  dépenses  de  l'exercice  1893 
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en  Algérie,  conformément  à  IVtat  B  annexé  à  la  présente  loi,  $'<^vent  à 
64i948,i29  francs. 

Ces  crédits  s'appliquent  : 

1*  Aux  services  généraux  des  ministères,  pour   ....  5o,234i262'^ 

2*  Aux  frais  de  régie,  de  perception  et  d exploitation 
des  impôts  et  revenus  publics,  pour 13,793,167 

3"  Aux  remboursements  et  restitutions,  non-valeurs 
et  primes,  pour 920,700 


loi. 


Total  icAL  conforme  à  Tétat  B  annçxé  à  la  présente 


64,948,129 


3.  —  Le  programme  général  des^dépensci  extraordinaires  du  Ministère 
de  la  guerre,  approuvé  par  la  loi  du  3o  décembre  1888  et  modifié  par  les 
lois  des  26  décembre  i89(>'fet'*i6'jtoWé*  VS^^S;  éàfé'cte" nouveau  modifié 
ainsi  quil  suit^  en  ce  qui  ëoncernè'lès'dètàlîbdis  ^es'iàh^pitres  i4,  i5>  171 

18  et  20  bis  :  ''*''  jïn-vM   .. 


Mmm 


'I  --t 


J4, 
16 
17 
18' 
2Qhis. 


'"l'ÔÉÀlGNATlCm 
s. 
ÉMB   CHAPiTnvs; 


Armement  des  pUcM. , . 


équipages 
^A^tàcs  porUlire»*.. 
Bâtimcat»  ^t  machines 


•  DOTATIONS 


"M- 


nnilr.JioI|]/')'b  t*/Nn?W|i: 
.73.?QO.ODO  00 


202.850,000  00 
53,755,535  88 

/    ,1.  î  . 


Mppinfiiiiàfei 


EN  ri'LUS.         \  SX    80U»..,.   , 


âO.OOO/XMOO- 


^wm^ 


♦diuodfn** 

•!/">' 

21.359,53416 


m 


itTïTr 

h' 


r-n 


16 


•DO-CATIONS 

NOOTELUM. 

/I)  ^ 


)    /\if       fr. 

^^49,534  05 
30^4,88000 
53,053,32211 
f2«2:»50,00000 
32.396.001  72 


5.  —  Les  droits  de  détqiJiefi^ft.f^^qfll^jlii^.WiÇ.lf^iKial,!  cidres,  points  el 

hydromels  sont  remplacés  par  un  droit  général  de  consommation. 

J  r  r  ©  .  |f,r»„|,]Trp''^  -  -1 

6.--*  Les  droits  de  consommation  sur  l^.yins.i,pi4f0S|,  poirés  et  hydro- 
mels et  sur  les  eaux-de-vie,  esprits,  liqueurs ft|fruiU  àTeaû-de-vie,  absinthes 
et  autres  liquides  alcooliques  non  dé^^)m>4^  ^Wi  fixés,  en  principal  et  dé- 
cimes, conformément  au  tarif  ci-aprèj^i..    .   .     ,1 

Vins  (par  hectolitre  en  volume) ' 9J  oo*" 

Cidres,  poirés  el  hydromels  (par  hectolitre  en  volume).  1    00 

Alcools  et  spiritueux  (par  hectolitre  en  alcool  pur).  . ,      190  00 

Les  vendanges  fraîches  et  les  firuits  à  cidre  ou  à  poiré  sont  soumis  au  droit 
général  de  consonmiation  à  raison  de  2  hectolitres  de  vin  pour  3  hectolitres 
de  vendanges  et  de  2  hectolitres  de  cidre  ou  de  poiré  pour  5  hectolitres  de 
ponmoes  ou  de  poires. 
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7.  — -  Les  droits  d^eotrée  8ur  le%  vins^  cidres,  pmrés  et  faydromeis  sont 
supprimée  dans  le^r  villes  qai  ne  perçoivent  aucune  taxe  d'octroi  sur  ces 
boissons.  Dans  les  villes  qui  conservent  une  taxe  d'octroi  sur  ces  boissons,  le 
droit  d'entrée  continuera  d'être  perçu  conformément  au  tarif  ci-après,  dé- 
cimes compris  : 


DÉSIGNATION 


DBS   LIBUX   DB   DB8TIRATI0V. 


Ville»  d'une  population  agglomérée  àq,fi^<^p  à  lo.poo^  Va- 

bilantj J 

Villes  (Tune  population  sj^glomér^  de  i^(^^ool^^'3o,ooo  Ita- 

Villes  d*ane  popafcitioa  âg)B^ot*éFé6»èUj^éMkr«  ^'  3^o60  k»^ 

biUnU .,,- ,^^, jj.  .f^j^f  ^.y.^^^ff.^ 

Pans ' 


T 


UO  ii'iJi. 


j'A;r"iMÎ»; 


7* 


VINS 

(par  hectolitre 

eo  volome). 


CIDRES,  POIRÉS 

BT 

BTBIOMKU 

(pAr  hectolitre 

en  volame). 

-  ---'  -       - 


fr.  c. 

0  50 

"l  00 

1  50 

2  00 


fr.  c. 

0  25 

0  50 

9  75 

1  00 


8.  —  Le  droit  d'entrte  sur  les  eaux-de-vifl^  esprits.  Hqueujrs,  fruits  à  l'eau- 

Villes  d'une  population  agglomérée  de    4,ooo  à  10,000  hab^^^^,,,.,  j5fipo! 

»  ^'xiiiiioqnrfl  iio8  119 up  ^Ibui^p/lAjPe*.)^  i^^Wi^ttith  v)I  h^<>9o 

^  ..iuA>  ,'jjA'iimb  Jh9  noiJ6Ti8iiiirfBP.^iS«ef'4(5PiflP<^tTTrr,fiM;l  Hh^  9Q, 

Pans,  ,/,ji,j,fl^7iitTr •jfiwi- eiflhjïfl'jT £ ^tniinifiinirb  •>HVfi|»«^n)itibiio v9hS^. 

être  établi  de  taxes  d  octroi  sur  les  vins,  sur  Tes  ciares,  poires  et  hydromels 
et  sur  le84rièfe>s)(lfttti^ie9d<4Hèy  ié^il(tfiM<^feeè>pite<Mjo«nnitiivei  ies  tàtes, 
là  où  il  en  e«irté'y'flëip«<rfmftt>'piWT^e  àUtélet5ée8.'''^'*  '  i  ..  .nn  1.  .'  .*. 

Dans  les  Vflte^fd'iltt^  po^$Uto$M^>^^glbBl^t<er'dé''il;^  et  au- 

dessus  où  les  yitts;tè^<iMl^s^  ^k^t^thydt^ûiûiels^  «tituel- 

lemeniimftmê^'kiiifl^tA^ml^rbiVtèîM^  excéder  : 

En  ce  qui  concerne  les  vÎÉÉ«ï;»léS^îfclké?,»lpill[^  ét'ïky(iV(toeteV  **  l^rif  du 
droit  d'entrée,  d^cwns£,çpW|^,|)^ççH;p(>i^r  jle.jtWipte  d^^T^f  ; 

Encequi.ooûPfifpft>lft^bf^s,,,^Ift^p,pftlfl^lçqU)^^     ,,.        , 

Dans  les  commi;^)q».,4'HffÇ  WP^^W  ^P^j^^^  ipîoripure  à  4^ooo  ha- 
bitants^  les  tarifs  iioç^oj^fp^J^^^j}f|]^^j[is  oe,p9urropi.p^  dépasser  les  ma- 
xima  applicables  f  en  vertu  dp  p9|:^gç;Eypihe  pf^ci^nt,  aux  villes  d'une  popu- 
lation agglomérée  de  4iOoo  à  10,000  habitants. 

En  ce  qui  concerne  exclusivement  i'aicool,  des  taxes  supérieures  au  droit 
d'entrée  pourront  être  autorisées  par  un  décret  rendu  dans  la  forme  prescrite^ 
par  l'article  187  de  la  loi  du  5  avril  i884  si  ces  taxes  n'excèdent  pas  le 
double  dudit  droit,  ou  par  une  loi  si  elles  dépassent  cette  limite. 

Dans  les 'communes  où  les  taxes  ne  sont  pas  en  harmonie  avec  les  dispo- 
sitions de  la  présente  loi,  les  tarifs  seront  revisés  à  l'expiration  de  la  période 
pour  laquelle  ils  ont  été  approuvés. 
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I>an&  les  communes  ou  les  tarifs  d'octroi  sont  aatorisés  sans  ikaitation  de 
darée,  les  taxes  seront  ramenées  aux  maxima  indiqués  ci-dessus  à  l'expiration 
d*nn  délai  de  trois  ans  à  compter  de  la  mise  en  vigueur  de  la  pi?ésente  loi. 

10.  —  L'alcool  contenu  dans  les  vins  présentant  une  force  alcooIi<:[ue 
supérieure  à  1 1.9  degrés  est  passible  : 

Des  demi-droits  de  consommation,  d'entrée  et  d'octroi  sur  les  degrés  à 
prtirde  m  degrés  jusqu'à  iS.g  degrés. 

Des  simples  droits  de  consommation,  d'entrée  et  d*octroi  sur  les  degrés 
de  16  à  31. 

Les  vins  présentant  une  force  alcooKtpie  supérieure  à  !î  i  degrés  sont  im- 
posés comme  les  spiritueux  et  passibles  des  simfdes  droits  de  consommation 
feutrée  et  d'octroi  sur  la  quantité  d'alcool  pur  qullâ  renferment. 

11.  —  Avant  la  mise  en  vigueur  dès  Nouveaux  tarifs,  un  inventaire  sera 
effectué  chez  tous  les  débitante  exercés  y  iAboiiàne^,  ré4imés  pour  la  vente  des 
spiritueux  ou  établis  dans  le;s  villes  à  taxe  unique. 

Ces  débitants  seront  tenus  d'acquitter  lès  taxés  ou  compléments  de  taxes 

résultant  à€ fappllWAUoii  dus  uuuvuaui  lârlft.  ~  • 

12.  ---Uans¥iniiri€ftîr'(i*4s  yîlt^ôu  les  ciroite^  entrées,  les 
vi'n^,  cîare's^  foiv^^^éïny'àrhiûiièii^  lès  spirifùéux,  jus- 
qu'à concurrence  de  3  'llfféVen 'Viîiiiiiè^'^flb^n&'d^iinj^^  admis  à  circu- 
ler'li&emenfi'''^'  'l'^OrOi  i.  i)onJ     ;>l)  9'>TmioIggc  noiljsHj(jO(j   ni"  !■ 

Poài^  les  transpdi't^'^  foW4iWx  ;'t[uelle  qu'en  soit  l'importance  et  quelle 
qU^  ^R  la-naturé'âè^^issOM^f'TAâéQinistration  est  autorisée,  dans  les  cas 
et  Mx: ^conditions  qu'eUe  détermioera,  à -remettre -aux  marchands  en  gros, 
aux  entrepositaii^s  et  aux  débitants,  des  r^istres  d'où  ils  détacheront  eux* 
mêmes,  les  expéditions  qui  leur  seront  nécessaires.  '      ,  ' 

13i  ^^  IuesiU4t|uEm^.ou.ai|tdr^4j30)s^(H3^s^jirit^  des 

bouteilles  d'une  contenance  .égale  OU  ifS^érâMf^iiM^Uti^pfmveat  circuit  libre- 
ment en  touB^Utox,  pk^ui^yu  .que^.pré^aJpil^fMç^  leiu  mise  en  circulation, 
lesdites  l>ouleîfl^aietit  4té  jrev4tn/e$,]'daW(^?r^«àrtdi^Ws  qui  seront  déter- 
minées par  l'AdmiruistrAtion ,  ,de  yigiieftes  cQMtatotitl'isiiQquMtement  du  droit 
général  de  cowmimiAon  suri'i^lcoolijjf /^ociitenvii  '    •>  Mt  * 

14.  —  Li^s  âCqàfts^^-fcaWtioïi  (ïéïîvWS^ut^  iKbtt6à^ei*'des'  boissons  en 
suspension  du  payeméùf  dësJ'ilfMtîr  Jitfïï^^nt'aWi' ffecc^  moyennant 

le  payement  d'un' droit  sûppïénienlafrti'rfé^ 3 W'céHtîAlés'pài^  expédition. 

Dans  ce  cas' la  responsabilité  dtf  sôtÉ^si'ônn^ire  île  demeurera  engagée 
que  pendant  un  délai  de  quarante  jdors'ëpt^  fëx^iration  du  délai  fixée  pour 
le  transport.  ' 

15»  —  Les  vins ,  cidres,  poirés,  hydromels  et  alcools  expédiés  à  destination 
des  villes  où  il  est  perçu  un  droit  d'entrée  ne  peuvent  circuler  qu'en  vertu 
d'acquits-à-caulion. 

Les  quantités  expédiées  aux  débitants  en  tous  autres  lieux  peuvent  circuler 
soit  avei:  des  congés  entraînant  le  payement  des  droits  au  départ,  si)it  avec 
des  acquits-a-caution  garantissant  le  payement  des  droits  à  Tarrivée* 
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16.  —  Les  droits  sur  les  vins^  cidres»  poirés,  hydromels  et  alcools  expé- 
diés en  vertu  d*acquits-à-caution  dans  les  villes  où  il  existe  un  droit  d'entrée, 
à  des  destinataires  autres  que  des  entrepositaires,  doivent  être  acquittés  au 
moment  même  de  Tintroduction. 

Les  droits  sur  les  mêmes  boissons  expédiées  en  vertu  d'acquits-à-caution 
aux  débitants  établis  en  dehors  de  ces  agglomérations  doivent  être  payés  dans 
les  dix  jours  qui  suivent  l'expiration  du  délai  fixé  pour  le  transport. 

17.  —  Les  manquants  reconnus  imposables  chez  les  marchands  en  gros, 
bouilleurs  et  distillateurs  sont  passibles  des  taxes  générales  de  consommation 
et,  s'il  y  a  lieu,  des  taxes  locales  d'entrée  et  d'octroi. 

Quand  les  déchets  résultant  de  la  fabrication  des  liqueurs  et  de  la  pré- 
paration de  fruits  ou  de  jus  de  fruits  à  d'«acHle-vie  ne  sont  pas  couverts  par 
la  déduction  ordinaire  pour  oui41age',> coulage,  sotftirage  ou  affaiblissement 
de  d^é,  les  liquoristeft  maix^mk  èffi  gHM  obtienilent>à  cet  égard  un  sup- 
plément de  déduction.        •  '    '^  «''*  '^>ï  "'    >  '  "*'  *" 

Ce  supplément  «st  rég^i  li^i^fid«>^à^tie'Pè«Msetiient,  ckns'la  limite  de 
4  p.  o/o  des  quantités  ^Itb^  ilfl&i^^fifes'Mic?  lit^uecirs  cft  aux  fruits  ou  jus 
de  fruks  à  l'èau-de^vie  4M)rii4ttés»iJ«fc;diMtîlhrt}oiJ  iiHT'par  î^^  depuis  le 
recensement  |^rébédeiàtî>  1^1  ^  uo 'ittifiviu/ 'illoo?    f,[  ni')])j)  »u,  h.  »  ; 

Lesdi^t^w%^^i,J^^çl^8^^J^pl^cs|^ç&^  bitler, 

d'absinthe  ^f,içjçp^ui(#^ifflfi^^  m,  -nbî)  ,^..1'  .  .f    ' 

Les  fabriça*^oft^,4es.4n4p|frÂ^r^i.)^pt„,j,i^  dp  dé- 

clarations  et»  «MMrf^VJIPt^  4f)ffWl4fi8rjfe^       noîlfiinlv.f,  ^l  t., ,  ,-  ! 

18.  —  Les  soumissionnaires  d'acquits-à-dn^t^b'oUigen4rà3>ayei(j*à€léfiiut 
de  justificUitioDiffelhe  dédfaffr^fdé  elsDtfaqiiimjtlfiii^fmblofdq  bhtaiëgéfliéitile 
(te  consommation  poukiiteii^ean^dBvviel  espiiîtslr'4lqtteuitsvpfriiitst  à*  l'eti^de- 
vie  et  absinthes „et,k  ^i^^^ufhMt^M^  pour 
les  vins,  cidr^s^poi^^^^^                                  ^^^^^^.,  ^              ,^  ^, 

D  il  s  agit  d  acquits  délivrés  ^our  le  transport  de  vins  contenant  plus  de 
11  p.  o/o  d'a)<k)olv'ili3VeïJ^ta1>W'^ti«ib^^>^  taxes 

de  consommation  snr'fe  qd^afntiléid^aMfè^bèmpri^eiA^^ 

L'AdministtiatiOo  péU^E^V^^I^  4éi  ji^stMieate^ 
accorder  remise  dé  tout  'àt  '^Vlfè^^s^dt^èftii  ||iai^àlÉtiÂ  tiln^  sUà  du  simple  droit. 

19.  —  Les  artibWi^  ^tjS^ét^io^  f^^-P^^^^  P^^^^^^^^  îi^icàblfes  à  toute 
pei^sonne  qui,  se  faisant  remette 'sîills  spà  borh ,ou  soîis  ce)g^  d'un  tiers  des 
boissons  ou  toute  autre 'iliarcHafadïk'è'Sourûise  aux*  droits,  avec  le  crédit  de 
ces  droits,  commet  un  vol  bu  une '^escroquerie  au  détriment  du  livreur,  en 
détournant  ces  marchandises  de  leur  destination,  eo  s'abstenant  de  les  repré- 
senter aux  agents  de  la  R^e  ayeç  les.acquits-^-caution  dpnt  elles  sont  accom- 
pgnées,  en  preoant  un  faux  nom  pu  une  fausse  qualité,  ou  les  apparences 
d'un  commerce  en  réalité  fictif  ou  en  recourant  à  toute  autre  manœuvre 
frauduleuse  dont  l'effet  est  de  laisser  à  la  charge  du  vendeur  les  droits  ou 
doubles  droits  dont  l'acheteur  s'est  engagé  à  le  décharger  en  prenant  les 
marchandises  et  les  acquits-à-caution. 

Les  mêmes  articles  du  Code  pénal  sont  applicables  à  tout  marchand  en 
gros,  distillateur,  etc.,  jouissant  de  la  faculté  de  l'entrepôt,  qui,  à  l'aide  de 
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manœnvres  reconnues  frauduleases,  aura  engagé  la  fortune  de  ses  cau- 
tions, soit  en  créant  dans  son  entrepôt  des  manquants  de  vins  ou  de  spiri- 
tueux, on  livrant  lesdites  marchandises  sans  titre  de  mouvement  de  la  Ré- 
gie, soit  en  soumissionnant  des  acquits-^à-caution  qu'il  sait  ne  pas  devoir 
Aire  déchargés. 

Ces  manœuvres  ne  pourront,  dans  aucun  cas,  être  opposées  par  la  cau- 
tion aux  revendications  de  la  Régie. 

20.  —  Les  dispositions  des  lois  et  les  pénalités  aclueliemeul  en  vigueur 
relativement  au  droit  de  circulation  sont  applicables  au  droit  de  consoouna- 
tion  sur  les  vins,  cidres,  poirés  et  hydromels. 

21.  --*•  Tout  propriétaire  récoUantfqiiiidiésiire  vendre  en  détail  les  vins, 
cidres  ou  poirés  provenaïQt  xle.^a  cé^oUe^.eU  tenu  d'en  Sàind  préalablement 
la  déclaration  au  bureau. de  4#rilé^M  (ïiiQqiittter  la, licence  de  débitant 

Les  quantités  de  boissons  reconnues  en  sa  possession  sont  passibles  des 
taxes  généralosfiH  \QO9\^^i0omht^iàStf^^k^ 

de  famille  et  ^om  wemmii^%  ^Wts  ^ff§W9te  iw^Kfftau^îiéa  vendues  en  gros 
en  vertu.  d'eiip^tioni|régnyèrQ$(Ouite%ljçj(|itep|«qt)S0s  muixis  au  moment  du 
récolement  qui  précédera  la  récolte  suivante  ou  aprèçt/g^M^Qi^  de  vente. 

22.  ^L^TtjlM^^ytWittSi^ï^^^^^  fa- 
brique des  vins,  cidres  ou  fmm^\NëcVtè^m)m»  ^^k^^'ikâH  pas  exclu- 
si^eiAéût^'  ^^iè^ter.^ë^'ï^îfi^v^^mi^  faire  pré- 
alablement la  déclaration  atf  lfl#è^«a^TOTl^  %mKëfii«&  fe  Hcence  de 
Mai*dfamd'e!ï<jisofefioi^llf)'déIrii^^                                               *♦  ^ 

fitit^ltoit^idei  pfai$J<taun|uîtteiefe6|)(koii9  ôhni^dtàbodt'^yèisrtchaque  fa- 
brlcatioii  si  la^QDKiissoiuieBtrdëstîtiéci^^à  lafiYedleranocfêtyiuoq  rinfh;i< 

sont  punies  des  peines  édictées  par  l'artral^^*  a^^lk  toMiii'ii  juin  1873. 

34.  .-T-ilHWSwtiW)IWî%)ie  ériQi$a4'e»geîffli|fi^ '^pqujtftT^^  accom- 

pagnant] 4e9  ck#igçiî^ffi^.d^,<^p}^f(WI|^^tnYis^  de  transport, 

à  nut  ou  ip^l^|u^wm  J>wy^lbiwçirt^^  ou  de 

roc4ï:oi.  ^)M^i5«iÇ»?,iljaflïMitrèbq^^  le  défaut  d'accom- 

plissement, de  cette  ;o|>lWUpnl  .j[pj^f^):(e  Jjb  fh^^ment  dépassera  2  hecto- 
litres en  alcool  pUr,  ja  déclajAjtio^i  d'gj^^^  oevr^  être  faite  au  moins 
deux  heures  à  Tavan^je^  et  le  Servicp  po^çipra  apposer  sur  le  fût  une  vignette 
ou  un  scellement  qui,  sous  les  peines,  P^l^fes  à  farticle  i*'  de  la  loi  du 
a8  février  1892,  devra  être  représenté  intact  ^^  Tafrivée. 

25.  —  Les  abonnements  annuds  autorisés  par  l'article  4o  de  la  loi  du 
21  avril  i832  auront  désormais  pour  base  la  moyenne  des  quantités  de  vin 
fabriquées  à  Tintérieur  du  lieu  sujet  pendant  les  cinq  dernières  années,  sous 
déduction  de  la  moyenne  des  cpiantités  cpie,  durant  les  mêmes  années,  les 
récoltants  auront  expédiées  au  dehors  du  lieu  sujet  ou  livrées  à  l'intérieur, 
soit  avec  le  payement,  soit  avec  la  garantie  dés  droits  généraux.  Les  années 
seront  comptées  a  partir  du  dernier  arrêté  trimestriel  des  écritures  de  la 
Régie  qui  précédera  la  récolte. 
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Les  quantitéftde  vin  fabriquées  à  riiitériear  sont  évaluées  de  concert  entre  ' 
le  conseil  monicipal  et  le  directeur  des  contributions  indirectes  on  son  délé- 
gué, vl'après  les  éléments  d'informations  recueillis  tant  dans  ht  villo  ellc^ 
môme  que  dans  le  rayon  de  récoke  des  vendanges  introduites,  tel  qu'il  est 
détermine  par  Pacte  d'abonnement.  A  défaut  d'accord,  les  abonnements  sont 
réglés  par  le  conseil  de  préfecture,  sauf  recours  devant  le  Conseil  d'État. 

26.  —  Les  boissons  autres  que  les  spiritueux,  introduites  sous  acquit-à- 
caution  ou  fabriquées  dans  des  distilleries,  y  seront  prises  en  chai^  comme 
matières  premières  k  la  ibis  pour  leur  voluipe  et  pour  la  quantité  d'alcool 
pur  qu'elles  renferment. 

27.  -*-  Nul  ne  peut  se  livrer  ita.  {abricatiDndM  eanx^e-vie,  esprits  et 
alcools  de  toute  nature >  préparer  des  iMcéoationade  grains,  de  matures  fa* 
rineuses  ou  amylacées. ou  ixioitire^àtferDAeaiation  dasmati^^  siK^é^  sans 
en  avoir  préalablement  fait  la  déclaration  au  bureau  de  la  Régie. 

Il  est  délivré  m  prodpptQ^i)  UA.i^pis^é  dQ  c^t^  dédamCion. 

28.  —  Si  le'IbrédltAe'TtopÉft'eàt'a'énikndéVla'dédit^tîbh'di  fabrication 
entraîne  l'oj^xSVfttffi^çt  Jlftr^leffl^^^.;Çf»nBte>4'w  iwiwi  op.  litres  d'al- 
cool  pur  jja^,  ft^îi»ar,i)w4u<ft^Wi(W  pargçQnpfli  d^pri^AMeucs  agisciaqt.col- 
lectivemcjoVM  wèvJ^MW?»  W/hm]ii^^^%  MP^  j^rirn|ft.ifrfjirM*tion,.que 
pour  le4ép^,gp,)U^jj46(f*rW?t^ioih  /.m.  ^\uiuo?.  Jn-.MDicj  .  I.iu-   -  •-  . 

29.  7TT,>3^W^|  déitWiteff(llgaBpaB^n|)r9ïffe^  j^ite  )(J^ 

ou  d'esprits  est  tenu  t4fi<'.ft*€6ija¥»j^Pf^%)d«ii^'ô<^iitf/}e<J^^ 

çant  le  SPj?lw.Ft^,^«B1^ci/^'<!^«i<î^JaP^^  ->  iji.    -»:•...  ,,     .  • 

30.  -^  T<>ttt!<abrita<ilMôU»ttttktcMftd  *WëpJ>àréUs  ^^ro^k^es:à  i  la  dfatîlïatioû 
d'eaux-de-'Ti0oùd^éyprit*»l^st^«èWuy'itecn>el'fc  îin  tegistfe^spéeial,  dont  la 
présentation  pourra  être  exigée  par  les  employés  des  cor^trîbutîons  indirectes, 
le  nom  et  la.c|fifç^m^q,^efik^peiçsoipp^s,^^X(jueUep  il  aur*Jivré,,à  quelque 
titre  que  ce  soif,  dpS/appai^^i.^impiKliôps  d'apparoiMf     :      '  ♦  » 

Il  devra,  de  plus,  dans  les  quinze  jours  de  ja  ^ent^f.Mr^QtDoaili^  an 
bureau  de  la  R^ie^.l^  t^p.ie;ti)«,clpii$i<41û.d^  p^rso^ck^  a»  qm  oe0  livj^iions 
auront  été  faites.      ,'>,,,    ;    •-  .c-ilr.'j»     i»      .<■.'  •-.  ,  .  ^^'y.      .    . 

Lès  appareils  seront  poinçonnés  nioyennant  un  droit  de  i  frauc. 

31.  —  Pepdaot^a  pi^io4p,4^i:cli^ro^,  l^r.ap^reii»  appsirtfananl  à  des 
détenteurs  autres  que  1^^  ([jj^tillf^tQHr^t^pij^s  à  L^^  surveillance  .])ermanen te 
de  la  Régie  seront  mjs  .hors  ^'us^g^  au.  n^ûyen  4^  procédés  déterminés  par 
des  arrêtés  ministériels. 

Les  détenteurs  seront  teous  de  représenter  k»  appareils  hors  d'usage  à 
tonte  réquisition  des  employés*  t 

Cea  dispositions  sont  applicables  aux  alambics  laohîles. 

32.  —  Les  producteurs  non  soumis  à  la  surveillance  permanente  de  la 
Régie,  qui  veulent  faire  emploi  de  leurs  appareils,  doivent  faire  une  décla- 
ration, à  cet  effet V  &  la  Recette  buraliste,  vingt-quatre  heures  ktx  ihéim  à 
l'avance  dans  les  villes,  et  soixante-douze  heures  dans  les  campagnes. 

Cette  déclaration  énoncera  les  dates  et  les  heures  auxquelles  Tapparefl 
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scira  mis  en  marche  «  la  dorée  du  travail,  Tespèce  et  ia  quantité  des  matière» 
qui  seroot  eruployées,  ainsi  que  leur  rendement  présumé  en  alcool. 

Loi:sque  le  travail  est  terminé,  déclaration  en  est  également  faite  à  la  re* 
cette  buraliste  t  et  les  employés  procèdent  à  la  mise  hors  d'usage  des  appareils. 

33,  —  Tant  que  Tappareil  sera  à  la  disposition  du  producteur,  la  brû- 
lerie ou  ratelîer  de  distillation  et  le  local  où  sont  déposés  les  alcools  seront 
accessibles,  de  jour  et  de  nuit,  aux  employés  des  contributions  indirectes. 

Toutefois  ne  seront  pas  soumis  aux  visites  de  nuit  les  producteurs  qui 
^  auront  adopté  un  système  de  distillation  en  vases  clos  agréé  par  T^dminis- 
tration. 

34.  — Le  produit  efiTectif  de  la'  fabriciftibn  fcst  pHs  en  compte  et  devient 
passible  des  droits,  défaleatidtt'  fatte^y  ^ûdhtltés  enlevées  en  vertu  d*expé- 
ditions  régulières  et  der*i'dédùdftei<'rt^H?ôi8W!iîrtpbur  ouîllage,  coulage  et 
déchets  de  magasin.   *    ■•*    "   '  "•.  n.  itn...l'>-.h  o     .  '  i    •• 

Chez  les  boWîHem^'  dfe  ew*,»  il^'e^M'é^^\ih\*  ftl^'aHbedtïdn  d'une  quantité 
de  lolitref  dalcpp|,pw'.pfiiîpn.»pRV»rnWi^99nftXqfttian4efftmille- 

35. —  Le  coM^è'est^^églI^itttotftfèifete^lvUt^  nets  re- 

œnnusbrs  dtt'réèàéMëtit'elfctlIÛé^'ëid  fllofllëtlt'ydtftedùtois'klataxe  géné- 
rale de'Céi!ièWfiWi£fttotf'§tl  Wt'y-^^HèWJ'atetA^rfèS  foW^éi'tf'ëhtt^éè'el!  d'ôclroi. 

Les  restes  sont  également  soumis  aux  droi^'Wrfe^MikétfW  ëbtn^ë  liouveau. 


3^:.^i,f:br§'dfeife^<jbeôiièrè'aé!èIfeir^few^8a^ifebiH«^ 
ferpntdcwÂteltfe'fes'qttfeiwy^  ^'"  ''" 

Ces  quantités,  après  inventaîtlé',>WWôt'^|iri^  èb^<îHte^ ^  letit  compte. 

acqv^itlpr   .iipmédi^^çm^t,,  J1iji[ipftt,  ,^  jfiuÇ^  dans 

Tannée  m^in^.0e,^p,lrtre&4'^h;wlj#r.,,,|  ,^1  m;.;/»  ,.i  .  ,.i  o  .t  . 

37.fa-Le5'pr(iduttèurs  qoli  Veu!èht^f!iît*è'^û%e^â'ûn"àlàinbic  de  louage 
ou  d'emprunt  sont  tenfe'dtilal^e  les'd^cWi-kdèhtf'  t^rt\^ufe^  t^af  les  articles 

27,  3'2îèt3«»de"WprééëMe'4oiJ' "i""!.  "^"^^'1' '"•'  -"••■'•    "' : 

Toutes'  tes^  (*}^p<feittort^^#elfetiVô^'Ià*iiî'*tll-6diittéUl^'  qui  b^èi^ût  avec  un 
alambic  à  eux  appartenant  leur  sont  également  applicables. 

u-t'    !   -,!    *n.r}.  iiij  hi' ,'itt  /oin  "Miiîo  »m<''j  V',',      •  ,  i 

38.  —  Tout  loueur  d alambic  ambulant  est  tenu,  indépendamment  des 

oU%atioiiB  qui  l^t  s^'ifltt^odé^s  ]^r«'y  >a:fltiélbs  S3\  ^^  et  35  du  décret 
du  i5  avril  1881,  de  conspuer Srtnftïn  ï^ttbifer-JôUmal,  dont  la  remise  lui 
sera  faite  par  la  Régie  et  qu'il  devra  Soutoétti^  ad  contreseing  de  chaque 
propriétaire  chez  lequel  il  opère,  le  jour,  Theure  et  le  lieu  où  conoimence  et 
S  achève  chacune  de  ses  distillations,  lès  quantités  et  espèces  de  matières 
mises  en  œuvre  par  lui  et  leurs  produits  à  la  fiù  de  chaque  journée;  ce 
carnet  doit  être  présenté  par  lui  k  toute  réquisition  des  employés. 

39.  —  Les  contraventions  aux  articles  27  à  38  de  la  présente  loi  sont 
punies  d'une  amende  de5oo  à  5,ooo  francs,  sans  préjudice  delà  confiscation 
des  appareils  et  boissons  saisis  et  du  remboursement  des  droits  fraudés. 

40.  -^  L'alcool  vemé  sur  les  vins  chee  le  producteur  en  quantité  limitée 
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a  ce  qui  est  nécessaire  pour  augmenter  leur  force  alcoolique  de  3  degrés  au 
maximum  et  eu  porter  la  richesse  totale  à  1 1  degrés  au  plus,  est  soumis  à 
un  droit  réduit  de  Sy  fr.  5o  cent  par  hectolitre,  décimes  compris. 

Calcool  versé,  chez  les  fabricants  de  vermout  et  de  vins  d'imitation,  sur 
les  vins  destinés  à  la  préparation  de  ces  boissons,  en  quantité  voulue  pour 
porter,  en  une  seule  opération,  à  i6  degrés  au  minimum  la  force  alcoo- 
lique du  mélange,  est  affranchi  des  droits  de  consommation,  d'entrée  et 
d'octroi.  Il  en  est  accordé  pufeifiiénl  et  simplement  décharge  jusqu'à  con- 
currence de  la  quantité  qui  est  reprise  en  charge  comme  passible ,  à  titre  de 
surforce  alcoolique,  du  droit  ou  du  demi-droit  de  consonmiation  conformé- 
ment à  l'article  lo  delà  présente  loî;  le  surplus  n'est  passible  que  du  droit 
réduit  de  87  fr.  5o  cent,  par  hecldlîtte,  décimes  compris. 

Les  opérations  d'alcoolisation  soit  ch62  le  producteur,  soit  chez  les  fabri- 
cants de  vennout  et  de  vina  d'imitation  doivent  avoir  lieu  en  présence  du 
Service.      .-  ..  r  .}■  .1  it,  . 

Pour  couvrir  lo  Trésor  du«isuraroit  diedépe&sesi  ^ue  peut  nécessiter  la.  sur- 
veillance des' opérations  {di^d'esipècé,iites  opérations  donneront.  Ueu  au  payer 
ment  d'une  Fqdevmieejde  ^o;  icentimes  pair  hectolitre  de  vin  sonnais  auvinage. 
Cette  redevance  est  payée  aa>motbeal<mémederopérat}on,  avant  l'admission 
endéohaigerdlDl^akfOolfversé.ini  >(;;.;<(  1.  .    -   •?   .^    1        ,        .    - 

L'eief)|itîcnoAe  totisidiints  ddeneulfèaaqûiaeipour  Ips  aloools  qui;  <khis  les 
conditions  déterminées  par  le  décret  prévu  à  l'article  ^2  câ-après,  font  ajoutés 
aux  vios,  (^çpljj|^s^jà,,|;e3tç^r^tifln.-,  .^^  ^^^    ^     ,.:.,.....      •  . 

41.  —  Ne  sont  pas  admises* at^vinage  les  boisiods  ^ui  dci présentent  pas 
les  caractères  constitutifs  du  vin. 

En  càs(lé'èbiitèstitto/iIâ  ^t*ë^tf,1é'  dlfféi"ènd  serd  déféré  à  Texamen  des 
commissaires  ei{!>eru  hiWttiéi; 'aiÉ'ltttnistêre  dti  coMmerce  par  la  loi  du 
27  juillet  1822.  .      "i  ' 

42.  -i-i  On  décret  détertnineràleaf  conditions  auxquelles  sera  subordonné 
le  vinage  k  prix'  t!édmt  ainsi  que'  lès  obligations  à  remplir  pour  obtenir, 
d'une  part,  la  franchise  des  droits  sur  l'alcool  versé,  soit  à  domicile,  soit 
aux  ports  d'eipbarquemeat  oyk  aux  |M>ints  de  sortie,  dans  les  vins  destinés  à 
l'exportation;  d'autre  part,  le  crédit  de  l'impôt  sur  l'alcool  employé  à  la 
fabrication  des  vermouts  et  des  vins  de  liqueur  ou  d'imitation. 

Les  contraventions  au^  dîs|>psiti6ns  de  ce  décret  serontpassibles  des  peines 
édictées  par  l'article  i**  de  la  ïoi  du  b8  février  1872. 

43.  —  L'article  8  de  la  loi  du  26  juillet  1890  est  rendu  applicable  aux 
entrepositaires  de  fruits  se<ps  destinés  à  la  fabrication  du  cidre  ou  du  poiré. 

44.  —  Il  est  perçu  àdaiabrication.des  bières  un  droit,  en  principal  et  dé- 
cimes, de  5o  centimes  par  heclolitre  et  par  d^^ré  de  densité  des  moûts, 
sans  qu'en  aucun  cas  la  taxe  puisse  être  Inférieure  à  1  fr.  5o  cent,  par 
hectolitre. 

Constatée  au  moyen  du  densimètre  centésimal,  k  la  température  de 
i5  ciegrés  centigrades,  la  «densité  des  moûts  est  déclarée  par  le  brasseur  et 
contrôlée  par  les  employés  de  la  Régie.  Une  taxe  complémentaire,  en  sus  du 
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tarif  édicté  par  le  premier  paragraphe  du  présent  article  «  est  perçue  k  raison 
de  5o  centimes  par  hectolitre  et  par  chaque  degré  non  déclaré. 

45.  -^  Indépendamment  des  vérifications  autorisées  par  Tarticle  1 1 1  de 
la  loi  du  28  avril  1816,  les  employés  sont  autorisés  à  suivre  de  jour  et  de 
nuit,  quarante-huit  heures  après  Tentonnement  de  chaque  brassin,  les  effets 
de  ia  fermentation,  et  a  constater  toute  déchaîne  partielle,  tout  excédent  de 
production  à  la  quantité  déclarée  imposable  par  Tarticle  110  de  la  même 
loi. 

Les  employés  sont  également  autorisés  à  pénétrer  dans  les  brasseries  à 
toute  heure  de  jour  et  de  nuit,  même  en  cas  de  non  fabrication,  lorsque! 
existe  dans  ces  établissements  des  générateurs  de  vapeur  en  activité  ou 
lorsque  de  IVau  chaude  y  est  cons^rvé^,  q^uelle  qu'en  soit  la  destination. 

46.  —  Un  décret  déterminera  les  conditions  dans  lesquelles  sera  con- 
statée la  densité  desTnoûls  pour  TappKcation  des  droits,  ainsi  que  les  obli- 
gations à  rempKr  par  let^vassewn)  pù^  bénélm&t^  en  oas  d'exportation  des 
bières,  des  diftpositioMKlé  F«rtide'4  d^forki^u^  ttijaiUtt  1^0. 

Il  sera  égaiemeat  ponÉ^vuifiai^  d>écp«t{atiiiiitiefaves  ai  prendre  pour  que  le 
matériel  des  bra.^5epies^fïi9'pûts8le  élre>triîs«land6sliDeiiMnt  en  activité  pen- 
dant que  ces  élablissemenls  se  trouvent  légalemeÎMi  aultepbs'  et  moyennant 
lesquelles  le» ibriS9eèt3^^aurt^n>^ié|r«t^afltomfahdèvi  Visite^  prévues 

par  fartitieppééé^énio  '  1^  '^'  y'thiO  r  uv^iq  tsT)^b  *»!  ififi^n^tiitri^»',' 

47.  —  Sont  abrogées  les  dispositions  de  l'àrtïcre^Pïî  aela  181  dfù*28  avril 
1816  et'!âel^ifiokïBt^''lipM<)du^i^i;wiiftcfô<''»<'Hnb£  ^£<)  '  • 

48.  —  Lw  p|itfl«,YPPïi,9ïflfWÇW^«^«b4ï^ï'f^  ^^  *^  ^^' 
crets  rendus  p^urJçmr^ÇféculJpn  ^(^auçB^  Ijp^  à^ftfipJtication  des  dispositions 
de  larticle  129  de  la  loi  du  28  avril  1016. 

49.  —  Les  contei(laftioii9,TelAiJvl)s  À  1^^  4^^BiMfi^  9»QÛts  et  à  la  densité 
originelle  des  bièm.  seront  4élSàfétÂ  ati^f  ocyi^i^^iiîrffine^erts  institués  par 
Tarticleig  de  la  loi  du  )  7,  jviUet  18:22^1    ^i  .    ;       • 

50.  —  Sont  approuvés,  côttforitaéméftt  à  rartfcîè»  îi'de  la  loi  du  21  mars 
1878:  '     •         "•     "        •    •*•  ^-î-  ■•    •  -''  ■• 

1**  Le  décret  du  24.  décprupipe  iogij^^^^^i^lflu  i  la  convention  conclue  w 
21  décembre  1891  avec  la  compagnie  An^o  A^meriçaii  Telegraph; 

a*  Les  décrets  des  23  mars  et  i*"'  mai  1891  concernant  les  taxes  télé- 
phoniques. 

51.  —  Le  contingent  de  la  Cochinchine,  pour  l'exercice  1893,  est  fixé  à 
5  millions  de  francs  et  sera  versé  dans  îes  caisses  du  Trésor. 

52.  —  Le  contingent  du  Tonkin,  pour  l'exercice  idgS,  est  fixé  à 
1 0,000  francs  et  sera  versé  dans  les  caisses  du  Trésor» 

53.  —  Continuera  d*être  faite,  pour  1898,  au  profit  de  l'Etat,  conformé- 
ment aux  lois  existantes,  Ja  perception  des  divers  droits,  proiluitf  et  revenus 
énoncés  dana  l'état  C  a«nexé  à  la  présente  bi. 

BULL.  DS  STAT.  3l 
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S  3.  -^  Évalaation  des  voies  et  moyensm 

54.  — Les  vdes  et  moyens  applicables  aux  dépenses  du  budget  général  de 
Texercice  iSgS  sont  évalués  à  la  somme  totale  de3,348,i58)622  francs,  ré- 
partie ainsi  qu*il  suit  :  , 

Produits  à  percevoir  en  France  et  dans  les  colonies  autre  que  1'A.lgérie , 
conformément  à  Fétat  D  annexé  à  la  présente  loi 3,299,3o3,6o2' 

Produits  à  percevoir  en  Algérie ,  conformément  à  Tétat 
E  annexé  à  la  présente  loi 48,855,020  - 

ToTAt 3,348,158,677" 

TITRE  n. 

BUDGETS  ANNEXES  RATTACHES'  PPUB  ORDRE  AU  BUDGET  oiNéRAl. 

55.  —  Les  budgets  annexes  rattachés  pour  ordre  au  budget  général  dé 
l^tat  sont  fixés ,  en  recettes  et  en  dépenses ,  pour  l'exercite  1 893 ,  à  la  sonmie 
de  105,747,347  francs,  conformément  à  Télat  F  annexé  à  la  présente  loi. 

56.  ^^  A  partir  4e  l'exefcice  1893,  le  budget  annexe  des  téléphones  est 
et  demeure  supprimé^:  Les*  opérations  en  recette  et  en  dépense  dudit  budget 
annexe  sont  incorporées  au  budget  général  de  FEtat. 

L'artiole  ^  de  la  loi  dui  46  juillet  1889  et  les  articles  so  et  21  de  la  loi 
de  finances  du  26  décembre  rftgo  sont  abrogés. 

TITRE  UL  î     i 

MOYENS    DE    SERVICE    BT    DISPOSmONS    DIVERSES. 

57»  —  La  nomenclature  des  services  votés,  pour  lesqic^  il  peut  être  ouvert, 
par  décrets  rendus  en  0).nsçil  d'État,  des  crédits  supplémentaires  pendant  la 
prorogation  des  Chambres,  en  exécution  de  TarticleS  de  la  loi  du  1 4  dé-* 
cembre  1879,  est  fixée,  pour  Texercice  1893 ,  conformément  à  Tétat G  annexé 
à  la  présente  loi. 

58.  —  n  est  ouvert  au  Kfinistre  de  la  guerre  un  crédit  de  4«8oo,ooo  francs 
pour  inscription  au  Trésor  public  des  pensions  mOitaires  de  son  Départe- 
ment à  liquider  dans  le  courant  de  Tannée  1893* 

59.  —  Il  est  ouvert  au  Ministre  de  la  marine  et  des  colonies  un  crédit  de 
2,600,000  francs  pour  Tinscription  au  Trésor  public  des  pensions  militaires 
du  Service  de  la  marine  à  liquider  dans  le  courant  de  Tannée  1893. 

60.  -—  Il  est  ouvert  au  Ministre  de  la  marine  et  des  colonies,  un  crédit  de 
3oo,ooo  francs  pour  Tinscription  au  Trésor  public  des  pensions  militaires  du 
Service  colonial,  à  liquider  dan^  le  courant  de  Tannée  1893. 

61.  — •  Les  cautionnements  des  trésoriers-payeurs  généraux  sont  fixés 
d'après  le  montant  de  leurs  émoluments  soumis  aui  fêlenues  pour  le  service 
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des  pensions  civiles ,  à  raison  de  huit  fois  les  émoluments  n'excédant  pas  le 
chi&e  de  35,ooo  francs  et  de  douze  fois  la  portion  de  ces  émoluments  qui 
dépasserait  25,000  francs.  Un  décret  fixera  les  cautionnements  du  receveur 
central  de  la  Seine  et  du  trésorier-payeur  général  de  la  Corse,  ainsi  que  les 
détails  d'exéoption  du  présent  article. 

62.  —  Le  Ministre  de  finances  est  autorisé  à  pourvoir  atji  remboursement 
des  obligations  du  Trésor  à  court  terme,  échéant  en  1Ô93  : 

i""  Au  moyen  de  la  dotation  comprise  au  chapitre  5  do  budget  du  Minis* 
tère  des  finances; 

a*"  Au  moyen  d'une  somme  de  33,o33,2od  fr.  33  cent,  à  prélever  sur 
r^Lcédent  de  recettes  de  Texerdce  1890; 

3*  Au  moyen  de  l'excédent  de  recettes  qui  sera  constaté  à  la  clôture  de 
Fexercice  1891; 

4*  Pour  le  surplus,  au  moyen  de  rémission  d'obligations  du  Trésor  à 
court  terme  dont  féchétnce  et  le  taux  sewnt  déterminés  par  décret. 

63.  —  Le  Ministre  des  finances  est  autorisé  à  créer,  pour  le  service  de 
la  trésorerie  et  les  négociations  avec  la  Banque  de  France,  des  bons  du 
Trésor  portant  intérêt  et  payaUen  à  une  échéance  qui  ne  pourra  pas  excéder 
une  annéa  Les  bons  du  IVétor  en  ^circulation  nepounDnl  exo^er  àoo  mil- 
lions de  francs.  I  .    .    .(  .,      , 

Ne  soDl  pas  compris  dans  cette  41111116  les .  boqs  >  qui  tseraieâ t  > dépoéés'  à  la 
Banque  de  France  en  garantie  de  ses^ avances  pérmanèntesr^   -     n^ 

64.  — La  ville  de  Paris  est  autorisée  à  mettre  en  circulation,  pendant 
Tannée  1893,  des  bons  de  la  caisse  mcÀricipale  pour  une  somme  qui  ne 
pourra  excéder  ^o  millions  de  francs. 

65.  —  Le  Mioislrt  de  Tintérieur  est  autorisé  à  accorder  aux  départements 
et  aux  communes,  pendant  Tannée  1893,  pour  la  construction  de  leurs 
chemins  vicinaux,  conformément  au  règlement  d*administiration  publique  du 
3  juin  1880,  des  subventions  montant  à  la  somme  de  3  millions  de  francs 
et  imputables  sur  les  crédits  à  ouvrir  au  budget  général  de  Texercice  1894. 

66.  -^  Le  Ministre  de  la  marine  et  des  colonies  est  autorisé  à  continuer 
ou  à  entreprendre,  pendant  Tannée  1893 ,  la  conâtruction  des  bâtiments 
dont  les  nonaa  figurent  au  tableau  qui  sera  annexé  à  la  préaenle  loi.  Il  ne 
pourra  pas,  dans  le  courant  de  cette  année  «  mettre  en  chantier  d*aiitres  bâ- 
timents d'un  déplacement  total  de  plus  de  2,000  tonneaux. 

67.  —  Les  approvisionnements  que  le  Ministre  de  la  marine  et  des  colo- 
nies est  autorisé  à  entretenir  en  exécution  de  Tarticle  32  de  la  loi  de  finances 
du  26  février  1887  ne  pourront,  pendant  Tannée  1893,  monter  au-dessus 
d'une  valeur  totale  de  ii3,6oo,ooo  francs,  ni  descendre  au-dessous  d'une 
valeur  totale  de  62  millions  de  ifrancs,  d'après  la  nomenclature  des  prix  en 
vigueur  au  moment  de  la  promulgation  de  la  présente  loi. 

Ils  sont  répartis  conformément  au  tableau  H  annexé  k  la  présente  loi. 

68.  —  Le  Ministre  de  la  marine  et  des  colonies  est  autorisé  à  livrer  à  Tin^ 

3i. 
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dustrie,  pour  être  transformé  et  utilisé  au  profit  du  service  des  constructions 
navales  (chapitre  18), le  vieux  matériel  qui  se  trouve  en  magasin,  jusqu'à 
concurrence  d'une  valeur  de  2,760,000  firâincs,  cette  valeur  étant  déterminée 
par  le  prix  auquel  les  industriels  transformateurs  recevront  ledit  matériel. 

69.  —  Les  subventions  accordées  aux  départements,  villes  et  communes, 
en  exécution  de  l'article  4  de  la  loi  du  20  juin  i885  et  dans  les  conditions 
prévues  par  les  articles  5  à8  de  ladite  loi  et  par  l'article  68  delà  loi  du  26  jan- 
vier 1891,  seront  fournies  à  l'avenir  en  capital. 

Les  payements  à  efifectuer  par  l'État  sur  ces  subventions  représenteront 
une  quote-part  des  dépenses,  effectivement  faites  pour  la  construction,  la  re- 
construction et  l'agrandissement  des  établissements  d'enseignement  public, 
déterminée  par  Ta  proportion  dans  laquelle  l'État  aurait  contribué,  en  vertu 
des  lois  précitées,  au  payement  des  annuités. 

70.  ,«^  Le  montant  total  des  subventions  annuelles  que  le  Ministre  des 
travaux  publics^pçyt  s'engager,  pendant  l'année  1898,  à  allouer  aux  entre- 
prises de  chenpins  de  fi^^  d'int^éçét^ocal  ou  de  tramways,  en  vertu  de  la  loi 
du  1 1  juin||i88o,  pe  devra  pas  excéder  la  somme  de  800,000  francs  pour 
Jes  cheqjînp  de  jrt^r jf^^i^iléréf  1^      et  de  600^000  /ran(^  pour  les  tramways. 

7tL  -^[LeiMÎBÔdioekktertras^ihixjpuliiics'Osti  autorùé.à  tsiéç^fierj^  pandapt 
Tannée  1893,  sur  les  fonds  avancés  par  les  chambres  de  commef03,  villes, 
déf>aftebaèntsi>et^aQtrea  »intérc|^sésU]deS'timvaQK  i«i^ti&MAil^irÎYÎèreii9>tfi€Anaux 
et  poirt9matitiiiiès,'4iélciGBpliv  aliouaiftiam^Àiaisomai6de.ij4»4$&cwoQofrs^n€s. 
Les  crédits  nécessaires  au  payement  des  dépenses  seront  ouverts  par  décrets 
de  fonda  de  coiKours  d^ns  la  limite  et  à  mesure  de  la  réalisation  des  ver- 
sements. ' 

Les  éréait9  non  employés  en  fin  d'exercice  et  les  ressources  corres- 
pondantes ne  pourront  être  reportés  aux  exercices  suivants  qu'en  vertu 
d'une  loi. 

72.  — Les  tr^vjivix  à  exécuter,  pendant  l'année  iSgâ,  soit  par  les 
Compagnies  de  cliçmins  de  fer^  soit  par  l*État,  à  l'aide  des  fonds  que  ces 
Compagnies  mettront  à  la  disposition  du  Trésor,  conformément  aux  conven- 
tions ratifiées  par  les  lois  du  20  novembre  i883,  ne  pourront  excéder, 
sans  y  eomjf^miA^  té' nitit^rié}  reniant;  le  maximam  de  Ho  millions 
de  franco  stir  lesquêls'^là  ^mme  à' constituer  sous  fbnhed'avances'rembour- 
fables  en  annuités  ne  pourra  excéder  elle-même  lemiaximum  de  lio  tnil- 
lions  de  fraoï^s.   ,,...,, 

Les  versements  des^Coiaiipagni^&seroat  ppirtés  à  un  compte  intitulé  ;  Fonds 
de  concours  versés  p(kr  .Us.Copipagnies  de  cheminfi  de  fer  en  exécution  des 
conventions  de  i883,,      .,.  ,  ,  ' 

Les  crédits  nécessaires  au  payement  des  .dépenses  seront  ouverts  par 
décrets  de  fonds  de.  opncours,  à  mesure  de  la  réalisation  des  versements 
effectués  par  les  Compagnies^ 

Les  crédits  non  employés  à  la  fin  de  l'exercice  1893  et  les  ressources 
correspondantes  ne  pourront  être  reportés  aux  exercices  suivants  qu'en 
vertu  d'une  loi. 
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73.  —  Le  montant  des  travaux  complémentaires  à  exécuter  en  1898  sur 
les  lignes  en  exploitation,  après  la  clôture  effectuée,  suivant  les  prescriptions 
des  décrets  des  2  et  6  mai  et  6  août  i863,  12  août  1868  et  de  Tarticle  79 
de  la  loi  de  finances  du  26  janvier  1892,  sur  les  justiGcations  financières , 
de  leur  compte  respectif  de  construction,  et  dont  le  Ministre  des  travaux 
publics  pourPa  autoriser  Timputation  en  1898  au  compte  de  premier  éta- 
blissement, non  compris  le  matériel  roulant,  est  fixé  à  la  somme  de  55  mil- 
lions, ainsi  r(!^partie  par  Compagnie  : 

Compagoie  du  Nord , 1 1,000,000^ 

de  l'Est 10,000,000 

de  rOuest 9,000,000 

de  Paris-Lyon-Méditerraué^ '  12,000,000 

d*Oriéans 6,5oo,ooo 

du  Midi 6,3oo^ooo 

Syndicat  de  grande  ceinture  de  Paris 200,000 

^     .1  '  "■] ■    ■ 

TOTAI-  EGAL^,.|.  .,,  •  .  .  .  ,  55,000,0P0 

En  ce  qui  touche  les  travaux  complémentaires  ayant  pour  but  le 
remplacement  d'ouvrages  anciens  par  des  ouvrages  nouveaux,  il  ne  pourra 
être  imputé  sur  les  sommes  susénoncées  que  les  plus-values,  positives  ou 
négatives,  des  înstalliliotift'  nOQveUeftnourffesiinatîUadoiis  i^u'^elles  auront 
remplacéeis.    f'  mu  ;,..>•>.  .  ■  . 

li'afitorisatiôn'donwto'iè^r  le  paragraphe^^premier «ne* sepa^ 'valable  1  que 
jusque  concurrence!  des  «omities  rédirâienitûdépeodéas,'dan&.ie'COtm.  de 
Texercice  1893'.  •  <«       ;  .        ■..,  >,. 

74.  —  L'excédent  de  recettes  qui  serait  constaté  eo  ctt'ture  de  l'exer- 
cice 1893  viendra  en  atténuation  des  sommes  dont  le  versement  peut  être 
réclamé  aux  Compagnies  de  chemins  de  fer  pour  l'exécution  des  travaux 
prévus  par  les  conventions  approuvées  par  les  lois  du  20  novembre  i883. 

75.  —  La  nomenclature  des  documents  à  fournir  aux  Chambres  par  les 
différents  ministères,  en  exécution  de  dispositions  contenues  dans  les  lois 
antérieures  de  finances,  est  fixée,  pour  l'année  1893,  conformément  à 
l'état  I  annexé  à  la  présente  loi. 

7^,  < —  Est  et  demeure  autoyrisée  la  perception  des  contributions  directes 
et  des  taxes  y  assimilées  établies  pour  lexercice  1893  en  conformité  de 
la  loi  relative  aux  contributions  directes. 

77.  —  Toutes  contributions  directes  et  indirectes  autres  que  celles  qui 
sont  autorisées  par  les  lois  de  finances  de  l'exercice  1893,  à  quelque  titre 
ou  sous  quelque  dénomination  qu'elles  se  petxxnvent,  sont  formellement 
interdites,  à  peine,  contre  les  autorités  q[ui  les  ordonneraient,  contre  les 
employés  qui  confectionneraient  les  rôles  et  tarifs  et  ceux  qui  en  feraient  le 
recouvrement,  d'être  poursuivis  comme  concussionnaires,  sans  préjudice 
de  l'action  en  répétition  pendant  trois  années  contre  tous  receveurs, 
percepteurs  ou  individus  qui  en  auraient  fait  la  perception. 
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L'IMPOSITION  MOYENNE  PAR  TÊTE. 

La  note  suivatile^  qui  fait  partie  de  Texposé  des  motifs  du  projet  de  bud- 
get de  1893,  nous  parait  pouvoir  en  être  utilement  détachée. 

On  rapproche  parfois  des  impositions  perçues  en  France  ceile%qui  existent  à 
Tétranger  pour  établir  un  parallèle  défavorable  à  notre  pays.  Ces  sortes  de  compa- 
raisons prêtent  &  de  graves  erreurs,  étant  donné  les  façons  si  diverses  de  dresser  les 
budgets^  Pour  noire  pays  mèmev  les  calculs  les  plus  inexacts  sont  présentés  quand 
on  parlo^  noUmment,  de  TimpositioD  moyenne  par  têia.  11  ne  sera  pas  inutile  de 
fixer  la  vraiç  situation  des  choses.  ,     . 

Les  trois  éléoients  essentiels  de  la  taxation  sont,  en  France  s 

Les  impôts  payés  à  TÉtat; 

Les  impéii  payés  aux  d^rtementa  ; 

Les  impôts  payés  aux  communes,    , . 

A  vrai  dire,  ni  dans  le  budget  de  I*£tat,  ni  dans  les  budgets  communaux,  il  n  est 
aisé  de  faire  exactement  la  part  des  éléments  fiscaux.  Certains  produits  divers  peuvent 
être  considérés  par  les  uns  comme  d^  téritabtes  taxes  et  par  d  autres  comme  la 
simple  rémunération  d'un  service  rendu.  Il  peut  aussi  y  avoir  dissentiment  sur  ce 
que  contient  exAftoncnt d'icyôUe  pni^mt  brut  d'un  mûiM2pfile«.jîQi39n^g..q^ui  des 
tabacs.  En  tout  cas ,  U  doute  ne  porte  que  sur  de  faibles  fractions  et  Ion  peut  doiner 
comme  oooilîtuai^t  une  éYoluatioa  très  sériene  M,  très  iii:^rtia)e  des  charges  pon- 
iributivès  du  peu|>le  iraiiçaî|i  lesiodjcatioofi  coivantes  1       .  ^ 

;        .      .n  .,,;,.♦  BUDGET   Dg    iSgS, 


-ï — ^ 


I  "  ^  '      /,  1         .    X  Imp^sitioa  .     '  Impontioi» 

, RE^ARTrriON  Dts  IMPÔTS.    !  totale.  par  tête.  | 

'     '  '       '       '     \^      '  ■  mîlfion»   de  fnne$.  fir.       «. 

Revenus  fiscaux  de  TEtat \ 2,780  72  5o 

Revenus  fiscaux  des  départements.  I 164  4  3o  ' 

Revenus  fiscanx  de^comtnunes . . .  » 55i  i3  85 

Total    i 3,^75  90  65 

■■■*      «>■■  mu       ■■■ 

On  peut  tenir  po«r  certain  que  la  somme  des  impôts  payés  par  les  Frangais  à 
TEiat,  aux  départements  et  aux  coix^nunes,  approche  beaucoup  de  3  milliards  1^ 
sans  Y  atteindre.  Le  chi£te  officid  de  la  population  étant  aujourd*bu!  de 
S8,34a,iM>ohabitftnli ,  ii^n  gésnlta ,  par  iéte  d'hahrtant ,  an»  fifasTga.  moyfiiiiie  de 
90  à  91  fi*ancs. 

De  ce  que  nul  autre  pays  ne  'présente  une  moyenne  aussi  élevée,  il  ne  faudrait 
pas  conclure  que  le  conlHbaable  soit  plus  rigoureusement  traiié  en  France  que  par- 
tout ailleurs.  Il  faut  tout  d*abord  tenir  compte  des  services  plus  ou  moins  nombreux, 
plus  ou  moins  complets,  que  rÉtat  rend  aux  citoyens  en  échange  de  Targent  qu  il 
reçoit  Pour  les  cultes,  pour  l'instruction  publique  à  tous  les  degrés,  pour  les  tra- 
vaux puUics,  notamment  pour  les  voies  et  moyens  de  communication,  pour  les  arts, 
pour  l'hygiène,  pour  Tassistax^ce  publique»  pour  lagriculture,  Tindustrie,  le  com- 
merce, notre  budget  contient  des  dolationi  supérieures  à  celles  de  la  plupart  des 
budgets  étrangers.  L'inégalité  des  services  compense  et  au  deli,  daos  certains  cas, 
Tin^alité  des  charges  existantes. 

En  outre,  le  poids  reUitif  des  impôts  dépend  de  la  richesse  des  populations.  Tel 
peuple,  avec  une  taxaticm  moyenne  d'environ  60  francs,  sera,  a  tous  égards,  beau- 
coup plus  chargé  proportionnellement  que  le  peuple  français. 
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LE  MOUVEMENT  DBS  BUDGETS 

DEPUIS  1809. 


Le  Ministre  défi  finances  a  annexé  à  Tetposé  des  naotift  do  projet  de  bud^ 
get  pour  i8g3  des  tableaux  nninériqiies  et  tin  diagramme  destinée  à  faciliter 
Fétude  comparative  de  nos  budgets  successif^,  depuis  1869,  en  les  rendant 
exactement  comparables  entre  eux.  La  difficulté  venait  de  ce  €[ue  certaine! 
recettes  et  certaines  dépenses  de  l'État  ont  été  tour  à  tour  détachées  du 
budget  et  réincorporées.  L'état  d-dessons  montre  qudle  a  été^  de  1888  I 
1893 ,  l'importance  de  ces  réincœ:poration8.  j 

£TMr>  par  exercice,  ié  1888  4  i693j  des  d^entei  ùicorporieê 
aa  imdget  ordinairew 


. 

^**^*^ 

IHII 

EXERCICES 

1 

TI^iyAUX, 
PUBLICS. 

c«triniriÉ« 

CHEMINS 
YIGINAUX. 

MàaiH& 

Mtnordi- 
tttir*.  ) 

-auniBS.) 

v*iirraÉlT 
de  chemins 

simw- 
tIôns  ' 

M0X.AI1U. 

TfÔTAtJX. 

frtoe*.  . 

fftnc 

fracs. 

firtnct. 

francs. 

(Venes. 

frtncs. 

1S88,... 

47,624.(100 

0.500,000 

n 

Il 

l'i      ■ 
II 

tt 

'itt24,400 

,$8^.... 

40,096,400 

7,000,000 

16,000,000 

u 

ti 

II 

69,035,400 

1890.... 

45.^18,400 

0,900.000 

67,004,000 

II 

II 

II 

60,422,400 

iSçt» 1 ji 

45,90^.400 

1,300,000 

28.614,000 

108.060,000 

II 

II 

188,973,400 

1891...  . 

36»139,400 

6.265,600 

37,300,000 

66,105.500 

66,000,000 

u 

201,810.400 

1893.... 

37,0Î1,000 

6,300,000 

38,260,000 

60.138,00Q 

66,700,000 

12,570,000 

220,989,000 

Cet  état  ne  comprend  que  les  dépendes  réincorporées  au  budget  général  « 
sans  augmentation  correspondante  dea  recettes  et  qui  constituent  des  charges 
nouvelles.  Toutes  les  incorporations  pour  ordre  ont  été  laissées  de  côté;  telles 
sont  l'incorporation  des  dépenses  du  budget  sur  ressources  spéciales,  nnco^ 
poration  du  budget  annexe  des  téléphones,  rîncôrporatîon  des  dépenses  de 
l'instruction  primaire  effectuées  à  l'aide  de  centimes  spéciaux,  etc.  En  effets 
toutes  ces  dernières  réîncôrporations  de  dépeioséë  sont  conâpenséès  par  Tin- 
scrîption  au  budget  général  de  recettes  équivalentes. 

Les  tableaux  qui  suivent  (pages  ^72  à  A77)  et  le  diagramme  qui  les 
accompagne  tiennent  compte  de  oes  rélnoorporatûma  diverses  et  permettent 
de  suivre,  pendant  une  période  d'un  quart  de  sâèdA^  le  mouvement  total 
des  recette»  et  dépeuses  de  l'État. 
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I.  —  DÉPENSES  DE  TOUIE  NATURE  DEPUIS  1869. 


O 

ce 

H 
X 
H 

i 

DÉPENSES 
du 

BOMIT 

ordinaire. 

AUTBE* 

normales 

ineorporéos 

an  budget 

de  1893. 

(•) 

3 

TOTAL 
des 

BtfSlSBS 

ordinaires. 

à 

DÉPENSES 

BITBA- 

OBOUIAIBBS 

in^porées 

an  budget 

général 

de   1893. 

(«) 
6 

TOTAL 

DBS  DÉPMSBS 

ordinaires 
et 
extra- 
ordinaires. 
6 

SUBVEN- 
TIONS 

XT  ATAICBS 

ponr  travaux 

de 

ebemins  d#  fer. 

Capitaux 
remboursables 

aux 

Compagnies. 

7 

TOTAJL 

des  dépeancn. 
8 

feanee. 

iranee. 

frsMs. 

franes. 

frants. 

francs. 

francs. 

.869. 

l,ei9«8Q8,25) 

117,940.100 

1.737,647.354 

199.366,067 

1,937,213,421 

76,131,547 

2.013,344.968 

1870. 

2.447<565,109 

127..n42,685 

2,574,897.794 

640,950,756 

3.215,848,552 

49,856,170 

3.266.704,722 

1871. 

2,366.758.919 

62,472,254 

2,429.231,178 

673.655.338 

3,102,886,511 

36.374.800 

3.139.261.311 

187». 

2.567,157.919 

60,663.779 

2.627,821,691 

143,887,156 

2,771,708.854 

35,375.006 

2.807.083.854 

1873. 

2,705.834.346 

69.554,137 

2.775.388.483 

149,774,930 

2.925,163.413 

35.755.000 

2.900.918.413 

1874. 

2,554.031,543 

69,076,657 

2,623.108,100 

194.518.086 

2,817,626.188 

9 

2.817.626,188 

1875. 

2.594.404.075 

79.107.079 

2,675.5n,l54 

287,153,135 

2.960,664.289 

12.000.000 

2,972.664,2«9 

1876. 

2,639.752.325 
2.683.459,284 

77,959,484 

2,717,711,809 

309.726.525 

3.027.438,334 

38,000.000 

3,065.438.534 

1877. 

80.095.544 

2,763.554.828 

261.057.209 

3,024.612,037 

80.095.000 

3.104,707.037 

1878. 

3,050,794,562 

80.427,261 

3.131,221.845 

234.739,058 

3,305,960,901 

36.871.145 

3.402.832.046 

1879- 

2.864,976,365 

86.874,009 

2,951.852,374 

403,670.635 

3,355,423,009 

35,807,913 

3,391.230,922 

1880. 

2,H20,307,453 

91.530,458 

2.911.837.911 

501,757.686 

3.413.595,597 

17.776,686 

3.431.372,283 

1881. 

2,876.263,041 

93,287.026 

2,969,550,067 

723,780.766 

3,693.336.833 

17.297.790 

3,710,634.623 

■*U: 

3,016,450,402 

69,378,801 

3,105,829,203 

674.114.965 

3.779,^4,168 

21.345.040 

3,801.289.214 

i883. 

3,004,240.481 

•6,372,477 

3,190,612.958 

626.999,499 

3,817.612,457 

24,841,745 

3,842,454,202 

i88i. 

3.116,550.084 

96,304.365 

3,212,863,449 

302,718,797 

3.515.582,246 

50.163.827 

3,565,746.073 

i885. 

3.104,875,556 

98,460,571 

3,293,335,927 

170.691.866 

3,464,027,793 

85.606.205 

3.549.632.998 

1886. 

3.057.  lÇ7,985 

69,187,063 

3,126.36^,048 

253.221,289 

3,379.586,337 

68,660,000 

3,4^8,246,337 

1887. 

2,972,307,823 
2,987.0?2,357 

60,223.402 

3,041,531,225 

328,736.800 

3,370.268.025 

55,385.500 

3,425,053.525 

1888. 

77.242,705 

3.064.2.^5,062 

279,415.207 

3.343.670,269 

00,364,000 

3,404,034,269 

1889. 

3,004.087.428 

88.921,779 

3.093,009,207 

231.344,897 

3,324,354.104 

80,380.000 

3.404.734.104 

1890. 

3.074. 20Î,706 

43,240.524 

3,117,458.230 

204.553,502 

3,322.011,732 

86,406.000 

3,408,417,732 

1891. 

(0  (•) 
3,247.512,835 

52,429,684 

3.299.942.519 

88.390,617 

3,368,333,136 

68,016,000 

3,476.349.136 

189s. 

3,251,524,074 

40.020.836 

3,291.544,910 

15,994,991 

3,307,539,901 

93.800.0U0 

3,401.3^9,901  1 

1893. 

T0T\ 

3.347.601.488 

• 

3,347.691,488 

a 

3,347,691.488 

93,800,000 

3,441,491,488  1 

71,154.843.234 

1.917,130.580 

73,071.973,814 

7,900,125,781 

80,972,099,595 

1.280.108.374 

82.232,207,96^1 

(A) 

i 

tiono 

Déduction  failf* 
Réisitégration  a 

d«ê  foml»  de  ce 

mconrs. 
iredttbttdgHde 

-  du  senice  de 
•     du  budget  ei 

-  du  budfst  ex 
rees  spéciales  an 

5o  millions  poi 

a  chancelleries  diploaatiqnet. 
1  pensions  de  la  marine. 
Urdord  nalre  des  travaux  publics 

budget  ordinaire  des  dépenses  c 

ir  tenir  compte  dca  annulation 

surertes  par  les  centimes  adii- 
s  de  crédits  {probables  en  fin 

Transport  du  b 
iU  |K>ur  l'instruc 
Déduction  f«iU 

adgel  tnr  resson 
tion  primaire, 
d'une  somme  de 

(h)  Dépenses  U\*aw 
(1)  Dépenses  eieetn 
général.  (Voir  Udé»e 
(1)  Liquidation  de 

t  antérieurement  l'cbjVt  de  comp 
lées  sur  ruMoareès  etlraordinaîrei 
loppeinent  de  ces  dépenses  page 
'ancien  budget  extraordinaire  d( 

tes  spéciaux.  (Voir  le  dcveloppem 
1  ou  sur  fonds  d'omprant  et  qni 
i75.) 
la  guerre. 

ent  de  ces  dépenses  page  474.) 
âgnrant  en    189S  au  budget 
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II.  —  RECETTES  NORMALES  DEPUIS  1869. 


EXERCICES. 


1870.. . . 
1871 .... 
&87S  .... 
1873.... 
1874.... 
1875.... 
1876 .... 
1877.... 
1878.... 
1879.... 
1880.... 

1881 

188s  . . . . 
i883  .... 
1884  . . .  ■ 
i885.... 
1886. ...I 

1887 

1888 .... 
188».... 

1890  .... 

1891  .. . . 
1899  .. .. 
1893  .... 


TOTAOX. 


RECETTES 
dn 


ordiiuire. 


franet. 

1.762,047,006 
1,611.981,358 
2,000,858,813 
2,406,792,712 
2,670.550,094 
2,518,464,322 
2.705,358,451 
2,778,351,801 
2,795,985.122 
3,171,115,575 
2,965,551,891 
2,950,923,948 
2,988,374,978 
2.980,477,690 
3,037,973,019 
3.032,014.444 
3.056,035.830 
2,940,291,981 
2,968,477,833 
3,107,534,722 
5,108.072,541 
3,229,372,253 
5,854,149,535 
3,251,861,852 
3,348,158.622 


TOTAL 
BU  roxos 
de  concours , 

resMorcea 

•Moplloiuielles 

oa 

reports 

d'oxetionU 

àdidaire. 

(A) 

3 


1,491,904 

22,593,178 

182,096,794 

338,543,772 

a51,197,732 

32,291,215 

35,951,539 

43,627,148 

64,808,777 

377,715,391 

123,897,319 

72,560.186 

85,749,834 

70,190,763 

81,657,264 

70,334,017 

92,749,469 

11,015,279 

16,818,155 

83,187,215 

83,114,755 

73,811,092 

101,938,027 


NET 

Aen 
UCBTTEft 

ordinaire». 
4 


Titanes . 

1^761,455,612 
1,589,388,180 
1,818,762,019 
2,158,248,940 
2,428.352,362 
2,480,173,107 
9,669,406,912 
2,734,724,653 
2,731,176,345 
2,793,400,184 
2,841.654,572 
2,884.363,762 
2.902.625,144 
2.910,286,927 
2,956,315,755 
2,961,680,427 
2,963,886,361 
2,929,276,702 
2,951,659.678 
3,024,347,507 
3,024,957,786 
3,155.561,161 
3,252,211,508 
3,251,861,852 
3,348,158,622 


70,847,276,993      2,317,340,915     03,520,930,078      1.850,160,277       70,386,096,355 


AUTRES 
atcsnu 

nwmales 


badgot 
de  s 893. 

(•) 
5 


franea. 

117,949,100 
127,342,685 
62,472,254 
60,663,779 
69,554,137 
69,076.557 
79,107,079 
77,950,484 
80,095,544 
80,427,261 
86,874,009 
91,530,458 
93,287,026 
89,378,801 
96,372,477 
96,304,365 
98,460,571 
69,187,063 
67,545,200 
61,272,265 
74,475,943 
28,811,380 
37,992,003 
40,020,836 


TOTJTt 

QÎHBBAL 

dea  recettes. 
6 


franea. 

1.879,404,712 
1,716,730,865 
1,881,234,273 
2,218,912.719 
2.497,006,400 
2,565,249,664 
2,748,513,991 
2,812,684,137 
2,811,271.889 
2,873,827,445 
2,028,528,581 
2,975,894,220 
2,995,912,170 
2.999,665,728 
3,052,688,232 
3,057,984,792 
3.062.346.932 
2,998.463,765 
3,019,204,878 
3,085,610,772 
3,099,433,729 
3,184,372,541 
3,290,203,511 
3,291.882,688 
3,348,158.622 


(a)  Voir  le  diveloppempnt  de  ces  recettea  page  476. 

(b)  Recettes  qai  faisaient  antériearement  l'objet  de  eoMptes  ap^eianx.  (Voir  le  développement  de  ce»  recette*  page  4770 
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m.  —  Développement  des  dépenses  normales  incorporées  aa  budget  de  1895 
et  qui  faisaient  antérieurement  tohjet  de  comptes  spéciaux. 


(Gdonne 

3  daUOilei 

m  I,  page  47 

^0 

^ 

BUDGET 

dM 

BUDGET 

DB  I.A  CAU8B 

BUD6BT 

DÉPENSES 

COMPBXSBBS 

par 

BUDGET 

DÉ- 
PENSES 

HIUTAIBBS 

DÉ- 

(4 

CIAXCBLU- 

dM 

DB  LA  CAIS8B 

dM  rtcetlea 

nir 

ti 

PENSES 

3 

BIM 

diplom». 

iaviBdM 
dt  la  mariât. 

•"•— 

en 
atténaation 
dea  inl«r4u 

nUSOUBCBS 

marithnes 
dt  l'Ânnam 

D«  BDDBBT 

TOTAL. 

H 

tiqoM 

— 

lisaemeot. 

de 

ap^ialM. 

et 

dea 

M 

et 

PenaloBs 

la  dette 

conaolairea. 

dtla  mariae. 

(c) 

aoitante. 

(»)• 

d«  Tonkin. 

t^léphonei. 

fraaea. 

fraaea. 

1  fraooa. 

frtf«». 

freiK.. 

fraaas. 

fraacs. 

francs. 

i%H' 

1.540,214 

12,028.448 

(  6,968,672 

91,077 

37,330,689 

• 

• 

117,949,100 

1870. 

1,607.217 

12,849.157 

•  6.000,144 

1,592.365 

35,293,802 

• 

m 

127,342,685 

1871. 

1,781,045 

11,941,368 

• 

572,007 

48,196,934 

» 

■t 

62,472,954 

187.. 

1,413,346 

13,677,i01 

■ 

34)63,847  i 

41,600.085 

« 

w 

60,663,770 

1873. 

1,836.377 

15.585,296 

• 

3,696,218î 

4&.436.246 

• 

r 

69,554.137 

1874. 

1,660,871 

15.940,483 

- 

1,405,989. 

60469,714 

a 

m 

69,076,«»7 

1875. 

1,540,601 

15,519,590 

• 

11,828,520' 

50^225,308 

. 

• 

79,107,079 

.876. 

1,598.386 

16,337,144 

a 

5310,653 

54,20^301 

• 

» 

77,950,484 

1877. 

(*)     • 

16,913,432 

» 

64»20,261 

56,261,861 

■ 

a 

80,095.144 

^%^B. 

17,442,374 

1  1  .   .'    <  •    ) 

:  4,042,614 

58.94^,273 

• 

. 

80,427,961 

1879. 

16,554,316 

<  '<j    1  n|i,i 

8,937,938 

41,381,755 

• 

0 

86,874,009 

i88d; 

a 

19.468,209 

.    !.♦".*     il 

1  4.719,175 

61.348,074 

,>r 

• 

91.550,158 

1881. 

,  28,579 

2oi490,797 

^ll<^  )<  H  «'1 

;  8,853,743 

68.910.907 

f 

.     . 

92.287,f26 

i88a. 

•      M 

23i621,457 

■     l.i''».    L 

t  8,557,849 

57,199,405 

9 

• 

89J»78.è01 

i883. 

m 

24^489,054 

^^f    '■  >»     • 

11,539,075 

60.344.348 

Ê 

• 

96.571,177 

1884. 

* 

24,074,075 

"       '     « 

11.474,886 

.  60,755,404 

t 

• 

96.304.165 

i885. 

- 

28,981,197 

« 

9,349,733 

60,129,641 

« 

• 

98,460,571 

1888. 

• 

C)   - 

■        t 

9i769,040! 

59,424,025 

a 

• 

69,187,#63 

1887. 

'    i 

• 

,.  # 

7,601.715 

59,853,485 

1,678,992 

a 

69,223.402 

1888. 

• 

•' 

1       ■' 

7,225.446 

54.046,819 

15,070.440 

. 

77.242.105 

.889. 

t 

é 

! 

7^1,055 

67,024,908 

14,445,836 

• 

88,921,t79 

1890. 

m 

» 

! 

* 

(D)      . 

(r)28.811,380 

14,458.144 

■ 

43,249.124 

.891. 

m 

p 

i 

• 

32,592,003 

14,657,681 

5.180,000 

52,429,684 

.89.. 

m 

M 

» 

» 

33.390,836 

0 

6.636.000 

«0.020,936 

1893. 

T0T«. 

m 

m 

• 

• 

• 

» 

,     a 

« 

12,881,096 

305,915,898 

142.958,816 

135,487.176 

1,246,887,201 

61.190.303 

11,810,000 

1.917,130,580 

(C)  IMd«eAi«n  ftit«  du  MkaU  de  nmin  poor  It  CaÎM*  de*  rttrtiU*  fént  là  tïmXUa—, 

(d)  D^tnsM  loBcritM  aa  kadgvt  ordintÎM  à  partir  da  1890. 

(■)  Dtdaction  fait«  dct  cedtinif^s  dépattomenUax  et  commananx  «t  dtt  fendi  da  eadtsti 

re;  y  eonpri 

•  les  e«nti«e» 

départemeatauK  et  comuianaux  poar  les  dépense»  de  I*inalniction  prioiairc. 

•l6a  par  les  t 

-enttmes  addi- 

tionnelt  poar  rinstmction  primaire. 

(0)  Lea  dépeaies  mlHiairea  ft  marilimea  da  Tonkitt  et  de  l'Annam  ae  aont  élevéea  rMlei 

ment  peadan 
,438,144' 

t  les  exercices 

1887,1888,1889.1890,18914 SÔ.MO.eU'    35.770.440'    29,445.830'    31 

24,657,681' 

Mais  ellea  ont  Itm  coarertea  par  dea  aab- 

rreneade    35,291.411      19,800,000      15.000,000      12 

,000,000 

10,000.006 

ea  extra- 

,438.144 

14,657,681 
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IV.  —  Développement  des  dépenses  effectuées  sur  resemxrûes  extraordinaires 

ou  sur  fonds  d'emprunt  et  qaifigntent  en  i898  «a  budget  général, 

(Colomiê  9  du  tMeàu  I,  pêgê  $71*) 


COlSTMVCtlOirft  BCOt  AlBia. 

^'^^ 

'*'™'™ 

. 

BUDGKT 

BtmOET 

COMPTES 

-  ■  ^^—  — -•~- 

SUBVEN- 

GARANTI8S 

IXTIAOIOIKAIEB 

de 

dn  ao  juin 

TIONS 

vantât 

ce 

DB  VKHMUKT 

de 

(If  et 

LIOOIDATIOI. 

i'*eta»partie* 

i685.) 
Capitau 

IDBTUTIOXS 
extra- 

UXIASB»' 

tfiTAtlBS 

anx 
aBaapagniea 

TtîTAt. 

PO 

èmdifn»H.) 

(Net 

dant  anz 

auxekemîni 

de  chemins 

ift9  minioiM. 

(M 

(*) 

anuttitii 
lÉUt.  (d) 

TÎcinaïu. 

de  fer. 

rr.nef. 

f^MC». 

frantl. 

f^ttca. 

franaa. 

francs. 

franca. 

franaa. 

i«C}. 

g7,061»453 

102,304.614 

« 

• 

ê 

a 

199,866,067 

■870. 

^5,229.214 

615,721,544 

• 

m 

é 

a 

64P.950,168 

iS^i. 

4,215,782 

069|439,530 

a 

• 

H 

« 

673,655,338 

1871. 

2,875,474 

a 

l4î.011.t»J 

m 

1 

ê 

143,887.156 

1873. 

7,205.346 

a 

Ht,609,684 

tt  ' 

1 

ê. 

149,774,950 

i«74» 

U080.2gi 

• 

193,428,797 

'  ••  ' 

1                    a 

.« 

194,518,088 

1875. 

2»846,386 

• 

«4,»W,749 

■-     . 

(                    ' 

'      c 

287.153.135 

1876. 

• 

a 

309.7M»5al 

"•' 

'                  a 

l'a. 

.  g 

309,726,525 

1877. 

* 

• 

261,057.20^ 

'i»   ' 

a 

î       ..    .•> 

-  ;     *  M  '  t 

261.057.209 

1S78. 

a 

*               •  •  ' 

Sl89,m,70| 

.      tVtf 

1,615,353 

i         M\  , 

. 

. 

234,739.058 

1079. 

• 

2S4.030»649 

l«MM,60t 

..tl.f 

4.S00.405 

Il   ,  ».  > 

a 

405»570.655 

1880. 

• 

429.314,3ll 

*7,956.70t 

■r.- 

14.522.613 

'■'  L.i.   . 

a 

501,767.686 

iS8». 

i      '    • 

670.238,675 

«55.096,58) 

"•■',-^ 

19,861,510 

,  ''    .»/'  . 

J^      1         '.   Ml 

723.786.766 

i9èà. 

• 

646.530.851 

'           '     ê 

..(.<^ 

27,784.114 

"p  1    iV  1 

.:'   1        . 

674,114.065 

i«SS. 

■ 

587.130,917 

m 

■Nr.tl 

39,868,582 

r.-.O  *K, 

1' 

626,990.499 

188À. 

a 

(■)  275,146.006 

» 

^.|' 

,27.572.791 

f.    '1  a"  ■» 

302.718.797 

i8S5. 

t 

(b)  170,691,856 

ê 

•'■ 

!    (»)       • 

6,040,930 

170.691,566 

1886. 

a 

(b)  154,975»842 

» 

21,888.525 

8.315.983 

6J.00«.000 

255,221.289 

1887. 

a 

(■)  193,400.040 

a 

4.100,026 

'  21.994,336 

8.242,398 

104.000,000 

328.736,500 

1888. 

• 

159.102.6H 

f 

18,418,«78 

16,290,432 

603.475 

89,000.000 

279,415.207 

.8«9. 

a 

161,624,823 

a 

13.198,676 

1    9.607,002 

8.021 

47,506.375 

251.544.897 

1890. 

« 

143,045,8^4 

a 

11,033,233 

.    5.446,634 

^  f4#,^f 

45.170,102 

204,553,502 

.S91. 

a 

a 

a 

14,826.580 

|i>]6,300«000 
|i>)5.100,000 

. 

07.264,037 

88,390,617 

189.. 

* 

a 

• 

10.894.991 

•  • 

(0      • 

15,994,991 

,893. 
To- 

« 

a 

a 

• 

1 

\       '  -  ■ 

^ 

a 

taux.. 

140,522.946 

5,212,506,790 

1.822.002,036 

94,300,709 

207.079,815 

10.752,972 

411.940,514 

7,900,125.781 

(^) 

il*  de*  fendt  de  WiieDan. 

(•) 

D«r>l««lioii  1 

(c) 

Ce  toUl  M  c< 

impose  àe  8oi,i58,448  freact  de  dépense*  «(Rrentet  à  U  première  partie  èa  eomple  de  liquidation , 

•td« 

1,019.905,66 

aux  < 

ïserciees  1876 

a  1881  et  le  repartiMent  aînil  : 

jg^5 

, 278»485«(l 

>67'      1        1 
25               ] 

lAm%, 164 

,966,654'          1 

1877.!!.!.. 

;;; 258.735.9 

880 56 

,307.356            1 

1878 

232,723.144       |       1 881 33,586.581 

(» 

ÉvautioB. 

^ 

(« 

En  188&.  U 

(' 

a  an  bodget  ordiaair*  dM  garantie*  d'intirét. 
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V,  — u  Développement  des  ressources  à  déduire  des  recettes  ordinaires, 
(Cdéiine  3  du  tableau  II,  pag^  ^73.) 


- 

EXCÉ- 

• 

FONDS 

RESSOURCES 

DENTS 

EXERCICES. 

do 

ixcsrrioH- 

des 

TOTAL. 

OBSERVATIONS. 

COICOOMS. 

IBLUS. 

BOOCBT8 

fnMt. 

franos. 

Tranos. 

franco. 

(1)  Prit  do  la  Banque 

do  Franco 3,311,550'00« 

»»«9 

1,491.994 

■ 

■ 

1.491.994 

Emprut  do  36o  mil- 

1870  

1,108.440 

21,484,738 

22,593.178 

lions 255.521  00 

3,567.071  00 

1871........ 

412.893 

181,683.901 

(») 

(«) 

182.096.794 

Non  compris  : 
Remboursement  dn 

*87» 

11.552,076 

266.991.696 

GO.000,000 

338,543,772 

Goovernomeot  do 

lUroOTsy 880,207  00 

1873 

18,648,312 

232,549.420 

■ 

251,197,732 

28.847.059 

32.291,215 

gaebo 4,913.000  00 

*»74 

3.444, 156 

• 

1875 

32.463.954 

3,487.585 

m 

35,951.539 

(a)  Emprunt    do    5oo 

nullions    730,171'00« 

1876 

40,394.052 

3,2i2.496 

43,627,148 

9,861.466  00 

»»77 

48,714.529 

10,094.248 

• 

64,808,777 

Non  compris  : 
-  Aottboorpemont  dn 

»«7S 

57.964,114. 

318^^9,209 

1,182.068 

377,715.391 

Gonvcmomeatdo 

l'Umgnav 1,150.762  00 

ifldomnkimalfacbo  2.422.000  00 

»«79 

4.966,341 

'  4    «tf 

li9t(»Q.978 

133,897.319 

(') 

Part  eontribnt.  des 

»88o .' 

6.303.684 

'■  fk 

^06iK6,502 

72,560,186 

États. tnii   dans 

1881 

5,140.434 

'80,M,400 

85.749,834 

les  dcpeoses  de  la 

6,574.763 

03,616.000 

70,190,763 

.oOram>Ttcaino...         81.303  00 

188s 

a 

i883 

6,160.431 

75,496,833 

81,657.204 

(3)  Prêt  de  la  Banane 

do  France* 13,449ftS« 

1884 

5.373,655 

(»)  1,665,695 

G3,'iOl.C67 

70.334,017 

Empi*  do  5oo  mil- 
rnma.  (1886.)..      638,506  31 

i885 

8.420,920 

64,SH,549 

92.749.469 

Prodoit  de  la  conver- 
sien  (  4  et  4  1/9 

»886 

7.250,323 

3,764.956 

11,015.279 

,  p.  0/0) 1,515,000  00 

Emissions  dos  obUg. 
do  Trésor 699,887  64 

i»«7    

13.251,084 
(A 
73,325,749 

(1)   3,567.071 

16.818.155 

Avances  do  la  Caisse 

1888 

(a)   0,861,460 

83,187.215 

des  dépots  p'  les 
riaoaux   télepho- 

»«»9 

79.791.320 

(3)  ^323^435 

(4)  0.500.000 

83,114.755 

niqnes 456.501   40 

67,511.092 

73.811,092 

3.323.435  07 

1690 

(4)  Avances  de  la  Caisse  des  dépdts 

»89> 

28,189.898 

(5)73.748.120 

101,958,027 

»»9« 

- 

• 

a 

(5)  Roliqnats   do  fonds    d'emprunts 
kffMiés  a«  b«d)^  ottroordinairo  de  la 

»893 

• 

f 

• 

M 

goocto  oi  roport^s  à  rexercice  1891  pour 
U  liqoidation  de  ce  budget  eitraonlt< 
naire. 

533,057.717 

1,234,206.750 

529,986.448 

2,317,310,915 

a)  y  eompri 

1  les  fond*  do  eonconn  pour  TEinotition  nnivi 
pris  16,613,490  francs  do  «ontribotioos  «xlroo 

rselU. 

1)  Non  con 
c)  Non  con 

rdinairoa  do  gnerre  frappa  en  Algôn'e. 

pris  11,106,567  franco  do  eontriboiions  ottroo 

0)  Prâèvsm 

ont  sur  Ifl  prêt  de  1*  Booqno  do  Froneo.      . 

b)  Excédent 
(r)  Dont  17, 

du  budget  ettraordinsiro  de  1871.* 

rtie  do  eompte  de  liqnidatioo. 
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VI,  —  Développement  des  ircettes  normales  incorporées  aa  budget  de  1893 
et  qui  faisaient  antérieurement  f  objet  de  comptes  spéciaux. 


(Colonne  5  du  ta 

Uean  II,  p^ 

ge473.) 

. 

BtJDGBT 

CAISSS 

CAiSSE 

REGBTTfiS 

fiOOOET 

BUDGET 

1 

de. 

CSAHCBLLBMIU 

diplomatiqnct 
et 

d«s 

111VAI.10U 

de 

••AMOWIBSI- 

nxT. 

ea 

ATTilDATIOR 

delà 

aar 
KBsaooacaa 

ap«cidaa. 

AIHSU 

dea 

TOTAL. 

eoBaolaires. 

la  marise. 

(M 

dette  lotUnle. 

(c) 

tél^phoaaa. 

franc*. 

fraaca. 

fraaca. 

iraaca. 

fiaoaa. 

Irancs. 

(raaea. 

i86»... 

1,540,214 

12,028,448 

'    66,053,6'/5 

*    ■      ^«1,077 

37.330.680 

. 

117,040.100 

1870.... 

1.007,217 

12,840,157 

76.000.144 

1.502,365 

39.203,802 

127,342,685 

1871... 

1,761.045 

11.041,36^ 

572.007 

4S,1M,034 

62.472,254 

187»... 

1,413.346 

13.677,501 

3,063.847 

4K6pO,085 

60,663,T70 

1873... 

1,W6.377 

15,585,2gb 

3.606.218 

48,430.240 

60,*^54,137 

1874.  .. 

1.560,371 

15.040,48b 

1,405.080 

50,100.714 

69,070,557 

.875.... 

1.540.661 

l5,512,5ol 

11.828.520 

50.225.308 

79,107,070 

.878..., 

1,508^86 

16,337,l4 

• 

5.1^10,658 

-34.213,301 

77,050,484 

.«n... 

•  ■ 

a«^015.43k 

<>!     '■  #    .  '    w 

'-.d?i^/^l 

56,261.801 

' 

80,005,544 

1878... 

■ 

17,4i2.37  i 

...  kmt^^i 

58,042,27i 

j               1 

80,427,261 

.879... 

•;„ 

I6,554,3U 

,uhn^^ 

61.381.755; 

m 

1 

86.874,000 

iWo.  .. 

•    ' 

.-  10,468,20p 
20,400,7ol 

4,710,17^ 

07,343,074 

' 

01,530,458 

1881.  .. 

22^79 

8,b53.748 

63.010,007 

03.287,026 

188s... 

■  ■ 

'28,621.457 

'  8;S57,840 

57,100,403 

. 

80,378,801 

1883... 

/ 

^4,480,054 

11.530,075 

60;344,348 

. 

06,372,477 

i884.  .. 

- 

24.074,07^ 

11,474.888 

. .  60.755*404 

..  -  « 

06,304.365 

i8t5.  .. 

" 

28s081,m 

9,340.738 

60420,641 

t 

08.460.571 

1886... 

' 

• 

0,763,010 

50,424,023 

60,187.063 

.887... 

• 

a 

7,001,715 

5tt,853,485 

\ 

67.545,200 

1888.  .. 

• 

. 

7.225,446 

54,046,810 

. 

61.272,265 

.88^,.. 

- 

7.461,038 

.  67^24,008 

. 

74.475,043 

.8fo... 

. 

0 

(») 

(»)28.811,380 

1 

28,811.380 

.891... 

» 

m 

• 

32,502.003 

5,400.000 

37,002,003 

189,... 

• 

t 

• 

33,300,836 

6,030.000 

40.020.836 

1893... 

a 

* 

■ 

• 

• 

12,881,006 

305.915,898 

142,058,810 

135,487,176 

1,240,887,201 

12,030,000 

1.856,100.277 

(A)D 

Muctîon  faite  de»  aouinea  «fleci 

^  «uf  achat»  de  rauUi  pour  la  Caisae  dei  re 

traitas  pour  la  ^ 

rieillosaa. 

'.)  R 

icrllva  rôiulrgr^es  aa  budget  or< 

linairo. 

(c)  D 

idvctiMi  faite  daa  ceatima»  d^ 

irteaieatanx  el  eo«aiao««x  at  dea  tonù*  du  ca 

dastre. 

(D)R< 

liat^raUoa  panai  ït  rteettea  d 

b  kidget  ordiaaira  des  ceaiinea  effeetéa  aiu 

dépeasea  de  l'i 

Bstmetioa  pri- 

maire. 

^^^^ 
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LE  MOUVEMENT  DE  LA  DETTE 

EN  INTÉRÊTS  DEPUIS  1884. 


Le  tableau  suivant  figure,  comme  les  précédents,  au  nombre  des  annexes  de 
Texposé  des  motifs  du  projet  de  budget  de  rexercice  1893  : 


IntëréU  de  la  dette 
consolidée 

Intérêts  de  la  dette 
"^****"*"         Il 

Intérêts  compris  dans 

rant  au  budget  de 
rÉt«t.../.  l..* 

Total..  . . 

Montant  des  annmtës 
dont  il  n  a  pas  été 
possible  de  taire  la 
distinction  en  inté- 
rêts et  Amortisse- 
ment  


1884. 
Daonjs 

4— 


(îrand. 


706,11^11  738.t56.W0 


mt^ 


*'^«    \\U)       .1     .    >' 


iJ"OT6.5ft  1,361 


978,1^3 1,622 


0,^5U.000 


18S7. 


frsaci. 


JifL 


'^Ai.328.f>3 


1,013.505.945 


9.601,957 


1890. 


firaacfl. 


739,059.676 


270,686.948 


1.035.495.904 


12,672.600 


189S. 
pioriT 


frues. 


761.668,238 


<k^ikQ^Ri(\  ^1  nnnnno 


252.550,329 


1.035,218.560 


14.231.000 


OssaiTATiORS.  —  A  U  fin  d«  1887,  lu  rentes  4  cl  i  i/ap.  o/o  ont  ûlé  converties  pu  rentes  3  p.  o/o.  Le  broMee 
de  k  MMMHM»  •*«•»  inêmk  f§  ■■■  mJbiIiib  d'ialMih  U  6,»3Ma^  inaes.  C«  bcasAsa  Jk  cli  om^yt  k  gjigtf 
nne  imiision  de  rentes  3  p.  o/o. 

Dut  U  période  1890*1893,  {dasienr^  op^ations  de  eoaveruon  et  de  renfcoarssaMBt  oat  été  faites.  Lt  rédvelioa 
qni  en  est  résnlt^c  ddis  les  intérêts  de  U  dette  est  de  6,o59,9Ôo  firanfs  pour  l'année  1898,  eavoir  : 

Conversion  en  1891  des  oUlgalïons  ds  Trésor  à  eonrt  tsrme,  des  bons  de  liquidation  et  obligations 
trenlenaires ^••••. • 3,977*^ '>o^ 

Remboorsement  en  1891  dos  bons  de  liquidation  émis  ponr  les  dommages  causés  par  le  génie  mîli- 
ttire.  •• .,....,.......»., ....t............. 56o,a3o 

Réduction  ea  189s  de  4  k  3.s5  p.  0/0  ds  l'intérêt  des  obligatiMS  à  k»f  terme 1 ,5a  1,760 

Total 6,o99,t5o 

mmÊÊmÊÊaÊÊÊÊÊÊÊBÊsmmmmmmmmmsm 
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LES  CONTRIBUTIONS  DIRECTES 

ET  LES  TAXES  ASSIBilLÉES  (». 

Situation  au  i"  avril  1892, 


Comparaison  des  évaluatiom  avec  le$  réUs  émis. 


désignation  des  produits. 

&VALUATION& 

RÔLES  ÙtfIS. 

EXPUCATION 
DisBirriimcis. 

Budget  ordinaire 
et  budget 
sur  ressources    | 
spéciales. 

CootribntioQs  directes. 
Taxes  assimâées  (')... 

806,175,134' 

II 

707.042.000' 
II 

doit  a*»  r^M  rMUat  i  ÀMttr* 

.1. 

Totaux 

806,175.134 

797,042.000 

Comparaison  des  recouvrements  de  1892  avec\les  recouvrements  df^  f.^.'- 


DESIGNATION  DES  PR^UITS, 

(  Rndgai  ordinairs  ci  bmdftt  wU  ftnvmêê 

cpédtl«s.  ) 


OoDtributîons  directes, 
taxes  asiimilëes  ^'). .  • . 


Totaux. 


RECOUVHJÇMENTi   ,-,, 


87.378.700' 


87,378.700 


ÔO.SSO.SOC 


69,53MbO 


En  PLUS  «Bx  reooavrements  de  189a 


.^f  PLUS 
is  18^. 


17,838,900' 


17,838,900., 


TTJTTT 

EN  MOINS 

M  189s. 


17,838.900' 


Comparaison  des  frais  de  poursuites  de  1892  avec  ceux  de  1891. 


DÉSIGNATION  DBS  PRODUITS. 

(  ReeoavreBtnU  de  ko«t«  jutw*  «ffMia^ 

sur  tons  1m  ^itracM  ea  cown.  ) 


Contributions  directes  et  taxes  assimilées 

Proportion  entre  les  frais  de  poursuites 
et  les  recourrements 


FRAIS  DE  POURSUITES 

IX  1891.  ni  1891. 


245,100' 
2ir.36p.0/00 


240,200' 
2fr.77p.0/00 


EN  PLUS 
n  189s. 


4,900' 


EN  MOINS 
11  a89s. 


Ofr.41p.O/00. 


^')  La  présente  Mtuation  ne  comprend  que  les  contributions  directes,  attendu  que  les  rMes  rela- 
tifs aux  tojcH  êsmmiléet  ne'Mol^pai  «AMMf  émit  dant  totts  let  départemenU. 
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LES   REVENUS    DE   VÉTXT. 


Les  tableaux  que  la  Direction  générale  de  la  comptabilité  j)iiblîqoe  a  insé- 
rés dans  le  Joamal  officiel dn  ii  avril  et  que  nous  résumons  ci-après  (pages 
482  à  487)  font  ressortir,  pour  la  France  et  l'Algérie  réunies,  les  résultats 
suivants  : 

OEBNIER    MOIS   CONNU. 

Différence  en  plus  par  rapport  aux  évaluations 3,i74,5oo 

Différence  en  plus  par  rapport  à  1891 8,696,600 

DEPUIS    LE    !•*   JANVIER. 

Différence  en  plus  par  rapport  aux  évaluations 1 5,888,ooo 

Différence  en  plus  par  rapport  à  1891 80,777,800 

Les  différences  que  présentent,  en  France,  les  produits  de  mars  1892 
comparés  à  ceux  de  mars  1891  comportent,  de  la  part  des  services  compé- 
tents, les  observations  suivantes: 

IMPÔT  DE  4  p.  0/0. 

Accroissement  de  83o,ooo  francs  sur  les  résultats  du  mois  de  mars  1891,  sans 
cause  particulière  à  signalei\ 

ENREGISTREMENT  ET  TIURRB. 

Enregistrement  —  Par  rapport  aux  recettes  du  mois  de  mars  1891,  les  recou- 
vrements ont  progressé  de  i,446,ooo  francs;  cette  différence  porte  sur  presque 
toutes  les  branches  de  Timpôt  à  Texception  des  mutations  entre  vifs  à  titre 
onéreux. 

Timbre»  —  L* augmentation  de  728,500  francs  sur  les  produits  du  mois  corres- 
pondant de  Vannée  1891  s  applîqvie  principalement  «o-tiôibre  de  dnnenaîon  ordi- 
naire et  au  timbre  des  polices  d'assurances  et  des  récépissés  de  chemins  de  fer. 

DOUANES. 

Sucres.  —  La  consommation  des  sucres  de  toute  provenance  s'est  élevée  de 
32,4*^8,986  kilogrammes,  chiffre  du  mois  de  mars  1891,  à  35.566,o64  kilo- 
grammes. Mais  les  droits  constatés  sur  les  sucres  indigènes  n'ont  pas  été  réalisés 
aussi  rapidement  que  pendant  la  période  de  comparaison ,  et  les  recettes ,  en  ce  qui 
concerne  ces  sucres,  n'ont,  par  suite,  présenté  qu^un  excédent  de  90,900  francs, 
en  partie  atténué  par  des  déficits  de  46»ooo  francs  sur  les  sucres  étrangers  et  de 
87,000  francs  sur  ceux  de  nos  colonies. 

Marchandises  diverses.  —  Quant  aux  marchandises  diverses  soumises  aux  droits 
de  douane,  elles  ont  donné  lieu  à  une  nouvelle  plus-value  de  2,760,000  (ranci, 
qui  porte  sur  le^  céréales,  les  bestiaux,  les  boii  coBHMina,  le  calé  et  le  cacaa 
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COMTRIBUTIOHS  IMDIRICTBS. 


Boissons.  —  Augmentation  de  ada.ooo  francs,  entièrement  réalisée  sur  les 
alcools.  Le  produit  des  vins  ne  s  est  pas  maintenu  au  niveau  du  terme  correspon- 
dant, cependant  il  comporte  encore  depuis  le  commencement  de  Tannée  un  boni 
de  id5,ooo  francs. 

Seb.  —  Augmenlation  de  55»ooo  francs,  portée  a  370,000  francs  par  une  plus- 
value  de  2 1 5,000  francs  réalisée  rn  douane. 

Chemins  de  fer,  —  Augmentation  de  589,000  francs,  provenant  en  majeure 
partie  de  ce  que  les  versements  opérés  eu  mars  189a  par  une  des  grandes  compa- 
gnies comprennent  les  produits  a  une  dizaine  de  plus  qup  le  terme  correspondant. 
11  y  a  néanmoins  une  augmentation  réelle  d*/environ  27,000  francs. 

Sucres,  —  Augmentation  de  90,000  francs,  ramenée  à  7,000  francs  par  une 
perte  de  83, 000  francs  sur  les  perceptions  de  la  Douane. 

Tabacs.  —  Augmentation  de  772,000  fr^nos.  Ces  produits,  qui  avaient  légère- 
ment fléchi  vers  la  fin  de  1891,  paraissent  vouloir  reprendre  leur  marche  ascen-  , 
dante.  m  ♦         k,    . 

Poudres,  —  Augmentation  de  io5,ooo  friaincs,  dite  en  crande  jparlie  ^  d^s  fluc- 
•Cuations  dans  les  approvisionnements  faits  par  cérains  'cnantlers  où  fon  utilise  la 
poudre  de  mine.  ,  . 

Allumettes,  -7-  A^gmentaffon  .de  i43.Q90,^afi<^^  r^ativ^^i^ij^  peu^  iomortante, 
mais  qui  pourra  s^accentuer  encore  lorsque  toutes  lesJ^^^^^4?f;l{}sji^..''^S"^ 
auront  été  servies.  * 

POSTES  ET  TBLéGRAPBES. 

Postes.  —  La  comparaison  des  recettes  effectuées  pendant  le  mois  de  mars  avec 
les  évaluations   budgétaires  fait  ressortir  une? diminution  de  li3,6oo  francs. 

La  comparaison  de  ces  mêmes  recettes  avec  les  produits  correspondants  de  1891 
accuse  une  diminution  de  1^6,200  francs.  Cette  diminution  porte  principalement 
sur  le  produit  net  de  la  taxe  des  correspondanees  encaissé  dans  le  département  dé 
la  Seîné,  elîkm'èatadéW';'idKt'ët'anbrlni{i;'^ai«liW'a^^^^  à  une 

cause  accidentelle  et  temporaire. 

Télégraphes.  —  La  comparaison  des  recettes  effectuées  pendant  le  mois  de  mars  1 89  2 
avec  les  évaluations  budgétaires  fait  ressortir  une  augmentation  de  5o,5oo  francs. 

La  comparaison  de  ces  mêmes  recettes  avec  les  produits  correspondants  de  1991 
accuse  une  diminution  de  83,700  francs.  Cette  diminution  porte  principalement, 
de  même  que  celle  qui  a  été  constatée  pour  les  recettes  postales,  sur  le  produit  net 
de  la  télégraphie  privée  encaissé  dans  le  département  de  la  Seine. 


BULL.    DE   STAT. 


32 
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BUDGET  DE  L'ÉTAT  (TRiiNCË  ET  ALGÉRIE). 

BXEBGICS     1892. 

RECODVREMENTS  DU  DERNIER  MOIS  CONNU. 


DESIGNATION 


OIS    PKODUITS. 


Impôts  directs 

Impôt  de  4  p*  0/0 

Enregistrement. 

Timbre 

Doiumés  (fds  et  sacres 
non  compris  )....... 

Contributions  indirectes 
(  sds ,  sacres  et  mono- 
poles non  compris)  . . 

Sacres 

Tabacs 

Âliomettes,  poudres,  etc. 
Postes  et  tël^raphcs  . . . 
Domaine  non  forestier. . 

Forêts.... 

Produits  divers 

Ressources  exceptionnel- 
les  

Recettes  d*ordre 


ToTADX  pour  la  France. 


Impôts  directs * . 

Impôt  de  Â  p.  0/0 

Enregistrement 

Timbre 

Douanes 

Contributions  diverses . . 

Tabacs 

Poudres 

Postes  et  tdégraphes. . . 
Domaine  non  forestier . . 

Forêts 

Produits  divers 

Beoettes  d'ordre 

Totaux  pour  l'Algérie. 


Totaux  G^NiftAux  . . . 
(France  et  Algérie.) 


RECOU- 
VREMENTS 
KrrscTOÉs. 


EVALUA- 
TIONS. 


RECOU. 

VREMENTS 

01  1891. 


franc».  franM.  irtnct. 

FRANCE.  (Mars.) 


DIFFERENCES 


FAB    KAFPOaT 

aax 
évalattions. 


francs. 


PAK  RArPOBT 

1891. 


francs. 


2,105,500 
4(1.270.500 
12.878.000 

32.377^0 


51,202.000 

2,794,000 

13,638^00 

31.077,0100 

2,590,300 

15,043,400 

584.000 

90,300 

a,84I,G00 


2,989.100 


213.570.700 


1.551,500 
42,376.000 
12.943,500 

33,864,400 


50,385,000 

2,183,000 
14*000,000 
30,362,000 

2,682,200 
15,106,500 

1,025,000 
112,000 

1.750.000 


2,700,000 


211,041.100 


1.365,500 
42,824,500 
12,149,500 

29,645,000 


-h  644,000 
+  1,894,500 
—        65,500 


—    1,487,400 


50,395,000 

2,524,000 

13,631,000 

30,305,000 

2,341,900 

15.273,300 

649,000 

119,300    - 

1.768.600 


2.648.200 


205.639,800 


817.000 

611.000 

362,000 

715,000 

91,900 

63,100 

441.000 

21,700 

91,600 


289.100 


+    2,529.600 


+  830,000 
-h  1.446,000 
-h      728,500 

-h  2,732,000 


807,000  ! 

270,000 

7,000 

772.000 

1248,400 

229,900 

65.000 

29,000; 

73,000 


4-  •  340,900 


+  7.930,900 


ALGÉRIE.  (Fémer.) 

14,200  11,500  14.900    + 

3.500  2.000  1,500    + 

291,500  258,100          '    281,500    + 

315,500  309,400  302,000    + 

.135,000  726,700  773,000    + 

75,300  79,300  72,600 

28.300  47,400  31,000 

45,800  73,300  51.600  1-^ 

280.900  310,800  232,600    - 

108,500  74,500  102,000 

15,000  19,800  12.00Ô 

13,200  32,900  ll,«00  f-^ 

348,500    ,,  84,600  123,600 


2,675,200 


2,030,300 


2,009,500 


2,700 

1.500 
33.400 

6,100 
408,300 

4,000 
19,100 
27.500 
29.900 
34,000 

4,800 

19,700 

263,900 


+     644,900 


700 

2,000 

10,000 

13,500 

362,000 

2,700 

2.700 

5,800 

48.300 

6,500 

3,000 

2.000 

224,900 


4-     665,700 


216,245.900 


213,071,400 


207,649,300  1+  3,174.500  1+  8,596,600 
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—  483  — 

fiODGET  DE  L'ÉTAT  (FRANCE  ET  ALGÉRIE). 

BiltRciefe  iSgi. 

RECOUVREMENTS  DEPUIS  LE  l**  JANVIER. 


l>KSIGîfATîOîf 

DU   nOOtlTï. 


Imp6(f  directs. 

Iaip6t  de  4  p<  o/o. . . . 

Earegûtrement 

Timl»e 

Douanes  (sels  et  sucras 

BOA  compris) 

Coatriimtioos  indirectes 


(sek,  sacres  et  mono> 
|K^  non  compris).. 


Sucres  ••.•••••••••.• 

Tabacs 

Allumettes ,  poudres ,  etc. 
Postes  et  télégraphes. . . 
Domaine  non  forestier . . 

Forêts 

Produits  divers. 

Ressources  eioeplionnd- 

iet 

Recettes  d^ordre 


Totaux  pour  la  France. 


Impôts  divBcts 

haîpài  de  4  p.  o/o 

Enrenstrément  •••.•.« 

TmOire 

Doaanes 

Contributions  diverses . . 

Tabacs 

Poudres 

Postes  et  tâégraphcs. . . 
Domaine  non  forestier. . 

PorèU 

Produits  divers 

Recettes  d'ordre 

Totaux  pour  TAlgérie. 


Totaux  qMraux. 
(Fntnce  et  Algérie.) 


HfiGOU- 
VREMENTS 
RrPKcrwis. 


ÉVALUA- 
TIONS. 


RECOU- 
VREMENTS 

M   1891. 


francs.  CnMA.  Xraac*. 

FRANCE.  (Trob  premiers  mois.) 


DIFFERENCES 


PAS  RAPPOST 


•vaJuations. 


PAS  RAPPOST 


1891. 


17,^1,000 

126,635,000 

39,835,500 

107,153,000 


134,733,000 

8,133,500 

37,049,000 

80,058,000 

5,820,900 

43,601,400 

3,510,000 

943,800 

2,560,500 


6,M6.500 


17,177,500 

124,651,100 

41,410,300 

102,884,800 


129,684,100 

7,150,400 

36,000,000 

87,139,600 

6,951,000 

42,118,500 

3,205,000 

553,500 

2,550,000 


6^00,000 


16,797,000 

126,709,000 

40,114,000 

83,919,000 


132,001,000 

7.597,000 

36.246,000 

88.381,000 

6,473,000 

42,474,800 

2.136,000 

1.002.000 

2.594.000 


6.096.600 


+  713,500 
4-  1.983.900 
-   1.574,800 

+  4,267.200 


622.429,100       607,574,800       592,540,400    +14,854,300  +29,888,700 


5,037,900 

983.100 

1,049.000 

1,-Or8.400 

1,130,100 

1.482,900 

695.000 

391.300 

10.500 


+      416.500 


+  1.094.000 

74,000 

-      278.500 

+23,233.000 


2,721,000 

536,500 

803.000 

677,000 

652,100 

1,126.600 

37^000 

58.200 

33.500 


+      419.900 


ALGÉRIE.  (  Deux  premiers  1 


18.800 

55.000 

587.600 

661.000 

2.207.000 

128.800 

59.600 

103.500 

574.200 

292.500 

29.500 

58.400 

373.200 


5,149,000 


15,200 

58,000 

5fi6,600 

636,400 

1,591,700 

129,000 

81,800 

131,000 

600,500 

144.500 

24.500 

56.900 

119.200 


4.115,300 


18,700 

41,000 

584,500 

667/)00 

1,641,000 

121,500 

64,400 

106,300 

536,700 

205,500 

27,000 

18,200 

228,100 


4,259,900 


3,600 

3,000 

40.900 

2^1,600 

615.300 

200 

22.200 

27,500 

26,300 

1/18,000 

5,000 

21,500 

254,000 


+  1,033,700 


100 

14,000 

3,000 

6,000 

566.000 

7.300 

4.800 

2.800 

37.500 

87.000 

2,500 

ft0,200 

145.100 


+      889,100 


627,578,100  I    611,690,100  |   596,800.300  1+15,888,0001+30,777,800 


I   611,690.100  I   596,800.300  1 


3a. 
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—  484  — 
BUDGET  DE  L'ETAT  (ALGÉRIE  NON  COMPRISE). 

RECOUVREMENTS  DES  TROIS  PREMIERS  MOIS  DE  1892. 


■NBBGISTRBMBNT   ET   TIMBRE. 

Comparaison  avec  les  évalaations  budgétaires. 


DÉSIGNATION  DES  RECETTES. 


RECOUVRE- 
MENTS. 


franr». 


ÉVALUA- 
TIONS. 


francB. 


EN  PLUS 


BXCOOrBB- 
HIHTS. 


francs. 


EN  Moms 


fraars. 


ENREGISTREMENT. 


Traofiaîsnont  entre  vilî  à  dire  onéreux 

TrantmiMioM  entre  viff  à  titre  gratuit 

Mutations  par  décès 

Baux  et  antichrèses 

Adjudications  et  marchés,  obligations,  cautionne' 

ments,   tibërations 

Condamnations,  ooDocations  et  liquidations 

Droits  fixes  proprement  dits. 

Droits  fixes  gradués 

Droits  et  demi-droits  en  sus 

Droits  de  greflè i 

Droits  dliypothèque 

Amendes 

Assurances  maritimes • . . 

Transmissions  de  titres  de  toâélé» 

Perceptions  diverses • 


Totaux. 


Eir  Pios  a«x  recouvrements 


39,195,500 

30,259,500 

// 

64,000 

5.911.500 

ft. 959,500 

952,000 

t4 

40.239.000 

39.630.300 

608,700 

II 

2.235,000 

2.190,300 

44,700 

It 

10,678.000 

10,683,900 

II 

5,900 

1.018.000 

895,900 

122.100 

II 

9,051,000 

9,125,000 

II 

74,000 

2,82(1,500 

2,940.000 

II 

115,500 

976,500 

928,800 

47,700 

If 

1,940,000 

2,003,300 

II 

63,300 

1.581,000 

1,Ù55,600 

125.400 

n 

355,000 

358.100 

,1 

3,100 

79,500 

82,000 

II 

2,500 

10,352,000 

9.938,500 

413.500 

il 

198,500 

200,400 

1» 

1.900 

126,635.000 

124,651,100 

2,314,100 

1.98: 

330.900 

^ 1 

J.OOO' 

Timbre  débité.. 

Timbre  extraor-j 
dinaire  et  visa,  j 

Droits  d  affichage 

Permis  de  chasse 

Timbre     débité 

non  sujet  aux 

décimes 


Timbre  extraor-J 
dinab»«tvisa 


spécial  (   Connaissements.... 

(mobile)!  Afficha 

Actions  ^  obligations 

P(dices  dVMuranoes,  bordereaux, 

affiche» .  connaissements ,  etc. 

et  passeports  , 


propor- 
tionneL 


proportionnel  (effets ,  etc.) .... 
spécial    (quittances,    reçus    et 

chèques  ] 

Rentes  des  gouverne- 
ments étrangers.. 
Crédit  fonder  (obli- 
gations)  

Effets ,  warrants,  etc. 
Polices  dassurances.  abonnem^. 
spécial  (lett  de  voit.,  récépissés). 

"nmbre  aux  anciens  tarifs 

flMHTvsea  (te  Muvnuue. 

Totaux 


TIMBRE. 

13,725,600 

353.500 

298,000 

4,897,000 

1.W9.500 

73.000 

137.000 

2,989,500 

3,994.500 

239.000 


1,453,500 
1,418,000 
8,813,500 

4,000 


39,835,500 


13,900,500 

380,200 

290,300 

5,662,000 

1.432.000 
388,600 
153,000 

3,003,700 

3.779,300 

446,400 

58,000 

1,396,600 

1,235,500 

9.276,700 

500 

7.000 


41.410,300 


E.N  MOINS  aux  recoiivrements. , 


7.700 

7.500 
// 
II 

n 

215.200 


56,900 
182,500 


469,800 


175,000 
2,600 

765,000 


315.600 
16,000 
14,200 


207.400 
58.000 


463,200 

500 

3.000 


2,044.600 


1.574,800' 
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—  485  — 
BUDGET  DE  L'ÉTAT  (ALGÉRIE  NON  COMPRISE). 


RECOUVREMENTS  DES  TROIS  PREMIERS  MOIS  DE  1892. 


DOUANES,   CONTRIBUnOIfS   INDIRECTES,   SELS,   StTGRES   ET   MONOPOLES, 

Comparaison  avec  les  évahiations  hadgétaiires. 


DESmifATIOlf  DBS  RBGBTTBS. 


RECOU- 
VREMENTS. 


fnaM. 


ÉVALUA- 
TIONS. 


fnncB. 


EN  PLUS 

•  ■X 


EN  MOINS 

•ox 

ucov> 

TmiMIRTS. 


Droits  à  llmporUiîon  (marcbandiset  divenes]., 

Droits  de  itatîstiqiie. , .  « 

Droits  de  naTigatioo 

DroîtB  divers  et  recettes  aoceMoires  • 
Amendes  et  oonfccetJon» 


DOUANES   (sels  ET  SUCRES  NON  COMPRIS). 


Totaux 107,152.000  102»88M(K) 


102,154.000 

1,737.000 

2.197,000 

808.000 

196,000 


98.202,200 

1,051,900 

1,987,000 

804,000 

dftO.300 


Eif  PLUS  aui  reoouvremeots  . 


francs. 


3.951,800 

85,700 

210,000 

«4,000 


frtBM. 


«4,300 


4,3U,50Q        44,300 


Dnûts 
sur  les 


CONTRIBUTIONS  Iin)IRECTBS  (SELS,  SUCRES  ET  MONOPOLES  NON  COI^PRIS]. 


Vios,  cidres,  poirés,  h^droux)!»  . 
Alcools  et  surtaxe  des  Vms  elooolisës  • . 


botssoos.  I    Bières 

Stëerines  et  bougies .^;. . . . 

Vioaigres  et  acides  acétiques. ...« 

Chemins  de  fer  (grande  vitotse] 

Voîtares antres  que  les  «^emins  deliv 

Lioeoces  (boiMons  et  toitarm  publiques) 

Garantie  des  matières  dTor  et  d'agent; 

Cartes  k  jouer. 

Amendes  et  droits  sur  acquits  non  rentrés 

Antres  droits  divers  et  recettes  &  différents  titres. . . 


Totaux. 


35,473,000 

35.112.000 

361,000 

II 

71,640,000 

67.782,200 

3,857,800 
à6,800 

II 

5.278,000 

5,191.200 

et 

2.235.000 

2.302,000 

a 

67,000 

566.000 

580,700 

l'        " 

'     14,700 

5.629.000 

4.998,000 

è31.000 

II 

1.131.000 

1,105,600 

■      25,400 

II 

3,530,000 

3,486,000 

.   44,000 

II 

1,009.000 

999,600 

9,400 

II 

494.000 

457.000 

37,000 

II 

834.000 

798,800 

35.200 

II 

6,903,000 

6.871,000 

32.000 

II 

134.722.000 

129,684,100 

5.119,600 
5.03 

81.700 

ements *  • ,  • 

7,90û' 

Sda... 


Sniïres.. 


de  douanes 

de  contributions  indirectes 

cûlonianx  (douanes) 

étranffers  (dpuanes) 

indigènes  (contributions  indirectes). 


SELS  ET  SUCRES. 

5,222,600 
2,911,000 
2,971,000 
1.983.000 
32,095,000 


Totaux 45,182,500     43.150,400 


4.288.000 
S.862,400 
3,500,000 
3,000,000 
i9.500.000 


En  plus  aux  recouvrements  , 


934,500 
48,600 


2,595,000 


529v000 
1,017,000 


3.578,100    l,H^tOOO 

"ToiSTioo^ 


Contriba-(  AUnmettes  cbimiqnes. . 
tÎQos     I  Tabacs.*.. 

indirectes!  Poudres  &  £gu 

Postes 

Tâ^phes .*•:*•*' 

Pro(£ûts  de  diverses  exploitations  . 


MONOPOLES. 

4,101.000 

89,058,000 

1.638,000 

36,169,800 

7,431,600 

81,900 


Totaux^^ 


138,480.300 


4,914.000 
87.139.6f)0 

1,905400 
34,901,600 

7.216,900 
131.900 


En  plus  anx  recouvrements.. 




1,918,400 

1,368,200 
'    214,700 


136,209,100     3,401.300 


813,000 

267,100 

// 

50,000 


1,130,100 


2,271.200' 


i¥i 
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—  486  — 
BUDGET  DE  L'ÉTAT  (ALGÉRIE  NON  COMPRISE). 

RECOUVREMENTS  DES  TROIS  PREMIERS  MOIS  DE  1802. 


BKRBGISTAElIBlfT   ST   TIMBl&B. 

Comparaison  avec  les  recouvrements  des  trois  premiers  mois  de  J891. 


DESIGNATION  DES  RECETTES. 


RECOU- 
VREMENTS 


fnrncB. 


RECOU- 
VREMENTS 

DB    1891. 


ENREGISTREMENT. 


TrantmiinoM  entre  ri&  k  titre  onéreux. 
TransmisnoBs  entre  vils  îi  titre  gratuit.  » 

MuUtîons  pardëoèa....^., 

Benx  et  antichrèses 

AdjiMUeatiena  ei  marehèit  oUi^tieni, 

inentt,  libérationi 

Condamnations  «êoHocationf  et  fiqoîctatidns 

Droit*  fiiea  propremenC  dits 

Droits  fixea  ^fjnadiiés. 

Droits  et  demi-droits  en  ^os 

Droits  de  geeffe. ^^ 

Droits  d*hjpothèq^ ...» 

Amendes.  «^ *•** «.•« 

Assurances  Inaritimes..  « 

Transmissions  de  titres  cle  sociétés 

Perceptions  diverses. ..«...:.... 


ToTAtt 126,635,000  126,709,000 


39,105.500 
5,911,500 

40,239,000 
2,235,000 

M),678,000 

1,018,000 

9,051,000 

2,824,500 

976,500 

1.940,000 

1.581.000 

355.000 

79,500 

10,352.000 

198.500 


franc». 


40,540.000 
4,889,500 

41,207,500 
2»Q97,500 

10.505.000 
1.131.500 
8,534.500 
2.906,500 

892.000 
1.908.500 
1.378,500 

306.000 

72.500 

10.143.000 

196,500 


EN  PLUS 
1  189^. 


Eh  moins  ans  recouvrements  de  1899 


fraaes. 

1.022,000 

I37JI00 

173.000 

516,500 

II 

84.500 

31.500 

202.500 

49.000 

7.000 

209,009 

2,000 


EN  MOINS. 
À  1899. 


fraa««. 

1.344,500 

968.500 

// 

113.500 
82.000 


2,434.500   2,508UMK> 
74,000* 


TIMBRE. 


Timbre  débité.. 

Timbre  extraor- 
dinaire et  visa. 


spécial  )   G 
(mobile).  I   Afficba 

Actions  et  obligations 

Policis  d*assafaoces,  bordereaux, 
affiDhes,  couiaissemenU,  etc. 

Droita  d*affiebage  et  pasaeporta 

Pennis  de  chasse 


Timbre  débité j  prO[>ortionnel(effiBts,etc).. .. 
non  sinet  aiix|  '^>éciâi  (ouittanees,  re^ns  et 
décimes (       dièqnes] 


tionnd. 


'  Rentes  des  gonver- 

neaients  étrangers 

Crédit  foncier  (miK- 

.  Kfwos) 

Timbre  extiaor^^..      ^    Effets,  wrmtâ.ete. 

Timfa^  aux  anciens  tarin 

Mandes  de  fabrique 


ToTAOi: 


13,7^5.500 

353,500 

298,000 

4,897.000 

^.439,500 

73.000 

137,000 

2.989,500 

3.994.500 

239,000 


1.453.500 

1,418,006 

8,813,500 

i 

4,000 


39,835,500 


13,226,000 

348,500 

277,500 

5,292,000 

1,290,500 

27.000 

305,000 

2,952,000 

3«798.600 

736,500 

54,000 

1,435,500 

1,314,500 

9,037.500 

9,000 

10,000 


40,114,000 


msm 


Ew  lioiiis  aux  recouvrements  de  189»  . 


499,500 

5,000 

20.500 


149,000 
46,000 

37,500 

196.000 


18.000 
103,500 


395.000 

II 

168,000 

II 

II 
497,500 
54,000 


224,000 
9.000 
6,000 


1.075.000    1.353,500 
278,500' 
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—  487  — 
BUDGET  DE  L'ÉTAT  (ALGÉRIE  NON  COMPRISE). 

RECOUVREBiENTS  DES  TROIS  PREMIERS  MOIS  DE  1892. 


DOUANES,    CONTRIBUTIONS    INDIRECTES,     8BLS ,    SUCRES    BT    MONOPOLES. 

Comparaison  avec  les  recoavremeats  du  trois  premiers  mois  de  1891. 


DÉSIGNATION  DES  RECETTES. 


RECOU- 
VREMfiNIS 

D>     189a. 


RECOU- 

YaEMBKTâ 

01   189t. 


EN   PLUS 

;  189t. 


EN  MOINS 
ï  1899. 


frtact.  fraoei. 

DOUANES   (sels   ET   8UGIUSS  NOK   COMPBls). 


Droits  à  l^porUtion  (  marchandises  divents  ). . 

Droits  de  statistique 

Droits  de  natigation. 

Droits  divers  et  recettes  accessoires 

Amendes  et  donfiscations 


Totaux 107,1^2,000     83,019.000 


103,154,000 

1.737,000 

2,197,000 

868.000 

196,000 


79.396.000 

1,567.000 

1.903.000 

814.000 

239.000 


En  plus  aux  rH^uvrements  de  1 


francs. 

22,758,000 

170.000 

294.000 

54.000 


frsDct. 


43,000 


23,276,000        43,000 
23.23^ 


CONTRIBUTIONS   INDIRECTES    (sELS.    SUCRES    ET    MONOPOLES   NON    COMPRIS). 


Droits     I   Vins,  cidres,  poirés,  hydromels. 

sar  les     |   Alcools  et  surtaxes  des  vins  alcoolisés 

boissons.    (  Bières 

Stéarines  et  bouffies 

Vinaigres  et  addes  acétiques 

Chemins  de  fer  (grande  vitesse) 

Voitnres  antres  que  feschemins  de  fer 

Licences  (boissons  et  voitnres  publiques) 

Garantie  des  matières  dor  et  aargent 

Cartes  à  jouer p  . . . . 

Amandes  et  droits  sur  acquits  non  rentrés. l .... 
Autres  droits  divers  et  recettes  k  différents  titres. 


Totaux 134,722,000   132.001,000 


35,473,000 

71.640,000 

5,278.000 

2.235.000 

566.000 

6.629.000 

1.131,000 

3.530.000 

1,009.000 

494,000 

834,000 

6,903,000 


35,328.000 

70,233.000 

5.017.000 

2.213,000 

518,000 

5.027.000 

1.130,000 

3,469,000 

1,007,000 

514,000 

805,000 

6.734,000 


Bn  plus  aux  recouvrements  de  189  a . 


145,000 
1,407.000 

261.000 
22,000 
48.000 

602.000 

H 

61,000 
2,000 

SI 

29,000 
169,000 


6,000 


90,000 


2,746,000        25,000 

TtÎT^ôo? 


Sds. . . . 
Sucres. . 


de  don 

de  contributions  indirectes 

coloniaux  (douanes) 

étrangers  (douanes) 

indigènes  (contributions  indit«ctes). 


SELS    BT  SUCRES. 

5,222.5Q0 
2,911,000 
2,971,000 
1,983,000 
32,095,000 


Totaux . 


44,182,500 


4,792,000 
2,805,000 
3,280,000 
1,897,000 
31,069,000 


43,843,000 


En  plus  aux  recouvrements  de  1893. 


430,500 
106,000 

86,000 
1,026,000 


1,648.500 


309.000 


309,000 


Cootribu-  (   Allumettes  chimiques . 

tions       I    Tabacs ..;..' 

indirectes.  (   Poudres  à  feu 

Postes 

TéUmphes 

Produits  de  diverses  exploitations. . 


MONOPOLES. 

4.101,000 

89,058,000 

1,638,000 

36,169,800 

7,431,600 

81,900 


Totaux 138,480,300   137,328.800 


4.559,000 
88,381.000 

1.849.000 
35,097.700 

7,371,100 
80,000 


E»  PLUS  aux  feconvrementsde  189a. 


677»000 

1,072,100 

54,500 

1,900 


1.805,500 


452,000 

II 
202.000 


654,000 
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LES  OPÉRATIONS  Ï)E  LA  CHAMBBE  DE  COMPENSATION 

DES  BANQUIERS  DE  PARIS  DEPUIS  1872  0). 
Opérations  annuelles  [1872^1892).  —  Dibit  et  crédit  cumulés. 


EXEnacEs 

'  ATIIL-  3l  mars). 


MONTANT 

DM    IfriTS    PRMBITéft 

à 
la  oomp«Bs»tioA. 


1872-73. 

1873-74 

1874-76 

1875-76 

1876-77 

1877-78 

1878-79. 

1879-80 

1880-81 

i88i-8« 
1889-83 
1883-84 
1884-86 
1885-86 
1886-87 
1887-88 
1888-89 
1889-90 
1890-91 
1891-92 


Totaux. 


1,603,584,737  51 
3.143,303,845  48 
3,009,740.693  50 
3,313,734,860  58 
3,598,607,894  43 
3,190,593,418  67 
3  ^31,343,743  31 
3.322,745,355  48 
4,08^,534,785  31 
4,545,104,334  38 
4,158.806.793  84 
4,218,838,074  79 
4,142,563,483  95 
3,933,983.677  26 
/Ï,391.616,634  55 
4,696,363,372  2ft 
5,418,239.144  58 
5,140.959.989  00 
6.003,883.202  40 
4,868,809,658  72 


EFFETS 


74.211,175,478  77 


fr.  •. 
1,056,840.386  19 
1,397.104,897  89 
1.417,495,864  98 
1,569,028,:|60  51 
1,881,689,909  24 
1,626,72/1,453  53 
2,000,795^343  93 
3,<k40,115,644  30 
3,091,778.063  33 
3i391.068,4l5  31 
3,101,430,199  43 
3,187,961,537  89 
3.195,337,104  78 
3.138.551,943  03 
3.52/^,385.143  34 
3,831.575.432  53 
4,379,362,244  78 
4,136,214.034  43 
4,721.811.077  64 
3,889,615,585  80 


56,968,776.519  74 


m 


EFFETS 

lOM  COMniSÉ» 

ri^iê  par  mandata. 


545,744.341  32 

745,197,947  59 

692,344,837  53 

644,696,300  07 

716,917,985  13 

573,868,965  14 

637,448,499  3$ 

783,639,611  18 

993,756,133  88 

1,154,035,919  17 

1,057,386,394  41; 

1,030,866,546 

047,325,379  17 

795,372,335  21Ï 

867,330,782  21 

864,787,949  71 

1,038,^76.899  80 

1,004,745,954  57 

1,382,072,124  76 

079,194,072  92 


17,342,398,959  03 


J 


c 

opérations  mensn 

lelles  {189i'92). 

MOIS. 

EFFETS 

PlàflBHTKt. 

MOIS. 

EFFETS 

fe.         c. 

.456,952,670  85 
467,505.593  89 
380,266,135  36 
443,969,510  34 
371,669,998.06 
346,173393  48 

•  Oetdbn  1891 

fr.        e. 
393.579,613  73 
386,959,085  78 
389,390,886  72 
405,971,368  32 
417,216,563  38 
409,154,440  92 

Ifaî    iftAi 

Juin  iSoit*.*.***   .♦«-• 

Décmibn  1^91 ....  t ... . 

Jnîllet  1801 

Janvier  1 89a ....  « 

Ao6t  1891... • 

Février  189s 

SMntraihn  i 8a i. •■■>•... 

Ifan  189a 

0)  Voir  les  BaUfù>if^d'9yni  1891,  £^e  387*,  de  mai  1S90,  page  667 ,  etc. 
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LA  VALEUR  ET  LE  PRODUIT 

DES  OFFICES  PDBUCS  ET  MINISTÉRIELS. 

ÀVOUis.  —  HUIBSIBRS.  —  COMMISSAIBES-PRISBURS. NOTAIIVeS  ^^\ 

Une  enquête  toute  récente  du  Ministère  de  la  justice  (Direction  civile) 
nous  procnre,  sur  un  élément  important  de  la  riohesse  mobilière  en  France, 
des  renseignements  instructifs  : 

AVOUis    DE   PREMliBE    INSTANCE. 

De  1888  aux  derniers  mois  de  1891 ,  on  a  relevé  pour  chaque  cession  d  office  le 
prix  de  cession,  le  produit  moyen  des  cinq  dernières  années,  le  prix  auquel  le  cé- 
dant avait  lui-même  acquis  son  étude  et  le  produit  lors  de  cette  précédente  acqui- 
sition ^*>. 

Prix,  —  Le  prix  de  4o5  études  d*avoué  de  première  instance  s*est  élevé  au  total 
de  33,335,780  francs.  Prix  moyen:  57,37a  francs  par  office.  Ces  offices  avaient 
conté  aux  cédants  i8,556,430  francs.  Augmentation  de  valeur:  4*679,360  francs. 

Il  convient  d'ajouter  que  les  offices  d*avouéde  première  instance  qui,  en  1873, 
étaient  au  nombre  de  2,037  ^°^  ^^  diminués  de  3^9  depuis  cette  époque  jusqu'au 
i**  janvier  1891. 

Si  Ton  évalue,  proportionneliement  aux  chiffres  qui  viennent  d*étre  donnés,  le 
prix  des  3,388  oflices  d*avoué  de  première  instance  existant  an  1*' janvier  1891 ,  on 
trouve  qu*ils  doivent  représenter  actueliement  137  millions,  chiffre  rond. 

Produits.  —  Les  4o5  offices  dont  il  s*agit  rapportaient,  d*après  les  états  de  pro- 
duits des  cinq  dernières  années,  une  somme  annuelle  de  5,370,401  francs. 

Produit  moyen  d*un  office  :  1 3,360  francs. 

Si  Ton  èvarae  proportionoeHement  lesprôdilîts  de  3,388  offices  d*avoué  de^re* 
mière  instance,  on  trouve  qu*iis  doivent  s  élever  à  31,700,000  francs,  chiffre  rond. 

Les  offices  d*avoué  de  première  instance  rapportent  donc  plus  de  33  p.  0/0  du 
prix  auquel  les  études  ont  été  acquises. 

Les  produits  ainsi  calculés  sont  exclusivement  ceux  de  la  procédure,  produits 
établis  et  vérifiés  conformément  aux  instructions  de  la  ChanceUerie.  Ils  ne  repré- 
sentent pas  la  totalité  du  revenu  réel  des  études.  Uiie  enquête  faite  par  la  Direction 
civile,  en  1800,  a  établi  que  tous  les  ressorts,  sauf  un,  avaient  vu  s'introduire 
d*une  façon  plus  ou  moins  générale ,  Tusage  d'honoraires  indépendants  du  tarif  et 
habituellement  versés  sous  forme  de  provinon  an  début  du  procès.  Non  senleotent 
ces  perceptions,  souvent  élevées,  ne  sauraient  à  aucun  titre  figurer  aux  états  de  pro* 
duits,  mais  ies  honoraires  même  qui  peuvent  être  perçus  ié^timement,  soit  pour 
la  plaidoirie,  soit  pour  lea  soins  particuliers  donnés  à  certaines  affsires  en  denors 
des  (onctions  de  Ta? oué,  sont  égiuement  exclus  du  calcul  des  produits  comme  n*ëtant 
pas  le  résdhat  de  rexercioe  de  m  poetulation; 

En  comparant  ies  prodoits  actuels  avec  ceux  qui  avaient  été  constatés  lors  de  la 
précédente  acquisition  des  mêmes  études,  on  reconmiit  que  les  produits  ont  aug- 
menté dans  la  proportion  de  4*035,3 10  francs  k  5,370,401  francs.  L'augmentation 
du  revenu  est  sensiblement  plus  forte  que  celle  des  prix  de  cession. 

Si  Ton  recherche,  non  pms  dans  les  4o5  cessions  de  ces  dernières  années,  mais 

'  ''      "    '  '       '  '  '     '  1   "  ' 

t^)  Les  yreffiers  et  les  agents  de  changé,  qui  ne  relèvent  pas  de  la  Direclion  civile,  n'ont  pu 
ctrc  compris  dans  celte  statistique. 

(*)  Certains  dossiers  qui  offraient  des  lacunes  ou  contenaient  des  indications  trop  peu  pré- 
cises ont  dû  être  écartés  de  cette  statistique ,  mais ,  sauf  cette  réservé ,  lès  càlcu»  elTeaués 
comprennent  sans  ancnne  distinction  tout  ce  qui  s*est  présenté  au  cours  de  la  période  sur 
laquelle  a  porté  le  travail. 
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dans  l'ensemble  des  oScoflTt  de»  indicatiQns  sur  leur  maximum  et  leur  minimum 
d'importance,  on  relève  ce  qui  9uit: 

Au  2  octobre  iSgi ,  tes  i5o  études  d*avoué  de  promière  instance  de  Paris  avaient 
été  payées  33,769,000  francs. 

Dans  les  78  tribunaux  «Jugeant  par  an  moins  de  100  affaires  civiles  contradic- 
toires, il  y  avait  299  avoués  ayant  payé  leurs  charges  6,33o,55o  francs  et  versé 
598,000  frascft  de  '  cantionnement. 

Dans  65  tribunaux,  jugeant  par  an  de  100  à  i35  affairés  civiles  contradictoires , 
il  y  avait  3ao  avoués  ayant  payé  leurs  charges  9,019,000  francs  et  versé  680,000 
francs  de  cautionnement. 

Les  dossiers  des  quatre  démière;!  années,  bien  que  certaines  cessions  d'oflBce 
aient  lieu  dans  des  conditions  défavorables  occasionnées  par  la  négligence ,  Finca- 
pacité,  Tâge  ou  la  tnaladie  du  titulaire,  n*ont  pas  fait  apparaître  plus  de  3i  études 
dont  le  titulaire  n*eût  pas,  indépendamment  des  intérêts  à  5  p.  0/0  de  son  prix 
d'acquisition,  un  produit  supérieur  à3,ooo  francs. 

En  1891,  lé  total  des  cautionnements  déposés  parles  avoués  de  première  instance 
s'élemit  à  7,629,200  francs. 

AVOUÉS  d'appei,. 

Dans  la  période  considérée,  5o  études  d'avoué  d'appel  ont  été  cédées  pour 
3,900,800  francs.  Prix  moyen:  78,000  francs.  Elles  avaient  été  acquises  pour 
2,81 5,800  francs.  Elles  ri^pbrtaient  703,261.  Produit  moyen  :  i4»o65  francs. 

Le  produit  total  des  290  offices  dévoué  d'appel  peut  être  évalué  à  un  peu  plus  de 
4  milhons  de  francs. 

Les  290  «avoués  d'appel  existant  en  189,1  ont  payé  leurs  charges  19,636,986 
francs,  et  versé  1,598,000  francs  de  cautionnemeirt» 

A  Paris,  le  nombre  des  avoués  d*appel  est  de  5i  ;  ils  ont  payé  leurs  études 
6,8i4«ooo  francs,  et  versé  5 10,000  francs  de  cautionnement 

AVOUÉS  DK  PRVIiniRB  INStANGB  BT  D*APPBL. 

D'après  la  statistique  des  patentes  de  1 885 ,  les  patentes  d'avoués  représentaient 
un  montant  annuel  de  238,404  fr.  8^  cent.  Le  montant  en  principal  et  centimes 
additionnels  doit,  d*après  les  indications  fournies  par  le  Service  compétent,  être 
évalué  h  490,492  fr.  6b  cent. 

BUISSIBAS. 

Les  nominations  d'huissiers  qui  ont  donné  lieu  aux  constatations  suivantes  sont 
au  nombre  de  901. 

Prix.  --*  Le  prix  des  901  études  cédées  s'est  élevé  an  total  de  17,025,787  francs. 
Prix  moyen  d'une  étude:  18,896  francs.  Ces  mêmes  études  avaient  coûté  aux  cé- 
dants i3,5oi.,3do.  francs.  Augmentation  ds  valeur:  3,524«447  francs.  Il  est  à 
noter  toutefois  que  le  nombre  des  huissiers  qui,  en  1873,  était  de  6^o33,  n'était 
plus  au  i**  janvier  1891  que  de  5,o38,  dont  une  partie  avaient  participé  à  l'ex- 
tinction des  charges,  supprimées  et  en  avaient  recneiMi  le  produit 

L'ensemble  des  offices  d'huissier  représente  une  valeur  qui  peut  être  fixée  à 
95  millions,  chiffre  rond. 

Produit»*  —  Les  901  offices  d'huissier  oédés  en  dernier  lien  rapportaient  une 
somme  annuelle  de  4,901,580  francs,  soit  un  produit  moyen  de  5,44o  francs  par 
office,  et,  par  rapport  au  prix  d'acquisition,  un  revenu  de  plus  de  28  p.  0/0. 

Un  office  sur  dix  donne  un  produit  normal  de  plus  de  10,000  francs  et  un  sur 
huit  rapporte  moins  de  2,000. 

Les  produits  réguliers  des  5,o38  offices  d'huissier  existant  actuellement  doivent 
se  chiffrer  par  un  total  de  27  à  28  millions. 
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Dans  les  73  tribunaux  jugeant  par  an  moins  de  100  affaires  ciriles  contradictoires , 
il  y  a  543  huissiers  ayant  payé  leurs  études  4,947*691  francs. 

Dans  65  tribunaux  jugeant  par  an  de  100  à  i35  affaires  civiles  contradictoires, 
il  y  a  734  huissiers  ayant  payé  leurs  études  7,178,566  francs. 

COMMISSAIIIBS  PEUSBURS. 

Il  existe  en  France  379  commissaires-priseurs.  Ces  officiers  ministériels  ont  payé 
à  leurs  prédécesseurs  des  prix  extrêmement  variables,  dont  le  total  s*élève  à 
a6,a3i,6oo  francs.  Les  oflSoes  de  Paris  y  entrent  pour  un  peu  plus  de  la  moitié. 

Les  la  charges  les  plus  fortes  représentent  3,6ao,ooo  francs.  Les  la  plus  faibles, 
établies  dans  des  locahtés  peu  importantes,  représentent  46,000  francs. 

NOTAIRES. 

En  ce  qui  concerne  les  notaires,  il  ne  parait  pas  à  propos ,  comme  pour  les  avoués 
et  huissiers,  de  comprendre  les  quatre  dernières  années  dans  une  même  statistique. 
Au  commencement  de  1890,  il  a  été  pris  en  effet  diverses  mesures  qui  n  ont  reçu 
leur  pleine  exécution  qu*à  dater  du  1*  janvier  1 89 1 ,  et ,  parmi  les  dangers  auxquels 
les  instructions  ministérielles  du  1"  mars  1890  ont  voulu  remédier,  l'exagération 
toujours  croissante  du  prix  des  oiBces  était  Tun  des  principaux  et  des  plus  généra- 
lement signalés.  On  a,  dans  ce  but,  posé  comme  règle  générale  qu*an  revenu  net 
de  1 5  p.  0/0  constituait  le  minimum  de  produit  qui  dev»t  être  assuré  au  cession- 
naire.  Grâce  à  ces  dispositions,  Taugmentation  des  prix  de  cession  constatée  en 
i8qi  a  été  modérée  eu  égard  à  celle  d^  produits. 

Prix, —  Il  a  été,  en  dernier  lieu,  cédé  £09  études  de  notaire  moyennant 
33,a6i,8ao  francs.  Si  Ton  prend  ce  chiffre  pour  base,  on  trouve  que  Tensembledes 
offices  de  notaire  atteint  une  valeur  d*environ  58o  millions,  mais  ce  n^est  \k  qu*une 
évaluation  approximative,  les  509  offices  étudiés  ici  ne  représentant,  malgré  leur 
extrême  vanété,  que  la  dix-septîême  partie  de  la  totalité  des  offices  notariaux. 

Ces  509  osIBces,  cédés  en  1891  moyennant  33,a6i,8ao  francs,  avaient  été  acquis 
pour  3o,5 a 6, a 34  francs.  Augmentation  de  prix:  a, 735,586  fran<^.  Moyedne  du 
prix  par  étude  :  65,347  francs. 

Produits,  —  Les  mêmes  offices  ont  donné,  pour  les  cinq  ou  sept  années  précé- 
dant 1891 ,  une  moyenne  de  produits  annuels  s* élevant  à  6,909,158  francs. 

Lorsque  les  titulaires  remplacés  en  1891  avaient  été  nommés,  les  produits 
n'étaient  que  de  5,563,4a6  francs  par  an.  Augmentation  des  produits  annuels  : 
1,345,73a  francs. 

Moyenne  actuelle  des  prodioits  par  étude:  1 3,57 5  fi^i^cs» 

On  peut  résumer  comme  fl  suit  les  évaluations  prtcédentes  : 

VALKim  ESmiAtrVB  BSTIMATIO.^ 

iHWW'  des  des 

des  officeis.'  o/flices.  produits  réguliers. 

miUÎQBt  d«  francs.  miUioM  de  franc». 

Avoués  de  1** instance a,388  137.0                    31.7 

Avoués  d'appel aoo  ^9-6                      4.o 

Huissiers 5,o38  9^  •  o                    37 . 5 

Commissaires-priseurs 379  a6 .  a                       ? 

Notaires... 8,867  58o.p  ,               iao.4 

Comme  valeur  totale  des  oiBces  compris  dans  le  tableau  qui  précède,  on 
airive  k  pfaia  de  85o  millions  de  francs. 
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TUNISIE. 

LE  RÉGIME  DE  LA  PROPRIÉTÉ  FONCIÈRE. 

LOI  DU    l5  BT  DECRETS  DU  l6  MARS  1893. 

Le  Journal  officiel  tunisien  du  17  mars  1892  contient  la  loi  et  les  décrets 
ci-après  qui  modifient  le  régime  institué  au  profit  de  la  propriété  foncière  par 
les  lois  ou  décrets  des  i*' juillet  i885»  16  mai  1886  et  6  novembre  1888. 

LOI 

PORTAIfT  MODIFICATION  X   LA   LOI  POITCIBRE. 

Art.  i",  —  Les  ariichs  t6  et  22  de  la  loi  foncière  ci-dessus  visée  sont  abrogés  et 
remplacés  par  les  dispositions  ci-après  : 

Abtiglb  16.  -^  L  existence  d*un  droit  réel  résultera,  k  Tégard  des  tiers,  de  son 
inscription  :  Tannulation  de  cette  dernière  ne  pourra,  en  aucun  cas,  être  opposée  aux 
tiers  de  bonne  foi. 

22.  —  L'immatriculation  est  facultative.  - 

Peuvent  seuls  requérir  Timinatrlculation  : 

i""  Le  propriétaire  et  le  copropriétaire; 

a*  L*eozeliste  et  le  coenzeliste  ; 

3*  Les  détenteurs  des  droits  réels  énumérés  ci-après  :  usufruit,  usage  et  habita- 
tion, emphytéose,  superficie,  anlichrèse. 

à*  Le  créancier  hypothécaire,  non  payé  à  f  échéance,  huit  jours  après  une  som- 
mation infructueuse; 

5"  Avec  le  consentement  du  propriétaire  ou  enzeliste  ou  copropriétaire  ou  coen- 
zeliste, les  détenteurs  des  droits  réels  énumérés  ci-après  :  servitudes  foncières,  hypo- 
thèques. 

Les  frais  de  Timmatriculation  seront,  sauf  coavenlioa  contraire,  supportés  par 
le  requérant. 

En  cas  de  saisie  inmiobUière  ou  de  lidtation ,  il  est  procédé  coolormément  au 
décret  sur  les  ventes  immobiUères  poursuivies  devant  les  tribunaux  français.^'?. 

Toutefois ,  le  copropriétaire  et  le  coenzeliste  non  requérants  ou  leurs  créanciers 
hypothécaires  pourront ,  par  voie  d'opposition ,  demander  qu*il  soit  sursis  à  Timma- 
triculation  jusqu'à  ce  qu  ils  aient  fait  procéder  au  partage  bu  à  la  licttation  des 
immeubles  indivis. 

Dans  ce  dernier  cas,  Tarticle  a  du  décret  sur  les  ventes  immobilières  poursuivies 
devant  les  tribunaux  français  n*est  pas  applicable. 

Ah.  2.~Les  articles  23,  25,  26, 27,  28,  29  et  31  de  la  loi/oncière  ci-dessus  visée 
sont  abrogés  et  remplaces  par  les  dispositions  ci-après  : 

Aatiglb  23.  —  Tout  requérant  riminatriculation  remet  au  conservateur  de  la 

t*^  Ce  décret,  c[ui  dans  le  Journal  officiel  taninen  du  17  lâU^' 189^' suit' les  textes  qtie  tious 
reproduisons  ici,  trouvera  place  dans  le  Bulletin  de  mai. 
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TOpriété  foncière,  qui  loi  en  donne  récépissé,  ane  déclaration  signée  de  lui  ou  d*un 
bndé  de  pouvoirs  muni  d'une  procuration  spéciale  et  contenant  : 

i""  Ses  nom,  prénoms,  surnoms,  (joalités,  domicile  et  état  civil; 

2*  Êbction  de  domicile  dans  une  localité  du  territoire  tunisien  ; 

3*  Description  de  TimmenUe  porlant  :  déclaration  de  sa  valeur  vénale  et  de  sa 
valeur  locative;  indication  de  la  situation,  c*est-à-dire  de  la  circonscription  de  justice 
de  paix,  du  caîdat,  de  la  commune  on  du  territoire ,  de  la  contenance,  de  la  rue  et 
do  numéro,  8*il  s'agit  d'un  immeuble  sitaé  dans  une  ville,  du  nom  tous  lequel  il 
sera  immatriculé,  de  ses  tenants  et  aboutissants,  ainsi  que  des  constructions  et  des 
(daDtatioDi  qui  peuvent  s  y  trouver  ; 

4*  Le  détail  des  droits  réels  immobiliers  eustant  sur  Timmeuble  avec  la  dési  - 
gnation  des  ayants  droiu 

Cette  pièce  est  établie  en  arabe  et  en  français ,  et  la  traduction  est  certifiée  conforme 
pr  un  oes  interprètes  assermentés.  Un  règlement  apéeid  fixera  le  tarif  des  traduc- 
tions. 

Dans  le  cas  où  le  requérant  ne  peut  ou  ne  sait  signer,  le  conservateur  de  la  pro- 
priété foncière  est  autorisé  k  signer  en  son  nom  la  réqmsrtion  d*lmmatriouiation. 

Le  requérant  dépose,  en  même  temps  qne  la  déclaration  en  arabe  et  en  français 
certifiée  par  Imterpréte  assermeinté,  tous  les  titres  de  propriété,  contrats,  actes 
publics  ou  privés,  et  documents  quelconques,  avec  leur  tradnctioii ,  également  cer- 
tifiée comme  il  est  dit  ci-dessus,  en  français  et  en  arabe,  de  nature  à  faire  connaître 
les  droits  réds  existant  sur  llmmeuble. 

En  ce  cpii  concerne  les  titres  de  propriété,  le  dernier  acte  de  chaque  titre  doit 
être  traduit  in  extenso.  Pour  les  autres  actes  contenus  dans  le  titre  ou  pour,  tout  autre 
écrit  produit ,  la  traduction  littérale  peut  être  remplacée  par  un  relevé  sommaire  de 
tous  les  actes  ou  écrits  établi  conformément  aux  prescriptions  d*un  règlement  à 
intervenir.  Le  tribunal  mixte,  au  cours  de  la  procédure  en  immatriculation ,  pourra 
toujours,  soit  d*office,  soit  sur  la  demande  des  parties,  ordonner  la  traduction 
totale  ou  partielle  des  titres  produits. 

Les  tiers  détenteurs  des  titres  et  docoments  dont  il  est  question  ci-dessos  sont 
tenus,  sous  peine  de  tous  dommages-intérêts,  de  les  déposer,  dans  les  huit  jours  qui 
suivent  la  sommation  à  eux  laite  par  le  requérant  Fimmatriculation,  entre  les  mains 
du  conservateur  qui  leur  en  ddrvre  un  récépissé  sans  frais. 

Le  conservateur  adresse  les  titres  et  documents  au  traducteur  assermenté  désigné 
par  le  requérant  fimmatriculation. 

Ce  dernier  paye  directement  à  Tinterprète  les  frais  de  la  traduction. 

U  eat  interdit  à  Finterprèle  de  eodinHUiii|Qer  à  qtti  que  ce  soH  les  doeunwnts  ou 
k  traduction. 

Les  pièces  accompagnées  de  k  tradnctioii  sont  remises  directeoMot,  par  f  inter- 
prète, an  conservateur  qui  en  fait  Tosage  prescrit  par  l'article  3i  de  la  peéaenteloL 

Après  décision  du  tribunal  mixte,  te  conservateur  remet  au  déposant,  en  échange 
du  récépissé  dont  il  est  parié  plus  haut,  soit  les  titres  communiqués  s*ils  ne  doivent 
pas  être  conservés  au  dossier  de  Timmeuble,  soit,  au  cas  contraire,  copie  de f in- 
scription ou  des  documents  classés  au  dossier. 

Le«  frais  des  copies  seront,  le  cas  échéant,  avancés  par  la  personne  qni  les  de- 
mandera ,  sauf  son  recours  contre  le  requérant  rimmatnculation. 

25.  —  Dans  le  plus  bref  délai  possible  après  le  dépôt  de  la  réquisition  et  au  phis 
lard  <kns  tes  dix  jours,  le  conservateur  fait  insérer  au  Journal  officiel  fiiinçais  et 
arabe  un  extrait  du  texte  de  cette  réquisit^n. 

H  envoie  an  chef  du  service  topographique ,  au  juge  de  paix  du  cantou  et  au  coid 
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du  territoire  dàM  lequel  S6  trouve  Fimmeiible ,  on  pkcard ,  extrait  du  Journal  oM-^ 
ciel,  reprodoisanl  cette  insertion.  Le  juge  de  paix  et  le  taid  lui  accusent  réceptloti 
de  celte  pièce. 

Dans  les  qaaraiite-hiiît  b0lwas«le  juge  depaûi  TafiBéhe  ed  soti  «bdièéîf»  6ù  elle 
reste  jusqu^àVexpiration  des  délais  ^éa  par  Tartide  97  ci-après  ^  Je  caïd  fait  pubKer 
Teitraitàe  la  réquisition  dan»  les  marcIiés  de  son  territoire. 

26.  *--  Dans  Us  quaranie-cinq jours q^  doivent  eett«  insertion,  lé  ehef  du  iertice 
iopographîqaeyaprès  avoir  prévaiiuls  oheikii  parrintennédîairddudontrdleurdvil, 
délègue  un  géomètre  assermenté  pour  procéder  au  bornage  profisdre  de  Thn- 
meuble,  en  présence  du  requérant  rimmatriculdtion  ou  hii  dament  appelé,  sani 
s*arrèler  aux  protestations  qui  peuvent  se  prckluiee«  et  qui  soob  toujotea  èons^tiées 
au  procès-verbaL  Les  revendications  qui  se  manifestent  au  cours  dee  opénlionasoiU 
bornéet  sw  k  tecraiD« 

Ladat«  fiiUe  p#ar  la  h»raiy  aat  portée  à  la  oettnataaaoc»  do  jpuUic  m  moins 
vingt  Jours  à  Tavance  et  le  procès-verbal  de  bornage  constate  les  diligences  faites  à 
cetefl^U 

La  date  de  la.  dôtur»  eet  publiée  sommaîrenent  au  Jàwmml  ^fUiêl  arabe  et  Cran* 


Le  prooès*verbdl  de  bornage  provisoire  est  réaais  par  k  ehef  du  aerviee  topegra-» 
pbique  «s  donaervaleuv  de  la  propriété  feneièreL 

Î7.  -^  te  procèir-rerbàl  de  r^pératiori  duboriîâgé  iiîéntîonne  les  oppositions  fbr- 
midées  par  les  tiers  intervenant  au  cours  de  t€ilë  opération  « 

A  partir  du  Jour  de  Flnscrtlôû  aU  Journal  oJkUl  de  favfa  pfésdrft  par  l'article  a5 
jtMtftt  k  f èiptratîon  d^un  délai  de  deux  mois  à  dater  dé  finsertion  au  Journal  officiel 
de  ravi*  de  ddfure  dtt  proeés-verbâï  de  bôrHûge  ,1é«  oppositions  k  rîmmatricida{ion 
et  lès  rédamétiotis  contre  !é  bornage  sôùi  reçues  par  te  éoiiservàteur  de  fa  pro- 
pjrîétë  fortrfèré,  le  jug»  dé  pak  ôtr  k  caîd,  îcsquelà  en  dressent  procès-verfca!  et  le 
sfgrrent  a1^  les^  parties.  Si  le»  parties  né  ^vént  oU  itié  peuvent  signer,,  mention  ex- 
presse en  est  faile  au  procès-verbal. 

'Les  oppositions  pôUVetît  égalénteitt  éite fermées  pâi^  lettres  niîssîves  adressées  au 
eoirsèrvatcwr,  atr  Jugé  de  palî  ou  aà  câîd. 

lëi  oppositlôiM  reçues  ^^^  t^  j  ^   .   .* 
K  ur.  date  sur  un  registre  ( 

'Xi(*»  opposlflôtit  réçrféS  pdf  le  éaïd'iom'nientiôtifiées  iur  ïe  registre  < 
est  prescrite  par  le  décret  d^  6  rabia-et-tani  lagi.   . 

28>  ^r^  Ayexy<nrtioa4i>:déki>im;MtftijaiMi  Qpyeiîliot  pepJartialeitty.k  jugUde 
paix  et  le  caid  envoient  au  conservateur  de  k  propriété  fondère  : 

i*  leis ymcèNiKrtwitt et- ftètténààlÊh a«ti cf pésiiloOT pcwiiwi de^aW'Wft ^aièon 
uiv«BitîfiMtmégeM'(    '•   '-  r      •    .    it-      >.        i,-  . 

9*  Les  eertîficils  «DUitâtewt lafeeoinpiKiMQiént  déf  âMmaHlé» d^ltiebige « ki  Jus- 
tîeedepaix  <tde  pribBairtion  <km  le»  nierehéi/ 

29.  —  Le  chef  du  service  topograplûque  est  tenu  i^  remettre  au  conservateur 
de  la  propriété  foncière^  dans  un  délai  de  trois  mois  a, dater  Ae  Tinsertionau  Journal 
officiel  de  Tavis  de  d^ture  du  procès-verbal  de  (iornage,  un  plan  de  limmeuble 
dressé  conformément  k  ce  bornage,  sdon  le  système  métrique,  par  un  géomètre 
aaiermeoté^ 

Le  mpde  d'étahfisaeiiBtftitet  ka  irais  dfn  jpjan  (opt  To^et  d*ua  «Aglenaieat^  spédid. 

31 .  ^^  En  même  temps  qu'il  envoie  àtf  caïd  et  au  Juge  âtà  pidfks  placttrtb  t^iftCh 
ddsant  Flhsertion  au  Jaunud  offiM,  ït  eotfaervàfèur  adreisé^  t\t  greffer  der  tribunal 
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nlîtte  Tofigiital  de  balte  réduisitteri  ainfi  <|«e  les  titres  et  pièee^  àépÊtaéB  à  Vmpmki  de 
celte  décUmikm.  Le  p^èsidetil  déngiH^nnniMiateflMittin  ju^e  de  beirtkpaiiM  pour 
fta^édm  àUTL  énqdèta»  et  rappèrl  danis  les  oonditiotig  onapès  déteradtiées. 

Ce  jttgëi  eati«  let  eUlgàtiOBâ  ^itii  In  Mni  Impoiéw  f^nr  f  article  4i  eHàprèa^  a 
pour  mission  de  veiUer  pendant  le  cours  de  la  procédolre  eo  immalridblatkm  à<ce 
q«i*atlciiti  ditilt  immobSiei'  des  kcapaUei  om  dèi  paasoones  tien  présetflit  dané  la 
Héi^edcKi  ee  sok  lésé,  et  à  eel  effet  ii  fkMde  à  totttea  réttûcàfàonê  et  énquèlet  né- 
cessaires. Les  pouvoirs  qui  lui  sont  conférés  dans  ce  cas  sont  discrétionnaires. 

Stir  le  denfaflde  du  juge  repportëor?  faiiè  deÉs  riotérét  d1tieiq)aUes  im  dé  non 

Présents,  le  président  du  tribunal  vhUm  pafattâ^  daés  hà  eoadttions  établies  par 
article  3o,  accorder  une  augmentation  de  délai  à  Teffet  de  former  opposition  en 
leui"  Hàûik  uûd  iilinlatf!eulà{J6n.  AVlà  iêtA  doûtiéde  cette  p^al^gatioft  éHA  Tonetibn- 
flaires  btidrgés  dé  féeévôii'  lèi  éppo^ofts. 

Art.  3.  -^  L'mii^ê  08  dà  h  Imjmcièrê  wâanm  «Mb*  m  lAiifgé  et  mmplmé  par 
leà  éùpmêhriteh^tffrèi  : 

Autiglè  iè.  —  Toute  personne  dont  !és  droits  auraient  été  lésés  par  iu\te  ê!ùne 
immatricula  bon  où  d*ùiiè  inscription  n*aiirà  jànaàis  aé  recours  sur  i*imraéùt)fè,  mais 
seiiiemeni.  èh  cas  âé  dol,  une  action  personnelle  eh  dommà^s-lntér^ls  contre  Fau- 
teur du  doî. 

Art,  âi  ^^  Let  ivtirfttf  S9  et  JW  tb  In  ki  foncière  oi-émsm  eisée  éùnt  ahi^gée. 

Art.  5.  —  Les  articles  ai ,  A2  et  US  de  la  loi  foncière  ci-dêssus  visée  ïlôni  dbfo^és 
el  rè/Âptâcês  pàf  tes  ihfffosîtim  ci-âptié  : 

Aimetr.  dl.  ^^  Le  greffier  remM  aé  jiige  itapponeiu*  ceiMIis  p€Br  le  ^«étident 
du  tribunal  friiltf  s  eodfemiéMefit  à  fartieie  3i  ^  les  |iièoe^  que  lui  à  irimieiM  le 
conèertiHeiir  en  y^w  A»  attkjés  3i  tt  33« 

Ce  ttM^strat  fanrtnt  au  âerviee  topegraphique  Mis  le$  reiiitei^tièmeflts  Bécettwires 
pour  le  ofèttre  à  même  de  chrocéder  au  Mi^nege  €M  loi  eomtÉiuniqUe  ao  besoin  les 
titres  de  prbpriérié  qo*il  serait  utile  de  eiMsultei'.  11  uet  les  apposants  «n  detneut e  de 
Iflî  Mre  partetiir  Uihr  lequèfe  imrediietrre  d'invIeÉee  dani  on  délai  de  ^ulnse  jonir^ 
augmenté  des  délais  de  distance  en  vigueur  m  Tunisie  p^èe  de  le  jttHdktioil  irUu* 

Si  dlMia^ee  délai  la  le^v^  Intfodoelhri^  d'MsIaiiee  n'est  flat  pbdéitei  le  tribunid 
déclare  la  réclamation  déchue. 

La  requête  inlrodueti? e  d*instance  doit  €( 
de  dkMiiiciie  à  Tunis,  tous  les  moyens  invoqu 
des  pièces  à  Tappui.  evec  leur  traduction  ei 
u  est  du  à  farticle  ao.  Le  rapporteur  invite  le 
connaieaance  au  greffe  du  tnbi^nal  mixte,  s{ 
danl  un. déliai  d^ermin^. 

kprès  le  rajpport  qui  est  fait  sur  chaque  a6aire  par  le  juge  commis,  les  pàrjies,  si 
elles  en  oni  fiiit  la  demande  par  écrit,  peuvent  présenter,  soit  en  personne,  soit  par 
mandataire,  teurs  ol)servcHions  veroales,  sur  les  points  seulement  qui  auront  été  dé- 
vefoppés  dans  les  reqùcies  où  ibémoires. 

Peuvent  ^euls  être  choisis  comme  mandataires  :  les  avocats-défenseurs,  iesavèoats 
meinbres  du  oarreau  Francis  et  (es  personnes  admises  a  représénfer  les  paHies  à 
I  Ôuzara. 

Les  parties  sont  averties,  huit  jours  au  moins  à  l'avance ,  du  jour  où  Taffaire  sera 
uppilèe  eti  séafi«e  fNA)lk|iië. 

Les  notiGcations  à  faire  aux  partie*  tifléVMSéi«i\plH'  tes*  magiMMf ,  fenelicmiialrcs 

33. 
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et  officiers  mkustérids  en  jnatî^  d'imaiatriciilatioa  et  d^înscriplion  sont  laites  ad- 
minifkrativenieiit  par  fintenhédiMre  de«  contrôleurs  civils,  des  présidents  des  mu- 
nicipalités, on  des  caids  qû  en  retirent  un  récépissé  et  f  adressent  à  Fauteur  de  la 
notification.  Une  minvte  de  celte  notification  et  Taccusé  de  réception  sont  joints  au 
dossier  de  diaqne  immeuble. 

Les  notîficatioBs  à  faire  en  paceiUe  matière  par  les  parties  aux  magistrats,  fonc- 
tionnaires et  officiers  ministériels,  peuvent  être  faites  par  lettres  recommandées  à  la 
poste. 

Celles  que  les  parties  seCont  enire.dles  sont  remises  aux  grefliers  qni  procèdent 
adroîmsIratÎTement  par  les  interii|édiftires  indiqués  ci-dessus. 

42.  —  Tou^  demande  en  immatriculation  fait  Tobjet  d*une  décision  du  tribunal 
luixte  rendue  en  audience  publique,  après  délibéré  hors  la  présence  des  parties,  et 
qui  statue  sur  son  admissibilité  totale  ou  partielle,  fait  rectifier  le  bornage  et  le 
plan ,  sîl  f  a  lieu«  et  relate  les  inscriptioas  à  porter  sur  le  titre  de  propriété. 

EHIe  est  signée  par  tous  les  membres  qui  y  ont  participé  et  classée  aux  minutes  du 
greffe.  Tout  le  dossier  est  renvoyé  au  conservateur  de  la  propriété  foncière. 

Les  parties  reçoivent  du  greffe  Tavis  de  la  décision  du  tribunal  mixte. 

Le  conservateur  procède  à  Timmâtriculation  sur  Texpédilion  conforme  delà  même 
décision  qui  lui  est  délivrée  par  le  greffier  après  avoir  été  contresignée  par  le  prési- 
dent du  tribunal  mixte. 

Llmmatrtculation  n'est  effectuée  qu*après  redSfidaiion  dn  bornage  et  du  pkn , 
s*il  y  a  lieu. 

Le  conservateur  annule  et  annexe  à  ses  archives,  comme  il  est  dit  a  1  arlide  5o, 
les  anciens  tilres  de  propriété  produits  à  ra]K>ui  de  la  réquisition  d*immatricu1ation. 

Toutefois,  si  ces  titres  concernent,  outre  la  propriété  immatriculée ,  un  immeuble 
dislîAct  de  cette  propriété,  le  conservateur  remet  aux  parties  le  titre  commun, 
après  y  avoir  apposé  une  mention  d*annulation  relative  à  rimnieuble  immatriculé. 

Cette  mention  est  établi^  en  langue  française  et  lignée  par  le  conservateur;  elle 
est  suivie  de  sa  traduction  en  arabe ,  certifiée  par  un  interprète  assermenté. 

En  même  temps  qn*il  procède  k  Timmatriculation  d*nn  immeuble,  le  conserva- 
teur inscrit  les  droit»  réds  iiniohiliers  exiètant  sur  C9k  iiomeiiUe^  teh  qu*iis  ré- 
scdtent  de  k  dédsion  du  tribumi  mixte. 

Les  parties  du  domaine  public  comprises  dans  un  immeuble  inunatricuié  ne  sont 
pas  assujetties  à  Timmatricuiatimi  et  ros  droit»  qm  s*y  app^quent  subsistent  indé- 
pendamment de  toute  inscription. 

ft3.  —  Les  frais  des  instances  devant  le  tribunal  mixte  et  devant  les  antres  Juri- 
dictions sont  supportés  par  la  partie  qui  succombe. 

n  n  est  passé  en  taxe,  pour  les  contestations  devant  le  tribnnd  mixte,  que  les 
frais  des  sienifitations,  su  y  a  lien. 

Lorsque  le  tribunal  mixte  aura  ordonné  une  mesure  préparatoire  tell^  qu'exper- 
tise, enquête,  descente  sur  les  lieux,  de  nature  à  occasionner  des  fitôs,  le  prési- 
dent du  tribunal  mixte  fera  une  évaluation  approximative  de  ces  (rais;  le  montant 
de  cette  évaluation  devra  être  déposé,  prêalaolement  à  Topération  ordonnée,  entre 
les  mains  du  conservateur  de  la  propriété  foncière,  par  le  requérant  llmmatricala- 
tion. 

L*opéralion  terminée,  les  frais  de  cette  opération  seront  définitivement  taxés  par 
le  président  du  tribunal  mixte ,  et  le  conservateur  payera  k  qui  de  droit  d*après  cette 
taxe. 

Art.  6.  —  Les  articles  àà,  i6,  à7,  â9,  53  et  55  de  la  loijowciert  ci-dessus  visée 
sont  abrogés  et  remplacés  par  les  dispositkms  ci-aprk  : 
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AancLB  ft4.  —  Chaque  innnatrioaiâlian  donne  liev  à  fétaUfStement,  par  le 
conservateur  de  la  pn^nélé  foncière,  d'un  titre  en  langue  françfth» «emportant  la 
deftcriplion  de  rimmeuble,  sa  contenance,  les  plantations  et  constructions  <(Ut  *'y 
trouvent  et  Tinscription  den  droits  réels  immobiliers  existant  è^  llmmeuMe  et  des 
charges  qui  le  grèvent.  < 

Le  (dan  y  reste  annexé. 

Qiaque  titre  de  propriété  porte  un  numéro  d'ordre. 

46.  —  Lorsqu'un  immeuble  est  divisé ,  soit  par  suite  de  démembrement ,  soit  par 
suite  de  partage,  il  est  procédé  au  bornage  de  diaoun  des  lots  par  un  géomètre  as- 
sermenté qui  rapporte  cette  opération  sur  une  expédELtiùn  du  |uan.  il  est'  étaUi  un 
titre  et  un  plan  distincts  pour  chacune  des  divisions  de  fimmenble. 

Toutefois,  en  cas  de  mutations  partielles,  il  n'est  pas  nécessaire  d'établir  un 
nouveau  dire  pour  la  partie  de  fimmeuUe  qui,  ne  fabanft  pas  fo^at  d'une  trans- 
mission ,  reste  en  possession  du  propriétaire. 

Le  titre  déjà  délivré  et  le  plan  qui  y  est  joint  peuvent  être  consentes  après  avoir 
été  revêtus  des  mentions  utiles. 

47. —  Le  titre  de  propriété  et  les  kiscriptions  conservent  le  droit  quils  relatent, 
tant  qu'ilt  n-ont  pas  été  annulés,  rayés  ou  modifiée. 

49.  —  Lorsque  le  titre  de  propriété  sera  établi  au  nom  d'une  femme  mariée  qui 
d*après  son  statut  personnel  naorait  pas  la  libre  adn^nâtration  de  ses  biens,  men- 
tkm  de  cet  état  sera  faite  sur  le  titre.  Lorsque  la  femme  reprendra  la  libre  adminis- 
tration de  ses  biens ,  eUe  pourra  obtenir  la  modification  de  son  titre. 

53.  —  Toute  demande  tendant  à  faire  prononcer  Tannulalion'Ott  lanoodMeation 
de  droits  réeb  immobiliers  pourra  être  mentionnée  sommaireiiient  ste' le llM  avant 
d'être  portée  devant  le  tribunal.  Cette  inscription  devra  être  autorisée  par  ordon  ■ 
nance  au  président  rendue  sur  requête  à  chlîfge  de  lui  en  irftférer.' 

La  validité  des  inscriptions  ultérieures  restera  subordonnée  k  la  dédaieift  judi- 
ciaire. 

55.  —  Tout  commandement  à  fin  d«  saieie  immnhiiijhro  pourra  être  signifié  au 
conservateur  de  la  propriété  foncière  qui  Tinscrira  sur  le  titre.  A  partir  de  cette 
signKéatk>n ,  aucune  inscriptioft  nouvelle  ne -pourra  être  prise  silr  Timmeuble  pen- 
dant le  conrs  de  rinttiince  en  exprq>rialMMi  ou  iicita:tfoii. 

Art,  7.  —  Les  articles  57,  65,  72  et  75  de  la  loi  foncière  çi-Jessas  visée  sont 
abroges  et  remplaces  par  les  £sposiiions  ci-après  : 

Articlb  57.  —  Nul  ne  peut  être  contraint  de  céder  sa  propriété,  si  ce  nest  pour 
cause  d'utilité  puUique  et  conformément  aux  lots  tunisiennes  eh  vigueur  sur  les 
ei^propriations. 

65.  —  Toutes  constructions,  (dantationa^  ouvrages  sur  un  terrain  ou  dans  Tin- 
térieur  sont  présumés  faits  par  le  propriétaire  à  8e$  frais  et  lui  appartenir,  si  le 
contraire  n'est  prouvé. 

72.  —  Les  îles.  Ilots,  atterrissementa  qui  se  forment  dans  le  lit  des  fleuves, 4es 
ririères  ou  des  cours  d'eau ,  appartiennent  a  l'Etat. 

75.  —  Les  accroissements  ou  modifications  d'un  immeuble  par  f  un  des  moyens 
énoncés  dans  les  articles  68,  69,  71  et  7 A  ci-dessus,  peuvent  donner  lieu  à  la  rec- 
tilicatioo  du  titre  de  propriété,  du  bornage  et  dn  planr*  4  .  . 
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pi!é4isi»te  loi, 

traversant  une  propriété  immatriculée,  si  celle  rectification  9nt|i9ili#  Vjm^rfOf^lkm 
à  ladite  propriété  cle  terrains  provenant  du  domaine  publie. 

Ah.  8.  —  Le$  oHicUs  93,  91,  107,  li9  et  152  de  la  loi  foncière  ci-dessas  vuée 

ARTOJ.E;  9.3.  —  B  {}  «sjjfriïM)  peut  Ht^  étaj>}i  : 

i**  Sur  la  propnélé  înaobîKèro; 

29  SarTenMsU 

â'  Sar  la  ré^tè  de  reoMl  ; 

i'*  Sur  Templiytéose  pour  le  temps  de  m  durée; 

b^  Snr  la  sapmune; 

6"  Sur  fantichrèse; 

^'  5ur  jps  hypotliéoues. 

97.  —  Les  fruits  civils  sont  l^g  l^m  4^  Hlfisom*  kifmÛ^  b^W  *  ferwf  • 
les  arrérages  de  la  rente  de  Tenzel  et  les  intérêts  des  créances  hypothécaires. 

..  107.Tnr.  jL,'«sqfrtl}6§f  p#Ht  JWF  pW  lMi^»éfla#,  ^nn^F  è  («IW§  4APf  l^  «<î»# 

tiofif  ^  ci^  citii  bmmk  1 9M  i»4n#  v^n^r^  oi^  ip^dw  non  droî^  i  UlFt  gi^tuii* . 

149.  —  L*emphytéose  s'éteint  : 
t    1^  M»'k  odnfofioBf 
'    a'^  Pav  la  dottuetion  du  feads. 

1 52.  —  Le  droit  4f  j^op^f^çiQ  f 'éteifl^  : 

1^  Par  la  Qonfusion  ; 

2*"  Par  la  destruction  du  fonds. 

Art.  S.  — ^  Èe»  artèeleà  t9ê  M  têS  i»  h  hififnoiète  oè-desfus  ^iàée  sont  abrogée.  ' 

Art.  iÇ.jr^lm  oi^sifis,  m,  i79.  m  ^  m  èilaimjmiàn^biimm 

visée  sont  abrogés  et  remplacé^  ^f^  (^  <4^p4fifMII<^  9Hlff^  « 

^^m^^  \  ^%  —  P^rtîfr  à^,  <^  o^^li^icui»  ûsl  ^lé^  par  ipA  Ipi?  Içcales. 
Les  autres  sont  relatives  au  mur  et  ^^^  (o^^  ^Uoj^ç^,  m^  xm^l  fk^lf  \%  p^rçiprî^té 
du  voisin ,  à  Tégout  des  toits ,  au  droit  de  passage. 

n^'  —  li^^^m  WPft?^*^"U  P^W  WÎtoyw,  Ç.V»  ««iç  ïpw^^.lif  ;^wvitu4fs 
actives  et  passives  se  continuent  à  Tégard  du  nouveau  mur  ou  de  la  nouyç^l^  giny^Qn^ 
sans  toutefois  qu*elles  puissent  être  aggravées. 

175.;—.  Tçute  46iure  (|ui  séoare  4^|  (çq^s  ^e,  tçrj-p,  ^t  rç|)^ié,^  içjilçjfeM^,  ^ 
moins  qu*il  n^y  en  ait  qu  un  seul  en  état  de  clôture ,  ou  s*il  p\  %  ti(çç  qu  g^f^viç 
contraire. 

•Pour  te»  fossés  «  it  y  a  dianpie  de  non-initoyeiinelé  Iwsque  k  levée  ou  le  rejet  de 
la  terre  se  trouve  d*un  côté  seuleBwnt  îdu  (bssé. 

Le  fossi^  est. censé  ,ifpparteoir  e^clusivemf^it  à  celu\  du  côté  duquel  le  reû^  se 

trouve,  *. 

'..'>'.    Il  »  .     ' 

181 .  —  Le  vobin  peut  exigav  q^  \m  i^farta^  aiiri«M*iipi  Ht  «rbmlM,  ]^«ftlte  à 
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un^  dittai)oe  moindre  qu»  U  diilMiP»  léfak ,  soiaiU  arMchéi  ou  nédmts  à  la  hau- 
teur dèiemiméa  da»^  Tartiele  précédent*  à  moine  qnil  o y  ait  tilM  oq  iMcriptîoo 
contraire. 

Si  ]m  «rbros  JViMPfat,  ou  «  iJa  lont  eoupés  m  armckéi,  la  vaisio  ae  paut  les  rem- 
placer qu*exi  obserranl  les  distances  légales. 

182.  •^-  Celui  sur  le  fonds  duquel  avancent  1^9  branches  des  arbrea  du  voisin 
peut  contraindre  celui-ci  k  les  couper.  Les  fruits  tombes  naturdlement  de  ces 
branches  lui  appartiennent 

Si  ce  sont  les  racines  qui  avancent  sur  s^n  food^ ,  i}  a  le  droit  de  les  y  couper  lui- 
même. 

Ah,  H.  '^  L'article  197  de  la  loi  foncière  ci-dessus  visée  est  çhro^i  et  remplacé  par 
les  dispositions  ci-après  : 

Article  197.  —  Les  servitudes  ne  peuvent  iféiabUr  40e  per  Uira. 

Art.  12,  -^Les  articles  198,  199,  200  et  201  de  la  loi  foncière  ci-dessns  visée  sont 
abrogés. 

Art,  13.  -*  Vatikh  209  de  la  Mfinelère  éT^dessus  visée  est  abrogé  et  remplacé 
par  les  dispositiom  ci-^prèe  : 

Aetiglb  209.  —  Lorsqu*un  immeuble  se  trouve  dans  un  état  Ui  qu*on  ne  puisse 
user  d'une  servitude  et  que  le  non  usa^e  a  duré  pendant  vingt  AOs,ia  radiation  de 
cette  servitude  est  prononcée  par  jugement. 

Ah.  ii.  ^  Les  aHiolês  210,  211,  212,  21k,  2U$t21ê  tk  Im  M'Jlnai^  m- 
dessus  visée  sont  abrogés. 

Art,  15,  '^  L^  tRiitik^2a^  0t  m d^  W  kifmoi^  ^t 

remplacés  par  les  dispositions  ci-après  : 

A^TXQW  221^,  --.•  U»  Pfé^nçoi  prhil^iéei  sur  te  prix  d«f  imo^tobles  sont  laa  sui- 
vantes «t  s*exwc^  suWant  Tordra  éitbti  oi^aprét  : 
1*  Les  frais  de  justice; 
2*  Les  droits  du  TVésor; 
3"*  Les  arrérages  du9  au  crédirentie»  de  Tensel. 

230.  —  Ces  privilègaa,  oeepté  aeini  dn  erédimiliar  d«  reniai^  ne  a'exfVeent 
sur  le  prix  des  immeublea  qu>  défaut  de  mobilier. 

Ah.  16.  ^  I/artiol»  233  de  la  bifoneH^^ei-ddesus  visé^  eit  abrogé  et  rêmpiaeé  par 
hs.Jfspoeitiotu  eÎHiprès  t  1 

Artigi^s  233.  -^  Sont  seula  suaçepUhlea  d'hypoth^uei  ; . 

1**  La  propriété  itnmobiliève  qni  ast  danaiecommoroe; 

a""  L*usafruit  des  immanUas  ponr  le  temps  da  aa  durée; 

3*  L'easd; 

d*  L*am]Aytéose  pour  le  temps  de  sa  durée; 

5*  La  superficie. 

Art.  17.  —  Les  articles  235  et  236  de  la  hifontOrp  cwfev*t  vide  sont  abrogé*. 

Ah.  IS.  -^  Les  artklm  28»  et  273  de  ia  loi  foncière  ehdêssms  visée  sûnê  abrogés  et 
remplacés  par  Im  impoeiHwai  m-0frès  t 
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Article  239*  —  L'hypothèque  forcée  est  celle  qui  eit  acquise  en  vertu  d*ane 
décision  de  justice,  sans  le  côofentement  du  déhiteur,  et  dans  les  cas  ci-après  dé* 
terminés  : 

i"*  Aux  mineurs  et  aux  interdits  sur  les  immeubles  des  tuteurs  et  sur  leurs  cau- 
tions ; 

a*  A  la  femme  sur  les  immeubles  de  son  mari,  pour  sa  dot,  ses  droits  maUîmo- 
niaux  «  Tindemnilé  des  obligations  du  man  dont  elle  est  tenue  et  le  remploi  du  prix 
de  ses  biens  aliénés  ; 

3*  Au  vendeur,  à  Téchangiste,  ou  au  copartageant  sur  Viuimeuble  vendu,  écWn 
gé  ou  partagé ,  quand  il  n'a  pas  été  réservé  d'hypothéqué  conventionnelle  pour  le 
paiement  du  prix  ou  de  la  souite  d'échange  ou  de  partage. 

273.  —  Les  hypothéiques  s'éteignent  : 

i*"  Par  Textinction  de  l'obligation  principale; 
a*"  Par  la  renonciation  du  créancier; 

3*  Par  l'accomplissement  des  formalités  et  conditions  prescrites  aux  tiers  déie&- 
teurs  pour  purger  les  immeubles  par  eux  acquis. 

Art.  19,  —  L'article  27  i  delà  lai  foncière  ci-dessus  visée  est  ^ibrqgé. 

Art.  20.  —  L'article  295  de  la  loi  foncière  ci-dessus  visée  est  abrogé  et  remplacé  par 
les  dispositioni  ci-après  : 

Article  295.  —  La  vente  forcée  des  immeubles  ne  peut  être  poursuivie  qu'en 
vertu  d'un  titre  inscrit  ou  exécutoire  pour  une  dette  certaine  et  liquide.  Si  la  dette 
est  en  espèces  non  liquidées,  la  poorsoite  est  valable,  mais  l'adjudication  né  pourra 
être  fiiite  qu'après  la  liqm'dation. 

Afi*  2ii  «•-  Les  rnii^et  StO  ^à  3éi  inclus  de  h  hi  foncière  ci^dessus  visée  sont 
abrogés. 

Art.  22.  —  Les  asticks  Sâ2,  Sitâ,  Ma,  547,  350,  351,  A52.  35à,  367, 358, 
362  de  la  loi  foncière  ci-dessus  vi^ée  sont  abrogés  et  reinplacésparkidispositUmiciHtprès  : 

Article  342.  —  Tout  droit  réel  relatif  à  un  immeuble  déjà  immatriculé  n  exis- 
tera, à  l'égard  des  tiers,  que  par  le  fait  et  du  jour  de  son  inscription  sur  le  titre  par 
le  conservateur  de  la  propriété  foncière ,  i>ans  préjudice  des  droits  et  des  actions  ré- 
ciproques des  parties  pour  Tinexécution  de  leurs  conventions. 

3&S.  —  Tous  faits  ou  conventions  ayant  pour  effet  de  transniettre ,  déclarer, 
modiiier  ou  éteindre  un  droit  réel  imraobitier,  d*en  chàiiger  lé  titulaire  ou  de  mo- 
difier toute  autre  condition  de  son  inscription,  tous  baux  d*iauii«obles  excédant 
une  année,  toute  quittance  ou  cession  d*une  somme  équivalente  à  plna  dune  an^ée 
de  loyers  ou  fermages  non  échus ,  ou  à  plus  d'une  année  d'arrérages  non  échna  de 
la  rente  de  l'enzel  seront,  poor  être  opposables  aux  tier»,  constatés  par  'écrit  et  in- 
scrits sur  le  titre  par  le  conservateur  de  la  proprtéié  idncière. 

Les  écrits  indiqueront  l'état  civil  des  parties  contractantes  et  mentionneront  leur 
contrat  de  mariage,  s'il  en  a  été  fait  un,  ainsi  que  la  date  de  ce  contrats  lea  nom 
et  résidence  de  l'officier  public  qui  l'aura  reçu.  Ils  seront,  ainsi  que  toute  décision 
judiciaire  ayant  le  même  effet,  déposés,  soit  en  original,  soit  en  expédition,  à  la  con- 
servation de  la  propriété  foncière. 

Ils  seront  conservés  dans  les  archives ,  et  des  .cofies  faisant  &i  de  leur  oontenu  et 
de  la  date  du  dépôt  pourront  être  délivrées  à  Umim  époques  aux  iaiéressés. 
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Les  signfttifres  dtn  parties  apposées  au  bas  dei 'éerits  antres  que  les  actes  authen- 
tiques ou  judiciaires  seront,  avant  le  dépôt,  légalisées  : 

En  ce  qui  concerne  les  Européens,  par  Tune  des  autorités  suivantes  : 

Le  fMrésident  du  fritninat  civil; 

Les  juges  de  paix; 

Les  contrôleurs  civils; 
'  Les  présidents  des  municipalités,  s*iis  sout  de  nationalité  européenne;  et,  au  cas 
contraire,  le  vice-président  de  cette  nationalité: 

Les  consuls,  vice-consuls  et  agents  consulaires,  pour  leurs  nationaux  et  protégés. 

En  ce  qui  concerne  les  indigènes  par  : 

Le  premier  ministre  ou  son  dél^ué  *, 

Le  président  du  tribunal  civil  ; 

Lesjugesdtpaix; 

Les  contrôleiûrs  eivila  ; 

Les  présidents  des  municipalités  s'ils  sont  indigènes;  et,  iio  cas  contraire,  le  vice* 
poéiident  indigne; 

Les  cadis. 

Les  écrits  rédigés  par  les  notaires  tunisiens  seront  signés  par  les  parties  dont  les 
signatures  seront  légalisées,  ainsi  qu*il  est  dit  ci-dessus. 

Si  les  parties  ne  savent  ou  ne  peuvent  signer,  la  reconnaissance  de  Técnt  aura  lieu 
devant  Tune  des  autorités  désignées  ci-dessus,  en  présence  de  deux  témoins  du  sexe 
masculin,  sachant  signer  et  ayant  la  capadlé  nécessaire  ponr  contracter. 

Le  magistrat  ou  fonctionnaire  certiliera  la  i  econnaisaence  de  Técrit  et  ia  Mènera 
avec  les  témoins* 

Les  légalisations  et  reconnaissances  devront,  dmis  tous  les  cas,  être  revêtues  du 
sceau  des  magistrats  ou  fonctionnaires  désignés  ci-dessus  dont  les  sigpaiures  senint 
eUes-mèmes  légalisées  selon  les  r^es  ordinaires. 

.  Si  le  nom ,  Tétat  ou  la  demeure  des  parties  ou  des  témoins  ne  sont  pas  connus 
du  magistrat  ou  du  fonctionnaire  qui  procédera  à  la  légalisation  ou  devant  lequel 
aura  lieu  la  reconnaissance  de  fécrit,  ils  devront  lui  être  attestés  par  deux  témoins 
connus  de  lui  et  ayant  les  mêmes  qualités  que  ceBes  indiq^iéc^'ci^-clessus. 

A  défaut  d'exécution  de  ces  prescriptions,  le  conservateur  refusera  Tinscription. 

Si  plusieurs  originaux  ou  expéditions  des  pièces  énumérées  ci-dessus  lui  sont 
remises  pour  élre  inscrites,  lu  conservateur  neu  conservera  quune,  et  devra 
remettre  les  autres  aux  intéressés  après  y  avoir  mentionné  que  1  inscription  a  été 
effectuée. 

3<i4,.*r-  J^CiOOiiierirataiir  tkndm>iiidép«mdaiilineBjt<ki^  de  pro- 

priété prévu  par  larticle  45  de  la  présente  loi: 

1*  Un  n^stve  d'ordre  dm  formaMtéa  préabbles  à  fimteatrtorfstion  ; 

s*  Un  registre  de  dépôt  oà  seront  constatée*  par  numéro  d^ordre  et  à  mesui^ 
qu'elles  s'elhctueront ,  les  remises  des  dérisions  du  tribdnal  mkte  ordonnant 
1  immatriculation;  e^es  des  doèumehts  à  fin  dTinserij^on,  de  transcriplibn  de 
saisie,  et  généralement  de  loua  actes  on  écrit»  à  inscrire,  transcrire,  ou  men- 
tionncTi 

Ce  dernier  registre  est  arrêté  chaque  jour  par  le  conservateur. 

347.  •*-«  Le  conservateur  tiendra  encore  : 

1*  Une  table  alphabétique  des  titulairet  des  droità  réels  et  des  baux  inscrits  à 
la  conaervntMMi  de  lapropriélèvlmetèfn; 

a**  Une  taUe  alphabétique  des  titres  de  propriété. 
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350.  —  Toute  personne  au  iu)«iile  l«qvielle  iDscri{»tioii  e«t  priie  à  la  oooaorvatioD 
de  la  propriété  foncière  doit  foire  élection  de  domicile  en  Tuuirie,  aq  cbeUim 
d*une  justice  da  paiy.  Faute  de  iqpioi,  toutes  signiQcationa  lui  seront  valaUement 
faites  au  greffe  de  la  justice  de  paix  dans  le  ressort  de  laquelle  font  situés  les  im- 
meubles. 

n  est  loisible  à  celui  au  nom  duqud  une  inscription  a  été  prise  «  ou  à  ses  repré- 
sentants, de  changer  de  doo^icHe  par  Uii  élu,  à  la  charge  d*en  ehoisif  et  indiquer 
un  autre  dans  le  même  chef-lieu  oe  justice  de  paisu 

351.  ^-  Les  inscriptions  et  transcriptions  de  saisie  sont  portées,  rayées,  réduites 
ou  rectifiées  par  le  conservateur  de  la  propriété  foncière  au  moyen  de  nienÛQns 
sommaires  faites  sur  le  registre  des  titres  de  propriété. 

352.  —  Le  conservateur  est  tenu  de  délivrer,  à  tous  ceux  qui  le  requièreoi,  aoit 
un  certificat  établissant  la  conformité  des  copies  du  titre  de  propriété  avec  le  mètne 
titre,  aèit  copie  littérale  de  toutes  les  mentions  conoemaAt  tm  droit  Mi  immobîKer 
ou  de  celles  qui  seront  spécialement  désignées  dans  la  réquisition  des  parties,  sek 
certificat  qu  il  n*en  existe  aucune. 

n  pourra  également  ddivfer,  enr  réqnûîtkMi  eicpreese,  le  rekvé  somnaire  des 
inscriptions  concernant  un  droit  réel  immobilier;  ee  relevé  ne  sera  fourni  qn^àlHre 
de  nm|de  rensei^eœent^et  n'engagera  point  la  responsabilité  du  conservateur. 

Tonte  réquisition  sera  inserite ,  datée  et  signée. 

Si  le  requérant  qm  se  présente  à  la  oonservalion  pe  sait  écrire,  la  réquisitiofi 
•en  rempliis  par  le  coBservateor. 

Dans  tous  les  cas,  elle  devra  être  reproduite  en  tète  des  états  ou  oertifieats. 

35^.  —  Si  le  conservateur  a  des  doutes  /lur  la  capacité  des  parties;  il  procédera 
à  une  inscription  provisoire  et  imposera  au  requérant  un  délai  de  quinzaine  aug" 
mente  du  d^  dea  diatances,  pour  produire  les  justifieations  nécessaires.  Ce  délai 
courra  a  partir  du  lendemain  de  la  remise  de  la  notificatiaQ  soit  k  la  partie,  soit 
au  domicile  élu;  si  le  dernier  jour  du  délai  se  trouva  être  un  4iu&auçha  ou  jour 
férié ,  ce  jour  U  ne  sera  pas  con^pté. 

Si  les  justifications  sont  faites  dans  le  délai  légal,  Tinseription  définitive  prendra 
date  du  jour  de  Tinscription  provisoire. 

Au  css  Qoatraire ,  Tinsoription  provisoive  sera  nulle. 

Quand  les  juatifications  seront  jugées  insvffisantes  par  k  eoaservateur,  Tinsorip* 
tion  définitive  ne  pourra  être  prise,  s'il  s*agit  d'un  justiciable  des  tribunaux  fran« 
çais,  qu'en  vertu  d'un  jugement  du  tribunal  civil  rendu  sur  simple  requête,  con- 
tradicl6îrem«nt  avec  le  proéupeuv  de  la  Rép«Mique ,  et  ajfant  acquis  l'antorité  de  la 
chose  jugée.  ..... 

L'instance  sera. introdiNle  dans  les  hui^jeur»  q«î  sBivent  l'expiration  du  délai 
fijié  par  te  premier  alinéa  du  priant  article;  l'instruction  ae  tara  par  simples  mé* 
moives  remis  aisi  parquet 

1^  Oiinialére  des  défenseurs  ne  sera  pas  ddigttoire. 

Les  jugements,  seront,  rendus  dans  les  trois  mois,  an  plua  lacd,  à  compter  de 
l'introduction  des  instances ,  sur  le  rapport  d'un  juge ,  fait  en  audience  publique  et 
sur  les  condusions  du  procureur  de' la  République.  Ba  seront  sans  appd  et  ne 
pourront  être  attaqués  par  voie  de  cassation. 

S'il  s'agit  d'un  Indigène,  l'instance  sera  ihtrodiiffe  dans  le  tlièmé  dâài,  et  le 
jugement  aeea  rendu ^  dans  leS'trob  mois,  par  le  tribunal  de  romara. 

L'inscription  ordonnée  par  le  tribunal  prendra  rang  également  du  jour  de  l'in- 
scription provisoirei 
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357.  —  Toute  personne  intéressée  pourra,  ^  produisMit  k»  pièc^  do^t  le 
dépôt  est  prescrit  par  la  présente  loi,  jreguérir  du  conservateur  1  inscription ,  la 
ramation,  la  réductioq  ou  li)  rçdificatfon  de  l'inscription  d*un  droit  réel  iminobi- 
Jier,  Toutefois,  pour  ^re  inscrit,  ce  droit  devra  être  tenu  directement  du  titid|Lire 
de  Plnscription  préeédenunent  prise.  En  conséquence ,  dans  le  cas  oà  un  droit  réd 
immobilier  aura  fiiit  lobjet  de  jdusieurs  mutations  ou  conventions  successives ,  la 
ften^iç  l9Paaii;^D  pu  coiiveotioii  m  pourra  ^Ue  inscrite  av«pt  iea  précédent^. 

358..  —  Le  pnvil$|[e  du  crédirentier  d«  Tepipl  sera  insçrii  d pQicq parle  coa#er- 

v^ttur  au  moment  de  Timmatricul^ti^  d^riDUH^blçt  OU  9U  moment  du  dépôt  de 
|*açiç  çojMtîiiitîf  de  \\pml  sj»r  ui>  ifujjfçvhk  d^jà  iipwAtricvïé  o^  à  fe  reflète  du 
Çf^direjitier,  ,     .      ., 

ïie  q>psçrvatei;yr  deyra  éga)ep^çi)i ,  ^m^om^Qt  dp  Tip^riptipiï  d'ilP  jtiWWfit 
d'adjudication,  prendre  d'office,  au.  ppo&t  du  4Mimr4mim  44  fipiifiilmt.  oa  de 
lepfs  avants  droit,  une  bjfpotbèoue  ppur  sùre\,é  du  payement  du  prix  de  l'adjudi- 
patlon ,  dont  le  pavement  préalable  n^  lui  serait  pas  jusiffié. 

302.  —  Le  redu^rant  une  ijnscripiion ,  la  radiation^  réduction,  ou  rebtificadon 
d'une ln«criplioii  devra  remettre  au  conservateur,  pour  chaque  droit  réel,  les  pièces 
dont  le  dépôt  est  prçscrit  par  la  présente  loL 

4H»  3S.  — r  L'i^kk  9S7  if  la  ioijBmùièrÊ.ei^dêsmi  vùée  est  abroffe. 

4/ti  ^^;  —  li'artiçk  3fi9  dfi  k  kifonfiim  d-d^w  viséfi  éfH  f^rogé  êi  itmpkci  par 
les  dispositions  fmv<m(^  ; 

Articli  368.  ^— Les  inserfptions  oo  mention»  sur  les  tftrte  de  droits '^els  Im- 

Pour  !a  propriété  'fmmob9ièrB  :  lé  propriétaire  ;  ' 

Pour  r^zel  \  le  propriétaire,  le  crédirentier  el  le  montant  annuel  de  la  r^nta; 

Ppfir  J'»»wfr«ii  diçs'^iwneufrU»,  i\^f^  4  Vh^àbitfti^a^i'eiupbyt^e çt  l<i  super- 
ficie :  le  propriétaire  et  l'usufruitier,  l'usager,  Terophytéote  et  le  aqpiÇjrficiai^; 

Pour  les  servitudes  foncières  :  le  fonds  servant  sjir  le  titre  dç  propriété  du  fonds 
dominant  et  réciproquement* 

Pour  i'antichrèse  et  l'hypothèque  :  le  propriétaire,  le  créancier  et  le  montant  de 

PooF  les  bauv  :  le  ieoaA|ive  et  le  prix  afinupl  du  bail. 

Art,  25.  —  Les  articles  370  et  373  de  la  bi  foncière  ci-dessm.^\^  Mpni  ahr^gés^ 

DÉCRET 
nMIt  fiB  uimfkm  Ml  fSKCiPvmv  sis  fius  smnuTaKnanov.   * 

Article  V.  — Les  frais  d*immatriculation  comprennent  les.  rétribution  s  et  in- 
demnités fixées  et  payées  comme  il  est  dit  cj-après. 

Les  parties  supportent  directement  les  frais  occaiionnés  par  1e$  mesures  prépa^- 
toires  qui  peuvept  être  ordpnqées  par  le  tribunal  mi^te. 

2.  —  Le  salaire  du  conservateur  comprend  : 

i*  Une  iod^moité  («w  de  «S  finooa. 
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2*  Une  rétninitioa  proportionBeUe  égale  au  millième  de  la  valeur  vénale  de  Tim  • 
meuble  immatriculé  ;  la  perception  du  droit  proportionnel  suit  les  sommes  et  va- 
leurs de  loo  francs  en  loo  francs. 

3.  —  Les  rétributions ,  indemnités  et  frais  des  géomètres  du  service  topogra* 
pkique  sont  fixés  conformément  au  décret  du  27  redjeb  iSo3. 

La  rétribution  des  interprètes  assistant  au  bornage  est  fixée  par  le  décret  spécial 
sur  les  interprètes. 

U,  —  Les  indemnités  fixes  du  caïd,  des  greffiers  et  de  Tadministration  du 
Journal  officiel  sont  fixées  ainsi  qu*il  sint  : 

Il  est  alloué  au  greffier  de  la  justice  de  paix  pour  rédaction ,  copie  et  transcrip- 
tion de  tous  actea  et  pièces,  par  iidmatriculation 5  tr. 

n  est  alloué  au  caid,  pour  les  correspondances,  p^blicationa,  avis  k  adresser  aux 
parties,  rédaction  des  certificats  et  autres  actes  relatifs  à  Timmatrîculatîon ,  une 
mdemmté  fixe  de 6  fr. 

11  est  alloué  au  greffier  du  tribunal  mixte  : 

1*  Pour  toutes  correspondances  relatives  à  rimmatrictdalion  de  chaque  immeuble, 
compris  les  avis  à  adresser  aux  parties  et  la  tenuie  des  registres,  y  compris  aussi 
expédition  des  jugements  définitifii  signée  par  le  greflt^  et  contresignée  par  le 
président  du  tribunal  et  délivrée  au  conservateur  de  la  propriété  fi>ncière«  une  in- 
demnité fixe  de 10  fr. 

a*  Pour  Texpédition  de  tout  jugement  avant  dire  droit  au  fond,  signée,  contre- 
signée et  délivrée  comme  il  est  dit  ci-dessus,  par  rôle  de  a 5  Kgnes  à  fa  page  et 
i5  syllabes  à  la  ligne o'6o* 

Celte  dernière  rétribution ,  qui  fait  partie  des  frais  d*instance ,  est  supportée  et 
payée  dans  les  conditions  prévues  par  1  article  43  de  la  loi  ci-dessus  visée. 

Il  sera  payé  à  l'administration  du  Journal  ojjiciel  français  et  arabe  : 

Pour  Tinsertion  dans  les  deux  langues  de  Textrait  de  la  déclaration  d*îmmatricu- 
lation  (art.  a 5  de  la  loi  du  1"  juillet  i885)  et  de  favis  sommaire  de  la  clôture  du 
procès-verbal  de  bornage  (art.  37  de  la  mAme  toi) 6  fr. 

L*administration  du  jotiriiàl  sera  tenue  de  remettre  au  conservateur  le  nombre 
nécessaire  de  placards  extraits  du  Journal  officiel,  édition  fitmçaise  et  édition  arabe, 
contenant  l'insertion. 

5.  —  Les  frais  d*inmiatriculation  sont  payés  sur  tin  artide  spécial  du  budget  et 
ordonnancés,  savoir  : 

Pour  les  payements  au  profit  des  caïds,  greffiers,  de  Tadministration  du  Jomiiàl 
officiel,  des  agents  du  service  topograpbique  ou  des  interprètes  assistant  au  bornage 
provisoire,  par  le  directeur  général  des  travaux  publics,  sur  un  certificat  du  chef  du 
>ervice  topographique. 

Les  salaires  an  conservateur  sont  prélevés  directement  sur  la  consignation  spéci- 
fiée a  Farticle  7  ci-après. 

6.  —  Le  remboursement  partiel  des  frais  d*immatricuiattion  au  Trésor  de  l^tal 
eit  assuré  par  la  perception  aune  taxe  comprenant  : 

i*"  Le  cfaiffire  du  barème  ci-annexé  correspondant  à  la  contenance  de  Timn^euble 
telle  qu*elle  résulte  du  bornage  provisoire. 
Ce  barème  est  révisable  par  décret. 
2*  Une  somme  égale  k  3  p.  ôfdo  de  la  valeur  vénale  de  l'immeuble*    - 

7.  —  Le  montant  de  la  taxe,  calculé  d'après  la  contenance  présumée  de  Fim- 
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meoUe  et  dViprès  sa  valeur  ténale  déclarée,  est  <)époaé  À  W  oowiier  ration  foncière 
eo  même  tempa  que  la  réquisition  d'immatriculation. 

11  reste  consigné  jusqu*après  rétablissement  du  plan  et  le  calcul  exact  de  la  con- 
tenance do  bomaffe  provisoire  par  le  service  topomphique»  Le  versamenl  au 
Trésor  est  faîl  par  Te  conservateur  sur  le  vu  dun  certificat  du  chef  du  service  topo^ 
graphique,  rendu  exécutoire  par  le  directeur  général  des  travaux  puUics,  établis- 
sant la  contenance. 

L'excédent  de  la  consigoation  est  restitué  au  requérant. 

8.  —  Dans  le  cas  ou  les  opérations  du  bornage  provisoire  feraient  apparaître  une 
contenance  approximative  supérieure  à  la  conlenance  présoniée  de  la  réquisition , 
le  chef  du  service  topographique  exigerait  «  avant  de  £rire  exécuter  le  plan,  une  con- 
signation complémentaire.  Le  montant  total  des  sontnes  consignées  serait  porté  à 
un  cliiffre  suffisant  pour  couvrir  : 

1*  Le  chiffre  du  barème  correspondant  à  la  contenance  approximative  telle 
qu'elle  résulte  du  croquis  du  bornage,  majo^  de  30  p.  o/o. 

9*  Le  3  p.  o/oo  de  la  vdenr  vénak. 

Le  conaervaieur  pourra  toiqoars,  après  aiveir  noiifié  aa  propce  évaluation  à  la 
partie  intéressée,  faire  précéder  k  l'expertise  ponr  établir  la  valenr  vénale  de  T im- 
meuble. 

9.  *-*  Sont  abrogea  les  articles  i  à  3  inclus  d^  décret  du  2  jradSeb  i3o3  (16  acvril 
1886)  modifiés  par  le  décret  du  i3  ramadan  i3o3  (i&  juin  1806)  et  les  tarîft  A, 
B  et  C  annexés  an  même  décret. 

du  remhaursement  partiel  aa  Trésor  ie  TÊtat,  par  les  proprikaifes , 
des  frais  dUmmatricuIation. 
1*  Contenances  ; 

De  0  i  100  hectares.  —  1  franc  par  hectare; 

De  100  à  5oo  bectares.  «—100  francs  et  o  fr.  76  cent,  par  hectare  en  (Uus  des 
100  premiers; 

De  5oo  à  1000  hectares*  '^-  ^00  francs  et  o  fr.  5o  cent  par  hectare  en  plus  des 
5oo  premiers; 

A  partir  de  1000  hecitares.  —  6&0  franca  et  o  fr.  aS  cent  par  b^tare  en  plus 
des  1,000  premiers.  .^ 

a*  En  plus  3  p.  o/oo,dela  valeur  vénale  de  Timmeuble. 

Le  minimum  de  la  perception  est  de  3o  fi^ncs. 

.......   I.  .'  . 

DJÊCRET 

SUR   L*011GANISATI01I   OU  SERVICE   Ot   LA   COSSKRVAttOlt  FOItClàaE. 

Art.  l",  f^es  articles  i,  2  et  3  dm  décr^  sar  rorganisation  du  service  de  la  con- 
servation foncière  sont  abrogés  et  remplacés  par  les  dispositions  ci'^iprès  : 

AnnciiB  l*'.  '^  h^  eonservatenr  est'  nommé  feir  nona,  sor  4à  proposition  du 
Résident  générd  de  la  Répiddiqne  françiiae« 

2.  — -  Le  bufeau  de  la  ponsarvaiion  aéra  ouvert  aux  heures  fixé^  par  arrêté  du 
Résident  général,  les  dimanches  et  jours  fériés  exceptés.  ' 
Les  jours  fériés  sont  : 
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hë  1^  ^niïet  èè  Yànnée  grégorienne,  le  l^ndl  qni  StAl  les  jott»  Aê  Pâ<}fié«  « 
de  la  Pentecôte,  TAscension,  le  iH  Jtlllléf,  le  18  aoAt  (Â9dofl^(Mi),  le  1"  bo^ 
veœbré  (TousMii^)  et  la  3&  déeeMbre  (Noël). 

3.  ^^  Avant  d'entrer  en  Ibtictiôni,  le  codaervaleùf  fei-a  enr^it^êi'  ék  ccniimîs- 
sic5n  hii  É;rrfre  du  ttibtiftal  tMl  de  Tiihis;  Il  pfêtera  deVdtit  le  ttfômé  tHbunal  le 
serment  dé  féthplir  avec  Gdélité  les  Ibnëtiôiis  ({ui  lui  softt  confiées. 

En  cas  d*absence  ou  d'empêchement  du  cooservateur,  il  sera  ^(i{>léé  [iàr  an 
employé  désigné  par  le  Résident  général  de  la  République  frati^e  aOt  la  proj>o- 
sition  du  conservateur.  Le  préposé  denieurera  garant  de  sa  gestion,  sauf  son 
recours  contre  ceux  qui  Tauront  fempbcé. 

L^indeormité  de  rîotériœaire  sera  iixée  par  le  Résident  gbaétêi  cle  là  République 
fraïkçaise  sur  la  proposition  au  cooserrateor. 

S'il  y  a  vacance  du  bureau,  par  mort  ouautremeol,  le  cas  de  démilMon  excqpté, 
il  sera  rempli ,  en  attendant  la  nomination  du  nouveau  titulaire ,  par  un  employé 
désigné  par  le  Résident  général  de  la  République  française. 

L  int^imaire  demeurera  responsable  de  sa  ^sfioh  et  il  aura  droii  n  la  tonalité 
des  salaires. 

Le  préposé  déiâî^Mnhaifë  lïé  poum  flatter  se»  tbUttlohs  âtaàt  f  îAfttâlIation  de 
soii  ivLéteèsètit,  k  pétne  ^1e  fé|k)âdl^  de  (diis  dôftmiage^iiiféVèti  dtkxqnêU  la  vàcdùdê 
momentanée  du  bureau  pourrait  donner  lieu. 

Arlt  h  ^  Les  ùtiieleg  7,  8,  9/  ii  4ii  12  Jn  Mem  m-dfèsm  iMi  tdm  àbrogh  et 
rehqthféi  par  ks  itipt^itûm  iiàvdrtèèst 

Article  7.  —  Le  conservateur  qui  aura  constitué  son  cautionnement  en  lin- 
meubles  aura  la  faculté  de  les  remplaaer,  en  tout  ou  en  partie ,  par  d  autres  immeu- 
bles, par  des  obltgfitions' tonisienilef  ou  par  4es  rentes  sur  TÈtat  fran^iis  et  réci- 
proquement, pourVu  ^ue  les  valeura  substitqées  réunisàent  les  conditions  exigées 
par  le  présent  décret ,  notamment  par  l'article  4  «  et  que  toutes  les  r^es  et  condi- 
tions applicables  à  la  constitution  du  cautionnement  soient  chsetrèës. 

L*anectation  des  immeuUes ,  obli^fitiMir  otf  MM6s  rèmpta^l  ééMë  éê  ^teA  droit 
du  jottr  06  le  iUniVéaâ  «bulimiieméilt  eM  déBAltttëèfteot  cotîMllM. 

Lorsqu'il  s'agira  d  un  des  changements  prévus  par  le  présent  artitif  ;  ti  ffké  le 
co^MrVAtéttr  tl«  HëtA  dhs  éfl  exèrdièé,  Fatfë  Ae  iMMitiendM  àtlmâÛôti  cftië  potfMe 
temps  pendant  lequel  la  responsabilité  du  conservateur  envers  leè  VtÊH  fMifà 
reèHr'  eh^^e^ 


8.  —  Le  cautionnement  sera  de  ^,000  francs*  .  . 

Les  règles  tracées  pour  les  cautionnemenls  ctes  comptable^  d«  Tréso^  par  l'ar- 
ticle a  du  décret  du  2  janvier  1007  sont  applicaUés  k  te  cautionnement.  Ces 
règles  seront  adoptées  pour  les  cautionnements  fournis  jusqu'à  ce  jour ,  les  pres- 
criptions antérieures  étant  en  tant  que  Aë  biÀëin  modifiées. 

9.  —  Le  caufioiinement  en  immeubles  sera  reçu  par  le  (iitiùiîal  civil  de  Tunis, 
conlradictoirençient  avec  le  procureur  de  la  Républiquer  pr^s  le  mèo^ie  tribunal/  Le 
conservateur  sera  tenu  cl'en  justifier  au  llesident  général  de  la  République  Iran 
çaise  au  plus  tard  dans  le  mois  de  l'enregistrement  de  sa  tommission. 

L'intfsripIsoQ  du  cautiomienimt  sera  fÎBitte  à  la  éâl^ence  efc  t«i  kms  du  prépe#. 

Elle  subsistera  pendant  toute  la  durée  d»M  ré^pÊmétëHéj 

L'inscription  n  a  lieu  que  jusqu'à  concurrence  du  cautionnement  fourni  et  sur 
lë^  îtttfiëtiHé*  ^  en  sottf  l'dbjet.  EUtf  en  fndtfftfé.  Etté  Ae  {leM  êffè  ^^^> 
ni  prescrite,  même  par  les  tiers déftédtéur^^  tàid  (fi%  lèâ  MttttédMe^  ^(fitt  affteMlî'i 
la  garantie  de  la  gestion  du  conservateur. 
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1 1.  -<-  Lés  reateft  firtoçaises  tffiectées  à  titre  de  oautionnement  àerrovit  Atre  cApî* 
tâlifée»  au  denier  vingt,  de  manière  à  présenter  <  par  le  résultai  de  cetie  capitali- 
sation, un  diifiEre  ègà\k  oeliû  du  caotionnenvent  en  immchiMes  ddnt  lesdites  teniez 
tiennent  lieu. 

12.  —  La  libération  eu  cautionnement  est  prononcée  par  le  triiuftal  ciWI  de 
Tunis,  et  par  jugement  rendu  sur  simple  reqnêle  présentée  par  le  propriétaire  des 
imaenblei  i  dea  ohlîyitie—  —  àm  rewletf  ^<r  pi>r  eee  ayante  drgit  ?  ^m  piutuieui 
de  la  RéptriJiffae  entendu^ 

Il  est  produit  k  r  appui  de  la  requête  : 

%*  Ufl  certificat  du  Résident  général  de  la  République  française  consultant  II 
4ate  a  laquerie  le  eonserf atcfcir  v  cessé  ses  iuRLlioiu ,*  ■■     ••-  -    - 

:»*  Un  certificat  dtt  reoeveur  général  des  finances  et  du  greffier  près  le  Iribtinal 
de  Tilnès,  cdftstaftiiit  ^l  ti'existe  ni  oppotiticm,  ni  mûon  en  gaMimê  ou  re&ponsd' 
}>ifiié  cofniré  le  déméfiaietri 

sitions  ci'Oprès  : 

Article  17.  —  Il  sera  payé  au  conservateur  par  les  requérants,  pour  les  copies 
qu  il  dé^i^^fS ,  outré  lé  jpapiei*  IhttbfA,  les  ioïttvaéi  émôncm  àù  tam  faisant  i  objet 
du  tableau  annexé  au  présent  décret^ 

An.  êi  —  Léè  drikléè  18,  19  et  90  dU  iéâ^  ci-éesivui  vui  sont  àhrôgèi  et  rem- 

Article  18. —  Les  registres  servant  a  nMsevoir  les  actes  delà  conservatioiir  seront 
cotés, et  pafapl^és  èonformément  à  l^article  ^^9  cte  la  loi  c(u  19  rajpaciUft  »3o3 
(  i'*^-|aâlê^  i#8&).  Cette  formalité  sera  remplie  sai|s  frais,  dans  les  trois  jours  de  la 
présentation  des  registfes. 

Lés  actes  seront  dates  et  consigna  cfé  suite,  sims  blanc  et  jour  par  jour;  ils  se- 
fôtïi  nùâiéfolés,  suivant  lé  rang  quils  tiendront  d^ns  les  registres,  et  signés  du  pré- 
posé. 

19.  —  Le  dépôt  âtt  dduMe  dtt  i^}M#tf  d6ftf  h  iéhûë  éèi  ôrés^té  pài"  hfticlè 
3ii5  de  la  loi  du  lo  ramadan  i3ôl  (l^jitiMëT  iê9by  ëÉi  éiïkdtêfàt  lé  ëoitser- 
ratew  dav  ledéU  fixé  pai?  lu  M/ 

Leiour  même  de  la  réceptiflA  dutroyultiifti  le^  §reffiw  dierto  ëeté  de  1«  téni^Bl 
il  4^  ti^i,pttrv#ntr  ie  réeikHssé  an  oeosefvaAeÉVi    . 

Le  tout  a  lieu  sans  frais. 

Les  doubles  des  registres  sont  gardés  au  grefie  sous  def.  11  est  interdit  au  gref- 
fitgf  d^é»  doititéf  ébmttàatUÊMt  WtM  ikàéë  pafs6ftitié  qd'ftn  ptétààtnt  dit  (nbtïfial, 
an  proctiréu^  ië  la  République  «  m  iii(H\9ëtmeHt  de  k  ffàûtlMê  fbtidé^  et  atix 
ligeffttf  iipééMf!ttiéM Aâii^Aèé  pHt  lé  RéSrtflértt ^ùéHf  delà  nèplAnicfùÉ  (Vattçtfr^è'/ 

En  éttê  dêéêiMKêmk  de»  ré^lfM  âéi  Mptài,  Hi  d6ttbles  tôûhë^^  atf  g^éffis 
lortt  iâMnédi«eMtiënt  tmA»;  ttmt^  féféèpnifè,  ad  éétfséffdtetl^  dé  là  ptôp^élé  tëii' 
cière  qui  procède  à  la  reconstitiAldtt  dé  des  fé^fiéfrie^^  MiS  ^tr^H  pééîe  éff  fé^ultér 
aucune  cbarge  nouyelle  pour  les  parties.  Cette  reconstitution  aura  lieu  doua  la 
taémè  fofme  dans  lés  cas'  dé  destruction  des  doubles  gainés  au  gretfe. 

20.  ^  Hattititfé  i^^tfé»  exdu^WétUéiit  dbtiiàétén  M  TilînMtHétdafioh  oU  k  fa 
fMflteIkta  dé»  tifiWde  pi^é^,  têvHêi  lé«  copies  -àé  Him  dé  pi^été  délivrées 
par  le  conservateur  de  la  propriété  {(fttdèttf^'  tôctf  tef  àctéf  etpr^tesémeUf  eiigés  par 
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la  loi  pour  parvenir  a  rimmatricalatîon  et  qui  ne  sont  pas  soumis  au  timbre  par  la 
législation  actueUement  en  vigueur  en  seront  exempts.  Les  reconnaissances  de 
dépôts,  états,  certificats  et  copies  d*actes  déposés  à  lu  conservation,  délivrés  par  le 
conservateur,  seront  sur  papier  timbré. 

Les  droits  de  timbre  sont  fixés  ainsi  qu*il  suit  : 


PRU 
de 

CHAOOB 

fe«ille. 

DENOMINATION. 

DIMEIfSIONS  DB  LA  FEUILLE  1 
•ârLOTÉs  n  KOMii.             Il 

HmUw. 

L«r«. 

l'20- 
0  90 
0  60 
0  30 

Qraiid  ptpieff 

IOOOO 

ssas 

0  5000 
0  kWk 
0  3536 
0  1768 

0  1768 
0  1250 

0  OSSk 
0  0442 

Moveo  DaDÎer  (i/a  dn  ctwid  registre) 

Petit  DaDier  f  i  /a  da  ffnnd  naoïcr  K 

notni-fpniilf  (  tU  An  iM>tit  i>anMtr) ............... 

Art,  5.  —  Les  articles  21  et  22  in.  décret  ci-dessus  visé  sont  abrogés. 

Art.  6.  —  Les  articles  23,  2à,  25  et  26  du,  décret  ci-dessus  visé  sont  abrogés  et 
remplacés  par  les  dispositions  ci-après  : 

Article  23.  —  La  valeur  de  la  propriété ,  de  rusufruit  et  de  la  joaissanoe  des  im- 
meubles et  droits  réels  immobiliers  est  déterminée,  pour  la  liquidation  et  le  paye- 
ment des  salaires,  ainsi  qu*il  suit,  savoir: 

1*  Pour  rimmatrlculation ,  par  la  déclaration  estimative  des  ptriies  ; 

a*  Pour  les  échanges,  par  une  évaluation  qui  doit  être  faite  en  capital,  d*après 
le  revenu  annuel  multiplié  par  i6,  sans  distraction  des  charges; 

3*  Pour  les  ventes,  adjudications,  cessions,  rétrocessions,  licitations  et  tous 
autres  actes  civils  ou  judiciaires  portant  constitution  ou  translation  d*enzel,  transla- 
tion de  propriété,  de  superficie,  d'usage  ou  d'habitation,  ou  de  servitude  a  titre 
onéreux,  par  le  prix  exprimé  en  y  ajoutant  toutes  les  charges,  en  capital,  ou  par 
estimation  d'expert,  dans  les  cas  autorisés  par  le  présent  décret; 

i*  Pour  les  transmissions  entre  vils  à  titre  gratuit  : 

S'il  s'agit  de  la  propriété  et  de  l'enzel ,  par  l'évaluation  qui  sera  fiiite  el  portée  à 
i6  fiob  le  produit  des  biens  on  le  prix  des  oaux  coursaits. 

S'il  s'agit  de  l'usufruit,  par  l'évaluatkm  qui  en  sera  portée  à  8  fois  le  produit 
des  biens  ou  le  prix  des  baux  courants. 

24.  —  Si  les  sommes  ou  valeurs  ne  sont  pas  déterminées  dans  un  écrit  ou  dans  on 
jugement  donnant  lieu  au  salaire  proportionnel,  les  parties  seront  tenues  d'y 
suppléer,  avant  l'inscription ,  par  une  déclaration  estimative  certifiée  et  riraée  au 
piea  de  l'acte  ou  écrit  qui  restera  déposé  au  bureau  de  la  conservation.  Si  les  par- 
ties ne  savent  ou  ne  peuvent  signer,  leur  dédaration  sera  reçue  et  signée  sur  l'acte 
par  le  conservateur  avec  les  explications  nécessaires. 

25.-~Si  la  valeur  en  capital  ou  en  revenu  énoncée  dans  l'un  des  acte» ,  écrits  ou 
déclarations  prévus  par  les  articles  a3  et  a4  qui  précèdent  parait  inférieure  à  la 
valeur  réelle  en  capital  ou  en  revenu  à  l'époque  de  l'immatriculation  ou  de  l'in- 
scription, l'expertise  pourra  en  être  requise  par  le  conservateur  dans  les  deux 
ann'^.es  à  compter  de  la  date  de  ces  formalités. 


Digitized  by 


Google 


—  513  — 

26. — La  demande  en  expertise  sera  faite  au  juge  de  paix  de  la  situation  dea  biens 
par  une  pétition  portant  nomination  dun  expert .  et  qui  sera  notifiée  à  la  partie,  ^ 
avec  invitation  de  faire  connaître,  dans  le  délai  de  huitaine,  si  etle  accepte  Texpert 
du  conservateur.  En  cas  de  désaccord ,  l'expert  sera  nommé  par  le  juge  ae  paix  sur 
simple  requête ,  dans  les  huit  jours  de  la  demande. 

Le  procès-verbal  d'expertise  sera  rapporté,  au  plus  tard,  dans  le  mois  qui  suivra 
la  remise  qui  aura  été  faite  à  l'expert  de  l'ordonnance  du  juge  de  paix. 

Les  frais  de  l'expertise  seront  à  la  charge  de  la  partie  qui  sucooinberA* 

La  partie  sera  tenue,  dans  tous  les  cas,  d'acquitter  sur  le  supplément  d'esti- 
mation constaté  par  le  rapport  de  l'expert,  le  sdaire  du  conservateur  et  la  taxe  de 
remboursement  au  Trésor. 

11  sera,  en  outre,  perçu  au  profit  du  Trésor,  à  titre  d'amende,  une  somme  égale 
au  montant  des  taxes  et  salaires  qui  n'auront  pas  été  perçus. 

Les  tuteurs  et  curateurs  supporteront  personnellement  les  peines  ci-dessus,  lors- 
qu'ils auront  fait  des  estimations  insuffisantes. 

Le  mari  en  sera  tenu  solidairement  avec  la  femme ,  toutes  les  fois  que  cdie-ci , 
pour  agir,  aura  besoin  de  l'autorisation  maritale. 

Art.  7.  —  L* article  27  da  décret  d'Asus  visé  est  abrogé. 

Art,  8,  —  Les  articles  28  et  29  du  décret  ci-dessus  visé  sont  abrogés  et  remplaces 
par  les  dispositions  ci-après  : 

Article  28.  —  Les  salaires  seront  pavés  par  le  requérant  au  moment  de  la  réqui- 
sition de  chaque  formalité,  sauf  le  cas  ou  elle  sera  faite  par  le  ministère  public  dans 
l'intérêt  des  incapablBs. 

Nul  ne  pourra  différer  le  payement  desdits  salaires  sous  le  prétexte  de  contes- 
tation sur  la  quotité  ni  pour  quelque  autre  motif  que  ce  soit,  sauf  à  se  pourvoir  en 
restitution  s'il  y  a  lieu. 

29.  —  Le  recouvrement  des  salaires  qui,  par  suite  d'erreur,  omission  ou  pour 
toute  autre  cause,  n  auraient  pas  été  versés  d'avance  en  tout  ou  en  partie,  sera 
suivi  solidairement  contre  tous  ceux  qui  auront  concouru  aux  actes,  conventions  ou 
déclarations  ou  qui  en  profiteront.^ 

Art.  9.  —  L'article  30  du  décret  ci-dessus  visé  est  abrogé. 

Art.  10.  —  L'article  3i  du  décret  ci-dessus  visé  est  abrogé  et  remplacé  par  les  dis- 
positions ci-après  : 

Article  31.  —  Les  salaires  régulièrement  perçus  ne  pouri*ont  être  restitués,  quels 
que  soient  les  événements  ultérieurs. 

Art.  H.  —  L'article  32  du  décret  ci-dessus  visé  est  abrogé. 

Art.  12.  —  Les  articles  33  et  3â  da  décret  ci-dessus  visé  sont  abrogés  et  remplacés 
par  les  dispositions  ci-après  : 

Article  33.  —  La  solution  des  difficultés  qui  pourront  s'élever  relativement  à  la 
perception  des  frais  d'immatriculation ,  avant  l'introduction  des  instances,  appar- 
tiendra au  conservateur. 

34.  —  Lie  recouvrement  des  frais  d'immatriculation,  ainsi  que  tous  suppléments 
exigible»,  sera  poursuivi  par  voie  de  contrainte. 

La  contrainte  sera  décernée  par  le  conservateur,  visée  et  rendue  exécutoire  par  le 

BUrX.    DE   STAT.  34 
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juge  de  paix  et  «âgoifiée  adoainistrativement  dans  les  conditions  prévues  par  Tar- 
ticie  Ài  de  ia  loi  du  19  ramadan  i3oa  (1"  juillet  i885). 

L*exécution  de  la  contrainte  ne  pourra  être  interrompue  que  par  une  opposition 
formée  par  le  redevable  et  motivée,  avec  assignation  à  jour  tixe,  devant  ie  tribunal 
civil  de  Tunis. 

Dans  ce  cas,  Topposant  sera  tenu  d'élire  domicile  à  Tunis. 

Art.  13.  —  Les  artichs  36,  31,  38,  39  et  àO  At  décret  ei'4essus  visé  sont  abrogés. 

Art.  iA,^^Lê  tableun  Mnneûsé  au  décret  ci-dessus  visé  est  modijic  et  arrêté  définiti- 
vement selon  la  rédactiof%  CHijprii  : 

Tableau  des  salaires  dus  aa  conservateur  de  la  propriété  foncière. 

VOtOiàLnis  POUR  LESQtTSLLks  IL  EST  1)6  DES  SALSnUCS  MOïrTART 

AU  COIISEEVATEUR.  des 

—  Salaires. 

fr.     c. 

1**  Pour  toutes  les  formalités  concernant  nne  immatricnlation ,  josques  et  y  compris 
l'établissement  du  titre  de  propriété,  Tindemnité  fixée  par  i'aràde  3  du  décret 
du  16  mars  189a. 

Cette  indemnité  sera  dans  tous  les  cas  acquise,  quelle  que  soit  Tissue  de  la  demande 
d'immatriculation.  ,    "  .  /       | 

2"  Pour  rétablissement  de  chaque  titre  de  propriété,  lors  de  la  mutation,  du  mor- 
cellemenl  ou  de  la  division  d'une  propriété  4hi  d'un  enzel  immatriculé 18  00 

3*  Pour  chaque  copie  du  titre  de  propriété  délivrée  soit  au  moment  de  l'établisse- 
ment du  titre,  soit  ultérieurement,  1  fr.  ao  cent  par  r6ie  de  3o  lignes  à  la 
page  et  i5  syjÛfli^;  k  te  *^., Ce  Wif  jSfra  ^j^ç^l^lp  à,  tou^Jes  pjjii^s  colla- 
tion nées  et  délivra  par  le  conservateur. 

Toute  page  commencée  sera  comptée  pour  un  demi-r61e  et  rendra  exigible  un  sa- 
laire de  û  fr.  60  ceatr  '      ..I       .   ,       .        .    .  I    ..  I,       .  lliitwM.jM   ^tfO/l.  .nn/ 

r  Pour  qhaquf  flSeoUon  fait^p^stéripHrem^^^  V4«ia>l»>ÎPpnt  i4R,ti|rq  de^pyo-j    ^^^  ,  ^^^ 
priété,  soit  sur  le  titre  même,  soit  sur  cbacune  des  copies .\  .  .\        1 .  30  > 

5*  Pour  l'enregistrement  sur  les  deux  registres  et  pour  la  reconnaissance  des  d5*'^'^"'*'«^uli| 
pMs  d'actes  à  mentionner *  *  *  % ^  ^^ 

6"  Pour  Imscrîptibn  que  lé'do'Àservlàteur  d^t  fiîire  9  li'^Wétei^é^  itt^'^de-chàciin»  i  •»•  1/ 
des  droits  reconnus  par  la  décision  ordonnant  l'immatriculation •  ^iin  nxi. 

Pour  toute  inscription  ultérieure,  soit  d'office,  soit  sur  la  réquisition  des  parties, 

concernant  l'un  des  faits  et  conventions  prévus  par  l'article  343  déi  la)  I(H',d^.|   i >.<,,*] 
19  ramadan  i3o9,  un  droit  proportionne!  de  1  p.  0/00  sur  les  adjudications,  , 

ventes,  reventes,  cessions ,  rétrocessions,  échanges,  donations  entre  vifs,  et  tous 
autres  actes  civils  et  judiciaires,  translata  de  propriété  ou  d'usufruit  de  biens 
immeubles,  $?n^  un,  minimum  4^ , 1   30 

Sur  l'inscription  de  tons  autres  faits  ou  conventions  un  ^it  fixe  de t   70 

7**  Pour  les  certificats  constatant  simplement  la  conformité  ou  la  non  conformité 
des  copies  du  titre  de  propriété  avec  le  titfe  même,  par  chaque  copie  sur  laquelle 
il  est  certifié.  .• •....*.... i    to 

8"  Pour  chaque  certificat  négatif: 
1**  D'inscription; 

2**  De  mention  de  saisies  et  dénonciation  de  saisies; 

3*  De  mentions  de  résolution,  nullité  ou  rescision  d'actes  inscrits,  1  fr.  ao  cent, 
par  indiridu  sur  lequel  il  est  certifié  et  par  immeuble  faisant  Tobjet  d'un  titre 
mstinct  de  propriété 1   so 

9*  Pour  les  relevés  sommaires  dâivrés  en  conformité  de  l'artide  35  a,  a*  alinéa f 
de  la  loi  du  19  ramadan  i3o2,  1  fr.  ao  cent,  par  inscription  comprise  dans 
cbaque  relevé i   ao 

10**  Pour  chaque  duplicata  de  quittance o  3o 


Digitized  by 


Google 


—  515  — 

1 1*"  Poar  la  mention  de  chaque  procèa-verbai  de  saisie  immobilière  et  de  cba^e     f'-    «• 

exploit  de  dénonciation  de  ce  procès-verbal  au  «aisi i   30 

13"  Pour  la  mention  des  notifications  prescrites  par  les  articles  691  et  693  du 
code  de  procédure  civile  français  (sommation  au  saisi,  aux  créanciers  inscrits 

et  aux  incapables  de  prendre  connaissance  du  cahier  des  charges) 1    30 

1 3**  Pour  la  radiation  de  la  saisie  immobilière 1   20 

1 4*  Pour  la  mention  du  jugement  d'adjudication. •  • 1  ao 

iS*"  Pour  la  meniioii  du  jagemeot  de  ooQverston  de  saisie. i  30 

16**  Pour  chaque  mention  a  un  jugement  de  résolution,  nullité  ou  rescision,  soit 
sur  le  titre,  soit  sur  une  copie  et,  en  général,  pour  toute  mention  en  dehors 
du  registre  des  formalités  préalables  à  rimmatriculation  noa  spécialeDMnt  ta- 
rifée         1   30 

17**  Pour  Tacte  constatant  le  refus, du  conservateur  d'inscrire  ou  de  mentionner 

dans  les  cas  prévus  par  la  loi • 1    30 

18*  Pour  la  notification  à  diaque  porteur  d'une  come  de  titre  non  représentée,  et 
pour  toute  autre  notification  faite  à  la  diligence  du  conservateur,  en  sus  des  dé- 
boursés   I     30 


TUNISIE. 


'  StirtlfttS^lON  DE  ëERTAlNS  DROTTS  D'BXPORTATIOW. 

Nous  avons  reproduit,  en  janvier  (page  80),  le  Ubleau  des  droits  d'ex- 
portation alëré'eidîstaûls.  Uh  dëiûrel  du  ly  mars  iSgrî  vient  d'en  supprimer 

plusieurs:,!  ..|, ., .1  '/  .    . 

.».t    ,       , 

ARTiGLBirr^l-r-,iSoiiilsjMrppria)é9  les  droitSiJexport^lion  qui  frappent  les  produit» 
suhants  :      . .  *■.'■,..,, 

"<,|..j  -  ,K  ,,  .)..,.  -,   ,1   ,      '.,  :. 

Beurre  fkis  et  ba)é; 

Cire;       '  '  '.     ' 

Goudron; 

Graisse; 

Bésidus  de  grignons  d*olivçs  traités  par  le  sulfure  de  carbone,  OQttèrement  secs; 

Olives  en. saumure; 

Poils  de  chèvres  et  de  chameaax  ; 

Scories  ; 

Soude  ; 

Tan. 

2.  —  Est  réduit  de  3  fr.  82  cent.  0  1  fr.  5o  cent,  les  100  kilograrotnes  le  droit 
d'exportation  qui  frappe  les  huiles  de  grignon. 
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PAYj 


SITUATION  DES  PRINCIPALES  BANQUES 


D^SIGKATION 


I 


Banque  impériale  d^fLllcmagne .  < 
Bonqae  d'Aatriche-t  ongrie. 
Banque  de  Belgique 
Banque  nationale  bu  ^are. 
Banque  nationale  de^I 

'  Banque  d'Espagne 

Banque  de  Frafiteé..^  . . 

/   Banque  (l'Angleterre. . 


Danemark  f . 


O.'H'. 


Grande-BreUgnêir  Banques  d*4co«8e.. . 
\   Banques  d'I^ande. . 


Banque  nationafoidei  Grèce. . .  .j. . . . . 
/    Banque  nat^nalér 

■"«•■ '  [. 


(f 


ulr^  |nsti^ts  d'émis-j 
siôli ' : 


Banque  de  NorVèg^.* 


Banque  des  Paj^-Bas 

Banque  d«  PoTto|^ 

Banque  de  RoumanJ  s 

Banque  impériale  di  :  Russie . 
Banque  de  Serbie. 


Suède. 


Banque  royale 


Banques  privées.. 
Banques  d^énùssions  suisses. , 


Banques  assodées  de  New-York  . 


EN- 
CAISSE 

MBTAL- 
LIQTrË. 


DÉCOMPOSITION 


Or. 


Afgei^t. 


BILLETS 

POKTBOa 

circoU- 
tion. 


M78.0 

II 

551.8 

'  1S6.2 

107.3 

Si 

4.1 

II 

09.0 

69.0 

^5.0 

181.4 

2,680.9 

1,407.1 

647.5 

^47.5  1 

115.0 

97.5 

"  77.5 

'  67.5  ' 

*•"   2.9 

215.5 

'•ms  j 

216.0 

184.9 

"^4.7 

'■^'    1, 

252.2  i 

80.0 

it 

Il     > 

47.9- 

47.9 

I';6é8.7 

1.638.6  ■ 

11.7 

7.5 

27.7 

23.8 

23.5 

10.2 

89.3 

'66.5  ' 

505.5 

// 

millions  ^e  franeS.' 


^15.6 


«•  î'1^.6 

1, •57^.8 

II 

17.5 

10.0 

fi'i4.7 

^  A  52.0 

// 
'172.2 

// 

«0.1 
"  4.2 
'     3.9 

13.3 

j 
22.8 


1,282.0 

«  994.6 

•  417.4 

0.5 

101.1 

«05.6 

3^66.5 

637.5 

150.0 

157.5 

124.2 

Ô32.8 

495.2 

C.f59.2 

"<391.8 

II 

104.7 

3,980.4 

26.0 

55.2 

79.2 

158.4 

27.5 


RAPPORT 

do 
reocait^e 
à  la 
circu- 
lation. 


p.  o/o. 

92 
56 
26 
802 
68 
37  : 

102 

<      77 

50 

2 

40 

u     44 

»'^(    42 

'        63 

I 
II 
i 
47: 

41 

.      45 

51 

29 

57 

1.850 


COMPTES 

COOKABTS 

ei  dêp6t» 

de 

fonda 

d«« 

par  lieu - 

liera. 


natUloas 
do  francs. 

670.7 

16.3 

25.8 

15.8 

6.3 

437^ 

471.7 

747.5 


106.8 
181.0 

335.5 

16.5 


3.4 

1,231.5 

0.8 

36.3 

370.2 

601.6 

2.655.0 
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rVERS. 


IMISSION  a  la  fin  du  !•'  TRIMESTKt:  1892. 


DÉCOMPOSITION 

AVANCES 

AVANCES 

FONDS 

COMPTES 

TAUX 

*ORTE- 
EUILLE. 

POITI 

PapiV 
indigène. 

la 
rSCTLLB 

P«pî«r 
étranfar. 

•nr 
bâlier*. 

bilUn. 

rétî»n- 
ger. 

C0UKAXT8 

et 
dépAU 

dn 
Tr^r. 

MiniMOM 

de 
compte. 

OBSERVATIONS. 

mi 

illioB^  de  £ru 

Cf. 

p.  0/0. 

723.6 

// 

'  Il 

141,4 

// 

'    -    "l 

Il 

3 

1.   .11 

i     ,       .    . 

411.7 

349.3 

■    69.4 

^p.3 

.  S|9f.4 

II 

4 

342.7 

251.8 

.  no 

8.5 

// 

1/ 

35.8 

3 

4.0 

'  Il 

f       II 

3.9 

12.1 

1   ;    " 

03 

8 

17.6 
153.4 

'  12.3 
II 

I       p.3 

t      1    '\4f 

.16.5 
.  W?.6 

.     ,,7.7 

1     "f 

^•'87.. 

3  1/2 
5 

(a]Leeonipletfottrani 
dn  Trésor  est  dibileor. 

687.5 

-687.5 

...'•<']".(. 

^  ^.^ 

i  :oiî^ 

l.'.I.H.I'c- 

210.9 

,                      ÂtintUon  au  *j  mar»  1 

807.5 

II 

II 

11.3 

367.4 

'   '  1   /# 

T     ,1     , 

'II"       n 

')i       II 

j 

C.  "'(''Il 

1  r< ->' 

(.ri" 

1 
0.0 1  "    i 

4.8 

47.8 

.  ,.  7.6  ' 

t 

287.5 
II 

Wlil.i 

,3 

/  I-  •ii|ii...;' 

L      Ji  > 

i  SitnetiMi  M  97  fé. 
Situation  an  3o  jan- 

/ 

\ 

Sitnition    an  99  fé- 
trier. 

235.2 
39.9 

*i       II       i 

1    38.6  ' 

<  u'  1.3 

(*.S:61.3  . 
'       1.6' 

or*<r 
9.8 

0. -*]<*'        ; 

-  ,  46.0  . 

// 
II 

5 

113.6 

II 
24.2 

-  77.9  ' 

>  .»35.7 

-,  -,  1 

*  .-^7.2 
ti 
16.0 

Il     \ 
1 

22.4 

II 
II 

3 
'    6 

Gette  kamrn*  n'a  pas 
poblii  de  bllao  depuis 
U  i^  atril  1891. 

256.8 

II 

n      t 

353.1 

f 

376.8 

225.0 

5 

Situation  an  1 6  mara. 

6.2 

6.2 

" 

.     9.9 

1 
II 

0.3 

/' 

5  1/2 

Situation  an  iSmar». 

43.9 

33.0 

10.9 

31.1 

9.0  ; 

12.6 

II 

5 

Situation    au    39  fé- 
vrier. 

205.4 

196.1 

9.31 

56.6 

57.1' 

9.5 

II 

*/ 

Idm. 

151.0 
2.452.5 

136.6 

II 

14.4 

II 

49.1 

II 

309.2 

1 

II 

II 
II 

3  1/2 
3 

Situation  an  37  février 
{h)  Le*  bananea   de 
New-York  ne  font  pas 
la    distinction  entre  ie 
portefeoille  eommereial 
et  celui  des  avances. 
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ANGLETERRE. 


LES  RÉSULTATS  DE  L'EXERaCE  189192. 

Voici,  d^abord,  les  recettes  de  rexcrcîce  1891-92,  clos  le  3i  mars,  com- 
parées aux  évaluations  budgétaires  : 

I.  " —  Comparaison  des  recouvrements  avec  les  évalMtions^ 


BECBTTES. 


Douane» < .  ^ . . 

Accise.. .. ,  .^  . .  .,4.  f, . 

Timbre.... 

Land  lax 

Impôt  sur  les  bahilalions. 

Inconu  tax , . . . . 

Poète» 

Domaines 

lotërèts  d«  capitaux 

Dtv«n 


TotAbx.»*  #..--^4- Wfi. 


"AVMMIKHiHMMMMiaft^liakMlM 


RECOU- 
YIlEMÎîrPS» 


Uy.  ft. 

10,73|6*OOO 
25,610,000 
là,700,000 
1,050,000 
l,Wft,000 
13,810.000 
10.150,000 

430.000 

222.111 

2.372,675 


EVALUATIONS 


liv.  11., 

19,700,000  . 

25.300,000 

13.450,000 

2,480.000 

13.750.000 

10,120,000 

2,Wi0,000 

3,150.000 


'V».994,78Â  \  ,90,ÛA0,0m) 


DIFFERENCES 

PAB  BAPPOBT  AVX  âvALOATrOn. 


Aui^mânUtiom. 

J't'  Ml' I 

IW.  il. 

^0,000  , 
310.000 
250.000 

4.000 

(HïlOQO 

âo,ooo 


DiininalioliK. 


liv.   su  ^ 

il  . 
ti\ 

II 

'I25<|14 


Les  rec^ll^  céd^^|par,r]Etat 
complétant  un  total  4e  98,676 


£UX 


budgetsiocauifiirahtërità  7,58 1,832  livre  , 
618  livres. 


Voîci  mjain^enant  i|a  cdmpar 
\\i^Çof\^pai^sàiij^^^ 


compara^n  avec  Texercice  précédent  : 

*iI»..IO(Jmi      II,!*   <l    ,1,  .r.;/T-,<' 

rkconvrtmenU  en  é^9i^99et  <»^*^9*.  ^^j-.a 


DIFFÉRENCES 

^AR  RAPPOKT   À   1890-91. 


I 


rtECETTKS. 


Douanes 

Accise 

Timbre 

Land  (cse 

Impôt  siv  W habitations. 

Income  Hx 

Postes 

Télùgra(»bes 

Domaines. 

Intérêts  de  capitaux 

Divers t .  • . . 


Totaux 90|90<K78a 


]  EXERCICE 

1  flânai 


U^.  st. 

19,736.000 

25,610.000 

13,700,000 

1.050,000 

1,434,000 

13,810,000 

10,150,000 

2.480,000 

430,000 

222.111 

.  2,372,675 


EXERCICE  .  / 


liv.  st. 
.   f  .   '    .     " 
19.480,000 
24,788,000 
13,460,000 
1.030,000' 
1,570,00Q, 
13.250,000 
9.880,000 
:2,380,OOO 
430,000 
241.935 
2.079,177,. 


^,4iS9,iia 


AooiiBiiTATioN  sur  1890-91. 


mifgmmtmm* 


Uy,  .1. 

•'  "'  I    .  lu 

256,000  I 

822,000  ■' 

240.000 

80.000 

II 

560",000  ' 

270,000 

100,000 


2,368,000 


'gimiiimiui 


,fi  -f 


136,e^0 


19,824 
600,502 


762,326 


1,505,674 
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En  réunissant  aux  receltea  de  TÉtat  celles  qui  ont  élé  récemment  détachées 
du  budget  centnd  et  attribuées  aux  budgets  locaux,  la  plus-value  totale, 
d'un  exercice  à  Tautre,  s'élève  à  a, ii 3,094  livres. 

Le  tableau  suivant,  fourni  par  TAdministration  des  douanes,  montre 
comment  a  varié»  au  cours  des  trois  derniers  exercices^,  la  consommation 
des  boissons  et  autres  denrées  d'origine  étc^jfgèrc^  : 


mfifAs. 


Thé';." , . .  .r;: 

Café.  .  .*.  rhundrcrh 
Cacao.  ....... 


QVAimvAa  .corcoMMisax!!  s 


îïgi-ga?"""""?»^!^^"^-  ÏW9-90. 


Tuei] 


Spiritueux  étrangers. 
Vins. . .  .|.  ..ft  ,  p*  . 
Tabacs .  .  ^ 


livres.        30&45 1,000 

iglits , ■" aé^,oee- 

livres.         a  1,951,000 

gBillons.  S,!  89,600 

'ons,         i4,847tOOQ 

livres.         63,7€a«OQo 


gïllo 


Passons  iux  dépense  s. 


Voici,  en|  ce  qui  les 
lies  prévisions  budgétai 


aoa,63a,ooo     1 79,622,000 

a65,6QO  -  ^-■aSStOQQ 

20,576,000       18,738,000 

8,35 1,000         8,736,000 

14.986,000       14,639,000 

60,253,000      67,065,000 


cobCértié,  la  comp&i^aison  entre  les  résultat»  aequis  et 


es: 


ÏII.  -^  CàrtiffàraiM  n  êt$  dépenses  faiiês  éiï  i8^U92  uv&c  les  éwabiations. 


Service  de  la  dette  nationale 

Fonds  pour  les  défenses  maritimes 


I  •/  IM  I  Mit! 


,T0T<iI]  i.  .i.U.  -.V.i.  .  j..  tf.è  <  Ma 


DEPENSES 


iX. 


h  '»  '(*l  iiti  I 


85,^00,000 

iftiOig.ftno 


-4- 


89,928,000 


PREVISIONS 


.     lÏY.   «l.      . 

tjIl,lT     t    II 

25,900,000 
,000 

fi],nnn,ono 


90,26(1,000 


méALisims 


liiu  ai« 


Il    184,000 
1,000 

i5i,flnn 


336,000 


j     Finalement,  fexerci^e  1891-92  se  solde  par  un  excédent  de  recette  (fc 
•1,067,000  livres; 

lîv.  st. 

Montant  iolal  dés  reçues. * 90,996,000 

Méifitant  lolfd  des  dépeiiàès. ,......'. \  .4 89,928,000 


ExGii0ENT  de  récolte. 


1,067,000 


LVxposé  budgétaire  du  Chancelier  de  FÉchiquier,  que  nous  reproduisons 
cî-après,  ajoute  aux  renseignements  qui  précèdent  d'intéressants  commen- 
taires. 
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L'EXPOSÉ  BUDGÉTAIRE  DO  CHANCELIER  DE  L'ÉCHIQUIER. 

C'est  le  1 1  avril  que  le  Chancelier  de  TEchiquier  a  présenté  à  la  Chambre 
des  communes  son  projet  de  budget  pour  Texercice  qui  vient  de  commencer. 
Bien  qu'aucune  innovation  importante  ne  s'y  trouve  annoncée,  on  nous 
saura  gré  de  reproduire >  «an^  Fabréger  outre  mesure^  Tinléressant  discours 
de  M.  GoscheOr  .   .. ..•-•    .'-..ii'.        -■    -  i'-- 

Lorsquun  voyageur  granit  pas  à  pastles  pcfntës  d^Udé  tégibii  mô'ntàgneuse,  dit 
d*abord  le  Ministre,  il  arrive  sonroilt  qu 'il  croit  voh*  devâtot  itn  le  point  culminant, 
mais  qu  arrivé  là,  il  yciitB*)éle¥erencpi%'deMrtèpe'«éprdiinîei*  sdtiiilD^t  d*atitres  cimes 
plus  hau^.  Il/eo.a  ét^  de  '  même  ^uv  '  «nous 'l^p^qpaè^'datiï^  èei^'â^hiières  années, 
nous  suivions  k<cQUiibaaspeiidabtB<feikipit>S)^ntéfeMrtd^k^.  Dent  6u  trois  fois  de 
suite ,  nous  avons  cru  que  nous  allions  avoir  fini  de  monter,  et  nous  nlbntioûs  encore. 
L'année  derni^èpe^  i^ftus,tpo;i;ij(^^o^ffTWpRfe  iïerlaiD.jque>n<niB  jélièM'^  ftiite  et 
je  crois  pouvoir  dire  qu'en  somme  Ifjjirj^d^jJQpj^HljassAiJi^èbjJaiTed^ 
cependant,  la  bonne  forti^^^d^  vous  apporter  un  excédent  de  recette,  un  surplus 
de  1.067.000  livrés:  maî*^  U^i  ^"  "^'*  ^  ^^^  circonstances  fortuites,  soit  à  Tesprit 
d'économie  40^  ont  fait  preuvç  les  ^rvices  publics. 

Les  dépenses  prévues  montaient  k  90,a6ii,ooo  livres  sterling i^ji^)- dépenses 
effectuées  tv ont  pus  dépassé8§I^2^,obi  livres,  soit  336,"oob  livres  de.fpqins. 

Nous  avons  eu 'dépendant  de  grok  crédits  siipplèmehtâifês  i  demandi|fV)Pour  l'in- 
struction primairëfî  les  allocâHoii^^jdd^lIlnées  à'  l'Ecosse' et  à  lï;|^n,^ç^;9^  du  être 
augmet)(èe^  de  ^,000  livi^'(!i,6p6,ioo  au  lièù  de^j^o^aL^f^ 
les  améf)ldëii)ëdts%troduits''3ffn^P^Âadalion  bill  àû  cours  de  la  aiscussion.  La  Poste 
aussi  a  Mi9è^de^iiuflfl'éip|Aé|Qdtas)âéi(#ééit9?S6^ 
qu^  pp^i;lfQii^k^mim^déirhâtfliHei>kM»U^^ 

Wç.  <^|ï/^vaitif(Hi?ptf^iA^^o9atlhrre|«idt3U^MiU  m^. 

Tout  compris,  les  crédits  supplémentaire^ ;)flMfirti»it^j€#04X^^vrësl  )<io^  ëint;J 

UiïMiieflyé  Wfaiil|e^Je  îi|,^e^^  WAH.^9fl,ffft?  hr^\9f  4mf>*^P  ,rt*««« 

Le  Ministre  fait  remarquer,  a  ilionneur  de  i  admmistralion  anglai^fhu^^iliKOffd 
existant,  en  ce  qui  concernp  les  d^ens^j^pjijj^yfpiefl,.|entre,}^  êYAlv^i«*>f*>«t  les 
faits  constatés  :  sur  lés  irôîs  d^riiiOT  ex^^  rj^V^n^s.^l'/^rt.^^^ réduit  à  i^S^Ofhi»- 

vres  sur  un  chfffr^  tô^aï'^  apa'miUjpns  sier)ipg,f^/}p(^fid^i^fH^n^^^^      ,<;,    .. .'  v . 

Pour  les  recèjfctei  auW,ï(  jf  Vde  r^mam^^fjl^  dtçt,la.clairvteyaii(ce  des 

services  chargés  aé'pfèpir^r  les  èy^  ^  ,qvu  Qn  ayait  deoiAndé 

19.700,000  lîvresV  en  apporte  1^,4^6,909  oe  ,  son  t.  Iq^  spiritueux  qui 

sauvent  l'honneur  (les  calculs  ministériels.;,  c^ttç  fois,  ce.^opl  l^  r tabacs  qui  sont 
venus  à  mon  secours.  Je  suis  coplçnt  a^ssi  4^î^  ,|ri^  ^ccf -;  347»ooo  livres»  soit 
7,000  de  plus  que  dévalua  lion  et  2â,jOQO  qe  plus  qu'eu  4.890-91  ^On  se  rappelle  que 
le  droit  sur  les  raisins  dé  Connthe  a  été  ramené,  il  y  a  deux  ou  (roi^  ans,  de 
7  shillings  à  a  shillings  :  la  baisse  subie  par  cet  article  a,  aidé  le  consommateur  à 
s'approprier  le  bénéfice  intégral  de  ce  dégrèvement ,  et  la  consommation  a  augmenté 
d'un  quart.  Ce  n'est  pas  le  seul  résultat  heureux  de  l'abaissement  du  droit  La 
Grèce  nous  a  envoyé  plus  de  minerai  d'argent,  plus  d'huile  d'olive ,  et  elle  nous  a 
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acheté  davantage.  Le  thé  a  bien  marché  :  5,d3/l,ooo  livres  sterling,  soit  3/l,ooo  livres 
de  plus  que  l'évaluation,  et  32,000  de  plus  quen  1890-91.  Quant  aux  tabacs,  il  nous 
donnent  9,952,000  livres,  soit  222,000  de  plus  que  révaluation,  et  4B,ooo  de 
plus  qu*en  1890-91.  Est  ce  à  dire  que  le  niveau  des  salaires  s* est  mieux  soutenu 
quon  ne  le  croyait?  N'est-ce  pas  aussi  que  la  jeunesse  devient  bien  précoce  à  Tégard 
du  cigare  ou  de  la  pipe  ? 

Arrivons  à  ces  fameuses  boissons  alcooliques  qui,  sur  un  budget  de  90  millions 
sterling ,  en  donnent  à  elles  seules  3o  millions  ? 

Les  importatîeiis  de  ^ins  se  raientisseht,  reati-de  vîer  progressé  i  le  rhum  décline. 
Dans  l'espèce  de  course  ouverte  entre  les  diverses  liqueurs ,  les  spiHtueux  indigènes 
l'emportent  avec  un^  piusTY^alue  de  6  .i/4<  p*  0/0  ;'paift  vient  l'eau^e-vie,  5  5/&;  le 
rhum ,  le  vin ,  |e^  Uqu^i^r^  /itr^ngèr/est  sdnti fdistancës^      >       ' . 

C'est  dan^  jl4,çat^gorÂç,i4^:droii44*fte([^9e'qtt*snteFv«ent!^  de  548,ooo 

livres,  par  rappprt^  l^^^^j^ua^^a,  dont  uf>udigqatifieiit)le^«plriluê«r&4ndi^nes. 

ta  ^)ière.,  elU, .ne  ,RPî^^,fi9aue,  qi^.i9^â9vOoo  iÎTros^^ftu*  KbU'  dé  g,58a,ôoo  que 
nous,  eapériq^ .,,,,.'. ,,.,!'....,.  .t    ...n  .,.,  rn-"ii»  ^.     n  ..,..-1    ..,■..    , 

Le  MiivisèrBs  ioè{>coqiparev  à  cid({^>aDf6 'atiiiéès  dé  dhtahce,  les  consom- 
mAtioDt  ind4Wdi]ielte5dà'^Uï)*é^ftgftife':  '    '     '  ;^  ;^'     '  *        ';        . 

^     .      ,  îiM-n     ):>   t.r)l    •  •>  •  f'!'    ■    '""ii»    '  ''&Ksbyi(ATION  PAR  TÊTE. 

,     I  ,•  •  ...     ^^\A'^v  I  '  '   n«.!''ii  .  •'      -'«i,  .    ■■'•"  "^'  \^màî  '"     '     ■    M^  ' 

'  -H--TaiiaFa'v^:;'r.:T>.;;'.:'.r.v;  ';'; i;i^;';:î^on^^  . 

a9ii9,B(78^iWi?,fc^?*TWSW(M^^»f.  cQîife9i»i9ftUan^t«p<^ipAB8lboi*ahs'dcooliqtï€8 , 
.jpp^^ft^qjoj^fi^  dé»  itwpôls 

flfli  y$  ft^ppwt,td$.âfiliMllibiisi»të*koÇ)TOhit^' Y^S«ériliï8^iJj'^^^^^       qiïéit^s 

'tarifs  sont  l0itvid'él»e(iitetéstJediaié»e*t''^'^»"'^^'''hT'''-  ^^'^'  '''  "'''  '^"M"'"^  '\' 
onLî^imm  ^c^WtimmV  àke^m^  6M  le '^us 'iéu^Vsl  nos  pl^vjilio^^  d'il^  a 


bMtnSflBbter/' 

i  Pourie'  p^Mtè  dàyjÛAûi  io^vrements 

montenl^à  iil8ti*,b0b''îii^A  compté,  et 

395,000  de  pW' «ù'^h*  i'S  Hyres,   soit 

266^000  de  plus  qttè  i'àiln^  ualipn.  Les 

îegaef'daty  ^ôt  ifadtèfsibn  eftlf)  500  de  plus 

que^«s  prévisions  et  198,0  le  des  taxes 

successorales,  nous  àybfis'8,2  e  prévoyais. 

Par  contre ,  les  •  droite  de'tï  4oo,ooo  li- 

vres et  restent  de  470;oOOliv  icipalement 

le  Stock  Exchange  et  Lomba  spéculation 

parait,  d'ailleurs,  plu'?  iitteiiite  que  le  courant  normal  des  affaires. 

Uincome  tax  n'a  pas  été  saris  ttie  donner  de  griânds  soucis  :  ce  n*est  qu'à  la  fin 
de  Tannée  que  j'ai  vu  la  plus-value  que  nous  avions  escomptée  se  réaliser  eniin,  et 
même  au  delà,  car  nous  avions  dit  1 3,760,000  livres  et  nous  en  avons  i3, 810,000. 
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Sur  Tensemble  du  revenu  intérieur,  les  recouvrements  s'élèvent  à  55,770,000  livres, 
800,000  de  plus  que  le  chiffre  préru,  1,900,000  de  plus  que  Tautre  année. 

Avec  les  revenus  non  fiscaux,  yarrive,  tout  compris,  À  une  augmentation  de 
565,000  livres.  Le  budget  ne  supposait  qu  un  excédent  de  reoette  de  1 66,000  livres  ; 
en  y  ajoutant  les  336 ,000  livres  économisées  mr  les  dépenses  et  les  566, 000  livres 
gagnées  sur  les  recettes ,  j'obtiens  mon  surphu  effectif  de  1^067,000  livres. 

Ici  le  Minisire  indique  quelles  sont,  parmi  les  dépenses  de  ^exercice  qui 
vient  de  Cair,  celles  auxquelles  il  a  été  pourvu  avec  des  fonds  d'emprunt 
(travaux  de  défense  maritw^t..^tipr-)i  11.  opppsq  à,  qçs,  chaiReft  Uipuvelies  les 
ressources  que  von ii bientôt, fournir > le^i  i7fi4O(>o,aBtft0|n»  oe'âufJi  acqnises 
par  le  GouvenMiÉlent  anglaid'><     ;...'.      .  .      ,j     1    .      ,  .. 

Au  1"  JTDfillÉff  fÔgl,  elfes  dbnitberitîrt^nt'fl'diéVeWir  pléihciincîrit  proaudlteS  et  on 
sera  sans  doU  tel  bien  aisé' lié 'nWiXW'djipt^iét'  lè^côttdîtlohs'def affHrt:  riot  actions 
de  Suet  tiôtié  oAt  fc6Û1é'4irilHloirs  ilbfllrtjJ^'feWe^  liotfs'ôtH  rà^pdrtt}  jUseju'iti  S  p.  0/0, 
soit  aoo;oôO  liVr^i'â  partit*  de  iBgiii^'lèi  tli>Ktféttdéîj'rt6irtént^il  riiVëa^  acttrd;  le 
revenu,  sera;  d^  6a5»oop  |ivres.  jQpi^nt  àja  ^alj^r  en  capital  dp  iy>s  i'^6,|0(Kyactîpns, 
elle  sera  de  ig  rfiillion^  sleningau  lieu  de  À«  ^t  la  balaînce  du  Trésor  s  enrichira 
ainsi,  brusquemeiJtv  de  f9'itiifli<l>n^  sterling. ' ll*c0vîèiïiî  le  'Ministre  dei'fihaiices 
d^alors....  si  06  nWps  moi.  (On  n>.)  "  "' '      J     -     '     ••       "  •         n.  . 

On  *e  rappfUf.q4^ç  i^  ixmY^rsion.4^]reatQ»3  jv  ofb/jiQM^  .<tjlégMêt  uive  /cecl^ine 
d^Ue  flottante  :  ^•,i,fi5aioaQrliitfres.x^réfpn^t„  <}:pnep«yçt;.,uw  ûwctiwild'ilitér^t 
et.  d'auti:e ,p^i:ti,  l^^honiM.  5,ftUiUiflgf  aijj^.Rfi^ierfi.i^.  W  camwipio^  nn^iinteD- 
n^diiair^n;  at  4^.37g,opçri{fvFeP'f(9a^wri^ef  .aui;,c^nM  \n 

convertit;  ^|a  biwit^  pi^.tpAt  p,a7443o»^(^  ttvceai  Uw^^x.  ic;  }^^^mjm  t  WIW(é 

;^.Q59,QQQjirMWî^iW)dujTr^^f  iti855iaQa,/.€tj;flntftiiftwpimoVÂi>3i&4ji,QWï.4'^t 

4,711,000   sont  déjà  remboursées  et   i8,ô3QjJ9KH)oflQ»^fcl4<Wî#k«'Jp4si.>^^ 
som*a|ei<(flin,^f»i(q*^»^3!3^N4)Wj^5^idw^«ftfl  public*  fefi|,Côip«wwuf(9ftv^e4li,^tte 
m'a^ftOît  fDuiPiHJtos,»(3)i»iUic|i¥  ppte^i^ngureshinhw  B>,4ftr-  IftKt&^ftpwftQo^.Jli^c^H^» 

M  pvWiÇHiil  }j%  ^^(hf^}Mî!^j!^!C01m\^•^^  «|li)Jî4d«it'è  ;&«3(^OjpO09ÙvPW/fc 
part  de  dette  flottante  mise  en  circulation  du  fait  de  la  conversiof^    ^^(!BJ  'A  iiio<j 

ie  Miij^s^e  4irp|^s^4^:|;Qni^li(^,fW,b^ 
Vm^.^m  \^.S»pmf^m^A^\h^  d^tte.<!ç#*.©¥s  i*j#ft.)jJi#fpaiti©mi  fijistTfftir^fs^  /s^a 

fait,  fi,  Gl^J^e,|<)f^  d^ Jft(^WXftWWi^<^^  rT>^  /uoi.Jiiiij^  ^*)l  nn-.  ',n / 

llfrci|ê,w^rti^ep,,^jJ9>^i9a^^463,pQf>.ftY^^A^ir  l^Hq^fijta}f)4&ib).44lM  foodfte 
(i,5a7,^)„,.4o4i  flpniiit^s  .i,,itw^e:({irf4P9*^KH3i>yej  4e(^ModôftaoWP  i^iki^ 
(837,000).  ïoMl^.cçflap^e  ftit»iJies,ne^ypiWl*  .pwbB^.neif  ^Ôgi-^^^sf  aturoiMifpMfffâ  è 
raroortissiemeutide  fedptlA7i4ftOiOO(>»liYi1BS<.  (I  1^  ^M  j  M  j  ...-.!   M|.hMf  m.j  l;;.>|.  •• 

Un  arwngeipçnV«i^t^QPapljg^(^v0cii^,Pftnqu^d;A4ftj[l^tv  4e^, rétribu- 

tions aMJU}MâJ4s  fâlle,  ^  4rQit„,  pouri.sCin,.sfifSiçe  d^  itr^èao^PW^ti'^  W  .jl'in^éfi^trdQs 
1 1  nâllioas^erli^tgtq/M  li^,84[^iUdAi»p«n)J'EMI^>Vi![^tér^t/4eretlQ4ftt^.QSjl  i^uit  de 
3  à  a  3/4  p^  o/o»,Qt».axeçd'auk(^44Cfi^i«wiiso«^^.QP4e>frQUyeiav<^rf^s^iiii 
nomie  de  5o,ooo  livres. 

Un  mot  4<^s  t>udgets  locaux, avant  d*arriver  ai;  budget  de  ^exercice  nouveau.  La  , 
part  faite  agpc  budgets  Ioc£^Ux  sur  les  Çnai>ces  pul^ïiques  a  pfqtit^  cette  année  des 
plus  values  du  probate  ifUy»  Voici  ce  quilsauroAtreçu.de  lËtat  ;  a,8ûS»ooo  livres 
sur  le  probate  iu^y;  i^oo»ooo.sur Tiiûpôi  <ies  bières  et. des  boissons  alcooliquus; 
3,390,000  sur  les  licences;  en  tout  7,098^000  livres,  et  plus  de  7,600,000  avec  la 
subvention  spéciale  de  4o,ooo  livres  accordée  à  Tlrlande. 

M.  Goschen  aborde  la  question  du  budget  de  iSga-gS  : 

Les  dépenses  prévues  montent  à  90,a&3,ooo  livres,  dont  a8,3ïa,ooo  sor  le 
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fonds  consolidé ^*^  L*aiiginentation  porte  surtout  sur  les  dépenses  de  Tin- 
Htructîon  primaire  (  1,47 7 »ooo  livres)  et  sur  celles  du  service  postal  (61 1,000).  Il 
fiaut  reinarc|uer  que  les  dépenses  postales  augmentent  maintenant  plus  vite  que  les 
recettes.  Quant  au  service  télégraphique,  il  est  probable  que  bientôt  il  ne  fera  plus 
ses  frais  :  pendant  les  cinq  dernières  années  le  bénéfice  net  n  est  plus  que  de 
3  pence  par  livre  steriing  de  recette  brute;  pendant  les  cinq  années  précédentes, 
c'était  1  sh.  i/a.  Avis  aux  réformateurs. 

Que  seront  les  recettes  de  Texercice  PNôusVavons  plus  pour  nous  la  bisscxtilité  et 
nous  avons  contre  nous  tous  les  congés  dé  Pâques  en  aviil  i8ga  et  le  commencement 
des  congés  de  Pâques  en' mars  1893.  C'eyt  une  maledbance  cotopléte.  (On  riL), 

Pu!9,  la  ppospérité  ^publk^ue  étant  'arrivée»  à  ^itw  point  cuimimint,  il  faut  s  attendre 
à  voir  les  revenus  publics  décliner.  Les  opérations:aii>  Gleariug-^bbuse  ont  été  moins 
active^.^  1^39^  q^>^,I^§9p,^,mlèI|le„q^^R,,^9,  ,,JH>»|fq(^<ip  a.  également 

haiss^  i^e^  cbww  .(^arftn.opA  .y^^  Û,^.^>jrai,,.,l/^Hf,jti;ffii5,^4^YelPW       ^^ais  la 

dôpeu^,a.4»^.pk^  Tof^^H^.et  je»>èpé§|Ç^,f)^^,^ft^j^ 

les mi^-çpn^Aa^iUîfts  ^çpowwfwV Wft P^*  ViPff^i^tft^Ç  v flWil^  çirppRsppcMpOf 

X'e'Mînisrr^  afaft*^éWaier 'gfa^Bfi^tfu&^eW^^  dïverses 

consoipaiatipn^  sfij^es^ign^^^^  %  pro^f?  ^^  ^^>^ 

les  conclusions  de  ces  recnerche»  :  ^  ^„>       ^^^  ^^  ^.  ,, ,  j.  ,, .  ,^ 

'  Lé»  Vintt'èt  i«4  !^rîtttidtlx'fléchi^etft'léë^pi^ëm(i6n?  j  te^^iKbàé  k»é4isfèl  plM^lôiwfemps 
qoéié^  b<ybk^  sdéOcA^uesfiqtihHt'Hdntlifèl'it^'^^éjWsf^tëhU  î^^  que 

fe  tt%va4lletfrv  qMHad>èoWs^âanf^id<Uî^  ^^Miisë  d'bbbkHlUiii^  Ik'l^èrè'^st  les  li- 
»4u«^Ai^/tot<Hûè>f»to^^(idlè»aénf'iM)rt  l«IU@^>yi^tmttlrvdl^i$e^'ii£r  l€  thé  def  mé- 
tlttÇ<^.'O^M'%lMst><^«f4^«hiiMé4<^eïïU(Â^^  fl  été 

'l^éf^g#^,<>Jfeàif6«reriïW«l«6ttWÉa«fti^     <WW6^^  !%«»,'<  tei<*t<fri4§gf.HJc««é?Jô<iant 
'tlteft  l*0*isi*îlèï|»Ôl*^ U'Wfc«llet*«ld<^         ^'^   H')'.«in(>(liD'H   B(;.i,   ïno^    ooo.jir 
'i^^fh^'^bvôWmm^màipui  àë^im  2iidiëérikj^^kt]fS)<t^^^ùMi6rtsvdli>bii^t'de 
'*^8|a«§«cité»*èèAi^ddlla1tièrtei  e*(P«e>lïlâ»teià  ^yÀ\m,(kk}']^m^^i,»b(^,Mo 

pour  le  tabac,  etél*))'^'''*^"^*  •■'  'ji*  ^'*''  **^*  ân»i)«lu'>ii>  »i^t  o<iai  oim.Hnfl  'jU  m.  u    i  k 
'Iotp^^^t^^it^tra<)eiMB^1dbâs^^^s^5^^lo^  ?^^^^dùki  li- 

>Vt«^  ^^^\\û^\à§j^im^^i^me»,^¥êyb^i6é^,  4td).'^ett^fMÎ^«fe<«J  p^èife4)ré- 
vue  sur  les  spiritueux  sera  comp^i^^j^r^sfttM#âi'é>»>^Hké^  ffdtli»Ji«étnbiitlé*e')a  cu- 
"^havà  MU>4htrief»ldiJ'^^«^^, -i^èi^-^â^^  lîvreî'par 

âtkti<âe  >|$k<ècëaéi>c^si^  à'ex(#ttlfeUdfa.ibûiâ^<tt«»ifùts/  dëé^'që'i^*W  ^Ifé*  i*en- 
•tiiép^iU'Mc^ét  ([Uityiatiik  (ténétrà^fl^tfffit  p^r^^la'dé  lëè'li'ètoipBié^eati ;  âu  bout 
de  quelque  temps,  Teau  a  repris  au  boiliWUôOl<  dont  irétUlt!i^4giifé>;' et  l'on  a  ainsi 
uhiéf  eàutâcMft^é'tqâ]f%i^-pWtUyé^  et'qâ${Mm'4ârVi]^"à»'^ôiipe^  d'uutres 

•liquèârs».  Uh  Ât  Iqfui  àf  t)0>Medti  iba'^ons'<âUcddl|  pëAt'àiiisi'^  "dtkhl^de  1  1/3 
à  3  gidtoÀs  €iri)|)lustj  Mous  aVdris4ii'  le  ^l^etsi^àb-è'poèff^  étilpècliéf' 'cette  ïorte  de 
oontrisbande licite  et  oeltf ^ôusproeA^tttfisbpj^mebt^^e t^èVenèi  de âfoo(,ooo livres. 

l'^  *Sî  fe  budget  di^'  iOQa-gS'avàii  éi^  ordonriè  coi^rae  les'pr&édenlj^'îc|j  dépenses  mou- 
teraîem  à  9i',i»78,obëW.  sl/ët  ri6tt'à  ^o,îi33,ocio;La  diff^ce  VifentTlë'fce  que  le  Minisire 
a  étendu  à  certains  serrlcfes  lé'âyMèMe  des  appr'ùpruttiàtit  in  àîd,  iuisfh)gueàce)iii  dô  nos  budgets 
annexes.  Au  lien  ë'inMrire tau  budget  de  i'£tal  t<Mte  là  receite  et  t«ute  la  dépense,  on  n'y  fait 
plus  alors  apparaître  qu9  VexcédeaiBCt;  M.  Go^hen  rédmt  ainsi  da<9a5,ooo  livres  sou  budget 
des  dépenses;  et  il  ne  réduit  que  4e  7oa/>oo  environ  bob  budget  des  recettes,  parca  que, 
dit-il,  d  y  a  toujours  pour  ces  recouvrements-là  un  trimestre  en  retard.  Les  journaux  finan- 
ciers de  TAngleterre  se  montrent,  en  général,  assez  sévères  pour  cette  combinaison,  qui  fait 
gagner,  au  budget  de  1893-93,  plus  de  aoo,ooo  livres. 
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Pour  les,taxe5  succossorales,  j*admet8,  compeiisalioa  faite  de  la  moii^s-value  pro- 
bable des  droits  àeprobate  et  d'estate  et  de  la  plus-value  probable  des  droits  de  suc- 
cession et  de  Ugacy,  une  perle  de  79,000  livres. 

Les  autres  droits  de  timbre  sont  évalués  à  5,4oo,ooo  livres,  avec  une  diminu- 
tion de  101 ,000  livres.  Pour  Fensemble  des  stamps,  nous  comptons  1 3,56o,ooo  livres. 

A  Timpôt  sur  les  maisons  habitées  et  à  la  land  tax,  je  demande  !i45o,ooo  livres, 
soit  une  réduction  de  83,000  livres.  - 

'Lincome  tax  est  un  des  éléments  les  plus  préoccupants  iix  budget.  L*opinion  pu- 
blique serait  volontiers  pessimiste  sur  ce  pbîhtV  impressionnée  qu'elle  est  par  les 
difficultés  que  traversent  actuellement  les  grandes  indu^itriés  nationales,  comme  la 
houille,  le  colon,  etc.  Mais,  à  côté  de  ces  puissantes  sources  de  production,  il  j  a 
tout  un  grand  courant  commercial  qui  rouhe  lor.  comme  un  pactole ,  îlvèc  une  ex- 
trême régularité.  Cest  lé  commerce  de  détail,* répandu  détts  totttes  lék  p'aW>ièke^  du 
Royaume;  c'est  Té  ëoninierce  intérieur,  en  général.  Je  ne  veuic'^s'<îOIim%flt^é  din- 
discrètioii;'  mais  U  ;^  ^'dî(nk_  la  statistique  des  revenus  commerbfatix  d^^ofeàïîonnels 
des  chosps  bien  ourieu^^I^e  place,  énorme  ;}(!eat  totilie  par  des  gens  qui  ne  font 
guère  pa#r(er  d'eux* xGtoiciesf vous  qu€  )t'rafil|illti»^  c«A«niière,  ûlature  et  tissage,  ne 
donne  pas  à  ceuxmrffexpteitent  une  somme  de  jbénéfiçes  égale  à|celle  des  seules 
prnfpftftions  m^/^irniPH  ?  rrnîrîez.vniis  que  lës  propriétairôs  ' âe  hds^  charbonnages, 
quelle  qu'en  soit  la  richesse,  gagnent  moins  d'argent  que  nos  hommes  de  lois? 
(On  rit)  L\^<iiiiX,^^tëèà^W,'ÛÉA%\siW^U)^^  â^02tt0lewofideié|(lèriD- 

duat»él  qd  aiiâ)e^ociV(^l<l i^^nlitii^et'ï^trM  éédttle^^«^|»ei^>i«nP'  >t"    "''*' 

La  dbtHbdfU^i|liéÉàédëi^|^t^dlr#à^rté)^qué>lkI)^  IVe^-f$t|i 

dustrie  du  oàittiÛ\  V\kii^\f(M'^\^\tk^^,^A^W^^  la 

métallurgie,  la  construction  des  Wi^i«sr,4à^F«iffil)lèrï|râw^i^,lttI^nt^|iie!,<i1éft^W^ 
duits.ciiinii^^  laeboapfofié,  lii<iliiiilifirie«'Sli(>o^QxiljÉelairàupj(iittdâ^  p^^finriitié 
des  profits  nèèiisés^'fkur^e^  q»)ësiiinat(lftTjnéjp)aftitiafiiJtèrMrftralèi|poi^^ 
de  toptesicestttpç^nthriés.^^Mlyfi  j\  -tl>l(,ijinj  lioih  ^>i  :  )io<<  .gj;)/9ir{  e^b  InsrTrtli'ivnonoi 

Les  nlaâre»'dosréi»ployéaide'fton)et'ikntea|^^^ 

liottsat^c^gitKDiidiiiiiioD   fiii  no   ,erfifa   ;*^9'ivil   000, od  ib  ta-j  1î?i1o  oj  ob  lio/ôiq  r> 

Quant!  ÀWl^Alhâ^iîfidîîflftl*ië«f<MitfbtAlM9 
en  i8§Y,  ^s'^niidi^^^Sb^il^^céMtt^â»  âÀmoft^i^^n^lig  ti\{^  «sriëâ^ldes 
bénéfides','lAif^^flâe<^é»ëe44»iMl^^efiUbf^.  IV^  fë^yéfnUël'o^ef  k^n&n^ 
factures  V^bMh^tnd  {6Mivki^étft^^(torti^â^ibii^f>^«»^  &n(^  OJ/i^ 

donc  hioif.'foé^^^^céX^^dlèL  fé¥è!û^moiki^'^mm^mi^d^'éi  eMîîPf«J^là*«f8^' 
et  de  ratttre  i*g(l  i"*888^.^<^,^  ft*ii«d>i4Vf«s^'éèMà>Jlaï|^««ÉtfNa4r  i\^'^H^i 
surpasse  cependant  de  beaucoup  i88d'^pmU<Jle8><itiil)^ 'l«t'U688 'f^iiy<la>'¥tlé«ak- 
lurgie.  Dfen»ltndiis^Ç(1extilfr«ilÎMn€(^itoii^  i-^lïnp^iptHM  ..1 

Tout  considéré,  je  crois  qu'il  fa^r^cfajie^pjUpaMr^^^QtWVi^^s-^^^^  ï^e 
ïincome  tax.  Il  v  a,  pour  cela  une  raison  tout  humaine  :  quand  les  rrofils  commencent 
a  baisser,  le  contribuable  e9t  plus  disposé  a  Iripher,  Il  y  â^  aussi 'à  tenir  compic  de 
ce  que  le  dernier  jour  de  V<î^èijcîce  sera  le  venclredi  saint.  Je  rediifs  (ÏÀnc  l'évaluation, 
pour  Tmcomc  foo?^  de  13^879,000  lîvi*es  a  1 3^  '  .  ■' 

L'ensemble  du  revenu  mlérieiir  se  cjiîlfrçrait  çirisî  a  5/1,863,000  livres,  en  baisse 
de  74a, 000  livres  sur  18^1-92.  ' 

J'évalue  les  receltes  postales  n  io,4oo,do6' livres,  soit  une  augmentation  de 
260,000  livres;  les  recettes  télégraphiques  à  a,56o,ooo,  soit  une  augmentation  de 
80,000  livres;  les  recettes  domaniales  à  435,ooo;  les  intérêts  de  capitaux  et  les 
produits  divers  à  2,100,000  livres. 

La  recelte  totale  serait  donc,  en  1892-93,  de  90,477,000  livres. 
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Voici,  d'ailleurs,  le  tableau  synoptique  des  évaluations  du  Ministre  : 

PRiTISIOlSBVDCBTAïaiS      ftésiTLTATS    OBTENUS 

poor  1891*93.  «n  1891-93. 

liv.  st.  liv.  Bt. 

Droits  de  douane 19,900,000  1 9,736,000 

I  Droits  d accise ^, .       a 5,45 2, 000  a 5,6 10,000 

Dc^il^.de  liojihrA.v  ........  ,1.. .       i3,56o.ooo  13,700,000 

.  Hqf^fi.i^tx.^^,,lmi  (w  •  •  t  ',r,i  •  f  .   ,;îx45puQoo  2,484,000 

^y/^ÇO/P^fW•^0^^^r'^^•^.•!•^vt.^rl|.,,,^?14pP.WP  l3,8lO,000 

Postes., ,j,.  .,tj..,(,  v^-,.  i,î,/,in.'  Vi-ir^r  •  :>-V-.  ^,i.v>  r  iQ,A^o^Qpo       io,i5o,ooo 
Télégr^pjie^,^  ;,.  .^.  -..v  ',î,rrrrf//,r/-}-.rr,<v.r,p-fr,%..  .,3f?^9fPPQ  .      2.480,000 

^^ïï^^^.4^^PJVH\l»;W!^e.,h^^f.v1r^1Tlî^r^.^'^4.r .4?^.90P     ..  .   43o,ooo 

IûlérôU,Alç,W.>,t^^n;  Nr,wl-.v-,^.î,'.f  rf<r  •.>p.f-,Mni  M.T.V.H^OP^  '^-  .  aî»3.ooo 

•  '  '  ■!  in>   ^n  ►^i  t-  «j  Tj.q  'ufjPotA^'ides  tecettes. ;  i»J'4  ">i'9b,iip;7:6oo      '96^995,000 
.'^M^.ij  j'»    •iâi]i;:il  ,vn'MÏo«JiA«>dMidèj^ni9ie»up  ri'<*oiy,ia5d«èoo''*  >'8i9^9q8,ooo 

.;  1  »^  '  .[    -(Il'j'w;    «jt;!!:''  r-'yiJ'HV.'i   «»[>  s.iijiin^    'iiiii   tjtjJinMyiJ  |  ipri  /|f  —         ^ 

,     ,  ExcED^KT  de  recettes  . . ., '  ,204,600         1,067,000 

.  mu^,(|'ii.jI-)    ron    '•?»    ,",rnj|')' njoiij    ^/>j   oil|>    >*iifw.\-tfiini.T".  ^'Tl»   .1  [>mii      V.     /' 

M  J*%ijjiQnfl()ttfï§l  Wrtïgfl  i9^.ftftAiPqo.fttE§s,i^M<î>At!ftss<^)PiWffi^P  n©  pro- 

poser auciin(,ifl[\piH'>iy>0)^1ii  Ift'lW^  ttop^pç^  »pOmijqv^  y^^?^>PSm  m  dégrèvc- 
iflÇ^tvJHo^ji^  J6wrt^rtS()<?^U|e^iq[a%lMfiM  iy>«jç^^^^  livres 

flMiog  Àlwl^Qlîtipipiiaer Jjii^^0^«p[|)P«^^  C»K>ft09A j^r4Î|t  ^ ,4^^ri^K;ei:, ^mais 

->iJ3Bin%i:j  !eiiisdmÉn0)i)qu«i^ta)'|)dtîlifesiafibiAii{i^^  JLa/^rasîdcat  du 

ilbiM'icf ^^bc/^ûcfMrtPi^MiAlliffoitlli^  de^penolf sinitas  oWéreux  le 

renouvellement  des  brevets.  Soit  :  le  droit  initial  de  4  livres. stétlîii^fDar^lesi quatre 

f9«nwèr90i»oéekManiiaiiitteti*ri^in^ 

^Bpàt»lUe»)de)  tfO3lii§^e|f)ia9fia»\)qim)t^/64np^(|^iîprpe9p0lû^        silteiiLa^erte 

à  prévoir  de  ce  chef  est  de  5o,ooo  livres;  mais,  en  ne  coinmençant^lla^pltcaAion 

4ftiftnfliM$ocUpftftfgftyc»  fSM  .kft{dMî*9TAtej«f?ïtas;«d%jJp-iM4}^ 

.^^iU^f  ^lA  *hiWnfci^r«?Jtep^p*:>W(if u^fA'w^p^  Ja 

.(fewnide,  |^*éçf^§  d?^>iw*>PrMt«afi5,f4Q.*»b!fttitW^  #Ij<Jftyfi;ÂP%,(^M5.We  |taxe 
mwiue.dç^a  &i>ili^^99i4?ri|'.it<;Mi4)$s,.fi^.).Qn,^^r^  awite>.«9n*e^t^pns, auxquelles 

Le  Ministt^^it'^ttelqviês^T  inerte  â^ii^ég^i«ti(»lsi^dhgi[géiebi<âiec<f  Espagne 

âfû^t^kdtesvkiaf^f'eblrt'd  .1 

,  Je  crois  avoir  ^apprécié  no  a  an ,  quand 

j e  re V rendri^i  aunrès  clé  céltp'  e  la  iable  je 

serai  ;  mais  que  ce  soit  ici  0  budgétaires 

de.  Tannée  et  Vespèrenjue  1  faits. 

Le  grand  fleuve  ae  là'pi  on  cours,  à 

ce  qu'il  semble;   il  çontin  et  j*espèrc 

que  les  mille  et  mille  rui  iécroitre    le 
volume  de  ses  eaux.  (/4ppZaa(^5cm4?nt5.) 

(1)  Voir  les  BiiUêtins  d'avril,  mai  et  juin  1888,  pages  45o,  557  et  693. 
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BELGIQUE. 


LE  BUDGET  DE  LA  DETTE  PUBLIQUE  POUR  L'EXERaCE  1892  <•>. 

(loi    du    36    MARS    1892.) 


DÉSIGNATION  DES  SERVICES  ET  DE  L'OBÎET  DES  DéPEKSES. 


intérêts  et  lirais  des  capitaux  ncfcessâres  &  1  edet  de"|>oarvt>if  bi  ix   dépci 
f      ressources  extraordinaires  à  effectuer  pendant  1  année. .....  ^. ..... , 


GHAP.    I.  ' —   SVRVIGK  DE  -^A    Dt£TTB 
PKOPRBSIBIIT    DITE. 

i"  SECTION,  -r-  Dette  an^ieure 
aai"  octobre! 830, 

Dette  à  3  1/2  p.  0/0 '. 

Rente  au  nom  du  prince  de  Waierîoo. . . . 

a*  CBCTION.  -^  Bedn'oncfi  dae^ 

aa    Gouvernement   aa  Pays-Bat. 

Entretien  du  canal  de  Teilieaïen 

Radiât  des  droits  de  fàsul 

3*  SBcnoH.  —  Dettes  contractéa 
depù^  ià^O. 

Si". IITiaiTS  BT  ÂMOaTlSSElTENT. 

Dette  à  3  p.  o/o..^...., ,  ...• 

Dette  à  5  1/2  p.  0/0  ( i"  série). 


Dette  à  3  i/a  p.  0/0  (2*  série)... 
Délie  a  5  î/â"p."o/o  (3*  a^c>,  . . 


Totaux  . 


nTBSâTS 
du  capiti] 
phaitif. 


.     fr.     c. 

5,498»99(>  78 


1^,438,51^  00 
4,934,101'  si 
35,459481  87 
.7.001,400  TRT 


67,333,28a  02 


SOTATIOS 
ramortistomeai. 


i, 095,900  80 

281,948  6$ 

1,911,958  96 


HONTANT 

DBS    CRB»ITS. 


&. 


I 

5,198,990  78 
J80,598  14 

i 

123,386  24 
221,164  02 


'"TiOO.OHOUO      7.i 


3,689.886  41 


fa,^ —  AKJlOITis    D1^BM^5.' 

Rente  aaLnom^^e  ial^rilleiçle  BoDxdUés. .  .>  . .  .V*  .,r-"i* , .  •  .ç> . . 

Rente  coaslitiHuit  U-prixrde  réobat  <^  chemin  je  £ep  de  M019  à  ^lanm.  . ,  /^ 
Quete-pwt  de  la  B^pquèdu  c^cf  de  la  rèprisè^de  Irli^na  deS|  a  à  Snr«i^èlb 
2  2*  annuité  p<iur  pH^  d*9uc  pjB^tie  jdn  nM^criei^^ex^otta^n  n  pris  èn>M&i  Me 

Tarticlc  10  deia. convention  on .aS^ ami  1870*  • . .  «  «..^.^  .,(/.._.....«.  .^2^ 
,  Aiinuitd  à  servir  jusqu'en- i94^iindasivcment,  pour  le  service  |^es  actions  pri^ 

légiées  de  l&Orande  Çompc^ic^u  Ijixembourg ;, ^  ,  Z*»  *^  < 

I  Annuité^  de  7^00  et  4,ooou«Acsi^  kilomètre,  sur  770,167  iiètrer,  Ipng^cur 

des  li^es  &i  wedaoïu  de  litiges  uVrées  à  l*État  antérieureme  it  ait  1*^  jaifvier 

1877  (fionTeUtîon'de  1B77  ).*  •  •  -c» y^ 

Loyer  provtnoBBel dtt difmift  de  fer  tl* Anvers  à  RoUerdam  (convention  interna 

tionale  du  3 1  octobre  1 879] ■ 

$  3.  AUTRES'  CHARGES. 

Rente  à  3  p.  0/0 ,  à  litre  d 'indemnités  dfl  chef  de  servitucles  mi:  itaire»  ..%..... 

Minimum  d'intérêt  ffarantipar  TÉtat  (Crédit  non  Udùta^T) ^  . . 

Frais  divers  ( Chemins  de  1er). ......  .^. .........  ^ ......  J. 


CHAP.  II.  -^   RiMONÉRATIO^S. 

Rémunération  en  matière  de  milice.  (Crédit  non  limitatif.). 
Pensions  diverses 


GHAP.  lU.  —  Iitri/iâTS  dbs  pords  DiSposiis  k  titre  de  cAuriomiRiiBifTS 

ou    DB   aOMSIGlIATIORS.  | 

Intérêts  à  3  i/a  p.  0/0  des  cautionoemeqts  versés  en  numéraire). 
Intérêts  des  cautionnements  des  remplaçants  dans  la  milice  natich 
Intérêts  des  consignations  en  général  et  cautiopnements  astimilq 


aie. 


Total  du  budget  de  la  Dette  publique. 


17. 
5 


34;412  80 
16,t)50  02 


35,171^40  83: 


01^80  00^ 


lOcOpoolooc 

O&OO  00^ 
7^330  00 
00^00  00 

12^  00 

8,375  00 

71,837  00 
-|;i  00.000  00 


t42.287  74 
00.000  00 
34,500  00 


84,188,652  57 


3,100,000  00 
13,181,145  00 


16,f81,145  00 


1,193.000  00 

'   9.000  00 

1, #50.000  00 

2.452.000  00 


103,^21,797  57 


(i) 


Voir  dans  le  BuUétûi  de  janvier  188^  ie  iMMigfet  de  la  daltd  belge  pour  Texercice  1 888. 
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ALLEMAGNE. 

L'ENQUÊTE  SUR  LES  AFFAIRES  DE  BOURSE. 

il 

La  Commission  d'enquête  sur  les  affaires  de  Boursetia  décidé  de  demander 
aux  personnes  compétentes  des  renseignements  complémentaires  sur  les  régle- 
mentations et  sur  les  usages  de  commerce  en  vigueur  jflans  les  principales 
villes  de  FEmpire  et  de  l'étranger  oh  se  trouvent  des  marchés  qui  admettent 
les  opérations  à  terme.  Elle  a  fait  à  cet  effet  rédiger  le  questionnaire  suivant 
auquel  il  sera  répondu  verbalement. 

1 .  —  Les  dispositions  prises  pour  réglementer  Tadmission  à  la  cote  et  la  négo- 
ciation en  Bourse,  et  spécialement  les  dispositions  visant  différentes  conditions  k 
remplir,  notamment  l'édition  d*un  prospectus  (prospect)  pour  chaque  espèce  de  valeurs, 
ont-elles  produit  quelque  effet P  Ces  appositions  devraient-elles  être  modifiées  ou 
complétées  sur  Tun  des  pointe  suivant»? 

a.  L'intervention  de  TÉtat  esf-eUë  nécessaâre  pour  faire  accorder  Tadmission  à  la 
cote  et  à  la  négociation  en  Bourse  ? 

(.  L'admission  doit-elle  ètfâ  srtdkmldntiéé ,  9*tt  s'agit >dttJ  valeurs  étrangères,  à  la 
fixation  d'un  minimum  de  valeur  pour  chacun  de  ces  titres  ?• 

c.  Est-il  nécessaire  pour  acroi^e»!' ra4âii»yk>tfide  relever  le  ininiriaum  du  capital 
de  fondation  fixé  par  tes  glanas  marchés  "potirietfVâéiiirfiqûi  y  sont  déjà  admises? 

d.  Doit-on  exiger  pour  l'admis^ii'dei^'M^iuTflOrteMhjalr^ 

imposées  pour  le  prospectus  pat>  l'àfl^tld^a^iov  S>tvdfK€cide  Ue  commerce  ? 

e.  Doit-on  n'admettre  les  actions  qu'à  l'e^qS^tiÀk  "dMh'l^tkm'alâi^î  à  partir  de 
l'inscription  delà  ^iété'qttvkl^k éfiniMi s«£r lB(&f^s\ceÂii  ODini*èi|cej 

/  N'y  a-t-il  pas  Heu  de  déterminer  à\W\MhM^A'ééiM^ifl\%û  fdi^i  de  vue  de 
la  rédaction  des  prospectus,  ^^jf^^fipfl^jlj^)  (^ypiy^iÇfl^g^dp  cjj^merce ,  articles 
i8o  a,  ai3  6,  aAg  a  S  2),dçp,p^so|ap,e?.,fl|m.^^e^tefl^  ^fl^jeuj^nfffi^t^^^^  actions . 
mais  encore  toutes  valeii|-S!pégp,c^^ps^^Bioqr,s^^,p  .^,  ^oV,?*)  !  -  - 

g.  Le  prix  auquel  les  petspctfji»  qpieéi«^tt<NM<«f»ivf!jiQ9iff%;y}e4  put- acquises,  doit- 
il  être  indiqué  dans  les  prospectus  ? 

h.  Est-il  urgent  d'étendre 'rcAIVèàff^^'^^l'WM^  ou 

augmentations  de  capital  >''^  *  ^^     .^^^;    >.   ■^.^.\K^u    .m>uo.,..  v 

i.  Doit-on  exiger  un  plus  lopg  ^élai.ç^lr.çja  pppliçatjoi^  du  prospectus  et  l'appa- 
rition des  valeurs  à  la  Bourse  P  ^  .  r      ,  t     .     , 

k.  Convient-il  d'interdire  toute  négociationc  au  m^me^t  dq  l'apparition  ou  tout 
au  moins  avant  la  répartition  ou  la  souscription  ? 

2.  —  Quelles  sont  les  circonstances  qui  otit  amené  les  opérations  à  terme  sur 
les  différentes  places  et  sur  les  diverses  catégories  de  valeurs  ou  de  marchandises? 

3.  —  Quelles  sont  les  corporations  ou  classes  de  la  société  qui  tirent  le  plus  grand 
avantage  des  opérations  à  terme.  Ces  opérations  répondent-elles  à  un  besoin  éco- 
nomique ?  Quels  avantages  peut-on  en  tirer  ? 

k,  —  Les  opérations  à  terme  exercent-elles  une  mauvaise  influence,  provoquent- 
elles  notamment  des  baisses  de  prix,  des  escroqueries ,  des  accaparements  de  mar- 
chandises, développent-elles  le  goût  du  jeu  de  bourse  dans  le  public,  etc.  ? 

5.  —  Ces  inconvénients  disparaitraienl-îls ,  en  tout  ou  en  partie,  si  toutes  les 
opérations  se  disaient  au  comptant  ? 
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6.  —  Y  aurait-il  lieu,  soit  de  restreindre  le  domaine  des  opérations  à  terme  à 
certaines  marchandises  et  à  certaines  catégories  de  valeurs  (actions  industrielles, 
actions  de  banques,  de  mines, 'etc.),  soit  de  Tinlcrdire complètement,  soit  de  faire 
dépendre  Tadmission  à  la  cote  et  il  la  négociation  en  Bourse  de  Taceomplissement 
de  certaines  conditions  telles  que  Tobligation  d'atteindre  un  certain  cbiJOTre  mini- 
mam  pour  le  capitd  de  fondation,  ou  rautorisation  à  obtenir  de  TEtat? 

7,  —  Comment  peut-on  aîntinguer  les  véritables  opérations  à  terme  du  simple 
jeu  de  bourse  sur  les  diffi^rènees  ?  Doit-on  combattre  ce  jeu  de  bourse  par  des  dis- 
positions législatives  ?   *  ' 

Faudrait-il  déclarer,  par  exemple  : 

a.  Que  les  opérations  sur  les  di£Férences.n  ont  aucune  valeur  et  ne  peuvent  servir 
de  base  à  aucune  poucsuhe?..  ..  ^  .«..,, 

6.  Que  la  disposition  préoédonte  \serait'{ip{ii4eabl&  poor^toutes  les  opérations  à 
terme  entamées  pat  tm  part2caUèr'(aij^niépiir  tin  enVph^  de  maison  de  commerce 
ou  toute  autre  personne  dont  le  nom  no  figurentkptts  sutts  Regbtre  du  commerce)? 
Devraitron  ûaier  des.  limite»  ekicoMf  plMs.^pitél^.icetterea^iction?  En  cecas, 
quelles  seraient-dies?  ni,     n 

c.  Que  ksc^én^nftirpÉinMif»  setfàfeni  nuU^Telftie  poior^iienten  aucun  cas  servir 
de  base  à  des  poursuites  i^^  <.^:*-)  ^-^  •  '.«i.  uinr  i)  n-.  «i    n-.!,  .   ,*   .... 

d.'  Queilb  fieût  de  &mtîieir'fliide  ftiKy^e^iOpétlEiUoQ^  fur  Jiea  différences  devraient 
tomber  sons  felcOop-de  iarloii^'([l^îc^riwt  p  lOlS  .L(^<j|fafîi)onn4Îpaœ       les  faillites). 

Al'  Qiti*U>y >anraat.lÎ6a^T4dscter  d^9l<fm»^lÇ9^lî^^,lffi^^mf  tairait  sciemment 
abusé  delÀ  légèr0té>oifideJjîn#«|Diiricnipç,j^q^9|qM'(i9f>yow  4^  ou. pour 

/.  Que  les  ^eopëÉinsar  JëBoQpéia^nà  4fe  ttwiiM  ^iit£^pi44l«r«oyaa4^érablemeQt 

augaiw»éfLpM^^PR4çiJ»W^  iSin.TnatMho'-  i.  mI    ..,-  I.     . 

«î  '^'Và''mmZnAà^âf'^i  YM\\m'm>^îÉéréHii^m^ésl  notamment 
en  œ'ilui (^MmW^Um  (lfl'#^d«'He«  VWyèmaîki;  ia  Ve^isc^dcs  titres, 
Texécution  des  ordres,  etc.,  ne  sorfeHè?(SSfc'*itwWéès^'aa«c^^ 
rait-di  pfdjp^^tët^pblfi*  «4^iél^idit'i«l<$biltW  / 


coarants,  bureaux  aannonces,  coThptoa^  ttescompte,  etc,  qui,  pourraient  facihter  la 
conclusion  de  contrats  fermes  et  Ainûnuer  rimppriance  aes  opéra tïonV  à  terme  ne 
labse-t-êlle  '^  àffléit^^CdlfiiWétrttrfeWdAï^'l^'  4è^^  auraïl-it  *  pas 

lien  dVtaUir  sous  le  contrôle  de  TEtat  des  caisses  de  ^^iM'[^tb^''codranls  près  des- 
quelles chàctih  d^s'tlëutt'côVitrai^nttf  divfiriiDfoumff  oaiàlion  h         ' 

10.  —  Le9  procédés  employié^i  ppur. déterminer  les  conrs.  sur  les  différentes  places 
(aflaires  à  terme  ou  au  comptapt)  sont-ils  satisfaisants?  Y  aurait-il  lieu  de  les 
modiBer  ?  Si^^f  quels  points  ? 

11.  —  Conviendhiit-îl  d'adopter  pour  tous  les  itiarchés  allemands  un  système  de 
cote  uniforme  ? 

12.  —  GonTiendrait-il  d'adopter  pour  les  grains  un  système  de  cote  uniforme? 

13.  —  Doit-on  insister  pour  que  les  courtiers  qui  contribuent  à  la  fixation  des 
cours  ne  puissent  pas  participer  aux  afEEures  qni  permettent  d'èiablir  ces  cours  ? 
Doit-on  tenir  strictement  la  main  à  Texécution  ae  Tarticle  69,  S  1 ,  du  Code  de 
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conunerce  qui  leur  défend  de  faire  des  contrats  commerciaux  pour  leur  propre 
compte,  et  cette  prohibition  peut-elle  avoir  des  résultats  P  Peut'-on  oombaltre  avec 
quelque  chance  de  succès  Tinstitudon  dite  des  hommes  de  paille ,  qui  acceptent  au 
lieu  et  place  du  courtier  les  obligations  douteuses  P  Ne  devrait'^n  pas  au  moins 
exiger  des  courtiers  qu  ils  inscrivent  immédiatement  le  nom  des  contractants  sur 
leur  j4>urnal  et  sur  leurs  bordereaux?  (Gode  de  commerce,  art«  72,  73).  La 
profession  de  courtier  devrait-elle  être  réglementée  et  soumise  à  un  contrôle  officiel, 
en  même  temps  qu'elle  aurait  le  privilège  exclusif  des^ppérations  de  courtage  ? 
Devrait-elle  au  contraire  être  libre  ?  Dans  ce  cas  quels  seraient  les  moyens  à  employer 
pour  obtenir  une  juste  détermination  des  cours  ? 

14.  —  L'existence  et  Texploitation  des  banques  de  courtage  ont-elles  donné  lieu 
à  des  abus  d'un  caractère  général  ?  En  cas  d'affirmative,  quel  serait  le  remède  ? 

15.  —  Doit-on  modifier  les  dispositions  des  ordonnances  sur  la  Bourse  au  sujet 
de  l'admission  à  la  fréquentation  ou  de  Texclasion  des  locaux  qui  en  dépendent? 
L'admission  à  la  fréquentation  doii-eUe<  être  subordonnée  à  des  recommandations 
personnelles,  à  des  cautions  ou  .giutkntiea  donnée»  i  Pom*  lea  personnes  qui  ont  sus- 
pendu leurs  payements,  la  réadmis^i<>9,de^ra-tdile  4épeiidre  de  la  simple  preuve 
que  le  fait  s'est  produit  saoti.qu'^  y  ajit  §u  ^  Jfîur.  bnti^  oq  de  la  preuve  qu'elles 
ont  satisfait  à  toutes -leurs  obligjations  pr^cédemme^.t  coi^tractées  ?  Serait-ce  dans  le 
sens  d'une  organisation  corporative  de  la  Bourse  qu^  conviendrait  de  cbenoher  les 
éléments  d'une  réforme  ?  '  ' 

16.  —  Conviendraît-^il'dé  développer' rhabiti^dé  de'refço^îHr  aux  tribunaux  d'hon- 
neur? (Institution  et  orgârtlsatïort  aom  fribthWl*  fflildnàbur;  procédure  devant  ce 
tribunal).  •         •     /.  .  1  .iii  "»'i  -pi  ,  ;..i.  ,r  .M».   •  ^,'1..  .•, 

17.  —  Y  aurait-îl'oooveaftnce  àié^bGrtde^ooèaniisbaitfes'oftcîek  de  surveillance 
auprès  des  différentes  Bourses  ?  Quelles  devraient  être  leurs  attributions  ? 

18.  —  Quelles  mesures  8effli*(il'<  poblhfen'd'adopler  pour  empêcher  Temploi 
midhonnête  de  la  réclame  et  de  la  f^^^  pQ^;vifi(]^!|ire  le  public  en  erreur  et  répandre 

' "        pénales  appli- 

':}  )*  aux  cas  ana- 
ËCrCtiaâdlses  ? 

^19.  -  Quels  sônt'le^i*à^  qijî'SeéèMiHflJMiîï^^khJ'ît  èbiiûi^iîce  de  commis- 
sion (intermédiaires,  ëtfciy^ëi^tMè  là  ag^éttfé'd^àlfâies^deTbo'i^^^  et  les  personne» 
étrangères  à  ces  affairés  IdftqÛWsrà^^db  sJ)Bè\ilétiBris*fetlFia!lilres  ou  sur  les  mar- 
chandises ?  A  quels  tooy^  p6Urf^-on  réJàtièi^^Mr'Mà^iët  à  ces  ûbss  ) 

20.  —  Doitou,  pour.ibcîlilei'r^t  dél'  'iMéUi^'  hktidé^^^  Aotidés;  permettre 
aux  caisses  publiques  d'atceptef  dés  d^e^'de  cBthtnissi6ri7 

2i«  —  Les  condition^  àUxqÙeUés  ieis  comïaissfènnairé^  peuvent  agir  poui*  leur 
propre  compte  (Code  de  cohimerce,  art.  376)'èbttt-elîés  auet  rigoureuseè  pour  les 
empêcher  d  abuser  de  ce  droit,  notamment  dk  spéhilei;  aux  frais  du  commettant  i 
Les  abus  de  ce  genre  en  matière  (Jo^^^o^  pour  propre  compte  ne  sont-ils  pas. tels 
qu'il  serait  urgent  de  resti^rtdre  Tèiferèlce  de  dé  irdiX,  voire  môme  de  le  supprimer 
enlièrement  pour  les  opérations  à  ternie  ou  bien  encore  pour  toutes  les  opérations, 
et  ce,  sans  tenir  compte  des  rapports  qui  existent  jusqu'à  ce  jouf  en  Allemagne 
entre  les  opérations  de  commission  et  les  opérations  pour  propre  compte  ? 

22.  —  Doit-on  restreindre  ou  supprimer  entièrement  le  droit  de  gage  du  com- 
missionnaire ?  (Code  de  commerce,  art.  ^'jk  et  376). 

5i3.  ^-  Conunent  et  dans  quel  sens  devrait-on  modifier  les  dispositions  lé^es 
édictées  pour  prévenir  les  abus  dans  les  ventes  ou  achats  à  terme  fixe  ?  (Code  de 
coDunerce,  art.  367,  $  i-3). 
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ALLEMAGNE. 

LUISTOIRE  ET  LA  STATISTIQOE  DES  MÉTAUX  PRÉOEOX. 

t 

Soa»  ce  titre  :  LitUPBtamachweiâ  nber  Gela  und  Munzwesen,  le  decteui* 
Ad.  Soetbeer^  de  GôttîWgAfa,  vient  de  compléter  utitemeut  la  série  des  nom- 
breux ouvrages  qvti\  ald^  consacrés  à  fhistoire  et  à  la  statistique  des  métaux 
précieux  depuis  la  d^ouverte  de  i^Amérique  jusqu'à  nos  jours  ^^K 

Le  nouveau  volume  que  nous  avons  sous  le»  yeux  divise  cet  intervalle 
quatre  fois  séculaire  en  cinq  parties  inégales:  de  1A92  à  1620;  de  1621  à 
1810;  de  181 1  à  i85o;  de  i85i  à  1870  et  de  1871  à  1891  inclusivement. 
Pour  chacune  de  ces  périodes.  Fauteur  résume  d'abcMrd  les  faits  statistiques 
et  législatifs;  puis  il  fait  suivre  ces  notices  sommaires  d'une  bibliographie 
très  complète,  indiquant  aimi  ou  lecteor^  dme  Tordre  chronologique,  tout 
ce  qui  a  été  imprimé  relativement  aux  mbunkie^i  aux  prix  et  aux  métaux 
précieux,  depuis  le  Traetatàs  'de  ati§ik^t6- :kt  diminutione  momtamm  de 
Brunus,  publié  enl5o6,Jusqu*aut  detrtiët^s, livrés,  brochures,  articles  de 
revues,  etc.  de  dédënibré  109 1*. ''    ' 

Nous  ne  pouvons  qjjjç  rc|n;^pygr,j^^^(^UJ:  .^  ces  longues  énumérations; 
maïs  on  nous  ;5aura,gré  4ç.i1^PPP"^<>ft)'My<?Jpîtti^fi'**ofe  fprme  nouvelle  que  leur 
donne  le  savant  spécialiste  allemand,  les  résultats  de  ses  longues  recherches 
sur  la  {Mnoductidal  dè.reiiet'.dûirargehtiddpkiis  quatre  cents  ans. 

.l'iKt-idr  ?,  itJ'jl  yii.'>  \ivniv/'fh  -"MouQ  ; -'»- 1     /•  - 

Vers  la   fin  ^^f^siè^^^  dans  lErige- 

rge,  en  Bo^è)B8,:Mîff%[f^.^  l?S^i!W!fve^^'^Aion  considérable  pour 


birge,  en  Bofe^jgg^.^   ^     ^        ^^ 

lepoque;  fexWi^fl/lfXpjy^^  rarcbevêclié  de 

Saîzbourg,  ep  Ro!ag0Çjet^gn.yî[Jfl^^  dfïs  ^p^titéi-  împorlanfes  de  poudre 

d'or  étaient  en  outre ,inp)pQ[^^e^,ff^ffjigi^ç.  i^]^}pf\èviq\if^ ,  ^m  venait  seulement  d'être 

décott¥erte»  n  e»^y9jîwitWWWSP^  ^  V"»* 

tilés  de  métaux ;,ipoprjpj^^,eîCiç^^jj/|^^  reposerait  sur  aucune  base 

sérieuse.  Toutefois,  à'a^h  };çj^f^fiiigf^y^snfe^  nous  sont  connus» 

grâce  aussi  à  la  cK>nservatioi^  ^^u^fjVÇft,rc£i»t(e^  fj^  monnaies,  il  est  permis  de 
supposer  que  le  stock  de  métal  monnavé  aps  pays  civilisés,  à  la  fm  du  moyef| 
âge,  n'étale  pas  une  quantité  négîig^abfCT  Au  xiv*  et  an  xv*  siècle,  ïusage  de 
Tétrfon  d'or,  introduit  par  ritalic,  étiiit  à  peu  près  général.  A  la  fin  de  cett« 
période,  la  frappe  toujours  croissa^ité  de  tbalers  d'argient  allemands,  destinés  è 
remplacer  les  florins  d*or,  amena  peu  à  peu  ia  prépondérante  de  Fétalon  d^argent^ 
De  1493  à  1620,  la  production  annuelle  de  Tor  peut  être  estinée  environ  à  5,8oo  kU 
logrammes  (16.2  millions  de  marks);  celle  de  l'argent  à  ^71^0  kilogrammes  (12. 3 
miUions  de  marks).  La  valeur  de  For  par  rapport  a  Targent  était  très  vanable  de 
pays  en  pays  et  d'une  année  à  l'autre  ;  on  peut  cependant  adopter  la  proportion 
moyenne  de  10.76.  Cette  indication  et  celles  qUi  suivent  sur  la  production  des  mé- 
taux précieux  et  leur  valeur  relative  ne  doivent  naturellement  être  acceptées  que 

(')  Voir  les  Balletins  de  mai    1879.  octobre   168»,  juin  ei  novembre   i884i  septem- 
bre 1 885 ,  janvier  et  décembre  1887,  octobre  1888,  août  et  septembre   1889,  avril  1890. 
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comme  des  évaluations  conjecturales  et  approximatives;  elles  sont  d*autant  plus 
incertaines  qu'dles  remontent  plus  loin  dans  le  passé. 

Pour  la  période  qui  s*étend  de  i53i  i  i545,  depuis  la  conquête  du  Mexique 
jusqu'au  début  de  T exploitation  des  mines  d'argent  au  Potose,  on  a  évalué  la  pro- 
duction annuelle  de  For  à  environ  7,160  kilogrammes  (20  millions  de  marks)  et 
celle  â^  l'argent  à  un  peu  plus  de  90,000  kilogrammes  (28  millions  de  marks),  la 
valeur  proportionnelle  de  lor  étant  1 1.3  5  et  même  davantage  dans  quelques  pajs. 
Dans  un  mémoire  rédigé  par  Nicolas  Copernic  en  1626,  on  trouve  la  constatation 
suivante  :  chez  tous  les  peuples,  une  livre  d*or  &n  équivaut  à  12  livres  d'argent;  la 
proportion  n  était  autrefois  que  de  11.  Un  traité  d'arithmétique  d'Adam  Biese, 
rédigé  en  i5i8  et  publié  en  1527  à  Erfurt,  contient  des  problèmes  sur  la  valeur 
de  l'or  et  de  l'argent;  or  l'auteur  compte  8.1 3  florins  pour  le  mark  d'argent  fin  et 
83.82  florins  pour  le  mark  d'or  fin,  le  rapport  étant  ainsi  de  io.3i. 

Le  pillage  des  trésors  du  Mexique  et  du  Pérou  fit  entrer  brusquement  en  Europe 
une  quantité  considérable  d'or  et  d'àrgeht  et  il  en  résulta  pour  ces  métaux  une  forte 
dépréciation.  A  la  fin  de  la  période  i'52l-i54&il^xploîtatîon  des  saUes  aurifères  de 
la  Nouvelle-Grenade  et  celle  des*  mrnfes'd^af^ënt^de'iPorco  au  Pérou  avaient  pris 
une  grande  extension.  Lâ'péridde  IS^â^'lâSb  M  lAarquée  par  une  évoluti<m 
dans  la  production  des  métaux  ^prédeui  ; 'i^ar  kuitlé'du  réikleiiient  énorme  des  mines 
d'argent  du  Potose.  La  [)rocluction' de  i'^if'^tit'ye  ttoUvtf  alors  triplée,  tandis  que  la 
production  de  l'ôr  augmente "iéureraerittf un -ci^tîjtrièmei*  La^  pioauction  moyenne, 
pendant  cette  période,  est  de  8,5t6  kilo]tl^bittieè'f^A=^iHibns^de(m[ai^s)  pour  l'or, 
et  de  3i  1,600  kilogrammes  i[^'f,tîto<]rJMllidti^<aë'»ftlèfck^)'|pd^  La  valeur 

de  fargent  représente  j6^  p^o/o  et  cell^  de  lor  23.6  p.  oA)  de  la  production  to- 
tale, à  laquelle  ils  contribuaient  anténeuremenl  en  proportions*a  peu  près  égales. 

Le  rapport  dçs  valeurs  subit  |alof?dfe^fëif^es|variatioM^^|!^a  moyenne  générale  peut 
être  fixée  à  environ  i  V.^I  Dank  le^^i^rtte  innées  qui  suivirent  i5oo.  et  nolam^ 
ment  de  i58i-à  i6ao,  leretidomont  oongidclrnble  dai  minP5.d!argfint  du  Potose 
exerça  une  influence  prépondérante  sur  ïc  mouvement  des  prix,  la  production  des 
mines  d'argent  du  Mt^f  ique  et  ta  jpi^oductftin  qes  mine»  d'or-  restant  4  peu  près  sta* 
tionnaires.  L'or  arriva  ainsi  à  vjaleif  jûsq^.  à  enjvirôn  1*2  fôl^  'ïh  l'argent 

Le  montant  probaUe  de  la  production  mojrenAQ.dè?  çjé^û^ipHcieux  avec  leur 
valeur  relative  peut  être  évalué  comihe  séit  :  ' 


-     l-.     .        , 

J 

PÉRIODES. 

'■ ■ R " !    \^^  ,.,    •" 

ÇRQp|mTy)I<  ANNUELLE  MOYENNE. 

-   PARTS           II 
en  Ydevr.          |l 

OA.                   '         i 

'     )              -    AUUIT. 

OK. 

AaoskT. 

i56i-i58o. 

kilog. 

6.840 
7,380 
8,520 

millien  do  marks. 

19.100 
20,500 
23,800 

kilog. 

299,500 
419,000 
423,000 

milliers  de  marks. 
72,800 

98.900 
96,^100 

p.  0/0. 

50.8 
17.2 

19.8 

p.  0/0. 

7».2 
d2.8 
80.2 

i58i-i6oo '. 

i6oi-i6ao...: 

La  valeur  relative  de  l'or  par  rapport  à  l'argent  aurait  été  : 

Pour  les  années  i56i-i58o  de ii.So 

— — — — ^    i58i-i6oo  de 11.80 

•  : — - — .    i6Di«r^90"de.  «  i  ;  i  » • •♦.•.  1%^ 
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]T.  —    DEUXIÈME    PéniODB. 
{De  i62i  à  iSiO.) 

La  valeur  de  Tor  augmente  insensiblement.  La  production  de  l'argent ,  de  1621 
h  1700,  ne  présente  pas  de  variations,  la  diminution  de  rendement  des  mines  du 
Potose,  au  milieii  du  siècle,  se  trouvant  compensée  par  une  augmentation  dans  les 
mines  mexicaines.  La  production  d*argent  du  Pérou  demeure  stalionnaire.  JlTers  la 
Gn  du  siècle  la  production  plus  grande  des  mines  d*or  au  Brésil  arrête  la  hausse  de 
ce  métal. 

A  côté  d€s  quantités  d*or  et  d'argent  de  l'Amérique  centrale  et  méridionale ,  qui 
entrent  chaque  année  dans  les  ports  de  Cadix  et  de  Lisbonne  pour  de  là  se  répandre 
dans  le  reste  de  l'Europe ,  toute  autre  source  d'augmentation  du  stock  des  métaux 
précieux  n*a  qu'une  importance  secondaire. 

Thorold  Rogers  (U'utory  of  priées,  vol.  5,  préface)  £iit  remarquer  que  l'influence 
exercée  sur  les  prix  par  l'afllux  des  métaux  précieux  venant  de  l'Amérique  cesse  de 
se  manifester  ytw%  la  m€Jiié  du-  xvii*.  siècle.  Depuis  ce  moment  jusqu'au  dernier 
quart  du  xtiii*  siècle,  lea  pdx  ne  subissant  Gmç  des  variations  déteroiinées  par 
des  raisons  normales  de.hoiAttHAfchétOU.de  cli^t^^  teljes  que  la  diminution  des 
frais  de  production,  >  Au  xnu*  ^i^c)^*  ii  iiioi^^i^  ^o""  ^^^'^  ^®  P^*'^  ^"  P^"^  recher- 
chée; il  en  résulta  uneubdUM^  4^  Ja,,v^eur  marchande  de  lor  par  rapport  à  sa 
valeur  monétaire.  Ces  varfat^na.dM^  \^^y^\^  f)pa  monnaies  et  dans  le  niveau  des 
prix  ont  été  étudiéies  ay^,A9i(i.par4i9JiMeM^  ^OgM^- 

Voici  les  prix  moyen»  ^'U^4ftfln^:pW>if!Aflgî^"«  « 


lf'''jMi(i  n*)  r( 


UNITÉS  DE  (^M^ÀâllsdM^ 


nui 


ï:Sh;;::::::::;:;:::x':?!^!);(M<5i^ 

Viande  de  bœtif.^ .  < .  i  W  J.  î '},  mK  Ui^V^\Oin 

Beurre 

Fer 


Journée  dWvriet  mniçoii  lao  mi^Êà^È^^ 
Joam^  d*oavrier  agricole.. .  7. .....  T." ~ 


:\(,i  MiMi^i^ 


."^...f^u. 


iiffij)iJH< 


1/2 


V  rio  h 


IioiJ7u 
26       23/4 


PERIODE 
iSS3-i64t. 


d. 


36 
19 
lî 

•'  «. 


1 

^  3/(1 

5 

.5  1/2 

9  1/2 

11  1/4 

4       ->  3/4 


PERIODE 
1645-1701. 


41 

22 

15 

.    3 

6 

38 

6 

6 


11   1/4 

2  1/4 
2  1/2 
5   "^ 
1 
10 

7  3/4 
»-3/4 


1/2 


Voici,  d autre  part,  quelle  aurait  été  la  production  annuelle  des  métaux  pré- 
cieux :  ... 


PÉRIODES. 

PRODUCTION    ANNUELLE    MOYENNE.                        1 

OR. 

Aiaiirr.                          1 

i6ai-ift4o 

kUof. 

8,300 

8.770 

9,260 

10,765 

milUert  «U  marks. 

23,167 
24,468 
25335 
30,034 

kUog. 

393,600 
366,300 
337,000 
341.900 

PÎlUtft  d«  iMrkt. 

78.326 
70.330 
62,682 
65,593 

i64i-i66o. 

1661-1680 

1 68  i-i  700 
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Et  voici  la  situation  réciproque  de  l'or  et  de  l'argent: 


péRI0DE3. 

PROPORTION  DE  LA  PRODUCTION 

RAPPORT 

entre  la 

TA&BVB    M    !.*•» 

«t 

celle  de  l'ergest. 

PRIX  EN  OR 
de 

&*0«ei    tTAIDAB» 

d'affeot    «a    coau 
de  Londre*. 

Àigenl. 

Or. 

i6ai-i6fto 

i64i'i66o 

p.  0/0. 

77.2 
74.2 

70.8 

67.9 

p*  <»/•♦ 

22.8 
25.8 
29.2 
32.1 

14.00 
14.50 
15.00 
15.00 

ptM». 

67 
65 

62  7/8 
62  7/8 

1661-1680 

1681-1*700 

^ 

Le  commencement  du  iviii*  siècle  niaixpi^  k  (in de  cette  période  de  quatre-vingts 
ans,  pendani  laquelle  la  production  des  métaux  précieux  est  restée  slatkmnaire. 
Le  développement  des  mines  d*arg«nt  du  Mexique  (kpasse  de  l>e«ucoup  les  dioit* 
nulions  survenues  au  Potose;  la  production  de  ior  augmente aubsi  au  Brésil  et  dans 
la  Nouveile^jrenade.  Telle  est  la  situation  de  1701  a  1760.  La  production  crois- 
sante de  Tor  ne  larde  pas  à  exercer  son  influence.  De  1681  à  1720%  la  valeur  de 
For  par  rapport  à  l'argent  avait  été  de  i5.oo  a  i5.ii  ;  cette  proportioilttetacde  pas 
à  diminuer  sensiblemenL 

De  1761  à  1780,  la  production  de  Tor  diminue  au  Brésil,  celle  de  Fatgent  anr- 
mente  au  Mexique.  De  1781  à  ^8io,  la  production  est  très  régulière,  le  montant  du 
rendement  annuel  restant  1q  mètne  pèuf  lès  dpùîj  métaux.  La  valeur  relative  de  Tor, 
au  contraire,  augmente  à  la  Rn  dû  xviir  siècle  et  au^  cpniinencement  du  xix*.  Les 
tableaux  suivants  îndjqueni'lès'pfoduclîoisannut^leV  (le!  17 01  à  1? 


MO: 


rrm 


PERIODES. 


1701-1720. 
1721-17/10.. 
1741-1760. 
i76i-i78o, 
1781-1800. 
1601-1810. 


Il    IIIM    llfl   MNUI)   iiiMi"<egaWBMgi 
PRODUCTION  A>iNiJliLLi:,\IiOyii:NNE. 


r>      f:[|  dh]" 


•i'*t,8ie»'l' 


24,610 
20,705 
17,790 


miilien  \àé  numrks. 


iilKiuiii  .^'!î!  r" 

kilog. 


68,66-2 
67,767 
49,63/1 


17.778  "J^   ^»<50D j 

Iflii    i 


533,145 
652.740 
879,060 

-:5!w:i5a 


afifittH 


lÉBBBtiBBifctt 

Voici,  d'autre  part,  la  situation  réciproque  des  doux  métaux: 


mHlien  do  ttarln. 

65,075 

79,772 

100,764 

'  124,021 

162,626 

100,053 


PSAI0DJ&&. 

PROPORTION  DE 
DfArftks  l 

Argent. 

LA  PRODUCTION 

A    TALIim. 

Or. 

RAPPORT 
entre  U 

et 

celle  de  l'ergent. 

PRIX  EN  OR 
de 

d'argent    an    eoan 
de  Londres. 

p.  0/0. 

e4.5  - 

60.0 
59.5 
68.2 
76.6 
76.3 

p.  0/0, 

35.5 
40.0 
40.5 
31.8 
23.4 
23.7 

15.21 
15.08 
14.75 
14.73 
15.09 
15.61 

pence. 

62 

62  1/2 

63  15/16 
64 

62  m 

60  3/8 

i72i^i74o*  ••»«••••.« 

1741*1760. .......... 

1761-1780» 

1781-1800 

i8oi-i8io« « 
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in.  *«-  TMISlàMB   F^RIOftE. 
[De  iSil  à  1850.) 

La  pffodi9Ctk>n  des  métaui  prédenc,  de  1811  k  i83o,  subit  une  baisse  considé- 
rable par  rapport  aux  trente  années  précédentes.  Le  rendement  des  mines  d*or  et 
d'argent  diminue  de  plus  de  70  millions  de  marks ,  soit  environ  do  p.  0/0.  Par  suite 
des  troubles  politiques  et  des  révolutions  qui  agitent  le  Mexique ,  la  Nouve^fe-Gre- 
ttade,  le  Pérou  et  le  Chili,  Texploitation  minière  se  trouve  entravée  par  les  plus 
grandes  difficultés.  Les  sociétés  et  entreprises  étrangères  qui  »  vers  iSao,  ont  tenté 
Texploitation  des  mines  et  y  ont  engagé  des  capitaux  considérables  n  en  retirent 
qu*un  faible  profit  En  même  temps  diminue  très  sensiblement  la  production  auri- 
fère du  Brésil  qui  auparavant  était  si  importante.  Le  recul  de  la  moyenne  annuelle 
depuis  iSii  aurait  été  encore  plus  accentué  ^i  un  nouveau  facteur  de  production 
n'était  survenu  par  suite  de  1  exploitation  très  prospère  des  mines  d'or  de  la 
Rusf  îe.  Malgré  ces  modifications  profondes  dans  la  production ,  la  valeur  propor* 
tionneile  des  métaux  précieux  n'éprouve  pas  de  grandes  variations  de  1811  i 
i83o,  et  même  jusqu'en  i85o.  ., .     -        1  j. 

De  i83i  à  1848,  !a  production  de  l'argent  s'accroît  peu  à  peu  dans  les  États  de 
l'Amérique  espagnole.  Au  CKîli ,  qui  ne  produisait  autrçTois  que  de  Tor,  Texploita- 
tion  des  urines  d'argent  a  écqvis  une  erancle  importance.  Le  plus  fort  contingent 
est  toutefois  fourni  par  les  mines  d'or  de  Russie  dont  le  rendement  dépasse 
acooo  kilogrammes;    ''  '    '    '•  •j-"<  "^    .'^V'^'V  ."*'""  . 

Nous  avons  procédé  Jjuscjuajprésem*'^  de  vingt  ou  dix  années.  11 

aurait  peut-être  felé  plus  ralionnef'cle  doté  ik  ipomde  qui  commence  en  i84i 
après  1  année  loAo,  pour  i^ttacher  à  Ta  pmçjoe  ^^uivapfe  les  anjoées  loag  et  looo 

fendant  lesquelles 'la  priWuctiôn  dor  en  tlauiornie  commence  à  jouer  un  rôle, 
.a  moyenne  auiilielte  dt  M  «Uiail  llë4*a[l  &  lAW  àU^*abnnè  un  résultat 
bien  plus  faible  que  dans  lai  jp^Hnflft^d([^r!p.i^|g||g'qhp  nnn.<  indiquons.  Au  surplus,  la 
production  de  J'ojr  en  Calilornie  n  a  pas  exercé,  une  grande  influence  avant  i85i  ; 
en  tout  cas ,  ell^  ri^a  pas  muillfild  le  râp|i6tt,jdes  valeur^       *"  f  "*~  '  ~ 

Le  tableau  sutivaQ^fjU^i^e  lescbiffirM,de  la  ]  iroduoèioiii  de  i;8i  1  à  i85o  : 


■WÉH^ 


^^ 


JM 


PÉRipDE5iV  _. 


!1,.!   t'ii^' 


1811*18^0. 
i8ai-i83o. 
i83i-i84o. 
i8Ai-i85o. 


WôiWcTioJ  DE  ûtm': 


11.445 
"ïMid 

54,759 


lulliendemh'rin 

..  56.006 
152J77 


PRODUCTION  DE  L'ARGENT. 


Idlog. 
540,770 
/|60,560 
596.450 
780.415 


mniere  Je  marks 

97,339 

81,519 

105,572 

137,353 


Voici,  d'autre  part,  la  situation  respeclive  des  deux  métaux  : 


PÉRIODES. 


1811-1820. 

i82i-i83o 

i83i-iS4o 

i84i*i8i^ 


PROPORTION 

»S   hk   PaODVCTIOX 
d'apri«  U  v»]ear. 


Af|^t. 


p.  0/0. 

75.3 
67.6 
65.5 

47,9 


Or. 


p.  0/0. 
24.7 
3Î.4 
34.5 
52.1 


RAPPORT 

BirrU    LA  TALIDB 

da  l'or 
«l  Mlle  fi«  TargcaL 


15.51 
15.80 
15.75 
15.83 


PRIX  EN  OR 

BK  L'OKOK 

•UaUard  d'Wfgtiit 

■n  c*an 

de  T.oDilres. 


60  13/16 
59  11/16 
7/8 

•9/h 


59 
59 
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De  1811  à  181 5,  Tétat  dç  gv^çrre  étant  général ,  on  .avait  dû  recourir  a  la  drcu- 
lalion  fiduciaire  et  Tor  était  très  rare,  ^près  i8i5,  on  souhaitait  partout  et  même 
en  matière  monétaire  le  retour  d'un  état  de  choses  normal. 

En  Allemagne,  la  réforme  du  système  des  monnaies  fut  d'abord  pré|iarée  par  le 
retrait  des  pièces  divisionnaires  dW  faible  titre;  puis  en  Prusse,  )e  système  moné- 
taire fut  réglé  par  une  loi  du  3o  septembre  i8ai.  L'émission  légale  des  firédérics 
d'or  (38  pièces  10/1 3  par  mark  d*or  fin)  et  des  thalers  (1^  pièces  par  mark  d'ar- 
gent fin)  fait  ressortir  pour  la  voleur  relative  des  deux  métaux  une  proportion  de 
i5  (j/i3.  Des  réformes  furent  opérées  aussi  d«ns  d'autres  États  de  la  Confédération 
germanique;  cependant  h  monnaie  divÎMonnaire  demeurait  défectueuse  dans  beau- 
coup d'entre  eux  et  la  nécessité  d'unifier  le  sy>tème  monétaire  devenait  de  plus  en 
plus  urgente.  Le  Directeur  du  Bureau  de  statistique  de  Berlin  recommandait  déjà, 
en  i838,  l'adoption  de  l'or  pour  les  payements  comme  le  plus  sûr  moyen  d'obtenir 
une  mesure  monétaire  invariable.  S^  exhortations  ne  lurent  pas  écoutées.  Au  con- 
traire, le  traité  de  Dresde  de  i838  réalisa  un  progrès  dans  le  système  monétaire 
des  pays  du  ZoUverein.  Il  est  assez  curieux  de  remarquer  que  le  Gouvernement  royal 
de  Saxe  se  ri^serva  la  frappe  de  pièces  d'un  tiers  de  tkaler  avec  subdivision  déci- 
male, ce  qui  est  la  base  du  syi^tème  allemand  actuel. 

Un  événement  important  dans  l'histoire  monétaire  de  l'Ailemagoe  a  été  la  créa- 
tion de  la  Banque  prussienne,  en  vertu  d'une  ordonnance  du  1 1  avril  i846  qui  lui 
accordait  l'autorisation  d'émettre  des  billets. 

Dans  la  Grande-Bretagne  kl  sospenéliotl ,  âëùrfèièe  en  179V*  des  payements  en 
espèces  qui  devait  cesser  aveoia  fm  de  la^gtièfte  ne'filf  pas  levée  légalement  aussi 
tôt  qu'on  Tattendait  et  fut  maintenue  jusqu*^  i  8:10. 

Le  : 


principe 

l'argent  ressortait  ainsi  à  i^.^S'jS*  '       >  '  i 

Les  lois  sur  le  taux  ^e  Tititérôt  fui^fti;  leb'  1818  '  ll6Ljet'âVné  enquêta  à  la 
Chambre  des  communes.  Ricardo,  Edward '^Sugdèi^l'  rtTeheniîas  Rothschild, 
S.  Gurney,  Swinton  Holland  f^irenberritm^r  et  ja  kgislïitidn  relative  à  l'usure  se 
trouva  modifiée.  En  18194  une  enqirè|€^  fôt'  égàientt^ebt  brdoilnée  à  la  Cliarabre  des 
commune»  au  sujet'  da  rètabiis8ameikt>âe9  piiycia»$dto  eti^Sj^es.  Robert  Peel  di- 
rigea les  débats,  auxquels  prirent -piart  Smioe^  ThoWiton,  Th.'Toôke,  Nathaniel 
Myers  Rothschild.  ,  ■    .  i  •  '  '  > 

Le  23  TOfii  i833,  la  Chambre  desoomnmnes  libmma*  uhe  commission  secrète  de 
3 2. membres,  châtiée  d'examiner  l'opportunité  du  lencMvéliement  du  privilège  de 
la  Banque  d'Angleterre  et  d'étudier  le  fonctionnement  des  différentes  banques  d'é- 
mission en  Angleterre  et  dans  le  pays  de  Galles.  Parmi  tes  rapporteurs  de  cette 
commission  se  trouvaient  John  Horsrey  Palmer,  SamueIJones  Loyd,  Th.  Tooke 
et  N.  Rothschild.  La  commission,  le  11  août  i832,  déclarait  que  les  informa- 
tions recueillies  étaient  insuffisantes  pour  porter  un  jugement  sûr  et  concluait  à  la 
publication  du  procès-verbal  de  l'enquête.  La  promulgation  des  statuts  de  la  Banque 
se  trouva  donc  différée.  En  18^0,  nouvelle  enquête  sur  les  banques  d'émission, 
à' laquelle  prirent  part  Richard  Gobden,  Samuel  Jones  Loyd  et  Th.  Tooke. 

De  i8i4  à  1810,  34o banques  d'émission  avaient  suspendu  leurs  payements;  en 
1825,  dans  l'espace  d'une  seule  semaine, 7  millions  sterling  de  billets  des  banques 
provinciales  avaient  été  refusés. 

Les  expériences  faites  pendant  les  crises  commerciale!  avaient  discrédité  l'orga- 
nisation du  système  monétaire.  La  facilité  avec  laquelle  un  trouvait  de  l'argent  dans 
les  banques  poussait  à  une  spéctdation  exagérée  qui  entrliinait  une  augmentation  de 
circulation  fiduciaire;  avec  les  billets  on  achetait  de  l'or  pour  l'exporter. 
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Cesl  à  cela  que  répond  la  réforme  de  Robert  Peel.  L'émission  des  billets  de  la 
Banque  d'Angleterre  ne  devra  plus  dépasser  le  montant  des  réserves  (porté  de 
iâ,ooo,ooo  à  i6,/i5o,oo<)  livres  sterling)  que  dans  la  mesure  des  dépôts  effectuas  en 
monnaies  dor  ou,  jusque  concurrence  d*un  cinquième,  en  argent.  Chacun  pouvait 
se  procurer  des  billetn  pour  de  lor,  au  prix  de  3  livres  17  shillings  9  deniers  par 
once  standard  d*or.  Chaque  semaine  le  bilan  financier  de  la  Banque  devra  être 
publié.  En  dehors  des  instituts  (rémission  existant  avant  le  6  mai  i844  auxquels  était 
concédé  le  droit  (Fémettre  des  billets,  aucun  nouvel  institut  ne  pouvait  être  fondé 
en  Angleterre.  Les  banques  existantes  étaient  autorisées  à  continuer  leurs  émis- 
sions de  billets  k  la  condition  que  la  circulation  ne  dépassât  pas  la  moyenne  des 
douxe  semaineti  antérieiures  au  a 7  avril  i844-  Toute  banque  qui  faisait  faillite, 
liquidait  ou  suspendait  rémission  de  ses  billets,  était  pour  toujours  déchue  de  son 
privilège. 

La  même  législation  fut  appliquée  en  i845  aux  banques  d*  Ecosse  et  dliiande; 
toutefois  ces  banques  pouvaient  émettre  des  billets  de  moindre  valeur  (jiisqu  a  une 
livre).  Les  banques  provinciales  d*An§^eterre  ne  pouvaient,  au  contraire,  depuis 
1836,  mettre  en  circulation  des  coupures  de  moins  de  5  livres. 

L  œuvre  de  Peel  fut  très  critiquée.  Ort^iùi  reptH^ha  notanunent  d'avoir  provoqué 
sans  nécessité  une  crise  '  monétaire.  Dès  1847,  l'application  de  la  loi  de  Peel  dut 
être  suspendue  pout  éviter  ubé  cataétrotibe. 

En  France,  à  c^^é  dç  la  Banque  d? .France,  ctéée  en  vertu  de  la  loi  de  ger- 
minal an  xI,,pl^5ie^rsbanq;9e4^4^P^MnW'^l€v».fareot  instituées  après  181 5  et  au- 
torisées à  émettre  des  bille^lA.  4  ^^ppqi^dtt  tranouvdlement  du  privilège  de  la 
Banque  de  Fr^nc^,  Jla^questiç^^  4^r^ims^n.<}^  billets  fut  Tobjet  d  une  vive  discus- 
sioo  à  laquellj^picjpeijt  p^rj  fjîj||iw^,gt^WoJ<>>^AU  . 
,  Après  la  i;é,volutiûfl.îU  l^r^fU"),  m  4iî<^^  dui'A7  ^^^  ^*^*  réunit  les  neuf  ban- 

3ues  dépaitlementales  à  la  Bahque  de  France^^^A/^^ce.ttei  ocèasion,  Léon  Faucher  et 
'Eichthal  propc^çcèncf^,  l^^;ij^;e^^  ;^;^^y^iei5  i-8i48,  de  remarquables  discours  sur 
Tunité de  la  cifcu^^i^  jHf^J^ib^^^  ,.,i,i   ..;. 

Kux  Pays-Qas^  un6*^i,d4|  9i5  fév.ni^f6itô  a vaiti institué  Je  double  étalon,  le  rap- 
port entre.  l!or/iet,4VK<C!<HH  «éiaMt>ld^oit5l87Sip£ette« décision  entraînait  la  refonte 
immédiate  de  \^fpffp^B^%  4iVM9wi(jne4lvdlaaieciti frappée.  Après  de  longs  débats, 
une  nouvej^lejlpi^vptêe^ilQ  ^6  tifio^mviaûr.  1847  tipar  îles  États  Généraux  supprima  le 
double  étalon,  ordonna  la  démonétisation  de  For  et  institua  l'étalon  unique  d'ar- 
gent avec  une  vaIeftr.D^0uv^lle->'C*eet  rune^crreur  de  croire  que  le  retrait  des 
monnaies  d'or  e£feptu^  ^^J^oUaiode  veyrs  iSSo.et  Tadoption  de  Tétalon  unique  d'ar- 
gent avaient  été  déterminés  p^r  lesidécimvertes  d'oren  Californie,  car  en  novembre 
1847  Aucune  nouvelle- n'en  était  parvenue  en  Europe  et  k  retrait  des  monnaies 
d'or  qui  s'effectua  en  i85o, était  aéjà  décidé  par  la  loi  de  novembre  i8d7*  La  ré- 
forme monétaire  comprit  aussi  la  refonte  de  l'ancienne  monnaie  d'argent  et  coûta 
4,970.000  florins.  L'aflinage  des  586, 1^7  kilogrammes  d'argent  provenant  de  la 
fonte  des  anciennes  monnaies  produisit  566,556  florins  d'or,  qui  sont  a  ajouter  à  la 
production  de  l'année. 

La  circulation  métallique  aux  États-Unis  ressortait  en  i83o  à  environ  a 3  millions 
de  dollars,  consistant  surtout  en  piastres  espagnoles  et  autres  monnaies  étrangères 
d'argent  dont  le  cours  était  légalement  fixé.  Jusqu'en  1 884 ,  la  seule  monnaie  cou- 
rante était  l'argent,  car,  avec  le  rapport  légal  de  i5 ,  les  monnaies  d'or  émigraient 
forcément.  La  loi  du  a8  juillet  i834  étaUitle  rapport  de  16  et  eut  pour  conséquence 
de  chasser  la  monnaie  d'ai^nt 

(A  suivre,) 
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AUTRICHE -HONGRIE. 


Ui  COBIPOSITION  D£  LA  CIRCULATION  MONÉTAIRE  £N  AUTRICU£-HONGRI£. 

Au  volume  qui  contient  les  procès- verbaux  sténographiques  des  séances 
de  la  Commission  de  la  Valata^^^  sont  annexés  plusieurs  tableaux  fournis 
par  les  principales  admiqistrations  de  chemins  de  fer  de  l'Empire  et  faisant 
connaître  la  composition  du  numéraire  qu'elles  avaient  en  caisse,  le  12  mars 
dernier,  à  6  heures  du  soir. 

Les  réformes  projetées  par  le  Gouvernement  austro-hongrois  assurent  à 
ces  constatations  un  intérêt  particulier  et  nous  allons,  au  moins,  les  ré- 
sumer : 


et  «k  matai. 


CoB^pagàio 

dft«  chfaûfu  de  f «f 

àvi  Nord-DoMt 

tMIfieUea. 


I    Qpifignèu  CfaemiAe  de  fer 

de*  ehetnme  [Sâdhahn), 


CdMe 

de  UlXreetîàa 

générale 

de*  «keaiiis  de  fer. 


98^âo  88 


Billets  de  1,000  fl.. . .  3,ooo*  00    "  ^Làào  00/  '.  i5,obb  oo\ 

—  100  11....  00,700  00       01,700,00    .  a 2, 7 00  001 

—  5o  fl.. . .  *  *Q,45o*  do  *  '*6>7,5b^'oo  *  *'^5'5ô6*  ooi 

—  10  n....  170,000  00   87,300  00   d3,03o  oql 

—  5fl....  56,o6ï*'oo'    "60,618  bb"'  **&§^,1iSS  001 

—  1  fl.. . .  2U6i'U  '  "iiki^'^oi  ^^'8^47^' boj 
Florins  argent '  'in.-ji&.àà^  '*'&S,Ï3I^  '^è^  'V^^aS  00]'  * 

Monnaie  de  bilion:  .'   "''  "  '*^'^''V^"^'>  -  ^*^-i>  ^^•"^•-     •'    -'30.076  27 

Pièces  de  25  kr '♦'»i5'^5"^  "^'Bf5;'b^d  ^' '^""^BàriiSl  * 

—  20  kr ff.79f '«foV  "  '  ** -'^•**^^'  '  "  ^^kï^^i^^  '  • 

—  10  kr 6,826  00 

—  4kr '  '  95  76  ^ 

—  i  kr..  ....  619  '907^ 

Ëoaeiiible^  . . , Sag,^^  5i 

Or  autrichien « 


atv943  >i7^> 

■  '■•'•'■  '•■•■( 

li.i.  n.'i  JTi.l    1*^ 


mp6o 
0,540  3o 

•'  M  Ji        .'    ' 

^,370  S^ 


445.962   L7  •  34833A  5a     118,397  i5 


t3  00 


35o  00 


Les  caisses  recensées  contenaient,  en  outre,  une  certaine  quantité  de 
monnaies  étrangères. 

Les  chemins  de  fer  de  l'Etat  avaient  ii3,59o  marks  et  28,926  francs;  la 
Sâdhahn,  1871  marks,  7,8o3  francs  et  4  sovereigns  1/2;  la  Caisse  centrale 
de  la  Direction  des  chemins  de  fer,  JLog^339  fr.  70  cent,  47i8o2  marks  et 
8,206  roubles. 


0)  Voir  le  Bulletin  àe  mars  1892,  page  àià* 
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LE  PROJET  DE  LOI  SCR  LES  INSTITUTS  DIMKSÏON. 

Le  projet  de  loi  qai  tend  à  modifier  le  fonctionnement  des  Instituts 
d'émission  italiens  vient  d'être  imprimé.  En  voici  les  dispositions  principales  : 

La  faculté  d'émettre  des  biileU  payables  au  porteur  et  à  vue  est  concédée  aux  six 
loêtituts  existants  pour  uae  période  de  quinze  aiM.  Le  moutaul  des  billets  à  émettre 
par  chaque  lostitui  est  fixé,  d  après  les  dispositions  actuellement  eu  vigueur: 

Banque  Nationale 600^000,000' 

Banco  de  Naples > a43>i6o,6oo 

Banque  Nationale  Toscane ^  « 8à,2^g,^oo 

Banque  Romaine» • 70,019,600 

Banco  de  Sicile • 48,000,000 

Banque  Toscane  de  crécfit ao,ooo,ooo 

N*est  pas  comprise  dans  les  chifires  ci-dessus  la  circulation  autorisée  pour  le 
compte  au  Gouvernement. 

lÀns  le  cas  de  fiiaiou  de  deux  ou  de  (dusieura  Instituts ,  leur  circulation  pourra 
être  cumulée  par  Tlnstitut  qui  subsiste,  mais  le  capital  en  devra  être  égal  aux  capi- 
taox  des  Juj^lituts  fusionnés.  £n  tout  east«  la  fusion  devra  ôtre  autorisée  par  le  Gou- 
vernement et  le  Parlement. 

La  réserve  m^  ir  les  billets  en  circulation  devra  repré- 

senter  40  p.  c/o  ci  ,  et,, après  six  ans,  la  proportion  pourra 

être  portée  pat  ci  \.  Sur  l^ur  excédent  éventuel  de  réserve 

métallique,  les  ii  émeilre  une  .somme  correspondante  de 

billets ,  en  sus  tie  it  permise. 

Dans  la  réserve  e  compris  les  fonds  disponibles  k  l'étran- 

ger et  les  effets  d<  is  ïes  pa^s  a  circulation  métallique.  La 

proportion  de  ces  ition  de  la  réserve  sera  fixée  par  décret 

rojal:  elle  ne  ;pour|ca  Jamais  être  supérieure- au,  cinquième  de  la  réserve  totale. 

Lei  opérations. pè/miaes  ou  défeudues  aux  ^^(iUits  d*éuiission  sont  les  mêmes 
que  dans  le  régime  atUiel.  i 

Les  valeurs  mobilïbrek  et  immobiljères  totn|l^ées  en  la  possession  d*un  Institut  à 
la  suitç  de  b'quidations  f(tocées^ doivent  être  vfndues,  les  premières  dans  un  espace 
de  deux  ans ,  les  secondes  dans  un  espace  de  cinq  ans. 

Le  montant  des  billets  à  ordre  et  virements  de  tout  genre  émis  pr  les  Instituts, 
ainsi  que  ta  somme  représentant  les  comptes  courants  à  vue,  doivent  être  garantis 
par  une  réserve  métallique  de  ào  p.  0/0.  Les  billets  à  ordre  payables  par  toutes  les 
succursales  de  Tlnstitut  qui  les  a  émis  ne  peuvent  être  inférieurs  à  5oo  francs.  Les 
billets  à  ordre  pour  un  montant  moindre,  montant  qui  ne  peut  pourtant  descendre 
au-dessous  de  100  francs,  seront  payables  par  une  succursale  déterminée. 

Les  Instituts  peuvent  recevoir  des  dépôts  portant  intérêt,  mais  le  montant  de  ces 
dépôts  ne  doit  pas  dépasser  le  cbifDre  du  capital  de  chaque  Institut,  et  Tintérêl  à 
servir  aux  déposants  le  tiers  du  taux  de^rescompte. 

Les  types  de  billets  à  émettre  sont  les  mêmes  pour  tous  les  Instituts;  ils  porteront 
le  nom  et  la  signature  de  T Institut  qui  les  émet.  Les  coupures  autorisées  sont 
cellet  de  5o,  100,  5oo  et  1,000  francs.  Toutefois  la  circulation  des  billets  do 
a  5  francs  e^t  provisoirement  maintenue. 

Les  billet»  doivent  être  payés  au  porteur 4  à  vue*  en  monnaie  métallique  ou  en 
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lingots  et  en  effets  payables  sur  Iciiaugcr,  i>i  le  porteur  y  consent.  Dans  les  localités 
autres  que  le  siège  principal  de  rinstitut,  Téoliange  des  billets  dépassant  la  réserve 
ordinaire  de  caisse  pourra  être  retardé  de  cinq  jours. 

Chaque  institut  est  teau  à  recevoir  les  biUets  des  autres  Banques  d'émbsion, 
même  dans  les  opérations  facultallves. 

Les  effets  en  souffrance  de  rciercice  en  coui-s  doivent  être  passés  a  perte,  et 
les  recouvrements  éventuels  portés  aux  bénéfices  du  bilan  de  Tannée  dans  laquelle 
ils  ont  été  effectués.  Toutefois  le  Gouvernement  pourra  autoriser  les  Instituts  à 
dérc^er  à  cette  disposition  dans  des  cas  extraordinaires. 

Les  Instituts  peuvent  concourir  à  la  constitution  de  caisses  cointéressées  d*es- 
compte ,  de  sociétés  coopératives  et  de  crédit  agricole  pour  une  somme  ne  dépassant 
pas  le  dixième  du  capital  de.  chaque  Institut. 

La  taxe  de  circulation  au  profit  du  Trésor  est  fixée  à  i  fr.  4d  oeat.  p.  o/o  dans 
la  première  année  d'application  de  la  loi,  à  i  fr.  20  cent,  dans  les  cinq  années  suc- 
cessives, et  à  1  franc  dans  la  période  jrestante  de  la  concession.  Sur  la  circulation 
des  autres  titres  payables  à  vue  la  taxe  est  de  i/4  p-  0/0. 

Si  la  circulation  des  billets  des  Instituts  dépasse  la  limite  fixée  par  la  loi,  une 
taxe  extraordinaire,  égale  au  taux  de  Teacompte  officiel,  devra  être  acquittée  sur  la 
part  de  circulation  excédante. 

Les  Instituts  sont  tenus  à  faire  à  TÉtat  des  avances  jusqu  à  concurrence  d*uno 
somme  de  171,683,1 5a  fi*ancs  y  compris  l'anticipation  de  68,i83,  i53  francs  effec- 
tuée pour  le  payement  du  stock  des  tabacs  à  la  Régie.  LHntérêt  dû  par  TÉtat  sur 
cette  somme  est  de  a. 5  brut  p.  0/0  et'ïa'^  taxé  de  circulation  à  acquitter  par  les  In- 
stituts de  1  p.  0/0. 

Les  six  Instituts  autorisés  à  émètti'fe  ilfes'bilielÉ/  ionft  réuilrs' etï  Consortium  ;  mais 
chaque  Institut  n  est  responsable,  tis-à^vis  des  autres  et  des  tiers,  que  de  sa  circu- 
lation et  de  ses  engagements.  Par  cpnt|]e  Jt^^Gon^rl^ium  ,est  ^solidairement  respon- 
sable vis-à-vis  du  Gouvernement  aes  services  de^càorerie  et  de  deft te  publique  qui 
pourront  lui  être  contiés. 

Le  Consortium  doit  pourvoir  ^  a  lar  À^bridànAn'  û^  ^^Às^'^t  ^  leur  distribution 
aux  Instituts;  à  la  répartition  de  la  ciiielitrittonfAe^ iliaque  Bai^que*  entre  les  diffé- 
rentes coupures  de  bU|et2^  ai^riséçA  p;if;l^  Ipi^  ^^  fèglea  à  .«uivre  par  chaque  In- 
stitut dans  l'acceptation, réchaWcnr^pfp^Q^  laiirééanssiQp  de^bill<s^  ^^^  autres 
Instituts;  aux  modifications  du  tAux4^il,fn^qa^l^vf  l,*adi^inif^t^O.<|^  Chambres 
de  compensation.  »>..>.')        ."  >:  ,  1      j  '     , 

Sur  la  demande  du  Gouvernement,  le  C9j>sQfjti.\im  assu^^^  |e,se.i*Yic^  de' tréso- 
rerie et  de  la  dette  publique  ejt  las  Aut^esf/opér^tlpns  dont  il  poufra  éjtre  chaîné 
dans  rintérêt  de  rÉtaf.  ».  u '^  1    .  ♦  »j,  .  '  1  1 

Le  Consortium  est  représenté  par  un  Çqnseii  spécial  siégeant  à  Rpme  et  composé 
des  directeurs  généraux  des  Instituts.  L^  présidence ,  en  sera  confiée  au  Directeur 
général  de  la  Banque  Nationale  et  la  vic^-présidence  au  Directeur  général  du  Banco 
de  Naples.  Les  délibérations  du  Consortium  doivent  être  approuvées  par  le  Gouver- 
nement. 

Le  Consortium  a  un  bureau  central  qui  doit  veiller  à  l'exécution  des  délibé- 
rations du  Consortium  et  aux  services  effectués  pour  le  compte  du  Gouvernement. 

Le  Gouvernement  est  représenté  dans  le  bureau  central  par  un  contrôleur  de  la 
circulation.  Le  contrôleur  veille  à  Texacte  application  de  la  loi,  et  présente  chaque 
année  un  rapport  au  Parlement  sur  la  situation  du  Consortium  et  de  la  circulation. 

D'autres  aisposîtions  sont  relatives  aux  difficultés  qui  pourraient  surgir  entre  les 
Instituts,  aux  dépenses  des  services  communs ,  au  contrôle  du  Gouvernement  et  aux 
pénalités  applicables  en  cas  d'infraction. 

Les  directeurs  généraux  des  Instituts  sont  nommés  par  décret  royal  sur  la  pro- 
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position  des  Conseils  respectif;  en  cas  d*iafraotion  k  la  loi,  ils  peuvent  être  révo* 
(jués  également  par  décret. 

Le  GouYemement  peut  encore,  sur  lavis  du  Conseil  d*Etat  et  après  délibération 
du  Conseil  des  ministres,  dissoudre  les  Conseils  d'administration  des  Instituts,  si 
le  Conseil  lui-même  a  participé  à  la  violation  de  la  loi. 

Le  montant  des  effets  en  souffrance  et  des  emplois  de  fonds  constituant  des  immo- 
bilisations devra  être  liquidé  dans  un  espace  de  six  ans  à  partir  de  l*applicatton  de 
la  loi.  Les  Instituts  sont  autorisés  à  porter  les  sommes  immobilisées  au  compte  des 
réserves  statutaires  et  à  couvrir  ^excédent  éventuel  par  un  appel  de  versements  aux 
actionnaires  ou  par  TémisMon  de  nouvelles  actions.  Les  Instituts  qui  n*auront  pas 
pourvu  dans  le  terme  (ixé  à  la  réint^ation  de  leur  capital  verront  leur  circulation 
réduite  d*un  montant  égal  aux  sommes  immobilisées. 

Le  cours  légal  des  billets  est  prorogé  pour  six  ans.  Les  Instituts  ont,  pour  portei* 
leur  réserve  métallique  de  33  à  do  p*  g^o,  cfenx  années  à  partir  de  la  promulgation 
de  la  loi. 

Pendant  les  six  premières  années  de  la  concession,  le  remboursement  des  billets 
en  monnaie  métallique  ne  sera  obligatpirtt'qu^à  Rome  et  dans  les  villes  indiquées  par 
la  loi  du  7  avril  i88i  et  par  le  décret  royal  du  17  décembre  i88a,  soit  dans  les 
villes  où  a  eu  lieu  le  change  des  billets  consoriiaux,  à  la  suite  deTabolition  du  cours 
forcé.  -  '  •  •  -*  '  ' 

■;:.;,/:.;..;^.4Mt  .', 

.  LE§.QQ^S.IH],T|U^Ï(.Àl.LONeiJ£  ÉCHÉANCE. 

La  Gazettd  ttJtWîfu%"âVfflriïtA)He  ïë^éitï  (îe  U  loi  qui  autorise  le  Gou- 
vernemenf  à  emetlre  200  mïïhons  de  bons  du  Trésor  a  longue  échéance, 
penda3t  Ie^^^erpi9çs,^^9^.^g,„j3l^.4^^^ji^93-ft4' 

Voici  les  priMypadx<tuqtkks^4er€ertlâio£'>    I 

Article  I**.  -^' Afin  ^ilè^ëéfhiWf^  à' l*ekb^ttciioft  flârtSelle  de  la  dette  du  Trésor, 
le  Gouvernemenl  1}^  ff(^Péi^W()i^é'r  i^CÉlÉ-;  ffèUÂ^  les  exercices  1891-93, 
r89a-93,  i8^3^';tnlëiiëtJjeials^>o^^  émettant  an  pair 

des  bons  du  Trésor  à  longue  échéance. 

Les  intérêts  à  eitcàMët  %  èeèlyon^  iëfieint  fixéls'potir  chaque  émission  par  un  dé- 
cret royal  rendu  sur  là  prôj^oftitiob  âii  iSM^ie  du  Trétior.  * 

La  somme  à  émettre  pour  Texercice  1891-92  est  fixée  à  76  millions. 

Pour  les  émissions  successives ,  le  montant  des  bons  à  placer  sera  fixé  par  la  loi 
qui  approuvera  le  budget  de  prévision  des  recettes. 

2.  —  Les  bons  à  longue  échéance  seront  nominatifs  et  transmissibies  par  trans- 
fert; ils  auront  pour  le  payement  des  intérêts  une  feuille  de  coupons  au  porteur 
payables  dans  tout  le  Royaume. 

Le  capital  de  ces  bons  sera  également  remboursable  dans  tout  le  Royaume,  en 
cinq  ans  à  partir  de  la  sixième  année  qui  suivra  rémission,  et  le  remboursement  en 
sera  fait  par  cinquièmes  et  par  chaque  exercice  selon  les  échéances  particulières , 
assignées  à  chacun  de  ces  bons. 

Le  Gouvernement  est  autorisé  à  rembourser  ces  bons  par  anticipation ,  trois  ans 
après  leur  émission.  En  pareil  cas  il  pourra  émettre  de  nouveaux  bons  au  lieu  et 
place  des  bons  remboursés ,  mais  ces  bons  devront  avoir  la  même  échéance  et  être 
émis  à  un  taux  d'intérêt  moindre. 
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ITALIE, 

LES  IMPORTATIONS  ET  EXPORTATIONS  DE  MÉTAUX  PRÉCIEUX. 
Les  statistiques  douanières,  en  ce  qui  concerne  les  métaux  précieux,  n*ont 
jamais  inspiré  confiance  qu'à  ceux  qui  ignorent  les  multiples  difficultés  du 
problème.  L'Italie  s'est,  d'ailleurs,  chargée  de  nous  ôter,  à  cet  égard,  toute 
illusion.  Il  y  a  déjà  dix  ans  que  M.  Carlo  F.  Ferraris,  d'accord  avec  le  Con- 
seil supérieur  de  statistique  du  Royaume,  a  institué  au  Ministère  de  lagri* 
culture,  de  Tiodustrie  et  du  commerce ^  avec  le  concours  des  grandes  com- 
pagnies de  chemin  de  fer  et  de  navigation,  avec  le  concours  aussi  des 
institutions  de  crédit,  une  contre-statistique  des  entrées  et  sorties  d'or  et 
d'argent  (^);  et,  depuis  celte  époque,  les  deux  systèmes  de  comptage  conti- 
nuent à  fonctionner  parallèlement.  Or  les  différences  qui  s'y  manifestent 
sont  vraiment  singulières.    On  en  jugera  par  le  tableau   suivant  : 

STATISTIQOS      STATISTiQtm       mPWiKEKCK  éoABTS 

dtmatttèi*e.     commerciale^       absolue.        proportion*'. 

millioas  de  fr.      million*  de  fr.      millions  de  fr.  p.  o/o> 

OB  IMPORTÉ  (monnayé  ou  non). 

1886..... 10.7             17.3           +     6.6         -»-  61 

1 887 7.*  8              7.7          —     0.1         —  1 

1888 7..4  20.8  +13.4        +181 

1889 i,6;,o    .,  t  aji>,5          +    8.3^      +  52 

1890 94^            iP'.7          H^    3.8        -¥■  38 

1891 *^-^         n  ^0"*          -f  i7*t         +  i43 

.Ml      ARGENT  IMPORTÉ  fmonuayé). 

180D ,43.^           ,41.1           -J^o.9         —  a 

1887 77V0  '          8|5.*7,''      4^11.7         4-  i5 

1888 Sçn*    ^îj5!7.rii.'      -4-2.5        -  4 

1889..* 93J6W.i'       ^t.8        +5 

1890. ««.,..•.».•••*  4      47.7            48. o          -f    0*3        -¥>  0.7 

1891 4a. 3            5i.a          4-10.7        -*-  a5 

^  '6r  exporte  (monnayé  ou  non). 

*886 9. S            ai. 7          -k  12.4        +  i3S 


1887 ai. 4  36.7  +  13.3  +  5o 

i888 aa.7  39.4  +  16.7  H-  74 

1889 18. û  3o.6  +  ia.4  +  68 

1890 iQ.S  33.7  -^  i3.9  H-  70 

1891.. 16.5  28*4  4-11.9  4-  7a 

ARGENT  Elponni  (monnayé). 

1886 * ,. ..  38.5  69.0  4-  3o.5  4-  70 

1887 8a. 9  119.1  4-  36. a  4-  44 


1888 5a. 8  67.1  ±  i4.3  4-  37 

1889 36.8  41.9  4-    5.1  4-  i4 

1890 46.9  65.5  4-  18,6  4-  4o    ' 

1891 46.2  57.0  4-10.8  4-  aâ 

t^)  Voir  dans  les  Aniudl  del  credilo  e  délia  previdetua,  188  5,  /a  statistica  del  movimento  dei 
metalli  preciosijra  tltalia  e  Vestero, 
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Pour  1891 ,  avec  fargent  non  monnayé  (argent  brut,  lingots,  poudre  ou  débris] , 
i importation  totale  des  métaux  précieux  monterait,  d'après  la  staiistiqne  du  Minis- 
tère de  industrie  et  du  commerce,  à  8a,535,6o9  francs;  Texporlalion  monterait 
à  96,6^6,029  francs. 

Ces  ^ux  totanx  se  décomposent  ainsi  :  chemins  de  fer  du  Nord  ile  Tltalie  (sta- 
tions frontières),  67,593,123  et  91,À28,5o7  francs;  compagnies  de  navigation, 
562, 7&9  et  2i\bi^ili2  francs;  Instituts  de  crédit,  700,000.  et  2,93o,38o  francs; 
Trésor  puUic,  7,54^)082  et  i33,ooo  francs;  la  poste  ne  figure  qua  l'importation 
pour  6,337,6^5  francs. 

Au  point  de  vue  des  provenances  et  des  destinations,  la  statistique  du  Ministère 
de  Tîndustfie  et  du  commerce  divise  les  deux  totaux  de  la  manière  suivante: 


OR  £1  ARGENT  IHPORIXS. 


PAT» 

de  pTdrcntQCC. 


RVAon 

Franoe 

AttUicIte-Hongrie 

SiiisfQ. ...  4 < . . . . 

;\llcmagBe '  V  * 

lUMiiiMiiie^ ;  •  r«  .  • 

Gr^ ,^ . 

Turquie  d*Eurô|)t(.iJ  •.  ;  : 
Grande-Bretagne. ..... 

Rnsne. *..•...«'•.  .1.^ 

Serbie. ',..'.*.. 

Monlén^gro 

PofWlg|Él ^.v 

Bulgarie 

Total..'. 

V.  Il,  "  ' 

AFilIQOB. 

Egypte 

Tdttwlc 

Possessions  îlancnnes. . . 
TfipoUtaiae 

ÎOtAL *.. 

àsifc* 
T^irqme  d'Asie 

Total  gbrjIral. 


TALBURt 

obaolaes. 


francs. 


54,737.161 

20,b96,f6a, 

2,441,114 

2.107,646 

1,050,775: 

143,556. 

^  87;740 
67,800 
59,9(88 
23, 
14,1^70- 
6.$05(' 

m 


:^^^ 


81,333.239 


700,400 

393,725 

38,000 

10,820 


1.143,945 


propoi 
iioonelie» 


p.  0/0 


66.32 

24.84 

2.96 

2.56 

i    1.27 

,    0.17 

0.13 

V  0.08 
0.07 
0.03 
0.02 
0.01 


0.85 
0.48 
0.04 
0.01 


59,426 


82,535,609 


0.07 


lÔO.OO 


OR  ET  ARGENT  EXi>ORTES. 


PATS 
'de  destioalion. 


EUROPE. 

France 

Suisse 

AHémagnc'. 

A«trîche-Hongrîc 

(Qt^de-Bretagne 

Bdffîque. 

Grèce*  •••« «*.«• 

Turquie  d'Europe»  . . . . 

j9oUi|lide 

Espagne «....«. 

{Vonaanie 

^mM 

^of^négro. 

7.-l^      TOTâL* 

APRIQUB. 

TVl^taitie < 

È^&* 

Possessions  italiennes. . 
Total. 

ASIB. 

Inde  anglaise 

Turquie  d'Asie 

Total 

Képablique  argentine. 

Uruguay 

États-Unis '. 

Total 

Total  général 


TAJ.9VAS 
absoloes. 


Cra&cs. 


63,219,017 

10,897,671 

7,573,783 

7,254,079 

4,893,397 

2,159,635 

19ô,9iO 

9,560 

4,970 

4,500 

2.250 

250 

1«5 


96,216,197 


118,300 

102,656 

78,450 

10,000 


309,406 


87,226 
6,000 


93,226 


27,250 

900 

50 


28,200 


ÛM^M^ 


propor- 
tionnelies 


p.  0/0 


65.41 
11.28 
7.84 
7.51 
5.06 
2.23 
0.20 
0.01 
0.01 


0.12 
0.11 
0.08 
0.01 


0.09 
0.01 


0.03 


100.00 
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ESPAGNE. 

LE  MONOPOLE  DES  TABACS  «•>. 

La  compagnie  fermière  qui,  depuis  le  mois  de  juin  1887,  est  chargée 
d'exploiter  ie  monopole  des  tabacs  vient  de  publier  le  compte  rendu  annuel 
de  ses  opérations  et  les  tableaux  ci-dessous  sont  extraits  de  ce  document. 

Le  Gouvernement,  en  1887,  évaluait  à  go  millions  de  francs  le  produit 
probable  de  la  concession.  Ce  chiffre,  supérieur  aux  produits  obtenus  par 
le  Gouvernement  avant  raifermage  du  monopole,  n'a  pas  encore  été  at- 
teint. Pour  la  période  triennale  1890-1893,  le  minimum  de  la  redevance 
a  été  fixé ,  d'après  les  résultats  obtenus  en  1888-89 ,  à  8^1190,676  francs.  Les 
écritures  de  la  compagnie  fermière  accusent  :  en  1887-88,  10,923,281  francs 
de  perte;  en  1888-89,  1,698,679  francs  de  perte;  et,  en  1889-90, 
5,866,578  francs  de  gain,'la  perte  nette  se  réduisant  ainsi  à  8,247,960  francs. 

L  —  Résultats  financiers  de  V exploitation  (1887-1891). 


EXERCICES. 


1887-88 

i888-8g 
1889-90 
1890-91 


PRODUIT  BRDT. 


Innet. 
.130.512.269 
U2,<a5,813 
144,501.915 
154.339,923 


DEPENSES. 


francs. 

55,310,288 
59,379.466 
60.078,927 
63,053,003 


PRODUIT  NET. 


francs. 

75,201.981 
83.556,347 
84,422.988 
91,286,920 


Sur  les  i54«339,923  ^ancs. ot^te^H^  en  1890-91^  la  v<çnte  de  tabacs  fabri- 
qués en  Espagne  entre  pour  i47v^7y&^  francs^ L&  .vente,  des  cigares  de  la 
Havane  et  autres  produits  étrangers  a  donné  4,746,900  francs.  Les  droits  de 
douanes  s«r  les  tabacs  importés  mo&t«;nt  à  l,742,45o  francs;  et  les  recettes 
diverses  complètent  ce  total.  '       -  ^  . 

n.  —  Tabacs  manufactarés  en  1890-91. 


DESIGNATION  DES  FEUILLES. 


Vndta  Abtgo.. 

Havane      Paiiido. 

(  Vndto  Arriba. 

Porto-Rîoo. 

Canariet 

Philippiiici 

Virginie • 

Siuiatrt • 


Totaux  et  motkiirb. 


QUANTITES 


TIATAU.LBM. 


kUogr. 

947.363 

1,606.620 

1.578,205 

3,369,492 

192,795 

7,104,022 

15,426.579 

184 


30.225.260 


VALEUR 

TOT&LB. 


fraoea. 

2.192,198 

3,463.931 

2.797.054 

3.436.882 

453,076 

12.894,051 

8.314.926 

1,007 


33.553,125 


PRIX 

HOTBX 

du 


fr.  c. 
2  30 
2  15 
1  76 

1  Ot 

2  36 
1  81 
0  53 
5  47 


1.11 


^*)  Voir  le  BuUêdn  de  mai  1887,  page  565. 
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III.  —  Ventes  effectaées  en  1890-91  [tabacs  fabriqués  en  Espagne). 


DESIGNATION  DES  SORTSa 


SorU*  anciennes  : 
Tabact,  dgares,  poddrê,  ApêJ 


CigwQiy  ciguettn»» 


Séritt  nowtUes  i 

Tabac  à  fumer  fio  : 

SapérMur 

Doax 

Moyen • 

Havane 

Havane  et  Philippines.  / . 
Tabac  i  fiuner  oommnn  : 

Philippines 

Virginie  et  Philippines.  . 

Virginie 

Tabac  i  fumer  : 

Frisé  demi-iarl. 

Supérieur 

Fin 

ConioiQii  •••••........ 

Paquets  de  Virginie 

TOTAVX... 

<2firei  Fanas  : 

oupwjfuWi  •••• .  •«•'••»• 
Fins 

Ciicares  pëninsnlaires  : 


.«  .<•  t^^fi  hf 


\V 


Demi-forU .'.  !  A  .'. 

ForU '..'...'....,  iV.  » 

*C%ftretfei  en  tabac  fiM,  ftites  à  la  ma- 
chine : 
Grandes,  gommées « 

X«QWWS  I  gMBDDBees*  •.•.é*«.  |V^i*%  *  ^  * 

_    MéditDos Abtdie ...•« 

Russes  à  bo«qmn,...|«.. ««.• 

Cigarettes  à  la  main  : 

<^»°«' 1  ti^T.'.'S.'Z 

Supérieures. 

Fines , 

Fines,  douces* 

ToTiox ^.. 

jCinrettes  reuUes  en  paquets  ) 
Oemi'fînes. 


Fortes ,  à  la  nicfaine  (paqu«t  de  âoo  ).« 
Fortes ,  à  la  OMohine  (paquet  de  aoio)» . 
Fortes,  à  la  nain. « , 


Totaux; 


QUAMTITB^. 


àiio^.  m- 

'  5.723.870 
«nie. 
4,945.9)3 

kilogr.    gr. 

30,067.195 
359,458. 430 
43,595. 250 
35.954.750 
60,801.475 

4,435,407. 150 
644,650. 175 
625,541.175 

4,339.700 

963.^ 

631.950 

959,656. 450 

106,86ft.000 

«,»«3,990.4f3O 


i  n679.'495 
8,536.980 


.b      .9,383.280 


47,98ïi,93«i 
415,9é3.6K 


19,854.900 

.  rr;J07,i58.550 
14^40*000 


611,202.765 

556,713.650 

410,862.050 

3,350,981.805 

11,443.775 


5,722,495.395 


9,394. 578 
134.976 

MlO.  146 


6,348.700 

^ T 


PRIX 

4e 

UTurr. 


fr. 


3  09 
2  88 
2  88 
9  36 
9  69 

1  90 
1  54 
1  34 

9  96 
9*rt 
9  37 
1  69 
0  81 


48  41 
35  91 

40  98 

3168 

•  93  81 

17  06 
8  50 


6  59 
3  84 
6  09 
fi  86 

3  05 
1  86 

5  18 

3  98 

4  30 


0  75 
0  55 

0  36 


ToTifc  ^ veifti^ cUf.tàbaas.iî^uës  vm  JSspi^. 


PRIX 
de 

▼  BITS. 


14  00 
19  00 
19  00 
10  40 
10  40 


7  00 
14  00 
19  00 

8  00 
4  50 


900  00 
150  00 

150  00 
195  00 

lœ  00- 

50  00 
90  00 


94  00 
16  00 
^  00 
9fi  00 

8  00 

5  00 

1.6  00 

10  00 

14  00 


9  50 
9  50 

1  25 


PRODUIT 

DB    LA   VBNTB. 


fr 

35,178 


163.259 


491,919 
4,999,501 
593,143 
373,930 
639,335 

91,934,931 
4,641,485 
4,503,897 

30,378 

3,689 

7,575 

9,019,659 

480,888 


49.809,693 


134,485 
1,250,449 

507,493 

3,948,541 

15,395,135 

9,364,997 
19,479»508 


308,501 

1,714,537 

38^48 

95450 

4,991,622 

2,783,568 

6,573,793 

93,909,318 

160,213 


85,348,651 


8,486,445 
337.441 

3,593,939 


19,347,818 


147,697,529 


BULL.   DB   8TAT. 


36 
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1 


GRÈCE. 

LE  COMMERCE  EXTÉRIECR. 

a.  SchiadaD  vient  de  publiée  le  tableau  général  du  commerce  ext^ea| 
ie  la  Grèce  peadani  raonée  idj^o^^).  Nou$  détachoo»  de  ce  travail  les  ind^ 
Dation»  les  plus  importantes.  | 


MPORrAnORS. 


KXPOBTATIOIIS. 


1887. 
1888. 
1889. 

i8go. 


millioa»  de  lime*.  mftiMis  6ê  tmun, 

i44*7  109.4 


TOTAL. 


bUImm  4t  firtMB. 


.0 
.1 


:? 


337.5 
278.1 
i55.S 


a34.é 
30Â.8 


10Û.4 
iai.4        lOd.i 
16a. X        116 
i33«7       loa 

GDMURCB  SPECIAL. 

1887 i3i.7  '     I03 

1888 109. ï  95 

1889 i3a,6  107 

1890 lao.d  2^'^  ai6.fr 

11  a  été  importé  en  optre/w  nS^,  fowr  le  eompte  des  mooopqles  de  l^Étati 
|r;aa5;mja*fraue8  lie  pétiole,  iBumeiUst^TSinés  à  jouer,  papier  k  cigacetiea»  pap^l 
tour  \e  timbra,  «t€.,  cxintre  i,5874H>o  ffWes  eo  1889  et  1,010, lo^  êrtots  eé 
1888.  î  ^ ~- •       ! 

Les  pays  avec  lesqnds  les  échanges  to^  eu  le^plus  d*iinportance  sont  TAn^etent  ; 

Bussie,  rAutricho^Hontiici,  la  In^rqiiief  U  FjoiQà»^  riialie  et  rAUemagi^e. 

Le  tableau  ittivaia  fait  Lianalttv  iei  prfaMépiux 

I  Inlf^Hmtioni. 


a 


«timpoitatioos. 


PAYS  D8  MtOTBltAlICK^ 


Angleterre 

fVvssic. 

TttraôSo 

AttiMcWHongrfe. 

PM*ce 

Mie.... 


ital 
'Belgûme.  . 
Pay»-Bai. . . 
*gyT*e.... 

I IMIUWIIIIIL  >  * 


■  k  .«»h  .  w 


45,037,885 
W.S87.881 
Tt,985,&39 
«.4W,157 
ii,«78,f98 

lUSM^oaa 
9,^n,8a3 

ft,a65,857 

&,5i8,^ai 

l,8ôô3eS 
838.873 
S88,04I 


36,WS,5SÎ 

34,509,121 

30,653,228 

21.591,230 

13,2S7,I64 

6,095,114 

5,539,141 

3,651,338 

340M>16 

2>14>7a 

1,320,498 

1,188,203 


33.237,305 

31,407,668 

18,923;826 

16,690,484 

*  10,255,09^ 

5,109,410 

54^«aM 

1,667,101 

4/)0«»900 

M61,010 

.74MÛ8 

523,169 


29,610,06^ 
25,985,68C 
«,Ot4,024 
18,630,20C 
lf,fm,873 
5,016,213 

3390,19C 
ft.7t4,85« 
a,907,10S 
i,âe8.59< 
959.302 


(0  Voir  ies  BnlUtim  de  mai  iMê^  page  éti^,  jmm  liëf^  page  6€f  et  «ptembre  189C 

mr^^^'   _    ..  .  _  i 
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Voici  un  tableau  analogue  pour  les  exportations  : 


PATS  DE  DESTINATION. 


AngnÉcne. 


Tuf^joii t' 

Antnche-Hoogrie . 

Bdi|;iqiie. 

Ita& 

îktÊk^^hk 

AlKBBflM*  •  •  •  »  • 

*gJlf- 

Auatie. 


CDMIBRGB  OÈKiSkiL, 


TALBOia  nfOATixf. 


1890. 


15,499,005 
$,802,403 
•.êOS44lO 
1.538,596 
3,333,900 
$,700,7M 
t.410,9&9 
t.809,T» 
939,771 


1889. 


32,869,7Sâ 

16,872,733 
8,961,082 
7,»l»98 
3,416,076 
3,173,779 
3.93^,164 
2,518,766 
^3 1^368 
2,048,313 


COmiERCB  SPÉaAL. 


TALXOM  BXrOITUt. 


1890. 


33,021.4Jiâ 
2i«Ki39,âfi7 
9,877,429 
8,598,186 
6,008,309 
1,518,070 
3,177,674 
5,702,082 
2,571,944 
2,804,168 
917,280 


1889. 


32,757,380 
a2JS06^7 
9,908,907 
8,728,229 
7,261,098 
3,379,538 
3,040,584 
3,032,164 
2,505,881 
2,231,052 
1.87330f7 


Montrons  owMDent  les  chiShes  Xolma.  se  4éc99fposant  par  nature  de  produits  : 

TttWBTf  IfyUMtfffBf* 


GOIDIERCE  SPECIAL. 


.ia   r    '..    ,,cS'',i    Ift) 


.MWi.i^r^^ 


€,3Sâ,562 


r-»*r 


1890. 


£ruie«. 

1J8Î50^,387 

<  ft;flll9|2e9 

6,865,092 


fraaet. 

Ii^4l0,720 

43,611,465 

.   8,146,934 

5,254,901 


1&69. 


fr&ncB. 

13,642,173 

53,220,308 

8,713,829 

5,405,299 

37,165,577 
14.506,062 


Vàlêws  exportées. 


NATOItt  DES  PROSUIfS. 


Matières  «ninuiei- 
Yëgétal«i 


lie»  «t  r^géUia  eo- 

vrées 

liaénke  et  aatstf  ownéeiL 


Totaux.  . 


GÔttinCaCE  GÉNÉRAL. 


1S90. 


frtiie». 

:^^3,323 
^,290,297 
1^,069,842 

1.327^7 

7,635,815 
8437,367 


102,143,951 


1680. 


franc*. 

6,508,581 
70,660,466 
18,791,171 

1,302,995 

9,807,128 
8,903,944 


115,974,249 


COMMERCE  SPÉCIAL. 


18*0. 


francs. 

5,498,863 
59,657,519 
18,766,319 

1,194,872 

6,883,294 
^.790,6i7 


95,791,684 


1689. 


fr»ncs. 

5,613,962 

69,958,990 

18,791,175 

901,7?9 

5,969,931 
6.642,021 


107,777,808 
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'  A»  fokki  de  yua  du  coiamefoe  spMal,  il  ooiift  pTâit  intéreêaaat  da  i^pfodiiMPO 
}*aperçu  des  marchandises  importées  ou  exportées ,  par  importance  de  valeurs ,  et  en 
|aous  bornant  anx  principales. 

I  Principaks  importations. 


DÉSIGNATION 
des 

■  ARCHAHOItlS. 


CérëalM. 

FaBet 

Minéraux  et  mktêxm 
ouvr^ 

Bois  et  aatres  pro- 
duits forestiers.. . 

Poissons  prépara  et 
caviar 

Qhittli  fia  pkaxBMMit 
et  produits  chi- 
miques  ' 


VAI^UAft  IMPORTÉBft. 


1890. 


fnacs. 

29,183^010 
22,272,276 

8,200,663 

6,948,02li 

5,178,317 

5,094,881 


1S80. 


ftvMf. 

35,360,010 
21,227,143 

7,480,787 

6,896,115 

4,696,378 

5,239,171 


DËSI^ATH»f 
des 

MAaCHAMBISBS. 


Minéraux  et  métaux 
bruts*  ••*•.•*«. 

Peani  brutes 

Sucre... 

Café. 

Rix 

Papier,  etc. 

poteries...  .^ . . . 
Peaux  et  os  ouvrés. 


VALEUR  IMPORTEES. 
1800.  1S89. 


frtaes.  ' 

4,312,300 

4,136,571 
3,544,820 
3,134,982 
2^60.270 
2,047,132 
1.847,868 


1,226,891 


3,551,256 

7.547,30Q 
2,848,85» 
3«319,457 
3,020,551 
2,210,188 
1,880,570 
14210,41» 

1,788,515 


Principales  exportations. 


DESIGNATION 
des 

SABCHAMDISBS. 


Raisius  de  Corintlie. 

Minerais 

Tabac 

Vins 


VALEURS  EXPORTÉES. 


1800. 


francs. 

48,192,863 

17,040»062 

3,975,723 

3,758,030 


1889. 


fruics. 

55,508,735 

17,269,372 

2,800,239 

4,359,775 


DÉSIGNATION  1 

des  ' 

MABCHABDtSBS. 


Huild  d'olives. 

Figues ; . , 

Eponget^  . . . . 
Âv^ianèdes... 


VALEURS  EXPORTEES. 


1890. 


Irtnes. 

2,298,M7 
2,248,008 
1,959,220 
1,299,716 


1889. 


5,274,705 
2,425,714 
2,533,580 
l,683,0a 


_La  valeur  totale  des  marchandises  reçues  dans  les  entrepôts  pendant  Tannée 
'1890  s'élève  à  33  .9  millions,  au  lieu  de  29.6  en  1889. 

j    Les  droits  de  toute  naturo  per^  par  rAdaùnistration  des  douanes  pendant  i*an-f 
née  1890  s* lèvent  à  Si  .8  millions  de  francs,  au  lieu  de  53. 7  en  1889. 

Le  nombre  des  entrées  et  sorties  de  navires  &  voues  et  à  vapeur  qui  résulte  delà 
navigation  avec  Tétranger  en  1890  ^st  de  11,439*  dont  4*374  pour  les  navires 
^recs;  le  tonnage  est  de  4*886,943,  cbnt  653,793  pour  les  navires  grecs. 

Sur  les  1  if  149  navires,  8,474  étaient  chargés,  le  tonnage  étant  de  4t4a9«96o. 

Les  pavs  a^ec  lesquels  la  Grèce  a  entretenu  le  plus  de  relations  maritimes  sont  : 
la  Russie,  l'Angleterre,  la  France  »  les:  Pa^s-Bas,  la  Belgique,  TAutriche  Hongrie, 
^'Italie,  la  Roumanie,  la  Turquie  et  T Egypte, 


I 


^iii 
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RUSSIE,  • 

LES  RÉSULTATS  PROVISOHIK  Dfi  L£XBR(;iCB  1891. 

Le  Jmamal  da  Minittère  iesfinan€9i  vient  de  pnblrar,  an  coauneocement 
d'avril,  le  compte  provisoire  des  recettes  et  des  dépenses  de  Texercice  1891 
comparés  anx  résultats  de  1890  (^). 

Voici  d^abord  le  tableau  des  recettes  : 


DESIGNATION  DES  RECETTES. 


-  ReeHtÊf  ortHHùiru, 

TnipôU  pertonnelB  ci  foDCÎen. 

Patentes  et  autres  droits  sur  le  oommeree 

et  riiidiistne 

Droit  sur  les  revenu  de  capitaux 

Accise  des  boisioiis. 

Accise  des  tabacs , 

Accise  des  sacres 

Accise  des  bnHes  niiiénJes  d*ëclairage«. . . 

Aciise  des  alliiiiiettea  ckiaûcjnes. 

Douanes^ 

Droits  de  timbre 

Droits  d'enregistrement  et  de  greffe 

Droit' sm'  les  iociqrituis  el  mQtatkms  3111^ 

meubles  à  titre  gratuit • . .  v*  •  •  •  • 

Droit  sur  las  voyageurs  et  les  transports  en 

grande  vitesse  par  chemins  de  fer 

Qroit  s|^Jes  assçran^  99P^  Fincenudi^ .  «. 

Bedevances  des  mines * 

Monnaie. .' 


1. 

a. 

3. 
4. 
5. 
6. 

7- 
8. 

9 

10. 
11. 

19. 

i3. 

i5. 
16. 
47.  Pasles...... 

i8.,Tâëgra{^ 


^fotéU ^♦..•. 

ao.  Chemins  de  fier  de  fÉtat, 

ai.  Domaines. 1 

M.  AnMÛtés  de  rachat  des  anciens  paynAs  «eh 

a  3.  Annuités  de  rachat  des  anciens  paysans  de 
la  Couronne • .  « . 

ih'  Pftyements  oUigatoîitts  des  Compa^-nies  ikï 
àemins  de  ièr •  • .  * . 

25.  Revenus  de  capitaai  et  bénéfice  d'opérations 
de  banque. ,. 

a  6.  Recouvrements  de  prêts. 


Fonds  de  ooncoufs  au  Trésor  sur  les  revenos 


27.  ronds 

dea  villes  et  aur  d'autras  1 


aS.  Percentiflps  diverses.. . . , . . 
39.  Recettes  d\>rdre. ......... 

Tôt  M. 

So.  RieêUtê  extrt^rdinaîru, . . . . 

Total  gMeaL. 


BBCETTES  EFFECTUÉES. 


18P1. 

GhifrM 
proTÎMtrM. 


nmUM. 

40,807,000 

34,046,000 
19,155,000 

247.428,000 

28,505,000 

20,858,000 

10,175,000 

4,689.000 

128,391,000 
21,046,000 
11,618.000 

4J64.000 

8,844,000 
^   4iflS2,O0O 

CîSo.ooo 

229,000 
20,800,000 
11,246,000 
16.553.000 
60,683,000. 
17,091,000 

I  3M(i5.000* 

34,204,000 

38,064,000 

11,260,000 
17,318,000 

17.613.000 

27,009,000 

2,701,000 


890,114,000 
35,943  000 

926,067,000 


IBM. 

Règlement 
déBahif. 


42,925,000 

34,339,000 
11,897,000 

268,381,000 

27,768,000 

21,629,000 

10.568,000 

4,721,000 

133,671,000 
21,231.000 
11,136,000 

4,732,000 

9.127,000 

3,970.000 

2,995,000 

802,000 

19,70^1,000 

,  10,485,000 

lé,734,000 

40,318,000 

i    19,212,000 

-    40.967,000 

47,265.000 

38.747.000 

15.983,000 
17,118,000 

16,043,000 

29,541.000 

3.741,000 


934,840,000 

102,969,000 

1,037,809,000' 


RAPPORT 


effectua 
aux  évthutiooa 


100.3 
102.1 
95.4 
101.3 
103.5 
106.8 
103.6 
116.0 
102.2 
105.9 

UAJ 

104.8 
109.4 
103.3 
113.9 
97.7 
107.7 
102.4 
110.6 
•95.7 

64.0 

98.8 

124.6 
95.1 

95.1 

111.4 

75.9 


lO" 


p.  0/0. 
100.2 

10'i.9 
103.4 
105.9 
104.0 
107.2 
117.0 
123.3 
116.8 
105.6 
106.1 

UO.O 

112.7 

1U.9 

113.1 

93.9 

96.2 

100.2 

115.7 

95.8 

108.4 

07.0 

88.2 

106.5 

131.9 
92.1 

98.6 
128.5 
144.1 


Tw:t 


<*)  Pour  obtenir  une  comparaison  exacte,  les  recettes  et  les  dépenses  métaHiqaes  de  1890 
ont  été  exprimées  en  y  ap^iquant  le  cbange  fixe  adopté  pour  1891  (i  rouble  métal- 
lâquft-^  1  rouble  60  cop,  crédit,  au  lieu  de  :  1  rtnUe  mélîdlique  n  1  roubte  70  cop.  crédit, 
cbange  adopté  au  budget  de  1890).  '  *    • 
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Par  rapport  aift  prévisions  bq^étB|i}e$,  '  |6i  recettes  ordinaires  ont  donné  une 
moins-value  de  io,643,ooo  roubles  et  les  recettes  extraordinaires  une  plus-value 
de  32,193,000,0011,  sur  VénveuMe,  «né  plâs^Talue  4e  ii,5&o,oaô  roubles. 

L^inaufiMoce  coosipiéé  ira  buaget  ordîiiaim  dxA  èbm  attribuée  à  la  aMiEvaise 
riécolle  dont  la  Russie  a  au  à  spvffide  sur  une  notaUe  #mjue  fie  pm  lerrîloi^  Le» 
effets  de  cette  calamité  ne  pouvaient  être  prévus  «  dans  toute  leur  étendue,  loiy^^ilB 
rétablissement  du  budget  de  1891. 

.  Les  recettes  extraordinaires  sont  ipfériflwces  de  67«o:i6»ûûo  roubles  à  celk*  dft 
1890.  CetUe  diminution  vient  de  cAUgm  le»  rentrées  extraordinaires  de  1890  oomf 

trenaient^produit  de  Temprunt  intérieur  consolidé  i  i/a  p.  0/0  des  chemins  d^ 
îr,  67,500,000  roubles,  tandis  qu*il  n  a  été  opéré,  en   1891 ,  aucune  recette  par. 
ioie  d*empmnt 
*   Voici,  maintenant,  les  résultats  provisoirement  constatés  pour  les  dépenses.         î 


DlblGHATION  J)BS  DICPAIOBS. 


1891.  1890. 

CbiSres  Bêlent 

provisoires,  défiaitif. 


\' 


Dépenses  ordinaires  (directes  et  d*ordré)  d'ad- 

ministratiJDn  au  compte  du  budget  en  cours,*  â6i^i,ooD 

II.  Dépenses  jextraolrdinaires 1 p-  171,780,000 

[(.  Service  de'  la  dette  publique  ^^^ asS,  1  a&,ooo 

V.  Dépenses     effectuées     au 

Ordinaires ^  $4*787,000 

Extraordinaires .  6,4î5,ooo 


compte  d^s  exercices  1889 
et  1890  pendant  leur  délai 

de  tolérance . .  • 

rv.  Dépenses  aiu  comptedel)ud- 

\       ^etstinténeurt  ei  nofn  com- » 

y       prises  au  S  IV ) 


Ordinaires . .  •' . 
Extraordinaires 


^4,845,000 
i6,i58,ck)0 


5&Ov358,ood 
11 5,4 16,00a 
îi48465,6od 


3i^&4«oo( 
4,4a6,oo< 


i9,o7D,oo<i 
7aé6,oooj 


Total  des  dépenses. 


i,o4avOio,oo«    9r7<^,o54 


3 


r 

f 

(  Les  crédits  buc^étaîrea  appHcaUes  a  1891  avàîeiit' été^iixës'à  6h2riJiB'^^  rovà 
iles  pour  les  dépenses  ordinaires,  63,4i3,&qo  f^fv  Icjs  dép^ises  ext«uMidinaÀreft  ef 
k 56,743 ,o4t  |>otir  le  service  de  la  dette  publique;  soit,  ensemble,  9^,3oa,&ai| 

Dubles.  .   .  ,  î 

La  diminution,  par  rapport  à  1890,  de  a3t34t«o6o  roiuUes,  que  Ton  omsUti 

ur  les  dépenses  de  la  dette  publique,  est  principalement  imputable  aux  oonnpersioni 
|t  aux  rembontsements  anticipés  qui  ont  eu  lien  en  1891.  ; 

\  Quant  aux  dépenses  ex^aordinaires»  leur  total,  172,780,000  roubles*  se  décomif 

t}se  ainsi:  28,393,000  roubles  imputés  sur  cpédâts  oiàiftaslM  au  budget  de  1 8^1  f 
i,5';3,oooro«bles  pour  f  alimentation,  renseraencement,  forgamsation  detravaut 
tuiblics  et  d^autres  dépenses  nécessitées  par  la  mauvaise  récolte;  Q23i4«ooo  roit* 
les  affectés  aii  remboursement  anticipé  du  premier  emprunt  hollandais ,  des  em^ 
Èmts  4  i/a  p-  0/0  de  t85o  et  de  iiB6o .  des  ooligations  conaolidées4  i/a  n«.o/o  dei 
ïmîns  de  fer!  russes  (  émiasioiEi  de  187%)  et  des  oUigations  5  p*  o/o  du  chemin  de 
lie  fcSnknrialnanmm  «> 


(^>  Ce  chiflre  vepréseate  k  totalité  des  payeiseDls  effsttoés  an  légx  ;  le  dlassement  de  cm 
payements  par  affectation  d*exercice  ne  poiiMa  étm  ^     •  •       -  -  •  • 
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JAPON. 


:  Lfi»  BUDGET  DE  L'EXERClte  1802-03. 

j    Le»  den  tabkwtMt  rammts donnent,  en  recettes  et  en  dépenses, la  décom» 

^position  du  budget  de  Texerdce  qui  a  commencé  le  i"^  avril  18^2.  ' 

... 


Beeettes. 


NATCJBK  DES  RECETTES. 


RftGJeiTE^  ORDINAIRES. 

IMPÔTS. 

Inp^£nicîer....« 

rmp6t  sur  les  reveniu 

Dovanes. . . . . . , 

Itil)disiir  U  iabrieMioifc  du  «oik^. 

Ui^  sar  la  fii>nMliDn.  4a  êor  (saoce  japonaise) 

Impôt  sur  les  prodnits  de  oonnserit 

Impôt  sur  le  tabac , 

Dtfoks  de  timbre 

Ine»  mu  les  banqMt,  bovines  et  maicbës 

Daoits  sur  la  Testa  des  dragues  et  mAIednes. 

Ucences  maritimes 

Taies  m  les  Toîtores,  dbarioU,  eto « 

Tkus  sur  les  pradvits  maritimes  dt  Hoààaido  (Y^) 

Taxes  mt  les  mine»;  j . . ,  4 . .' ^ . . . . .' J .  .^ 

Antres  impôts  à  Hntérienr T 

9t  àÊÊbmntdelEiaU 

Boitêa«tlél^rapkai».*».,,.^.«.)...^,«.^,^..,4vw.«.... 

Bfcn<fans  i^sfis^  pi  \m  ahemias  4a  fer  de  TÉtat 

B^n^fttys  rëalîs<îs  par  PHjSAelcUs  mMmaîes, y 4  • . . 

Pwdaîts  des  foièffT.  .rrrr. .  :  .rrîv7: .:..;;:;.  : ; 

Astaei  pradmts*. ..: .V. .  .J '.  t. .  / .  : 

tOTSÈ  •  «4...*.. 

Attires  ncetlei. 

Lîeences et droils 4> panais^ ..>.,«». .....  ^#«. ,.. -...- 

Rocattes diverses ,..^^..^,  ,.^...^.... 

IniéréU  des  fonds  déposés 

Total ,..,... 

Total  des  leaetlas  eadînaires 

RECETTES  EXTRAORDINAIRES. 

Frodmts  de  la  vente  des  biens  de  l'État. 

Antres Teoettes  divetaes. ........* 

nacallca  arriérées •• » *«.....*..«.«..«.««v«4 

Total 

Total  gMbal  dét  raoettes  ordinaires  et  extraor- 

mmmmmmmÈmBmssBmmammmm 


BUDGET 

1    Pwa3ioei9 

▼ori  P9  i.8»â-^ 

\en. 

yn. 

38,771.339 

38,589.633 

1.058,(iai 

1.060J70 

4,/k79,096 

4,563.571 

15,588,6»7 

t5,êè9,300 

1.297,752 

1,244,717 

638.192 

644^16 

1.84M61 

1.864,878 

591,592 

605.299 

«15.9U 

M6*068 

455,477 

477.761 

269,901 

270,^91 

632.235 

63t,654 

219.480 

254.li76 

N 

191,746 

160,260 

202,730 

66.423.1»! 

,       66«a90,3U) 

*    saM,*»» 

9.MI,«t5 

2,450,000 

2J»OJ)tO 

■M^' 

.1093U 
958.659 

710,882 

1.157.434 

9,262.700 

9.967.527 

UlMs3f4 

t      um%t¥i 

720^95 

;        .     HJU329 

1.370.870 

943^750 

3,857.959 

79.543,Mft 

'      '}%tî%9%^ 

656,2'^ 

652,029 

576,906: 

405,975 

ïfWO^fP^V 

^•991.014 

3v«18.668 

6,691.088 

83.462.533 

W.508.687 
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NATURE  DES  DÉPENSES. 


DÉPENSES  ORDINAIRES. 


Lifte  dvfle  et  apanage 

Ministère  dés  aflbires  ëtiuDgèrea. . . 

Mînittère  de  f  intérieur 

Ministère  des  finances  : 

AdnUnîstraiion  centrale 

Dette  jmhUtjue 

Pensions 

Gihmet  impérial. 

Conseil  privé 

Chambre  des  pairs 

Cluanbre  des  députés, 

Cour  des  comptes^ 

Comr  administrative 

Administration  des  douanes . . . . . 

Fititf  de  perception  des  impôts. . . 

Réserves 

Jounud  officia 

Frais  divers  de  trésorerie 

Pensions  sénatoriabs 

Ilinîstène  de  la  gnerré.. 

Ministère  Je  lU  manne 

Ministère  de  la  justice 

Ministère  de  Tinstraolitfii  pvbtiqne. 
Ministère  de  ragricoHurs  et  du 
Ministère  des  oommonicatioiis.. 


Total . 


*"  DÉPENSES  EXtRAORDINAIRES. 

jiipiitèredesa&iretëtnutgères 

Miniat^  de  rinjlériear « . .  • . 

_BIînistére  dfii  finanç^^ . .  ,...^., .  : 

Ministèrede  la  gnerrc. * 

Miniilère  de  la  marine. « . , 

IHttalIlèK  d6ll  jnslicc'.  ....*. 

Ministère  de  rinstmction  publique 

Ministère  de  ragricullure  et  du  oommeroe 

AfÎBiatèi^des  coauBuaicttioas 


Total  . 


Total  oinBftAL  des  dépenses  ordinaires  et  extraor- 
«finaires .« 


BUDGET 

PRÉVISIONS 

Yoré^B  ijHhm* 

90«B  iSga^. 

y"- 

ym. 

3,000,000 

3.000,000 

74U097 

710,609 

7,956,576 

8,034,861 

«|/il,266 

374,698 

'      21,370,870 

20,943.750 

896,283 

1,308,393 

284,939 

276,034 

113,709 

123^43 

M7,685 

336,168 

338,039 

835,623 

113,098 

139,659 

35,533 

47.140 

510.ftO«V 

216,148 

1,718,823 

1,736,114 

1,000,000 

2.000,000 

15â,7à8 

187^7 

802,670 

703.926 

il 

41.008 

I2,«è7,162 

12,534.797 

5,71J,a71 

5,668.252 

3,69i.537 

3.555.146 

.9^5A^ 

1.02Mi:d 

830,834 

'  1.132,605 

4,684.205 

5,104,986 

67,785,43^ 

'     '  69,431,980 

M8» 

il 

3,285i965 

3,<W6,580 

1,460,284 

1,149,606 

1.165,559 

3,200.454 

i       .1»717,961 

3,607,281 

604.66 

,     .          63,283 

50.000 

104,000 

39,151 

:      476,556 

1,473,444 

1433,019 

9,226,819 

14,070.779 

77,012,252 

83,502.759 
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ET 


DE  LÉGISLATION  COMPARÉE. 


MAI  1892. 


DÉCRET 

RKIATIF  X  L'ADMISSION  TEMPORAIRE  DES  BLÉS  (»). 


Le  Président  de  la  République  frani^ise, 

Sur  le  rapport  du  Ministre  du  commerce  et  de  Tindustric  el  sur  Tavis 
favorable  du  Ministre  des  finances  ; 

Vu  la  loi  du  5  juillet  i836; 

Vu  le  décret  du  26  août  1861  ; 

Vu  le  décret  du  18  octobre  1873; 

Vu  le  décret  du  5  juin  1886; 

Vu  la  loi  du  1 1  janvier  189a  ^^K 

DÉCRàTE  : 

Article  l*'.  —  Le  type  de  blutage  à  45  p.  0/0  créé  par  le  décret  du 
5  juin  1886  (^)  pour  les  farines  présenti^es  à  la   décharge  des  blés  admis 


(')  Décret  iaséré  au  Journal  oficid  du  S  mai  1899. 

^*f  Voir  Tartide  i3  de  cette  loi  dans  le  BulUtin  de  janvier  1892 ,  page  i5. 

(')  L'article  i*'  de  ce  décret  était  ainsi  conçu  :  «Les  farines  Uutées  à  45  p.  0/0,  bien  cou- 
ditlounées,  de  bonne  qualité  et  sans  mélange  d*aacune  sorte,  sont  reçues  à  b  décharge  des 
comptes  d*o^Biî«sion  temporaire  de  blé,  à  raison  de  60  kilograoïmes  de  farine  pour  100  ki- 
logrammes de  blé  importé».  (Voir  le  fiallelin  de  juin  1S86,  pa^  606). 

OUCL.  DB  STAT.  37 
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temporairement  est  supprimé  et  remplacé  par  un  type  au  blutage  de  ko 
p.  o/o  avec  un  rendement  de  60  kilogrammes  de  farine  pour  100  kilo- 
grammes de  blé  importé. 

2.  —  Des  échantillons  de  farines  de  pur  froment  blutées  à  10,  20,  3o  et 
4o  p.  0/0  seront  déposés  dans  les  bureaux  de  douane  désignés  pour  la  sortie , 
afin  d*y  servir  de  types  pour  la  vérification  des  farines  au  taux  d'extraction 
de  90,  80,  70,  60  et  au-dessoQs. 

Les  types  de  farines  blutées  à  3o  et  4o  p.  0/0  serviront  paiement  aux 
vérifications  à  Timportation  et  à  la  réexportation. 

En  cas  de  doute  ou  de  contestation,  des  échantillons  spéciaux,  prélevés 
contradictoirement  par  le  service  des  douanes  et  par  le  soumissionnaire  ou 
son  représentant,  seront  soumis  à  Texpertise  légale.  Les  experts  statueront  au 
vu  du  type  officiel, 

3.  —  Les  droits  d'entrée  sur  les  sons  provenant  de  la  mouture  des  blés 
admis  temporairement  seront  acquittés  à  raison  de  8,  18,  28  ou  38  kilo- 
grammes de  son  par  100  kilogrammes  de  blé  importé,  suivant  que  les  fa- 
rines représentées  seront  blutées  à  lo,  20,  3o,  Âo  p.  0/0  et  au-dessus.  La 
différence  de  2  p.  0/0  est  allouée  comme  déchet  à  la  mouture. 

4.  —  Les  soumissionnaires  pourront,  s'ils  le  jugent  préférable,  réexporter 
le  son  dans  les  délais  fixés  par  les  acquits-à-caution.  En  ce  cas,  ils  devront 
le  présenter  à  la  douane,  en  colis  séparés,  soit  isolément,  soit  en  même 
lemps  que  la  farine. 

5.  —  Le  Ministre  du  commerce  et  de  l'industrie  et  le  Ministre  des  fi- 
nances sont  chargés,  chacun  en  ce  qui  le  concerne,  de  l'exécution  du  présent 
décret  qui  sera  publié  au  Journal  officiel  et  inséré  au  Bulletin  des  lois. 

Fait  à  Paris,  le  2  mai  1892. 

CARNOT. 

Par  le  Président  de  la  République  : 

Le  Ministre  du  commerce  et  de  l'industrie.  Le  Minisire  des  finances, 

Jules  ROCHE.  ROUVIER. 
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LES  COURS  DU  3  P.  0/0  PÊftPÉTUEL 

DEPUIS  LORIGINE. 


La  rente  3  p.  o/o  approche  de  plus  en  plus  du  pair  (gft  fr.  le  i5  mai) 
et  le  moment  est  favorable  pour  jeter  un  r^ard  d'ensemble  sur  les  variations 
successives  de  seâ  cours  depuis  la  conversion  de  i825.  Tel  est  Tobjet  des 
deux  tableaux  numériques  qui  vont  suivre. 

Le  tableau  1  ci -dessous  donue  les  cours  moyens  annuels  du  3  p.  o/o 
depuis  1825. 

Les  moyeùnes  antérieures  k  i865  ^nt  celles  qui  ont  été  données  danJ  le 
Compte  général  iê  V Administration  des  financés  de  i 871  (page  727).  Pour  les 
années  i865  à  1891,  nous  n'avons  eu  qu'à  reprendre  les  moyennes  insérées, 
ici  même,  dans  notre  statistique  pélîodique  des  achaU  et  ventes  de  rentes 
effectués  pour  le  compte  des  départements* 

C'est  à  la  même  source  qu'ont  été  puisées  les  moyennes  mensuelles  du 
tableau  II. 

Théoriquement,  ces  cours  moyens,  obtenus  en  prisant  la  moyenne  afith* 
métiqtie  des  cours  quotidiens,  n'ont  pas  une  absolue  rigueur,  puisque  l'im'^ 
portance  des  ventes  et  des  achats  varie  d'un  jour  ii  l'autre.  Mais  l'expérience 
prouve  que  la  vraie  moyenne  différerait  infiniment  peu  de  cette  moyenne 
approximative. 

I.  —  Cours  moyens  annuels  du  3  p.  0/0  perpétuel  (1825-1892), 


ANNÉES. 

COURS 

lOTUI. 

ANNÉES. 

COURS 
iMm. 

ANNÉES. 

COURS 

Ilot  M. 

ANNÉES. 

COURS 

t8a5<...w 

i8a6 

1827 

i8a8 

1829 

i83o 

i83i 

i83a 

i833 

i83ii s 

i835 

i836 * 

1837 

iS38...... 

1839 

i84o 

i84i 

fr.   C. 

68.62 

67  11 

69  92 
71  48 
80  06 

70  78 
60  59 

68  .^0 

76  38 

77  94 

79  86 

80  29 

79  48 

80  60 
80  90 

78  79 

79  02 

iSâs < 

i8A3...... 

i844...... 

i845 

i846 

lUl 

18A8 

18^9 

18S0 

i85i  ....*. 

i85a 

1853  ...... 

i854 

v855...... 

1866 

1867 

18B8 

fr.  e. 

80  09 

81  05 

82  70 
84  20 

83  19 
77  31 
49  80 
63  65 

56  67 

57  13 
74  95 
79  52 
70  30 

67  12 
70  42 

68  02 
70  65 

t85^ 

1860 

1861 

iSda 

i863 

1864 

i865 

iâ6é...... 

1867 

»8e8. 

1869 

1870  Ht  .  .  , 

1871 

187» 

1873 

*M 

1870 

fr.  e. 

67  49 

08  99 

68  29 

69  26 
68  55 

66  05 

67  74 

68  01 

69  03 

09  91 
71  41 
65  79 
54  19 
54  80 
56  50 
60  80 
64  91 

1876 

1877 

1878 

1879 

1880 

1881  ...... 

188a 

i883 

i884 

i885 

1886 

1887 

1888 

1889 

»  890 

»89i .. 

189  a  (A  mois) 

fr.  e. 

68  82 
70  86 
75  08 
80  ?Ô 
84  45 

84  97 
82  19 

79  05 
77  70 

80  41 
82  32 

81  07 

82  63 

85  77 
91  69 

95  23 

96  15 
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II.  —  Cours  moyens  mensuels  du  3  p.  OfO  perpéluel  {1869-1 892). 


ANNÉES. 


1869 
1870 
1871 

187a 

187a 

1874 
1875 
1876 
1877, 
1878, 
1879 

1880 
1881 
1883 

1883 

188A 

i885 
1886 
1887 
1888 
1889 
1890 
1891 
189a 


fr.«. 

70  32 
73  73 
5150 
56  38 
5^05 
58  23 
62  17 
66  15 
7165 
72  96 
76  8(1 
8171 
84  41 
83  47 
78  85 
76  6» 
70  62 
8122 
8145 
8126 
82  83 
87  81 
99  33 
99  34 


7123 
73  50 
51  31 
56  56 
55  85 
58  71 
64  37 
67  02 

72  87 

73  78 

77  34 
82  28 
84  07 
82  59 
79  57 
76  55 
8105 
8197 

78  11 
8178 
8392 
87  96 
9560 
95  87 


70  73 
74  14 
5109 
56  15 
56  23 
59  75 
64  80 
66  66 
73  62 
73  47 
78  14 

82  64 

84  55 

83  39 
8130 
76  90 
8130 
8130 
80  63 
82  31 

85  21 
88  24 

95  21 

96  59 


as 
> 


ft.t, 

70  88 
74  05 
5157 
55  36 
55  79 
59  56 
63  8'i 
66  75 
69  69 
72  20 
79  08 
83  40 
83  28 
83  67 

79  72 

76  87 

77  97 

80  90 
80  72 
8171 
86  33 
88  88 
94  77 
96  79 


fr.  0. 

7175 
74  69 

53  32 

54  97 
54  97 
59  62 
64  25 

67  65 

68  15 
74  02 
79  89 
85  15 
85  66 
83  68 
79  91 

78  61 

79  94 
82  33 
$0  54 
82  53 
87  38 
89  72 
93  72 


fr.e. 

70  84 
73  61 
52  83 
54  93 
56  32 
59  57 
64  59 

68  28 

69  69 
75  97 
82  49 

85  75 

86  49 
82  17 
79  25 
78  34 
8164 
82  95 
8149 
82  95 
85  04 
9195 
95  27 


§ 


fr.e. 

7169 
68  23 

55  74 
54  05 

56  30 
61  30 
04  75 
6S62 
70^10 
76  89 
82  40 

84  89 

85  50 

81  17 
78  83 
76  81 

80  96 

82  93 

81  15 

83  41 
83  81 
9184 
95  12 


72  97 
63  83 
55  81 
55  52 
57  47 
63  38 
66  44 
7120 
70  88 
76  63 
82  83 
85  43 
85  79 

82  17 

79  93 
78  29 

80  94 

83  86 
8159 
83  67 
85  29 
94  08 
99  31 


GQ 

rs 

H 


g 


S 


fr.e. 

70  96 
94  47 
96  92 

94  57 
57  54 
63  70 
66  16 

71  70 
70  38 
76  74 
83  80 
86  20 
85  16 

82  61 
79  44 
78  66 
81  30 

83  02 
8179 
83  76 
85  86 

95  49 

96  60 


71  38 

52  55 
50  95 

53  00 
57  45 
63  00 
65  57 
70  25 
69  67 
75  41 

82  51 
85  34 
84  27 
81  16 

77  97 

78  08 

79  95 

83  r»7 
8199 
83  45 
87  21 
94  16 
99  90 


fr.e. 

7153 
53  61 

56  93 
52  81 

57  60 
6172 
65  84 
70  95 
70  89 

76  If) 
8130 
85  45 
85  61 
80  41 

77  60 

78  58 

79  87 
83  83 
8137 
83  89 
87 
94  70 
94 


73  68 
53  07 
96  34 
93  39 

98  49 
62  04 
66  14 
70  57 
73  40 
76  76 
8180 
85  18 
84  90 

79  79 
76  33 
78  89 

80  45 
83  00 
8181 
83  86 

79 

99  19 
48 


43  87 


89  99 
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DIRECTION    GÉMéBALB    DE    l.A    COMPTABILITE    PUBLIQUE. 

RECETTES   ET    DÉPENSES    COMPARÉES 

UES  EXERCICES  1879  X  1890. 

Le  projet  de  règlement  définitif  de  lexercice  1890  a  été  présenté  à  la 
Chambre  des  dépnlés  par  le  Ministre  drs  finance  dès  le  16  janvier  1893; 
mais  l'abondance  des  matières  ne  nous  a  pas  permiAie  renouveler  plus  tôt  les 
comparaisons  numériques  auxquelles  les  lecteu^  du  Bulletin  sont  habi- 
tués (1). 

La  méthode  suivie  reste  la  même.  Les  huit  tnSleaux  numériques  qui 
vont  suivre  correspondent  exactement,  pour  la  période  1879-1890,  à  ceux 
que  nous  avons  publiés  en  février  1891 ,  pour  la  période  1878-1889^^1 

I.  —  RECETTES  ORDINAIRES  ET  EXTRACMlDiNAfRES. 


EXERCICES. 


•879 

1S80 t 

1881 •. 

1882 

i883 

i88ii 

i885 

1886 

1887 

1888. 

1889 

1890 

TOTACX  BnUTS 


RECETTES^  * 


3,965,551,890 
3,956,933.947 
2,988,374,978 
2,980,<i77,689 
3,037,973.018 
3,032,014,444 
3,056,635,831 
2,940,291,981 
2,968,477.833 
3,107,534.722 
3,108,072,541 
3,229,372,253 


36.371.701.127 


RECETTES 

BZTaAORDIVAlkBS. 


franea. 

524.#).497 
573,899,336 
797,069,391 
663,624.875 
614.965,704 
416,781,288 
263,626,782 
229,133.507 
275.405,732 
160,256,078 
163,253,131 
146,389,175 


4,829,195,496 


A  DÉDDini  :  Prélèvements  eOectaés  aa  profit  des  exercices  1879,  1880  ,  i88t, 
1889.  i883  et  1884  sur  les  eicëdents  de  recettes  des  exerdoes  1876,  1876, 
1877 ,  1878 ,  1879 ,  1880  et  1881 


Total  net  des  ricbttes  de  la  p<bîode« . 


RECETTES 

TOTALM. 


firaac*. 

3,490,342,387 
3,530,833,283 
3,785,444,369 
3,644,102,564 
3,652,938.722 
3,448,795,732 
3.320,262,613 
3,169,425,488 
3,243,883,565 
3,267.790.ë00 
3,271,325.672 
3,375,761.428 


41,200,896,623 


468,804,380 


40,732,092,243 


(»)  Voir  les  Bu//«ft/u  d'octobre  1882.  mai  i883,  juillet  i884,  mars  1886,  janvier  1*^87, 
février  et  mai  i8d8,  mars  1889.  f<^vrier  1890  et  février  1891. 

(•)  Une  comparaison  plus  complète  et  plus  instructive  encore  a  été  antérieurement  em- 
pruntée à  Texposé  dei motifs  du  projet  de  budget  de  1898.  (Voir  le  Bulletin  d*aYrit  1892. 
page  471.) 
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11.  —  DÉPENSES  ORDINAIRES  ET  EXTRAORDINAIRES. 


EXERCICES. 


1879..,..  .,,... 

1^^ f..,,. 

18B1.,,, 

188a 

i883 

188A 

i885 

1886 

1887 

1888 

1889 

»%« ••.. 

TOTAI'X, 


DEPBVSBS 
Olii>ifiA|nif. 


8,§Î6,6U.137 
a,881,(i03,/i75 
3,023.025,165 
3J00.400,91| 
3,121,932,759 
3,503,296,576 
3,06^^,428,306 
2.985,558,907 
3,060,338,106 
3,083,878,7/18 


36^61,738,275 


DEPENDES 


>53,377.233 
W7,966,535 
734,998,371 
663,62?i,875 
61ft.965.704 
416,781.288 
265.626,782 
220.113,507 
275,405,732 
160,^6,078 
163,253,131 
iM.M#,176 


4.659.678.451 


DEPENSES 

TOTALBS. 


fr«nef. 
3,332.6î)l,92a 
3.364,»77.7^ 
3.616.401.846 
3,686,650,040 
3,715,366,615 
3,538,714.027 
3,466,923,058 
9.203,561.815 
3,260,964,639 
3,220.594,184 
3,247,131,879 
3,9i7,<M)S,(^7« 


41,021,416,726 


m.  —  RECEI 

[TES  ET  DÉPEND 

>ES  ORDINAIRES. 

EXCÉDENTS                       1 

EXERCrtES. 

RECETTES. 

DÉPENSES. 

- — 1: r 1 

RBCBTTBI. 

DériifSBs. 

francs. 

francs. 

francs. 

frane». 

1879 

2,965,551,800 

2.869,344,705 

96,207,185 

Il 

1880 

•2,956,923,947 

2,826,611,137 

130,312,810 

1, 

1881 

2,988,374,978 

2.881,403,475 

106,971,503 

II 

1882 

2.980,477,689 

3,023,025,165 

n 

42,547,476 

i883 

3.037.973,018 

3,100,400,911    • 

n 

6îï,427,893 

188/1 

3.032,014,444 

3,121,932,739 

tt 

89,918,295 

i885 

3,056,635,831 

3,203,296,276 

n 

146,660.445 

i8#6 

2.940,291,9^1 

3,064,45^8,308 

II 

124.136.327 

1887 

2,968,477,833 

2,985j558,907 

n 

17,081.074 

1888 

3,107,534,7512 

3,060,338,106 

47,196,616 

II 

1889 

3,108,072,541 

3^83,878.748 

2«|.19333 

II 

1890 

Totaux.... 

3,229,372,253 

3,141,519,798 

87,852,455 

" 

36,371,701.127 

36,361,738,275 

(f92,734,362 

48-2,771,510 

F.*  Pi.UA  aux  rf>rplt 

es 

9,962,852' 

A  DÉDDiKB  :  PrélàvcmeuU  effectacî 

gu  profit  des  exer- 

cices    1879,    1880,    1881,    iSî 

h,    i883     et    i884 

sar  les  excédents  de  recettes  des  e 

xerdoes  1876,  1876, 

»>77.  »i7S»  >^79»  ï8*o  et  «88 
En  HOiifs  anx  receltes  . 

«.,,,,,.(...,.** 

468,804,390 

458',8^1^^^ 
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IV.  —  RECETTE 

S  ET  DÉPENSES 

EXTRAORDINAIRES. 

RXWWnCE5. 

RECETTES. 

DÉPENSES. 

EXCÉDENTS 

~i 

d« 

^    ^1 

RtClTTBS. 

oépBHSB».               Il 

franc*. 

frane*. 

frMct. 

fruiea 

»879 

524,790,497 

453,277,223 

71,513,274 

II 

1880 

573.899,336 

537,966,585 

35,932,751 

II 

1881 

797,069,391 

734.998,371 

62.071,020 

II 

188a 

663,624,875 

663,624,875 

II 

„ 

i883 

614.965,704 

614,965,704 

n 

II 

1884 

416,781,288 

416,781,288 

M 

II 

i8«6 

963,696,782 

963.696.782 

II 

*/ 

1886 

229,133,507 

229,133,507 

„ 

/, 

1887 

275,405,732 

275,405,732 

II 

II 

1888 

160.256,078 

160,256,078 

II 

u 

1889 

163,253,131 

163.253.131 

II 

n 

1890 

Totaux  brpts 

146,389,175 

146,389.175 

II 

» 

4,829,195.496 

4,659,678.451 

169,517,045 

■    J 

Eti  PLUS  aux  rec4 

•ttes.. 

lot  511  Aàftf 

-J 

Bsai 

V.  —  RECETTES  ET  DÉPENSES  TOILES. 


EXERCICES. 

RECETTES. 

DÉPENSES. 

EXCÉDENTS                        1 

àm 

ABCBTTIS. 

Diraxais. 

francs. 

Crtacs. 

franc*. 

francs. 

1879 

3,490,342,387 

3,322.621,928 

167,720.459 

Il 

1880 

3.530.823,283 

3,364,577,722 

166.245,561 

u 

1881 

3,785.444,369 

3,616,401,846 

169.042,593 

" 

188a 

3,644.102.564 

3,686,650,040 

II 

49,647.476 

i883 

3,652,938,722 

3,715,366,615 

II 

62.427.893 

i88é...... 

3.448,795,732 

3.538.714,027 

II 

89,918.295 

i885 

3,320,262,613 

3,466,923,058 

II 

146.660,445 

1886 

9,169,425,488 

3,993,561,815 

II 

124.136.327 

1887 

3,243.883,565 

3,260,964,639 

II 

17,081,074 

1888 

3.267.790,800 

3,220,594,184 

47,196,616 

// 

18^ 

3,271,325,672 

3,247,131,879 

24.193,793 

// 

1890 

Totaux... 

3,375,761,428 

3,287,908,973 

87,852,455 

II 

41,200,896,623 

41,021,416,726 

662,251.407 

482,771,510 

Rm  »l.n«  Anv  r<kM 

îttes 

179,479,897' 
468,804,380 

A  D^DUiRB  :  PrëlèvemenU  effectuéi 
cicet    1879.    ^880.   1881,    18] 
for  les  «xcédeots  de  recettes  <les  < 
1877,  1878,  1^79.  1880  cl  188 

au  profit  des  exer- 
ça,  1883    et    1884 
sercices  1876, 1876, 
1 , 

Éi 

1  MOINS  aux  recettes.. 

289,324.483 
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VI.  —  RÉPARTITION  PAR  NATURE  DBS 


* 


NATURE  DES  PRODUITS. 


CoatnlMtioiu  Snoîm.  (Foods  généraux.). 

Tues  afôiiiiléas. 

Produits  des  domames 

Produits  des  ibréto 

Impôt  de  3  pk.  o/o  snr  le  revean  des  Yslenrs 
Mobilières. 

EnrcgîstraiBeat 

Timove.  .......*• 

Douanes  (non  compris  les  sels  et  les  sucres) 

Sucres.  (  Douanes  et  contribntiaos  indirectes.  ) 

Sels.  (Douanes  et  œatriWîons  îndmdes.).. 

Boissons. . . .  • 

TaUcs 

Poudres  à  fcn 

Chemins  de  fer  et  voitures  publiques 

Droits  divers  des  contributions  indirectes. . . 

Postes 

Tâ^phes 

Produits  et  revenus  de  rAlgérîe. 

Produits  âbmn  et  divers  revenus 

Retenues  et  autres  produits  affectés  aux  pen- 
sions civiles. . 

Ressources  exœptiouneBes  du  budget  osdi- 
•  •.......«. 

Totaux  du  budget  ordinaire 

Budget  extraordinaire. 

Compte  de  liquidation  (  t"*  et  s*  partit  s).. . . 


Totaux  oiaÉaAinu. .  • 


EXIRGICi 
1870. 


fr.      «. 

9984^7,090  36 

95.9S9,334  15 

14.8)3,153  85 

33,899,8'ï3  60 

36,447.857  83 

530.327.009  04 

146,491.274  74 

237,483,714  30 

200,403,768  48 

5MàM92  80 

421^04.575  57 

3554MM39  53 

13.577,758  62 

80,957,486  12 

92440,719  29 

10/^,713.588  31 

22,913,939  13 

28,382,137  77 

79.096,590  70 

20,745,518  55 

{dj  119,530,978  10 


2,065,551,890  84 

285,395,742  87 
239,394,754  48 


3,^90,342,388  19 


BXBRCtCE 

18S0. 


fr.       «. 

376,815,247  58 
24,380,673  60 
14,062,093  33 
36,202,986  78 

39,101,092  13 

550,037,382  23 

147.427,393  69 

26U686.986  48 

178,683,414  21 

3iv6Mt739  03 

439,046,016  23 

344,183,060  98 

13,374,483  85 

87,236,277  35 

88,553^1   14 

112.687,492  55 

25,612,426  14 

29,266,400  53 

67,618,553  08 

22,041,045  11 

(n)    66.956,501  60 


2,956,923,947  62 

470.493,076  18 
94,406,260  52 


3,530,823,284  32 


EXBRGICf 
1881. 


376,279,634  77 
25,100,834  24 
13,794,850  81 
30.415,819  36 

44.455.737  02 
571,048,375  36 
155460,054  34 
384,810,030  27 
135,935,755  39 

93,43'^603  13 
414,626.858  34 
35S«517>770  30 

14.996.738  43 
91,803.743  17 
88,178,384  46 

133.038,574  87 
39,193,916  3i 
39,573.033  03 
71,031,789  66 

31,579,197  31 

(«)    60,009^400  OO 


3.988,574,978  34 

701,013,898  71 

(i)     96,056,493  89 


3,785,444,369  84 
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BKG«TTBS  DBS  £X£RCfG£S  1879  X  1884. 


»EACIGE 
IMS. 


35,499,467  09 
l«i,685,'i5«  18 
i8,a90,^i0  45 

48,037.734  5-2 

559,SÔ7,(»9  40 

159.390,346  85 

388^871.131  09 

147,687,556  93 

39,300,365  13 

(a)  406,877,5pa  46 

3fy3.405,OI9  79 

15,463,143  45 

&3,775,385  58 

(à)  89,689,996  58 

138,103,883  09 

39,399,196  48 

{.) 

73,883,173  53 

33,698,138  90 

[#)  63.616,000  00 


3.080,477,689  90 


663,634,875  76 


3,644,103,565  66 


KXEIICI6B 
1686. 


fr.       c. 

393,653,015  01 
36493,653  60 
17,383.476  27 
38i480,738  79 

46,315^048  09 
548.573,881  53 
168,971.165  59 
300,397,063  53 
147,567,930  39 

34.077.446  40 

(a)  490,893,598  97 

571,779.353  73 

15,407.658  34 

94,833.145  62 

(A)  «1^19,341  68 

^4. 114,094  98 

90,168,735  32 

w 

75,757,633  53 

33,403,335  38 

(q)    75,496,833  33 


3,037.973,01&  95 


614.965.70^  63 


3,653,938,733  58 


EXIKGIGE 
1884. 


fr.  c. 

398,397.447  34 

36,747,610  83 

16,343,599  45 

38,778.765  88 

47.033.717  17 

533,739.064  56 

159,348^17  54 
390,644.939  90 

171,331,533  61 

33,960.045  83 

(A)  436,^54.113  19 

377,078,695  38 

14,983fn9  13 

91,530,170  60 

(a)    03,370363  83 

135,314,548  44 

^1,373,804  93 
(b) 

77,491,875  36 

34.348.681  53 

(h)  64,960,361  67 


3,033,014.444  04 
416.781.388  73 


3.448.793,733  77 


aiSBllVATI0ir6. 


(a1  ,  Lm  traita  d*  Bmbm  pw^a*  •■  AlftrU  Mr 
la  fabricatioD  et  la  veaU  dM  boiMons.qai  étaient 
pr<c4(l«BB«iU  «oaiprû,  à  paKir  de  iMs,  dans 
M  chiffre  eorreepoMaat  anx  ftoiMoii««  figareat  Ici 
dans  reoMmUe  dee  droits  in«n  it$  eealnlaiJbAf 
iadtrvcfrf. 

(^  La*  d^wvl»  de*  '  •#  ««At ,  »o  et  1 1  Mp- 
Icmllre  1681  eyABt  plae^  l«f  aêrvice»  cimiU  de 
l'Algérie  s««a  l'astorité  directe  dea  If  ip isires  coai< 
péteais.  l«e  reeetlaeetles  d4pea«M  da  GoavenM- 
■leat  g^oêral  d«  l'Alfirie  aoat  riparliea  eoire  le* 
badfete  de»  dtver»  MiAtet^va. 

(c|  PrMivemeata'aar  lea  exeédeaU  de  recelles 
d«e  badf  le  de  x 

1875 20.530.078'  10« 

1876 70.022.750  54 

1877 10,077.249  40 

Easuuu.. 119.550.978  10 

(»)  PrMwAAMttU  t«f  Ia«  exeéJcvIa  de  recettes 
dee  badgete  de  : 

1 878 1 8.000,000'  00* 

1877 » 17.000,000  00 

1878 13.475.548  70 

Bt8«rla  i'*p«rtied«  cooiple 

de  li^idetioa..........  17.780.052  84 

Enabvali 00,250.501  00 


(b)  PrcUvemeutt  sur  les  exc^Ments  de  recellei 
i  1877,  1876  et  1879. 


(r)  PrcUvemeats  sur  les  excMeals  de  recettes 
des  exercices  1879  et  1880. 

(•)  PréUvements  eor  les  exe^denle  de  recettes 
dee  exercieee  1880  et  1881. 

(■)  PrAAveneale  sar  les  exe^ats  de  recelt<  s 
des  exercieee  1879,  1880  et  1881  (83  miUioas) 
et  sur  le  prit  de  80  millions  de  la  Banque  de 
France  (1  million  i/a). 

(i)  Deoxième  partie  du  compte  de  liqaidatioo 
(art.  9  du  projet  de  loi.  page  76}. 
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VJ.  (Suite  et  £n.)  ^  RÉPARTITION  PAR  NATURE  DES 


NATURE  DES  PRODUITS. 


GontrifastioM  éintUm,  {Fonds  gémérma.). . 

Taxts  Momiiéet 

ProdpîU  dm  doipamci,»  ...•». 

Produits  des  forêts 

I«p6t  de  3  p.  o/o  sar  U  fetmm  dm  Taknrs 
mofailiè««f r *  •  • 

cnvpcMivcBieo*  ••••«•••>•••••••••>•••• 

Timbre 

Dopanes  (non  compris  les  sels  et  les  sucres). 

Sucres.  (Douanes  et  contribadons  indirectes). 

Sels,  ( Denaoes  et  contributions  indirectes.). . 

Boissons ' 

Tabacs 

Poudres  à  feu. 

Cbooiins  de  far  tt  voitiifas  puUiques. , . . . . 

Droits  divers  des  contributions  indirectes. . . 

Postes 

Télégraphes 

ProduiU  a  revenus  de  TAlgërie 

Produits  divers  et  divers  revenus 

Retenues  et  autres  produits  affectés  aux  pen- 
sions civiles , , . , 

Ressources  exceptionneOes  du  budget  ordi- 
naire  


Totaux  du  budget  ordinaiiu. . 


Budget  extraordinaire. 


Totaux  GÉaiaAUx . . . 


EXBROIOB 


4Ol,00R,060  7S 
î5,T76.37a  T7 
90,318,6M  W 

6M16,35S  34 
594,36S>607  08 
158.613,140  40 
394,136,8)6  80 
171,568,316  64 

33,5M,8M  43 
(a)  416,430,063  75 
374,968,551  33 

15,t)18,681  48 

91,590,508  64 
(a)  90,069,017  66 
189,980,391  99 

31,356,346  76 

<») 

86,177,598  16 

33,733,818  34 
(c)    84,398,548  76 


3,056,635,830  77 


363,636  783  53 


3,330,363,613  30 


EXERCICE 


406,319,657  84 
97,489,863  86 
16,703,114  55 
95,304,366  53 

47,448,348  14 
591,949,334  11 
160,348,389  37 
309,360,798  85 
137.543,316  55 

81,871,809  98 

(a)  411,956,630  60 

369,441,973  69 

13,944,430  04 

99,776,780  84 

(a)  84,906,089  01 

143,108,310  93 

31,518.371  77 
(b) 

81,516,768  71 

34,199,961  47 
(n)   3,764,965  71 


3,940,291,980  55 


339,133,506  79 


3,169,425,487  34 


EXERCICE 

ltt7. 


410,990,135  47 
37,473,088  66 
91,470,318  53 
96,693,589  48 

49,089,987  98 
517,364,141  93 
181,666,986  37 
396,1033U  58 
131,470,903  47 

33,391,856  51 

(a)  417,417,670  50 

369,631,171  69 

13,874,399  33 

93,840,031  30 

(a)    78,743,889  97 

144,844,466  49 

33.119.969  93 
(a) 

88.586.970  90 

94,598,349  13 
(■)     9,960,378  10 


3.968,477.833  49 


975,405,739  07 


3,343,883,565  56 
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RBcern»  des  exercices  isio  \  i80«. 


EKEROIGE 
18M. 

EKBBGICE 

inm. 

EXERCICE 
1890. 

OBSERVATIONS. 

fr.       e. 

fr.     «. 

fr.     e. 

414,940.972  80 
27.951.781  27 
l'7.«43.W7  56 

417.939.429  42 
28,109,503  03 
10.166,780  63 

451,176.815  88 
28,443,537  39 
17.074,562  67 

(a)  Les  draitf  d«  Kctnc*  porfM  ea  Alfim  ««r 
la  fakricalioa  «t  U  v«ii|adfi  M»i«M»*,  niM*«t 
pr^iJammeot  compris,   •  partir  âa  i88a  ,  dans 

26.098Ji35  79 

35.922.269  08 

36.718.974  87 

ÎMltrMlM. 

50,681.440  13 
514.336,260  17 
164,318.785  41 
361.817.426  19 

49.858.953  60 
506.049.047  87 
164,567.285  29 
350.743,981  93 

61,010.854  75 
541.437,464  89 
170,013,509  89 
394,549,163  05 

(b)  Les  d^craU  d«i  »6  aoAt.    so  •!  ai  |«p- 
tambra    i88i    ataat  plac^  ks  Mvricaa  âvils  da 
l'Alféria    aoQt   Vaiitoriti    diraaU    à-    Muiatrat 
eoap^UaU ,  laa  racattea  at  lai  dipanfM  d*  G—fiT 

If  badfaU  das  divart  IfiniaUraa. 

l|i«>34,984  44 

32.782.861  00 

(a)  417,547,308  38 

148,961,818  55 

32,849,138  17 

(a)  429,859,973  72 

171,594,464.81 

32,409,679  47 

(a)  449,202,515  07 

(c)  Pr^Uvamanta  lar  la  produit  da  I'WmÀo* 
d'obUf  atioas  do  Tr^r  à  aoturt  Uma  (45  aûlKona), 
sar  le  prêt  da  Se  aiUioaa  da  1»  Baaqaa  da  Ffaaça 
(  aa  ■ullMma)  at  aar  lat  nataa  da  la  dMatîoa  d« 
rana^a(i7  miUiooa). 

369,962,157  61 

878,268.181  83 

872.586.419  21 

12.873.065  40 
93.351.886  26 

11.713.414  28 
105.683.230  33 

U, 138,389  18 
98.345.382  27 

l»)  Doat  3,5a7,ooo  fraaei  prQviaaaant  d'an 
f'arméa. 

(a)     80.267,386  25 

150.662.011  43 

^3,844,553  31 

(B) 

141,344,608  74 

(a)    80,545,049  70 
159.087.717  28 
36.941,057  57 

(B) 

145,179,494  57 

(a)    79,697.612  58 

161.511.430  18 

400)24.081  21 

(B) 

139.320.245  44 

(b)  Doat  3,3i  i.65o  fraaea  provaaaat  du  prâU- 
vaoïaat  fait  aar  la  prit  da  la  Baaqaa  da  Fraaca 
poar  faira  laça  à  aaa  partia  das  d»aaaaa  da  l'Es- 
poaitioa  aaivaraaila.  at  4,913,000  rraatadMCMda 

iadanaaitéi    à    repartir    par     la    Goavarnamaat 
fruifafia. 

25,020,029  68 
(F)    13.515,530  50 

24,465,473  79 
(a)      4,661.340  20 

24.932.061  95 
(■)      7.635,888  11 

(r)  Dont  9  atllioaa  provaaaat  da  prélèvamaat 
fait  aar  la  prêt  da  la  Baaqaa  <)«  Franca  paar  faira 
faea  à  aaa  partia  (faa  dèpansat    da  l'Exposition 
amivaraaila .  at  a  nûUioaa  i/a  daa  fonda  varaêa  par 

(0)  Doat   1    nûUioa   i/a  provaaaat  da  la  aoa- 
veraioa  da*  r9st«a  4  •(  4    t/a   p,  ç/q  •m  rantaa 
3  p.  0/0. 

3,107,534.722  32 

3.108,072,540  84 

3.229.372,252  87 

160.2^6.077  57 

163.253.131  42 

146.369,174  94 

(■)  Dont  <  milliona  i/a  provanant  daa  avaneaa 
da  la  Qûm  dea  dip6t»  «t  ^oiit|ga«tioiit  po^r  l« 
rachat  at  la  mina  an  état  dea  véaaaax  têUphoniqoaa. 

3.2«7.7t0.799  89 

3.271.3M,6T2  26 

34W,76l,«t7  81 
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VIL  —  RÉPARTITION  PAR  SFJiVICES  WJS 


SERVICES. 


Dette  pdbfiqoe  et  dotitioos 

Finances 

Postes  et  télégraphes  (•] 

Affaires  étrangères 

Intérieur 

Jastioe , 

Coites 

lastmction  paUiqQO 

Beaux-arts 

Travaux  publics. 

Agriculture  (c) 

Commerce  (c) 

Guerre 

Marine  et  colonies 

Algérie 

Frais  de  régie,  de  perception ,  etc 

Aemboursemenls,  restitutions,  ete 

Totaux  du  budget  ordinaîrc 

Budget  extraordinaire • 

Compte  de  liquidation  (  t**  et  2*  parties].. . . 

Totaux  oiaéiAUx 


EXERCICE 


ir.    c. 

],258JB39,«03  81 

(a)    48,S35,103  15 

1.478^91  70 

11,476,108  99 

156,799,352  81 

3ea98,9^  92 

.  52,727,194  00 

59,535,675  77 

7,882,412  91 

162.601,715  63 

34,293,496  52 

536,930,818  23 
194,368,519  72 

28,798,773  51 
260,055,404  90 

17,128,895  32 


2,869,344,705  89 
285,395,742  87 
167,881,480  74 


3^t2,Hljm(  50 


EXERCICE 
U8û. 


fr.    «. 

1,256,278,243  19 

24,057,439  94 

1,615,852  30 

15»4I6,123  19 

63,426,732  65 

35,552,827  96 

52,407,161  56 

79,953,835  20 

8,«56,994  57 

172,746,746  37 

37.479,530  85 

558,535,256  72 
1930^78,580  58 

25,867,529  15 
271,898,88'^  33 

29,041,398  89 


EXERCICE 
1881. 


2,826,611,137  45 

479,493.076  18 

58,473,509  28 


3,364^77,722  91 


fr.       «. 

1,254,261,596  01 

23,076,060  57 

2,026,483  53 

14,712,376  26 

76,472,545  39 

36,187,154  37 

48,266,318  19 

83,073,384  39 

27,385,107  40 

133.991,850  55 

10.113,827  73 

17,786,284  78 

624,754,606  62 

207.104,460  86 


w 


307,543,384  40 
14.648.034  26 


2,881,403,475  31 

701,012,898  71 

(r)    33,985,473  10 


3,il«^t01,a47  12 
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!)ÉPENSES  DES  EXERCICES  1879  À  1884. 


BXERCIGB 
188S. 

EXERCIGI 

1889. 

BXBRGICE 
1884. 

OBSERVATIONS. 

fr.        c. 

fr.        «. 

fr.    «. 

l.2V7,947,628  10 

24,W2.925  23 

2,184,765  70 

16,730.726  63 

83,205,357  29 

1,328,536,621  17 

26,343,110  00 

2,364,209  40 

15,108,469  35 

68,505,572  16 

1,295,148.824  43 

(a)    24,685,479  41 

2,287,263  82 

13.192,156  73 

90,599,000  74 

el  1S7S. 

éa  rêvai  4  e4û  Jm  poatM,  m  MiomUc*  d«»  fi- 
■aM«,  par  4écr»l  du  %^  fcvrier  1878.  Ua  miou- 
tèr«  •DMitl  d«t  po«Us  M  UUgrapliM  •  iii  UttUu^ 
pir  d«cr«t  da  &  ftvrMr  1879. 

30.674,058  90 
52,156,368  94 

36,5^18,892  38 
51,167,447  40 

38,891.387  86 
50,420,660  98 

129,100,905  97 

20,870,954  40 

118,692,715  19 

146.379,084  58 

18.780,863  06 

132,557,431   53 

166,202.283  59 

17.197.476  76 

(a)  131,568.080  82 

(»)  L«f  dMf«U  6m  >•   Mèir.  ao   «i  si  md- 
t««br«  1861    ajaat  plaei  l«t  MrvicM   civiU  d« 
l'Algie  «on»  l'autoriUdiracto  deslfinutrM  eom- 
péleoU ,  les  rM«U«9  el  les  drpentes  du  Goaveroe- 
•tteat  gia^rel  de  TAlgMe  Matiép«-Ue<  entre  lee 

19,015,867  76 
19,627,825  70 

22,415,578  73 
23,390,106  20 

21.804,970  42 
27,156.665  68 

(■)  Deexiime  partie  de  teapto  de  liqatdatioa 
(art.  5  da  projet  de  Ui ,  page  67). 

639,679,836  37 

615.671,220  66 

589,594,195  07 

232,047,251  68 

259,109.218  07 

298,444,326  74 

d)                    t* 
320,496,881  88 

333,451.500  47 

(D)                     'r 

331,461,603  32 

20,301,095  47 

20,101,586  81 

21,278,360  01 

3,023,025,165  21 

3,100.400.911  97 

3,121,982,739  38 

663,624.875  76 

n 

614,965,704  62 

410,781,288  73 

II 

3.6M,6ft0.6«0  97 

3,715,36«.61«  59 

8,W^7èU0fa  11 

Digitized  by 


Google 


—    566  — 


VIT.  (Suite  et  6^)  ^  RéPARTITlON  PÂA  SERVICES  DBS 


•BUVIQES. 


Dette  publique  et  dotatioot.  .* . . . . 

Flnancei < « .  < 

Postes  et  tâégraphes  (a) 

Affaire»  Aftiigètei* 

Intérieur 

Justice 

Màm 

Instruction  publique 

Bea«t-«rts «...    . . . . . 

TvaYWix  publics 

Agriculture 

Commerce 

Guerre 

Marine • 

Gobniea  (e) 

Algérie 

Frais  de  régie,  de  peroq>tion,  etc. . 
Remboursements,  restitutions  «  etc.. 

ToTADi  du  budget  ordinaire. . , 
Budget  extraordinaire 

Totaux  g^i^raux. 


&XBRCIGB 


W 


fr.         c. 

,320,723.889  26 

23,211,954  55 

2,295,721  52 

U,510,403  81 

83,079,117  50 

38,559,5(18  k6 

46,529,540  59 

167,451,359  76 

13,495,082  58 

154,516,374  15 

20,540,592  95 

41,827,189  58 

600,021,616  85 

309,437,485  04 

344,665,018  67 
22,431,380  88 


3,203,296,276  15 
263,626,782  53 


8,«6#,M8^  68 


KXIBGIOB 
18M* 


1,344,990,064  37 
24,155,005  29 
2,142,400  27 
21,340,041  52 
68,409,718  01 
39,019,064  23 
45,946,980  10 

134,675,513  93 
15,076,165  77 

115,150,592  34 
21,807.713  88 
22,763,498  79 

581,594,994  76 


(c) 


279,311»398  56 

332,345,501  07 
22,799,765  12 


3,064,428,308  01 
229,133,506  79 


d,M>^MU  80 


iXEltGICi 
1887. 


fr.    e. 

1,287,098.310  90 

22,059,854  20 

2,273,126  45 

55,437,826  02 

67.100,755  31 

37,851,253  85 

45,218,57^  08 

133,644,454   14 

19,969,916  4*^ 

119,418,166  21 

21,638,679  01 

24,464,215  80 

555,787,119  22 


w 


242,917,409  23 

327,889,117  51 
22,790,128  71 


2,985,558,907  08 
275,405.732  07 


3.S«l*9«4,«af  15 
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DÉPENSES  DES  BXEnCICES  IM5  X  1S90. 


EXERCICE 
18M. 

EXERCICE 
168^. 

EXERCICE 
IMO. 

OBSERVATIONS. 

fr.     e. 

fr.    «. 

fr.       •. 

1.287,715,799  24 

23.404,785  97 

2.203.387  16 

18,33M5<J  83 

1.283,846,740  49 

26,854,678  28 

2,616,623  99 

16,163,493  68 

1.284,042,673  69 

25,519,109  50 

2.435,731  38 

17,232,209  98 

d'axislerle  3o  mil  t$$i:U  IKfecCioa  gioérale  Jm 
pofCM  «t  tll4^pln»,  fÉÈkààkét  i'AOré  «t  Mioii- 

BMUrt  da  e*aaMrc«  et  à»  l'indutfk. 

(b)  Lm  Mrv'icM  eoloniau  ont  été  traïuportés 
(ht  WMtlhH  êk  iâ  fltrfte  a«  Mûkftf ^  ait  tfofti. 

73,833,563  80 

71,558.075  09 

76,805,370  O'J 

1889. 

37,353,494  98 

44,730.078  26 

133,7l3i815  75 

37,590,032  47 

44,651,420  29 

135,758,989  25 

37,127,987  63 

44,470,835  53 

182,645,343  67 

(c)  L«»  ditftê   àm  »%  Mil,   *•  «t  %i^  tep- 
lembre   1881   ayast   pfaeé   lea  lerviflas  citiU  d« 

«•«pédttfU.  Uê  rmtfiU»  et  Iw  àifmn  èê  Goa- 
Tenieia«alg4n^ral  del'AM'U  Mat  répariÎM  ente* 
lea  ImilpU  à.»  ^Ym  »nw>tir«s. 

14,010,553  90 

15,895.126  86 

8,359,134  88 

231,380.659  06 

213.564,207  19 

215,911,536  09 

21.496.473  85 

21.636.593  90 

20.557,148  37 

33,479,513  20 

U,030.612  49 

26,166,917  72 

547,539.529  96 

565,840,136  68 

580.236.437  37 

180,993.751  64 

199,027,165  07 

201,389,215  40 

64.939.578  67 

59,516.902  23 

57.592.099  59 

(c) 

(c) 

(c) 

322,738.550  31 

325,939,495  64 

338,957.041  80 

22,468,413  38 

22.388,454  81 

22,071,005  76 

3,060,338,105  96 

3,083,878,748  41 

5.141,519,798  37 

160,256.077  57 

163,253.131  42 

146,389.174  94 

3,22^.994,165  58 

3.147,1*1.679  85 

»,S87,«)M93  31 

■             .          -■ 
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Vm.  —  RECETTES  ET  DÉPENSES  DES  BDOeETS 


KISSODACBS  DU  BOMITf  BXTIAOIDIRAIRM. 

Produit  de  rémÎHkMn  d*oblîgitioiifl  àa  Trésor 
poUic  à  court  terme 

Prdèreokent  sur  le  produit  de  l'eaiprani  de 
3&0  millioiit,  émit  en  i884»  en  rente* 
3  p.  o/o  amortÎMablef. . . . , 

Prélèvement  snr  le  prodoit  de  f  emprunt  de 
5oo  miOioQS,  ëmu  en  1886,  en  rentes 
3  p.  0/0 

Produit  de  rémission  de  rentes  3  p.  o/o.  (Loi 
du  là  décembre  1890.) 

Produit  de  U  conversion  des  rentes^  i/sp.0/0 
ancienBes  et  4  p.  0/0  en  rentes  3  p.  o/o. . 

Produit  des  fonds  de  concours  vemës  per  di- 
vers pour  travaux  publics  extraordinaires. . 

Produit  des  fonds  de  concours  versés  par  les 
compagnies  de  cbemins  de  fer  en  exécution 
des  conventions  de  1 883 

Prélèvement  sur  le  produit  do  Tavance  de 
80  millions  faite  au  Trésor  par  la  Banque 
de  France 

Versement  de  la  vifle  de  Paris 

Totaux , 


EXEMGIGB 

1885. 


frsasi. 

158,737,W6 
9.978,202 


93,055,907 

60,978.919 

9,577,559 


953,595,783 


EXERCICE 
1885. 


(irsacs. 

93,3U,59a 

93,731.973 

105,ei51,3ll 
li 
n 
99,559,883 

51,59/^.789 

l,«5l,73ft 


999.133.507 


EXERCICE 
1887. 


fraacs. 
113.480.958 

7ft,155,858 

5,750,000 
39,<k95,939 

ftl.009.0Sl 

51I,6M 


975.405.739 


D^PEHSBS  À  LA  CIAKOB  DIS  BUD6ITS 

BXTaAoaoniAiaEs. 

Ministère  de  la  guerre 

Ministère  de  la  marine 

Ministère  des  travaux  publics 

Ministère  de  rinstmclion  puUique.  des 
beaux-arts  el  des  cultes  (service  des  beaux- 
arts) 

I 

TOTAVX. 


59,775.899 

6,810,890 

195,351.971 

9,577,569 


963,696,789 


55,195,388 

150,593,385 

9,314,734 


999.133,507 


198,818,918 

11,473,896 

134,599,089 

514,605 


»75,406«739 
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KXTRAORDLNMRËS  DE  1885  A  1800. 


m 


ElBRCICE 
188S. 


If 
47.ftftO.066 

n 

67.885.633 
1.153.456 

/# 

i'36,02i 


160.â50«078 


I4).087,5W 
13.331.6U 


•23'',0>> 


160.Î56.07S 


lilLf»   OZ  STAT. 


EXERCICE 
1S89. 


tnmtê. 

48.479.9»! 

If 

15.1^3,554 

tt 
96,977.298 
1.638.308 


197.980 
846,000 


163.353,131 


163,055.151 


197,980 


163.253.131 


EXERCICE 
1890. 


fridot. 
36,894,414 

2,'i37.52l 
103.713,459 

3.343,7M 


146,389,175 


146,389,175 


116.380,175 


OBSERVATIONS. 


J 


38 
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DIRECTION  GÉNÉRALE  DES  CONTRIBUTIONS  INDIRECTES. 

TAftLEAU   NOMiNATlP 

DES  COMMUNES  SOUMISES  AU  DROIT  D'ENTRÉE  D'APRÈS  LES  RÉSULTATS 
DU  DERNIER  RECENSEMENT  DE  LA  POPUUTION. 

Un  décret  en  date  du  3i  décembre  1891  a  promulgué,  pour  être  consi- 
dérés comme  seuls  authentiques  à  partir  du  i*'  janvier  1892,  les  tableaux 
de  la  population  formés  d'après  les  résultats  du  dénombrement  effeclué  en 
1891.  On  sait  qu'en  matière  de  contributions  indirectes  le  chififre  de  la 
population  agglomérée  *  sert  de  base,  dans  les  villes  de  d,ooo  âmes  et  an- 
dessus,  à  Tassiette  d'un  certain  nombre  de  taxes  :  droits  d'entrée  sur  les 
boissons  et  les  huiles  non  minérales;  droits  de  taxe  unique  sur  les  vins, 
cidres  et  poirés;  droits  de  licence  chez  les  débitants  de  boissons  et  les  fabri- 
cants ou  entreposîtaires  d'huiles,  fl  était  donc  intéressant  d'établir  quelle 
est,  au  point  de  vue  de  ces  divers  droits,  la  situation  créée  par  le  nouveau 
recensement  aux  agglomérations  de  4^000  âmes  et  au-dessus.  Tel  est  le  but 
de  la  publication  du  tableau  qui  suit  : 

Ce  tableau  présente  la  liste  nominative  des  communes  ou  agglomérations 
sujettes  au  droit  d'entrée,  avec  l'indication  de  la  population  totale  et  agglo- 
mérée de  chacune  d'elles  et  leur  répartition  eu  égard  au  chiffre  de  cette 
dernière,  dans  l'une  des  sept  catégories  spécifiées  par  la  loi.  D'un  autre  côté 
les  départements  étant  rangés  en  trois  classes  pour  la  perception  des  droits 
d'entrée  et  de  circulation  sur  les  vins,  une  colonne  spéciale  indique  la  classe 
()es  départements  auxquels  les  différentes  communes  appartiennent. 

Ainsi  qu'il  résulte  du  relevé  récapitulatif  annexé  audit  tableau,  le  nombre 
des  communes  dans  lesquelles  le  droit  d'entrée  doit  être  actuellement  peix^u 
rfélève  (Paris  compris)  à  497,  pour  une  population  totale  de  10,879,291. 

Les  résultais  du  dénombrement  de  1886  accusaient  un  nombre  de 
487  communes  pour  io,38i,355  habitants,  soit,  en  cinq  années,  une  pro- 
cession de  10  communes  et  de  497>936  habitants,  progression  qui  se  décom- 
|K)se  comme  suit  : 

19  communes  ayant  atteint  une  population  agglomérée  supérieure  à 
4,000  âmes  ont  été  pour  la  première  fois  assujetties  au  droit  d'entrée,  savoir  : 
Oyonnax  (Ain);  Jarnac  (Charente);  Sariat  (Dordogne);  Bourg-de -Péage 
(Drôme);  Marseillan  (Hérault);  le  Chambon,  Izieux  (Loire);  Lôngwy 
(Meurthe-et-Moselle);  Croix  ^^\  Lourches,  Marcq-en-BarœuI,  Saint-Poi-sur- 
Mer,  Sin-le-Noble,  Wignehies  (Nord);  Auchel  (Pas-de-Calais);  Champigny 
(Seine);  le  Tréport  (Seine-Inférieure);  Villeneuve-Saint-Georges  (Seine-et- 
Oise);  Bressuire  (Deux- Sèvres). 

Par  contre,  la  population  agglomérée  de  8  communes  étant  devenue  infé- 
lioure  à  4,ooo  âmes,  le  droit  d'entrée  a  cessé  d'y  être  penju  ;  ce  sont  :  Arbois 
*  — ■■  ■  .  ■  ■  ■■  — 

0)  La  commune  de  Croix  passe  ricane  population  inférieure  à  /i,ooo  à  une  population  su- 
|ërieare  à  10,000  habitapU. 
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(Jura);  Arabert  (Puy-de-Dôme);  Liancourt  (Oise);  Anglet  (Basses-Pyrénées); 
Saint-Laurent  (Pyrénées-Orientales);  Montchanin,  Tournus  (Saône^t-Loire); 
Nenffly-sur-lVïarne  (Seîne-et-Oîsc);  enfin  le  Parc-Saint-Maur,  ratlaohé  à  la 
connnnne  de  Saiût-Maof^  né  constitue  plus  une  agglomération  particulière 
sujette  au  droit  d'ealrée. 

D*un  autre  côté»  17  communes  dont  la  population  agglomérée  est  arrivée, 
du  fait  des  rectifications  apportées  par  décret  aux  tableaux  de  dénombrement 
de  1886  ou  des  accroissements  constatés  lors  du  recensement  de  1891,  au 
chiffre  de  10,000  âmes,  ont  été  placées  suivant  les  prescriptions  de  la  loi 
du  9  juin  1876  sous  le  régime  de  la  taxe  unique  obl^atoire,  savoir  :  Vichy 
(Allier);  la  Ciotat  (Bouches-du-Rhôoe);  Brive,  Tuile  (Corrèxe);  Évreux 
(Eure);  Bègtet  (Gironde);  Giaumont  (Haute-Marne);  Pont-à-Mousson 
(Meurthe^t-Moselle);  Croix,  Hautmont,  le  Gâteau ,  Maubeoge  (Nord),  Liévin 
(Pas-deCalais);  Biarritz  (Basses-Pyrénées);  Montrouge,  Saint- Mandé  (SeineJ; 
Argen^uil  (Seine-et-Oise). 

Les  villes  de  Commentry  (Allier) ,  de  Lunei  (Hérault)  et  de  Lons-ie^unier 
(Jura)  ont,  au  contraire,  perdu  leur  chiffire  de  10,000  âmes  de  population 
agglomérée,  de  telle  sorte  que  le  nombre  de  villes  placées  sous  ce  régime 
spécial  est  aujourd'hui  de  2o5,  dont  18  d^nne  population  de  4iOOO  à  10,000 
âmes  rédimées  volontairement  et  1S7  d'une  population  supérieure  à  10,000 
âmes,  rédimées  obligatoirement. 

Enfin,  depuis  la  publication  des  résultats  du  dénombrement  de  1886, 
raccroissement.de  la  population  a  fait  passer  dans  une  cat^orie  supérieure 
les  33 communes  ci-après  :  Hirson  (Aisne);  Millau  (Aveyron);  Salon  (Bou- 
ches-du-Rhône)  ;  Cognac  (Charente)  ;  la  Bochelle,  Royan  (Charente-Inférieure); 
Saint-Brieuc  (Côtes<La-Nord);  Montpdlîer  (Héraul^  ;  Fougères  (lUe^-Vilaine)  ; 
Cherbourg  (Manche);  Vannes  (Morbihan);  Aniches,  Haubourdin  (Nord); 
Bruay  (Pasde-Calais);  Lourdes  (Hautes-Pyrénées);  Villeurbanne  (Rbôoe); 
Asnières,  Bagoolet,  Boulogne,  Clichy,  Colombes,  Courbevoie,  les  Lilas, 
Maisoos-Alfort ,  Pantin,  Vanves,  Vincennes ,  Vitry  (Seine)  ;  Niort  (Deux-Sèvres)  ; 
Avignon  (Vaucluse)  ;  Lnçon  (Vendée);  Châtellerautt  (Vienne);  Épintl 
(Vosges). 

8  communes  ont  dû  être  classées  dans  une  catégorie  inférieure  en  raison 
de  la  diminution  de  leur  population;  ce  sont  :  Lézignan  (Aude);  Bernay 
(Eure);  Bédarieux,  Pézenaa  (Hérault);  Issoudun  (Indre);  Fresnes  (Nord); 
Rivesaltes  (Pyrénées-Orientales)  et  Gaillac  (Tarn). 

Ainsi  qu'on  Tavait  déjà  constaté  d^une  manière  très  apparente  lors  du 
dénombrement  de  1886,  la  population  s'est  surtout  développée  dans  les 
centres  industriels  et  dans  la  banlieue  des  grandes  viHes  :  Lille,  Roubaix, 
Tourcoing,  dont  la  population,  de  1881  à  1886,  s'était  accrue  respectivement 
de  10,128,  8,452,  et  6,1 13  habitants,  gagnent  de  nouveau  12,939,  i4,6i8 
et  7,469  habitants;  Saint-Étienne  qui,  par  exception,  perdait  plus  de 
8,000  habitants  â  la  fin  de  Tavant-demi^  «période  quinquennde,  présente 
aujoud'hui  une  augmentation  de  1 5,568  habitants.  La  banlieue  de  Paris, 
dont  la  population  ne  cesse  de  s'accroître,  compte  en  1891^  77,000  habitants 
de  plus  qu'en  1886. 

38. 
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1". 

1" 


1" 
1". 


2*. 
1". 

1". 

V, 


3GG,y07 

424,38*2 

124,285 
115.522 
258.571 

371,269 

324,023 

227,491 
255,548 
317,372 
400,167 
030,622 

428,045 

239.00  L 
360,250 

450,202 

359,276 


him I    Ovonnai. 


i»a«t. 


Mlitr. 


Gitinal. 


Alpe,(B-.).{ 

Alpe.(H..).| 
Alpet-Mtrit.j 

Ard^chc.  .| 
Ardennet.  . 


Digne.  . . . 
M aaosqne . 


Amibes*.  .. 

Aubenss.  . . . 
PrivM 

Famvy 

Giiet 

M^zUtm 


■{ 


Ariège 

A«b« { 

Aude I 

ArayroB.  ..j 


Bo»cb( 
dn  Rhdn*. 


^i 


Foii.  ...... 

S'-Gtroo9.  . . 

Bar-sarAobc. 
Sf-S*TBae... 

Lciignso.. . . 
Limoas*.. . . 

S'«-AO'riqw. . 


Anbagae. . . , 
MartigoM. . 
TarascoD . . . 

Traa  ville... 


Calrados. . 


CaaUl i    Saibt-Floar. 

Char«ote.  .      J« 


Char^-Inr*.    

Cher I   Mckun. 


4,417 

4,101 

• 

« 

• 

• 

• 

• 

• 

m 

• 

■ 

• 

!• 

• 

a 

0,358 
5,65^ 

5,029 
5,075 

6,510 
5.514 

4,835 
4,490 

«r 

* 

5,995 

• 

4,920 

•a 

7,424 
5,790 

5,271 
4,012 

5,065 
5.211 
4,824 

4,009 
4.946 
4,675 

0.318 
5.380 

4,967 
4,222 

4,213 
5,226 

4,177 
5,097 

4,792 
5,568 

4,565 
4,507 

0,879 

4,819 

Ê 

• 

8,002 
5,918 
8.409 

5,400 
4.340 
5,743 

6,243 

5,027 

• 

• 

■ 

• 

« 

■ 

• 

0 

5,002 

4,409 

4,8)0 

4.4V2 

0,572 

S.-iOO 

Dohaia 

GhâleanTh. . 

Gkaan) 

QaÎM 

HirsoD 

Leoo 

SoiMooa.  . . . 

Gofpmtatnf. . 

Ga|» 

Mcoion* 

GniMt 

Mouson  ' . . . . 
Rclh  1.. 

Pamirrt, 

Romilly 

Gaetclnandary 

DeeaBeviUe.  . 
Villefranelie 

daloa 

Baveux .... 
Goâdé-s-Noir. 
Falaise.  . 
Honilear. 
Vire... 

^'-J.^'A«;ilv 
Hoyaii .; 

S*-A:nan  I.  .  . 


* 

,' 

0,957 
0.584 
9,242 
8,008 
5.973 
10,725 
0,731 

0.567 
0.240 
9.033 
7.996 
5,829 
9,555 
0.009 

12,018 

0,316 

• 

9,020 

0,940 

8,903  * 
12,235 

8,232 
8.000 

« 

• 

6,741 
0,773 

0,473 
0.710 

9,772 

8.100 

• 

0 

7,238 

7.035 

a 

» 

8,597 

7.136 

0 

a 

8,871 
8,878 

6,084 
0,730 

9,007 

0,320 

■ 

a 

7,060 
6,752 
7,758 
9,155 
0,303 

7.147 
0.139 
7,554 
8,709 
0.303 

f 

• 

r 

0 

7,008 
7,235 

0.370 
0,2  U 

SM'y 

7.012 

Bourg. 


Viehv 


Gaai 


AaBoaaj. . 


Rodrz.  w... 

Arles 

Ciot«t(La). 


Aarillar. 


Salaire. 
VUrxon. 


14,460 


10,090 

19.313 

0 

17,190 


13.208 


10.425 

14,470 
14,533 


12.005 

23,789 
12,229 


13,055 

10,229 
10,134 


U,23S 


13,377 
10.342 


12.587 

13,363 
10,431 


(•)    Le» 
agglomérée 


conuannen    d'une    population    aggloméiéo   supérieare    à    10,000    âjaes   sont   oiiligatoiraoïcnl  aonmUes    ••   régiwM 
îafrneure   à   10,000  âmes,    onl    adopta    volontairement     ce  mAme  n^me  ra  vorta  des   Ibi»  des  ai    atrâl  i83a 
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COMMUNES 


D'.  ] 5.001  ï  20,000  Ims. 
PopalatioB 


Nomt 
dn  xilUt, 


toUl*. 


pt  90,001  X  50,000  lau. 


Nom 


»■  50,001  IhB*  BT  AO-MUOt. 


aMviflM. 


ropwUiîMi 


toisU. 


miri*. 


S^-Qvràtûi. 


45,457 


44,200 


Moulitts. 


10,303 


IS.SSl 


Moatliifoa . 


20,700 


21.011 


NÎM 


GhacUvill*. 
SMitftt 


10.440 
17,177 


16,504 
17.023 


tr«y««. 


48,075 


47,551 


Ca#e*i»onue 
Narboaae 


25,715 
27,050 


22.810 
24.040 


MilUa. 
Aix.... 


Lîûaax . 


Coga«( 


17.11» 
24.650 

15,481 


16,056 


15,871 
10,220 

15,481 


16,616 


Cara 


58.023 


37,184 


AagoaUmc . 

Roeh«ll«(L«) 
RocÎMfort . . 


31,017 

23.024 
2S.866 


28.515 

20,583 
27.077 


30,053 


34.035 


81,000 


67,067 


«7,775 


305,523 


!•  Use  wii<|«e.    (LoîJm  g  jalu  1875.] —  On   a   fait  tahrrv  «l'as  aalarisqoa  U   mom  àt%  tommnnn  f«i,   ayant  ana  popuUtua 
35JMia  i84i. 
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îî 


II 


rorvLATioii 


r. 

V. 

z: 

V. 

r. 
r. 
r, 

r. 
s*. 

1'*. 

!'•. 

1'-. 


3-. 


2*. 


316,866 

6|8,65S 

384.660 
478,471 

903,081 

306,410 

510,471 

284,688 
787,012 

410,d88 

473,383 
361,084 

703,538 


461,651 

026,875 

203,868 

337,208 
572,145 


NOMS 
(loi 


Con^M I 

C8tt.4'Or..| 


CUUUoiHt-S, 

UmhtXÏ:... 
Lanaioa . . . . 


Dr6««.  ...| 


FiaiiUre.  . 


AndineoBii*  < 
Botttf-de-P., 

Bnmêj.  ... 

|>oBt.A«dMi« 

CkâtMadn. 


CoaMr*«Mi. 
Qaimp«rli,. 


Gard. 


Sûai-6iUf« 

Uiis 

Vig»  (U) 


Gwonae(H.-) 
Gcn 


Gironde...  ' 


Hinoll. 


IU»^t.Vil*« 


Teste  (L*). 


IMderieas*.. 
Cl«nnoai-l'H 
GangM*  . . . , 
'MarMiUaa.  , 


Pnenat  *. . 
Redon 


ladr«-et-L'*.| 


Affenton.  . 
BUne  (U). 
.CUlre  (U) 

AakoiM.  . . 
Chinon.  ... 


Booifoln. 


totde. 


4,070 

4.360 
5,527 

6,328 

6,215 

5,228 

4,840 

7,340 
5,035 

6,863 

a 

6,007 
7,406 

a 

5,016 
4,040 
6.275 


7,260 
6,465 


6,ao 

5.056 
4.552 
4,634 
6,336 
6,356 

6.670 


6,116 
6.458 
4,054 

4,343 
5,078 

6,070 


•«<•- 


•I  6,061  â  10,000  ïutf.i*). 
PopnU'ion 


le*  vlSee. 


Diaan 

Guinfemp. . 

AfeboMon.  . 


4,807 

4,302 
5,218 

5.305 

4.100 

4,516 

4,123 

5,788    Unvier». 
5,763    IWnon. 

51602 


Montb^lierd. 
FoaUrlier . 


5,761 
4,864 


6,063 
4,833 
4,361 


4.590 


4,763 


5,048 
4,700 
4,330 
4,370 
5,965 
5,827 

5.441 


Qren.  .. 
lbgoBt4e-Boi. 


Beeneeire.  . . 
BoMèfoe.  . . . 
QnnAC{l»y 


Anck. 


(U), 
Ceadérea.  .. 
Talence.  .  . . 


Agde».. 
I^dire* 
^nnel. . 


âaiat-Meb. . 
Seiot-Senron 
titr* 


5.503 
5,134 
4,263 

4,343 
4.124 

4.673    ^iroa., 


lolde. 


8,688 
7.056 

6,565 


8.810 

6.845 

11,826 

0,840 
7,737 

8.548 
8,030 

7,141 


8.676 
8,673 
L3,14I 


11,721 

7.740 
8,173 
8,433 
7,647 

7.034 
8,041 
6,333 


9.620 
11.090 
8.028 


11.806 


8,032 
7,041 

6,141 


8.417 
6,367 

9,183 

0,149 
6,460 

7.704 
6,034 

6.364 


7,638 
8,06« 
7,15r 


0,273 

7,671 
8.173 
8.432 
7.64T 

6.33C 
7,745 
6,034 


0.227 
9.670 
7,528 


7,98« 


Brive 
Talle 

Beau 

Berge 

Roaim. 
ÉTveax.. 

DoaanMa( 

IlorieU. 

Qalapir. 


B^.  .. 
Libonrae. 


lieoadaa. 


toule. 


14,500 
16.561 

13,260 


13.449 

m 

14.410 
1S.»40 


10,031 
14.704 
14,M1 


10,530 
16.475 


18,441 


iiau 

13,SftI 


10,11 


18.3A5 
10.$â 


10.881 
M. 


10,531 
13.» 


10.^ 


<^)  Ln  commaaee  d'aae  popnUUoa   «ggloaiirée   sap^rieore    ï    10,000  âmce    s<«at  oUigetolreaent   lonaiieee  «a    H|hm  ^ 
•gfloniMe  iaftrienre  à   10,000  âmes,   ont  edopti  roloaUireinent  ce  ni4ine    régiae  en    verta  dee    loU  de»  ai   wmH  i83t  et 
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COMMUNES 

»■  l»,l»l  k  90,000  lus. 

DB  20,001  ) 
Nom* 

L  30;000  Ubs. 
'     Popolttion 

DB  30,001 
,No«a 

À  50,000  Int. 
PopaittioB 

»B  50,001  llIBB  Wt  AV-DBUOt. 

Noms 

Pop«ittioii 

Nom» 

Pl^nMioa         1 

^TtttM. 

totii*. 

•gglo- 
méré«. 

dotTilfes. 

toiab. 

..Hlo. 
mério. 

d^  vOkt. 

- 

toUlo. 

• 

•gglo. 
mMe. 

^M  viUet. 

loUle. 

miré*. 

Pîjo...... 

58,104 

5^673 

1 

S'-Bri««c.. 

10,461 

13.254 

PMgneox.. 

28,734 

28,020 

Béiaaçoa.  . 

48,287 

37,086 

Val^ikM,.  . 

22,306 

19,970 

ClurtrM... 

10,433 

10,087 

Cl 

• 

BrMi 

62,043 
66,513 

69,041 
63,626 

AlaU 

23,728 

• 

18,333 

• 

Ntmos.  .  .. 

m 

4 

• 

« 

• 

ToobaM... 
Bordeaux . . 

140,132 
242,269 

126,633 
237,734 

B^xler» 

Cflle 

42,694 
34,916 

39,655 
34,554 

MoBtptlUar, 

62.135 

58.380 

Fovgèrw... 

17,621 
20,503 

16.781 

Rennes. . . . 

59,040 

54,919 

iy,132 

• 

• 

23,036 

21,033 

r 

49,585 

46,024 

Tour» 

5^,283 

51,283 

Vienno.... 

Gfenoble... 

a  Uia  aaui^  (Wjia  9  ivûi,i470,)   1—  On   |i  fatl  mîvm  d'aa  Miâriaqaa    la  nom  daa  oOBMKuoea  qui,   ayant  «m-  popnlalioa 
i5  jaÏB  1841. 
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51 
s: 

S'a 

|l 

II 


1~. 

2-. 


p« 


273,029 

297,S42 
280.398 

616,227 

310.735 
643,263 

377.718 
253.885 
205,360 

135,527 
518,580 

513,815 

434,602 
243,533 
332,387 
444,150 

202.253 
544.470 


NOMS 
MBrrj. 


M  4.000  À  6,000  ÂMM^i'. 
PopvlttioB 


Noms 
èm  tIUm. 


Jora. 

Landes  . . . .  | 
Loir-«U]lMr.  I 


MOTM..  . 

Poiifwy. 
Salins. . . 


L»Irf. 


Loîw  (H--) 
Loire  Inf*.. 

Loiret 

Ut 


Chsmbon  (Le) 

Clurlien 

Chsaelles.... 
bîeex. ...... 


Brionde. . . 
Chatesakriant 


Briare.  . . . 
Pithiviers.. 


Lot-et-Ga- 
ronne. . . . 

Losère I 

Maino-ot*L.  \ 


Figeae* 

N^rac 

Tonaeins. . . . 

Vanrejols. . . . 
Mende 


Manche. . . .  /  Tslognes 


Marne 

ManMCH"*-); 


Ay 

Sésanne . 


Mayenne. 


Meorlhe 
Moselle 


Seccarat. . 


Mease. 


Îleccarat 
SaintNii 

à  ComnMrey. 

•I  tif»? 

(  S*-Miliiel.. 


Wlian..{^"~y" 


Bfnaeboat. , 


totale. 


5.105 
4.300 
5.505 


8.028 
5.045 
5.461 
6.141 

4.828 

6.403 

6,306 
5,206 

6,528 

6.778 
7.000 

4.438 
6.458 


5,450 

6.654 
4.521 


5.602 
5.250 
4.800 

4,040 
5.08« 
4.011 

5.700 
6,858 


nérée. 


4.025 
4.053 
4.820 


4,862 
4.682 
4,330 
4.419 

4.732 

5.340 

5.303 
5.115 

4.018 

4.254 
4.877 

4.187 
5.580 


4,513 

5.127 
4.472 


5.182 
4.729 
4.778 

ai.684 
4.828 
4.836 

5.071 
5,240 


»B  6.001  À  16,000  lut*  H). 
Popalation 


Nonu 
dea  TiUas. 


DAle 

Lons-le<6aBB . 
Sainl-Clattde. 

Daa» 

Monl-de-Mars. 

IVonioraatin . . 
VendAme. . . . 

MaatbriaoB  .. 

Gien 

Montarfis . . . 

Mannande. . . 
Villeneave . . . 

Avraaehea . . . 
Goataaees  . . . 
Saint-U 

Vitry-le-Fran* 

Langres 

$'«Diaier 

CUt.-Gontier 
Moyenne  . , 

Toal 

Pontivy.  . , 


totale. 


11,408 

10,086 

0,307 

0,027 
0,700 

7,236 
8,556^ 

6,226 


8,317 
0,780 


0,300 
12.048 


7,580 
7.380 
0,180 

7,310 


7.803 
12.577 

7,213 
8,445 

8,643 


8,205 


mérda. 


0,818 
0,003 
8,344 

8.403 
8,713 

6.473 
6.882 

6,022 


6,867 
0.780 


6.207 
8.48U 


7,550 
7.380 
6.977 

7.272 


7,014 
0,476 

7,213 
7,386 

8,233 


6,270 


M  10,001  À  15,000  iyiUA, 
Pepnlatloo 


NooM 
das  villes. 


Firminy , 

Riva-damier 

S'.Chamond 

Gkantenay. . 

Cakors 

Cholet 

Saanior. . . . 

Grantilla.., 
Ckaanaont . . 
Ponl4-Mons. 


Verdan.  ; . . 


toUle. 


14,302 
12,060 
14.590 


13,801 


12,874 


14.087 
13,202 


10,460 


11.110 


10.654 


13.240 


C  Les   coninianes   d'ane  popnUlion   aggloméra  sapiriaare    à    lo.ooo    4aiAe   sont    oUigataireniant   sonnsisas  an    râgiaaa    da 
affloasMa   ialarienre  •    lo.ooo  ânMs,  oat   adopta  volontairanaat  ae  asinie  rigine  en  vertn  das  lois  dea  ai   avril   i83«  cl 
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COMMUNES 


lot«l«. 


in«ré«. 


oi  30^1  ï  0O,<I0O  iMt. 


Non» 

des  «ij 


P^olattoa 


toi«k. 


Blois 


U  Pny. 


Agea. 


19.783 


10.010 


30,381 


17.567 


16.640 


18.463 


RoAiine.  . . 


S'-NM«ire . . 


aO.744 


29.406 


2«,3Ô0 


34,732 


Clivrboarg. . 


91,139 


91.125 


Epcmay  .  • . 
ChiknB. . . . 


LnofvîUe . 


Bw-le-DM 


Vanuc*  • . . . 


17,952 
19.639 


17.166 


16.048 


17.072 


17.843 
19.630 


16.530 


19.931 


15.193 


Uval  . 


ZCuW^ 


34,195 


S*-Eti«aar.. 

NanUi 

Orl.B*.... 

Aag«ri. . . . . 
Rf im<.  . . .  • 

Nincy 


138.136 

113,733 
56.902 


117.462 

106.591 
54,270 


64.552 


98,107 


75.590 


63,391 


95.620 


75,572 


L^ricnt. 


35,671 


34,620 


la  tu*  «ù^«.  (Loi  dm  9  jaia  i87â>  J  —  On  •  fait  saivre  d'an  Mtim<p9  \*%  non»  d««  eommaiiai  qui.  ayant  aoc  popalafion 
9â  ^uin   i84i« 
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(M  Lm  eoMmviiM    d'aac   popoittioa  tgglMnM*   sopMcnro  I    i<y,<k>0    âJhes    sont    obUgaloiremml    ■ovonfoe*  «o    rifioM   4t 
ftgglomiré*   inrén'enre    à    10,000  âmes,    ont    tdopti    volonuirameat   e«  aéme  ri^ai«   «n   Terto  des    lois  des  aierril   i839   el 
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COMMUNES 


»S  50.001  Ins   BT  AIM>B««Ot. 


d»8  vUlei. 


m»U. 


Bet^vaU. 


B«Uprt.  , . 


Neir«n. . 


Denain  . . . . 


18.2M 


16,60S 


KrmanUir—, 


Doaai . . . 

VaUACtMMM 


23,003 


17,283 

25.500 
25,878 


22,319 


20.100 

20,123 
21,000 


l>wik»n|uc. 


37,700 
04,191 


37.752 
47,253 


iUaba 


100.«W 
114,180 


140,078 
104,454 


IMOA 


10.07» 


S^-OmM* . . . 


18,007 


17,806 


AlTM., 


20,007 


90,007 


CUraiiMii-F' 


44.340 


41.060 


44,340 


30.014 


CdbU^*-P'« 


55,401 


5I.05Ô 


18.122 


BayoMi* . 
Pa» 


Tarb«a  . . . 


Parpignan 


17.040 


24.802 
20,014 

20,068 


22.082 
27.832 

20,305 


31,432    25,167 


la  taxa  «a^iie.  (  L«  éa  §  j«hi  1875  ),  -«*  On  a  Ml  Mim9  é'ma  ttMfm  le»  «mm  àr*  ta—i—ai  ^ ,  ayaal  «M  popalatloa 
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s*. 


2*. 


2-. 


806.737 


880,866 


610,523 


429.737 


263,297 


268,267 


3.141.595 


839,876 


356.709 


RliA««.. 


\^r:: 


I 

S«4m(H**-)|   Lare. 
f    Lui  en  il 


Savoie, 


Sevoie  (H") 


/    Areveil 

Chempigay. . 

CUmart 

Fontenay-  ••  - 

Bob 

Nanterre .... 

Seioe (   Noiiy-Ie-See  . 

Perreax  (Le). 
Sainl-Maariee 


I 


Seiae  •  lofé- 
rieure. 


I 


Seine- 
el-Mame. 


Boi«-GaiiUa"*« 

Devine 

En 

GravUle 

LîHebonne  . . 
Moativilliers. 

Senvie 

Ti^pori  (Le). 

Conlommien. 
Legny 

N. 


miÊBÊiaBÊmÊÊmssssaBm 

ni  6,001  A  10.000  ïuu  '.».      |     9%  10.001  X  15.000  Xmn. 

Popnlotion 
Nont 

*-•  villes. 

toute. 


4!8ÔÔ 

■ 

4)528 

m 

6.017 
4.690 
4.785 

5.848 
4,594 
4.498 

4.655 

4.408 

• 

■ 

5.108 
4.904 
5,921 

■ 

4.492 
4.687 
6.332 

* 

5.895 
4.532 
5.210 

• 

5.803 
4,399 
4.900 

5,173 
6.393 
5.772 
6,662 
5,611 

• 

4.694 
5.056 
5.698 
5.928 
5.611 
• 

5.242 
5,245 
«,460 
7.489 
6.500 
5,185 
6,405 
4,560 

0 

5.081 
5.245 

4.267 
4.865 
5.705 
4.337 
5,712 
4,297 

5.^85 
4.735 
4,^41 

4,432 
4.657 
4.422 

(•laîre-Coire 

Ralliât 

# 

Ycsonl 


lIontceen«le>- 
liinee. 


teFUcbo. 


Anneev. 


ilfortTilU, 
Bag  aolet . . 
Cboi»y>U-Roi 

i"y 

Les  LtJfts, 
Mais-His-AIfo'* 
MaUkoff 
Nogent . . 
Pr4-Saint-Gef^ 
vais  (Le).. 
Snresncs 
Vaaves.. 
?Jlry... 

Darn^lal 
Tvetot. . 


Ifontereaa 
Prorias . . . 


8,671 
7,893 

7.6U 
7.84# 

• 

• 

8.538 

8.4lé 

19.080 

6,14$ 

m 

9.214 

7,340 

• 

• 

9.735 

9,1  If 

7.965 
6.124 
8.145 
9.571 
6.156 
7.161 
8.928 
8.047 

7.736 
6,124 
8,12t 
9,57| 
6.141 
6.846 
8.921 
8,047 

8.054 
7.80O 
6,035 
6,908 

8.051 
7,800 
6,036 
6,8*8 

6.389 
7,144 

6.301 
6.531 

■ 

• 

- 

■ 

• 

• 

" 

• 

7,624 

7.431 

7,395 

7.036 

• 

GÎTors. . 
Tarare  . 
Villefruiche 


Antnn. 


Ckambénr 


Ckareatea 
GentiUy. 


Bolkoe  . . . 
Caadckec  . 
F^mp... 
Petit  •  Qné 

»aiy... 

SoUeville... 


Fontaine  • 

blean... 

Meanx.... 


10.792 
12.184 
12,046 


12.901 


16.103 


14,456 
11,600 
11.638 
10,256 


11,878 
10,421 
13,430 

10.657 
14,482 


10,923 
11,479 
10,269 


(')  Las  eoaiattaes   d'ane  pepaUliea 
affloBér^    inHrieoTe   à    10,000    âaiei 


tgg/iMmMé   tmftêr'itmre  à  10,000    iÊmè»  soai  oUigaloirtiMriit  loaaiûei    sa  rfgiaio  ^  la 
ont    adopta    votoaUtrcmeal   ce   aiéoie    rcgiae  ea  Yorta  de*  lois  il«s  11    avril   i63«  et 
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COM 

MUNE^ 
k20,00# 

• 

"1 

-] 

M]M>01 

;..] 

»B  90,001  130.00«  Ans. 

»|30^] 
fions 

k  50,000  iMM. 

DB  50,001  ins  BT  Aii-»B«fto«.     1 

NoiBB 

Pop-I 

tUon 

Nomt 

Popo'eUoa 

Non» 

Popfktioa 

do»  vitlos. 

loUlo. 

mirôe.' 

^••«Ulos. 

l»Ulo. 

^ 

le.  «iUos. 

lotele. 

mMe. 

de»  t!i:e«. 

totale. 

^^ 

Villoarliurac 

17.063 

16,131 

• 

• 

Lyon 

416,029 

375,979 

Cr««tol(U^ 
MieOD 

28,229 
17.180 

18,061 
16,104 

Cbmloa.... 

22,974 

22.582 

' 

■ 

toM.M... 

51.405 

r.275 

As«U-M... 
Colombo».  . 
Coarbf%oio. 

''■7 

Palo«ax  . . . 
Soiot-MMr. 

19.141 
18.680 
16.150 
19,830 
17,505 
17.063 

19.ni 
18.680 
16,150 
19,830 
17.505 
17,053 

AobcrvilU''* 
Moatrooil. . 
Neoilly.... 
Paolia  .... 
Sainl-Oaen. 
Viocoanei. . 

24.757 
23.891 
27.351 
21.761 
25.S51 
20.358 

2),757 
23.801 
27.351 
21,761 
25,851 
20.358 

ioalogpe,. 

ÇUcbf 

l?\eIIoit  <- 
Perret... 
5ei»t-DedU 

32.154 
30.601 

39.449 
49,310 

32,154 
30.561 

39.419 
49,276 

Paris 

2.310.232 

2,380,232 

• 

DUppo.... 

Elb^of.... 

21.503 
20.6  U 

21.091 
20.337 

* 

LeHivre.. 
Rooeii 

114,004 
103,680 

114,004 
103.617 

■ 

35  juin   l8 

uç.  (  Loi 
il. 

(lu  9  juil 

»i8;ôO-t 

)a  a.  (t'a 

suivrc  d 

UD  ttlérUiae 

\c$  u  lins 

dei  coa:n 

uoes  qat,  ayi 

at  SDC  p« 

polalioa 
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?? 


Il 


V*. 


628,500 


154,482 


S46,495 


546,739 


NOMS 

des 

DÉPAITB- 


Seine* 
et-Oise. 


LeRaincy. 
Msuons-La- 

filte 

/    MontfDoreoey 

"  Pois»y 

Saint-Gload. . 

VtUeneiiT«-S*- 

GeorgM. . . 

S^TTo*       (   BreMsire. . . . 
(Dmx).      }    P«rtlien«y... 


/    AUmH 

Corbie 

M«nldi<lier. . 

ViUer.  -  Bre 

toDoenx.    . 


206,506 
288,356     V«r 


Orsalhet. 

Tarn l   Gaillao  .. 

Lavawr  . . 


Tam- 
•uGaronoa. 


235,411 

442.355 

544.355 

572.878 

410,106 
344,688 


(1 
58,054,596 


UoisMC. 
Bngaolei 


VaodHae.. . 


Ap».. 

Cavailion.. . 
Partais  . . . . 


Vaad^. 


Vienna  (H»'-) 
Vosges  


Saiot-Janiao. 

Miraaoart. . . 
I    RambanriBars 


Tonne. . 


80  départ'*. 


AvaUon. . . . 

Joigny 

Tonnerre. . . 


175  TÎllea. 


7,324 
5.148 

4,744 
4,363 
5,357 
4.723 

4.978 

4.516 
6,184 

6.143 
4,743 
4,374 

5.580 

7^450 
7.461 
6,192 

8,507 

4,671 


5,637 
0,077 
4,821 


9.295 

4,853 
4,807 

5.054 
5.200 
4.588 


5.671 
5,148 

4,744 
4,265 
4,005 
4,723 

4.260 

4.367 
5.361 

5,041 
4,341 
4,167 

5,537 

4,084 
5,662 
4.008 

5,041 

4.158 


4,200 
4.757 
4,037 


5,887 

4,747 
4.560 

5,440 
5.052 
4,161 


856.181 


Noms 


(lorbeil 

ttanipas. . .. 

liantes 

■aadon 

Fon  toise  . . . . 

Bueil 

^èvrea 


Carmau 


0rafai|n«n. 
tyàrea^  ... 
là  Sayna. . , 

Carpaatran  . 
Orange  .... 


Tontenay-  la- 
Comte . . .  < 

l«nf  on , 

la  Rodia-anr- 
Yon.. . , 

Laa  Sables  - 
d'Olonne. . 


Bemiremont 


135  Wlles. 


PopnUUon 


totale. 


8,047 
8.548 
6.857 
7.313 
7,2^5 
8.717 
6.644 


0.587 


0,177 
14.025 
13,525 

9.673 
9,064 


8,050 
6,361 

9,040 

11,160 


8.001 


1,172,080 


8.047 
8.045 
6.857 
7.258 
7.101 
8.263 
6.644 


8,087' 


7.965 
8.202 
8.836 

7,580 
6,000 


7,154 
6.126 

0.115 

0.905 


7.750 


M  10^1  k  i5,oao  iiM. 


Noms 
^villes. 


Ârgenlanil  . 
S*-GM«ain 


Aibi 

Mata«at. 


Sainl-Dié. . 


Anierre  . 
Sens . . . . 


1.M«.379    70  \ill?a. 


Popnlatioa 


toiala. 


15,102 
12.484 


17,802 
14.151 


17.082 

15.221 
12.708 


047.250 


11,562 
12^98 


I4.21S 
10.578 


14.051 

14,553 
12.734 


843.105 


(')  Les    comoranes  d'nna  population  agglomérée  «unirienra  à   10,000    Imea    sent    obligatoiroineal  aonmises   an    régime    de  la 
aggloméra  inAriaore    à    10,000    âmes,    ont    sdopta    Tolontairement  ce    même  régime  «n  verto  des  lois  des  ai  aTTÎl  i83s   et 
(*)  Non  compris  la  Corse  dont  la  population  est  de  988,596  habitants. 
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COMMUNES 


»■  15.001  A  30.000  iMU. 


Noma 
é—  villes. 


totale. 


nUrW. 


•I  20.001 1  M.OOO  lau. 


Nom» 
6m  ville*. 


totaU 


OB  30.001  À  50.000  JtHM. 


N«iii» 

49t  vîUm. 

IMaU. 


•gglo- 


Niort  . 


Abb«viU«.. 


CtUtf 


MoaUab«D . 


18.101 


24.086 


23,504 


18.022 


19.126 


16.732 


ChâUllerault 


fipiaal 


ltt,828 
18,083 


15.418 
17.191 


y«r>aUI«s . 


20.0g4 


20,082 


Avigni 


Poiiiort. . . . 


32.007 


28,884 


40.712 


40.387 


A«i«»t. . 


tovlM. 


37.56U 


31.016 


LimogM. .. 


78.477 


70.892 


61.037 


00.414 


05.772 


60,800 


SQtîIIm.     739.734  077,512     31  tUIm.     791.960  740.470     21  WHw.      883.588     823.828       26  vili«t.     5,340.9)15.077.097 


U  Uxe  aiiiq««.  (Lot  do  )  juia  (875.)  —  On  •  fait  aviTr*  d'«n  aaUriM|««  les  noms  do»  commata»  t[ù,  ayant  nn«   popmlaiion 
>5  jain  i84i* 
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LES  CONTBIBUTIONS  DIRECTES 

ET  LES  TAXES  ASSIMILÉES. 

Situation  au  i''  mai  1892, 

Comparaison  des  évaluations  avec  les  râles  émis. 


DÉSIGNATION  DES  PRODUITS. 

ÉVALDATIOvNS. 

RÔLES  ÉMIS. 

EXPLICATION 

DIS    OIPPélKlGIS. 

Budget  sur  ru-     ConlrUMitioiu  dÎMcUi 
Totaux 

433.957.908* 

429.005.600' 

L«  Jiff(jr«nc«  repr&cnta  !c  pro- 
Jait  dis  Tt]f  rMtaat  à  émetlrc 
à  divtrM»  ^poqoM  de  l'amipe. 

433.957.908 

429.005,600 

372.217,220 

,1' 

371,8  W,600 

37?.2I.7.?e6 

?7U8 19,600 

soe.ns.is/i 

800;825.200 

Comparaison  des  recoavrenvenU  effeclués  avec  les  douzièmes  échus. 


DÉSIGNATION   DES  PRODUITS. 

(  Badg«t  «rdiiuâre  •l  kud«t  mu  resaoorcts 

ipiciaUf.} 

DOtiZIÈMETS 
iciiCs. 

RECOUVRE. 
MEKT5. 

,  Dirr>.BE^C|S  AOX   RKCOUfftBMEKTS        1 

par  rapport  nut  dontiè mos  rchu».      | 

Augmentât  ioat. 

Diminnliois. 

Contributions  directes 

200.206.300' 

166,500.200' 

//  ' 

33.706.100' 

Taxes  assimilées  ^*' 

Totaux 

200,206,300 

166,500,200 

" 

33,706,100 

£q  Mollir  «ox.'fettHivremenU. 



•    33,706,100'      ■          il 
0  dotu.  50.                  Il 

Évaluation  en  douzièmes ., *....,...• .»*. 

■' 

Comparaison  des  recouvrements  de  1892  avec  les  re 

couvrements  c 

le  1891. 

DÉSUiNATION  DES  PRODUITS. 

(  Bodget  ordinaire  «t  badgol  «or  ressonrcot 

*p4oUlf..) 

RECOUVfl 
OB  1899, 

EMENTS 

DB  1891. 

EN  PLUS 

BK    1893. 

EN  MOINS 
BX  189s. 

Cofltrîbuiîons  directes 

16'6,500,200' 
il 

154,3'iri,800' 

12,155,^(00' 
II 

If 

Taxes  assimilées  «w^ 

Totaux 

166,500,200 

I5'i,344,800 

12,153,^|00 

II 

En  PLUS  aux  recouvrements 

rie  1 890  ....  4 

17,155,400'                 1 

Comparaison  des  frais  de  poursuites  de  1892  avec  ceux  de  1891. 


DESIGNATION  DES  PRODUITS. 

(  Rtfcoatrsmtals  do  toalo  nfetnio  oBocla^ 

anr  Xom  les  cxtreieos  en  conrs.  ) 


Conlnbntiott9  directes  etUJxcs  assimilées 

PropttrtSon  entre  les  frais  de  pwmutoB 

ot  Ici  recouvrequents. , 


FRAIS  DE  POURSUITES 

EK    1893.  BX    1891. 


^305,100' 
lfr.63p.0/00 


286,800* 
lfr.6rip.0/Q0 


EN  PLUS 

EX    189s. 


18,300* 


EN  MOINS 

KX   189s. 


ofr.oip.oyooj 


t*)  La  présente  situation  ne  comprcud  que  les  contributions  directes,  attendu  qae  les  rôles  relatifs 
lUx  tojMt  msmamUéw  ne  sont  pas  ertcofe  ^h'tfftns  tous  iesf  départements. 


BULL.  DE  SI  AT. 
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LES   REVENUS   DE   L*ÉTAT. 


Les  tableaux  que  la  Direciioû  g^énérale  de  la  comptabilité  publique  a  in- 
sérés dans  le  Journal  officiel  du  lo  mai  et  que  nous  résumons  ci-après 
(pages  588  à  agi)  font  ressortir,  pour  la  Frane^  ^  rAigérie  réttni^t,  ]m 
résultats  suivants  : 

DERNIER    MOIS   CONNU. 

Dîflfércnce  en  phts  par  rapport  aux  évahrations krjBt;So&  * 

DiSerence  en  plqs  par  rapport  4  1891 2,700,600 

DEPUIS    LE    1*^   JANVIER. 

Différence  en  plus  par  rapport  aux  évaluatiooa^ 30,663, 5oo 

Différence  en  plus  par  itipport  à  i8gi ^  . . .« 55,i7aiioo 

Les  différences  que  présentent,  ea  France,  les  produits  d'avril  1892 
comparés  à  ceux  d'avril  1891  comportent,  de  la  part  des  services  compé- 
tents, les  observations  suivantes  : 

IMPÔT  DB  4  F.  o/o« 
Diminution  de  1,^92,500  francs.  Elle  s'expHqne  par  ce  fliftqae  le  moir  d*avrtt 
1891 ,  pris  comme  point  de  comparaison,  avait  atteint  un  chiffre  exceptionnel  par 
suite  notamment  de  payemefits  très  importants  destinés  à  régulariser  des  hésitations 
qui  s'étaient  produites  au  siijet  de  Tapplication  de  Tarticle  4  de  la.  loi  de  (uuioces 
du  26  décemlbre  1890. 

ENREGISTREMENT   ET   TIMRRE. 

Enregistrement,  •—  Les  produits  de.  l'enregistrement  recouvrés  pendant  le  mois 
d'avril  1892  présente*nt,  coifaparalivement  aux  recettes  d*avril  1891,  une  plus-value 
de  2,298,600  francs,  applicable  presque  exclusivement  aux  mutations  par  décès. 

Timhm.  —  Les  droits  de  timbre  présentent  une  diminution  de  780,000  francs , 

^qui  s'applique  presque  à  toutes  les  branches  de  l'impôt  du  timbre* 

I 

f  DOUANES* 

Sucres,  —  La  consommation  des  sucres  de  toute  provenance  s'est  élevée  de 
; 2 6,652,988 kilogrammes,  chiffre  du  mois  d^avril  1891, a  3 2, 39 1,894 kilogrammes, 
Cet  comme,  en  même  temps,  les  quantités  qui  ont  bénéficié  dune  /éduclion  de 
droits  à  titre  de  boni  de  rendement  ou  de  déchet  de  fabrication  sont  descendues 
de  16,127,180  kilogrammes  a  io,'g&2,783  kilogrammes,  les  recettes  présentent 
une  augmentation  de  3,398,000  francs.  Les  sucres  indigènes  prennent  part  à  ce 
résultat  pour  1,809,000  francs;  les  sucres  étrangers  pour  1^126,000  francs,  et  ceux 
de  nos  colonies  pour  463,ooo  francs.  * 

Marchandises  diverses.  — >  On  constate,  au  contraire,  une  di«iinution  de 
1 ,0 1 2,000  francs  sur  les  marchandises  diverses  soumises  au  régime  des  douanes. 
Le$  perceptions  sur  les  cafés  ont  baissé  de  1,^69,000  francs,  et  il  s'est  produit  un 
déficit  de  1,462,000  francs  sur  les  vins,  dont  les  arrivages  subissant  un  tçmps 
d'arrêt  après  les  importations  exceptionnelles  du  commencement  de  Tannée.  Pour 
ces  deux  articles  pris  isolément,  la  perte  serait,  fiar  rapport  au  mois  correspondant 
de'iSgùde  2,91 1,000  francs.  Elle  est,  en  partie,  atténuée  par  des  excédents  réalisés 
sur  les  céréales,  sur  les  pétroles,  et  sur  les  fniits  <ie  table. 
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CONTRIBUTIONS    INDIRECTES. 

Boissons.  —  Augmentation  de  344iOOO  francs  portant  sur  le»  vin»  et  le»  bières. 
Les  alcools  accusent  une  perle  de  a  1 8,000  francs  dont  il  n  y  a  pas  lieu  toutefois  de 
s'inquiéter,  attendu  que  le  terme  correspondant  (avril  1891)  présentait  une  plus- 
value  exceptionnelle  de  982,000  francs.  En  résumé,  la  situation  du  chapitre  reste 
satisfaisante. 

Sels.  —  Diminution  de  366,000  franc3,  ramen(^e  à  aSy.ooo  francs  par  un  gain 
de  9,000  francs  sur  les  perceptions  de  la  Douane. 

Bougies.  —  Diminution  de  667,000  francs.  Le  terme  correspondant  avait  pré* 
sente  un  bénéfice  anormal  de  660,000  francs. 

Chemins  de  fer,  —  Diminution  de  ^93^000  francs  «  due  à  des  fluctuatîoaft  dân»  les 
dates  de  payement  des  droits  et  aussi  au  ralentissement  qui  »*est  produit  vers  la  fin 
de  û)ars  oans  les  voyages  et  le  trafic  des  messageries,  en  prévision  de  rabaissement 
des  tarifs. 

Sacres.  —  Augmentation  de  1, 809,000  francs,  portée  à  3,3q8,ooo  francs  par  une 
autre  plus-value  réalisée  en  douane.  Ce  clu4>itre  présentait  déjà,  en  avril  1091,  un 
gain  de  3,o35^ooo  francs. 

Tabacs,  —  Augmentation  de  750,000  francs  qui  porte  à  i  ,4a  '7,000  francs  la  plus* 
value  acquise  depuis  le  commencement  de  Tannée. 

Poudres  à  feu.  —  Diminution  de  65,ooo  francs,  faisant  suite  k  iiûe  augmentation 
de  io5,ooo  francs  ei  imputable  aux  fluctuation»  de  Tapprovisionum^t. 

AUamettes.  —  Augmentation  de  aSo.ooo  francs  :  la  phis-value  eât  été  plus  im- 
portante si  les  livraison»  avaient  pu  être  faites  dans  de»  conditions  absolijmsnt  nor- 
males. 


POStES    ET    TÉLÉGRAPHES. 

Postes.  -'^  La  comparaison  des  rteeettes  effectuées  pendant  le  mois  d  avril  189a 
avec  les  évaluations  budgétaires  fait  ressortir  une  augmentation  de  b^TÀoe  francs. 
La  comparaison  de  ces  mêmes  recettes  avec  les  produits  correspondants  de  1 89 1 
accuse  une  diminulipn  de  291,300  francs.  Cette  diminution  provient  de  ce  que  le 
montant  des  sommes  encaiss<^s  k  titre  de  soldée  des  comptes  avec  les  offices  étran- 
gers n*a  été  que  de  i6,o3i  francs  en  avril  189a,  alors  qu*il  s*était  élevé  a 
019,96a  francs  en  arvril  1891. 

Télégraphes,  —  Jm  comparaison  des  recettes  effectuées  pendant  le  mois  d*avrii 
1892  avec  les  évaluations  budgétaiires  fait  ressortir  une  diminution  de  5,900  francs. 
La  comparaison  des  recettes  effectuées  en  avril  189a  avec  les  jM'oduits  correspon- 
dants de  1891  accuse  tin«  diminution  de  iao,aOo  francs  qui  provient,  en  partie, 
de  ce  que  le  moritant  de»  recelles  diverses  et  accidentellr's  n'a  été  que  de 
74t5oo  francs  en  avril  189a ,  alors  qu*il  s'était  élevé  à  iÂa,6oo  fmu»  flo  avril  «891. 

39. 
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BUDGET  DE  L'ËTAJP  (FRANCE  ET  ALGÉRIE). 

EIERCICB    1892. 

RECOUVREMENTS  DU  DERNIER  MOIS  CONNU. 


DESIGNATION 

DK8    rsODUlTS. 


Impôts  direcU. 

Impôt  de  6  p.  qJo 

Ëoregistremnnt * 

'Ilmbre 

Douanes  (sels  et  sacres 
non  compris) 

CoQtributionf  indirectes 
(seU,  sacres  et  mono- 
poles non  compris).. . 

Sels 


Sucres 

Tabacs 

Allumcllcs,  poadres,  etc. 
Postes  et  télégraphes . . . 
Domaine  non  forestier . . 

For^U , 

Produits  divers ,., 

Ressources       exception- 
nelles  

Recettes  d'ordre 


Totaux  pour  la  France. 


Impôts  directs 

Impôt  de  U  p.  0/0 

Enregistrement 

Timbwe ,..«.«». 

Douanes 

(«ontribulions  diverses  . . 

Tabac? '. . . . 

Poudres 

Postes  cl  télégraphes . . . 
Domaine  non  forestier. . 

Forêts 

Produits  divers 

Recettes  d'ordre 

Totaux  pour  l'Algérie. 


Totaux  génkaaix..  . . 
(France  et  Algérie.) 


RECOU- 

VREMENTS 

arncTOBs. 


fnmea. 


EVALUA- 
TIONS. 


RECOO- 

VREMENTS 

de 


frHics. 


FRAtNCi:.  (Avril. 


francs. 


DIFFERENCES 


Ma  aif»o«T 
{«•luations. 


fr«oeft. 


PAS  »APPOaT 

1891. 


fnaa 


16,546,000 
53,835,500 
15,175,500 

30,303.000 


/i8,508,000 

2.210,000 

15,084,000 

;i2,32 1,000 

2,5'ift,/iÔ0 

I5,480.(i00 

1,357,500 

100,000 

70C,r>00 


3,582,900 


236.815,000 


15,152.000 
51,797,500 
15,756,000 

32,612,200 


47,539,600 

2,2'i7,000 
11,500,000 
31.502,000 

2,501.100 
14.939,100 

1,230,000 
163,500 

1,000,000 


3,050.000 


231,990,000 


17.038,5<J0 
51,537,000 
15,955,500 

31,464.000 


49,308.000 

2,467,000 

11,686,000 

31,571,000 

2,316,700 

15,892,100 

913,000 

147,700 

705.400 


2.875,000 


—  0»)6,000 
-h  2,038.000 

580.500 

-  2.309,200 


235,967,800 


968,400 

37,000 

3,584.000 

819.000 

43,300 

541,500 

127,500 

3,500 

293,400 


532,900 


—  1,492,500 
4-  2,298,500 

—  780,000 

—  1,161,000 


—  800,000 

—  257,000 
4-  3.398,000 


4-   4,825,000 


750,000 
227,700 
411,500 
444,500 
12,300 
88,800 


+      707.000 


-I-  2.847,200 


185.500 

12,000 

324.500 

^90,000 

ii72,000 

200,000 

35,900 

60,100 

3)2,000 

140,000 

1«,000 

28.300 

237,500 


ALGERIE.  (Mars.) 

129,100 

18.700 
291,500 
dS7,500 
816,000 
365,400 

33,700 

47*000 
265,509 
133,000 

1 1,700 

67,200 
129,300 


2,622,400 


2,665,600 


125,400 

8,500 

409,000 

350,500 

976,000 

192,000 

34.800 

55,600 

290,600 

116,500 

12,000 

41,500 

147,600 


2,769,000 


56,400 

6,700 

33,000 

38,500 

144jOOO 

165,400 

2,200 

13,100 

47.100 

7,000 

6,300 

38,900 

108,200 


—   43,200 


60.100 

3,500 

84,500 

45,500 

304,000 

8.000 

1,100 

4,500 

13,000 

23,500 

6.000 

13,200 

89,900 


—  146.600 


239,437,400  j  234,655,600 


236,736,800  1+  4,781,800  1+  2,700,600 


r 
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BUDGET  DE  f/ÉTAT  (FIUNCE  ET  ALGÉRIE). 

EXERCICE    1892. 

RECOUVREMENTS  DEPUIS  LE  1*'  JANVIER. 


DÉSIGNATION 
DBS  rmoooiTS. 


Impôts  directs 

Impôt  de  4  p.  0/0 

Enregistrement 

Timbre 

Douaces  (sels  et  sucres 
noo  compris) 

Contribiations  indirectes 
(sels,  sucres  et  mono- 
poles noa  compris).. . 

Sels 

Sucres. 

Tabacs 

Allumettes,  poudres ,  cta 

Postes  et  lélé^aphfs  . . . 

Domaine  uou  forestier.. . 

Forêts 

Produit»  divers 

Ressources  exception- 
nellet 

Recettes  d'ordre 


ToTAt;s  pour  la  France. 


Impôts  indirects 

Impôt  de  4  p.  0/0 

Enregiîatremcnt 

Timbre 

Douanes 

Contributions  diverses . , 

Taba«:8 f 

Poudres > 

Postes  et  télégraphes. . . 
Domaine  non  forestier. . 

Foréte 

Produits  divers.. ...... 

Recettes  d'ordre 

Totaux  pour  l'Algërie, 


Totaux  céirenAUx . . . 
(France  et  Algérie.  ) 


RECOU- 
VREMENTS 
■rntcToés. 


rrtoci. 


EVALUA- 
TIONS. 


frar.ci 


BECOC- 

VREMENTS 

de 

1891. 


francs. 


DIFFERENCE 


PA«  RATMIIT 

•  DX 

^valuAtioni. 


rr*nc4. 


tk%    BArPOBT 
1891. _ 


franc». 


FRANCE.  (Quatre  premiers  mois.) 


33,437.000 

180.470.50(» 

55,011.000 

137,455,000 


183,330,000 

10,343.500 

52,133,000 

131,379,000 

8,365.300 

59,082,000 

3,867,500 

1,097,500 

3,267,100 


10.099.400 


859,237,800 


33.339.500 

176,448,600 

57,166.300 

135.497.000 


177.323.700 

9,397,400 

(i7»riOO,000 

118,641.600 

9,452.100 

57,057.600 

4,435,000 

716.000 

5,550,000 


9,150,000 


839.564.800 


33.835.500 
178,246,000 
56.0W.500 

115,383,000 


181.309.000 

10,064,000 

47,932.000 

119.952.000 

8.789.700 

58,366,900 

3.049,000 

1,149.700 

3,389,400 


8.972,500 


826,508,200 


+      107,500 
4,021.900 
-  2,155,300 

+   1,958,000 


+  6.006,300 
+  946,100 
+  4,033.000 
-h  2,737,400 
^  1,086,800 
-f  3,034,400 
—  567.500 
+  381.500 
I—     382,900 


4-      949,400 


—  398,500 
+  2.324,500 

—  1,058,500 

-f-32,073v000 


+  19,673,000 


1,931.000 

37<^.500 

4,301.000 

1,437,000 

434.400 

715,100 

818,500 

52,200 

122,300 


-f    1.136.900 


-f  32,729,600 


ALGERIE. 

204,300 

67.000 

012.000 

1,057.000 

2,879,000 

328.800 

95,500 
163,600 
886,800 
432,500 

47,500 

86.700 
610,700 


7,771,400 


(Trois  premiers 

144,300 

76,700 
838,100 
993,000 
2.407.700 
494,400 
115,500 
178,000 
866,000 
277,500 

36,200 
104,100 
248,500 


6,780.900 


mois.) 

144,100 

49.500 

993,500 

1,017,500 

2,617,000 

313,500 

99,200 

161.900 

836.300 

322,000 

39,000 

59.700 

375,700 


7,028,900 


60.000 
9.700 

'  73.900 
63,100 

471.300 

165.600 
20,000 
14.400 
30,800 

155,000 
11,300 
17,400 

363,300 


+ 


990,500 


60,200 

17.500 

81,500 

39,500 

262,000 

15,300 

3,700 

1,700 

50,500 

110,500 

8,500 

27,000 

235.000 


-h      742,500 


867,009,200 


846,345,700 


833,537,100  1+20.663,500 


+  33,472,100 
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BVn&Ët  DE  L'ÉTATJAU^RIB  NON  COMPRISE). 

RECOUVREMENTS  DES  QUATRE  PREMIERS  MOIS  DE  1892. 


ENREGISTREMENT    ET    TIMBRE. 

Comparaùon  avec  les  évaluations  budgétaires. 


DÉSIGNATION  DES  RECETTES. 


HECOUVRE- 
MENTS. 


fraucs. 


ÉVALUA- 
TIONS. 


ENREGISTREMENT. 


Trantmîanons  entre  ril»  à  titre  onéreux ... 

Transmissions  entre  vU*  k  titre  gratuit 

Mutations  par  déoès 

Baux  et  antichrèies i . . 

Adjudications  et  marckét,  obligations,  cautionne- 
ments ,  libérations 

GoudaliiiMltions ,  ooUoeations  et  liquidations 

Droits  fixes  proprement  dits 

Droits  fixes  gradués 

Droits  et  demi-droiti  en  sus. 

Droite  de  graffe. 

Droits  d'hypothèque ^ 

Amendes * 

Asfurtnces  maritimes 

Transmissions  de  titres  de  sociétéa 

Perceptions  diverses . .' 


Totaux . 


53,401.500 
7.790,500 

59.027,500 
2.836,000 

13.388,500 

1,313.500 

11,906,500 

3,864,000 

1,266,000 

2i681,000 

2,U0,500 

460,000 

161,000 

20»06ft,000 

270,000 


fruîc». 


53,923,000 
6,894,500 

55.667.800 
2351.600 

13.420,400 

1.176,400 

12,045,000 

4,040,500 

1,194,800 

2,644,806 

1,997,600 

452,600 

160,500 

19»003,500 

275,400 


EN  PLUS 

aïoooraK- 

MIMTS. 


180.470,500  176,448,600 


Bn  PLV8  aux  recouvrements. 


fnncs. 


896,000 
3,359,700 


137,100 


71,200 

142,900 

7,400 

500 

160,500 


EN  MOINS 
•az 


4.775,300 


francs. 

321,500 

II 

H 

15,800 

31.900 

138,500 
176.500 
il 
63,800 


5.400 


753, 'lOO 


4.0?1.900' 


TIMBRE. 


runbredébîlè..| 

Timbre  extraor'? 
dinaire  et  visa.  | 

Droits  d'affichage 

Permis  de  chasse. 

Timbre     débité  [ 

non  sujet  auxj 

décimet ' 


Timbre  extraor-  ] 
dinaire  et  ri 


de  dimension 

spécial   (    Connaissements  . . . 

(mobile  ) (    Affiches 

Actions  et  obligations ........ 

Polices  d'assurances,  bordereaux, 

affiches  «  connaissements ,  etc . 

et  passeports 


proportionnel  (effets,  etc). . . . 
spécial    (quittances,    reçus    et 

chèt^nea) 

/  Rentes  des  gouverne- 
mi'nts  étrangers. . 
Crédit  foncier  (obli- 
gations). . .  i . . . . 
EUets,  warrant»,  etc. 
Polices  d*éssurances ,  abonnem**. 
spécial  (lett.  de  voit.,  récépissés]. 
Timbre  iux  anciens  tarili  .... 
Marques  de  fabrique.. . ...... 


propor- 
tionnel* 


Tôt  AU 


18,044,500 
ri63,500 
413,500 

9,331,000 

1,941,000 
127,000 
289,600 

3,938,000 

5,267,000 
333,000 


1,630,600 

1,621,600 

11,606,000 

5,000 


55,011,000 


18,446,500 
513,700 
389,800 

10,727,500 

1,853,500 
519,100 
306,000 

3,927,700 

5,035,800 

558,900 

.      58,000 

1.562,100 

1,416,000 

11,840,700 

500 

10,500 


57,166,300 


£i  MOINS  aux  recouvrements . 


23,700 

// 

87,500 

II 

10,300 
231,200 


68,400 
205,600 


626,600 


402,000 
50,200 
II 
1,396,500 

d9S,100 
16.500 


9 

225.900 
58,000 


234,700 

500 

5,500 


2,781,900 


2,155,300' 
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BtJBâKT  DE  Ij*ÉTAT  (ALGÉRIE  NON  COUlPRlSË): 

MGOimiEMRNTS  DÉS  QUATRE  PREMIERS  MOlS  DE  1892. 

DOUANES,    GONTRIBUTlONd   INDIRECTES,    SELS,    SUtRES    ET   MONOPOLES. 

Compat^ison  ave^  l<^  énAlnationi  budgétairei. 


wm 


DésiGNVTION  DES  KECETIES. 


RECOU- 
VREMliNTS. 


francs. 


EYALLA- 
TIONS. 


fraiies. 


EN  PLUS 


KICOO- 


Droits  à  rimportation  ( marchandiset  diverses).. . . 

Droits  de  ststistic^e 

Droits  de  lumgatkMi * . . . 

Droiu  divert  tt  recettes  aocessotres. . 
Amendes  et  confises tinn<.« 


DOUANES  (sels  ET  SUCRES  NON  COMPRIS). 


ToTAtox , 


130,568.000 

2.307,000 

2,917,000 

1,366,000 

298,000 


137.455.000 


128,923,400 

2,271,300 

2,684,000 

1.278.000 

340.300 


135,497,000 


Eîi  PLOS  anx  rerouvremeuts . 


f  raocs. 

1,644.600 

35,700 

235,000 

87,000 


EN  MOLNS 

aux 

SSCOQ- 

▼SIMBSTS. 


2.000,300 


franc*. 


42.800 


42,300 


1,958.000' 


CONTlUBUTIONS    INDIRECTES    (SELS, 

Droits     /   Vins«  cidres,  poirés t  hydromels 

vu  les    I   Akool»ets4rtaz«dM  Tins  alcoolisés,  k 

l>oissoos.  (   Bières ...» « . . . 

Stéarines  A  bougies. ...» 

Vinaigres  et  aci<&  aoétlc|iies 4 

Chemins  de  fev  (grande  vitesse) 

Voitures  aittros  que  les  tbomins  de  Ter 

Licences  (boissons  et  vollvios  pubiiqoes) 

Garantis  des  mAli^res  dW  et  aargeat^  »••.».» 

Cartes  à  jooor « 

Amendes  et  droits  sur  acquits  non  rentrés 

Antres  droits  divers  et  recettes  à  difiérents  titres . 


SUCRES    ET    MONOPOLES 

4X217.000 


TOTAOX  . 


9X033.000 

7.566.000 

2,788,000 

829,000 

11,204,000 
1.484,000 
6,076.000 
1,415,000 
716.000 
1,177,000 
9,725.000 


46,409.000 

88.411.200 

7.325,200 

2,852,000 

849,700 

10,985,600 

1,472,600 

5,966,000 

1,399,600 

622,000 

1,099,800 

9,831,000 


183,230,000    177,223,700 


Em  plo*)  aox  recouvrements;, 


NON    compris). 
808.000 
4,621,800 
240.800 


218,400 
11,400 

110,000 
15.400 
94,000 
77,200 


64,000 
20,700 


106,000 


6.197,000       190.700 
6,006,300' 


SELS  ET  SUCRES. 


Seb.... 


Sncr«s. 


de  douanes 

de  contributions  indirectes, 
coloniaux  (  douanes  ) . 
étrangers  (douanes). 


indigènes  (tontributioos  indirectes).. . 


ToTiDx 62,476,500     56,897,400 


6,710,500 
3,633,000 
4,677,000 
3,912,000 
43;544,000 


5,631.000 
3,766.400 
5,000.000 
4.500,000 
38,000.000 


En  PLOS  aux  recouvrements. 


1,079,500 


5,544,000 
6.623,500 


133,400 
323,000 
588,000 


1,044.400 


5,579.100' 


Contribo- 1   Allumettes  efaimicjnes . 

tions      I   Tabacs 

indirectes.  (   Poudres  i  (eu 

Postes 

Tél^raphes 

Produits  de  diverses  ex^ditations . 


MONOPOLES. 

6,180,000 

121,379,000 

2,009,00f) 

49,121,600 

9,960,400 

176.300 


ToTSox 188,826.300   185,151,300 


6,86*2,000 

118.641,600 

2,412,100 

47,306,000 

0,751,600 

178,000 


En  pi.d^  aux  recouvrements. 


2.737.400 

1,815.600 
208,800 


4,761,800 


682,000 

n 

403,100 


1,700 


1,086,800 


3,675,000^ 
■■HMIi 
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BCD&ET  DE  L^ÉTAT  (ALGÉBIE  KON  COMPRISE). 

RECOUVREMENTS  Î>E8  QUATRE  PREMIERS  MOIS  DE  1892 

BNBBGISTRBMBNT   IT   TIlfBRB. 

Comparaison  avec  les  recouvrements  des  qaatre  premiers  mois  de  i89i. 


DésiGXATION  DES  RECETTES. 


RECOU- 
VREMENTS 
01  189t. 


fr«n«s. 


RKCOU- 

vnraiEitTS 

01  1891. 


EN  PLUS 
1  189a. 


EN  MOINS 
À  189s. 


ENREGISTREMENT. 


TransmûdoM  entre  vifs  à  titre  opàvux 

TransmûsioBs  entre  vifs  à  titre  gratuit 

Mutations  par  décès 

Baux  et  antichrèses 

Adjadicalions  et  marchés,   obHgttions,  caution' 

nements,  libérations.  • '. 

Condamnalions,  conocations  et  ïïqatdations 

Droits  fixes  proprement  dits 

Droits  fixes  gradués 

Droits  et  demi-droits  en  sus 

Droits  de  gnfft 

Droits  d*hypothèque 

Amendes 

Assurances  maritimes 

Transmissions  de  litres  de  sociétés 

Perceptions  dirersps 


Totaux. 


53.401,500 
7.790,500 

59U)27.500 
2.836.000 

13,388,500 

1.313.500 

U.906,500 

3,864^000 

1,366.000 

2,581,000 

2,140,500 

460,000 

161,000 

20.064,000 

270,000 


55,625,000 
7,404.500 

55.636,000 
2.729.500 

13,376.500 

1.421.000 

11,465.500 

4,005,000 

1.192,500 

2,545.000 

1.928,000 

422.000 

149,000 

20,086,500 

260.000 


180,470,500    178.246,000 


En  plus  aux  recouvrements  de  189  a . 


fnnes. 


38^000 

3.391.500 

106.500 

12.000 

441.000 
a 
73.500 
36.000 

2i  2,500 
38,000 
12,000 

ir 
10,000 


Craoes. 


2.22S.500 


107,500 

M 

141,000 


23.500 


4.71^.060   2.404,500 
2.224,500' 


TIIIBIIE, 


Timbre  débité.. 


Timbre  extraor- 
dinaire et  visa. 

Droits  d*aflichagc 

Permis  de  châsse 

Timbre     débité  / 

non  &ujcl  aux| 

décimes. ...«»( 


Timbre  extraor- 
dinaire et  visa.  \ 


de  dimension 

spécial  I    Connaissements  .  . . 

(mobile)!    Affiches 

Actions  et  obligations 

Polices  d'assurances,  bordereaux, 

aiBchos ,  connaissements ,  etc. 

et  passeports 


proportionnel  (effrls,  etc.).  . . . 
spécial    (quittances,     reçus    et 

I  Rentes  des  gouverne' 
ments  ctraniçers. . 
Crédit  foncier  (ojbli- 
galions.]. 
Eltcls,  warrants,  olc 
Polices  d'a.ssurjtiiccs  abooncm'*. 
spécial  (  îetL  de  voit.,  récépissi^  ). 

Timbre  aux  anciens  larib 

Marques  de  fabrique 

TOTALX 


18,044.500 

463,500 

413,500 

9,331,000 

1,041,000 
127,000 
289,500 

3,938,000 

5/267,000 
333,000 


1,630,500 

1,621,500 

11,606,000 


5,000 


55,011,000 


17,857,500 

483,000 

384.000 

9,907,500 

1.866,000 

34,500 

313,500 

3,983.500 

5,113,000 

864,000 

54.000 

1.615,000 

1.500,000 

12,073,500 

9,000 

11,500 


56,069,500 


En  hoixs  aux  recouvremenb  de  189a. 


187,000 
29.500 


75,000 
92.500 


154,000 


15,500 
121.500 


19,500 
576,500 


^.000 
45,500 


531,000 

64,000 

I» 

467.501 
9,000 
6,50a 


675.000 
T,058, 


1,733.5005 
500^ 


Digitized  by 


Google 


—  593  — 
RECOUVREBi£NTS  DES  QUATRE  PIVEMIERS  MOIS  DE  189S. 

DOUANES  «  GONTRlBUnOllS  INDIRBCTB»,  SELS,  SUCRES  ET  MONOPOLES. 

Comparaison  av^c  les  recouvrements  des  quatre  premiers  mois  de  1891. 

moBÊÊmÊÊBmamammÊmBÊBmtm^ 


DESIGNATION  DES  RECETTES. 


RECOU. 
VREMENTS 

•1  189a. 


RECOy- 

.VREMENTS 

•I  1891. 


DrdlU  à  rinn^KirtatioD  (marchandises  diverses). 

Droîts  de  sUti^lique 

Droits  de  navigation , . . 

Orclts  divers  et  recettes  accessoires 

Amendes  et  ÏDonfiscations ., 


francs.  fraoM 

DOUANES  (SKLS  ET  SUCRES  NON  COMPRIS}. 

130,568.000 
2,307.000 


EN  PLUS 
À  1899. 


Totaux 137,(i55.000    115,383,000 


2,917,000 

1,365,000 

298.000 


108,82-2,000 

2,217.000 

2,681.000 

1.318,000 

365,000 


En  plus  aox  reçoovrements  de  189a. 


francs. 


21,746.000 

00.400 

236,000 

47,000 


EN  MOINS 
X  189s. 


francs. 


47.000 


22.119,000         47,000 

HôtCôo? 


CONTÏtIBUTIOMS  INDIRECTES  (SELS^  SUCRES  ET  MONOPOLES   NON  COMPRIS) 


Droits   f   Vint,  cidrea,  poires,  hydromels 

sur  les  I   Alcools  et  aurtaxe  des  vms  alcoolises. . 

boiaaons.(    Ricroa.... 

Stéarines  et  boagics 

Vinaigres  et  acides  acétiques 

Chemins  à<^  fer  (grande  TÎtesse) 

Voitures  autres  que  les  chemins  de  fer « . . . . 

Licences  (baissons  et  voitures  publiques). ...... 

Garantie  ûv* matières  d*or  et  d argent.. . . .  ^ . .    » 

Cartes  à  jowr ♦ . . . . 

Amendes  et 'droits  sur  acquits  non  rentrés..  * . . . . 
Aute«s  droits  divers  et  recettes  à  différents  (ilrcs 


ToTAix 183.230.000    181,309,000 


47.217.000 

93,033,000 

7,566,000 

2,788,000 

829,000 

11,204.000 

t.484.000 

6,076.000 

1.415.000 

716.000 

1.177.600 

9.725.000 


46.782.000 

91.844,000 

7.033.000 

3,423.000 

773.000 

11.094.000 

1. '189,000 

6,028,000 

1.452,000 

688,000 

1,076,000 

9,627,000 


Eif  PLcs  aux  recouvrements  de  189a  , 


435.000 

1,189.000 

533,000 

il 

56,000 
110,000 

tt 
48,000 

H 

28,000 

101,000 

98,000 


635,000 


5,000 

II 

37,000 


2,598,000       677,000 


1,921,000^ 


SBLS  ET  SUCRES. 


Scia., 


Sucres. 


de  douanes , 

de  contributions  indirectes , . . 

coloniaux  (douanes) 

étrangers  (douanes) * . . 

indigènes  (contributions  iadirectfs). 


Totaux 62,476,500     57.996,000 


6.710.500 
3.633,000 
4.677,000 
3.912.000 
43.544,000 


6.271.000 
3.793,000 
4,523,000 
2,700,000 
40,709,000 


Enplos  aux  recouvrements  de  i^O^. 


439,500 

154,000 
1,212,000 
2,835,000 


160,000 


4,640,600       160,000 
T480,500^ 


Contribu- 1   AHumettes  chiiâîqucs. 

tiona     I    Tabacs  .  ; 

indirectes.  (   Poudres  fi  feu. ..... . 

Poètes , 

Télégraphes 

Produits  de  diverses  exploitations . 


MONOPOLES. 

6,180,000 

121,379,000 

2,009,000 

49,121,600 

9,960.400 

176,300 


ToTAcx 188,826.300    187,108,600 


6,382,000 

1 19,952,000 

2,276,000 

48,340,800 

10,026,A)0 

131,700 


Eh  plps  aux  recouvrements  de  189a. 


2,252,400 


/* 

202,000 

,427,000 

II 

II 

267,000 

780,800 

II 

II 

65,700 

44,600 

// 

534,700 


1,717,700* 
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DiaSCTION    oiïdBÀLE   ft&S   GQNTAIBUTIONS    IMDIEfiGTftS. 

LES  FABRIQUES  DE  SUCRE  ' 

ET  LEURS  PROCÉDÉS  DE  FABRICATION  PENDANT  LA  CAMPAGNE   1890-91  (•>. 

Pendant  la  campagne  1889-90,  la  prodaction  du  sucre  avait  atteint 
699,365,805  kilogrammes,  chiflb^  sans  précédent  et  supérieur  de 
286,8â2,36â  Lilogrammes  à  celui  de  1888-89. 

En  1 890-9 1,- la  production  est  deaceodue  à  615)943,193  kilogrammes, 
en  diminution  de  84,123,682  sur  celle  de  1889-90.  Cette  moins-valu£  est 
d'autant  pliis  s^sible  qn  une  surface  beaucoup  plus  considérable  avait  été 
consacrée  à  rensemencement  :  2 2 1,695- hectares  au  lieu  de  19 1)348.  Due  en- 
tièrement à  la  mauvaise  récolle,  elle  justifie  pleinement  les  appréhensions 
qui  s'étaient  manifestées  dès  le  début  de  la  fabrication. 

La  situation  avait  alors  vivement  préoccupé  les  pouvoirs  publics*  Elle  fut 
même  jugée  assez  grave  pour  décider  les  Chambres,  sur  la  proposition  du 
Gouvernement,  à  voter  la  loi  du  29  juin  1891,  dont  Téconomie  a  été  in- 
diquée dans  le  Bulletin  dettattstiqueén  mots  de  septembre  suivant. 

La  récolte  a  laissé  à  désirer  comme  quantité,  et  encore  plus  comme 
qualité.  Le  rendement  moyen  cultural  «vait  été,  en  1889,  de  32,364  kilo- 
grammes par  hectare;  en  1890,  il  est  ressorti  à  29,319  kik^rammes  seu- 
lement. D*un  autre  côté,  Tinfériorité  saccharine  de  la  plante  se  trouve  attestée 
par  uoe  diminution  sensible  sur  le  prix  moyen  payé  à  la  culture ,  2  4  fr*  7  6  cent, 
par  tonne  en  1890  contre  3o  fr.  98  cent.  Tannée  précédeiÀe,  et  par  la 
faiblesse  imprévue  du  rendement  industriel. 

Abstraction  faite  des  fabriques-distilleries,  dont  la  production  en  sucre  ne 
contribue  que  pour  une  très  faible  part  à  l'importance  de  b  production 
totale«^—  1,492,268  kilogrammes  sur  6i5,242,i23  en  1890-91  — et  pour 
lesquelles,  à  défaut  du  pesage,  la  prise  en  charge  étant  basée  sur  le  volume 
et  sur  la  densité  des  jus,  les  quantités  de  betteraves  ne  sont  portées  que 
par  évaluation  dans  la  colonne  3  du  taUeau  II  ci-après,  il  a  été  mis  en  œuvre 
6,473,944,865  kilogrammes  de  betteraves  qui  ont  produit  6i3,743,495  ki- 
logrammes de  sucre. 

Le  rendement  effectif  de  la  plante  ressort  donc  à  94  kilog.  800  gr.  par 
tonne  :  il  est  inférieur  de  10  kilog.  3o  gr.  k  celui' constaté  en  1889-90 
(io4  kilog.  83o  gr.),  et,  d'une  manière  générale,  il  caractérise  un  mouve- 
ment de  recul  des  plus  prononcés  dam  la  qualité  de  la  plante. 

Il  faut  remonter  au  delà  de  la  campagne  1887-88  pour  rencontrer 
des  cours  plus  dépréciés,  et  un  rendement  industriel  plus  faible.  Pour 
s'en  rendre  compte,  il  suJBGt  de  consulter  les  renseignements  ci -après, 
reproduits  d*après  le  Bulletin  de  statisfi<iue  et  qui  indiquent,  pour  chaque 
année,  depuis  la  campagne  i884-85.,  qui  a  suivi  la  proihulgation  de 
la  loi  du  29  juillet   i884,  le  prix  moyen  payé  à  la  culture  par  tonne  de 

t»)  Voir  les  Balleùns  de  septembre  1891  ,jum  1890,  mars  1889,  mars  i$88,  mars  1887» 
avril  1886,  février  i885.  janvier  1884,  février   i883  et  avril  i^Sa, 
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betteraves  et  le  rendement  moyen  en  sucre  de  la  plante,  par  lonne  également. 


CAMPAGNES. 


1885-86 
1886-87 
1887-88 
1888-89 

11889-90 
1890-91 


PRU  MOYÂN 

PAft   TOMItl, 


19  08 

22  73 

23  97 

20  26 
27  55 
30  98 

24  76 


RENDEMENT 

MOTM    IV    «OOlil 

par  tooae. 


kîlogr.    gr. 
72   740 

81  180 
88  720 
95  370 
97  700 
104  830 
04  800 


Sans  doute,  pendant  les  campagnes  i884'85  à  iSSô-Sy,  les  moyennes 
annuelles  ont  été  phis  faibles  que  celles  de  la  campagne  1887-88,  prises 
pour  terme  de  comparaison.  Mais  il  est  à  remarquer  que  c'est  réellement  à 
partir  de  cette  dernière  période  qi:ie  la  loi  du  29  juillet  i884f  modifiée 
quant  au  taux  du  rendement  légal  par  celle  du  4  juillet  1887,  commença  à 
produire  ses  pleins  effets.  Jusque-là,  l'abonnement  avait  été  facultatif;  d'un 
antre  c6té,  le  taux  do  rendement  avait  varié  avec  le  mode  adopté  pour 
Textraction  des  jus.  A  partir  de  1887,  Tabonnement  devenant  obligatoire, 
le  taux  de  rendement  1^1  augmentant  et  devenant  uniforme,  quel  que 
fût  le  mode  employé  pour  Texlraction  des  jus,  les  fabricants  ont  dû,  pour 
pouvoir  faire  face  aux  exigenees  de  la  situation,  améliorer  leur  outillage, 
substituer  notamment  aux  presses  des  divers  systèmes  le  procédé  de  la 
diffusion ,  et  surtout  ne  rien  négliger  pour  se  procurer  des  betteraves  de  la 
meilleure  qualité  possible. 

Pour  1890-91 ,  la  diminution  constatée  dans  la  richesse  saccharine  de  la 
plante  est  due  à  des  circonstances  climatériqnes  par6culièrement  défavo- 
rables: elle  constituera  sans  doute  un  fait  exceptionnel.  Les  résultats  déjà 
connus  pour  1891-92  permettent  d'espérer  uû  relèvement  marqué:  le  ren- 
dement prévu  n'est  pas  inférieur  à  102  kilogrammes  environ  par  tonne. 

A  titre  de  disposition  transitoire,  la  loi  du  29  juin  1891  avait  alloué  un 
déchet  de  i5  p.  0/0,  sur  le  montant  total  de  leur  fabrication,  aux  fabricants 
qui,  dans  un  délai  déterminé,  déclareraient  renoncer  au  bénéfice  delà  prime 
sur  les  sucres  obtenus  en  sus  de  la  prise  en  charge  légale.  Seuls,  les  indus- 
triels dont  la  production  correspondait  à  un  rendement  effectif  inférieur 
à  9.11  p.  0/0  avaient  intérêt  à  opter  pour  le  r^me  du  déchet.  Sur 
373  fabricants,  120,  répartis  dans  9  départements,  ont  usé  de  cette  faculté. 
A  titre  de  déchet,  ils  ont  pu  disposer,  avec  le  bénéfice  du  droit  réduit  de 
3o  francs,  de  23,623,935  kilogrammes.  S'ils  étaient  restés  placés  sous  le 
régime  de  l'abonnement,  ils  n'auraient  eu  droit  à  la  prime  que  sur 
18,2 18^763  kilogrammes.  Grâce  à  la  loi  du  29  juin  1891 ,  ils  ont  obtenu  la 
prime  de  3o  francs  par  100  kilogrammes  snr  Ô,/lo5,i72  kilogrammes  de 
plus. 

Les  tableaux  suivants  fournissent  sur  l'agencement,  l'exploitation  et  la 
production  des  fabriques  de  sucre  en  iâ^ogl,  des  renseignement»  détaillés. 
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DIRECTION    GENERALE    DES    CONTRIBUTIONS    INDIRECTES. 

LE   SUCRAGE 

DES  VINS  ET  DES  CIDRES  AVANT  LA  FERMENTATION. 

Comme  nous  le  faisons  chaque  année,  depuis  1887  ^^\  nous  publions 
ci-après,  en  ce  qui  concerne  le  sucrage  des  vins,  des  cidres  et  des  poirés 
avant  la  fermentation,  un  tableau  présentant,  en  trois  cadres  distincts,  pour 
les  deux  dernières  récoltes  (1891  et  1890)  : 

i®  Les  résultats  comparatifs  du  sucrage  des  vins  par  les  récoltants  et  par 
les  acheteurs  de  vendanges  ; 

2®  Les  mêmes  renseignements,  relativement  aux  cidres  ; 

3^  Le  résumé  générai  des.  opérations  de  chacune  des  deux  années  com- 
parées. 

On  voit  par  Texamen  de  ce  tableau  que  le  nombre  des  récoltants  et 
acheteurs  de  vendanges  qui  ont  réclamé  le  bénéfice  de  la  modération  de 
taxe  autorisée  par  la  loi  du  29  juillet  i884  est  supérieur  de  33,482  à  celai 
de  la  période  correspondante  {226,737  en  1891    et  193,255   en  1890). 

Pour  le  sucrage  des  vins  de  première  cuvée,  on  a  fait  usage  en  1891  de 
8,276,427  kilogrammes  de  sucre  contre  6,660,281  kilogrammes  en  1890, 
soit  en  faveur  de  1891  une  augmentation  de  1,616,1 46  kilogrammes  de  sucre 
(20  p.  0/0). 

Au  contraire,  les  quantités  de  sucre  ayant  servi  à  la  fabrication  des  vins 
de  deuxième  cuvée  se  sont  al)oissées  de  26,388,396  kilogrammes  en  1890 
à  25,673,073  kilogrammes  en  1891,  soit  une  diminution  de  7i5,323  kilo- 
grammes (3  p.  0/0). 

La  progression  sensible  des  quantités  employées  au  sucrage  des  vins  de 
première  cuvée,  alors  qu'il  y  a  diminution  sur  les  sucrages  de  seconde 
cuvée,  indique  nettement  que  les  viticulteurs  et  les  acheteurs  de  vendanges 
se  trouvent  gênés  par  la  loi  du  i4  août  1889  ^^\  aux  termes  de  laquelle  ils  ne 
peuvent  vendre  les  vins  de  deuxième  cuvée  que  sous  la  désignation  de  vins 
de  sucre. 


(*)  Voir  les  BaUedns  de  mai  1891,  page  5i4;  mai  1890,  page  538;  mai  1889,  page  5o6; 
mai  1888,  page  53a  et  juio  1887,  page  602. 

^*^  L'article  a  de  cette  loi  est  ainsi  conçu  :  «  Le  produit  de  la  fermenUtion  des  marcs  de 
raisins  frais ,  avec  addition  de  sucre  et  d'eao ,  le  mélange  de  ce  produit  avec  le  vin ,  dans 
quelque  proportion  que  ce  soit ,  ne  pourra  être  expédié ,  vendu  ou  mis  en  vente  (jae  aoQs  le 
nom  de  vin  de  sucre.»  Voir  le  Bnlletin  d*aoi^t  1889,  page  107. 
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Le  sucrage  en  première  cuvée  a  été  pratiqué  de  préférence  parce  qu'il 
n'a  pas  pour  conséquence  de  changer  ia  dénomination  légale  du  vin. 

Les  opérations  de  sucrage  des  cidres  n'ont  eu  jusqu'ici  qu^une  importance 
assez  limitée. 

Uudéereidu  i3  mai  1891  (^)  ayant  autorisé  la  dénaturation  dans  les  dépôts 
du  sucre  destiné  au  sucrage  des  cidres,  comme  cela  se  pratiquait  déjà  pour 
les  vins,  le  nombre  des  récoltants  admis  à  sucrer  leurs  produits  a  presque 
doublé. 

Néanmoins  les  quantités  de  sucre  employées  par  les  récoltants  ne  se  sont 
élevées  qu'à  82,690  kilogrammes  au  lieu  de  97,062  kilogrammes.  Cela  tient 
sans  doute,  d'une  part,  à  l'infériorité  de  la  récolte  dç  1891 ,  par  rapport  à 
celle  de  1890  (9,279,861  hectolitres  au  lieu  de  11,096,228  hec(olitres), 
d'autre  part,  à  ce  qu'en  1890  les  récoltants  avaient  été  exceptionnellement 
autorisés  à  employer  16  kilogrammes  de  sucre  au  lieu  de  10  par  6  hecto- 
litres de  pommes. 

Les  acheteurs  de  pommes  et  de  poirés  qui  ont  profité  de  la  modération 
de  taxe  ont  été  un  peu  moins  nombreux  qu'en  1890  et  ils  n'ont  employé  que 
207,177  kilogrammes  de  sucre,  alors  qu'ils  en  avaient  utilisé  228,460  kilo- 
grammes en  1890. 

Le  nombre  des  acquits-à-caution  délivrés  en  1891  pour  légitimer  la  cir- 
culation des  sucres  dénaturés  au  dépôt  par  malaxage  est  de  161,079  (27,608 
déplus  qu'en  1890),  et  celui  des  visites  que  le  service  a  dû  faire,  confor- 
mément aux  prescriptions  de  l'article  i3  du  décret  du  22  juillet  1886,  pour 
s'assurer  de  la  mise  en  œuvre  régulière  du  sucre  ainsi  dénaturé,  s'est  élevé 
à  ii3,5oi  (i3,8o3  de  plus  qu'en  1891). 

Enfin,  le  chiffre  des  dépôts  de  sucre  autorisés  est  passé  de  2,287  ^  ^1666, 
soit  une  augmentation  de  268  dépositaires  qui  témoigne  des  efforts  faits 
pour  concilier  les  divers  intérêts  qui  sont  ici  en  jeu. 

L'Administration  des  contributions  indirectes  remplit  à  cet  égard  une 
tâche  très  délicate. 

D'une  part,  en  effet,  l'article  4  du  décret  du  22  juillet  1886  lui  donne 
plein  pouvoir  d'autoriser  l'ouverture  des  dépôts  et  d'en  fixer  le  nombre  par 
canton,  en  tenant  compte  des  exigences  du  service,  du  nombre  et  de  l'im- 
portance des  opérations,  des  distances  et  des  communications;  d'autre  part, 
les  moyens  de  surveillance  dont  elle  dispose  ne  lui  permettent  pas  toujours 
d^accueillir  toutes  les  demandes  qui  se  produisent  dans  une  même  localité  ou 
une  même  région,  encore  qu'elles  émanent  de  négociants  également  hono- 
rables et  offrant  toutes  les  garanties  désirables. 

Suivent  les  tableaux  annoncés  : 


^>  Voirie  Bttffetm  de  mai  1891,  pftge  487. 
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TABLEAU  L  —  RENSEIGNEMENTS  RELATIFS  À  L'APPLICATION  DE  L'ARTICLE  â 


NOMBRE 
de 

NOMBRE   DE   RÉCOLTANTS 
on 

QUANTITÉS 

NOMBRE 
de 

IMPOR- 
TANCE 

NOMBRE 

TOTAL 

des 

BICOL- 
TAMT8 

on 

d'scbe- 

tenrs 

de 

vendanges 

•jant 

DUCUBTBinS   SB  TBMOAV«BS 

ayant    sacré    des    vendanges 

an  dép^t 

à  domicile 

an 

COMHOaiS 

deU 

récoltants 

pour 

ponr 

pour 

ponr 

ponr 

de 

profilé 

vins 

a*  cuvée 

vins 

a«envée 

vins 

vignobles. 

«ÉCOLTI. 

vins. 

delà 
modéra. 

tion 
de  Ux: 

de 
i"cnvée. 

on  vins 
de  marcs. 

de 
i^oivée. 

on  vins 
de  «erîes. 

de 
i'*envée. 

1 

a 

3 

4 

5 

6 

7 

8 

9 

bectol. 

kilog. 

l"  PAATIB.  — 

Récolle  de  1 89 1... 
de  1890... 

AOOICBIITATIOI..  . 

18.713 
18,796 

3M39.555 
27,416.327 

1,5-7,979 
1,578,445 

210,896 
188,080 

25,375 
21,027 

106,408 
85,332 

25,001 
23,381 

78,411 
80.201 

1,584,356 
1,342,355 

• 

2,723,228 

, 

31*816 

4.348 

21,076 

1,620 

■ 

241,901 

DlMllOTIOX 

23 

« 

466 

> 

a 

■ 

• 

1.790 

• 

s' 

PÀRTIB. — 

Récolte  de  1891... 

AOGMI^TATIOI... 

5.841 
5,175 

517 
461 

2,250 
1.904 

773 
569 

2,946 
2.614 

35,714 
19.274 

666 

50 

346 

204 

332 

6,440 

DunioTiov 

• 

• 

« 

• 

• 

• 

1891. 
1890. 

226,737 
193,255 

25.892 
31,488 

108.658 
87,236 

25.774 
23,950 

81.357 
82.815 

1,009,970 
1,361,629 

1  hvw. 

33.482 

4,404 

21,422 

1,824 

« 

248,341 

•    *-  \   DlMW. 





f 

'___ 

■ 

L. 

1,458 

m 

TA 

BLEAU  II 

.—  sua 

aAG£  G 

\E%  ao 

RËS  ET 

POIRES 

i. 

NOMBRE 

IMPOR- 

NOMBRE 

NOMBRE 
de 

NOMBRE 

D*ACai- 

TB0BS 

QUANTITÉS  DE  SUCRES 

QOASTITBS 
DB  CIDBBS 

de 

TANCE 

TOTAL 

BM30L'* 

TAIT» 

de 
pomme, 
on  de 
poires 
ayant 
profité 

arec  réduction  de  taxe 

sucrées. 
(Évalua- 
tion 

COHMOIIB» 
OU 

deU 

des 
récolUnts 

ayant 
profité 
delà 

par 

acheteurs 

TOTAL. 

à  raison 
de5kU. 
de  ancre 

l'on  récolte 

BKCOLTB. 

de 

medé. 
ration 

de  la 
mode. 

des 

de 
pommes 

(Col.  6 

1  C^. 
decidr« 

dn  cidre. 

«idres. 

réeoHapts 

onde 

et  7.) 

on  poiré.) 

do  taxe. 

deUxe 

poires. 

1 

9 

3 

4 

5 

6 

7 

8 

9 

keetol. 

kilog. 

kilog. 

kilog. 

bM^tol. 

Récolte  de  1891... 

13,528 

9,279,851 

937,195 

1,202 

140 

82.590 

207,177 

2S9.767 

63.531 

AOOBBITATIOI  .  . 

13,118 

1 1,095,228 

908,421 

606 

178 

97,052 

228,400 

325.512 

90.428 

410 

. 

28,774 

596 

• 

■ 

• 

• 

• 

DiiuxuriOB 

« 

1,815.377 

• 

• 

38 

14.402 

21,283 

35,745 

20.897 

j^ 
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DE  LA  LOI  DU  29  JUILLET  1884  ET  DU  DÉCRET  DU  22  JUILLET  1885. 


Mm 


^^am^ 


DE  SUCRE  EXPRIMEES  EN  RAFFINE  EMPLOYEES 

AfIC  BKDOCTIOH  !>■  TÀXB 


1 

dipot 

à  doinicib 

TOT 

pour 

po«r 

pour 

9*  cavée 

«iai 

9*  covéa 

pou.-  Vin» 

oa  vins 

do 

oa  vios 

d« 

d«  Dures. 

!'•  CQVM. 

d«  mftres. 

l**  cave*. 

lO 

11 

la 

i3 

kilog. 

ka>g. 

kilog. 

kilo;. 

pour  tiot 
de 


i\ 


kilog. 


QUANTITES 

9M,  TUS 

correspoadaat 

aux  qoenlitA*  de  lucres 

cmployeM. 


i"  oiv^. 

.Qaantiléf 

réeUemoBt 

repr^ 

fcnlccs 

on  à  défaut 

éveluelion 

à  raison 

de  I  heetol. 

de  vin 

pour 

lo  kilog. 

de  aucre.) 

i5 


hectol. 


a'  eutee. 

(QoaotilcB 

rrellruieot 

re|>ré- 

s«Btcea 

ou  i  d'ifaut 

étaluatioD 

il  raison 

de  1  heelol. 

de  via 

de  marcs 

pour 

a 5  kilog. 

de  sucrp.) 

>6 


heelol. 


POUR   UEMOIRE. 


NOMBBB 

de  tiiites 
effeelaèea 

pour 

ra|ipfi.cà- 

lion 

de 

l*artîcle  i3 

du  décret 

du 

9  2  juillet 

1885. 


QOASTITBS 

de  vin 
repr»!- 
seatéee 

au  service 

comme 

juatificalion 

de 

l'emploi 

du  ancre 

dcoalurc 

par  le 

malaxage. 

i8 


hectol. 


NOMBRE 

D*ACQOITa'i- 
CADTIOI 

dWvréa 

peur 

le  tranap^:t 

au  domicile 

de> 

producteur! 

eldea 

ocbeteura 

de 
vendangea 
de»  aucrei 
dénalarée 

daua 
les  drpàts. 


RECOLTANTS. 


8,542.700 
6.674,912 

5,532,774 
4,416,816 

l,667,79i 

1,115,958 

16.018,010 
17,448,415 


1,429.805 


7,117,030 
5,759.171 


1,357.859 


24.361,316 
24.123,317 

1,035.085 
842,585 

237,989 

102,500 

1,688,004 
1,755,610 

110,464 
97,243 

901,721 
872.424 

67,516 

13,221 

* 

29,297 

1 

ACHBTBUBS  DE  VEffDAIIGBS. 


174,529 
152.417 


22,112 


1,133.083 
881.S36 


251,847 


8,517,235 
0,827,329 


1,689,906 


6,666.457 
5,298.652 


1,367,805 


1.137.228 
2,112,652 


075.424 


17,155,838 
19,501,007 


2. '105.229 


1,159,397 
901,110 


258,287 


8,276  4S7 
6,660,281 


1,616,146 


1,311,757 
2,265,069 


953,312 


25,675,073 

26.388,396 


715,323 


189,423 
119,789 


69,6.n4 


1,224,508 
962.374 


263,134 


85.953 
130,430 


44,4*77 


1.774,017 
1,886,040 


111.993 


3.037 
2,455 


582 


113,501 
99,698 


13.803 


43,091 
47,979 


4.888 


944.812 
920,403 


24.409 


151.079 
123,771 


27,308 


TABLEAU  IJL  —  RESUME  GÉNÉRAL  DES  TABLEAUX  1  ET  D. 


RéeolUde  1891... 

AaeMB!ITAT10X  .  . 
DlMI!IIITIQ« 

NOMBRE 
de 

DipOStTAIlM 

de  sucres. 

1 

QUANTITÉS  DE  SUGRBS 

MI»KS   BR   OBVrBI   rOQB   LB   BOCBAOB 

PRODUIT  TOTAL 

DB     LA    r  ABBlCATlOiK 

par  ancrage. 

des 
vendanges. 

9 

des 

ddroa. 

3 

TOTAL. 
h 

Vins. 
5 

Cidres. 
6 

2.555 
2.287 

kUog. 
33.949,500 
33.048,077 

kilug. 

289.767 

325,512 

kilog. 
31,239.267  • 
33,374.189 

hectol. 
2,098,565 
2,818,414 

hectol. 
63,531 
90.J28 

268 

900,8«3 

35,745 

805,078 

• 

150,141 

26,897 
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DIRECTION    GfiNiRÂLB  DU   CONTBIBUTIONS    INDIRBCTfiS. 

DROITS  SUR  LES  BOISSONS 

ET  CONSOMMATION  MOYENNE  PAR  HAWTANT 
DANS  LES  PWNCIPÀLES  VILLES. 

Lc&  trois  tableaux  que  nous  insérons  ci-après  (pages  6ia  à  616)  font  suite 
à  nos  publications  antérieures  (^). 

Tableau  I. 

Produit  effectif  des  droits  de  ciroafation,  d'entrée  et  de  détail  sar  les  vins 

et  les  cidres  en  1890. 

Gomme  nous  Ta  vous  déjà  expliqué  à  différentes  reprises,  les  droits  établis 
sur  les  vins  et  les  cidres  sont  classés  par  la  législation  générale  de  Timpôt  en 
trois  catégories  distinctes:  droit  de  circulation ,  droit  d'entrée  et  droit  de 
détail. 

Mais  ces  droits  ne  sont  réellement  appliqués  sous  leur  dénomination  que 
dans  les  campagnes  et  dans  les  villes  sujettes  au  simple  droit  d'entrée.  Dans 
les  villes  rédimées,  les  droits  de  détail  et  d'entrée  sont  réunis  en  une  seule 
taxe  dite  «  taxe  unique»;  le  droit  de  circulation  seul  y  est  perçu  séparément 
A  Paris  et  à  Lyon ,  la  taxe  de  remplacement  comprend  à  la  fois  les  droits 
Je  circulation ,  d'entrée  et  de  détail. 

Pour  connaître  l'importance  réelle  des  trois  principales  branches  de  l'im- 
pôt des  vins  et  des  cidres  et  apprécier  quelle  est,  au  point  de  vue  budgé- 
taire, la  portée  des  modifications  qui  peuvent  être  introduites  dans  la  per- 
ception de  chacune  d'elles,  il  convient  donc  de  décomposer  les  éléments  qui 
concourent  à  la  formation  de  la  taxe  unique  et  de  la  taxe  de  remplacement, 
et  de  reconstituer  ainsi  les  droits  de  circulation,  d'entrée  et  de  détail. 

Tel  est  l'objet  du  tableau  I,  d'où  il  ressort  que  le  droit  de  circulation, 
qui,  d'après  les  taxes  appliquées,  est  inscrit  dans  les  perceptions  pour  : 

Vins 25,568,867^  )     ^       .  0.0  .. 

Cidres i:i55,5oi   \  ^6,724.368  francs, 

ne  rapporte  en  réalité  que  : 

Vins 26,119,970^ 

Cidres 811,778   [  25,931,748  francs, 

tandis  que  le  droit  d'entrée  porté  dans  les  comptes  de  recettes  pour  : 

Vins 1,656,399^  ,  . 

Cidres 390,872]     1.947.271  francs, 

donne  un  produit  réel  de  : 

Vins 24,a6,i33fj     _       ... 

Cidres 1,345.228   i  25,490,361  francs. 

(î)  Voir  les  Bulletîns  de  mai  1891,  page  536;  juin  1890,  page  647,  etc. 

Digitized  by  LjOOQlC 


—  611  — 

De  même,  pour  le  droit  de  détail,  le  revenu  réel  n'est  pas,  comme  l'in- 
diquent les  états  de  constatation,  de  : 

Vins 36,ii2,7i6M  o  o,     ^ 

Cidres 5,6i5,6i(î  j  41,7^8^32  francs. 

mais  de  : 

Vins 87,090,001^)     .       o     .     p 

Cidres 7,188,748   j  95,178,749  francs. 

Toute  modîBcatioQ  aux  tarifs  des  droits  d'entrée  et  de  détail  ayant  une 
répercussion  équivalente  sur  la  taxe  unique  et  les  taxes  de  remplacement 
dans  lesquelles  ils  sont  confondus,  c'est  sur  les  chiffres  de  25,490,36i  francs 
et  de  95,178,749  francs  qu'il  y  a  lieu  de  baser  les  évaluations  de  perte  ou 
de  gain  chaque  fois  que  Ion  veut  modifier  ces  tarifs. 

Tableau  II. 

Subdivision  da  droit  d'entrée  perçu  sur  les  vins^  les  cidres 
et  les  alcools. 

Les  tarifs  du  droit  d'entrée  auquel  sont  soumis,  dans  les  agglomérations 
de  4iOOo  âmes  et  au-dessus,  les  vins,  les  cidres  et  les  alcools  varient  sui* 
vant  le  chiffre  de  la  population  de  ces  agglomérations  et,  de  plus,  en  ce  qui 
concerne  les  vins  seulement,  d'après  la  classe  du  département. 

Il  est,  dès  lors,  absolument  nécessaire,  pour  pouvoir  se  rendre  un  compte 
exact  du  rendement  de  cette  taxe,  de  connaître  distinctement  par  catégo- 
rie :  d'une  part,  les  quantités  imposées  et,  de  l'autre,  les  tarifs  qui  leur  sont 
applicables  avec  le  montant  des  droits  qu'ils  représentent. 

Le  tableau  II  fournit  ces  indications  pour  l'année  1890. 

Tableau  III. 
Quantités  de  vins,  cidres,  akools  et  bières  consommées  en  1891 
•     dans  les  principales  vilUs  de  France  et  quotité  moyenne  de  la  consommation 

par  habitant. 

Les  consommations  moyennes  présentent  de  ville  à  ville,  ainsi  qu'on  peut 
s'en  rendre  compte  d'après  ce  tableau ,  de  sensibles  variations. 

Pour  les  vins,  les  cidres  et  les  bières,  ces  inégalités  sont  la  conséquence 
naturelle  du  genre  de  production  spécial  à  chaque  contrée. 

L'une  ou  l'autre  de  ces  boi4ssons  entre  usuellement  dans  la  consomma* 
tion  sur  les  points  où  elle  est  produite ,  tandis  que  les  autres  n'y  arrivent 
qu'à  titre  d'exception  ou  d'objet  de  luxe. 

Quant  à  l'alcool,  la  consommation  en  est  aussi  très  inégale  suivant  le 
genre  de  vie  des  populations,  la  nature  de  leurs  occupations  et  le  climat 
sous  lequel  elles  vivent.  Toutefois,  il  parait  difficile  de  ne  pas  rattacher  la 
faiblesse  de  la  moyenne  apparente  de  la  consonmiation  dans  certaines  villes 
du  Midi  aux  manœuvres  des  fraudeurs  qui  trouvent  une  double  facilité 
dans  la  liberté  de  production  des  bouilleurs  de  cru  et  dans  les  difficultés 
qu'éprouve  l'Administration  des  contributions  indirectes,  par  suite  de  l'exi- 
guïté de  ses  crédits,  à  organiser  un  contrôle  suffisamment  efficace  chez 
les  distiHateurs  de  profession  non  somnis  à  la  permanence. 

Suivent  les  trois  tableaux  annoncés  : 
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VINS  ET 


Prodait  effectif  des  droits  de  circulation,  d^ entrée  «I 


CIRCULATION. 


ENTaEE. 


fruKs. 


DETAIL. 


fraAcs. 


YlflS  EN  CERCLES 

i*  —  P9rc0ptloiu  doMOM  itaptii 


25,568,867 


1.6M,399 


36.112.716 


2*  — -  Perception*  elasiées  ftapni  la  natmre 


Camptgoet  et  villet  non  rédimëcs 

ViUetrédiméef 

Paru 

Lyon 

TôtAtx 


16,742.360 

1,656.399 

36,112.716 

t"    4.574,823 

10.978.818 

i"  25.291,230 

''J    5.332.472 

10,083.708 

23.567.416 

480.315 

1.426.208 

3.018,639 

25.119,070 

24.145,133 

87.990,001 

CI 

i'  —  Perceptions  chut  Je*  ftapri* 

1.155.501 

290.872 

5.6Ï5,616 

Compagnies  ci  villes  non  rédimécs  . 

Villes  rédimëes 

Paris 

Lyon 


Totaux , 


505,244 

<•'     270.006 

'»'       36.278 

250 


811.778 


^  —  Perception*  cla**èê*  d'âpre* 


290.872 

962.805 

91.060 

491 


1,345,228 


5,615.616 

w  1,372.354 

200.478 

300 


7.18tt,748 


1*  Perceptions  classées  (T&près  U  nalore  des  taxes)  ^-  _^.  ,^- 

.pptquër. VT: }  26.72».3«8 

2**  Perceptions  classées  d'apfès  la  nature  des  impôts)  45031  7à8 

que  les  taxes  représentent *       * 


1.947.271 
25,490.361 


VINS  ET 

41.728,332 
95.178.749 
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CIDRES. 


de  détail  perças  sur  les  vins  et  les  cidres  en  1890. 


TAXE  UMQUE. 

(  196   TILLBf.) 


franc». 


TAXE 

MUrLACBimT. 


TOTAUX. 


ET  BW  BOUTEILLES. 

Us  faxei  rétBlletneHl  applûftes, 

I(  Paris.  35,973,596 
d2,018,3G<k  { 
(Lyon.   M25.163 

det  impôts  tfus  hs  taxes  représentent. 


DRES. 

les  taxes  réeUement  opp/i^ueM. 

(Parif.    327.816 


]. 95(1,908 


(Lyon.         1 
des  impôts  que  Us  taxes  représentent, 


.816  I 
•OU  \ 


CIDRES. 


ao^-T,  «n«  (P«ri«.37.301,412 
33,973,272 

(Lyon.  (1,926,203 


fraacs. 


137,255,104 


5'i.51 1.475 

40.844.871 

3ft,973.596 

4,925,162 


137.255,104 


9,345,754 


6,411,732 

2,605,165 

327,816 

1,041 


9.345,754 


146,600^8 
146,600,858 


OBSERVATIONS. 


VINS. 

(')  Droit  M  cincoLATfox 25,568.867' 

Smbbs  d»M  [■mwiU  le  JmU  àû  «inv- 
lation  per^  dans  le»  campagsM  «l  vîIIm 
nom  rédim^  tatre  povr ».  16,742,360 

et  U  droit  da  circttlation  p«rf«  daat   )e« 

ailles  rédim^s  poar 9,826.507 

Il  y  a  lien  de  déduire  de  ce  deniier 
chiffre  et  de  roporior  aa  droit  de  détail  la 
droit  de  circalalion  ptyi  par  les  débitaola.  4.251, 68 i 

Rbstb  poar  ledroitde  cirenlatioa  dans 

le»  vJlra  rêdim^es 4^574,823 

(*)  Dans  le  montant  de  la  taxa  nniqne  92,018,364 
le  droit  d'oetr^  est  compris  poar 10,978.818 

et  le  droit  de  détail  pour  le  auplM 21 ,030.546 

mai»,  comme  on  Ta  va  (note  i } .  il  faat 
ajonter  à  ce  dernier  chiffre  le  droit  de  cir- 
calalion payé  par  le»  débltanl»,  à  valoir 
enr   le  droit  de  détail  k  remplacer 4,251,684 

ce  qol  donne  penr  le  droit  de  détml  dan» 

les  \ille»  r^difflée» 25,291.230 

W  IMdnction  faite  de  3,5oo,ooo  frane»  représentant ,  par 
évaluation,  le  droit  de  circalalion  payé  per  les  déhitenta  el 
qai  oot  été  reporté»  aa  droit  de  détail. 


CIDRES. 

(')   DboIT  »B  CIBCVL&TIOX 1,155.501' 

Somme  dans  laqnelU  le  droit  de  circa- 
lalion perça  dans  les  campagnes  et  «illei 
non  rédimées  entre  pour 505.244 

et  le  droit  de  cireolation  perçn  daos  les 

TtNes  rédiaées  poar 650,257 

II  y  a  lien  de  déduire  de  ce  dernier 
chiffre  et  de  reporter  aa  droit  de  détait  le 
droit  de  circulation  payé  par  les  débitanU.  380.251 

Rbbtb  poar  le  droit  do  crrcnlation  dans 

les  TiUos  rédimées 270,006 

I')  Dans   le  montant   de  la  taxe   «niqoe  1,054,008 

le  droit  d'entrée  est  compris  poar 002,805 

et   le  droit  de  détail  pour  le  snrplos. . . .  902,103 

mais,  comme  on  l'a  vn  (note  i }.  il  faut 
ajouter  à  ce  dernier  chiffre  le  droit  do  cir- 
culation payé  par  les  débitants ,  k  valoir 
sur  le  droit  de  détail  à  remplacer 380.251 

ce  qui  donne  pour  le  droit  de  délail  dans 

les  villes  rédimées l,372,35t 

Cl  Dédaction  faite  de  sa,ooo  francs  représentant,  par 
cvalnalion  ,  le  droit  de  eirenlation  payé  par  les  débitants  et 
qui  ont  été  reportés  an  droit  de  détail. 

mSeSSSmSSSSSSSSS^S^mSSSSammB^BB^mÊ^ 
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VINS.  CIDRES 


QvLùntiUs  imposées  et  droits  perçut. 


DESIGNATION 


Dit  COMMDHBf. 


Communes  de    4»ooo  à    6,000  âmet. . 
'  6,001  à  10,000  âmes.. 

— ^— —  10,001  à  1 5,000  âmes.. 

; 1 5,001  à  ao,ooo  âmes.. 

— —  30,001  à  3o,ooo  âmes.. 

— — — —  3o,ooi  à  60,000  âmes., 

■   ■■   ■  5o,ooi  el au-dessus. . . . 


Ville  de  Lyon. 


Total. 


Ville  de  Paris. 


Total. 


Total  oiNÉRAL. 


NOMBRE  DE  COMMUNES 
sooinsM 


•a  droit 
d'enlr^*. 


175 

uo 


315 


315 


315 


muiqne. 


5 

16 
69 
32 
31 
19 
32 


I9k 
1 


195 

1 


196 


180 
156 
69 
32 
31 
19 
22 


509 
1 


510 
1 


511 


POPD- 

LATION 

A«<u.OMémé> 

par 
etUgorie. 


liftlûiAats. 

881,207 
1,212.076 
854.112 
555.594 
748,364 
752,328 
2,090,393 


7,094.074 
344,124 


7,438,108 
2,204,108 


9,732,306 


DÉSIGNATION 


DU  COHVfMS. 


Communes  de   4,oao  à    6,000  âmes. .^ 

■ 1 —   6,001  â  10,000  âmes.. 

— — — —  10,001  i  i5,ooo  âmes». 

1 5,001  À  20,000  âmes.. 

— 20,001  à  3o,ooo  âmes.. 

— ^— — ^—  So.ooi  à  So.ooo  âmes.. 
— 5o,ooi  et  au-dessus. . , . 


Ville  de  Lyon. 


Total. 


Viilo  de  Parts. 


Total. 


Total  gàhéaal. 


TARIFS  DES  DROITS  D'EHXBÀK 

(DicniBs  cobvbia) 
pf  btctrfjtrs.  ^^^^^^^ 


Vins  es  eerdw  ef  «n  bouteillas 
i   deitimatioa  ê%%  d^partemciito 


d« 

*  cUwe. 


fr. 

0 
0 
0 
0 

1 
1 
1 


de 

cItM*. 


fr. 

0 
0 

1 
1 
1 
2 
2 


2  25 


2  35 


de 
3«  datse. 


Cidr«(S. 


et 
hydro* 


fr.     «. 


1   25 


1  25 


Alcool 

pur 

«n  cCTd^ 

et  en 


7  50 
11  25 
15  00 
18  75 
22  50 
26  25 
90  00 
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ET  ALCOOLS. 


en  1890,  par  classe  etj 

par  catégorie 

• 

y 

DÉVELOPPEMENT  DBS  QUANTITÉS  IMPOSÉES  EN   1800. 

"PBODCIT 

TOTaJ. 

des 

droiu 

d'«nti^ 

sur 

les  boieeons 

en  1890. 

VmS  EN  CERCLES  ET  EN  BOUTEILLES 

ï   BISTIMATIOM  OBS  piPAITSUBIITS  dI 

VINS. 

CIDRES. 

poiiât 
•t  hydromelt. 

ALCOOL 

ma 
en  ccroM 

et  en 
bonteillet. 

l'*cluM. 

a*  dMM. 

3-da»»«. 

Ixeiol. 

250,104 

490,786 
304,787 
183,362 
399,265 
243,925 
1,502,828 

hMlol. 

721,332 
882,518 
828,283 
627,536 
586,907 
588,608 
1,066,336 

bcctol. 

55,049 
82.081 
72.5tl 
17,658 
66,945 
45.393 
238.939 

hMtol. 

1,026,485 
1.455.385 
1.205.641 

828,556 
1,053,117 

877.926 
2,808.103 

b«etol. 

248,791 
392^31 
270,659 
65,609 
160.425 
147,355 
354.352 

hectol. 
68,256 

86,733 
68.592 

-  38,367 
52.359 
58.967 

157,046 



3,375,057 

5,301,520 
633,869 

578.636 

9,255.213 
633.869 

1.639.522 
393 

530,319 
20,535 

3.875,057 

5,935,389 
4.481,64^ 

.  678.636 

9,889,082 
4,481,648 

1.639,915 
72,848 

550,854 
169,451 

3,375.057 

10,417,037 

578,636 

14,370,730 

1.712,763 

720,305 

[■ 

El 

r   RÉPARTITION 

PB 

DES  DROITS   D' 

ODUIT  TO 

ENTRÉE   PERÇU 

TAL 

s   PAR   CLASSE 

ET  PAR   CATBGG 

RIE. 

V 

rnne». 
100.041 

294,175 
329,124 
174.366 
438,725 
316,683 
2,246,467 

franet* 

39G.732 
750,099 
975,508 
888,874 
997,274 
1,178,955 
2,389.511 

franes. 

41.483 
90,481 
108,527 
33,699 
150,957 
118,385 
715,149 

francs. 

538,258 
1,134,755 
1,313,159 
1,096,939 
1,586.956 
1.614.023 
5,351,127 

francs. 

81.780 
196.106 
147.433 

55,804 
153,756 
170.375 
448,423 

francs. 

511,939 
975,700 
1,028,847 
719.386 
1,178,082 
1.547,887 
4.711.410 

francs. 

1.131,977 
2,306.561 
2,489.439 
1,872,129 
2.918.794 
3,332,285 
10.510,960 

3,799,581 

7,576,953 
1.426,208 

1,258,683 

12,635,217 
1,436,208 

1,253,677 
491 

10.673.251 
616.046 

24.562,145 
2.042.745 

3,709,581 

9,003.161 
10,083,708 

1,2»8.683 

14,061,425 
10,083,708 

5,254,168 
91,060 

11.289,297 
5.083.530 

26.604,890 
15,258,298 

ftBSfii 

3,799,581 

19.086.869 

1,258,683 

24,145.133 

1,345.228 

16,372.827 

41,863,188 
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V»«,  CIDRES,   ALCOOLS  ET  BIÈRES 

C31CS0MMBS   DAHS   LRft   pnilICIPALCS   YILLES    DE   PHAIVCE   EN    189I. 


POrfLATIOH 

agglomérée 
d'après  le 

rtceosement 
(le  1886. 


2.204,108 

34&,!2a 

280.433 

225,281 

143,135 

123,040 

110,638 

100,100 

103.220 

100,043 

03,335 

01,130 

60,4G3 

68.177 

65,152 

62,108 

61,464 

50.352 

56,600 

53.452 

52.830 

52.614 

51,467 

51,208 

50,684 

46,091 

45,030 

45,304 

44,033 

44.864 

43.618 

43.261 

41.183 

38.543 

38.238 

36.037 

36,140 

36,078 

35,546 

35,352 

35,001 

33,014 

30.003 


KOMS 

DBS  TlU.Bf. 


Paris 

Lyon 

Marseille 

Bordeaux 

LÎBe 

Toulouse 

Nantes 

Le  Havre 

Saint-Élienne 

Rouen '. . .  • 

Roubaii 

Reims 

Nancy. 

Amiens 

Angers 

Nlsies 

Nice 

Brest 

Limoges 

Toulon 

Calais-S*-Picrre  . . . 

Rennes.. 

Tours. 

Orléans 

Dijon 

Le  Mans 

Montpellier 

Saint-Denb 

BouIognc-snr-Mer . . 

Troyes 

SaintrQuentin 

Grenoble 

Tourcoing 

Versailles 

Besançon 

Bësiers 

Dunierque. 

Caen 

ClermontrFcrrand. . 
LcTalloîs-Perret... 

Celte 

LoricnL 

Bourges 


QUANTITÉS    IMPOSÉES 

RR    1891. 


heclol. 

4.488,738 

64-2,013 

546,832 

458,355 

42,251 

208,520 

143,044 

43,302 

262,005 

44,234 

15,810 

107,601 

110,360 

27,650 

82,870 

78,724 

153,144 

40.652 

01,741 

00,074 

22,143 

10,337 

01.308 

72,580 

01.202 

36,032 

08,460 

85,470 

12,124 

85,040 

17,880 

05,250 

6,875 

70,157 

50.406 

25,803 

10,145 

11,603 

72.870 

74,517 

41,345 

18,860 

42,401 


Cidn^. 


b«ctd. 

11K856 

528 

112 

358 

1,162 

38 

16,750 

83,667 

145 

130,753 

435 

65 

3 

10,635 

8,051 

16 

30 

4,405 

2,C52 

276 

222,530 

142 

2,614 

148 

74.302 

17 

2,340 

024 

1  050 

6,657 

155 

174 

6,330 

51 

II 

170 

74,440 

00 

2,755 

5 

27,711 

517 


Alcoola. 


heitol. 
175,438 

20,070 
21,011 
11,102 
10,160 
3,613 
0,606 
18,180 
6,406 
17,172 
6,483 
7,764 
3,000 
7,831 
4,205 
1,871 
2,754 
6,564 
2.606 
4.514 
4.764 
5.350 
3,307 
3,302 
3,200 
5,054 
2,347 
3,130 
5.186 
3.136 
4,126 
2,008 
3,557 
3,853 
2,613 
840 
3,273 
5,786 
1,800 
2,276 
1,013 
3,821 
1.713 


tiiret. 


281,345 

30,377 

30,850 

13.672 

431,051 

20,648 

4,405 

18,320 

0,334 

14,082 

228,068 

10,072 

40,654 

110.012 

3,417 

3.670 

6.802 

8,104 

6,520 

5,211 

82.023 

7,637 

6,183 

4,352 

8,670 

6,784 

3,600 

5,014 

54,772 

5.367 

07,054 

7.712 

111,884 

11,533 

10,273 

5,636 

68.015 

3,002 

5,166 

2,077 

2,508 

7,857 

3.100 


CONSOMMATION 

MOTBimE    FAB    HABrrATT. 


h.    I. 

1  03 
1   87 

1  80 

2  07 

0  20 

1  60 

1  27 
0  41 

2  50 
0  44 

0  17 

1  18 
1  74 

0  41 

1  27 

1  26 

2  46 

0  69 

1  61 
1  71 
0  42 

0  36 

1  76 
1  42 

1  70 

0  78 

2  14 

1  80 

0  27 

1  87 
0  41 

10 
16 
05 

ce 

60 
28 
32 
05 
10 
10 


2 
0 
2 
1 
0 
0 
0 
2 
2 
1 

0  57 

1  36 


CiJre* 


h.  t. 
0  05 


0  01 

II 
0  15 

0  76 
II 

1  30 


0  15 
0  13 


0  07 
0  05 


h  23 
// 

0  05 
il 

1  62 
II 

0  05 
0  02 
0  05 
0  15 

II 

II 
0  16 

n 
II 
II 

2  07 

M 

0  08 

II 
0  84 
0  02 


AJwols 


Ld. 

7  7 

6  0 

7  3 
4  0 

7  0 
2  5 
6  6 

16  4 

6 
17 

7 

8 

5 
11 

6 

3 

4 
Il  1 

4  6 

8  § 
0  0 

10  2 
6  5 
6  3 
6  2 

10  8 

5  1 

6  0 

11  5 
0  0 
0  6 
6  0 
8  6 
0  0 
6  8 
2  3 
0  0 

16  0 

5  1 

6  4 
5  4 

11  5 
5  5 


fiirrrs 
h.   1. 

0  11 
0  00 
0    11 

0  06 
3  01 
0  14 
0  04 
0  17 
0  00 
0  14 
2  51 
0  32 

0  50 

1  76 
G  05 
0  06 
0  11 
0  14 
0  11 

0  00 

1  56 
0  14 
0  12 
0  08 
0  17 
0  14 
0  08 

0  11 

1  21 
0  12 

2  21 
0  18 
2  71 
0  20 
0  26 

0  15 

1  88 
0  08 
0  15 
0  06 
0  07 
0  23 
0  10 
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DIRECTION    oéNÉRALE    DES    POSTES    ET    TELEGRAPHES. 

LES  POSTES  ET  TÉLÉGRAPHES 

EN  1890  ET  1889.  (»> 

On  trouvera  ci-après  sept  tableaux  résumant  les  résultats  généraux  de 
Texploitation  des  postes  et  des  télégraphes  en  1890  et  1889,  et  qui  font  suite 
à  ceux  que  le  Bulletin  a  publiés  en  juin  1891. 

Voici  rénumération  des  tableaux  concernant  les  années  1889  et  1890. 

I.  Dépenses  des  services  des  postes  et  des  télégraphes  (Frunce  el  Algérie)  en 

1890  et  1889; 

II.  Produits  des  postes  el  des  télégraphes  classés  par  calégories  de  recettes  (France 

et  Algérie)  en  1890  et  1889; 
m.    Relevé,  par  départements,  des  recettes  postales  de  toute  nature  encaissées  par 
les  comptables  âes  postes  et  télégraphes  (France  et  ^gérie)  en  1890; 

IV.  Relevé,  par  départements,   des  recettes  télégraphiques  encaissées  par  les 

comptables  des  postes  et  télégraphes  (France  et  Algérie)  en  1890; 

V.  Comparaison  du  nombre  des  objets  de  correspondance  transportés  par  le 

service  des  postes  (France  et  Algérie)  en  1890  et  1889; 

VI.  Comparaison  du  nombre  et  du  montant  des  mandats  et  des  bons  de  poste  émis 

(France  et  Algérie)  en  1890  et  1889; 

VII.  Comparaison  du  nombre  des  télégrammes  privés  expédiés  et  reçus,  et  du 

nombre  des  conversations  téléphoniques  (France  et  Algérie)  en  1890  et 
1889. 

I.  —  Recettes. 

Les  produits  généraux  des  postes  et  des  télégraphes  pour  1890  présen- 
tent : 

1*  Pour  la  France,  une  augmentation  de  16,465,671  fr.  16  cent  sur  les 
évaluations  budgétaires,  ainsi  qu'une  augmentation  de  6,894^:242  fr,  26  cent, 
sur  les  produits  de  1889; 

2**  Pour  TAlgérie,  une  augmentation  de  228,719  fr.  23  cent,  sur  les  éva- 
luations budgétaires  et  une  augmentation  de  112,494  fr.  29  cent  sur  les 
produits  de  1889. 

Ces  résultats,  très  satisfaisants,  doivent  être  attrilniés  au  développement 
constant  du  mouvement  des  correspondances  postales  et  télégraphiques  et  à 
la  progression  toujours  croissante  des  articles  d'ai^ent 

II.  DÉPENSES. 

Les  dépenses  des  postes  et  des  télégraphes  pour  Texercice  1890  pré- 
sentent : 

1*  Pour  la  France,  une  augmentation  de  2,94ii&93  fr.  59  cent  sur  le 
montant  des  dépenses  effectuées  en  1889; 

2""  Pour  FAlgérie,  une  augmentation  de  207,846  fr.  4i  cent  sur  le  mon- 
tant des  dépenses  de  1889. 

^^)  Pour  les.  exercices  antérieurs,  voir  les  BwJUtins  de  juin  idgi ,  page  634;  j»in  1890, 
pl^ge  6$aj  décembre  A888i,  pà^  671;  et  janneriSaS,  ptgaii. 
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L'augmentation  de  85,7o3  fr.  18  cent,  constatée  à  TAdministration  centrale 
résulte,  d'ane  part,  de  la  substitution  d'emplois  d'expéditionnaire  aux  em- 
plois de  surnuméraire  et,  de  l'autre,  de  Fallocation  de  gratifications  en  fin 
d^année  au  personnel  inférieur. 

L'augmentation  de  3,125,667  fr.  4o  cent,  constatée  sur  les  frais  d'exploi- 
tation (Métropole)  trouve  son  origine  dans  plusieurs  causes,  savoir: 

1**  Congrès  international  de  télégraphie; 

2"*  Établissement  d'un  second  câble  sous-marin  entre  la  France  et  la 
Corse; 

3""  Création  d'emfdois  d'agent  du  service  maritime  nécessités  par  l'ouver- 
ture de  la  ligne  nouvelle  de  paquebots  desservant  la  côte  occidentale 
d'Afrique  ; 

4"  Création  de  2a  recettes  simples; 

5*"  Élévation  de  800  francs  à  1,000  francs  de  la  rétribution  de  début  des 
commis  auxiliaires; 

6"  Augmentation  des  hautes  payes  des  facteurs  locaux  et  ruraux; 

7®  Augmentation  des  frais  d'aide  des  receveurs  de  bureaux  simples  ; 

8^  Augmentation  des  dépenses  de  frais  de  remplacement,  motivée  par 
l'épidémie  d'influenza; 

9""  Augmentation  des  dépenses  concegîiant  les  réseaux  rachetés  à  la  So- 
ciété générale  des  téléphones. 

^  Une  diminution  de  894, 1 5  4  fr.  1 7  cent,  ressort  sur  le  montant  des  subventions 
aux  services  maritimes,  bien  que  le  service  des  paquebots  desservant  la  côte  occi- 
dentale d'Afrique  ait  occasionné  en  1890  une  dépense  de  456,9^7  fr.  08  cent, 
tandis  qu'il  n'a  donné  lieu  en  1889  qu'à  une  dépense  de  196,200  francs.  Cette 
diminution  provient  de  ce  que  les  primes  à  la  vitesse  concédées  en  1890  à 
la  Compagnie  générale  transadantique  s'appliquent  à  la  période  du  1*'  jan- 
vier au  3 1  décembre  1890  tandis  que  les  primes  accordées  sur  Texercice 

1889  s'appliquaient  àla  période  du  22  juillet  1888  au  3i  décembre  1889. 
Ce  sont  les  Chambres  qui  ont  changé  l'époque  du  règlement  annuel  de  ces 
primes,  afin  que  les  dépenses  faites  dans  un  exercice  soient  payées  par  un 
crédit  voté  pour  cet  exercice. 

L'augmentation  de  dépense  de  207,846  fr.  11  cent,  constatée  sur  les  frais 
d'exploitation  en  Algérie  provient  : 

i""  De  la  création  à  Alger  d'un  centre  de  dépôt  télégraphique  ; 

2**  De  la  création  d'un  certain  nombre  d'emplois  (receveurs,  commis 
ordinaires  et  facteurs  locaux  et  ruraux)  ; 

3**  D'une  augmentation  des  frab  d'ientretien  des  lignes  télégraphiques. 

in.  —  Exploitation. 

L'examen  du  tableau  comparatif  du  nombre  des  objets  de  correspondance 
de  toute  nature  transportés  par  le  service  des  postes  pendant  les  années 

1890  et  1889  donne  lieu  de  constater,  en  faveur  de  1890,  une  augmenta- 
tion de  3,264^629  objets,  pour  le  service  intérieur  mtétropolitain  seulement) 
en   Algérie,  la  circulation  postale  intérieure  présente,  au  contraire,  une 

^1. 


Digitized  by 


Google 


—  630  — 

diminution  de  17,213  objets.  Mais  il  convient  de  remarquer  qae  les  chif- 
fres accusés  par  coite  comparaison  ne  présentent  pas  une  situation  absolu- 
ment exacte,  attendu  que  Tannée  i88g  a  bénéficié  d'un  trafic  considérable 
d'imprimés  en  raison  des  élections  générales  X  la.  Giambre  des  dépuU'^s;  le 
nombre  des  circulaires  électorales  et  bulletins  de  vote  confiés  au  service  s'est 
en  effet  élevé  pendant  cette  année  à  42,o66,45g  pour  la  Métropole  et  à 
557,366  pour  l'Algérie.  On  peut  donc  affirmer  que,  d'une  manière  géné- 
rale, la  circulation  postale  présente  un  accroissement  remarquable  en  1890 
par  rapport  à  1889. 

Dans  les  relations  avec  les  pays  étrangers, on  constate  également,  au  pro- 
fit de  1890.  une  augmentation  de  10,170,167  objets  pour  la  France  et  de 
19,818  objets  pour  TAlgérie. 

En  ce  qui  concerne  les  mandats  et  les  bons  de  poste,  la  comparaison  des 
résultats  de  1890  avec  ceux  de  1889  fait  ressortir  les  différences  ci-après: 


IIOIIBRI 

de  mandaU. 


FnAKCE  . 


MandaU  xittémurs. 

Augmentation  de 1,1:14,896 

Mandais  internationaux. 
Augmentation  de 3i,486 


25,363 


Algérie. 


Bons  db 

POSTE. 


Soit  en  plus  pour  1890 1,1 56,38a 

Mandats  intériears. 

Augmentation  de 

Mandats  internationaux. 

Augmentation  de 

Soit  en  plus  pour  1890 


MOlfTANT 

des  mandats. 
19,433,940'  49* 

856,095    16 
ao.!i89,o35   65 

1,091,935    48 

4i,ai5   80 
a6,45a         i«i33,i5i    38 


1,089 


France.  Augmentation  de. . . . 
Algérie.  Augmentation  de.  .  • . 


257,334 
276 


Soit  en  plus  pour  1890 257,61 


1,756,111    00 
4,684  00 

1.760,795  00 


La  comparaison  du  nombre  des  télégrammes  transmis  pendant  les  années 
susindiquées  donne,  pour  1890,  les  résultats  suivants: 

Service  intérieur,  diminution  de 61 1,991 

Senricc  inlernalional,  augmentation  de 2o3,382 

Soit  une  diminution  totale  de 


Frange . 


Algérie.. 


Service  intérieur,  augmentation  de ... . 
Service  international,  augmentation  de. 

Augmentation  totale 


408,609 

11,023 
a.349 

13,372 


Enfin,  le  nombre  des  abonnés  aux  réseaux  téléphoniques  de  l'État,  qui 
était  en  1889  de  ii,439,  s'élevait  à  la  fin  de    1890,  à    i4t547* 

D autre  part,  le  nombre  des  convemalions  tél^honiques  interurbaines, 
qui  était  ée  t5>,538  #0  »^8^'n?<i  p—  M  aïoindraiik. a8a45»  su  ijSoo. 
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Ul.  —  OiV£UOfHf«MttNT,  PAR  DÉPARTEAfENT,  DES  nBGOD 

EN  FRANGE  ET  EN  ALGÉRIE 


NOMS 
des 

DirAKTBIUXTf. 


Ain. 

AUa« , . 

AUUr 

Alpes  f  Basses-  )»  .. 
Alpes  (HanUs-)'** 
Alpes-Mariltmes.  . . 

Ardicbe 

Ardenaes 

Ariige 

Aube 

Aude 

AveyroB. 

Booekesdo-Hbàne. . 

CelTedoe 

GenUl 

Cbarenle 

Gbereate>Inférieare, 

Cbor 

Currèae. 

Corse ., 

C*te.dOr 

CAtes-du-Mord 

Greose 

Dordogae 

D««be 

Dràae 

E«re. 

Eore^-Loir 

Fioisière 

Gerd 

GeroMie  (  Hao  le*  ) . . 

Gers. .,'. 

Giroade.' 

Hérsnll.  ..... ,'. . . 

lUe-et- Vilaine 

Indre 

Indre-el-Loire 

Isire . 

Jnra 

Landes 

Loir-ei-Gber 

Loire 

Loire  (Haute-). . . . 
Loire-XnlÎBrienre. . . . 

Loiret 

Ul 

Loi-et- Garonne.  . . . 

Losère 

Maine-et-Loiie 

Manebe. 

Marne 

Marne  (Haute-)... 

Majfeone 

Meurtbe  et-Mosellc . 

Mea«e 

Morbiban 

Nièvre 


PRODUIT 

MET 

de    la    taxe 
des  lettres, 

jonmanx 
et  imprimée. 

Soldes 

dee  oonptes 

avec 

les  offices 

clrangers. 


fr.     c. 

757.348  81 

1,786.066  72 

1.089.316  65 

'i32.6)i  13 

2"l,99ii  3S 

1.563.002  04 

651.179  17 

1.178.698  5.S 

285,646  33 

050.351  75 

1,124,271  00 

576,720  14 

3.775,525  10 

l,608,'i49  75 

392.689  29 

1.028.176  16 

1,233.506  40 

814.171  43 

450.811  39 

332.754  91 

1.510,672  69 

754,337  70 

390.245  25 

881.341  53 

1,161,556  95 

846J94  45 

1,206.980  31 

776,237  51 

774,458  25 

1.096,701  40 

1.702,201  90 

402.055  09 

4.586,042  74 

2,151.273  65 

1,196,839  52 

611,048  72 

1,147,000  53 

1.447.258  35 

770,841  08 

464.932  20 

680  455  06 

1,621,536  41 

399.460  06 

1,602,499  04 

1,175.170  61 

359.528  03 

737.476  41 

176.674  93 

1,451.519  03 

1,108,399  57 

,  1.941.721  74 

795.017  37 

636.673  03 

1,589,764  91 

848.581  97 

610.737  99 

893.613  72 


DROIT  PERÇU 

80»  LSS   BXTOIS  D'ABfillT. 


MandaU 
français. 


45.6S6  41 
98.300  57 
66.758  17 
22,263  45 
17,459  51 
77,081  58 
4S,245  56 
56,261  74 
23,269  64 
47,971  43 
60.988  54 
47,904  45 
150.852  06 
l08,0Sf  30 
30,153  98 
58.866  28 
84,633  57 
50,312  90 
31,067  76 
34.753  53 
72,716  04 
47.877  64 
27,391  U 
56,531  19 
53,247  02 
49,037  75 
80,791  76 
51,302  43 
60.918  87 
79,629  84 
74,683  29 
34.6.35  09 
206.897  55 
119,057  56 
67,446  92 
39,509  42 
63.271  62 
84,786  07 
42,122  81 
31,816  88 
42.714  83 
75,576  69 
20,468  98 
87,466  53 
61,735  95 
26.066  00 
50,170  09 
15,475  97 
71,855  97 
77,712  20 
87,495  15 
45.226  03 
37,224  38 
66,928  74 
46.051  77 
()7.534  91 
53,409  34 


Mandats 

inter- 
nationau. 


fr.     e. 

2,591  38 

4.804  99 

1,787  00 

2.499  09 

1.525  28 

27,309  76 

853  21 

4,728  00 

211  61 

1.838  99 

1.145  97 

653  02 

33.804  57 

2,124  41 

386  53 

1.301  52 

1,239  63 

781  50 

402  20 

5,236  55 

3,620  13 

932  92 

249  41 

649  80 

4,542  02 

1,720  01 

1,483  59 

860  97 

1,625  60 

2.570  19 

1,675  05 

451  46 

10.418  51 

4,016  05 

1,964  10 

385  36 

1.371  47 

6.073  22 

2,284  44 

267  24 

563  68 

3.616  30 

527  31 

1,960  18 

1.241  33 

149  70 

56..  78 

228  57 

1,485  34 

1.263  97 

6.689  18 

1,403  70 

527  67 

9.820  06 

2,901  H5 

803  60 

710  85 


DROIT 

mçv 

sur 

les  bons 

de  (ioete. 


fr      c. 

390  00 

1,525  00 

761  25 

95  00 

151  25 

1.281  25 
205  00 

1,582  60 
192  50 
891  25 
485  00 
202  50 

1,292  50 

1,930  00 
125  00 
841  25 

1.043  75 
560  00 
247  50 
102  50 

1,041  25 
322  50 
187  50 
738  75 
003  75 
377  50 

1.488  75 
565  00 
702  50 
591  25 
712  50 
318  75 

3,180  00 
848  75 
067  50 
531  25 

1,225  00 
630  00 

555  00 
281  25 
667  50 

556  25 
161  25 

1.022  50 

1,152  50 

208  75 

506  25 

85  00 

988  75 

1.045  00 

2.278  75 

092  50 

617  50 

1.538  75 

090  00 

375  00 

738  73 


RECETTES 

DITBMtBf 

et 

accidentelles. 


898  35 
5.587  01 
1,523  38 
1,44S  38 

704  00 
3,822  42 

SOS  00 
1,276  35 

708  00 
1,010  00 
3,546  00 

896  05 
3.757  40 
1,613  85 
2,586  78 

934  40 
4,499  43 

569  00 

566  90 
1.891  58 
1.071  43 
1,129  00 

584  85 
2,330  00 
6.013  70 
4,784  76 
2.082  00 
1.126  00 
9,8J3  00 
7,755  00 
16,371  32 

295  67 
3.111  80 
8.098  20 
1,762  00 
1.518  00 

1.845  ao 

1.020  00 

1.657  00 

830  00 

2.531  00 

1.038  54 

1,321  00 

9,6.S3  00 

1,9C6  34 

1,252  30 

2,713  00 

490  00 

2,032  88 

3.044  73 

:  6.386  00 

1.645  00 

742  00 

1.149  95 

1.591  00 

935  60 
2,260  00 


TOTAL. 


fr.     e. 

806.914  95 
1.896.284  20 
1.160.146  45 

258.051  05 

221.<t30  41 
1,672.557  05 

005.290  94 
1.242.547  2«! 

910.028  08 
].002«072  43 
1,199.437  11 

6-26.383  06 

3.965.201  03 
1.813,107  31 

425.941  50 

1.090.209  61 

1,.V24.9I6  78 

866,394  89 

483.095  75 

374.799  07 

1.598,191  54 

804.599  16 

418.658  12 

941,611  17 

1,227.164  94 

WifjJH  47 

1.292.826  41 

830,091  91 

847.538  ^ 

2.087.247  6S 

l,79:»,704  06 

498.356  06 

4.809.650  00 

2,2S9.295  10 

1,268.080  04 

652.992  75 

1,214,713  «8 

1.540.667  64 

817,460  33 

408,137  66 

726,032  07 

1,702.324   10 

430,838  60 

1.702.640  35 

1.341.366  79 

987.204  78 

791.493  &9( 

192,954  tfl 

1,527.881  97 

1.191,465  56 

2  044.570  82 

813.084  60 

675.784  58 

1.669.202  41 
000,116  59 
660.387  10 
950.732  66 

HBSBB 
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VREinNTS  EFFECTUÉS  Sl)R  LES  MODUITS  DES  POSTES 
PENDANT  L'EXERaCE  18ga. 


NOMS 
des 


Nord 

Oi»« 

(>ni« 

P«».4«.CaUÎ8 

Pay-de-OduM , 

Pytinit  (  BtMc»-  ) 

P)rréa«ci  (Hante»-) 

Pvrcs^-OrieoUlr» 

Rh6«e 

Sa^ae  (Baat«) 

S«da«-«t-L«ir« 

Sttrtli* 

SttOM. 

Savoi*  (  Haula-  ) 

Saioa 

Sein«-Iuf«rie«re 

S«iD«-ai-lf  arna 

S«ia«-«t-Oue. .'. 

SrvrM  (  Oaax-  ) 

Somma. 

Taro 

Taru-ai^aronna. 

Var 

Vaadaae 

Vand^ 

Vianaa • 

Vianac  (H»ata-} 

Voafaa 

Yonac 

Slalioa»  da.  Lavant 

CKina 

TotAVZ 

Vireaicnla    |    k  ajoaler. . . . 
de  comptes   (   i  dedaire  . . . 

TOTAVX  oiMSKAVS. 


A%af 

GMttaaliaa 

Otaa 

ToTAOX 

Virameats    |   i  ajovtor, 
da  comptes  |   à  dMnire 


Totaux  oévKBAux.. 


PRODUIT 

KBT 

de   U   taxe 

dae  lettrée, 

jooraaax 

et  imprimés. 

Sjdee 

dea  comptes 

•ve« 

les  oiUcea 

étreafera. 


fr.     c. 

M71.846  31 

1,120,008  34 

093.518  10 

3,302.08n  30 

1.200,^57  42 

1.1 32,450  30 

434,107  47 

585,043  b6 

4.043,018  31 

1,013,310  00 

1,533,193  55 

1,100,077  50 

590,897  06 

409,088  49 

48,380,453  67 

4,013,378  10 

1,380,370  94 

3,779.053  90 

619,393  31 

1.811,635  53 

631, 7  JO  30 

416,028  18 

800,945  08 

800,001  18 

000.348  47 

831.479  05 

870.768  30 

1,157.034  56 

1,050,096  94 

251,807  33 

66.730  00 


151,333.505  43 

314,081  18 
80.734  60 


151,356,863  00 


1,007.973  80 
637.157  58 
646,331  79 


3,391,453  17 

19.061  03 
2,595  78 


3,307.918  41 


DROIT  PERÇU 

Sn   Ulf  BXTOU  »'AI«I]IT. 


Maadala 

Mandata 

inter- 

français. 

aatiooaax. 

fr.     a. 

fr.     c. 

186,173  33 

29.673  00 

80.084  53 

0,119  83 

60.014  39 

774  00 

00.933  56 

8.179  96 

69,333  17 

1,705  07 

51,030  08 

2,861  80 

39,341  48 

604  18 

37,333  58 

533  56 

147,33»  14 

13,066  64 

53,968  37 

4,81  S  65 

85,100  88 

l.b08  05 

57.488  09 

1.033  39 

37,434  33 

7.338  50 

28.809  79 

5,795  99 

1,084,334  14 

158.330  10 

176,732  61 

7,073  04 

00.342  41 

6.376  34 

190,815  14 

13,365  30 

43,063  43 

599  19 

79.645  49 

3,768  45 

41.757  U 

641  71 

37,357  11 

380  63 

73.443  07 

10,803  74 

43,077  73 

1,408  72 

44.346  99 

007  36 

53,870  33 

000  47 

46,148  75 

666  04 

53,069  93 

4,303  05 

58,009  71 

1,345  79 

14,135  57 

1.877  75 

190  76 

a 

6,578.505  10 

473,450  05 

• 
• 

6,578.505  10 

473.450  65 

7.051.955  75 


DROIT 

KIÇV 

s«r 

leaboaa 
de  posta. 


fr.     c 

3.038  75 

1.308  75 

063  75 

1,780  00 

730  00 

748  75 

382  50 

191  35 

3.577  50 

718  75 

1.033  75 

843  75 

553  75 

310  00 

52.083  50 

3,013  50 

1.701  35 

4,320  00 

478  75 

3,101  35 

231  35 

216  35 

381  35 

188  75 

300  00 

733  50 

051  35 

1.008  75 

1,168  75 

10  00 


138,493  00 


128.495  00 


ALGEfiU. 


130,179  31 
95,897  47 
88.545  4S 


304.632  16 


9.485  34 
9,613  SI 
3.852  85 


31,951  40 


304.633  10   31.951  40 
336,573' 56* 


300  00 
156  25 
170  00 


636  35 


636  35 


RECETTES 

•IVBmSBS 


fr.     e. 

0,834  01 
3,084  50 
1.364  17 
1.947  95 
1,377  92 
3.730  60 

190  88 
1.590  45 
3,193  60 
1,075  00 
1.999  33 
1.373  00 

410  95 

708  00 
81,956  34 
5,300  33 
3.544  60 
15.218  9) 
1.331  58 
1,188  34 
5,478  00 

348  15 
0.139  84 
3.797  00 
7,964  72 
1.269  35 
1.055  87 
1.040  30 
1.678  84 
6.331  f5 

963  10 


339.343  31 
550  00 


339.803  31 


3,337  71 
1.433  00 
4,346  10 


TOTAL. 


5,901,155  09 

1.523,355  84 

1,056,335  09 

3.473.916  67 

1.383.553  58 

1,170.813  31 

464,486  51 

635,581  70 

4,800,993  19 

1.073,800  43 

1.633.301  16 

1.166,713  79 

630.334  59 

505,213  37 

49.663,936  81 

4,306,106  08 

1,483.241  4) 

3,001,773  34 

094,665  35 

1,898.328  96 

669,834  36 

444,239  33 

950,803  88 

849,153  37 

062,507  38 

888.0)0  60 

925.291   11 

1.316.340  48 

1.113,300  03 

274.123  30 

67.878  80 


158.733.399  48 

314.631  18 
80,724  00 


9,105  90 


9,105  90 


158,867,300  06 


1,141,365  96 
744,350  01 
743,330  SI 


3,037.758  88 

19.061   03 
3,595  78 


3.644,334  13 
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ÀR0ÊPÀ] 
EN  FR 

EVTEIIENT,  DES  RBCOl 
ANGE  ET  EN  ALGÉRII 

\ 

NOMS 

RECETTES 
de. 

■VBBAVX 

en 
France. 

SOLDE 
»■•  coMrrss 

•vee 
Ua  offiees 
étrangen. 

RBMBODR- 

SEMENT 

,»rb. 

do 

cbemint 

defe» 

doefirûa 

de 

aorveillaBce 

do 
le«r  aerrico 

tdlé- 
frapliiqw. 

REMBODR. 
SEMENT 

itablisao. 

"de 

t^tOBMnU 

d'agenU 

poatal 

et 
lilf. 

PROD01T 
dw 

RÉOBAVX 

un- 

de  t*Élal. 

RECETTES 

et 
aoeldcatélla*. 

TOTAL. 

Ain 

fr.       c. 

78.244  75 

227,587  50 

145.045  83 

34.546  05 

31,136  90 

649,208  95 

83,705  03 

93,997  00 

38,487  65 

87.247  80 

166.824  70 

67.407  76 

1,562,040  82 

287.784  60 

47,736  95 

110,133  70 

210.409  40 

63,868  00 

49,454  50 

122,183  66 

137,165  31 

119,154  80 

32,042  60 

98,014  27 

98.587  88 

102,763  40 

138,755  93 

86,557  15 

100,461 15 

177,110  50 

204,515  84 

58,079  15 

943,569  90 

425,065  55 

198,798  45 

54.849  80 

106.834  45 

196,431  69 

68,041  60 

66.898  15 

60,416  45 

206,300  45 

46,022  50 

313,865  08 

116,310  33 

37,370  45 

97,766  20 

20,166  90 

140,349  10 

177,766  93 

153,188  64 

68,466  46 

61,654  55 

fr.      e. 

fr.     e. 

fr.     c 

3.074  42 

20  00 
2,025  00 

fr.   e. 

25,407  07 

* 
• 

38.125  79 

90  00 

30,897  59 
15  00 

121,477  17 
5,022  87 

• 
• 

• 
• 

270  00 

m 
» 

252  00 

1.068  33 

* 
• 

m 
• 

814  60 
119,011  45 

• 
• 

54  00 

• 
• 

23.003  57 

25,677  92 

r 
• 

• 
• 

74.974  40 

• 

fr.      e. 

994  09 

12,466  29 

429  69 

89  00 
5,801  00 
1,634  73 
9,833  72 

79  75 
2,345  05 
2.086  72 

511  15 

76,748  83 

2,396  38 

80  00 
2,169  79 
2,456  27 

132  65 

114  00 

834  25 
2,250  00 

140  10 
25  00 

155  36 
4,144  63 
1,622  31 
2.301  98 

548  31 
1.298  34 
1.741  74 
7.577  86 

103  95 
43,245  59 
40,155  43 

644  52 

191  28 
1,859  82 
3,904  73 
1,002  78 

116  00 

218  60 
4.093  93 

181  00 

3,061  43 

3,132  63 

41  00 

381  93 

2,213  27 

1.401  93 

11.071  70 

732  44 

1,430  08 

fr.       e. 

79,238  84 
265.460  86 
145,475  51 

34,546  05 

31.125  90 
693.135  74 

85.339  76 
103.920  71 

38.567  40 
120.490  44 
168.936  41 

67,919  01 

1,764,341  34 

.     195.203  85 

47,816  95 

112.303  49 

212.865  07 

64.000  65 

49.568  50 
123.017  90 
139.691  31 
119.295  00 

31.067  60 

98.169  63 

102.984  51 

104.405  71 

142,12614 

87,105  46 

201,759  50 

178,952  14 

112,093  70 

58.183  10 

1.108,666  54 

465.220  98 

199,442  97 

55.041  08 

107,694  17 

100,390  41 

69,044  38 

67,014  15 

60,035  05 

233.397  90 

4M03  50 

352.604  43 

119.44196 

37.411  46 

98.148  13 

10,166  90 

141.501  37 

179.168  80 

339.334  80 

69.190  00 

03,084  63 

AUn« 

AUier 

AIdm  (Bum»-)... 
AlpM  (H.ol«.).  . 
AlpM-Maritime».  . . 
j^^e       

» 

• 
• 

ArdennM. ........ 

Ari^ 

Aisr.:.::.:.;:: 

Aud 

Avejron 

Boacli«tHl«.RkdBe. 
Calvados 

GanUl 

Gb«mii« 

t 

Chw 

1 

CoitiM 

1 

Cor— 

CAle-d'Or 

Cdte>Hl«^.Nord 

Ckom 

Dordofn*  

DooIm 

DrAne 

Enn 

Ear«-«t-Loir 

FioUtk* 

Quà 

Gafoaa«(Ht«U-).. 
Ger» 

Giromd* 

Binait 

IUe.«uViUÙ6 

Indra 

Iodr«-«t-Loire 

kire 

Ju» 

Laode» 

Loir-^uCker 

Uirt 

1 

Uira  (Haute.).,.. 
Loir».iB»rfrar«.  .. 
Uirsk... 

1 

JL^l ,    . 

Lot-et-Garonne* . . . 
Lotire              ..    . 

Maine-et-Loire . , . . 
IfaaelM 

Même 

Marne  (Hamte-)... 
Mayenne ..  •■..*. . 

IB,^ 

MH 
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VREMENTS  EFFECTUÉS  SUR  LES  PRODUITS  DES  TÉLÉGRAPHES. 
PENDANT  L*EXERaCE  1890. 


NOMS 


des 


OEMBTBMBMTS. 


lUBGETTEd 

des 

BOMAOX 

en 


SOLDE 

BBf   COMTTBS 

lélégnphiqves 

tv«« 

les  office» 

itrangers. 


REMBOUR- 
SEMENT 
par  U§ 

OOMrAWIBB 

de 

chemiBS 

deiW 

des  freis 

de 

•arveiiUaee 

de 
leur  terrice 

lili- 
graphique. 


REMBOUR. 
SEMENT 

MB  DIVBBS 

établUae- 

menU 

de 

trtiteniêiiu 

d'ageaU 

da  aenriee 

postal 

et 

grtphi^e. 


PRODUIT 

des 

BâsBAVX 


de  l'Eut. 


RECETTES 


aeeidestellM. 


TOTAL. 


fr. 


fr.     c. 


MeBrtli»«trMoseUe. 

Meose 

MorbiluB ........ 

Nièvre 

Nord 

Oise 

Orne 

Pas-de-Calais 

P«7-de-Déme .... 
PjHnites  (Basses) 
PjT4aé9B  (  Haa(os-). 
Pyr^néea-Orien  talea. 

Rhtoe 

SeAM  (H»«le-)... 

Sadoo-«l-Loîre 

Sarlhe 

Savoie 

Savoie  (Haate-)... 

Seine 

Seine-Iafirienre  . . . 
Saine-oi'ManM. . . . 
Seioe-eUOise 

S«vm(Doax-)-*- 

Sooime 

Tarn 

Ttm-«i-G«ionne... 

Var 

Vaadttse 

Veniée 

Vienne.  ......... 

Vienne  (Hante-).. 

Vosges 

Yonne 

TOTAVX 

Vire-    [ 

ments  ji  sjoater. 
de      Hdédaire. 
eoaptosf 
TOTAVXOÛIBBIUX. 


Mi*-; 

Gonstantuie 

Oraa.* 

Totaux 

Vire-    / 

ments    il  ajouter, 
de      \\  d4dnire. 
cofliptesl 

ToTAonoéMiBAOX. 


187,729  55 

88,077  31 
114.153  40 

79,103  55 
1,022.669  63 
190,768  49 
101,977  70 
353,876  74 
152,991  18 
272,373  25 

88,319  05 
111,930  70 
996,376  55 
101,636  60 
174,579  45 
104,752  60 
116,939  98 

85,363  45 

12,748,686  10 

1,554,739  96 

168,895  80 

401,567  04 

58,534  70 
208,483  40 
107.261  75 

59,033  45 
190,944  95 
100,695  85 

79,694  95 

78,963  60 

76.54U  55 
140,781  18 

88,832  35 


35126 


192,008  72 
1,865,949  92 


403,046  21 


347,002  94 


fr. 
39,929  60 


283,900  77 


15,520  98 


241.695  76 


4,276,494  71 
155,469  10 

5,395  00 

11,797  68 


9,029  65 


8.128  87 

1,166  25 

317  81 

1.078  28 
45,897  73 

4.079  07 
768  46 

14.561  71 

1,557  89 

2,346  70 

386  50 

1,872  06 

31,873  69 

3,568  48 

5,685  00 

3.661  10 

672  84 

725  55 

822,463  49 

11,497  17 

6,579  79 

5,425  00 

516  26 

6,287  22 

1,326  06 

1,013  37 

309  50 

568  77 

909U 

295  00 

1,362  77 

2,826  69 

728  07 


fr.   e. 

229,787  92 

89,249  56 
114.471  21 

80,181  84 
1,952,468  19 
195,198  76 
102,746  16 
983,959  49 
154,549  07 
274,719  95 

88,705  55 
113,802  76 
1,269,946  00 
105,205  08 
180,264  45 
108,419  70 
909.616  94 

86.089  00 

20,469,649  97 

1,721,706  29 

175.475  59 

412,927,  04 

59,050  95 
226,568  90 
108,587  81 

54,046  82 
191,248  45 
110.264  62 

79,944  99 

79,198  60 

80,959  97 
149,607  87 

89,560  42 


20,689,824  41 


2.057,958:64 


403,046  21 


952,479  62 


5,404,945  01 

171,664  52 
293,071  72 


1.251,989  87 
90,980  54 


39,249,637  76 

262,645  06 
293,071  72 


29,689,824  41 


2,057.958  64 


409,046  21 


352.473  62 


5.372,937  81 


1,342.970  41 


39,219.211  10 


ALoilUS. 


510,342  82 
382,279  95 
374.865  15 


1,267.487  92 


1,267,487  92 


18,895  09 
8,889  95 


27,718  98 


27,718  98 


6,296  06 
2,285  06 
1,142  09 


9,669  21 


9.663  21 


535,413  91 
384.565  01 
984,801  19 


1,904,870  11 


1,304,870  11 
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V.  —  COMPARAISON  BCJ  NOMBRE  DES  OBJETS  DE  CORREM>ONDANCE  TRANSPORTÉS 


NATURE  DES  OBJETS  DE  CORRESPONDANCE. 


NOMBRE  D'OBJETS 
coin  et  AO  tiBnci  OBt  fostbs. 


E«  1890. 


En  1889. 


SBATICB  HfTÉMtUB. 


Lettres  ordînairet  afiraiickies 

Ix^ltrei  non  afirandûcs  oa  insufEnauBcnt  «Ifrancbics. 

Valeurs  dèdarées I 

(   Boites 

!   Lettres 
Antfcs  objets  . . 


Objets  recommandés* 


Cartes  postales f 

Journaux  et  ouvrages  périodiques. . 

ÉcbantUlous 

Papiers  de  commerce  ou  d'affaires. . 
Im|mmés  de  toute  nature 


ToTAOt. 


SEAVICB  IXTSailATlONAU 

Lettres  ordinaires  affrancLies. 

Lettres  non  aflBranefaies  on  insuflSsamment  afirancfaics. . 
lettres  avec  dédaratious  de  valeurs 

iLettf«s. 
Antres  objets  . . . 

Cartes  postales 

Joumant  et  ouvrages  périodiques. 


Objets  recommanda. 


Papiers  de  commerce  on  d*aflàires.. 
Imprimes  de  tonte  nature 


Totaux. 


Com-spondances  circulant  à  Hntérienr 

Correspondances  provenant  on  à  destination  de  Tétrangcr 

ToTAox  ciïitfnACx .'. 


3,866,<k50 
4,U9,6(H1 
1,143.586 

13,335,112 
1,640,031 

33,815,860 
405,663.757 

38,014,583 

15,70l!i,707 
408,427,955 


1,512.160,997 


585,995,786 

2,867,273 

4,057,530 

1,117,189 

11,979.499 

1,606,656 

41.497.320 

399,823.181 

27.455,254 

15,423,937 

417.074,743 


1,508.896,368 


El  PLVs  en  1890  . 


134,448.780 

119,860.436 

1,828,273 

1,841,686 

248.537 

254,583 

2,611,802 

9,565.533 

353.841 

357,555 

3.838,125 

3,773,903 

76,267,747 

73,556.962 

7.895.250 

7,463,766 

911,114 

863,649 

26,353.864 

25.050,104 

344.757,333 

234,587,166 

En  Mtn  en  1890.. 

1,512,160.997 
244.757.333 


1.756.918.530 


RÉCAPI 

1.508.696,368 
234,587,166 


1.743.483,534 


El  Ptuaen  1890. 
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PAR  LE  SERVICE  DES  POSTES  (FRANCE  ET  ALCXRIE)  EN  1890  ET  1889. 


DIFFÉRENCES   EN   1800. 

NOMBRE  D'OBJETS 

covriéf  iM  tlITieB  tM  K>aTBt. 

DIFFÉRENCES 

EN   1890. 
mn  NOMS. 

p 

BM  ri.vs. 

Bl   MOIlt» 

E^  1890. 

Ea  «889. 

IS    PLV*. 

ALGBIIIB. 

1^459,560 

II 

10.038.161 

9,823.800 

214»361 

Il 

/# 

«14 

129.820 

145,996 

II 

16,176 

85,072 

// 

130.292 

114,121 

25.171 

II 

2«,397 

1/ 

28,997 

28.851 

146 

II 

Î45,613 

ft 

412.561 

402.204 

10,357 

II 

34,275 

II 

44.603 

4^^601 

i;oo2 

II 

fi 

7,681.460 

123.173 

114,830 

8,343 

II 

5.841,576 

t» 

5,900.035 

5.714^8 

185^697 

V      " 

559,338 

it 

481.729 

466,122 

15,607 

f 

341,770 

II 

158.702 

153.122 

5,580 

II 

té 

8,646,788 

2.138.414 

2.605.715 

II 

407.301 

19,593,691 

16,329,062 

19.595.487 

19.612.700 

460.264 

483.477  1 

3,204,039 

Eh  hoirs  en  1 890  . 

17.213                       1 

4.588,344 

II 

575.568 

565.203 

10,365 

II 

If 

13.413 

8.667 

8.792 

II 

126 

li 

6,045 

1.671 

1.712 

M 

41 

46,279 

II 

16.912 

16.607 

305 

il 

it 

3.714 

1.532 

1^492 

40 

H 

64,222 

II 

25.132 

24,687 

445 

II 

3,710.785 

1$ 

245.974 

239.909 

6,065 

II 

431,484 

II 

24.003 

23.409 

594 

II 

48.465 

II 

2,788 

2.717 

71 

II 

1,303,760 

» 

84.845 

82.746 

2,099 

II 

10.193.339 

23.172 

987.092 

967.274 

19,984 

166  1 

10,17( 

}.167 

En  PLDsen  1890.. . 

19.818                       1 

f 

TOLATION. 

19.593.691 

16.329.662  J 

19.595.487 

19.612.700 

466«264 

483.477 

10,193.339 

23,172 

987.092 

967,274 

19,084 

166 

29.787.030 

16.352.234 

20.582,579 

20,579.074 

486,248 

483.643 

X, 

13.W 

-^.796 

Es  PLUS  en  1890. .. 

2,6 

05 
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BANQUE  DE  FRANCE. 

LES   BILLETS   D'ANCIENS    TYPES. 


Le  projet  de  loi  portant  prorogation  du  privilège  de  la  Banque  de  Franco 
a  été  modiûé  sur  plusieurs  points  par  la  commission  de  la  Chambre  des 
députés.  L'article  i3  du  texte  nouveau  obligerait  la  Banque  à  verser  au 
Trésor  public  uqc  somme  représentant  la  valeur  des  billets  de  tous  les 
anciens  types ,  à  impression  noire ,  qui  n^auraient  pas  été  présentés  au  rem- 
boursement. Ces  billets  seraient,  en  conséquence,  retranchés  du  montant 
de  la  circulation,  le  Trésor  prenant  à  sa  charge  les  remboursements  qui 
pourraient  être  ultérieurement  réclamés. 

Le  rapport  explique  que  Ton  affecterait  à  la  réfection  des  monnaies  d'or 
légères  les  ressources  ainsi  obtenues,  ressources  dont  le  tableau  suivant  per-  . 
met  d'apprécier  l'importance  : 

Mouvement  des  billets  ctanciens  types  à  impression  noire. 


franco. 

5,000 

1,000 

500 

300 

100 


if 


163 

47 
304 


DATES 


os  CUATIOK. 


aSmai  i846 

An  VII  à  janTÎer  i863 .  « . . 
idem,,  .••.......••.•.. 

Jain  1847  àoolobre  i864 
Mars  i8à8  à  janvier  i863. 


ÉMISSIOSS. 


4,000 
4,034,600 
2,073,600 
1,175,000 
7,350,000 


frincs. 

30,000,000 

4,034,600,000 

1,036,800,000 

335,000,000 

735,000,000 


BILLETS 

XOli  MHTftéfl. 


BilleU. 


5 

3.7fil6 

3,966 

1,084 

14,707 


franci. 

35,000 

ïl,796,000 

1,483,000 

396,800 

1,470,700 


S  ô 

II 

.a 

p-V- 

1.35 

0.7 

1.4 

1.7 

3.0 


AlfCfEIfS   COMPTOIRS. 


,0001        '/l  Juin  i836àaoûti846....|        13,3501      13,350,0001  13  1       13,00010. 

350|        n\  Idem. |        44,000|      11,000,000|        116  |      39,000|3. 


1,0001         </|   Février  18Â9  à  nov.  186a. 
300  n\    i8A6ài86i 


SUCCOlSàLKS. 

387.000 
310,000 


15,380,450 
Reliquat  des  ex-banqncs  et  ex-comptoirs 


387,000,000 
63,000,000 


6,533,650,000 


346 
443 


33,275 


A  DRDUiRR  pour  inddBDités  h  des  porteurs  de  billets  détériorés  non  responsables. 

RiSTR 


346,000 
88,600 


6,547,100 
415,175 


6,963,375 
3,795 


6,058,480 


0.64 
1.4 


Les  remboursements  annuels  vont  en  décroissant  :  on  1 8g  1 ,  il  est  renti^ 
1 30  billets  noirs  représentant  une  valeur  de  46,6oo  francs. 


wmmÊmtmatu^^-tmm 
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LES  RECETTES  DES  CHEMINS  DE  FER 

EN  1891  ET  1800. 


Le  Ministère  des  travaux  publics  a  (ait  paraître  dans  le  Journal  officiel  du 
]  5  livril  le  tableau  des  recettes  de  Texploitation  des  diemins  de  fer  fran- 
çais d'intérêt  général  pendant  les  années  i8gi  et  1890.  Les  chiffres  du 
4*  trimestre  de  1891  sont  seuls  susceptibles  de  modifications. 

Voici  d*abord  la  ccmiparaison  des  longueurs  kilométriques  : 


'    RÉSEAUX. 

LONOUEUI 

KlPLOmU  AO 

i«9'. 

\  TOTALE 

3l    DécBMBM 

LONGUEUR  MOYENNE     II 

KxrLoiTKB  rnoANT  lakhér.    Il 

.890. 

1891. 

1890. 

Compagnies  princiiMilcs 

Réieaa  de  TElat 

kilom. 

30,910 
2,665 
1,003 

kilom. 
30.298  ' 
2,658 
801 

kiloiu. 

30,565 
2,665 

805  . 

kilom. 
30.214 
2.647 
676 

Autr«f 

TOTÂCX 

W  34,425 

(a)  33.604 

(a)  33,940 

(a)  33,384 

(1)  Dé<iMtioa  ftSlo  de*  pireotor»  eonn 

luns. 

1 

Voici  maintenant  la  comparaison  des  recettes  : 

RÉSEAUX. 

RECETTES  TOTALES 

RECETTES                1 

PAS  KXMlfàTlB                     1 

de   i8gi. 

do  1890. 

on  1891. 

en  1890.  . 

Rëseî7d«rÉUt...\. 

Autres 

francs. 

1,116.887.460 
37,428,029 

8,778,476 

frAoes. 
1,083.159,757 
36,097,756 
8,240,451 

fraacB. 

36.541 
1 '1,055 
10,149 

fVsiUB. 

35,850 
13,637, 
12,190 

Totaux  et  moyennes 

El  PLcs  en  1891 

1,163,093.965 

1,127,497,064 

34,269 

33,774 

35.596 

,00U 

4« 

15' 

La  rubrique  compagnies  principales  comprend,  outre  les  six  grandes  com- 
pagnies, la  Ceinture,  la  Grande-Ceinture  et  la  ligne  du  Rliâne  au  Mont- 
Genis. 

Les  i*erettes  afférentes  aux  six  grandes  compagnies  sont  les  suivantes  : 


RESEAUX. 


Paris-Lyoo-Méditerrani'c . . 

Nord 

Oocrt .*... 

Orlétos.. 

Est 

Mkti 

Totaux  et  moyeùncs 

BULL,  mk  BTAT. 


RECETTES  TOTALES 


de  1891 


frenca. 

361,874,712 
187,579,000 
146r7g8,270 
170,544,545 
143,021,823 
90,40^,769 


1,100.213,119 


de  1890. 


franc*. 

347.655,456 

185,830,662 
I40,8dd,â05 
164,447,196 
139.178,828 
89,527,281 


1,067,462,628 


RECETTES 
rAB  tucmiTai 


francs. 

43,647 
52,163 
30,iM 
27,449 
32,646 
30.035 


36,207 
SBBatfi 


en  1890. 


fraae*. 

42,485 
51.677 
29,418 
27,127 
31,856 
30,215 


S5,629 
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—  «34  — 
TUNISIE. 

LE  RÉGIBiE  DE  LA  PROPRIÉTÉ  FONaÈRE. 

(stéCEIT  DU  16  HAAS  I&99.) 

Le  décret  ci-dessous  fait  suite  à  ceux  que  reproduisait  le  Bulletin  d'avril 
(pages  5o7  k  5i5). 

DÉCRET 

alTR   LB8  TMTM   IllMOBILTèaiS  PODIISeiTIlB  DBTâNT   LES   TRIBUNAUX    FRANÇAIS. 

Considérant  que  les  tentes  immobilières  poursuivies  devant  les  tribunaux  français 

Î orient  parfois  sur  des  immeubles  dont  ni  ta  eonsistanoe  matérielle  ni  VéM,  j«Mri- 
ique  ne  sont  suffisamment  définis,  qu*tl  y  a  lieu  de  donner  à  tous  les  intéressés  le 
moyen  d*obtenir  une  sécurité  complète  pour  les  droits  qui  font  Tobjet  d*une  vente 
judiciaire  ; . . . . 

Article  l*'.  —  Il  pourra  être  procédé,  conformément  aux prescriptioiis  d-après, 
à  Timmatricuiation  de  tout  immeuble  qui  fera  l'objet  d*une  vente  pounuivia  devant 
h»  iFilwMiawa  iranyis, 

CHAPITRE  I. 

De  timmatriculation  préalable* 

2.  —  L'immatriculation  préalable  à  l'adjudication  pourra  être  requise,  savoir  : 

En  matière  de  saisie  par  le  créancier  poursuivant  ; 

En  matière  de  licitatum  par  l'un  des  coUcitaots  ; 

Pour  les  biens  de  mineurs,  par  les  tuteurs  ou  subrogés  tuteurs,  avec  l'autorl* 
sation  du  conseil  de  famille. 

Les  frais  de  l'inmiatrîculation  seront  en  tous  cas  avancés  par  le  requérant  :  lèuf 
Contant  sera  compris  parmi  les  dépens  k  supporter  par  l'adjudicataire ,  en  sus  du 
Brix  principal,  et  annoncés  avant  Touverlure  des  enchères  conformément  à  Tarticl^ 
^1  du  Code  de  procédure  français. 

3. — Le  tribunal  pourra  d'office  subordonner  la  vente  à  l'immatricula  lion  préalable 
si  le  titre  ne  \và  a  pas  été  produit  avant  l'adjudication  ou  s'il  apprécie  que  le  litre 
produit  n'est  pas  suffisant. 

&.  — En  matière  de  saisie,  la  réquisition  d'immatriculation  sera  établicaunom-éu 
saisi  par  W  poursuiTanL  ou  son  défenseur  qui  y  joindra  la  copie,  certifiée  coniii^fpe 

Sar  le  défenseur,  du  commandement  à  fin  de  saisie-immobilière  et  du  procès- veroal 
e  saisie. 
U  y  joindra  également  tous  titres  de  propriété,  contrats,  actes  publics  ou  privés 
ou  documents  quelconques,  dûment  traduits,  de  nature  à  faire  connaître  les  droits 
fM»  existant  sur  rimmouble  et  qui  pourraient  se  trouver  entre  ses  mains. 

Le  dépôt  de  ces  piècf  s  aura  pour  effet  d'immobiliser  les  fruits  dans  les  termes 
des  articles  68a  et  685  du  Gode  de  procédure  civile, 

5.-^  En  matière  de  Kcitation  et  pour  les  ventes  de  biens  de  mineurs,  il  seraprO'* 
f  cdé  pour  le  dépAt  de  1^  réquisition  d'immatriculation ,  conformément  aux  articles 
|a  à  a4  iucHis  d«  la  loi  foncière. 

&.'<^l«a  pr(>çé<blred'iml!qlatriç^l4l^0Q  se  poursuivra  conforméi^eaiauiLi^igositioai 
dû  la  lui  liaAe^ce. 
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Après  Texpiration  du  ()é)ai  jmpiirti  pour  la  prQchictîetf  das  oppositions,  a  peine 
de  forclusion ,  et  la  rédaction  du  plan  définitif,  le  poursuivant  déposera  au  greffe 
son  cahier  des  char^^a,  ^  W  procédure  de  M|if  i«^  immobilière  suivra  son  cours  jus- 
qu'à Tadjudication  exclusivement. 

7.  —  L'adjudichtion  ne'  pourra  a^oir  lieu  qu'après  Jugement  définilif  du  tribunal 
mixte. 

Au  cas  où  le  jugement  modifierait  la  consistance  ou  la  sitiution  juridique  de 
f  immeuble  telles  qu'elles  sont  définies  par  le  cahier  des  charges ,  le  poursuivant 
serait  tenu  de  faire  publier  un  dire  rectificatif  pour  arriver  à  l'adjudication. 

8. —  Le  titre  de  propriété,  établi  en  vertu  de  la  décision  du  tribunal  mixte  ordon- 
nant  Timmatriculation  restera  entre  les  mains  du  conservateur  de  la  propriété  fon- 
cière jusqu'au  moment  où  la  mutation  de  propriété  au  nom  de  radjudicataire 
pourra  être  effectuée  régulièrement. 

Toutefois ,  lorsque  l'immatriculation  aura  été  prononcée  sur  la  réquisition  d*un 
snîsissant,  le  tîtee  éftaUx  au  nom  du  saisi  pourra  être  délivré  k  celui-ci  s'il  est  iburni 
mainlevée  conventionnelle  ou  judiciaire  de  la  saisie  immobilière  pratiquée  contre 
lui. 

CHAPITRE  II. 

De  rimmatricnlatton  pôsiérieare  à  V adjudication, 

9.  -r-  L'adjudicataire  pourra  subordonner  reiécotion  de»  conditions  du  cahier  des 
charges  àrimmatriculation  de  l'immeuble. 

10.  —  S'il  veut  user  de  cetl  inz^e  jours  de  l'adjudi- 
cation ,  déposer  son  prix  à  la  (  ions  ot  payçr  les  frais 
ordinaires  de  poursuite;  dans  remettre  au  conser- 
vateur de  la  propriété  foncière  'licle  ^3  de  la  loi  fon- 
cière accompagnée  du  jugeaie  en  même  temps  à  la 
conservation  de  la  propriété  fc  m  ainsi  qu'il  est  dit  à 
l'artide  a4  de  ladite  loi. 

11. — Si  la  consistance  matérielle  et  l'étal  juridique  de  l'ismieuble  détermÎDés  par 
l'immatriculattoii  aont  conformes  aux  conditions  d«  cahier  des  diarges^  le  prix 
sera  ditiribué  après  la  décision  du  tribunal  mixte. 

S'il  est  établi  que  la  consiîstance  de  l'immeuUe  ou  aa  situation  juridique  ne  sont 
paa  telles  quelles  ont  été  définies  par  le  cahier  des  chaurge»,  Tadjudioa  taire  pourra 
dcmandelr  une  diminulioa  de  prix  nonobatatrit  toute  clause  oootraire  du  cahier  des 
chargea. 

11  pourra,  s'il  le  préfère,  demander  la  nullité  de  Tadjudication  si  la  différence  de 
valeur  eal  égale  à  un  vingtième  de  la  valeur  vénale. 

12.  —  Faute  de  remplir  les  formalités  indiquées  par  Tarticle  a  ci-dessus,  l'adjudi- 
cataire perdra  tout  recours  contre  le  propriétaire  de  l'immeuble,  le  poursuivant  et 
les  créanciers. 

13.  -^Les  dispositions.deaaiiicles9  à  la  du  présent  décret  ne  sont  pas  applicables 
auK  ventes  poii^rsuivies  par  un  créancier  poasédant  sur  l'immeuble  des  droiiU  réels , 
acquis  po^r  sûreté  de  sacréai|ce«  à  une  oate  certaine  antérieure  à  la  promulgation 
du  présent  décret^  ou  aq  [4us  tard  dans  les  troia  mois  qui  suivront  cette  promul- 
gation,  .  ' 

Le  créancier  seul  pourra  user  de  fa  fs^c^lté  prévue  par  les  articles  3  ,  4,6,  7  et  8. 

42. 
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INDO-CHINF  FRANÇAISE. 

LE  COMMERCE  Et  LES  FINANCES  DO  tCWKJN. 

Nou3  détachons  les  passages  suivants,  d'uarai^port  du  Gonveirnear.  général 
de  llndcvChine,  en  data  da  26  février  dernier. 

La  fin  de  Ftinnée  i8gi  a  été  marquée  par  une  rccrudestence  dd  mouvement 
commerbia)  telle  qu*on  ne  peut  se  refuser  à  y  voir  une  preuve  d'amélioration  poli- 
lique.  D*après  les  relevés  de  ta  direction  des  douanes,  le  commerce  extérieur  du 
Tonkin  pour  i8gi  a  atteint  le  chiffre  le  plus  considérable  qui  ait  été  constaté  depuis 
l^origine.  Il  a  dépassé  de  10  millions  celui  de  Tannée  précédente.  Il  a  été,  en  1891, 
de  37  millions  de  francs  ainsi  repartis  :  pour  Timportation ,  a5,  iSg^Soo  francs;  pour 
l'exportation ,  ii,8a8,5i3  fi>ancs.  En  1890,  il  avait  été  de  27  mjUUions  seulement: 
importation ,  ao  ;  exportation ,  7. 

il  résulte  de  ces  chiffres  que  Timportation  s*est  accrue  de  5, 1 59,800  francs  sur 

1890.  En  ce  qui  camceroe  T importation  française  spécialement,  elle  a  dépassé  de 
plus  de  a  millions  le  chiffre  de  Tannée    1890  :  en  1890.   7,306,000  francs;  eu 

1 89 1 ,  9,430,000  francs. 

Quant  à  Texportation ,  elle  .s'est  accnie  en  1891  de  4,8a8,5i3  francs.  Une  bonne 
partie  de  cette  augmentation  est  due  à  une  exj^rlation  tout  à  fait  exceptionne&e 
des  riz.  La  récolte  a  été  belle  ;  les  habitants  du  Delta  ont  pu  la  (aire  sans  être  trou- 
blés ou  dépossédés  par  les  pirates,  et  par  suite  un  gros  excédent  de  ris  a  pu  sortir 
du  Tonlin.  L'exportation  du  riz  avait  été  précédemment  interdite  en  raison  des 
craintes  de  famine  que  justifiait  surtout  Tétat  de  trouble,  car  la  récolte  du  mois 
de  mai  avait  été  bonne.  Vers  la  fin  de  septembre,  la  tranquillité  me  paraissant 
assez  assurée,  j*ai  autorisé  Texportation,  et  aussitôt  un  mouvement  de  sortie  très 
prononcé  s*est  produit.  De  la  fin  de  septembre  au  1*'  janvier,  il  a  été  exporté 
environ  i,aoo,ooo  piculs  de  riz,  payés  au  producteur  de  1  piastre  5o  à  1  piastre 80 
le  picul  ;  ce  qui  représente  une  valeur  totale  d*environ  7  à  8  millions  de  &ancs. 

Ce  phénomène  ne  s'était  pas  produit  depuis  fort  longtemps.  En  ramenant 
quelque  argent  dans  le  pays,  il  nous  garantit  pour  les  impôts  de  Tannée  189V  des 
rentrées  très  supérieures  à  celles  de  1890^ 

Mes  rapports  vous  ont  déji  mis  au  courant  de  la  fiiçon  si  satisfaisante  dont  s'opé* 
raient  nos  rentrées  d*impôls  dans  toutes  les  provinces  du  Delta.  La  seule  province 
de  Bac^Ninh  a  fourni  cette  année  4o,ooo  piastres  de  plus  qne  Tannée  précédente. 

A  la  date  du  la  février,  je  tous  annon^is  que  le  total  des  rentrées,  au  3i  jan- 
vier, dépassait  16,700,000  francs  et  qu*ii  restait  encore  cinq  mois  d'impôts  anna^ 
mites  À  recouvrer.  Les  recettes  locales  du  Tonkin  n  ont  domié  que  i3,88o,ooofirancs 
en  1888;  16,900,000  fi^ncs  en  1889;  i5  millions  en  1890.  Par  conséquent,  les 
recettes  de  Tannée  1891  étaient  déjà,  au  3i  janvier,  presque  égales  air  maxinnim 
obtenu  pendant  les  trois  dernières  années  précédentes.  Je  crois  que  le  chiffre  de 
17  milhons  sera,  en  iSg'),  non  seulement  atteint,  mais  encore  dépassé. 

Je  fais,  d* autre  part,  tous  mes  efforts  pour  maintenir  nos  dépenses  dans  les 
limites  prévues  au  oudget.  Les  frais  si  considérables  de  ravitaillement  des  postes 
militaires  sont  tout  particulièrement  Tobjet  de  mon  attention  ;  j'arriverai ,  je  Tespère , 
à  les  réduire  par  une  meilleure  organisation ,  que  faciliteront  les  voies  ae  comma^ 
nication  nouvelles  et  Texpiration  de  quelqoes  marchés  particulièrement  onéreux. 
Même  avec  les  dépenses  causées  par  la  longue  durée  des  opérations  dans  le  Dong- 
Trieu  et  dans  le  Yen-Thé,  j*espère  que  le  budget  du  Tonkin  se  soldera  sans  àéHàlU^ 
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UNION   POSTALE  UNIVERSELLE. 

LES  RÉSULTATS  nNANCIERS  DU  SËRVIGE  POSTAL  EN  1890  <». 

Le  tableau  suivant  résume,  au  point  de  vue  financier,  la  statistique  générale 
que  vient  de  publier  le  bureau  international  de  Berne. 


PAYS. 


Aiméfis. 

ClftMt«. 


HECETTES. 


fraact. 


DÉPENSES. 


fraMct. 


EN  PLUS 
•ux 

UCITTB*. 


franet. 


Kfi  PLUS 


1 


Allemagne 

Autriclief'} 

Balgint........... 

Frtace  (y  coaapris  TAl 
gërieet  la  Tanine] . 

Honcne. 

Portugal 

Rownanie 

RoiWi ; 


r  Etats  oh  les  services  postasuc  et  iéUgraphiqnes  sont  fiuiann^s. 

{ Postes  et  Télégraphe*  réunis. } 

289,857,816       27»5Ô8,'?51 
68,252,51S         9,«09,9«8 


1890^1 
1890 
188a 


1890 

Idem, 

1889-90 

1890 


317,426,567 

77.862.460 

1,830.429 


202,708.091 

32,056,120 

5,794.260 

5,934.574 

81,641.260 


2,4P0,770 

148,938^23 

23,604.390 

6,629,895 

4.015,191 

95,812,692 


53,769,468 
8,431,730 

// 
1,919,383 


2*  ÈUifsk  «à  les  ientieês  postemx  et  téligrâpkiqmes  muU  distimsts. 

(  Postes  se«l<>s. } 


Rikmbliqiie  aigentine. 


Canft 

Congo , 

Danemark 

^gypie. 

Espagne 

Étaifl-Unis 

Grande-Bretagne  * 

Grèce... 

Inde  Britanaiqnr. 

Italio 

Japon 

Luemboarg  .... 

Norvège 

Paraguay 

Payi^as 


SerUè. . 
Siam . . . 
Suède... 
Suisse  . . 
Turquie. 


1890 
Idem. 

1 889*90 
1890 

1890-91 

1890 

? 

i88gh9o 

189^-91 
1890 

1889-90 
Idem. 
Idem, 
1890 
tdcm, 
Idaiu 
Idem. 
Idem. 

1889-90 

189091 
1890 
Idem, 

1888-89 


7,162,620 

16.558.016 

16,440,435 

29,696 

7,211,662 

2,751.833 

22.315.773 

315.451,285 

îWl6,276,950 

1,332,073 

33,881.274 

45,420,387 

15,380,289 

702,716 

3,914,940 

86,017 

13,639,459 

699,909 

898,395 

84,759 

10,504,301 

24,180,020 

2,615,322 


24,244,620 
10,493,177 
21,213,628 

n 

7,162,678 

2,294,996 

15,178,588 

341,609,933 

167,177.225 

2,020,533 

50,421,118 

39,977,417 

18,405,0^6 

728,814 

3,632,894 

i75,5»2 

10,135,223 

684.570 

1,109,534 

133,591 

9,843,602 

21,908,658 

1,571,135 


6,064,839 


48,984 

456,837 

10,137,185  w 

79.099,725 

u 
3,460,156 

0 


282,046 

3,504,236 
15,339 


660,699 
2,271,362 
1,044,187 


fra«es. 


570,341 

II 
il 
835,635 

n 

17,082.000<« 
4,773,193 


^,15M48 

697,460 


3,025,377 
26,098 

89,535 


2n.l39(> 
48,«32 


(')  Non  compris  la  Hongrie ,  qui  fig«r«  k  pari. 

(^  Pour  la  Raeûe ,  il  est  impos^le  d'iodiqver  exacteoMat  l'excédeDl  <Ie  dfoemses .  altoMla  qme  les  ekilWs  q«i  les 
représeatent  comprennent  les  dépenses  An  service  tdégrapbiqoe ,  tsadis  qu'il  n  est  pas  tenu  compte  de  ce  Mnriee  dans 
le  tot^  des  recettes. 


(^   Ce  chil&e  n'eel  pas  exact ,  atUndo  que  le  chiffre  représentant  les  recettes  ne  concerne  que  les  recett4>s  postales, 

dis  que  les  dépenses  sont,  en  partie,  communes  aux  service*  postal  et  télégraphique. 

t*}  l«es  renseignHUHils  concernant  Ira  dé|Mnseè  du  Service-  des  poètes  ii*o>rl  pn  être  ibnmia  par  rkdminisiration  de 
l'État  d«  Congo. 

(^)  L'eicédeat  de  reeetU»  attribué  iei  à  TEsparae  n'e!»t  pas  exact ,  attendu  q«e  les  recelles  compreaAont  cellaa  di 
serrîce  télégraphique,  landié  qne  le*  dilffres  reprosentant  le*  dépennes  ue  coacomenl  que  les  dépenses  postales. 

{*!  H  est  ittpoeaiUedr'iadiquer.4xa«teaiantlV(eMent  de  recettes,  sttendu  qoo  les  chiffras  qui  les  représentent  n< 
concernent  que  les  recelles  posi  aies ,  tandis  que  lés  dépenses  sont  en  partî<>  communes  aux  services  postel  et  téiégrsphique. 


(0  Voir  les  Balleiins  d'avril  1891,  page  395,  de  mari  1890,  page  366,  etc. 
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ANGLETERRE. 

LÈS  MANIFESTATIONS  HMÉTALLISTES. 

'Noos  iivims  sigBftlé ici,  toutes  IcsfMs'  qti*êll08  pAmissftiéiit  |MfRlfê  nii6 
certaine  importance,  les  manifestations  des  quelques  groupes  qui,  en  Angle- 
terre, préconisent  le  système  du  double  étalon ,  or  et  argent  ^^K 

Ils  ont  en  ce  moment  plusieurs  raisons  pour  accentuer  leurs  efforts:  i*  la 
baisse  croissante  du  métal  blanc,  dont  les  cours  n'ont  jamais  été  si  bas  que 
dans  ces  derniers  temps;  2*  les  plaintes  du  Gouvernement  de  llnde,  qui  ne 
se  lasse  pas  de  dénoncer  au  Gouvernement  anglais  les  extrêmes  difficultés 
résultant  pour  le  budget  indien  de  la  dépréciation  de  îa  roupie;  3*  Finvita- 
tion  par  laquelle  le  Président  des  États-Unis  vient  de  convier  les  Gouverne- 
ments européens  à  de  nouvel!^  délibérations  internationales  sur  la  question 
de  Taisent. 

Les  bimétallistes  anglais  se  remuent  donc,  et  nous  avons  aujourd'hui  à 
leur  donner  acte  d'un  vote  récent  de  la  Chan^bre  de  commerce  de  Matt^ 
chester  et  d'une  démarche  sotauidle  de  la  Ligue  lHmétalli<|ue. 

Procédons  par  ordre  : 

L  —  La  Chambrb  de  commbrge  de  Manghester. 

La  résolution  votée  le  d  mai ,  après  discussion ,  à  la  Chambre  de  commerce  de  Man- 
chester, porte  :  «  que  les  ccmditions  fâcheuses  dans  lesquelles  le  commerce  se  trouve 
depuis  si  longtemps ,  sans  qu'il  y  ait  aucune  perspective  d'amélioration ,  s'expliquent 
en  grande  partie  par  les  fréquentes  et  violentes  fluctuations  du  change  avec 
rinde,  la  Chine  et  les  autres  pays  à  monnaie  d'argent;  et  que  la  Chambre  de  com- 
merce de  Manchester  estime  que  le  Gouvernement  devrait  prendre  immédiatement 
des  mesures  pour  arriver  à  un  accord  international  aussi  large  que  possible ,  en  vue 
d'assurer  la  stabilité  du  rapport  entre  les  monnaies  d'or  et  d  argent.  Et  que  copie  de 
cette  résolution,  signée  par  le  président  et  le  secrétaire  de  la  Chambre,  sera  trans- 
mise au  premier  Ministre.  » 

Les  défenseurs  de  l'étalon  d'or  unique ,  sans  contester  l'importance  de  cette  note, 
avaient  fait  remarquer  que  la  résolution  n'avait  obtenu,  sur  3 ao suffrages  exprimés, 
que  i64  voix  contre  i56,  et  que  ces  i64  voix  constituaient  une  majorité  bien  re- 
lative,  puisque  c'était  à  peine  la  septième  partie  de  l'effectif  total  de  la  Chambre 
de  commerce  de  Manchester. 

Pour  répondre  à  cette  objection  «  un  nouveau  scrutin  a  été  ouvert  le  la  mai  et  la 
résolution  ci-dessus  a  été  votée  cette  fois  par  4ao  voix  contre  4o6. 

II.  -i-  La  Ligue  bimétallique. 

Un  meeting  oi^anisé  par  la  Ligue  bimétallique  a  eu  lieu  le  5  mai ,  à  Mansion  Hdnse. 
La  séance  était  présidée  par  sir  Thomas  Stttherlftiid,  membre  de  la  Chambre  des 

^'^  Voiries  BuUelins  d*tvril  et  mai  1879;  voir  aussi  ceux  de  septembre  188G,  «oût  1887, 
mai,  août  6t  noiembre  1888. 
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ooDUnuiies*  Autour  dd  lui «étaMât  pbicéi  MM.  SiUnuel Mottftâgii,  Gr«niUl et. HoweU, 
lord  Carmarlhen ,  sir  H.-M.  Hay^  sir  G.  Holeswortb,  M.  BoiiMvaia,  ètc» 

Ud  ménwyte  a  été  hi  par  M.  Herbert  €»  Gtbhi  sur  «le  btoiételliime  imlenietiokial 
et  ses  rapports  avec  le  commerce  et  les  finances  de  li(Midrie»>  L*auteur  j  eipose» 
ime  ibis  oe  plus,  les  inconTénients  de  rinstahilité  actuelle  des  valeurs  relatives  de 
Tor  et  de  Targent  II  interprèle  dans  un  sens  favoraUe  à  Bes  idées  le  rapport  de 
la  Commission  royale  d'enquéle  et  il  s*élonne  de  Vinaclion  du  Couv^nement. 
«Nous  avonsik  dit-il,  des  conventions  internationales  en  matière  de  douane,  en 
matière  de  poste ,  en  matière  de  pédie  et  pour  cent  autres  choses,  mais  la  monnaie, 
dont  tout  dépend,  reste  livrée  à  la  merci  de  chaque  pays.  I!  n*eûste  pas  assez  d*or 
pour  tout  le  monde  et  des  crises  graves  pourraient  se  produire  tout  à  coup.  La 
rékabiliiation  de  largent  et  Tadoption  par  lÂngleterre du  double  étalon  rendraient 
au  monde  des  afibires  la  sécurité  perdue.  » 

Le  président  formule  un  projet  de  résolution  portant  :  que  Tintérèt  de  Londres 
et  de  tout  TEImpire  britannique  exige  que  le  Gouvernement  s'occupe  de  provoquer 
une  conférence  internationale  tendant  à  régulariser  le  change  entre  les  pays  à 
monnaie  d  or  et  les  pays  k  monnaie  d*argent,  et  que,  eu  égard  aux  dangers  et  aux 
difficultés  résultant  de  Tincertitude  qui  existe  relativement  à  la  future  législation 
monétaire  des^pays  étrangers,  il  importe  que  le  Gouvernement  n  ajourne  pas  davan- 
tage une  intervention  nécessaire. 

A  Tappui  de  œHe  proposition  »  le  président  dtéclare  qu  il  faut  que  l'on  prenne  parti 
entre  le  moaoïBéiaUisaiè  et  le  bimèiaUiaflie.  La  produetioo  de  Tor  est  insuffisante  et 
si  TAutriche,  la  Russie,  Tlnde  ou  les  États-Unis  se  mettaient  à  leur  tour  à  en  de- 
mander, il  s^ensuivrait  une  vraie  catastrophe.  L*An|^eterre  est  bien  plus  intéressée  à 
la  question  de  Taivent  que  l'Europe  cootmentate ,  surtout  depuis  que  le  protection- 
nisme européen  1  oblige  à  chercher  dans  les  pays  à  monnaie  d*argent  le  placement 
de  ses  produite  manufacturés.  La  conférence  demandée  devrait  avoir  pour  objectif 
rétablissement  d'un  système  d'étalons  monétaires  international. 

M,  S.  Montagu  appuie  la  motion.  Ce  n  est  pas  tant  le  relèvement  de  f  argent  que 
la  fixité  du  rapport  des  deux  valeurs  qu'il  faut  prendre  pour  objectif. 

La  proposition  est  votée,  naturellement,  et  fassemblée  autorise  le  bureau  à  pré- 
senter la  résolulion  votée  au  Premier  Ministre,  au  Chancelier  de  l'Échiquier  et  au 
premier  Lord  de  la  Trésorerie. 

L'entrevue  a  eu  lieu  le  1 1  mai ,  au  Foreign  Office.  La  dèputafion  se  composait  de 
plus  de  i5o  personnes. 

Sir  W.  Houldsworth,  en  la  présentant  aux  trois  Ministres,  insiste  sur  la  diversité 
des  intérêts  qu'elle  représente.  Depuis  l'époque  où,  il  y  a  trois  ans,  le  marquis  de 
Salisbury  avait  reçu  les  délégués  de  la  Ligue  bimétallique ,  l'idée  a  fait  son  chemin 
et  les  adhésions  se  sont  multipliées.  Les  chambres  de  commerce,  les  trade-unions 
et  même  la  Cité  de  Londres  marchent  maintenant  d'accord.  On  demande  au  Gou- 
vernement de  favoriser  la  réunion  d'une  conférence  internationale  et  d'y  apporter 
la  ferme  résolution  de  résoudre  enfin  une  question  qui,  depuis  dix-huit  ans,  a  tant 
troublé  le  monde  des  affaires. 

Après  sir  W.  Houldsworth ,  les  mêmes  conclusions  sont  successivement  appuyées 

Kir  M.  Isaac  Hdyle,  député;  M.  R.  Barclay,  de  Manchester;  M.  W.  Tavlor,  de 
lackbinrn  ;  M.  Freeman  et  le  colonel  Adam ,  de  la  Chambre  de  commerce  de  Leith; 
M.  G.  H.  Dick,  de  Glascow;  M.  James  Mawd^ley,  secrétaire  de  l'Association  géné- 
rale des  ouvriers  tisseurs  de  Manchester;  M.  l5avid  Holmes,  président  de  l'Associa- 
tion générale  des  tisseurs  du  Nord;  M.  Tait,  de  l'Association  générale  des  employés 
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()e  chemins  de  fer;  M.  Jobn  Fôx,  du  Bristol;  MM.  RoHettoh  et  Eterett,  de  U  €luMi* 
bre  centrale  d*agricidture 

Lord  Salisbary  fait  remarque*  que  Theure  Varafioc  et  ^*il  serait  temfM  de  donner 
la  purole  au  minislre  compétent. 

M.  Goschen,  après  avoir,  comme  il  convenait,  rendn  hommage  k  llmportance 
des  considérations  présentées  par  les  précédents  orateurs ,  8*exprime  ainsi  : 

«  J*ai  surtout,  dans  cette  entrevue,  à  bien  établir  la  situation  actuelle  et  les  vues 
du  Gouvernement.  Voici  la  situation  :  il  y  a  deux  jours,  le  Ministre  des  État^-Unis 
a  remis  au  Premier  Ministre  une  note  conviant  le  Gouvernement  de  la  Reine  &  une 
conférence  dont  Tobjet  serait  de  rechercher  s'il  n*Y  aurait  pas  des  mesures  â  prendre 
—  et  lesquelles  —  pour  développer  Temploi  de  rargent  dans  le  n^giaié  monétaire 
des  nations  [io  inerease  the  use  ojtiher  in  the  currency  Systems  ofthe  Hâtions). 

«  Les  États-Unis  ont  libellé  leur  invitation  de  tdle  sorte  que  les  autres  pays  peu- 
vent Taccepter  sans  engager  en  rien  leur  liberté  d^action.  La  formule  est  très  com- 
préhènsîve,  mais  raccèplatlon  ne  préjuge' neh,  et  je  me  rêndRf'cdttrfjpté  t^té  lès 
États-Unis  ont  cherché  à  faciliter  autant' que  possible  Tadhésion  des  diverses  puis- 
sances. En  acceptant  Tinvitation,  comme  nous  Tavons  fait  ( Applaudissements)  ^  nous 
avons  été  guidés ,  dans  une  large  mesure  î  par  Textréme  intérêt  que  la  question 
inspire  à  ^'importantes  industries»  comme  celles  qui  sont  ici  représentées;  en  ménde 
temps,  nous  n  avons  ps  pu  perdre  de  vue  les  aspirations  de  Tlnde,  que  la  qu^tion 
loudie  si  directement.  Nous  avons  donc  cru  devoir  accepter  4*invftation  qui  noas 
était  faite;  mais  cette  acceptation  même  m^oblige  ici 'à  xiiie  discrétiofi  totita  partica- 
lière.t 

Le  Times  rappelle  que ,  dans  un  discours  prononcé  dans  la  Cité ,  au  mois  de  dé- 
cembre dernier,  le  Chancelier  de  TÉchiquier  avait  été  plus  explicite. 

Voici  les  concessions  qu*il  déclarait  possibles  au  cas  où  d*autres  pays  se  montre- 
raient disposés  à  reprendre  la  frappe  de  Targent  : 

i"  La  Banque  d'Angleterre  serait  invitée  à  user  de  la  faculté  que  sa  charte  lui 
confère  de  faire  entrer  l'argent  jusqu'à  concurrence  d'un  cinquième  dans  sa  réserve  ; 

q"  La  frappe  de  l'argent  resterait  libre  dans  l'Inde. 

Mais ,  dit  le  journal  anglais ,  quelle  efficacité  pourrait-on  promettre  à  de  telles 
mesures,  alors  que  l'elTort  suprême  des  Etats-Unis  (lois  Bland  et  Windom)  n'a 
abouti  qu'à  un  complet  échec  p 
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ANGLETERRE. 


WrLLIAM  PITT  ET  U  DETTE  ANGLAISE. 

L'intéressante  série  commencée  par  Téditear  Mac  MillaQ  sous  ce  lUre  : 
Twelve  englUh  Sfalesmen  ^^\  s'est  enrichie  cet  hiver  d'une  vie  de  Pitl .  par 
lord  Rosebery.  Nous.en  détachons  le  tableau  qui  résume  les  mouvements  de 
la  dette  publique  pendant  les  deux  ministères  de  William  PiU  : 


EXBaiacEs 

■  ODC  K  TA  mti 


EMPaUNTS  À   I^A  CHABGE 


DR    LA    CKA!IDS>BRITAr.I|K. 


Dôpente» 


■iUiim^  si: 


S«b»kl«s 

à   do» 

pnisstnccA 

:étraiafcre«; 


hmIUo»*  «l. 


tloA  de  b««% 
da*  'Tfiêor. 


''V 


itZ  L*lltI.««Dt. 


raUUosft  kt. 


PRRMItR    UIHi^TèftR    DR    PiTt    {l7S.t-lS0l 


»795-9A 

»79H^' 

179S-96 

»79<H)7 

»797-98 

1798-99 

1799-1800...., 

1800-0  Xj 

Du  1"  féYruîr  1801  an 
1 7  mars  1 80 1 .  . . 

TOTAOX 

TOTAVI    cillillJkOX 

iSo&-o5... 

1 8o5-o6 

TOTAOXW  

TOTAUtO^IféRAUX. 


0.2 

" 

13.8 

50.1 

3.8 

ao.9 

H 

2r>./i 

3.7 

35.6 

,, 

21.0 

,/ 

29.0 

II 

(k4.S 

II 

257.7 

7.5 

325 

1.9 

1.6 

20.0 


29.5 


0.3 
1.0 
1.5 
0.9 
^1.0 
5.9 
7.1 
b.h 

4.i 


30.5 


«BCOSD  MIMSTÂRR    Of.    PITT  (l8oi-l8oG). 


18.2 
34Ji 

M 

52.6 

// 

8.2 
7.2 


15. a 


08.0 


AMORTISSEMENT. 


GRttDe- 
UlTAttHB. 


niiU«Aa«  %\. 


2.2 
2.8 


7.3 


^ll.5 


MlUioAR  «l. 


^i2.5 


9.1 
13.0 


22.1 


22.5 


0.1 
0.2 
0,3 
0.4 


1.0 


0.1 
0.3 


O.A 


.  En  réunissant  les  deux  périodes,  on  voit  Ta  dette  anglaise  grossie  de 
393  millions  sterling  (près  de  10  milliards  de  francs),  et  réduite  de 
65  millions  sterling  (un  peu  plus  de  1,600  millions  de  francs). 


(')  Vwrit  Bulletin  de  déeeiAbre  i8d^.  puge  5^4 • 
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PAYS-BAS. 

LE  PROJET  DE  RÉFORME  FISCALE; 

M.  Auguste  Couvreur,  dans  le  Mouvement  icotwmique  du  12  mai,  a  clai- 
rement exposé  les  raisons  d'être  et  l*esprit  des  rérormes  proposées,  en  ma- 
tière fiscale,  par  le  Gouvernement  néerlandais. Nous  reproduisons  en  grande 
partie  rarticle  du  journal  belge.  Nous  reviendrons,  du  reste,  avec  plus  de 
détails,  sur  cette  importante  entreprise. 

Depuis  plus  de  quarante  ans ,  le  parti  libéral  des  Pays-Bas  a  inscrit  i  son  pro- 
gramme la  réforme  des  impôts.  11  a  successivement  suj^rimé  Timpèlt  sur  k  viande 
de  porc  et  de  mouton,  les  taxes  sur  le  pain  et  sur  les  condMistibles,  le  tîndbm  a«r 
les  journaux.  Les  droits  de  timbre  et  d'enregistrement,  la  contribution  personoeOe 
ont  été,  à  différentes  reprises,  révisés  et  amendés.  Un  droit  de  succession  a  étècféé« 
.en  ligne  directe.  Presque  partout  les  octrois  communaux  ont  été  su(^rimés. 

La  plupart  de  ces  réformes,  longtemps  combattues  par  lesconservataurs,  ont  fini 
par  triompher,  grâce  à  Ténergie  et  à  La  volonté  persistantes  de$  libéraux. 

Cest  ainsi  que  la  suppression  de  Taccise  sur  la  viande  et  les  combustibles,  pn^ 
posée  et  rejetèe  en  i85a ,  finit  par  l'emporter  en  i855  pour  la  viande  et  «a  a  «63 
pour  les  combustibles.  C*est  ainsi  quan  i865  encore,  la  suppresiion  des  accises 
communales  réussit,  malgré  Topposition  des  conservateurs. 

En  dépit  de  ces  réformes,  le  système  fiscal  des  Pays-Bas  restait  défectueux.  H 
ménageait  trop  la  richesse  mobiUère,  le  capital  en  portefeuille.  Les  propriétaires 
de  terres  et  de  maisons  se  plaignaient  d'être  trop  frappés  par  Tirnpôt  foncier.  Le 
commerce  et  Tinduslrie  réclamaient  contre  les  injustices  du  droit  de  patente. 

M.  van  Bosse  en  i85a,  par  un  projet  d*impôt  sur  les  coupons,  M.  Blussé 
-en  1871,  par  un  projet  d*impot  général  sur  le  revenu,  avaient  essayé  de  rétablir  un 
juste  équilibre  entre  les  charges  publiques.  Leurs  efforts  échouèrent  devant  la 
mauvais  vouloir  des  conservateurs ,  appuyés  quelquefois  par  les  libéraux  dissidents* 

M.  Gleichman  en  1878,  M.  Vissering  en  1881,  M.  Grobbee  en  i884,  avec  sa 
klassen  behsting,  ne  furent  pas  plus  heureux  que  leurs  prédécesseurs.  En  189O 
encore,  M.  Gœman  Borgesius,  qui  voulait  abaisser  les  droits  d'enregistrement, 
supprimer  Taocise  sur  le  sel  et  substituer  à  ces  rossouroes  un  impdt  sur  le  revenu* 
fut  impuissant  à  faire  prévaloir  .ses  vues. 

Lorsqu'à  la  suite  des  élections  de  1891,  le  parti  libéral  vit  sorecontlîlaaraiL  ma^ 
jorité,  le  nouveau  Cabinet  promit  non  seulement  la  revision  de  la  loi  électorale,  de  II 
milice  et  des  lois  intéressant  le  bien-être  des  classes  ouvrières,  mais  encore  II 
création  d*un  impôt  fur  le  revenu.  La  nomination  de  H.  Pierson  comme  ministr# 
des  finances  fut  le  gage  de  ces  promesses. 

Dés  son  entrée  aux  affaires,  il  a  saisi  les  Chambres  de  propositions  qui*  si  e&H 
sont  approuvées ,  équivaudront  a  une  véritable  révolution  dans  le  système  d'impôts 
4e  la  HoUanda.  La  disqissioa  de.  son  programme  fiscal  s'ouvciradans.le  fl^^urant  de 
Tété,  aussitôt  que  les  sections  de  la  seconde  Chambre,  qui  les  examinent  en  ce  mo- 
ment ,  auront  déposé  leurs  rapports. 

Quels  sont  donc  les  impôts  que  M.  Pierson  veut  reviser  ou  supprim?r  ?  Quds 
sont  ceux  qu*il  veut  introduire  V 

Les  principaux  impôts  en  vigueur  en  Hottknde  soi^t,  avec  Tim^WH  fUAciér 
et  la  contribution  personnelle  qui  rapportent  Tun  11  et  l'autre  la  millions  de 
florins,  les  droits  de  timbre  et  d'enregistrement  (11  millions  i/a),  les  droits 
de  succession  (11   millions),   les   droits  h^péftiècavres  (1   million),  Knpôt  des 
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plMtei  (4  nHiUoii»),  les  péaget  mat  les  routes  et  catiattx  (i/s  mtlKoii) ,  les  accises 
sur  les  sucres,  les  vins,  les  boissons  distillées,  le  sel,  le  savon,  kf  Mères,  les  tî* 
naigres  «t  l'âbatage  (43  millions)  et  enfin  lee  droits  de  doitane  (5  miilioos^),  soit 
environ  loo  nJlUoni  clei  fioivint  sur  un]Nid§»t  de  l%6  inttioBs*  cbiffrode  1891. 
Abstraction  faite  des  critiques  que  l'on  peut  adjpesser  À  cbaeun  de  ces  impôts ,  ils 
ont  la  eoaunnn  défant  de  mer  la  justke  distributive  en  pèsent  trop  eor  Je  travail 
ou  la  ciiKulMieo  et  pas  -aaseï  sur  Ja  fortnne  assise»  Il  en  réiotte  de  Ma  vWes  récri* 
mina^iom  entre  )es  4iffirtmts  groupes  de  producteurs^  et  un  véveil.de  Tesprit  pro* 
tjecliçpn^ste»  Se  trouvant  surch«n;éa,  les  agricuhôurs  demandaient  la  lîMuotion 
d^  rimp6t  foncier  et  des  droits  d enregistrement,  ou  le  relèvement  des  droits  de 
douane  sur  les  denrées  alimentaires.  Dans  ces  rédamations ,  ils  étaient  soutenus  par 
quelques  industriels»  surtout  par  ceox  dn  Umbcfnrg  et  du  Brabant  septentrional, 
dont  les  vues  eussent  pu  remporter,  si,  k  côté  de  cei  industriels  protectionnistes, 
il  ne  s*en  était  pas  trouvé  d autres  plus  influents,  qui  sont  absolument  libre-éci»n- 
gistes.  Ceux-ci,  tout  en  repoussant VaçgravatiofD  des  droits  d*entrée,  avaient  reconnu 
avec  M.  Pierson  qu'il  y  avait  lieu  de  faire  droit  aux  griefs  de  la  propriété  rurale. 

Déjà ,  au  congrès  international  d^agricuHure  réuni  k  La  Haye  en  septembre  1891, 
le  directeur  de  la  Glisse  d'épargne  de  TÉtat,  M.  Armand  Sassen,  avait  conclu  à  la 
suppression  on  à  la  ré()uction  des  droits  de  mutation.  L'expérience,  en  effet,  dé- 
montre que  ce  sont  surtout  les  petites  propriétés  et  les  propriétés  moyennes  que 
frappent  ces  droits,  les  mutations  étant  d'autant  plus  fréquentes  que  la  propriété 
a  moins  d'importance.  L'inconvénient  s*accentue  aux  époques  de  crise.  Les  droits 
alors  ruinent  les  détenteurs  obligés  de  vendre  et  empêchent  la  translation  des 
biens  dans  les  mains  de  ceux  qui  pourraient  le  mieux  en  développer  la  production. 
S'inspirant  de  ces  considérations  et  tenant  compte  de  la  crise  que  traverse  la  pro- 
priété rurale,  M-  Pierson  propose  :  i*  une  réduction  de  près  des  deux  tiers  sur  les 
droits  de  mutation  et  d'hypothèque;  a*  l'abaissement  de  l'impôt  foncier  sur  les 

ropriétés  non  bâlies  qui  serait  réduit  a  6  p.  0/0  du  revenu  imposable  (au  lieu  de  7]; 

*  la  suppression  du  droit  d'accise  sur  le  savon,  avec  modification  corrMpondante 
du  droit  de  douane;  4*  une  réduction  de  plus  de  moitié  sur  le  droit  d'accise  du  sel 

4  florins  au  lieu  de  g  florins  pr  100  kilogrammes);  5*  la  suppression  des  péages 

le  l'Etat  sur  les  routes  et  sur  les  canaux. 
Ces  modifications  coûteront  au  Trésor  prés  de  10  millions  de  florins,  savoir  : 

1*  Réduction  des  droits  de  mutation  et  d'hypothèque 4,^oo,ooo  florins. 

2*  Réduction  de  l'impôt  foncier 1 ,000,000    -^ 

5^  Suppreision  ou  réductfoir  des  accises 4,000,600     -î-* 

4"  Suppression  des  péages 5o«o,ooo    — 

,  Total 10,000,000    — 

Comment  remplacer  ces  10  millicms  }  Par  un  rolèvemenl  des  droits  de  douane  ? 
M*  Pierson  s'y  est  péremptoirement  refusé..  Ce  serait  frapper  à  sa  souroe  non  seu- 
lement le  commerce,  mais  aussi  l'industrie  qui  grandit  tous  les  jours  en  HoUaiode. 

Ce  que  le  Ministre  veut  atteindre,  o*est  ;  d'une  part,  la  consommation  de  l'alcool; 
d'outre  part ,  la  fortune  acquise  et  surtout  la  fortune  mobilière. 

Le  droit  d'acte  sur  les  boissons  distillées;  rapporte  d^,  au  taux  de,  60  florins 
par  hectolitre,  a4  millions  de  florins  sur  une  recette  lotale.de  126  miliiops.  C'est 
énorme,.  Mais,  malgré  l'avis  de  cens  qui  trouvent  immoral  qne  l'Etat  tire  un  si 
gros  profit  4e  la  passion  des  Néerlandais  pour  le  genièvre,  M*  Pierson  croit  que 
cette  contribution,  par  un  relèvenaent  de  60  à  65  florins,  pourra  lui  donner  26  mil- 
lions au  lieu  de  a4*  I^es  8  millions  qui  lui  restent  à  trouver,  il  les  demande  k  un 
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nouvel  impôt  mit  ies  revenu»  provenant  de  U  fortune  acquise  (Aek«(ûiy  <y»  de  ùiitem- 
sUn.uit  vermogem), 

G*e9t;  de  toutes  les  innovations,  eeBe  cnri  rencontrera  le  plus  de  résistances,  sur- 
tout cbei^  les  classes  ricKes,  soit  k  rai»oa  du  principe  même  de  la  loi,  soit  à  raison 
des  applications  qui  en  seraient  faites. 

L*imp6t,  basé  sur  la  fortune  en  capital  des  conlribuables  an  commeneemenl  de 
chaque  année  financière,  se  subdiriserait  conformément  aux  rubriques  suivantes: 
Impropriétés  bâties  et  non  bâties;  a^  terrains  à  bâtir;  5*  rentes  foncières,  dimes, 
baux;  4*  valeurs  de  bourse;  5*  créances  hypothécaires  ou  autres;  6*  usufruits, 
rentes,  tontines;  y*  fonds  de  commerce,  navit^es,  instruments  de  tvatail,  chevaux, 
voitures,  objets  d*or  et  d'argent^  et  autres  objets  mebibers,  les  oèjels  d*art  eiceptés. 

Le  quantum  de  la  fortune  doit  être  réduit  du  montant  des  dettes  dont  elle  est 
grevée,  y  compris,  pour  les  immeubles,  le  montant  de  fimpôt  foncier. 

Les  fortunes  inférieures  k  !k5,ooo  florins  seront  exemptées  de  Timpét.  Celles 
comprises  entre  a5,ooo  et  5oo,ooo  florins  payeront  i  pour  i,ooo  avec  progression 
(le  i/io  pour  i,ooo  par  100,000  florins.  Les  fortunes  de  plus  de  5oo,oôo  florins 
payeront  i.5o  pour  1,000. 

Chaque  contribuable'  devra  déclarer  sa  fortune.  A  défaut  de  cette  déclaration, 
r Administration  lait  Testimation ,  sauf  pour  Tintèressé  à  se  pourvoir  en  appel.  De 
même  TAdmînistration  peut  ne  pas  s^en  tenir  aux  renseignements  qui  lui  sont 
fournis.  Les  agents  de  TÉtat  sont  tenus  au  secret  profesiiionnel  le  {dus  absolu. 

Les  regnicoles  seuls  ^ront  atteints ,  et  feulement  les  personnes  rédies.  Pour  les 
étrangers  qui  possèdent  des  biens  en  Hollande,  le  Ministre  tient  en  réserve  un  relè- 
vement du  droit  de  mutation  par  décès.  U  n*a  pas  encore  fait  connaître  ses  intentions 
à  regard  des  capitaux  appartenant  k  des  fondations  ou  à  des  corporatiods.  Jusqu'à 
nouvel  ordre,  ces  biens,  dits  de  mainmorte,  paraissent  devoir  échapper  à  Timpôt. 

L*imp6t  produira  a  millions  1 /a  de  florins  pour  la  propriété  immobilière  et  5  mil- 
lions 1/3  pour  la  propriété  mooilière  évaluées,  fune  à  3,5a5  millions,  Tautre  a 
6,83o  millions  de  norins. 

La  raison  qui  a  déterminé  le  Ministre  à  frapper  le  capital  plutôt  que  les  revenus, 
c*esl  qu*en  beaucoup  de  cas  les  revenus  sont  plus  élevés  en  opparence  qu*en  réalité. 
Ils  comprennent  soit  un  amortissement  du  capital  lorsque,  par  exemple»  un  proprié- 
taire laisse  épuiser  ses  terres  pour  toucher  de  forts  loyers,  soit  une  pnme  d'assurance 
contre  la  destruction  du  capital  Ini-mème*  Or»  ce  sont  surtout  les  petib  capitidîstes , 
avides  dçt  grossir  leurs  revenus,  qui  sont  en  possession  de  ce  genre  de  capitaax. 

Le  Ministre  promet,  pour  plus  tard,  la  revision  de  la  contrlbulioi^ personnelle  et 
du  droit  de  patente.  La  revision  du  droit  de  patente  aura  pour  but  de  faire  concor- 
der ce  droit  avee  le  nouvel  impét  sur  la  fortune.  Celle  de  la  contribution  person- 
nelle s'inspirera  de  cette  critique  si  souvent  formi^lée  que  l'importance  d'une  mai- 
son se  mesure  non  d  après  la  lortune  de  son  occupant,  mais  d après  les  nécessités 
de  son  commerce  ou  de  son  industrie.  Si  ce»  réformes  réduiaent  les  revenus  de 
rÉtat»  l'équilibre  pourra  être  rétabli  par.  des  droits  de  succession  en  ligne  colla- 
térale; 

n  va  sans  dire  que  les  projets  déposés  par  le  Ministre  et  ceux  conçus  par  lui 
soulèvent  beaucoup  de  critiques.  Les  uns  dénoncent  le  fond  même  des  projets,  1«'S 
antres  le6r  inopportunité.  Ainsi  les'radîcanx,  qui  auraient  tout  intérêt  à  les  sou- 
tenir, ne  veulent  en  aborder  l'examen  qu'après  le  vote  d'une  loi  étendant  le  droU 
de  auOrage»  Le  Gouvernement,  qvK^qh^n  né  diif^sè^qtfe  d'une  faible  tàlijorfié  à  la 
seconde  Chntnbre  des  Ëlats-Généranx ,  espère  avoir  raison  de  ces  diflicnltès/ 

-  .  -     j .•'.  j*ji  .'-'.>.  '        '       .    ',  '.  > 
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ALLEMAGNE. 

LE  COMMERCE  DES  JBOISSONS. 
(boi  ou  ao  AViCL  1899-) 

Le  BeichtUHzeiyer  du  37  février  a  puUîé  le  4exie  MiivaDl  du  projet  de  lu 
lai  qui  a  ét^  votée  en  troisième  lecture  ptr  le  iUielislag  le  3o  nars  et  pro- 
mulguée le  20  avril  iSg^r. 

AnriCLE  I".  —  Les  substances  suivantes,  à  savoir:  les  sels  solubles  ^aluminium 
(alun,  etc.),  les  sels  de  barium,  Tacide  borique,  la  elycérine,  les  baies  de  kermès, 
les  sels  de  magnésium,  Tacide  salicyltqne ,  les  alcools  contenant  des  matières 
amylacées,  les  glucoses  (non  cbimiquement  pures],  les  sels  de  strontium,  les 
couleurs  d*aniline,  de  même  que  les  composés  de  ces  substances ,  ne  peuvent  être 
mélangés  Aux  vina  et  boissons  analogues  oestinés  k  la  consomUiation  des  tiers,  nî 
au  moment  de  la  fabrication  de  ces  boissons,  ni  même  postérieurement. 

2.  —  Les  vins  et  boissons  analogues  auxquels,  contrairement  aux  dispositions  de 
l'article  i*',  on  aurût  ajoi^é  Tune  des  substances  qu^  y  sont  ^numérées  ne. devront 
être  ni  exposés  poiir  la  vente  nf  vendus, 

La  même  disposition  est  applicable  aux  vins  rougos  qui  contiendront,  par  litre, 
une  quantité  d*acide  sulfurique  supérieure^  à  la  proportion  de  cet  acide  contenue 
dans  a  granmes  de  sulfate  de  cliaux. 

Toutefois  cette  disposition  n'est  pas  cqpplîcable  aux  vins  rouges  d*ongioe  étran- 
gère, tels  que  vins  de  dessert,  vins  sucrés,  vias  du  Midi, 

3.  —  Ne  seront  pas  considérés  comme  falsifications  de  vins ,  aux  termes  de  la 
loi  du  1 4  luai  1 879  sur  le  commerce  des  aliments  et  objets  de  consommation 
(art.  10): 

1].  Le  traitement  des  vins  en  cave,  y  compris  les  dispositions  prises  pour  leur 
conservation  quand  bien  même  il  y  serait  ajouté  de  Talcool  ou  de  petites  quantités 
de  matières  clarifiantes  (blanc  d*œuf,  gélatine,  colle  de  poisson),  du  sel  de  cuisine, 
du  tanin,  de  Tacide  carbonique  ou  de  l'acide  suUureux.  Toutefois  la  proportion 
d*alcool  à  ajouter  aux  fins  ne  devra  jamais  dépasser  1  p.  0/0. 

a).  Les  mélanges  (coupages)  de  vins. 

3).  La  désacidification  par  le  plâtrage. 

4).  Le  sucrage  au  moyen  de  sucres  purs  de  canne,  de  betterave  ou  de  sucres  de 
fruits  (Invertzncker)  même  à  Pétet  de  sirops;  toutefois  le  sucrage  au  moyen  de 
sirops  ne  devra  pas  diminuer,  dans  les  vins  &  sucrer,  la  proportion  des  éléments 
constitutifs  ordinaires  aux  vins  non  sucrés  du  crâ  dont  les  vins  soumis  an  sucrage 
porteront  le  nom. 

4.  —  Sont  au  contraire  considérées  comme  falsifications*  aux.  termes  de  la  lo 
du  i4  mc^i  1879  (art.  10),  les  fabrications  de  vins  obtenues  par  les  n^yent  sMi- 
vnnts: 

1).  Arrosage,  avec  de  Teau  sucrée,  des  raisins  entièrement  ou  partiellement 
pressés. 

a).  Arrosage,  avec  de  Teau  sucrée,  des  lies  de  vio. 

3).  Emploi  de  raisins  de  Corinibe^  de  saccharine  ou  d'autres  moyens  de  sucrage 
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autres  que  ceux  énumérés  à  Tartide  3,  S  4,  sans  préjudice  de  Tobservation  des  dispo- 
sitions contenues  dans  le  paragraphe  3  <ie  ce  mêxs^  artide. 

4).  Emjdoi  diacides  ou  d*essences  de  bouquets. 

5).  Emploi  dé  gommes  ou  matières  analogues  destinées  k  relever  la  contenance 
des  vins  en  matières  extractives,  sans  préjudice  de  Tobservation  des  dispositions 
édictées  à  larticle  3  de  la  présente  loi, S  i  et  A. 

Les  boissons  fabriquées  au  moyen  de  f  un  des  procédés  ci-dessus  énumérés  ne 

Cmrront  être  mises  en  vente  et  vendues  que  sons  une  rubrique  qui  fera  connaître 
ur  composition  ou  qui  permettra  de  les  distinguer  du  vin  (vins  de  marcs,  vins  de 
lies,  vins  de  raisins  secs,  vins  artiâcids,  etc.).  Toutefois  la  simple  addition  de 
raisins  secs  aux  moûts  et  aux  vins  n*est  pas  considérée  comme  falsification  s*il  s'agit 
de  vins  doux  ou  de  vins  du  Midi  vendus  comme  vins  de  deasert  d'origine  étrangère. 

5.  —  Les  dispositions  édictées  dans  les  artides  3  et  4  ne  sont  paa  applicables 
aux  vins  mousseux. 

6.  —  L*emploi  de  la  saccharine  et  autres  matières  sacrées  analogues,  pour  la 
fabrication  des  vins  mousseux,  des  cidres  et  des  piquettes,  est  considéré  comme  fal- 
sification aux  termes  de  la  loi  du  i4  mai  1879  (nrt.  10)* 

7.  —  Sera  puni  de  six  mois  d'emprisonnement  au  maximum  et  de  i,5oo  marka 
d  amende  au  maximœn,  ou  de  Tune  de  ces  deux  peines  : 

1  ].  Quiconque  contreviendra  intentionnellement  aux  dispositions  contepoes  dans 
les  articles  1  ou  2  de  la  présente  loi. 

a).  Quiconque  mettra  en  vente  ou  vendra  scieaunent  du  vin  ayant  subt  l'une  des 
additions  prévues  par  Tarticle  3 ,  S  4  «  après  avoir  donné  à  ce  vin  une  désignation 
propre  i  faire  croire  qu  il  n*a  subi  aucune  addition  de  cette  nature. 

8.  —  Si  la  vente  dans  les  conditions  prévues  h  Tartide  7,  (  1  de  la  présente  kn  a 
été  faite  par  simple  négligenc^^  1<^  venoeur  aéra  puni  de  prison  ou  d'une  amende 
qui  ne  pourra  dépasser  i5o  marks. 

9.  —  Dans  les  cas  de  contraveatioQ  aux  articles  7,  S  i  et  8 ,  la  confiscation  des 
boissons  préparées  ou  vendues  coptraireaient  aux  prescriptions  contenues  dans  ces 
articles  pourra  être  prononcée,  que  ces  boissons  appartiennent  ou  non  à  la  personne 
poursuivie.  Si  les  poursuite  ou  la  condamnation  ne  peuvent  atteindre  uiie  per- 
sonne déterminée ,  la  confiscation  n'en  pourra  pas  moins  être  prononcée. 

10.  —  Les  dispositions  de  la  loi  du  1 A  mai  1879  sont  maintenues  en  vigueur  en 
tant  qu'elles  ne  contredisent  paa  les  articles  3  et  0  de  la  présente  loi.  Les  prescrip- 
tions contenues  dans  les  articles  16  et  17  de  la  loi  du  i4  mai  1879  ^^  également 
applicables  à  toutes  les  contraventions  aux  dispositions  de  la. présente  loi. 

11.  —  Le  Conseil  fédéral  est  autorisé  h  déterminer  les  limites  dans  lesquelles 
pourront  se  faire: 

a.  Les  additions  de  substances  prévuea  à  i'artide  3,  S  t ,  dans  lat  cm  où  la  loi 
D*en  aurait  pas  déjà  déterminé  le  dosage. 

L  L'abaissement  du  degré  des  proportions  de  substanceaaxtraolives  et  d'éléments 
minéraux  de  certains  vins  dont  il  est  parié  à  l'article  3,  S  4* 

12.  —  Le  Chancelier  de  l'Empire  est  autorisé  à  déterminer  les  conditions  dans 
lesquelles  devront  être  faîtes  les  enquêtes  rendues  nécessaires  par  rapplicatiofi  de 
la  présente  loi  et  de  la  loi  do  i4  mai  1879,  ^^  ^^  4"'  concerne  les  vins  et  boissQns 
analogues. 

13.  —  Les  dispositions  de  Tartide  2  n  entreront  en  vigueur  que  le  i"  MilOf 
bre  189a. —  , 
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LA  RÉFORME  DE$  IMPOTS  DIRECTS. 

Lo  Reichsanzeiger  dn  ai  avril  contenait,  dans  sa  partie  non  officielle,  la 
noie  suivante  : 

La  réforme  des  impôts  directs,  impôts  d*État  et  impôts  comjoauoaux,  que  le 
Gouvernement  a  entreprise  et  qui ,  dans  sa  première  partie ,  est  déjà  à  Tétat  de 
fait  accompli ,  a  principalement  pour  but  : 

1*  Une  répartition  plus  équitable  de  fimpôt  sur  le  revenu  et  de  Timpôt  indus- 
triel, permettant  d^imposer  de  moindres  char^  aux  petites  fortunes  et  aux  exploi- 
tations industrielles  les  moins  importantes; 

a*  L'application  des  excédeiits  à  provenir  de  fimpôt  sur  le  revenu  et  des  droils 
de  douane  sur  les  grains  et  {e  bétail  a  des  modérations  ou  à  des  suppressions  de  la 
double  imposition  sur  la  propriété  foncière  ou  les  exploitations  industrielles,  en 
appliquant  dans  ce  but  le  rendement  de  Tio^pôt  sur  tes  terres  et  sur  les  bâtiments , 
amsi  que  le  surplus  de  Timpôt  industriel,  aux  budgets  communaux,  de  manière  à 
modérer  ou  à  supprimer  la  double  imposition,  smYant  Tétat  des  finance^ 

3**  La  réorganisation  des  impôts  communaux,  d'après  les  principes  précédents, 
et  notaomient  la  limitation  de  Tassiette  de  Timpôt  communal  au^  seuls  objets 
d'intérêt  communal,  ainsi  que  la  modération,  répartie  également  sur  la  part  de 
l*État  et  celle  de  la  commune,  des  surtaxes  addiliqnnelles  et  éYentaellc9  à  l'impôt 
sur  le  revenu,  qui  sera  dorénavant  la  principale  source  de  contributions  pour  TÉtaL; 

4*  Utie  modification  à  Timpôt  9ur  le  revenu  tendant  à  assurçr  i)n  traiten^ent  diffé- 
rent aux  revenus  du  capital  et  aux  revenus  du  travail. 

Ou  avait  admis  jusqui  présant  que,  par  suite  du  rendement  plus  élevé  deTimpôt 
sur  le*  revenu,  il  y  aurait  lieu  de  réduire  de  moitié  les  impositions  conmianalei 
sur  les  tenes  et  sur  les  bâtiments^  Les  résultats  inespérés  de  ta  nouvelle  assiette  de 
Timpôt  permettront  vraisemblablement  d'aller  plus  loin  dans  la  voie  où  Ton  s'est 
engagé;  aussi  le  Gouvernement,  d^accord  avec  le  Landtag,  est^l  décidé  â  appliquer 
les  excédents  de  recette  à  de  nouvelles  réformes  et  k  une  diminution  des  charges 
qui  pèsent  sur  les  contribuables. 

Bien  qu'aucune  prévision  ne  puisse  encore  être  exactement  établie,  il  semble 
cependant  vraisemblable  que  le  nouvel  impôt  sur  le  revenu  donnera,  pour  1892-93, 
1 30  millions  de  marks ,  cq  qui  pevmiçttrait  alors  d^aSecter  ào  milHoos  à  des  modéra- 
tions d'io^pôts,  La  part  des  communes  dans  le9  droite  de  douane  sur  le^grainaetsuf 
le  bétail  s'est  élevée, pour  les  dernières  années,  à  un  chiffre  rond  de  A7  milUons  de 
marks;  mais  il  faut  considérer  que  Timportance  de  ce  chiffre  prgi^ienl;  surtout  de  .ce 
que  les  récoltes  avaient  été  méciiocres  en  AUeipagne*  £n  adniettant  même  que  le» 
importations  de  cette  nature  se  maintiennent  sans  fléchir*  les  réductions  de  droits 
consenties  dans  1rs  nouveaux  traités  de  commerce  ramèneront  le  chiffre  précéilei^t 
à  environ  3o  millions  de  marks,  Et^  dans  le  cas  où  le^  réçpltes  deviendraient 
meilleures,  il  ne  faudrait  p«3  comoter  sur  plus  de  w  ou  :^i  juiillions  de  marks; 
dans  cette  hvpotlièse,  le  total  Jes  disponibilités  applicables  4  ta  réforme  des  in>pôts 
ressortirait  a  60  millions  de  marks  en  chiffres  ronds. 

Or  le  budget  de  1892^93  évalue  l'impôt  sur  les  terres  à 39,907,000'*' 

EU  l'impôt  sur  les  hàtimentt  a ,  >  >- . ..  _ S^o8&,ooo 

Sort  iiiniftii^«t^v»rdii.; .  '    75,000,000 
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Donc,  si  la  totalité  des  ressources  disponibles  (60  millions  de  marks]  pouvait  être 
appliquée  à  Tatténuation  de  ces  ioipAts,  i*État  serait  en  mesure  de  les  diminuer 
des  quatre  cinquièmes;  et  alors  même  que  les  attributions  faites  jusqu'à 
présent  aux  cercles  seraient  maintenues,  avec  quelques  modifications  seulement 
dans  le  mode  de  répartition,  TÉtat  pourrait  encore  facilement  diminuer  de  moitié 
le  taux  de  Timpôt  sur  les  terres  et  sur  les  bâtiments ,  ce  qui  serait  déjà  d*un  grand 
secours  pour  la  réforme  des  impôts  communaux^  Dans  c^  copditionsj  le  nouvel 
impôt  industriel,  qui  est  actuellement  dans  sa  première  année  d'exercice  et  qui  ne 
doit  pas  s'élever  à  plus  de  1  p.  0/0  du  revenu  brut,  serait  maintenu  tant  que  la 
siluation  financière  ne  permettrait  pas  d*at(ribuer  aux  communes  une  part  plus 
grande  dans  le  rendement  de  Tlmpôt  sur  les  terres  et  sur  léi  bâtiments  ou  ne 
donnerait  pas  à  TEtat  la  possibilité  de  renoncer  entièrement  à  sa  part  dans  le  ren- 
dement des  impôts  fonciers.  Alors  pourrait  se  poser,  sous  sa  véritable  forme,  la 
question  relative  à  l'imposition  des  capitaux  mobiliers  dans  une  proportion  corres- 
pondant aux  charges  qui  pèsent  sur  les  terres ,  sur  les  bâtiments ,  sur  Tindustrie. 

H  peut  y  avoir  également  lieu  de  prendre  en  considération  immédiate  le  dernier 
point  que  vise  la  réforme  des  impôts  d*Etat,  et  de  faire  à  ce  sujet  les  distinctions 
nécessaires  entre  le  revenu  provenant  du  capital  et  le  revenu  provenant  du  travail. 
Ces  distinctions  se  heurtent  à  de  g^ndes  difficultés  techniques,  notamment  quand 
il  s*agit  de  propriétés  foncières  ou  d*exploitations  industrielles  dans  lesquelles  le 
revenu  du  capital  et  le  revenu  du  travail  sont  intimement  combinés.  Il  serait ,  en  ce 
cis,  beaucoup  plus  facile  d'augmenter  le  rendement  de  l'impôt  sur  le  revenu  du 
capital  —  ce  qui  est  indispensei>le  lorsque  Tirnpôt  sur  le  revenu  doit  atteindre  un 
certain  taux,  —  en  adoptant  la  forme  d'un  impôt  complémentaire,  qui  ne  frap- 
perait les  valeurs  taxées,  déduction  faite  des  dettes,  que  dans  une  très  faible  mesure 
eu  égard  à  leur  importance  réelle. 

Dans  d'autres  pays,  notanmient  en  Suisse  et  en  Amérique  ^^\  on  a  ainsi  obtenu 
d'excellents  résultats.  Si  Ton  entre  dans  cette  voie,  TEtat  pourra  renoncer  à  tout 
prélèvement  sur  l'impôt  des  terres  et  des  bâtiments  et  sur  l'impôt  industriel.  L'impôt 
sur  les  mines  pourra  aussi  être  considérablement  modifié  et  sensiblement  réduit. 

L'État  renoncerait  ainsi  à  vta  ensemble  de  perceptions  représentant  environ 
100  millions  de  marks. 

Mais  la  perte  subie  serait  compensée  d'abord  par  le  relèvement  de  l'impôt  sur  le 
revenu  et  par  la  restitution  à  l'Etat  des  sommes  actuellement  attribuées  aux  cercles 
sur  les  droits  de  douane  frappant  les  grains  et  le  bétail;  puis,  par  le  produit  de 
l'impôt  complémentaire  qui  demanderait  3o  à  4o  millions  de  marks  aux  cd^pitaux 
déjà  soumis  à  l'impôt  sur  le  revenu. 

Provisoirement,  l'on  pourrait  se  contenter  de  renoncer  aux  trois  quarts  de 
rimpôt  sur  les  terres  et  sur  les  bâtiments,  de  maintenir  le  bénéfice  de  l'impôt 
industriel  entièrement  acquis  à  TÉtat,  de  laisser  persister,  avec  une  meilleure 
répartition  et  en  fixant  te  montant  exact  de  chaque  allocation,  les  attributions 
faites  aux  cercles  sur  les  droits  de  douane  frappant  les  grains  et  le  bétail  et  de  ne 
plus  demander  à  l'impôt  complémentaire  qu'un  appoint  de  18  à  ao  millions  de 
marks. 

Toutes  ces  questions  sont  actuellement,  au  Ministère  des  finances,  l'objet  d'exa- 
mens approfondis,  et  il  est  permis  d'espérer  que  les  difiïnrentes  propositions  dont  il 
s'agit  ici  pourront  être  soumises  en  temps  utile  au  Landtag ,  au  cours  de  sa  pro- 
chaine session. 


^^>  Le  Gouvernement  bolUndais  vient  ég>lw|Bp^  df^  j^^éiyitgr  i^ox  Ghamines  un  projet  de 
loi  conçu  dans  ce  sens.  (Voir  page  6 i 9.) 
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ALLEMAGNE. 

LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE. 

Le  rapport  annuel  sur  Tensemble  des'  opérations  effectuées  dans  le  cours 
de  Tannée  1891  parla  Banque  de  TEmpirc  [Reiàhshanh)  vient  d'être  publié. 

Nous  empruntons  à  ce  document  les  résultats  suivants  qui  montrent  le 
développement  considérable  qu'ont  pris  les  affaires  de  cette  institution,  spé- 
cialement dans  le  courant  de  Tannée  dernière. 

En  1891 ,  le  chiffre  total  des  affaires  traitées  par  lé  Banque  et  par  ses  a  5a  suc* 
cut'sales  a  été  de  109,933,249*000  marks,  contre  108,595,412,900  marks  en  1890, 
soit  un  excédent  de  1,337,836, 100  marks, 

Lo  nombre  des  actions  est  de  4o,ooo  ;  au  3i  décembre  1890  elles  étaient  répar- 
ties comme  suit  : 

Actionnaires  nationaux. . . 6,107  possédant  29,576  actions. 

Actionnaires  étrangers i,6o5  possédant  10,4^4       — 

ToT/.L 7»7i^  4o,ooo 

Au  3i  décemiirc  1891  la  répartition  s*étail  ainsi  modifrée: 

Actionnaires  nationaux 6,1 4 1  possédant  29,612  actions. 

Actionnaires  étrangers. i,665  possédant  io,3o8       — 

Total 7,806  4o,ooo 

La  moyenne  du  taux  de  Tescompte  a  été,  en  1891,  de  3.776  p.. 0/0;  Tintérél  des 
avances  sur  titres  a  varié  en  moyenne  entre  4.276  et  4.776  p.  0/0. 

La  circulation  des  billets  a  varié  entre  888,634iOOo  marks  (  23  février)  et 
i,i22,53o,ooo  marks  ( un  décembre) ,  soit  une  moyenne  de  971,666,000  marks, 
ou  12,216,000  marks  de  moins  quen  1890,  année  pendant  laquelle  la  circulation 
moyenne  s*était  élevée  à  983,882,000  marks. 

Les  réserves  métalliques  ressortaient  au  7  janvier  à  770,144^000  marks, 
(minimum],  et  au  .23  août  à  948,968,000  marks  (maximum),  soit  une  moyenne 
pour  toute  Tannée  de  893,789.000  marks,  ou  92,770,000  marks  de  plus  qu'en 
1890,  année  pendant  laquelle  la  moyenne  de  la  réserve  n*a  pas  dépassé 
80 1 ,0 1 9,000  marks. 

Les  billets  en  circulation  ont  donc  été  couverts  par  une  moyenne  métallique  re- 
présentant 91.99  p.  0/0  de  leur  valeur. 

Au  3i  décembre  1891 ,  ces  billets  se  décomposaient  ainsi  : 

VALBOa  YALBOR 

TOTALK  TOTAU 

BmBTS  DE  BANQins.     HOMBRB.  .  BILLBTS  DE  BANQUE       NOMBRE.  , 

De  5oo  tlialers .  69  io3,5oo    De  1000 marks.  380,69^1/2  38o,694t5oô 

De  tootbalers.      1,874  S63,20O 

De    5othalers.     1,5871/2    238,125    De  5oo  marks.      23,i65         ii,582,5oo 

De    25tbaler8.     7,956  596,700 

De    to tilaierr.—8;448"T^^ a 53,455    DeT6t> Igrr1[s:7,282r,984      728,498,400 

^  "Voiries  BnUetinsàt  novembre  et  décembre   1889,  pag^s  472  et  57a. 

BULL.  DEbTAT.  ^'^ 
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Depuis  sa  fondation ,  la  Banque  de  l'Empire  a  produit  les  résultats  qui  sont  con- 
signés dans  les  tableaux  suivants  : 

I.  —  Chiffre  d*affaires,  escompte,  etc. 


ANNÉES. 


1876.. 
1877.. 
1878.. 
1879.. 
1880. . 
1881.. 
188a.. 

i883.. 
i884.. 
iSSS.. 

1886.. 
1887.. 
1888. . 
1889.. 
1890.. 
1891.. 


CHIFFRE 

D'irVAIRBl. 


marks. 


S6,6S4,8S0,600 
47.541.619.800 
44,254.713,700 
47,468,751,900 
52.193,508.000 
56.336.057,800 
56,005.689,200 
62,619,705,900 
71,590,793.700 
73,199,039,000 
76,565,423.200 
79.839,097.500 
84,337,564,300 
99,708,891,300 
108,595.412.900 
109,933,240,000 


ACHATS  D'EFFETS. 


IMOaPTB 

smrpUce. 


mtrks. 


1,107.181,862 
1,128,859,149 
1,066.456,701 
1.054,653,122 
1,034,102,745 
1.082.125.229 
1,164,780,204 
1.101,906,106 
1.194.926,502 
1,146,604.292 
1,176,982,883 
1.252.170,239 
1,268.910,500 
1,605.003.918 
1,847,461.771 
1,837,049,976 


ISCOMFTB 

de 

pltc«  à  ^ItM. 


marks. 


3,015,650,331 
2,695.224,998 
2.289.350,275 
2,314.773,341 
2,450,686.928 
1,579,704,151 
2,835,866,721 
2,698.269,124 
2,584,969,613 
2.412,657.425 
2,382,156,700 
2,701,171.710 
2.649,166,860 
3,031,296,339 
3,578,027,034 
3.576.842,444 


r<trttii(«r. 


marks. 


17.633,076 
18,724,955 
40.33^.279 
39,276,153 
57.351,630 
56.630.100 
42,809,594 
46,845,097 
43,630,809 
77,281,820 
105.220,082 
66.616,380 
54,8S4,'730 
61.564,605 
63,970.955 
78,303,454 


AVANCES 


mark*. 


407.207,210 

492,828,770 

525.750.700 

628,402.080 

839.701,650 

1,046,570,550 

900,870,500 

704,201,800 

765,203,490 

739,009.860 

775,842,450 

690,341,710 

709,576,800 

1,045.460,800 

1,315.176,150 

1,308.140,100 


ACHATS 


marks. 


46.380,964 

177,164.232 

97,708,405 

83,967.741 

46.210,358 

47,155,564 

110.885,993 

55,910,235 

IS.484.891 

129,745,818 

130,262,537 

172,291,926 

295,944,921 

12,088,452 

87,968,974 

176,472,168 


II.  —  Endossements,  payements  et  recettes  pour  le  compte  de  V Empire 
et  des  Etais  confédérés, frais,  etc^ 


ANNEES. 


L 


1876 
1877, 
1878. 
1879 
1880. 
iSSi, 

1881. 

i883. 
1884 
i8S5. 
1886. 
1887. 
1888. 
1889. 
1890. 
1S91. 


ENDOSSE. 
MERTS. 


marks. 


16,211.245,213 
27.022.029.068 
27,291,913,192 
30.410.202.836 
35.234,255,341 
33,458,776,454 
36,190.142,131 
43,793.609.270 

52  -'" 80 

53  95 
67  53 
58  82 
63  89 
75  17 
79  24 
81        70 


PAYEMENTS 

IT  UCBTTU 

pour  le  compte 
de  l'Empire 
etdeiÉuts 
eonfédérés . 


mark*. 


2,070,624,941 
2.149.265.578 
1,964,678,045 
1,562,976,635 
1,372,195,390 
1,824.525,840 
1,818,157.340 
1,889,898,702 
2,256,201,376 
2,806,747.353 
2.668.939.390 
2.943,850,455 
3.079.401,808 
3,349,787.942 
4,054,542,889 
4,210,539,190  2, 


VALEUR 

ROaiKALB 

des  obioU 
et  papiers 
confies  en  garde 
kitfiaMie 
(à  la  fin  de 
l'année). 


marks. 


424,129,420 
655,406,424 
688,504,505 
785.908,186 
866,470,238 
975,054.750 
,107.424,887 
,296,923,145 
,384,672,752 
,522,989.618 
,622,979,813 
747,441,692 
900,526.691 
042.261,892 
198,000,713 
356,612,599 


FRAIS 


5,999,361 
6,648,998 
5.498,830 
5,328,260 
5,399,798 
5,437,167 
5,511,178 
5,796,147 
5,917,258 
6.034,479 
6,107,813 
6,277,426 
6,492.142 
6,798,244 
7,431,279 
7,805,772 


VERSE. 

MENTS 

an 

roRDS 

de 
r^rve. 


mark». 


077,047 
1,074,046 
1,078,125 

304,824 

896.253 
1,299,296 
1,532,154 
1,052,100 
1,048,171 
1,041,436 

474,214 
1,021,617 

540,934 
1,500,049 
9.068,155 

097.001 


TAUX 

OBKDB. 


p.o/o. 


6  1/8 

6.29 

6.3 

6 

6 

6  %J9 

7.05 

6  1/4 

6   1/4 

6.24 

5.29 

6.2 

5.4 

7 

S. 81 

7.H 


NOM- 
ERE 
de» 

BIH 

PLOTil 

(klafii 
de 

r 


1,094 
1,127 
1.149 
1,141 
1,155 
1,161 
1,181 
1,219 
1,248 
1,269 
1,307 
1,937 
l,39i 
1,449 
1,501 
1,57a 
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ALLEMAGNE. 

LE  TABAC. 

Le  premier  fascicule  trimestriel  de  la  Statistique  de  PEmpire  pour  Tan* 
née  1892  contient  difTéreotes  données  sur  la  culture  des  tabacs  et  sur  le 
rendement  ém  hi^pôts  prélevés  sur  cet  artieie  au  coun  de  f  année  agrfeeti 
X  890-91. 

Il  résulte  des  renseignements  recueillis  par  TOfiice* impérial  de  statistique  que 
les  prix  de  vente  obtenus  par  les  planteurs  indigènes  pour  Tannée  1890  ont  été 
presque  les  mêmes  que  ceux  de  1889. 

Le  tableau  suivant  donne  la  moyenne  des  prix  obtenus,  impôts  non  compris,  dans 
les  principaux  centres  de  culture. 


RÉGIONS. 

QViLITis 

•orÉaiBvspt 

par 

100  kilogr. 

QUALITÉS 

MOTBKNBt 

100  ktlogr. 

QUALrrÉs 

iNPMtssap» 

100  kilogr. 

Bavière 

mark*. 

8  à  56 
14   à   42 
26  à  58 
39  k  55 
16  à  44 
28  à  64 

90  àee 

38  à  50 

mark». 

3. à  40 
12  à  20    * 

23  à  35 
16  à  54 
10  à  64 
•eà4d 
20  à  48 

aaik«. 

3  4  24 
12  à  20 

8  à  24 

11  a  18 

// 

6  à  36 

te  A  M 

20  à  36 

Pranconie  centrale ." , . 

Basse-Franoonie ». 

Bade 

AUacc 

Hesw 

Poinéranie. T 

Les  quantités  produites  par  cbaque  région ,  le  nombre  des  plantations ,  Tirapor 
ice  iiê  anperficies  plantées  forment  idiW  ém  feievés  me  voki  : 


YÂj^ 


^m^ 


REGIONS. 


PruMe 

Bavière 

Wortemberr , . 

Bade 

Heue. 

MwIrJMihiMg 

Thurioge 

Bransvnick 

Anhdt ,  Lobeck ,  Luxembourg 

AlMce-Lotniae. 

Totaux  pour  le  territoire  douanier  aliemand,  année 
1890-91 

ChifiBres  correspondanU  de  Tannée  1889-90 

wmaaBSÊÊBBIBaSSSSSSmBSSSSÊSSSSSSm 


QUANTITliS 
aéaoLTias. 


kifogr. 

10,307,676 

7.809,226 

612,664 

16,258,311 

1,088,203 

SlI.iW 

253,893 

47,986 

186,354 

4,400,868 


41,276,351 


38,110,034 


NOMBRE 

PLAMTATIOnS. 


16,485 
14,369 

40,551 
2,179 

lee 

576 

253 

498 

5,472 


83,039 


73,573 


SUPERFICIES 

FLàMTÉM. 


480,908 

306,556 
27,706 

773,806 
66,281 
I2,«e2 
11,643 
2,673 
11.535 

166,065 


1,952,065 


1,694,305 


43. 
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Pour  la  Saxe,  pour  Oldenbourg,  pour  Brème  et  Hambourg,  les  résultats  sont 
négatifs. 

Dans  les  différentes  régions  énumérées  dans  la  nomenclalure  précédente,  le  ren- 
dement moyen  de  Thectare  planté  en  tabac  a  varié  comme  suit,  pendant  la  der- 
nière période  décennale  : 


REGIONS. 


^ 


i^ 


Prusse 

Bavière 

Saxe 

Wurtemberg, . . 

Bade 

Hesse 

Mecklemboarg . 

Thuringe 

Bnmswick. .... 

Atibalt 

Alsaoe-Lomûne. 
Luxembourg... 


maik». 

857 

850 

500 

1,026 

1,131 

1,130 

603 

1,129 

720 

809 

1,221 


marks. 

686 
607 

1,050 
532 
814 
519 
^6 
561 
586 
560 

1,009 


■larks. 

526 

678 
889 
927 
89Ù 
567 
742 
824 
5U\ 
923 


mark». 

883 
605 
865 
919 
828 
1.167 
827 
937 
754 
607 
987 


898 
532 

1.347 
695 
792 
629 
776 
967 
808 
681 

1,005 
187 


marks. 

764 
676 
724 
1,046 
919 
830 
632 
755 
503 
616 
941 
775 


narks. 
641 

530 
998 
631 
693 
541 
601 
93r. 
304 
hn 
665 
230 


nuurks. 
556 

bhù 
607 
865 
701 
355 
512 
622 
524 
67ft 
966 
171 


marka. 

917 

827 

1,508 

1.383 

1,239 

985 

889 

1,085 

780 

861 

1,023 

273 


841 
632 
,547 
J66 
944 
842 
948 
991 
655 
597 
850 
620 


■arks. 

757 
645 
982 
915 
899 
789 
691 
872 
646 
645 
059 
376 


MoTimii  pour  le  territoire 
douanier  allemand. . . . 


996 


739 


765 


824 


789 


830 


638 


640 


1,037 


847 


811 


De  1886-87^*^  à  1890*91,  les  résultats  liscaux  successivement  obtenus  ont  été 
les  suivants  : 


ANNÉES. 

PRODUIT 

darimpAt 

tvr  la  cnllar* 

iadigène. 

PRODUIT 

d«  douant. 

TOTAL. 

BONinCA- 
TIONS 

à 

L*SXrORTATI01l. 

PRODUIT 

HBT 

dt  TimpAt. 

par 

BABtTAIT. 

1886-87 

1887-88 

marks. 

11,092,772 
11,076,484 
10,990,063 
11,857,299 
12.028,128 

marta. 

36,992,303 
87.071,839 
38,741,932 
41.473,059 
43.242,087 

marks. 

48,085,075 
48.147,828 
49,731,995 
53,330,358 
55,270,216 

mori. 

550.440 
390,740 
420,903 
478,424 
465,607 

47.534,535 
47,757,083 
49,311,09? 
52.851,934 
54,804,608 

1.02 
1.01 
1.02 

1.08 
1.10 

1888-89 

1889-90 

1890-91 

H  ressort  de  ce  tableau  que  pendant  les  cinq  dernières  années  Gscalé!>  le  produit 
net  de  Timpôt  a  atteint  une  moyenne  de  5o,ii5i,85o  marks,  soit,  par  tète  d'habi- 
tant, 1  m.  o4  pT. 


('>  Voir  le  BaUêtin  de  juin  1887,  page  64 1 
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ALLEMAGNE. 


UHIgTOUUS  ET  LÀ  &'EATI8TIQUfi  D£S  MÉTAUX  PRÉCIEUX.  (Suite  et  fin.) 

Nous  avons  commencé,  le  mois  dernier,  {^analyse  da  nouvel  onvrage  de 
M.  le  docteur  Sœtbeer  ^^K  En  mettant  sous  les  yeux  du  lecteur  la  fin  de  celte 
étude,  nous  n'avons  pas  besoin  de  dire  que  les  appréciations  qui  y  sont  con- 
signées sont  personnelles  àTéminent  spécialiste  et  n'engagent  que  lui. 


IV.  -*  QUATRifeMB    PéaiCDB. 

(i85i'i87<f.) 

Pendant  cette  période ,  b  production  s'accélère  considérablement.  Les  extractions 
d*or  en  Californie  et  en  Australie  deviennent  très  importantes.  La  production  de 
1  argent,  quoiquen  progrès,  n'augmente  pas  dans  la  même  mesure.  Malgré  cette 
circonstance,  la  valeur  proportionnelle  des  deux  métaux  reste  à  peu  près  station- 
naîre  et  la  baisse  de  Tor,  qui  avait  été  prédite,  ne  se  manifeste  pas. 

Les  tableaux  suivants  font  connaître  les  quantités  produites,  annuellement,  de 
i85i  à  1870. 

Production  moyenne  ,aauuette  de  For, 


PÉRIODES. 


ftSSi-iS5S 
i856-i86o 
1S61186S 
1866-1870 


ÉTATS-UNIS. 


kOogr. 
88,800 
77,100 
66.700 
76,000 


AUSTRALIE. 


kilogr. 
60,573 
83,392 
77.684 
73,526 


RUSSIE. 


kilogr. 
34,730 
26,570 
24,084 
30,050 


TOTAL 

COHPUNAir 

la  prodsctioB  des 
aalrta  pt;s. 


kilofr. 
100,388 
201.750 
185,057 
190,026 


Production  moyenne  annuelle  de  Taisent, 


PÉRIODES. 


i85ii85S 
i856-i86o 
i86i-j865 
1866-1870 


ÉTATS-UNIS. 


kil«r. 

8,300 

6,200 

174.000 

301,000 


MEXIQUE, 


kilogr. 
466,100 
447,800 
473.000 
520,900 


AMÉRIQUE 


kilogr. 
318,600 
lOO.'iOO 
191.100 
229,800 


TOTAL 

COHPRBITAIT 

la  prpdbictioB 

des  «ttlTM 

p«y». 


kilogr. 

886,115 

90!i,990 

1,101.150 

1,339,085 


(*)  Voir  le  Bulletin  d*a\ril  1893,  page  53 1. 
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Voici  maintenant  le  montant  de  la  production  exprimée  en  valeur  : 


PÉRIODES. 

PRODUCTION 

DB   L'OB. 

PRODUCTION 

DB     L'iBOBKT. 

PROPORTIONS. 
Or.          Argmt. 

PRIX 

n   VOBCB 

■Undard 
d'argent. 

i85i-i855 

miitfirtdeBitflM 
556,308 
562,899 
516,326 
544,139 

«UlkndtttMli 
160,387 
164,709 
199,308 
t39,6f0 

p«  ê/o. 
77.6 
77.4 
72.1 
69.4 

ti.  o/d. 
22.4 
22.6 
27.9 
dO«6 

p«M«. 

61  1/4 

61    5/8 

61  1/4 
00  5/8     • 

1866-186© 

i8Ri-i8fiS  - 

«Mfi'iMTrt  .    . * . . 

Le  monnayage  des  principaux  États ,  pendant  ces  vingt  années ,  s*établit  ainsi  : 


PÉRIODES. 

OR. 

ARGENT. 

PROPORTIONS.            1 

OB. 

ARCBRT. 

i8Si-i8S5.«..* .»♦.»..  - 

aflUmdtBwfc» 
666,221 
716,477 
626.153 
515,6ft0 

«ûttimdtmwkt           p.  o/o. 

91,516             87,9 
184,458             79  «5 
141,486             81.6 
234,436             68.7 

p.  0/0. 

12.1 
20.5 
18.4 
31.3 

i8Sfi-i8fio 

i86i-i865   

1 866-1 870 

La  frappe  des  piastres  mexicaines  et  des  roupies  indiennes  en  argent  a  été  omise 
à  dessein  dans  les  chiffires  qui  précèdent.  Le  cours  du  change  sur  Londres  présente 
l«s  moyennes  extrêmes  suivantes  : 


PÉRIODES. 


1 85 1-1 866. 
i856-i86o. 
1861-1865. 
1866-1870. 


VALKUA 
d«U 

UfBB   BTBBLIB« 

exprimée  eA  t1it1«rt. 


6.13 -^6.25 

6.14^6.23 

6.18  —  6.24 

6.17  1/2— e.25 


VALEUR 
delt 

UTBI  SnftUIG 
etprimétf  Ml  franc». 


24.62^95.32 
24.70  —  25.08 
24.67  —  25.20 
24.70  —  25.» 


VALEUR 

00  BOCILB 

e&priiA^  «a  peaee. 


33 
.33 

303; 
25 


il/a— 397/16 
1/16—395/16 


3/16-37 1^1 
15/16-33371 


VALEUR 
de 

lOLITBBSlTBSLIBO 

wipniée 
en  florins  antricliteoi 


103.80-- 144.00 
104.10-*  144.00 
103.80—153.40 
Î01.70-TS1.70 


Les  limites  extrêmes  du.  taux  de  ^escompte  dans  les  principales  banques  d'Europe 
se  trouvent  indiquées  dans  le  tableau  ci-après  : 


BANQUES. 

1851-1855. 

1856-1160. 

1861-1865. 

1866-1870. 

Biinqae  <f  Anglelerre. . . .  ; 

liiipi  4i  Fnam*  • .  *  • • .  • 

p.  0/0. 

2  —  6 

3  —  6 

4  —  5 

1   i/A-6 

p.  0/0. 

^i/a--9  3/4 
3  —  9 

4  -  7  1/1 

1-id 

p.  0/0. 
2  —  9 
3-8 
4  —  7 
13/4-7 

p.  s/o. 

2  —  10 

2  i/>  —  6 

4  —  9 

11/4  —  8  i/a 

Banque  de  Prusse. 

Bourse  de  Hambounr. 
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Enfin  void,  année  par  annét,  le  niveau  général  des  prix,  oaloulé  diaprés  les 
données  de  la  lUtisUqoe  commerciale  de.  Hambourg  et  comparé  avec  les  prix 
moyens  des  années  iSdy-iSôo,  r^résentés  par  loo  : 


ANNÉES. 


18^7-1860 

i85x 

18&S 

i853 

i85â 

i855 

lese 

1867 , 

1858 

1869 

1860 , 


GOIfFARAISON  DES  PRIX. 


ii4  trUcl«« 
du  tarif. 


100 

100.21 

101.69 

113,69 

121.25 

124.23 

W9:97 

130.11 

113.52 

116.34 

120.98 


ni. 


100 
85.49 
89.51 
108.33 
155.25 
160.49 

leo.M 

116.74 

95.06 

101.23 

118.52 


IQO 

80.91 

88.94 

U2.12 

128.18 

114.85 

12l.8t 

121.21 

102.42 

102,42 

98.48 


ANNÉES. 


i8À7'i85o 

1861 

1861 

i863 

i864 

i865 

rM6 

1867.... . 

1868 

1869 

1870 


COMPARAISON  DES  PRIX. 


Bli. 


du  Urif. 


100 

118.10 

123.65 

125.49 

129.28 

122.63 

195.gè 

124.44 

121.99 

123.38 

122.87 


100 

1)6.54 

118.83 

.102  ,"47 
85.80 
88.89 

loà.ea 

146.30 
140.43 
107.41 
103.39 


100 

93.03 

95.15 

98.48 

111.82 

108.79 

106.06 

102.12 

94.55 

93.64 

99.39 


La  balance  du  commerce  extérieur  de  llnde  anglaise,  de  i85o-5i  à  1869-70, 
peut  se  résumer  ainsi  : 


PERIODES. 


i85o-5i  —  1854-68., 
i855-56—  1859-60. 
i86o-6i  — >864-65., 
1 865-66  —  1 869-70, . 


EXCÉDENT 

»Bf     BXPORTATIOHf. 


ManhtttdiMt. 


milliers  de  roupies. 

77,990 

88.493 

254,114 

200,995* 


EXCÉDEIfT 

DBt     IMPOITATIOVS. 


Or. 


Ëicrs  de  roupies. 

10,772 
32,182 
70,007 
49.855 


EXCÉDENT 

ou     IVPOITATIOIS. 

Argent. 


miniers  de  roupies. 

21,84e 

100,725 
99,680 
94,294 


VENTE 


1 


DB  qomicu.  BlU-f . 


livres  sierKog. 

5,370,728 

992,523 

4,721.019 

5,371,371 


Indiquons  enfin.  d*après  Pixlej  et  Abell,  les  chiffi<«s  de  Texportation  en  Orient  et 
du  monnayage  net  de  1  argent  dans  Flnde  angiaiie. 


ANNÉES. 

EXPORTATION 
DB  i/ABonr. 

UONNATÀGE 

Dl  I/ABMHT. 

Xnnées. 

EXPORTATKW 
Dl  vàMmnr. 

MCmfAYAGfi 
M  £'AMêBirr. 

i85i 

livret  sterling. 
1,715,100 

'roupies. 

i86i 

livras  sterling. 

6,824,807 
10,091.460 
8.263,011 
6,254,004 
3,598,058 
2,365,626 
642,912 
1,635,642 
2,362,943 
1,579,473 

roupies. 

51,917,000 

70,704,000 

92,515,000 

114,797,000 

104,859,000 

146,071,000 

61.189.000 

43,133.000 

42,070,000 

74,736,000 

i86a 

2,447,450 

3,117.980       37.972.000 

3,095,490 

6,431,733 
12,113,991 
16.731.915 

4.753.933  )   94,998,000 
10,828,521 

8,478,739   ) 

186a 

i853 

i863 

i854 

1864 

j855 

i865 

i856 

1866. 

1867 

1867 

•  vw/..  ........ 

i858 

IWV/..    ........ 

1868 

i85q 

1860 

•""y 

iSêo 

M.WV\f. 

1870. 

^ 
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Les  exportations  ici  meotionnées  sont  am(|aement  celles  proYenant  de  Southamp- 
ton.  Les  chiffres  du  monnayage  sont  ceux  de  Texercice  finissant  dans  Tannée  indi- 
quée et  ne  comprennent  pas  la  refonte  des  anciennes  monnaies  du  pa^ 

Le  prix  moyen  de  la  roupie,  qui  était  de  2à  penœ  i/4  de  i85i  à  1S60,  a  varié 
de  a  S  1/16  à  a  3  i5/i6  pendant  la  période  déceiinale  suitante  et  correspond 
asses  exactement  au  prix  moyen  de  Targent,  qui  valait  61  pence  i/i  Tonoe  stan- 
dard de  i85i  à  1860  et  60  pence  7/8  de  1861  à  1870. 

La  hausse  générale  des  prix,  de  i85i  à  1870 ,  a  pu  être  attribuée  àTaugmentation 
de  la  production  et  de  la  circulation  monétaire,  de  même  que  la  baisse  survenue 
après  i8ao  s'expliquerait  par  la  circulation  restreinte  du  papier-monnaie. 

En  présence  des  progrès  de  la  production  de  l'or  en  Californie  et  en  Australie 
sans  augmentation  correspondante  de  la  production  de  l'argent,  plusieurs  économistes 
de  France  et  d'Angleterre  (Michel  Chevalier,  Richard  Cobden  entre  autres)  émirent 
l'opinion  que  la  baisse  de  l'or  était  imminente  et  conseillèrent  aux  pays,  à  étalon 
d'or  l'adoption  immédiate  de  Tétalon  d'argent ,  dans  l'intérêt  même  oes  débiteurs. 
La  hausse  de  l'argent  paraissait  d'autant  plus  probable  qu'au  moment  même  ou  Tor 
devenait  plus  abondant  l'argent  était  très  recherché  pour  l'Inde  où  la  construction 
des  chemins  de  fer  conmiençait  avec  des  capitaux  anglais. 

Dès  que  le  prix  de  l'argent  eut  dépassé  le  taux  de  60  pence  7/8  Tonce  standard, 
la  fonte  et  l'enoortation  des  monnaies  d'argent  de  bon  aioi  devint  inévitable  dans 
les  pays  à  double  étalon  où  la  valeur  relative  des  deux  métaux  était  fixée  à  i5  i/a  : 
c'est  ce  oui  arriva  en  France  et  dans  les  autres  pays  qui  se  servaient  du  franc;  on 
se  mît  k  fondre  les  écus  de  5  francs.  Et  la  hausse  du  métal  blanc  s'accentuant ,  on 

Eut  même  trouver  avaolage  à  fondre  ou  à  exporter  des  pièces  légèrement  usées, 
1  en  résulta  une  sorte  de  disette  et  l'on  chercha  à  y  remédier  par  un  abaissement 
du  titre  de  la  monnaie  divisionnaire. 

Une  convention  conclue  le  aS  décembre  i865  entre  la  France,  k  Bdgique, 
l'Italie  et  la  Suisse ,  établit  une  réglementation  monétaire  commune  et  fixa  les  bases 
de  rUnion  latine. 

Quelques  années  auparavant^  une  autre  union  monétaire  avait  été  formée  entre 
les  Etals  du  Zollverein  allemand  et  l'Autriche  et  un  traité  avait  été  signé  à  Vienne, 
le  a4  janvier  1857. 

Le  Gouvernement  autrichien  jugeant  l'adoption  de  l'étalon  d'or  désirable  et 
facile^  aspirant  d'ailleurs  à  aboBr  le  cours  forcé  de  ses  billets,  avait  convié  à  une 
conférence  monétaire  les  États  du  Zollverein  idiemand  avec  lesquels  il  avait  conclu 
des  traitésidie  oonmaree  et  des  convantiona  douanières.  Le  résmtai  de  cette  oonfé> 
renée  fut  tout  autre  que  ne  le  faisaient  supposer  les  projets  mis  en  avant 

Le  traité  de  Vienne  consacra ,  aussi  catégoriquement  que  possible,  le  maintien  de 
l'étalon  unique  d'argent.  La  pièce  de  10  grammes  d'or  fin,  qui,  au  dire  des  théorie 
ciens,  devait  être  la  monnaie  idéale,  n'était  plus  admise  que  conmie  monnaie  de 
commerce,   après  avoir  été  lancée  sans  succès  dans  la  circulation. 

Les  négociations  de  Vienne  avaient  inspiré  à  un  comité  de  commerçants  ham* 
bourgeois  l'idée  de  (aire  adopter  par  la  Banque  de  Hambourg  l'argent  au  lieu  de  l'or 
pour  fixer  le  cours  du  change.  Le  projet  n'eut  aucune  snite. 

C^:  qui  importait  surtout  à  l'Allemagne,  c'était  de  réformer  son  système  moné- 
taire, si  complexe,  si  irrationnel,  et  d'adopter  une  monnaie  uniforme,  soit  avec 
l'étalon  d'or,  soit  avec  le  double  étalon.  Malgré  les  progrès  réalisés  par  la  conven- 
tion monétaire  de  i838  et  le  traité  de  Vienne  de  1857,  TAUemagne  en  1861, 
en  dehors  de  T Autriche  et  des  Banivaluta  de  Hambourg,  ne  possédait  pas  moins  de 
huit  systèmes  monctiires  différents. 
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Le  premier  congrès  cbnïmerciàl  oUemand  qui  se  réanit  à  Heidelberg,  eo  mai 
1861 ,  se  préoccupa  de  cette  situation  et  demanda  la  création  d*Qn  système  moné- 
taire unique  dont  la  base  serait  le  tiers  de  thalerou  mark,  avec  subdivision  décimale. 
Le  troisième  congrès  tenu  à  Francfort  à  la  fin  de  septembre  i865  consacra  les  ré- 
solutions prises  quatre  ans  aupararant  et  réclama ,  en  outre ,  la  frappe  de  pièces 
d*or  identiques  aux  pièces  de  ao  francs  :  on  leur  aurait  attribué  un  cours  dont  les 
yariations  eussent  dû  être  l^;alement  constatées. 

Au  quatrième  congrès  tenu  à  Beiiin  en  octobre  1 868 ,  les  délégués  de  tous  les 
commerces,  àVexception  des  négociants  de  Berlin,  se  prononcèrent  pour  Tétalon 
d*or.  Le  traité  de  185*7  n* était  plus  un  obstacle  à  une  réforme  générale  des  mon- 
naies en  Allemagne.  L  Autriche  à*était  séparée  de  Tunion  monétaire  et  sa  sortie  de 
la  Confédération  germanique  rendait  cette  réforme  plus  facile.  Les  propositions  du 
congrès  furent  présentées  au  Gouvernement  en  mars  1869. 

La  Diète  fédérale  projetait  une  réglementation  uniforme  des  billets  de  banque  que 
devait  précéder  une  réforme  des  monnaies;  eQe  ordonna  immédiatement  une 
enquête  sur  la  question  de  rétablissement  d*un  nouveau  système  monétaire. 

Cette  décision  fut  prise  en  juin  1870  :  la  guerre  en  relarda  Texécution.  Dans  les 
questionnaires  distribués  par  ïa  Chancellerie  de  la  Diète  on  remarquait  une  certaine 
tendance  à  ladoption  du  double  étalon  :  c*était  le  reflet  des  idées  développées  à  la 
contèrence  monétaire  tenue  k  Paris  à  Toccasion  de  l'Exposition  de  1867.  Cette 
conférence  organisée  par  le  Gouvernement  françab  sur  la  proposition  de  M.  Esquiroa 
de  Parieu,  vice-président  du  Conseil  d*Etat,  devait  compléter  Toeuvre  de  lunion 
latine  en  prodamant  la  nécessité  d'établir  un  système  monétaire  uniforme  pour 
tous  les  pays  civilisés.  L'Autriche,  le  Grand-Duché  de  Bade,  la  Bavière,  la  Belgique, 
le  Danemark,  TEspagne,  les  Etats-Unis ,  la  France,  la  Grande-Bretagne,  la  Grèce, 
ritalie,  les  Pays-Bas,  le  Portugal,  la  Prusse,  la  Russie,  la  Suède  et  la  Norvège, 
la  Suisse,  la  Turquie  et  le  Wurtemberg  y  étaient  représentés;  huit  séances  eurent 
lieu,  du  17  juin  au  6  juiBet  1867.  Dana  les  eondusions  de  son  rapport,  M.  de 
Parieu  crut   pouvoir  i^umer  ainsi  les  débats  : 

Abolition  du  double  étalon  et  adoption  générale  de  Tétalon  d*or. 

Fixation  du  titre  des  monnaies  d*or  a  900  millièmes  de  fin. 

La  pièce  d'orde  5  francs  (6ao  pièces  au  kilogramme)  devait  être 'prise  comme 
dénominateur  commun  dans  les  futures  r^rmes  monétaires. 

Les  Gouvernements  étrangers  étaient  invités  à  communiquer  leurs  projets  de 
réformes  au  Gouvernement  fi*ançais ,  afin  que  celui-ci  pût  convoquer  une  nouvelle 
conférence. 

La  conCérence  de  1867  provoqua  k  Londres  la  nomination  d'une  commission 
royale  (18  février  186S)  «  to  coiuiifrtmd  report  npon  the  fnroceeiing  of  ihe  said  inter- 

national  monetary  conférence »  Cette  commission  se  composait  des  membres 

.suivants  :  Charles  Viscoont  Halifax,  C.  P.  Villiers,  S.  Cave,  J.  W.  Patten,  M.  Long- 
field«  sir  John  Lubbock,  T.  Baring,  L.  N.  Rothschild,  J.  B.  Smith,  T.  Hankey, 
J.  G.  Hubbard,  T.  N.  Hunt,  G.  Biddel  Airy  et  T.  Grahnm. 

Du  i3  mars  au  8  juillet  1868,  a  H  orateurs  furent  entendus,  parmi  lesquels  : 
S.  S.  Lloyd,  F.  Hendricks,  Leone  Levi,  W.  Newmarch,  Stanley  Jevons,  W.  Ba- 
gehot,  G.  Goschen,  J.  Bowring,  L.  Mallet  Au  rapport  sont  jointes  35  annexes  renfer- 
mant surtout  des  domnées  statistiques» 

La  c<>mmission  reconnut  les  grands  avantages  que  présenterait  Tadoption  d'un 
système  unique  de  monnaie  et  aussi  de  poids  et  mesures;  mais  elle  jugea  cette 
réforme  à  peu  près  impraticable  en  présence  des  intérêts  opposés  des  difierents 
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ÉlAift.  Une  prôpoitlioii  tendant  à  réduire  la  Tidenr  de  U  livre  «teding  à  a5  francs 
fut  finalement  écartée* 

En  France,  les  avis  étaient  très  partagés  au  sujet  de  Tétalon  monétaire.  Avant  de 
prendre  une  détermination,  le  Gouvernement  résolut  d*ouvrir  une  enquête,  dont 
U  confia  le  soin  au  Conseil  supérieur  du  commerce.  Cette  enquête  est  une  des  pins 
complètes  qui  ait  été  faites.  Les  résultats  en  sont  consignés  daos  6  forts  vcdumes 
in-d*,  contenant  d^ySo  pages.  Les  délibérations  du  Conseil  commencèrent  ie  6  fé- 
vrier i865  et  se  continuèrent  jusau  au  3o  juillet  i866;  un  supplément  d*enquête 
fut  fait  à  la  fin  de  i868.  Le  questionnaire  comprenait  da  demandes  et  embrassait 
tout  le  domaine  des  questions  monétaires  en  insistant  sur  le  mode  de  fonctionne- 
ment des  banques.  Le  rapporteur  était  le  commissaire  général  de  Tenquéte, 
U.  de  Lavenaj.  Son  rapport  est  divisé  en  plusieurs  chapitres  :  les  crises  monétaires, 
le  tauK  de  Tintérét,  les  sociétés  de  crédit,  la  monnaie  fiduciaire,  la  limitation  de 
rémission  des  billets,  Tunité  ou  lapluralité  des  banques  d*émbsion,  les  opérations 
et  l'organisation  de  la  Banque  de  France. 

Deux  années  seulement  après  la  publication  de  ce  rapport,  le  Conseil  supérieur  du 
commerce  fit  connaître  le  résultat  de  ses  délibérations,  u  ne  demandait  que  quelques 
modifications  dans  le  fonctionnement  delà  Banque  de  France,  fl  se  déclarait  partisan 
de  la  monnaie  fiduciaire  (biHets  de  banque),  mais  opposé  a  la  limitation  des  émis* 
sions.  Les  billets  ne  devraient,  en  aucun  cas,  être  émis  par  TEtat,  mais  par  un 
établissement  de  crédit  centrid  et  unique.  La  fixation  légale  d  un  maximum  pour 
le  taux  de  l'escompte  n'était  pas  admise. 

V.  —  GfWQVfÉMB    FélfODV* 

(1871-1891.) 

Pendant  les  vinfft  dernières  années,  la  valeur  relative  de  for  et  de  l'argot  a  subi 
les  variations  les  plus  extrêmes  qu'elle  ait  jaoïais  éprouvées.  Les  Qê»^9s  de  ces  fluc* 
tuations,  qui  ont  profondément  affecté  le  marché  univ^^sel,  ont  été  linégalité  de  la 
production  minière  et  la  législation  monétaire  de  quelques  États  important».  Aa 
commencement  de  cette  période  la  production  de  l'or  subit  un  recul  très  accentué 
par  rapport  à  la  décade  précédente,  puis  elle  demeure  à  peu  près  stationnaire , 
tandis  que  la  produetion  de  l'argent  augmente  prodigieusement  aux  États-Unis. 

Pour  compléter  les  tableaux  précédents ,  voici  les  chiffres  de  la  production  de  for 
et  de  l'argent  pendant  les  dernières  années  oonnucs. 


Production  ds  Vor^^K 

PÉRIODES 

ÉTATS-OWS. 

AUSiaUJE. 

aussi£. 

COLOMBnS 

BT  OVTAXK. 

TOTAL 

floanuAMT 

U  prodscUoa 

des 

1871-1875 

59,500 
63,920 
48,087 
52,663 

49,917 
49,353 
49,421 

kHofr. 

63,123 
45,294 
43,522 
89.761 
41,119 
42,974 
49,784 
45,767 

kilofr. 

33,380 
40,140 
35,607 
30,872 
30,232 
32,052 
34,867 
33,810 

Lifegr. 

11,700 
10.200 

9,200 

8,100 

«♦800 

n 

kUogr. 

173,904 
172,434 
154,959 
160,793 
158,247 
16ii,090 
176,272 
II 

1876-1880 

i88â-i885 

1886 

1887 

1888 

i88q 

l8gO.    r 

(I) 


Voir  U  note  de  la  page  669. 
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Parmi  les  pays  nt>n  spécialement  dénomoiés  dans  ce  fabléau,  TAfriqtte  du  Sud  a 
vu  sa  production  d^or  considérablement  accrue  pendant  les  dernières  années. 

Production  de  V argent  ^^\ 


PÉRIODES. 

ÉTATS-UKIS. 

MEXIQUI. 

AMÉRIQUE 

»V  MB. 

ALLEMAGNE. 

TOTAL 
autrea  paya. 

l8*7I-|lft'76 .    a 

kilogr. 

564.êOO 
980.700 
1,137.600 
1,227,000 
1,373,000 
1,558,100 
1,663.000 
1,800,000 

kilogr. 

601,800 
655,800 
750.800 
728.600 
750,000 
848,600 

i.n&^ooo 

kilogr. 

374,700 
350,000 
365,000 
400,000 
415,000 
415.000 
41ft»000 

kilogr. 

143,080 
163,800 
238,920 
319,600 
367,600 
406.600 
403.000 
402,000 

kiîogr. 

1.949,400 
2,450,300 
2,808,400 
3,021,200 
3,324,600 
3,673,300 
4.237,000 
u 

iS'tG-iSSo 

1861-1886 

1886 

1887 

1888 

iMa.  •»••••.«.... 

1800.  .  » é .  •« 

La  pftrt  des  différents  pny»  dmnt  la  production  totak  a  été  calculée  d'après  les 
prodoitsdes  fonderies,  y  compris  Targent  extrait  des  minerais  importés  du  d^ors. 

Dans  Iq  tableau  ci -après,  la  valeur  de  largent  est  fixée ,  pour  chaque  époque, 
d*après  le  cours  moyen  du  marché. 

Production  de  Vor  et  de  Vargent  diaprés  la  va  ewr  des  deux  métaux  ^*V 


PEMIODES 
et 


1871-187S. 
1876 

1877 ■ 

1878 

1879 

1880 , 

1881 

188a 

i883 

i684 

i885 

1886 

1887 

i888 

1889 

1890 


PROPUCTION 


millioai 
do   marks. 

485 
463 
501 
519 
467 
456 
449 
429 
415 
435 
435 
449 
441 
458 
492 


Àm 


PRODUCTION 


miiiions 
d«  mark». 

345 
365 
387 
395 
381 
382 
396 
418 
416 
437 
437 
406 
439 
477 
535 


PROPORTIONS. 
Or*         Argent. 


p.  0/0. 

58.5 
55.9 
56.4 
56.8 
55.1 
54.4 
53.1 
50.7 
49.9 
49.9 
49.9 
52.5 
50.1 
49.0 
47.9 


PRU  DE  L'ONCE  STANDARD 


p.  0/0. 

41.5 
44.1 
43.6 
43.2 
44.9 
45.6 
46.9 
49.3 
50.1 
50.1 
50.1 
47.5 
49.9 
51.0 
52.1 


mimioii. 
pence. 

55 
46 
53 

49 
48 
5i 
&o 
5o 
5o 

40 
46 
4a 
43 
4i 
4a 


MAXIMVM. 

oenee. 


MOTBIHI. 


i/a 

61    1/8 

34 

58    i/a 

«M 

58    1/4 

i/a 

65    1/4 

7/8 

53    3/4 

5/8 

5a    7/8 

7/8 

6a    y/8 

5a  7/16 

5i3/i6 

»/> 

5i    3/8 

7/8 

5o 

A7 

i/4 

47    1/8 

5/16 

44  9/16 

44  1/16 

1/16 

54    5/8 

59  ^ 

65    3/4 
54  i3/i6 
5a    9/16 
5i    1/4 
5a     1/4 
5i  11/16 
5i    5/8 

9A6 

5/8 

5/8 

3/8 

578 


5o 
5o 
48 
45 
44 
4a 
4a  11 


47  11/16 


(>)  Dans  0<m  dernier  rap] 
ebiffire  ainsi  la  production  ' 


annuel ,  le  Krecteur  de  la  Monnaie  des  États-Unis ,  M.  Leecb , 
métaux  précieux ,  dans  le  monde  entier,  en  1888, 1889  ®^  1890, 


AmiBEa. 

PbUa 

Valeur 

Peida 

VU.»m<»JU» 

en  kilogranunes. 

•n  dollan. 

en  dollars. 

1888... 

159.809 

110,198,915 

S,S8S,6oê 

1 40,706,41 3 

1S89... 

ï84,«7 

UaUS8,4«f 

S,84««i09 

160,678.168 
i6l,677,a33 

1890... 

»74,556 

116,008,900 

i,oio,5i6 

La  valeur  marchande  de  Targent  produit  ressort  à  103 .  a  millions  de  dollars  en  1888 , 
1 1 5. 5  en  1889  et  à  i34 «9  en  1890. 


Digitized  by 


Google 


—  660  — 

Voici  maintenant  qud  a  été  le  monnayage  des  orincipaux  États,  déduction 
faite  des  piastres  mexicaines  et  des  roupies  que  nous  laissons  exprès  de  côté. 


Monnaie  fabriquées 


0) 


PÉRIODES  ET  AlfltÉES. 


1871-1875 
1876-1880 
1881-1885 

1886 

1887 

1888 


OR. 


ARGENT. 


PROPORTIONS. 


Or. 


■lilIioDfl  àê  flurkt. 

758.4 
777.7 
550.4 
397.5 
535.0 
566.9 
,   709.4 


AÎlliou  de  marks. 

277.6  ' 

347.7 

324.1 

297.1 

303.9 

301.4 

303^ 


p.  0/0. 

73.2 
69.1 
71.4 
57.2 
63.3 
65.3 
70.0 


26.8 
30.9 
28.6 
42.8 
36.7 
34.7 
30.0 


Une  très  grande  partie  des  monnaies  d*or  frappées  proviennent  de  la  fonte  d*an« 
eîennes  monnaies  nationales  ou  de  pièces  étrangères  neuves. 

Dans  le  monnayage  de  l'argent,  la  refonte  des  anciennes  pièces  joue  é^^ment  un 
rôle  assez  important.  Le  montant  de  la  frappe  de  l'argent  est  calculé  d  après  la  va* 
leur  nominale  des  monnaies. 

Balance  commerciale  des  Indes  britanniques  de  iSTO-li  à  1889-90 


EXERCICES. 


EXCÉDENT 

dM 
tlFORTATIM» 

•a 

tiar«lMiuli«es. 


1870-71 
1871-73 
1872-73 
1873-74 
1874-75 
1876-76 
1876-77 

1877-78 
1878-79 
1879-80 
1880-81 

i88i-8a 
i88a-83 
1883-84 
1884-85 
1885-86 
1886-87 
1887-88 
1888-89 
1889-90 


milliers 
de  roap?et. 

208,627 
310,940 
233,761 
211,600 
201,371 
192,042 
235,733 
237,581 
231,369 
260,464 
214,638 
328,551 
313,894 
328,967 
275,522 
281.700 
266,600 
255,400 
276,100 
342,600 


KXCéDBNT 

des 

IMPORTATIOat 

d*arfeBl. 


EXCÉDENT 

des 

UirOUTATIOIt 
d'or. 


VENTE 
de 

COVVCIIi   BILLS. 


VALSHB 

HOTKRIB 

de 
U  roupie. 


milliers 
de  roopies. 

9.419 

65,324 

7,151 

24,958 

46,422 

15,554 

71,989 

146,763 

.  39.707 

78,697 

38,926 

53.79Ô 

74302 

64,062 

72,456 

116,067 

71,558 

92.287 

92^467 

99.379 


milliers 
de  roupies. 

2-2,821 
35.653 
25.434 
13.826 
18.73} 
15.451 
2,073 
4,681 
(—8.962) 
17,505 
36,552 
48,440 
49,309 
54,625 
46,720 
27.628 
21.771 
29,925 
98^139 
46.153 


livres  slerliog. 

8.443,509 
10,310,339 
13,939.095 
13.285.678 
10.841,614 
12,389,613 
12,^95,799 
10,13{|.455 
13.948,565 
15.261.810 
15.239,677 
rt.4I2.429 
15.120.521 
17,599,805 
13.758,909 
10,292,692 
12.136,279 
15,358,577 
14,262«669 
15^474.496 


penee. 

22.495 
23.126 
22,754 
22.351 
22.156 
21.625 
20.508 
20.791 
19.794 
19.961 
19.956 
19.895 
19.525 
19.536 
19.308 
18.254 
17.'i4l 
16.898 
14^79 


La  frappe  annuelle  de  Targent  dans  les  Monnaies  indiennes  de  Calcutta  et  de 
Bombay  s'est  élevée  pour  la  période  1871-:  1880  à  une  moyenne  de  5o,5g8,ooo  rou- 
pies, pour  la  période  i88:i-i88S  h  une  moyepne  de  6o,8o5,ooo  roupies  tt  pour  la 
période  i886-h89o  a  unemoyenn^r  de  74,3ia,edo  roupies. 

(^)  M.  Leech  arrive,  comme  monnayage  lotd  (liute  et 3ieiiqiie.  compris )'aiix  .chaires  sui- 
vants :  or.  i35  millions  de  dollars  en  1888.  169  en  1889  et  149  en  1890;  argent, 
i35  millions  de  dollars  en  1888,  i38  en  1889  et  149  en  1890. 
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Une  grande  quantité  de  Targent  importé  dans  F  Inde  anglaise  s*écouIe  dans 
les  autres  pays  d^OrienUsiTon  tient  compte  de  cette  quantité,  ainsi  que  des  impor- 
tations qui  se  font  par  TEstde  TA'ie ,  on  peut  sans  exagération  évaluer  à  i  ,5oo.ooo  ki« 
logrammes  la  quantité  d*argei>t  absorbée  aunuellcment  par  les  pays  oricotaux  et 
enlevée  de  la  sorte  k  la  circulalion  des  pays  civilisés. 

Le  monnayage  au«  Élats-Unis  a  une  importance  particulière  au  point  de  vue  de 
la  question  de  l'argent  et  de  sa  valeur  relative  par  rapport  à  For  dans  la  période  qui 
nous  occupe. 

Le  monnayage  en  Autriche-Hongrie  présente  également,  depuis  vingt  ans,  un 
réel  intérêt. 

Le  taUeau  suivant  répond  à  celle  double  question. 

Monnayage  des  États-Unis  et  de  VAutriche^IIongrie, 


ANNÉES. 

MOîUUtES  FJUP^iSS 

AVY  BTATS-Unit. 

MÛNZiAlSS  FRAPPÉES            1 

Kl  AIITliCBB-BOK«IUK.                      | 

Or. 

Argent. 

Or. 

Argent. 

1871 

doU.rs. 
21,032,685 
21,812,645 
57,022.747  1/2 
35,254,630 
32,951.940 
46.579.452  1/2 
43,999,864 
49,786.052 
39.080.080 
62.308,279 
96,850,890 
65,887.686 
29.241.990 
23.991.7561/2 
27,773,012  1/2 
28,945,542 
23,972,383 
31,380.808 
21,413,931 
20,467.182  1/2 

dolUrs. 

3,104,038 
2,504,488  1/2 
4,024.748 
6.851,777 
15,347,893 
24,503,307 
28,393,046  1/2 
28,518,850 
27,569,776 
27,411,694 
27,940,164 
27,973,132 
29.246.968 
28,534,866 
28,962.176 
32,086,710 
35,191.081 
33.025,606 
35,496.683 
39,202,908 
« 

florÎBi. 
5,568,948 
6,783,378 
5,159,903 
4,306,948 
3,962,242 
5,086,672 
7.724,193 
5,396,000 
5,146,000 
5,102,397 
5,036,268 
5.870.519 
5.423,042 
6,101,644 
5,792,445 
5,568,754 
6,538.902 
5,700,485 
6,836,074 
5.848,031 
5,986,641 

8,390,314 

8,624,216 

11,155,180 

9.936.833 

14,315,663 

18.972,053 

16,659,863 

28,827.000 

66,677,794 

17,311,482 

22,238,107 

7,787,580 

13,864.878 

10,348,094 

8,605,102 

9,196,333 

11,627.791 

11,444,379 

9,394,728 

7,378,204 

6,298,338 

"/       * 

i8'Ta 

1873, 

187A 

1875.. 

1876 

i8tj 

1878 

0' 

1879 

1880 

i88i 

i88f 

i883 

1884... 

188Ô 

igS6 

1887 

1888 

1880 

1890 

i8qi 

En  Autriche*Hongrie ,  la  frappe  des  monnaies  d  argent  pour  le  compte  des  par- 
ticuliers, qui  avait  pris  des  proportions  exceptionnelles  en  1878  et  1879,  ^"^  alors 
suspendue  et,  depuis,  TEtat  seul  y  fait  frapper  de  la  monnaie  d*argent. 

Dans  les  négociations  qui,  le  aS  décembre  186 5,  aboutirent  è  la  conclusion  de 
Tnnion  monétaire  entre  la  France,  la  Belgique,  lltalie  et  la  Suisse,  les  délégués  des 
trois  derniers  pays  réclamaient  la  suppression  du  double  étalon  qui  sert  de  basé  au 
fejétène  Bionétaige'  fwinyiii  ei  radaption  de  Tétaba  d^^  uniya  G«tte  pfopoêilioQ 
éofaoua  devant  la  résistance  du  Gonyernement  francs  «  cédant  à  1  mfluence  de  la 
Baoqae  de  France.  Le  douUe  étalon  fut  conservé  avec  mailitien  du  titre  intégral 
po«r  les  écus  de  5  firancs  at  avec  vta  titre  rédait  pour  la  monnaie  divisîoniiaire.  Les 
enquêtes  faites  en  France  de  1867  à  1869  furent  favorables  à  1  étaUissemeat  de 
f étalon  d*or.  Sdon  toute  vraisemblance,  la  guerre  de  1870  seule  eoipècba  cette 
iàiportante  réforme  qui,  à  ce  moment,  aurait  pu  s*efiecluer  avec  une  facilité  rela- 
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tive.  Depuis  1870,  le  stock  4es ^cuft de  ^is^t^m  frappé»  per  TUnteB. latine  a  aug- 
menté de  960  millions  de  francs. 

Eu  Allemagne  et  à  Tétranger,  on  a  reproché  souvent  i  la  politique  monétaire 
allemande  d*avoir  occasionné  de  fortes  fluctuations  dans  la  valeur  des  métaux  pré- 
cieux et  d^avoir,  par  la  dépréciation  de  l'argent ,  déséquilibré  la  situation  écono- 
mique générale. 

L*étaion  d^or  unique  n*a  été  substitué  en  Allemagne  à  Tétalon  d^argent  qu*après 
un  examen  approfondi  de  la  question  et  en  tenant  compte  de  Tinfluence  éventudte 
qui  pourrait  être  ainsi  exercée  sur  les  prix  du  métal  blanc. 

Un  mémoire  en  faveur  de  Tétalon  d'or,  pubUé  en  février  1870,  s'exprime  ainsi  : 
t  Dans  les  circonstances  actuelles ,  la  valeur  relative  des  deux  métaux  ne  peut  guère 
«  s'écarter  de  1 5  i/a ,  et  il  est  à  aoubaiter  dans  l'intérêt  de  tontes  les  nattons  oom- 
1  merçantes  que  cette  proportion  se  maintienne.  Ce  résultat  serait  obtenu  si  tous  les 
«  pays  civilisés  adoptàjiwît  U  «yalèm»  français  du  double  étalon  ;  mais  cette  unifi- 
«  caâon  parait  diffiob  à  réaliser,  et  le  plus  aimple  aérait  de  conserver  l'étalon  eus- 
«tant  dans  chaque  pays,  c'est-à-dire,  pour  T  Allemagne  et  la  Hollande,  Tétaloa 
«  unique  d'argent.  Si  l'Allemagne,  par  la  démonétisation  de  son  argent,  venait  à 
«jeter  sur  le  n^rché  4oo  millions  de  thalers  de  ce  métal  pour  se  procarer  un« 
«quantité  d*or  équivalente,  il  est  k  supposer  que  les  autres  pays  suivraient  cet 
«  exemple.  Un  étalon  d'or  universel  amènerait  forcément  une  dépréciation  consir 
«  dérabie  de  T  argent  et  une  hausse  de  la  valeur  monétaire  reposant  uniquement  sur 
«l'or,  n  en  résulterait  une  perturbation  dans  les  prix  et  un  trouble  écononiiqut 
«génépâl.  » 

Si,  malgré  ces  explicites  déclarations,  la  réforme  monétaire  a  été  décidée  var  U 
base  de  l'étalon  d'or,  c'est  que  le  danger  d'une  dépréciation  progressive  du  métal 
blanc  aurait  subsisté,  alors  même  qu«r Allemagne,  dans  l'intérêt  du  commerce  uni» 
versel ,  eût  renoncé  à  profiter,  pour  se  mettre  au  régime  de  l'étalon  d'or,  des  cir- 
constances qui  lui  en  facilitaient  l'adoption.  Les  négociations  qui  avaient  ea  lies 
entre  la  France  et  la  Belgique,  de  i865  à  1870,  semblaient  annoncer  que  cet 
Etats  ne  tarderaient  pas  à  répudier  le  double  étsioti.  U  itait  clair  que  l'Allemagne^ 
même  avec  la  Hollande  et  les  pays  Scandinaves ,  n'aurait  pas  été  de  force,  en  main» 
tenant  provisoirement  l'étalon  d'argent,  à  soutenir  les  cours  du  métal,  si  les  paye 
de  rUnîon  latine  étaient  venus  jeter  sur  ie  marché  4ooou  5oo  millions  de  pièces  d« 
6  francs  et  demander  de  l'or  en  échai^e.  H  aurait  Mlu  à  cette  masse  d'argent  deê 
débouchés ,  et  l'Allemagne  aurait  eu  Tavantage  de  payer  sa  monnaie  moins  cher 
u'avant,  mais  cet  avantage  n'aurait  été  qu'apparent  Plus  l'^Iemagne  aurait  acquit 
['argent,  plus  ees  pertes  ultérieures  eussent  été  considérables.  Lorsque  toqa  1«0 
paye  «uraîenl  eu  «doplé  l'Maloo  d'ar,  rAUeoMigiie  aunak  été  £M€ée  de  suwm  «Mii 
cet  exemple,  et  la  réforme  aurait  été  alors  plus  coûteuse  et  pins  difficile  qu'à  l'époque 
où  de  grands  pays  pratiquaient  encore  le  double  étalon.  La  loi  concernant  la  frappe 
des  monnaies  d'or  unpériales  fut  promulguée  le  4  décembre  1871 ,  et  le  retrait  des 
anciennes  pièces  commença  immédiatement.  Aux  termes  du  projet  de  loi,  une 
livre  d'or  fin  devait  fitmrmr  iSg  pièeei  1^  de  10  marks,  soit  1,^95  marks.  Dans 
l'anden  système  monétaire ,  une  livre  d'ai^;[ent  fournissait  So  thalers  (90  marks).  La  re» 
lation  de  valeur  se  trouvait  donc  fisée  à  i5  1/1. 

Les  lÈtais  scandkiaives  smvtrent  bientdt  i'eaeaapie  de  rAflemague  en  subsÉitnaat 
l'étalon  d'or  à  l'étalon  d'argent  ;  la  oonv^eotîon  du  18  décembre  1871  les  dota  d'un 
aysCèrae  monétmre  uniforme.  La  ewMwrtion  Ait  faite  au  taux  de  15.67  ^n  Sv^^^ 
de  i5.i3  en  Danemark  et  de  ib.kà  ou  Novtrègu.  Les  l^ys-ëas,  k  ieur  ieur,  iasIÀ- 
tuèrent,  mi'f  les  lois  du  6  j^tu  1876  et  du  i<»  mai  1876,  l'étalon  d'or  à  b  fbce  de 
l'étalon  aargent,  ea  yreitant  pour  imm  de  èa  eoiMFenîou  uue  vdcur  relative  de 
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Aux  Etats-Unifl ,  le  p&pier-monnaîe  ataît  cours  forcé  depuis  186a.  £n  1870,  le 
Gouvemement  atait  préparé  une  nouvelle  loi  monétaire  ayant  pour  principe  l'étalon 
dor.  Trois  sessions  s*écoulèrent  sans  qu'une  solution  intervint;  enfin,  par  une 
loi  du  13  avril  1875,  le  double  étalon  fut  aboli,  l'étalon  d*or  unique  proclamé, 
la  frappe  de  l'argent  interdite  et  le  maximum  pour  les  payements  en  argent  fixé  à 
5  dollars.  A  vrai  dire,  ce  nouveau  r^me  inauguré  le  1*'  décembre  1873  ne  pro- 
duisit aucun  effet  bien  sensible,  en  raison  des  faibles  quantités  de  dollars  d'argent 
existantes;  le  payement  des  impôts  et  le  service  des  intérêts  de  la  dette  s'étaient  tou- 
jours faits  en  monnaie  d*or;  au  surplus,  c'était  surtout  le  papier-monnaie  qui  avait 
cours.  L'adoption  par  les  Etats-Unis  de  l'étalon  d'or  passa  donc  &  peu  près 
inaperçue. 

A  la  fin  de  187$,  la  dépréciation  croissante  de  f  argent  commença  à  inquiéter 
l'opinion;  la  valeur  relative  de  l'or  qui,  en  1871 ,  était  de  15.69,  ^''^^'^^  ^^^  ^^ 
décembre  1878  à  i6.a6,  et  le  métal  blanc  affluait  en  masse  dans  les  monnaies  de 
l'Union  latine.  Les  Etats  contractants  se  virent  forcés  de  restreindre  d'abord  le 
monnayage  des  écus  de  5  francs  (conventions  d«  Si  janvier  1874 «  5  février  L875 
et  6  février  1876)  et  bientôt  de  le  suspendre  complètement  (convention  du  5  no- 
vembre 1878).  Depuis  i865,  voici  quelles  avaient  été  les  quantités  d'écus  frappés 
par  chaque  pays  :  France,  6i5,466,38o  francs;  Belgique,  350,497,720  francs; 
Italie,  35g,o5g,8ao  francs;  Suisse,  7,978,350  francs,  soit  en  tout  i,343  millions 
de  francs. 

L'interruption  de  la  frappe  des  écus  d'argent  dans  les  pays  de  l'Union  latine 
marque  une  des  étapes  de  la  dépréciation  de  ce  métal  à  notre  époque.  La  baisse 
énorme  du  prix  de  1  argent  en  juillet  1876  (46  pences  3/4  Tonce  standard]  n'avait 
été  que  passagère  et  00  avait  retrouvé  le  cours  de  58  1/3  dès  la  fin  de  l'année.  Mais 
ces  variations  incessantes  troublaient  plus  le  commerce  que  la  dépréciation  même. 

Aucun  pays  ne  souffrait  plus  de  cette  situation  que  l'Angleterre ,  en  raison  de  sa 
participation  importante  dans  le  commerce  du  monde  et  de  ses  relations  étroites 
avec  l'Empire  des  Indes,  où  l'étalon  d'argent  est  seul  en  vigueur.  La  Chambre  des 
communes  jugea  donc  utile  de  nommer,  le  3  mars  1876,  une  commission  chargée 
d'étudier  les  causes  de  la  dépréciation  de  l'argent  et  ses  effets  sur  le  cours  du  change 
entre  l'Inde  et  l'Angleterre.  Le  président  et  rapporteur  de  la  commission  fut 
M.  Goschen  ;  le  rapport  fut  publié  îe  5  juillet  1876  ^^K  U  indiquait,  comme  causes 
principales  de  la  dépréciation  de  l'argent  :  la  découverte  de  nouvelles  mines  aux 
Etats-Unis,  la  substitution  de  l'étalon  d'or  à  l'étalon  d'argent  en  AUemagoe,  la 
décroissance  des  exportations  d'argent  aux  Indes  par  suite  de  l'usage  des  Counçil 
hiUs,  #nfin  l'interruption  du  monnayage  dans  les  pays  de  l'Union  latine.  En  ce  qui 
concerne  les  payements  faits  aux  Indes,  de  1868-69  à  1871-72»  les  chiffres  avaient 
été  de  4o  mimons  sterling  en  argent  et  29  millions  1/2  en  traites;  de  1872-73 
è  1875-76,  les  payeBMMts  en  ai^nt  ne  montaient  jdua  qu'à  16  millions  i/a,  tandis 
que  les  payeJHieBiB  en  traitas  «tleîgnijent  5o  «ùIUoqs  litriing  1/2. 

Peu  de  temps  après  la  présentation  de  ce  rapport  au  Parlement  anglais,  le  Con- 
grès des  États-Unis  crut  devoir  nommer  également  une  commissiofi  pour  rechercher 
les  causes  et  les  effets  des  variations  survenues  dans  la  valesr  relative  des  deux 
métaux  précieux  et  discuter  l'établissement  du  double  étalon.  Une  loi  du  1 4  jan- 
vier 1875  avait  fixé  à  1879  ^^  reprise  des  pyements  en  espèces  et  la  question  n'en 
avait  que  plus  d'intérêt.  Le  rapport  de  la  Siher  Commission,  présenté  au  Congrès 
en  mars   1877,  pi^eonisait  le  retour  à  k  monnaie  d'ai^tnt  et  demandait  que  des 
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conférences  internationales  fussent  nrganisëes  en  vue  de  fixer  d*un  commonaccord 
la  valeur  rdaiWe  légale  des  deux  métaux.  En  1878,  le  GôuYernemeot  américain 
était  pour  le  maintien  de  la  loi  de  1878  ;  mais,  dans  le  G>ngrès,  les  partisans  du 
double  étalon  setrouvai«at  en  mâjorilé.  Pour  prévalair  ^oenlfs  le  veto  dm  PiMdent. 
cette  majorité  devait  être  des  deux  tiers  et,  en  tue  d'y  arriver,  on  eut  recours  à 
un  compromis  :  le  dollar  d'aroeot  reparaissait  bien  conime  second  étalon  moné- 
taire, mab  le  Gouvernement  frappait  seul  cette  monnaie  nouvelle,  k  raison  d'un 
minimum  de  %  millions  de  dollars  par  mob.  La  loi  Bland  ^^^  comme  on 
rappelle,  déplut,  dés  le  principe,  tant  aui  défenseurs  de  l'étalon  d*or  qu'aux  par- 
tisans du  bimétallisme,  et  l'on  s'accordait  à  penser  que  ce  nouveau  système  ne  tar- 
derait pas  à  être  abandonné.  La  loi  du  28  février  1878  a  pourtant  subsisté  sans 
cliangcment  jusqu'en  1890.  On  chercherai!  vainement,  dans  l'histoire  monétaire 
universelle,  une  loi  plus  irrationnelle  ayant  exercé  une  influence  plus  dédsive. 

Pendant  le  temps  qu  elle  resta  en  vigueur,  c'est-i-dire  de  1873  à  1890,  pl»s  de 
570  millions  de  cblUrs  standard  d*argeot  ont  été  frappés,  et  cette  fi^pe  n'a  pas 
absorbé  moins  de  9  miHions  de  kilogrammes  de  métal  blanc,  soit  environ  un  tiers 
de  la  production  totale  de  cette  époque. 

Au  lendemain  même  du  vote  de  la  loi  Bland  et  pour  répondre  au  désir  qui  avait 
été  exprimé  par  le  Congrès  de  voir  s'ouvrir  des  conhh'eoces  inlemationalea«  le  Gou- 
vernement des  États-Unis  s  adressa  à  ta  France  où  la  proposition  requit  un  accueil 
favorable.  Des  invitations  furent  envoyées  aux  différents  pays  qui  donnèl^t  leur 
adbésioa,  l'Allemagne  exceptée,  et  la  conférence  siéigeaà  Paris,  du  10  au  19  août 
1878. 

En  mai  1879,  l'Allemagne  avait  déjà  opéré  le  retrait  de  1,070, 734,400  marks 
de  monnaies  d'argent,  dont  la  fonte  avait  produit  1  i,553,ooo  livres  d'argent  fin. 
Sur  cette  quantité,  4,271,000  livres  avaient  été  consacrées  à  la  frappe  de  427  mil- 
lions de  marks  en  nouvelles  monnaies  de  TEmpirc.  Quant  au  surplus ,  à  la  fin  de 
1873,  il  avait  été  vendu  6,727,000  livres  de  métal  au  prix  de539,2o5,575  marks, 
avec  une  perte  de  89,484.073  marks,  dont  61,91  ^*9^o  marks  (lo.Ss  p.  0/0}  du  fait 
de  ta  dépréciation  de  l'argent  La  quantité  d'anciennes  monnaies  d'argent  existant 
encore  à  cette  époque  en  Allemagne  peut  être  évaluée  à  4oo  ou  45o  millions  de 
marks,  y  compris  les  Vereùisthaler  autrichiens ^'^ 

L'influence  des  partisans  du  bimétallisme,  qui  représentaient  les  intérêts  de  l'agri- 
culture comme  gravement  menacés  par  la  baisse  de  l'argent ,  détermina  le  Chancelier 
à  interrompre,  le  19  mai,  la  vente  de  ce  métal  pour  le  compte  du  Gouvernement. 
On  avait  prédit  que  l'argent  monterait  à  ses  anciens  cours  après  l'adoption  de  cette 
mesure  ;  cette  prophétie  ne  se  réalisa  pas  et  Ton  put  se  convaincre  que  l'influence 
exercée  par  les  ventes  de  l'Allemagne  avait  été  fort  exagérée. 

De  1878  à  1891 ,  riiistoire  de  l'argent  est  peu  intéressante  en  Europe  ;  c'est  aux 
Etats-Unis  que  se  trouve  alors  concentré  Tintérêt  de  la  question  monétaire.  Immé- 
diatement après  le  vote  du  Blond  biU,  le  Gouvernement  avait  fait  tous  ses  efforts 
pour  obtenir  du  Congrès  l'interruption  des  frappes  d'argent  prescrites  par  cette  loi. 
Ses  sollicitations  furent  vaines.  La  frappe  des  dollars  standard  d'argent  s'effectuait 
chaque  année  conformément  au  minimum  légal  et  des  sommes  de  plus  en  plus 
considérables  s'entassaient  dans  les  caves  du  Trésor. 

('   Voir  les  Ballelini  de  janvier,  février  et  mars  1878,  pages  46  «   j3a  et  10a.  Voir  avsti 
ceux  de  décembre  1889,  page  697,  et  janvier  1890.  page  io3. 
^*)  Voir  le  BtdUHn  de  novembre  18^1,  page  536. 
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Le  lableaa  suhrant  donne,  à  douze  ans  de  distance,  le  détail  de  ces  encaisaes,  v 
compris  Tor  et  le  papier-nu>nnaie  : 


MONNAIES. 

SITUATION  AU  l-  JUILLET  1878. 

SITUATKW  AU  !•'  JUIU.BT  1890. 1 

nitoa.              oiMVLATioa. 

raésot. 

Cnc  VLATIOH  • 

dotUn. 
15,059,'838 

1,455!530 
35.77M31 
13,789,933 

doOar». 

35.000,000 
1.309,351 

7!o80 
330.905,895 
311,734,361 

dftlUn. 

331,304,106 

333.80ei,555 

36.733,130 

3,983,513 

11,993,039 

4,365.838 

dolUn. 
374,358,933 
56,37à,749 
130.830.859 
397.556,338 
334.688,977 
181,604.937 

DoHmttanduil  d'argent 

CertificsU  d*or. 

CerUficaU  d*«igtiit 

BilloU  d'état. , , 

Bffletf  des  banques  naUooakt. 

Pour  connallre  Tavoir  net  du  Trésor,  il  faut  défalquer  de  ses  réserves  le  montant 
des  certificats d*or et  d'argent  qui  se  troutent  dans  h,  circulation;  on  voit  ainsi  que, 
sur  les  3a3,8o4.5&5  dollars  standard  d  argent  renfermés  dans  les  caisses  publiques  en 
juillet  1890,  i6,a48,3i7  dollars  seulement  appartenaient  en  propre  au  Trésor. 

De  1877  à  1891 ,  le  monnayage  des  dollars  aux  États-Unis  a  absorbé  gh, 760,000 
hloffranimes  d'argent  fin.  Si  en  février  1 878  le  Congrès  avait  voté  le  maintien  de 
Fétadon  dor  unique  établi  paria  loi  de  1878,  la  catastrophe  redoutée  par  M.  Gos- 
chen  naurait  pu  être  difiérée  et  Ton  ne  peut  dire  quel  chiffre  le  prix  de  Tor  aurait 
atteint.  Malgré  les  énormes  quantités  d'argent  consommées  par  la  frappe  des  dollars 
américains,  la  différence  entre  la  valeur  marchande  de  Targent  et  sa  valeur  moné- 
taire ne  faisait  que  s  accentuer.  Les  partisans  de  Vargent  dans  le  Congrès  réclamaient 
le  libre  monnayage  de  l'argent ,  leurs  adversaires  demandaient  labrogalion  de  la  loi 
de  1878,  et  ni  les  uns  ni  les  autres  n'arrivaient  à  leurs  fins. 

Le  tableau  suivant  montre  le  mouvement  de  la  circulation  monétaire  sous  Tin- 
fluence  delà  loi  de  1878.  Les  réserves  du  Trésor  n'y  sont  pas  comprises. 


ANNEES. 


1878. 
1879. 
1880. 
1881. 
1889. 
i883. 
i884. 
i885. 
1886. 
1887, 
1888'. 
1889, 


CIRCU- 
LATION. 

TOTALE. 


OR. 


ARGENT 


DOU.A1S 
»lattd«rd. 


GBRTI- 
riCATS 

]>*0I. 


GERTf. 
FICATS 

•'ARflSNT. 


BILLETS 


BILLETS 
des 

nttio» 
aalet. 


miHioM  de  dollars. 


805.8 
863.6 
1.033.0 
1.147.9 
1.188.8 
1,336.6 
1,361.6 
1,386.6 
1,364.9 
1,353.5 
1.38(1.3 
1.495.0 


83.5 
133.7 
361.3 
338.1 
358.4 
346.1 
341.5 
348.3 
364.9 
391.1 
377.3 
375.9 


11.1 
33.9 
33.3 
33.8 
39.8 
40.3 
45.3 
60.3 
60.6 
58.0 
«7.6 


53.6 
54.1 
48.4 
47.9 
47.3 
48.3 
45.3 
51.3 
48.3 
50.4 
53.0 
53:9 


44.4 

14.8 

7.5 

5.3 

4.9 

55.0 

87.4 

118.1 

84.7 

98.0 

134.8 

116.7 


1.3 

13.3 

53.6 

^3.3 

78..9 

96.5 

93.7 

95.4 

154.4 

^18.6 

3^.6 


311.4 
337.7 
339.4 
337.7 
335.3 
331.4 
325.8 
318.7 
310.3 
339.1 
306.1 
335.5 


313.9 
330.0 
340.3 
354.3 
356.1 
347.3 
334.7 
3U.3 
301.4 
870.0 
337.6 
199.8 
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Aprèâ  de  longs  débats,  la  loi  Bland  fut  abrogée  par  celle  da  i4  juHlet  i8go(^\ 
connue  sous  le  nom  de  loi  Windom.  Les  cours  de  i  argent,  qui  s^étaient  .nn  peu 
roievés  lors  du  vQte  de  cette  loi»  sont  ensuite  retombés  plu&  bas  que.jaiuaia«  Voici, 
pour  terminer,  Tindication  de  ces  cours  sur  le  marché  de  Londres  pour  1 890  et 


MOIfe. 


JanYÎer. . 
Février. . 
Mats. .  i 
Avril... 


Juin 

Jmilet.... 

Août. 

Septembre, , 
Octobre. . . 
Novembre. , 
Déceiabre.. 


COUHS 

MOYE>. 


pen^c. 

lili  1/2 

US  7/8 

45  l/li 

47  9/10 

49  3/8 

52  3/4 
53 
50 

47  1/8 

48  1/8 


1800. 


couas 

t>LOS   lubt. 


|«nee. 

44  7/8 

44  5/8 

44  8/8 
48 

47  1/9 
49 

50  7/8 
54  J/4 
53  5/8 

51  1/2 

48  9/16 

49  1/2 


COURS 
rtm  fil. 


p«»nfe. 

44  1/8 

44  5/8 

4'i  3/8r 
48 

47  1/2 
49 

50  7/8 
54  1/4 
53  5/8 

51  1/2 

48  9/l« 

49  1/2 


COLRS 


pence. 

48  1/8 

45  5/8 

44  7/8 

44  1/2 

44  i/% 

45  1/4 
4e  1/8 
45  7/16 
45  l/)6 
44  11/Î6 
43  5/8 
43  5/8 


1891. 


COURS 

rLVt   HA0t. 


48  1/2 
46  3/4 
45  1/8 
45 

45  5/8 

46  3/8 
45  3/4 
45  5/16 
*5 

49  3/« 
43  1/2 


COURS 

PLO*    BAI. 


pettM. 


47 

3/4 

44 

^e 

44 

5/8 

43 

7/8 

44- 

^ 

44 

3/8 

45 

Mlb 

4^    3/16 

kl  15/16 

hh 

1/4 

45 

1/2 

4^ 

3/4 

maâ 


En  réiitimé,  la  quesiion  de  Targent  reste  aussi  obscure  que  jamais.  Les  tentatives 
faites  pour  reiever  et  affermir  le  cours  de  ce  métal  paraissent  ne  pas  avoir  été  bea- 
reuses.  D*un  autre  côté ,  il  serait  prématuré  d'afiirmer  que  les  mesurée  prises  aux 
Etaks-Unis  pour  arrêter  la  baisse  de  l'argent  ont  manqué  leur.  buU  L*ÂUeniagiM  ne 
saurait  se  désintéresser  du  dénouement  de  ta  crise,  mais  elle  peut  eo  attendre  Tiasue 
avec  fius  de  tranquillité  qu*aueun  milre  pays» 

Depuis  la  publication  de  Touvrage  du  docteur  Sœtbeer,  rbisloire  moné- 
taire a  encore  eu  à  enregistrer  les  faits  suivants  : 

1®  Echec,  à  Washington,  d'une  proposition  tendant  à  rétablir  le  libre 
monnayage  des  dollars  d'ai^ent  (free  coinage)  ; 

2*  Baisse  croissante  du  métal  blanc  qoi,  au  commencement  de  mai,  se 
cote,  à  Londres,  moins  de  4o  pence; 

i**  Invitations  adressées  par  )es  États-Unis  aux  Puissances  européennes  en 
vue  d'une  nouvelle  conférence  internationale  (^); 

4*"  Projet  de  réforme  monétaire,  en  Autriche-Hongrie,  avec  substitution 
de  rétalon  d'or  à  TéUlon  d'argent  ^K 


^')  Voir  le  Bulletin  de  Jailiet  iSgo,  page  1 10. 

(^  Voir  ci-dessus,  page  638. 

(_^>  Voir  ci-cbatre,  page  667.  '  .  '  . 
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AUTRICP-BONGRIE. 

LÀ  HÉFORME  MONÉTAIRE. 

Le  projet  de  féfb»ie  qui  était  defHiift  qudquës  mok  à  Tétode  à  Vienne 
et  à  Budapest  (^^  vient  de  previdre  corps.  Le  Paiiement  autrichien  et  la  Par- 
lement hongrois  ont  été  saiaîs  simultanément^  le  i4  huuI,  des  propositions 
du  Gouveroement.  On  peut  y  sans  entrer  encore  dans  de  grands  détails,  les 
résumer  comme  il  duit  ! 

Les  projets  de  lois  présentés  i  Vienne  sonl  au  nombre  de  six  :  cinq  sont  relatifs 
à  k  r^ularisatioii  delà  circulation  motiétaire;  le  sixième  autoriserait  le  Ministre 
des  finances  à  convertir  la  renie-papier  libre  d'impôts  5  p.  o/o,  les  obligations 
5  f*  o/o  do  chemin  de  fer  du  Vorarlberg  et  les  oblig*tbni  4  3/4  p.  o/o  du  diemin 
de  fer  Kronpriaa-'Rudolf. 

Les  principes  de  la  réforme  monétaire  sont  contenus  dans  deux  prugels  de  lois  : 
le  premier  fixe  comme  étalon  la  t  couronne  »  et  la  définit;  le  second  formule  la  con- 
vention à  intervenir  entre  TAutricbe  et  la  Hongrie. 

Le  nouvel  étalon  sera  Tétalon  cTor;  Tunité  sera  la  couronne  divisée  en  loo  hel- 
lers,  La  courotlne  est  définie  par  cette  condition  qu*un  kilogramme  d*or  au  titre  de 
900  miffièmes  fournira  a, gSa  couronnes  (pesant  33^  milligrammëà  l'une).  Le  kilo- 
gramme d*or  i  900  millièmes  donnant  o»ioO  frànà,  là  èouronne  correspondra  à 
1  fr.  o5  cent. 

Par  suite,  on  frappera  3,280  couronnes  (a.gSa  x      '^    =^  3,a8o)  avec  un  ki* 

logranime  d*or  fin.  Les  pièces  d  or  seront  de  id  et  ao  couronnes*  Ces  monnaies  dor 
auront  force  libératoire  à  Tégard  de  l'Étal  et  des  particuliers. 

Les  ducats  continueront  à  être  fabriqués  como^e  numnaie  commerciale^  Lep  mon- 
naies d'argent  nationales,  ayant  pour  base  l'étalon  autrichien  actuel,  resteront  en 
circulation  à  côté  des  monnaies  d*or«  Le  florin  d  argent  actuel  vaudjra  a  cou- 
ronnes. 

On  fiappera,  comme  monnaies  divisionnaires  ^yani  pour  base  la  couronne  : 
1**  des  pièces  d*argent  de  1  couronne  et  de  5q  lieUers;  a**  des  pièces  de  nickel  de 
ao  et  10  hellers;  3"*  des  pièces  de  bronze  de  a  hellers  et  1  heller.  Les  pièces  d'argent 
seront  au  titre  de  835  miflièmeà.  Un  kflogramme  d'argent  monétaire  donnera 
a 00  pièces  de  i  couronne. 

La  part  de  f  Autriche  dans  la  frappe  est  fixée  de  la  manière  suivante  :  i4o  mil- 
lions de  couronnés  en  monnaies  a  argent,  4a  millions  en  monnaies  de  nickel, 
18. a  millions  de  couronnes  en  monnaies  de  bronze. 

Le  papier-monnaie  aiitridiien  restera  providoirëcùent  en  circulation.  Le  florin- 
papier  vaudra  a  couronnes ,  comthè  le  florin-argent. 

La  convention  monétaire  avec  la  Hongrie  porte  que  Ton  frappera,  en  tout,  dans 
les  deux  pays,  aoo  millions  de  couronnes  en  monnaies  d'argent,  60  millions  en 
monnaies  de  nickel  et  a 6  millions  en  monnaies  de  bronze. 

Le  traité  sera  valable  jusqu'à  la  fin  de  1910. 

On  Gonclusa«  au  moment  convenable,  d'autres  arrangements  oonoemant  la  régle- 
mentation de  la  circulation  fiduciaire  et  la  reprise  des  payements  en  espèces. 

(*)  Voir  les  Bulletins  de  mars  et  avril  189a ,  pages  4i4  et  538. 
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Le  troisième  projet  de  loi  porte  que  les  dettes  p^faUes  en  florins  d*or  pourront 
aussi  être  payées  en  nouvelles  monnaies  d*or  nationales  et  que,  dans  ce  cas,  i2  flo- 
rins d*or  ayant  pour  base  Tétalon  actuel  vaudront  loo  couronnes. 

Le  quatrième  projet  de  loi  a  pour  bot  d*obliger  la  Banque  d* Autriche  Hongrie 
à  rembourser  en  tout  temps  les  billets  de  banque  en  nionnaies  d  or  légales ,  d*aprè<i 
leur  valeur  nominale^  ou  en  Ung6ts  d*of  au  titre  légal  de  la  couronne. 

Le  cinquième  projet  de  loi  autorise  le  Ministre  des  finances  d'Autriche  à  con- 
tracler  un  emprunt  pour  se  procurer  Tor  nécessaire  aux  frappes;  cet  emprunt  aura 
lieu  par  rémission  de  titres  de  rente-or  autrichienne  libre  d'impôts  4  p-  ofo;  on 
achèlera  de  Tor  pour  i83,d56,ooo  Horins-Or  autrichiens.  Cet  or,  immédiatement 
converti  en  monnaies  du  nouveau  système ,  sera  conservé  dans  un  dépôt  spécial. 

Le  contrôle  en  sera  confié  à  la  commission  parlementaire  de  la  dette  :  elle  aura 
le  droit  de  s'opposer  a  la  diminution  de  ce  dépôt. 

Un  projet  de  loi  spécial  réglera ,  au  moment  voulu ,  la  conversion  de  la  dette 
Hol tante  en  obligations  hypothécaires  et  le  remplacement  de  ces  dernières  par  des 
billets  de  TÉlat. 

Les  projets  de  lois  hongrob  différent  peu  de  ceux  qui  concernent  TAutridie. 

Un  de  ces  projets  porte  que  Ton  rachètera  les  titres  de  la  rente-papier  5  p.  o/o 
(eu  tout  358  unlllons  dô  florins),  ain^i  que  les  obligations  et  actions  des  chemins 
de  fer  rachetés  par  rÉtat,  venant  à  échéance  après  le  i*' juillet  iSoa.  L'opèraliou 
devra  être  annoncée  au  moins  trois  mois  à  Favance.  Le  Ministre  des  finances  est 
autorisé  a  remettre,  en  échange  des  titres  qui  doivent  être  retirés,  des  titres 
exprimés  en  couronnes  et  imposant  à  TEtat  une  obligation  moindre;  en  échange 
des  obligations  et  actions  des  chemins  de  fer  rachetés,  on  émettra  des  obligations 
correspondant  à  une  rente-or  4  P.  o/o,  qui  seront  garanties  par  lesdits  chemins  de 


',E 


fer  et  devront  être  amorties  en  76  ans. 

11  est  dit,  dans  Texposé  des  motifs,  que  le  Ministre  des  finances  pourra  prendre 
45  millions  de  florins  en  or  dans  les  caisses  du  Trésor  :  il  lui  faudra  encore  36  mil- 
lions de  florins  pour  rembourser  la  quantité  de  biUets  de  TÉtat  dont  le  rachat 
incombe  à  la  Hongrie. 

Ces  sommes  suffiront  si  le  change  est  favorable.  Les  achats  d*or  devront  être 
augmentés  si  l'exportation  laisse  à  désirer. 

A  Vienne,  le  Ministre  des  finances,  M.  Steinbach,  en  déposant  les  projets  de 
lois,  a  dit  que  le  principal  souci  des  pouvoirs  publics  doit  être  d'arriver  à  assurer  la 
stabilité  deTétalon  monétaire.  Pour  le  moment,  on  propose  seulement  Tadoption 
de  la  couronne  comme  étalon.  Le  surplus  de  la  réforme ,  jusques  et  y  compris  la 
reprise  des  payements  en  numéraire,  sera  réglé  ultérieurement  par  voie  législative. 

Le  Ministre  déclare  que  le  Gouvernement  ne  poursuit  ni  la  hausse  ni  la  bail. ne 
de  la  valeur  de  Tétalon  monétaire  austro-hongrois.  Il  veut  rendre  la  circulation 
monétaire  de  TAutriche-Hongrie  indépendante  des  variations  du  prix  de  Targent. 
D*une  part,  on  limitera  ou  même  on  arrêtera  le  monnayage  du  florin  d*argent«  et, 
d*autre  part,  le  système  monétaire  sera  à  l'avenir  réglé  sur  la  base  de  Vétaion  d*or. 
La  relation  des  deux  monnaies  sera  fixée  par  la  loi.  Si  Ton  ne  disait  pas  cela,  la 
circulation  deviendrait  de  plus  en  plus  la  proie  de  la  spéculation.  Le  cours  qu*on  a 
choisi,  pour  Tinscrire  dans  la  loi.  est  la  moyenne  des  cours  cotés  depms'iSyg. 
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AUTRICHE-HONGRIE. 

LES  IMPÔTS  DE  CONSOMMATION, 

Le  Ministère  impérial  des  finances  d'Autriche-Hongrie  vient  de  faire  con- 
naître le  rendement  des  impôts  de  consommation  perçus  pendant  Tannée 
1690.  H  ressort  de  ces  documents  que  les  recouvrements  eflfectwés  au  cours 
de  cet  exercice  dépassent  de  12,739,105  florins  les  recouvrements  de  Tannée 
1889.  Nous  donnons  dans  le  tableau  suivant  la  liste  des  principaux  objets 
de  cûBsommAtion  qui  sont  taxés  et  le  détail  des  sommes  produites  par  chaque 
article  pendant  les  années  1889  ^^  ^^9^  ^^^  • 

RICOUTlXIfSHTib  PIU>PORTIO!fS. 

Disi0.1ATION   DIS   PRODUITS.  ^g^^  ,33^  ,3^^  ^33^ 

lorivt.        #  florin».  p.  0/0  p.  0/0 

Alcool. 56,557,538  5îi,i84,445  36.  a5  36.4a 

Levure  fabriquée  par  les  distil- 
leries   58o,oio  6ia,4ii5  0.37  o.43 

Taxe  de  contrôle  de  la  dénatu* 

ration  de  Talcool aai,446  199,118  o.i4  o.i4 

Vins ,  moûts ,  cidres n,i53,aai  11,003,984  7.1 5  7.68 

Bière 27,914,867  26,676,911  ^7*^9  18. 6i 

Vîande  abattue  ou  sur  pied . . .  8,928,9 1 7  8,706,366  5 .  72  6 . 1 4 

Sucre 28,186,370  24,565,914  18.06  *7*^ 

Huile  minérale 9,542,898  0,084,226  6.12  6.34 

Divers  produits 6,236,969  6,01 5,284  4. 00  4 .20 

Recettes  diverses 6,711,044  4,i 55,452  4 «30  2*90 

Ensemble i56,o33,28o    143,294,125      100.00        100.00 

Le  montant  des  perceptions  opérées  en  Bosnie-Herzégovine  (384,5 11 
florins  en  1890  et  311,424  florins  en  1889,  portant  seulement  sur  Talcool 
et  les  bières)  n*est  pas  compris  dans  les  totaux  ci-dessus. 

Dans  les  1569033,280  florins  recouvrés  en  1890,  TÂu triche  intervient 
pour  ii2,o44»33o  florins  et  la  Hongrie  pour  43,988,950  florins. 

Dans  les  1 43,294*1  a5  florins  recouvrés  en  1889,  la  part  de  TAutriclie  est 
de  102,836,193  florins  et  celle  de  la  Hongrie  de  40,457,932  florins 

Les  impôts  de  consommation  perçus  dans  les  villes /erm^i;^  (^)  s'élèvent 
à  29,909,870  florins  en  i890Contre  27,558,583  en  1889.  Dans  ces  chiffres, 
Vienne  intervient  pour  i4,702,5i8  florins  en  1890  et  pour  i3,i37,745 
en  1889;  Budapest  pour  8,501,895  et  8,091,662  florins. 

Les  recouvrements  dans  le  territoire  ouvert  montent  en  1890  à 
90,801,707  florins  pour  TAutriche  et  à  35,371,455  pour  la  Hongrie;  en 
1889,  à  83,518,396  florins  pour  TAutriche  et  32,2 17,1 46  pour  la  Hongrie. 

(0  Voir  le  BaUetin  de  mars  1891 ,  page  367. 

(*)  n  a  7  a  dans  tout  FEmpIre  que  1 1  yilàes  fermées  c'est4-dire  possédant  des  barrièret 
d'oelroi  Ces  villes  sont:  Vienne,  Lini,  Grax,  Laibadi,  Trieste,  Prague,  Brûnn,  t^mberg, 
Cocom*  Budapest  et  Preshoiirg. 
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LE  BODGET  DE  LA  SOSNIE  ET  DE  LHERZÉGOVINB  POUR  1892. 


Recettes, 


DÉSIGNATION  DEa  RECETTES. 


CHAPITRE  L 

DIRECTION    CCMTRÀLB. 

1.  Produit  de  la  vente  dn  Journal  des  \ow  et  ordon- 
nances et  autres  imprima  ofliciels.  .^ 

CHAPITRE  II. 

IHTiaiÈOR. 

1.  Location  de  b&tinients  appartenant  à  l*État 

%  Rendenient  des  forêts. ,  • .  *  <  •  » 

,  3.  Paiement  de  taxes  poor  bëtafl  importé 

4.  Veate  de  livres  de  classe,  etc. , . , 

Total , 

CHAPITRE  tu. 

PINAÏICB8,  - 

1.  Impôt  de  la  dlme. * < . . 

%  Impôt  sur  les  revenus  et  loyers  de  maisons 

Se  Impôt  sor  le  mena  bélail .  « .  *  ; 

4.  Impôt  mut  les  débits  de  boissons t  *««.... . 

5.  Rendement  des  douanes « 

(T.  Rendement  des  talées 

7.  Rendement  da  seL « j 

8.  Impôt  sur  la  consommation 

9.  Droits  de  timbre  et  de  chanc^erie 

10.  Rendement  des  mines i . . . .  < 

11.  Location  dé  ibods  oa  bàtimeotâ  appartenant  à  TÉtaL 

12.  Droits  de  passade  des  ponts  et  péages 

13.  Imprimerie  dn  Gouvernement 

\k.  Vente  des  poudres  de  ohassé  et  de  mine  » 

15.  Drmts  d*inscrip^on  sur  les  r^;istres  du  cadastre. 

16,  Vente  d*imprimés 

Total 

CHAPITRE  iV. 

JDSTICB. 

Divers , ,..♦,.., 

CËAPITRË  V. 

TRAVAUX  PUBLICS. 

(NêaiU) 

Total  dos  réeettMt.. .»..«..« . 


OROmÂlBES. 


florias. 


10,000 


60,570 

488.20Q 
3,850 
2,300 


544,920 


2,815,000 

685,000 

360,000 

45.000 

606.000 

3,313,400 

1,065.000 

370.000 

612,300 

154,200 

6,600 

12,000 

111.700 

17,000 

1,300 

3.500 


10,247.900 

il»      ■!■   I        I 


4,500 


10,807,320 

rnSSmÊÊÊSÊà 


EXtRA- 
OROniAIRES. 


fl«rin>. 


L090 


1.000 


1«000 


TOTAL. 


0orias. 


10,000 


50,570 

438,200 
3,850 
2,300 


544,920 


2,813,000 

685.000 

360,000 

45.000 

606.0Q0 

3,313,400 

1,065,000 

370,000 

612,300 

134,200 

7,100 

12,000 

111,100 

I74OOO 

U^ 

3,500 

'idlàïè.feo 

lui     yiliii 


(KJMX) 


10.808,320 
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^    Dépende}!. 


DESIGNATION^  DBd  DEPENSES. 


CHAPITRE  I. 


0I&BCTI01I  CBMTAALE. 


1 .  PenoDBel  de  la  Direction  central( 
%  Bureaux  anxfliaires 

3.  Dépenses  diverses 

4.  Ponds  secrets 

5.  Intérêts  et  amortissements 

TotiJL  .«.. 


CHAPITRE  II. 

INTliRIBUR. 

1.  Division  administrative 

2.  Cercles  (préfectures) 

3.  Diytricts  (soos-préfectares). . . . 
(K.  Santé  punUque * . 

5.  Cultes 

6.  Instruction  publique 

7.  Troupes  provinciales 

8.  Gcuuarmene 

Total  ... 


CHAPITRE  111. 


1.  Division  des  finances  (personnel  de  rAdminisl ration 

centrale) 

3.  Comptabilité 

3.  Caisse  régionale. 

h.  Économat 

B.  tnspedion  des  impôts 

6.  Bureau  des  impôts • 

7.  Inspection  des  finances 

S.  uQfCaul  00  oOuane ' 

9.  Agents  de  douane  et  finances 

10.  Postes  et  télégraphes 

1 1.  Pensions  et  mises  à  la  ratraitc 

12.  Frais  d'administration  des  terrains  cl  couslructions 

appartenant  à  TEtat 

13.  Imprimerie  du  Gouverucmn.f 

I  k.  Frtûs  de  la  régie  des  tad>a(s 

15.  Frais  de  la  régie  du  sel 

16.  Frais  de  perception  de  la  dime. 

17.  Frais  de  perception  de  Timpôt  sur  les  revenus  et 

loyers  de  maisons 


ONftnfAIMSw 


flortnt. 


68.000 
62.400 
1W.200 
60.000 


333»600 


348.190 

205,380 

983,150 

101,300 

95,500 

4A&.650 

1,I93.«|50 

1,305,983 


4,677,003 


94,240 

106,290 

9,460 

6,180 

26,'iOi^ 
269,560 

29,(00 

52,910 
3^27,010 
II 

30,000 

200 

110.700 

1,822,720 

347,000 

170,000 

400 


EXTRA- 
ORDINAIRES. 


florin!. 


451,300 


451,300 


25,720 

83,800 
11,000 
68,000 
44,000 
75,000 
1»3,607 


401,127 


8,000 


3,500 

500 
COO 

90,000 
12,500. 


200 
5.000 


TOTAL. 


florin'. 


68,000 
62,400 

143.200 
60,000 

451.300 


784.900 


373,910 

Î05,380 

1,006.950 

112,300 

163.500 

488.650 

1,268.450 

1,399,590 


5,078,730 


102,240 

106.290 

9,4r0 

6.180 

26,400 

273,0*^0 
29,000 
53,810 

3)7,010 
90.000 
42.500 

200 

110,700 

t.e22,920 

352,090 

170,000 

400 
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Dépenses.  (Sait*.) 


OÉSIQNATION  DBS  DÉPENSES. 

ORDINAIRES. 

EXTRA- 
ORDINAIRES. 

TOTAL. 

18.  Pnû  de  peroepUoo  de  rimp6t  for  le  mena  béCafl. . 

19.  Frdi  de  peroeplîoo^  dvohsde4iiiibre<t  «BÂao. 

cellerierr. .  .VTT. ; 

loi  las. 
100 

13,600 

3.000 

8.500 

14.000 

ld,060 

117.730 

lorias. 

n 

If 
u 
ti 

1,300. 
3.000 

ioriM. 

100 

IMOO 

3,000 

8,500 

14,000 

11,360 

130,730 

30.  DëjfMïnser  à  rooculoo  de  la  perœption  des  droîU  de 
pMget-  «.*...'..■«.»..•.'.'•;.  HT '...'%.  i . . 

perçus 

33.Ppndres. ,.,,.,..... 

33.  Inspection  généiale  des  mines. 

34.  Mines .........:..: 

ToTiVi » 

3^538,350. 

134,800 

3.663^^50 

CUAPtTfte  IVv 

1.  Bivîsîoil  ■dministrâtive  cenlnle  de  la  justice. ....  1 
3.  Cour  d*appel. , 

33.630  ' 
145,360 
310,430 
,   M)5.I10 

'99,383 
5,000 

n 

.      133.013 
145.360 

iJi5,^2a 

105,110 

3.  Tribunaux  de  cercles 

4.  Prison  centcale  « 

Total.....  ... 

594,430 

104.382 

698,803 

CflAPITRB  V. 

TBAVAUX    PÇBLiqS. 

1.  Dîvîsioù  centrale  des  Irataux  pohEcs 

95.446 
809.500 

6.000 
•     50.000 

loi.viV 

359.500 

2.  PonU  et  ckawsées 

TOTAI 

404.946 

56,000 

,    460.946 

>                      Total  4^n^L]dea  dépenses 

9,548.819 

l,t37.«0y 

> 

10,686.438 

HicapUalation. 


'    •••••••"l  extraordiûaires .i.  *..!..!*!         *     lOÔO   (  ^^»^^»^^  ' 

Dépensas...... ...J<>^'»i«»^.;...... ......... ..'...'.;.  ''    9,548,1519  )  mAnAfcoi 

i.                         }  extraordinaires.. r. .............. .       M37>609  }  .  *®'<^»*28 

ExcÉDEirt'de  recettes'. i ....  .^ ......  /.  '        13i  kg% 


t  ' 
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^       •  DIINEMARK. 

LES  PENSIONS  M)  RETRAITE  POUR  LA  VIEILLESSE  INMGENTE. 

(U>II>IJ  9  ATRII.   1891.) 

Le  problème  que  le  Rigsdag  danma  a  cherché  à  résoudre  FaDoée  der- 
nière D*est  pat  le  même  qoe  celui  dool  se  trouve  actuellemefit  saisi  le  Par- 
lement français.  Il  s^en  rapproche  néanmoios  cl  on  lira  sans  doirte  avec  in- 
térêt les  dispositions  principales  de  la  loi  danoise  :  ' 

Artigli  1".  —  Tout  sujet  danois,  âgé  de  soixante  ans  révolus  et  hors  d*état  de 
subvenir  a  ses  besoins  ou  aux  be&oîns  de  sa  fieimille,  a  droit  à  une  pension  alimen- 
taire, déterminée  connue  il  suit  : 

1.  —  N*auront  pas  droit  à  ladite  pension  alimentaire  les  indigènes  âgés  de 
xante  ftns,  d-après  désignés  : 

S  A.  Ceux  qui  auront  subi  une  condamnation  in&manle,  sauf  le  cas  de  rébabili- 
tation; 

S  (.  Ceux  qui  se  seront  mb  volontairement  dans  une  situation  nécessiteuse  en  se 
privant  de  leurs  moyens  d*existence  au  profit  des  personnes  de  leur  famille  ou 
au  profil  de  tiers;  et  ceux  dont  la  situation  nécessiteuse  résultera  soit  de  dépenses 
exagérées,  soit  d*une  vie  de  débaudie; 

S  c.  Ceux  qui  auront  dix  ans  d'absence  ;  ceux  qui  auront,  au  cours  des  dix  an- 
nées précédentes,  reçu  des  secours  de  TAssistance  puUiqoe;  ceux  qui  se  seront 
rendus  coupables  du  délit  de  mendicité  ou  de  vagabondage;  la  femme  divorcée  ou 
séparée  dont  le  mari  aura  été  secouru  par  TAssislance  publique,  pendant  le  temps 
de  leur  cohabitation  et  au  cours  de  ladite  période  de  dix  ans,  auquel  cas  les  secours 
précités  seraient  censés  avoir  été  reçus  par  la  femme  elle-mèo^e.  Seront  admis  au 
bénéfice  de  la  loi  les  indiridus  âgés  de  pfais  de  soixante  ans  et  n*ayaDt  été  secou* 
rus  par  f  Assistance  publique  qu*à  partir  de  leur  soixantième  année  révolue  (auquel 
cas  les  secours  à  eux.alloQés  ne  sont  pas  considérés  comme  émanant  de  TAsslitance 
publique). 

k.  —  Les  demandes  de  secours  doivent  être  adressées  à  la  commune ,  avec  tous 
les  renseignements  nécessaires.  Après  examen,  la  commune  décide  si  la  demande 
doit  être  agréée  et  fixe  le  moulant  du  secours. 

Au  cours  de  lexamen  deladwnande,  k  secours  proviseirequt  pourrait  è^n  ac- 
cordé sera  regardé  comme  une  partie  du  secours,  si  la  demande  est  agréée;  dans 
le  cas  contraire,  ledit  secours  sera  considéré  comme  un  secours  de  l'Assistance  pu- 
blique. 

5.  -^  Le  secours  doit  représenter  ce  qui  est  nécessaire  en  tout  temps  pour  sou- 
tenir Tintéressé  et  sa  famille ,  tant  pour  son  existence  propre  que  pour  frais  et 
soins  au  cas  de  maladie.  Le  secours  peut  être  donné  tant  en  aivent  qu*en  nature. 
Il  peut  être  donné,  s*il  y  a  lieu,  sous  forme  de  placement  dans  des  asiles. 

6.  —  Si  la  nécessité  du  secours  ne  résulte  pas  de  drconslances  transitoires, 
telles  que  maladie  passagère,  chêmage,  etc.,  Tintéressé  conserve  la  pension  alimen- 
taire, aûS5i  longtemps  que  sa  cotidilîon  ne  subit  pas  de  changement. 

Le  secours  prend  fin,  si  Tintéressé  se  met  dans  une  situation  prévue  par  Tar- 
ticlg  a.^QU.s  Jilii»)imsft  k  " 
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L*intéressé  contractant  mariage  et  ayant  besoin  (Tan  secoum  supplémentaire , 
par  suite  de  cette  nouvelle  situation,  passe  à  la  charge  de  TAssistance  publique. 

7.  — Le  secours  doit  être  fourni  par  la  commune  où  est  domidlié  Tintéressé ,  à 
moins  que  eelte  oommnoe  ne  soit  pas  le  lieu  de  naissance  de  Imtérassé,  aoqaei 
cas  la  commune,  d'où  Tintéressé  est  originaire,  fournira  les  5/4  du  secours.  Si  la 
commune  d*origine  est  incomitie .  les  S/d  de  1»  pen^j^on  devront  ébe  fournis  par  la 
Gdsse  publique  d  où  proviennent  les  fonds  de  l'Assistance  publique. 

9*  -^  L'État  oontriboera  pour  meitié  aux  frais  occasionnés  aux  eoasmunes  par  la 
distributioa  desdils  tecoors,  mais  smileRMnt  jusqu'à  ooaeurrenae  de  i  iniHfton  de 
couronnes  par  an,  pendant  \m  exercices  1891-1896,  et  de  a  millions  d*  cou- 
ronnes par  an  à  partir  de  Texercice  1895-96  inclus. 

10.  —  Lés  indigents  ne  pourront  faire  appel  devant  les  tribunaux  des  décisions 
des  autorités  communales. 


RUSSIE. 


SITUATION  DE  LA  DETTE  PUBLIQUE  AU  r  JANVIER  18Q2. 
Les  tableaux  ^ae  nous  résumone  ici  Ont  été  pubtiée  par  MM.  Hoskier  et  O. 


DÉNOMINATION 


MONTANT  ORIGINAIRE 


duks 

M  «OMUIS 

•n  laquelle 

rempnat 


«UTTA^-TAUIOB 
mételliqaes. 


PRa 


Aî^^rrÉ 


EMPRCMT5^  MÉTALLIQUES. 


p.  0/0. 


.fiOUKS 

1S9S. 


A.  —  BMPRUIVTS  DONT  L*AM0RÏI5SEIIBNT  DÉPlNtTlP,  X  UNE  DATE  Pixifi  D» AVANCE, 


if^arr  pas  ostiOAiotiUE. 


Emprunt  9  p,  OfO, 
Rente  br  6  p.  0/0  àt  i885. . 

Emprunt  S  p.  0/0. 
i* emprunt 5  p.  0/0  i8aa  . . 
6*  eii4>raot  5  p,  0/0  i855  (*>, 
7*  emprunt  5  p.  0/0  186a  f". 
Rente  or  5  p.  0/0  de  188  A . 

Emprunt  3  p.  O/O. 
Emprunt  3  p.  0/0  de  iSSg. 


l.st  6,001,030 
L  st.  15,000,000 


I.  st.  "y.oôo.ooo 

Total.. 


50.000,000 

M  00 

38,925,600 
4d^42,00Q 
9^,000.000 
20.000,000 

72  61 
91  36 
91  25 
88  35 

<i4,135,600 

64  9k 

50,000.000 
28,840,800 

_,     n 

II 

20,000,000 
15,697,558 


114.538,358 


(')  Goavwti.  M  T«ri«  4»  rookase  da  ^/Ss  janvm  iSgo, 
(')  Converti 'en  vertu  de  I*oak«»e  du  9/si  mers  1890. 


Digitized  by 


Google 


—  «75 


DÉNOMIIIATION 


MONTAIH*  ORIGINAIRE 


dtat 


ta  Uqu«Ue 
l'Mipnukt 


OOITU-TAUtim 
•a  roablM 
méiafli^M. 


PRa 


âJIlCUlTA 
(uivéMlT 


SOLDES 


l*'  iANTUA 


189s. 


p.  0/0. 

B.  —  EMPRUNTS  AMORTISSABLES  EN  ON  NOMBRE  D'ANNEES  D^TERMINB. 


imUat  ■AUlUqMi 


Emprunt  5  p,  OlO, 
Eamront   hoUandais    1798 

cti8i5t»» 

1**  en^.  anglo-boUandais^^. 

a*  emp.  angto-hoUandais^". 
Idtm..^, 


Enproiit  eitëiiev  dai  877  ''' 
Obli^tioDs  copaoUdées    i** 


Oblig.  cons.  a*  émission  ^^^ . 
Ohl^,  000s.  3*  émisakm  ^^K 
Oblig.  eons.  A*  émisiion  ^^>. 
OUig.  ûooÉ.  7*  éBkisaîon  (*>. 
Oblig.  K«rkof.Kr^MUlM>««(*). 

Emprmîê1l2p.$/P. 
1**  empnmt  A  i/a  ^*K  . .  • . 

a*  emprunt  A  l/a  ^*) 

01%.  oPQiolidéet^e  1  ^^h^'. 

Empmnt  4  p.  ^/^. 
ObiigatK)»  dn   Tn^r  de 


Oblij^.  métal. de  la  Banane. 

ObUg.  Nicolas,  l'^éttlMODii* 

Oblig.  Nicolas,  a*  émission. . 

Obligations  Tambof-Saratof. 

Oblig.  00ns.  6*  émission  1 880 

Emprunt  A  p*  0/0  or  de 
1889  (a) 

Obligations  consolidéei  A 
p.  0/0  1"  série  (6) 

OMig.toitti  4  pw  0/0  a-  S-.  (c). 

Oblig.consy  Ap.  0/0  3*s^.(c/). 

Emprunt  A  p.  0/0  or  a*  émis- 
sion (#) h . . 

Emp.  4  p.  0/0  or  S*éaik  (/). 

Emp.  à  p.  0/0  or  A*  émis.(^) . 
Emprunt  3  p.  0/0. 

Emprunt  3  p.  o/o  or  1891 . . 


fl.  51,600,000 
47,933.000 
Lst.  1,937,800 
SL  31,357,000 
Lst  3,343,600 
15,0(y),000 

13,000.000 
13,000.000 
15,000,000 
15,000,000 
15,000,000 


l.st.  5,500,000 

6,500,000 

15.000,000 


iiR,joa,<x)o,o«e 

377,750,000 


36,873,380 
34.963,506 
13,317,839 
16,330,736 
31,075,093 
95,400^000 

76,800,000 
76,330.000 
95,400^000 
96,400,000 
06,400,000 
10.816,334 

34,677,500 
40,983,500 
94,575,000 


38,636,500 
60,000,000 
79,000,000 
69,437,500 
7,494,500 
150.000,000 

135,000,000 

175,000.000 

310,498.000 

80^000,000 

90.000.000 
75,000.000 
10<44 1,000 


100 
83 


00 
48 


135,000,000 


83  00 

74  00 

76  00 
79  00 
87  00 
93  00 
86  87 
II 

90  50 
89  33 

91  00 

II 
100  00 
•1  00 
63  33 

75  00 

86  45 

89  75 
91  50 

// 

93  00 
93  17  1/3 
97  15 

79  75 

54-1 


5+0i)979 


5+0.1 


4  1/34-3 
4  l/l+l  J 
4  Ip+QA 


4+0.4 

4+1 

ft+0.1i4 

4+0467 
4+0.333 
4+0.X74 

4+0.168 


4+041 
3+0.9964 


Total... 
Total  ciiiiéaAL. 


13,710,650 
37,099,300 
70,484,375 
65,463,375 
7,317,750 
146,477,636 

134,453.134 

174,393,750 

309,416,760 

70,736,000 

89,606,350 
74,870,876 
10,398,875 

1)6,000,000 


1,517,415.600 


1,43C953,968 


(>)  R^mbosni  en  verta  de  Posksse  au  lo/sa  in$n  1891. 
(*t  €onmti»  ta  vertu  d«  TookaAS  da  i9/3i  janvier  1890. 
(^)  Oonveril  eo  verta  del'osksM  da  8/90  noveabr»  i888. 
(*)  Convertis  en  verta  des  onkaees  des  10  février/4  mers  et  s 6  avril/8  mai  1889. 
(*)  Converti  en  verta  d'nn  ookeee  dn  1/1 3  aoAi  iftno. 
(*)  Rembonrs^  en  verta  d'nn  ookeee  dn  11 /s  3  avril  1691. 
Cl  Converti  en  vertn  d*an  onkase  dn  3o  dèeemkre  1890/11  janvier  1891. 
(a)  Emi»  en  remplacement  de  l*empmot  5  p.  0/0  1877. 
(i  et  c]  Émisée  en  remplacement  des  obligations  consolida,  i**.  a*.  $*,  4*  M  7*  sMee  S  p.  n/ot 
jd)  Émises  ••  rsmplaelaMnt  4ee  oUifatiMe  eOMottdiss  i  \f%  p.  n/o-,  6«  MkM  1876. 
(e)  Em'ra  en  remplaeemcnt  des  emprantf  an^o-k<rflandais  5  p.  0/0  i864  «t  1868  et  dn  6*  sapi'ant 
(SliegUu). 

(/)  Emis  en  remplecement  dn  7*  emprunt  5  p.  0/0  188s. 

Ov)  Éaûs  en  remplaeement  des  oUifatioBS  Ksrko^KrésMBlehonf . 


it  6  p.  0/0  18&6 
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DÉMOMINiTiON 

■  li»|llXTS. 


èfONTAMT 


ranUM  criait. 


ANNUITÉ 
triroLBi. 
(laOr^  +  aMord 


PRIX 


SOLDBS 


'  j«aTier  189*. 


i««l»l«  crMiu 


EMPRUNTS  EN  ROUBLES  CREDIT. 

A.    IHPAOIITS  DOSr  L*AMOnTISSEiirsT  DbFIXlTlP,  A  UNE  DATK  FtxiK  D'ATANCK, 
ITBST  PAS  OBLIQATOrilB. 


Pmifnmt  6  p,  ÇJÛ. 

Oblîgatîoiit  6  p.  0/0  1817  (a) . . 
Obligations  6  p.  0/0  1817  (6) . . 


EmprwU  5  p.  Û/O, 


i*cnipniBl5  p.  o/o  i8ao.,. .*« 

9*  eaprant  5  p.  0/0  i8»9 

S*eiiipr«At  S  p.  0/0  i8S4«*'.* 
€*eiBpniiil  5  p.  o/o.i855  ^*).. . 
Renie  det  ckemîns  de  fer  1886. 

EmpnuU  é  p.  0/0. 
Rente  perpétaeBe  de  iSSg .... 


83»359,13Ô 
10,056,100 


^,000,000 

4,074»400 

50,000.000 

756i000 

100,000,000 


153,855,186 


68  30 
73  61 
80  76. 
01  36 
00  50 


100  00 


Total. 


36,639,009 
1.003,418 


14,609,415 

M9a,150 

94,817,000 

368,600 

10i).000«000 


153.855,186 


334,374,678 


B.  fFKUWIft  AyOMVIMàBLIS  111    U!l   «OMBas   IPARBÉlft  DÉTHlilIlti. 
Empnmt  S  1/2  p.  0/0. 


Gertifieets    5    i/f  de  U  Benqoe  de 
(op^tion  de  ncluit)^'* 


rKttt 


EmpntnUS  p.  Û/O, 


OUigetîûnt  de  U  Benqoe,  r 
OUîgalioBs  de  U  Benqne,  i**  ëmÎMÎon 
OUjMtioni  de  la  Banqoe,  a* 
i^'âprtôtàloUiSCir..... 

9*  emprunt  à  Iota  1866 

OUîgatîoBs  de  U  BMMfne  1869  <^) 

Obligations  de  la  Banque  1876  <^ 

Obligations  de  la  Banmie  1881  ^^ 

1*  empnint  d*Orient  *. . ........... 

9*  «mprnnt  dX)rient. .'.'.      

3*  emprunt  dX>rient 

Annuité  du  Pdais  Marie 

Obligations  du  cbewn  de  li»  de  l*0«al 
Dépôts  perpétuels  à  la  Banque     


(a).  . 


83.^31,700 


133.068.750 

6,818.650 

490,390.850 

"lOO.WO.Ot» 

100,000,000 

15,000,000 

100.000.000 

100.000.000 

300.009.000 

300,000.000 

300,000,000 

'      3.000,000 

10,358.000 

388,377 


54-1 
5  +  7.95 

5  +  1/2 
S  +  1.64 

5+ï 
II 

5  -f  ï/3 
«f 
II 

54-î 

II 
5 


».  •   •(  a  u. 

Il 

98  60 

107  65 

83  00 

93  00 

93  35 

90  00 

93  00 

93  50 

II 

II 

117,764,350 

393.385,450 
83,<IO,tt00 
84,170,000 


373,430,900 

376,134,600 

2,759,«8 

10,373,000 

388.377 


(«I  (1)  Vm  cm  Bota»  MM  pr««Maat«. 
(')  Coav«ri>  •■  vOTi^éa TovIeam  d«L  if-Si  J«ai«i«r  1890^ 
(^  Coavartb  •■  ir«rta  d'«a  •■!•••  dm  10*99  fi^^t  kB^I'. 
^  GonTartÎM  ta  verta  itmm  «aka^éa  S- 17  latr*  1891  ( 


a<»WSfiM«Mii688). 

W  CSonT«^ti9-«a  T«rtp  iTm  oakn-!  dv  5- 17  laïf^  1891. 
(*)  GoBTcrÛ  •■  v«ri«  d'«i^o«kaM  d«  6-I7  «vrfl  1891. 


oUiftti»»!  doAt  Im  «o»4iUoa»  À'tmatHàmmaail  a*om%  f^ 
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DEMOMIIfATION 

■  ■PKIIITS. 
^1^— éJlt       ilHMflW 


tfOlf^TAMT 
'   déi«aiâiu 

nwblM  crwlit 


ANNUITÉ 
"  STirtiia. 


MtfX 


SOLMS 


t*'JMvt«riSf9. 


p.  •/o. 

B.   BHPROIITS  AMORTI89ABLIS  »f  UN  NOMBIIB  D'ANNIS»  DITmiIlNi.  [SfÛtê.) 
Emprunt  H  ij2  p. 

75,000,000 


Obligaliom  coniolklëes  k  i/s  p.  o/o 

EmprmnU  é  p,  û/0. 

Ceiiîficati  de  iiqmdatîoii.  RoyamM  de  Po- 
logne  

Bmprmit  mtérMvr  1887 

DëpMs  perpétods  à  k  BuK|iie 

Emprant  intënenr,  3*  éausaoB  [a) 

Empraiit  ÎDtérMor,  5*  imwnim  (k) 

EmproM  int^riear,  V  <$itoiinM  (c) 

Bon*  dn  Trésor 

DépAU  vertes  mx  uicieM  établÎMetticiils  de 
crédit 


6M10,550 
100,000,000 

n 

70,000;000 
19ft,000,00(> 
100,000,000 
340,000,000 


4  l/i  + 0.1258 


4+1 

ft  -f  0.1815 

n 
4  +  0.05335 


Divers. 


84  00 


TOTAU. 

Total  GÉxiRAL. 


74,000.000 


33,081,340 

00,330,700 

'     4,834,330 

70,000,000 

104.000,000 

100,000^)00 

318,000,000 


3.133,334,074 


3^456,508,753 


(«)  Esûs  en  remplMemMt  A—  cwlifietU  6  1/1  p.  0/0  dt  U  lUafM  d«  TEUt  («p^tioa  de  racket). 
(h)  EmU  sn  remplaeemeat  des  obUgaiione  de  le  Beaqve,  1889,   1876*  1881  «t  dae  obUfetions  i**  imiu 
Isa  oondiiioBs  d*aaiorlUtaiBaat  n'oat  pas  été  moà\M»t  ea  1888. 
(c)  Émis  en  reaipUcaaaent  de  1*'  eoapnuit  d'Orlaat  5  p.c/o. 


SOLDES  AU  1-  JANVIER  1803. 


EMPRUNTS. 


6  p.  0/0 .'. .! 

5  i/a  p.  0/0 

5  p*  0/0 

à  i/a  p.  0/0 

A  p*  0/0 

3  Pî  oA>v A V  ./  ». 

Bmw'dn  TrÀor . .  / 

TOTAt 


EMPRUNTS 

MiTALLlQVBS. 


ravUea  niéullic[n«e. 
50,000,000 

48,840,800 

1,103,^15,600 
140,607,558 


l,43i;053,058 


p.  0/0. 

3 

II 
3 
'it 

.    0 


100 


EMPHUNTS 


MKmus  caniT. 


crMit. 

38,543,337 

1,383,375,060 

74,000,000 

743,700,465 

316,000,000 


TStJ^^ 


p.  0/0. 

1 

1/ 

60 

3 

37 


100 
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ÉTATS-UNIS, 

LES  CLEARING  UOUSBS. 

Depuis  18S9  ^*^  le  nombre  des  clearing  houses  aux  ÉUtta^nk  s'ért 
lum  à  iji 

Le  clearing  house  dç  New-York  a  fait»  à  lui-s^ul»  plus  de.  60  p,  r^b  àm. 
moDtant  total  des  compensations  opérées  aux  États-Unis  par  les  établisse- 
Aients  de  ce  geore.  Voici  quelles  ont  été,  depuis  i853-5Â,  ses  situations 
annuelles,  telles  que  nous  les  trouvons  consignées  dans  le  récent  rapport  de 
M.  E.  S.  Lacey,  contrôleur  de  la  circulation  monétaire. 

Clearing  Hoase  de  New-York. 


ANNEES. 

(l*'  OCT.-3o  MTT.) 


iS6a^&4. . 

186^66. . 

1856-57.. 
1857-58. . 
1858-59.. 
1859-60.. 
1860-61. . 
i86i-6a.. 
i86»-63.. 
1863-64.. 
1 866-65.. 
1865-66.. 
1866-67.. 
1867-68.. 
1868-69.. 
1869-70. . 
1870-71. . 
1871-7». . 
1872-73. . 

187^-75. . 
1875-76. . 
1876-77. . 
1877-78.. 
1878-79. . 
1879-80. . 
1880-81. . 
1881-83. . 
1882-83. . 
1883-84. . 
1884-85.. 
1885-86.. 
1^86-87. . 
1887-88.. 


1889-90. 
1890-91. 


^^wtoKBSn! 


NOMBRE 

des 

BAKQVBt 


50 
48 
50 
50 
fi6 
kl 
50 
50 
50 
50 
49 
55 
^ 
58 
59 
59 
61 
62 
61 
59 
âO 
59 
59 
58 
57 
59 
57 
60 
61 
63 
61 
64 
63 
64 
63 
63 
64 
63 


CAPITAL. 


deUara. 

47,044,900 
48,884,180 
52,883,700 
64,420,200 
67,146,018 
67,921,714 
69,907,435 
68,900,605 
68,375,820 
68,972,508 
68,586,763 
80,363,013 
82,370,200 
81,770.200 
82,270,200 
82,720,200. 
83,620,200 
84,420.200 
84,420,200 
83,370,200 
81»63&,S00 
80,435,200 
81,731.200 
71,OM,200 
63,611,500 
60,800,200 
60,475,200 
61.162.700 
60,962,700 
61,162,700 
60.412,700 
58.612,700 
59,312,700 
60,862,700 
60,762,700 
60,762,700 
60,812,700 
60,772,700 


COMPENSITIONS 


dolUf». 

5.750.455,987 

5,362,912,098 

6,906,213,328 

8,333,226,718 

4,756,664,386 

6,448,005,956 

7,231,143,057 

5,915,742,758 

6,871,443,591 

14,867,597,849 

24,097,196,656 

26,032,384,342 

28,717,1^6,914 

28,675,150,472 

28.484,288,637 

37,407.028,987 

27,804,539,406 

29,300,986,682 

33,844,369,568 

35,461,052,826 

25,061.237,902 
2 1.597,27  «1,247 
23.289,243,701 
22,508,438,442 
25,178,770,691 
37,182,128,621 
48,565,818.212 
46,552M6tUl 
40,293,165,258 
34,092.037,338 
25,250,791,440 
33,374,682.216 
34.872,848.786 
30.863.686,609 
34.796,465,529 
37,660,686,572 
34,053,698,770 


950,317,307,349 


SOULTES 

ea 


loUtn. 

297,411,494 

â80<694,137 

334,714,489 

de5,dL3,909 

314.238,911 

363,984,683 

380,693,438 

353,383,944 

415,530,331 

677,626,483 

885,719,205 

1,035,765,108 

1,066,135,106 

1,144,903,451 

1,125,455,237 

1.120,318^ 

1,036,484,022 

1,209,721,029 

1,428,582,707 

1,474,508,025 

4(«e»,7Mtl7« 

1,408,608,777 

1,295,042,029 

1,373,996,302 

1.307,843,857 

l,'iOO,l  11,063 

1,516,538,631 

1,776,018,162 

1,596,000,245 

1,568,983,190 

1,524,930,994 

1,295.355,252 

1,519,565,385 

1,569,626,325 

1,570,198,528 

1,757,637,473 

1,753,040.145 

1,584,635,500 


42,424,129,850 


AAPPORT 
des 


S. 9 

6.4 

4.a 

4.4 

6.6 
5.6 
5.3 
6.0 
6.0 
4.6 
3.7 
4.0 
3.7 
4.0 
4.0 
hO 
3.^ 
4.1 
4.2 
4.1 
^7 
5.6 
5.9 
5.9 
5.8 
5.6 
4.1 
3.5 
^4 
3.9 
4.5 
5.1 
4.5 
4.6 
6.1 
5.0 
4,7 
4.6 


4.4 


le  mai  1890,  page  6a 8. 
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Pour  les  38  années  comprises  dans  le  tableau  ci-dessus,  le  chiffire  total 
des  compensations  eflfSsctuées  monte  à  près  de  looo  milliards  de  dollars  (qSo.S). 
Les  différences  payées  en  numéraire  ne  représentent  pas  la  vingtième  partie 
des  opérations.  » 

Le  compte  du  sous-trésorier  des  Etats-Unis  à  Nevr-York  avec  le  clearing 
hoase  de  cette  ville  monte,  à  lui  seul  :  en  recettes,  à  334  •  4  millions  de  dollars 
et  en  versements  à  1 29 . 8  miBions.  Les  2o4  •  6  millions  de  différence  ont  été 
soldés  ainsi  :  certificats  d'or,,  1 38» 8  millions;  billets  du  Trésor,  4o.  i  mil- 
lions; espèces,  25  millions. 

Voici  maintenant,  d^aprèà  la  même  sotti*c*e,  comment  se  présente,  pour  les 
deux  exercices  1889-90  et  11890-91,  le  comjpte  total  des  compensations  effec- 
tuées dans  les  divers  clearing  hoases  de  l^mon  i  . 

Clearing  Hoases  des  Etats-Unis. 


COMPENSATIONS. 


VIf.L£S. 


1890-91. 
(i*'oct.-3osepU} 


NewYork 

Boston 

PhiUdelphie. . . . 

Chicago 

Saint-Looiâ 

Sao-Franeîtco .  . . 

Bdltimon 

Pittsbarg 

Gineinnatî 

Noiur«Ue4)rlMiM. 

KanMK-City 

Louiiville 

Providence 

Mii«raake« 

Minneapolis.  . .  . 

DoiTer 

Sûnt-P«al 

Omaha 

CleTcIand 

Détroit 

Baffalo 

Memphis., 

Columbui.  ...... 

Riehniénd  .-4 .  > . . 
Indienapolis . .  * . 


dollars. 

,053,698.770 
,795,594,052 
,372,915,551 
,338,693,167 
,124,3304218 
905,864,727 
724.710.877 
699,447,762 
655.896,900 
532,110.103 
451.745.155 
367.501.443 
276,980,218 
338.884,381 
343,247,803 
228,393,982 
227,802,173 
21«,446,893 
264.640,195 
310.737,141 
386,012,271 
127.^10,014 
157,559,500 
117,800.664 
103,555,836 


1889-90. 
(i*'ocf.-3oaept.} 


dollars. 

37.660.686.572 
6.102,281,307 
8,104*919,517 
3.902.529.694 
1,093,537.693 
846,602,454 
742,018,356 
768,287,372 
633,753,600 
525«247,794 
487,507,511 
399,78f».145 
266,073,300 
313,480.592 
286.093,080 
249,909.843 
225,649,301 
245.486,446 
26l,2W,223 
286,982,983 
291,749,637 
130.738,305 
1 48,473.620 
111^04.426 
100,195,064 


VILLES. 


Hartford.... 

Dul«th 

Pooria...  .. 
Gaiveston . . . , 
Saint>Joaepli. 
Ncw-Havtn . . 
Springfield.  . 
Worcester. . . 
Portland .... 

Norfolk 

Syracuse .... 
Los  Ângdes*. . 

Wiehita 

LowaH 

Grand  Rapids 
Topeka ..t.. 
Smmi  iStv^.. 
Tucoma,. . .  , 

Seattle 

Ilochcster.  . . 
Sait  Lake... 
HoM&lon .... 


TOTU..  . . 


COMPENSATIONS. 


1890-91. 
(i«'oct.-3osapt.) 


dollars. 

104.^06.617 

102.076,663 
88,019.37^ 

304,155.201 
77,661,162 
70,343^940 
•3.«2«.88S 
61,714.694 
63.512.780 
56,710.906 
44,904,345 
37,097,422 
27,849,364 
41,114,780 
42,265.678 
19.921,410 
50,557,862 
50.383,690 
51,9)6.910 
75.78K369 
80,845.166 

163,893.754 


56.803,253,957 


1889-90. 
(i*'oct-3o»ept) 


dollar*. 

108.2M.ié9 
76,148,819 
67,X^,497 
04,574,184 
59^7,812 
60,469,620 
43.331,055 
40.111.353 
31,020.264 
38,222.619 
97,482.030 
36,666,065 
t9,^l,645 
46,613,287 
40.683,662 
54,186,684 


59.88*2.^77,513 
■EBÉaBB 


On  peut  remarquer  que  les  diminutions  considérables  qui  se  révèlent  à 
New- York,  Boston  et  Philadelphie  (3,079  niillions  de  dollars)  ont  été  com- 
pensées, dans  une  certaine  mesure,  par  les  augmentations  réalisées  dans 
d'autres  centres. 
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INDE  ANGLAISE. 


LE   BUDGET   INDIEN. 

L'eiposé  budgétaire  de  sir  D.  Barbour  a  été  publié  le  i8  mars  dernier  et  com- 
prend, comme  d ordinaire,  les  rétnltats  définitifs  da  précédent  exercice,  les  esti- 
mations rectifiées  pour  l'exercice  courant  el  iea  prérisioni  pour  le  pcochain 
budget 

L  excédent  préru  pour  1890-91  n*avatt  été  i|ue  de  27,871,100  roupies:  il  res- 
sort, finalemoit,  â  36,881,710  roupies;  Taugmeniation  de  {dus  de  9  mîHions  de 
roupies  que  donnent  les  résultats  définitiCi  provient  presque  uniquement  de  lamé* 
lioralion  du  cours  du  change. 

Pcmr  les  deux  exercices  suivants,  voici  les  évaluations  oflicidies  : 


PlliViSlOIIB 

rectifié  budgéuires 

de  I&9I-93.  pour  1893-93. 


Recettes  budgétaires 885,86o,ooo  883,68o,ooo 

Dépenses  (État  et  provinœs) 886»66o  000  88a,a  10,000 


Excédent  des  recettes $  1,470,000 

Déficit 800,000  4r 


Le  Gouvernement  indien  espérait  pouvoir  couvrir  ultérieurenient  le  déficit  de 
800,000  roupies  prévu  pour  1891-93.  Ce  déficit  provient  de  Taugmentation  dea 
dépenses  militaires ,  de  la  hausse  du  change  et  de  la  diminution  des  taxes  foncières 

ri  ont  dû  subir  d'importants  dégrèvements  par  suite  des  mauvaises  récdtea 
ns  certaines  contrées. 

Les  prévisions  pour  1893-93  indiquent  un  excédent  de  1,^70,000  roupies,  mais 
il  fiiut  remarquer  que  pour  cet  exercice  on  réduit  de  4  millions  de  roupies  k  con- 
tribution annuelle  (de  i5  millions  de  roupies)  au  fonds  de  disette  dit  Ftummjkiii» 
et  que  les  gouvernements  loeaox  auront  à  verser  une  oontribfition  de  4^660,000 
roupies  au  Trésor  impérial. 
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BULLETIN  DE  STATISTIQUE 


DE  LÉGISLATION  COMPARÉE. 


JUiN  1892. 


RAPPORT  ET  DÉCRET 

CONCERNANT  L'APPLICATION  DU  TARIF  MENOIUM  AUX  KARCHANDISËS 
ORIGINAIRES  DESPAGNE.  (0 


RAPPORT. 

Paris»  le  37  mai  idga. 
Monsieur  le  Président, 

La  loi  du  1^  décembre  1891  autorise  le  Gouvernement  à  appliquer  en 
toutou  en  partie  le  tarif  minimum  aux  produits  ou  marchandises  origi- 
naires des  pays  qui  bénéficiaient  à  cette  date  du  tarif  conventionnel  et  qui 
consentiraient,  de  leur  côté,  à  appliquer  aux  marchandises  françaises  le 
traitement  de  la  nation  la  plus  favorisée.  Par  décret  du  3o  janvier  189:2,  le 
Gouvernement  a  usé  de  la  faculté  qui  îuî  était  conférée  à  l'égard  des  Royaumes 
unis  de  Suède  et  de  Norvège,  de  la  Belgique  et  de  Ja  Suisse,  des  Pays-Bas 
et  de  la  Grèce. 

H'nVvait  |)as  été  possible  d'étendre  cette  mesure  à  FEspagne  qui  s^était, 
à  cette  époqne,  refusée  à  faire  bénéficier  nos  produits  du  tarif  conventionnel 
qu'elle  s'était  engagée  à  appliquer  jusqu'au  3o  juin  prochain  à  un  certain 
nombre^ pays.  La  France  et  l'Espagne  se  so%t,  par  suite,  trouvées  récipro- 
quenvent  sous  le  régime  dks  tarifs  généraux.  Ce  régime  est  trop  contraire  à 
la  fois  aux  intérêts  des  deux  pays  et  à  leurs  sentiments  de  mutuelle  amitié 
pour  que  leurs  Gouvernements  n'aient  pas  cherché,  d'un  commun  accord,  à 
en  faire  cesser  les  efTeis.  Des  pourparlers  se  sont  poursuivis  dans  ce  but  et 
ont  abouti  au  résultat  suivant  : 

Les  marchandises  espagnoles  seront  admises  en  France  en  vertu  du  décret 
que:  nous  avons^  l'honneur  de  soun^ettre  à  votre  signature,  par  application 
de  la  loi  du  29  décembre  1891,  aux  droits  du  tarif  minimum,  tandis  que 

(*)  Rapport  et  décret  insérés  au  Journal  affiâel  du  a  9  mai  1893  . 
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les  produits  français  seront  placés  sous  l'application  du  tarif  conventionnel 
encore  en  vigueur  4n  Espagne,  et,  s'il  prend  fin,  au  3o  jmn«  solis  l'applica- 
tion du  tarif  diinimum  espagnol,  sans  qu^en  aucun  cas  les  produits  français 
ou  espagnols  puissent  être  l'objet,  dans  les  deux  pays,  d'un  traitement  diffé- 
rentiel par  rapport  à  aucun  autre  pays. 

Malgré  cette  réciprocité  de  traitement,  l'élévation  de  certains  articles  du 
tarif  minimum  espagnol  serait  un  sérieux  obstacle  au  rétablissement  normal 
de  nos  relations  conmierciales  avec  l'Espagne;  mais  il  a  été  entendu  que  les 
deux  Gouvernements  rechercheront  dans  un  commun  accord  sur  quels  points 
il  sera  possible  de  donner  satisfaction  aux  réclamations  qui  se  sont  produites , 
et  des  délégués  vont  être  nommés  immédiatement  à  cet  effet. 

L'accord  établi  dès  à  présent  s'étend,  d'ailleurs,  aux  colonies  et  posses-. 
sions  des  deux  pays  dans  les  conditions  prévues  par  leurs  lois  respectives. 

Nous  vous  prions,  Monsieur  le  Président,  d*agréer  l'assurance  de  notre 
profond  respect. 

Le  Mmistrê  du  araires  ktemgèrm,  1a  MmirtredumimmeWÊêidermiuMrie, 

A.  RIBOT.  JoLBs  ROCHE. 

DÉCRET. 

Le  Président  de  la  République  française. 

Sur  le  rapport  du  Ministre  des  affaires  étrangères  et  du  Ministre  du  com- 
merce et  de  l'industrie  ; 

Vu  la  loi  du  3  g  décembre  1891  ; 

Vu  la  loi  du  11  janvier  1892  et  notamment,  en  ce  qui  concerne  les  Qplo- 
nies  et  possessions  françaises,  l'article  3  de  ladite  loi, 

DiScR^tE  ! 

Abtici.b  l*'.  -—  Le  tarif  minimum  inscrit  au  tableau  À  annexé  à  la 
loi  de  douanes  du  11  janvier  1892  sera  appliqué  en  France,  y  compris 
l'Algérie,  à  partir  du  i*' juin  1892,  et  dans  les  colonies,  les  possessions 
françaises  et  les  pays  de  protectorat  de  l'Indo^^hine,  sous  les  ponditions  et 
dans  les  délais  prévus  par  l'article  3  de  la  loi  précitée,  aux  marchandises 
originaires  d'Espagne. 

S.  —  Le  Ministre  des  afltbres  étrangères,  le  Ministre  du  o^muerœ  et 
de  l'industrie  et  le  Ministre  des  finances  sont  chargés  de  Texécutten  du  pré* 
sent  décret,  qui  sera  pùMié  au  Journal  ojjkid  et  inséré  au  BulUtin  dm  lois» 

Fait  à  Paris,  le  27  mai  1892. 

CARNOT- 

Par  le  Présideat  do  la  Répobliqae  : 

Le  Mùiistre  dès  affaires  étrangèret.  Le  Ministre  du  commerce  el  de  findmstne; 

A.  RIBOT.  JctBs  RCMÎHE. 

Le  Minisire  des  finances, 
ROUVIER. 
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DÉCRET 

CONCERNANT  L'ADMISSION  TEMPORAIRE  DE  LÀ  CHIGCHIÉË  SÈCHE  <">. 


Le  Prélideot  de  ia  Répubtique  fraaftçaise. 

Sur  ]e  rapport  du  Ministre  du  commerce  et  de  Tindustrie,  et  d'après 
Tavis  conforme  du  Ministre  des  finances; 

Vu  Tarticle  5  de  la  loi  du  5  juillet  i836; 

Vu  Tarticle  1 3  de  la  loi  du  1 1  janvier  1892  ^^h 

Vu  le  décret  du  12  février  1892  ^^\ 

Article  1*'.  —  Les  paragraphes  1  et  3  de  l'article  3  du  décret  du 
i2  février  1892  sont  modifiés  conmie  suit  : 

«Pour  chaque  quintal  métrique  de  cossettes  de  chicorée  sèche,  il  devra 
être  représenté  85  kilogrammes  de  chicorée  torréfiée  et  moulue  en  bon  état 
de  conditionnement  et  de  siccité. 

«Ne  sont  réputéei  en  bon  état  de  siedté  que  les  chicorées  sèches  qui, 
desséchées  à  Tabsolu,  perdront  au  plu$  10  p.  0/0  de  leur  poids,  t 

2. —  Le  Ministre  du  conmierce  et  de  l'industrie  et  le  Minisire  des  finances 
sont  chargés,  chacun  en  ce  qui  le  concerne,  de  l'application  du  présent 
aécret,  qui  sera  inséré  au  Journal  officiel  et  au  Bulletin  des  lois. 

Fait  à  Paris,  le  3i  ma!  1892. 

CARNOT. 

Par  .e  Président  de  la  République  : 

Le  Ministre  du  commerce  et  de  V industrie.  Le  Ministre  desjiiumces, 

Jules  ROGHE.  ROUVIER. 


(')  Décret  inséré  aa  Journal  officiel  du  5  juin  189a. 
W  Voir  le  BeMetm  de  janvier  1893,  page  i5. 
(')  Voir  le  BxJUdn  de  fëvHet  1893,  page  326. 

45. 
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LES  COURS  DU  3  P.  0/0  PERPÉTUEL 

DEPUIS  L'ORIGINE. 

Nous  montrions,  le  mois  dernier  ('),  la  rente  3  p.  o/o  approchant  de  plus 
en  plus  du  pair.  Dès  la  première  quinzaine  de  juin,  le  pair  a  été  atteint  et 
dépassé  ^K 

Au  moment  où  s'affirment  ainsi  les  progrès  du  crédit  de  TÉtat,  on  exami- 
nera avec  intérêt  la  figure  ci-contre,  qui  n'est  que  la  tradoctioQ  graphique 
du  tableau  des  moyennes  mensuelles  de  la  période  1869-1892  inséré  dans 
le  Bulletin  de  mai  (page  556). 

Gomme  chiffres,  nous  nous  bornerons  à  rappeler  ici  les  cours  moyens 
annuels  du  3  p.  0/0  depuis  Torigine  : 

I.  —  Cours  moyens  annuels  du  3  /).  0/0  perpétuel  (1 825-1 89"2), 


*    ANNÉES. 

COURS 

«OTBN. 

ANNÉES. 

COURS 

MOX>X. 

ANNÉES. 

COURS 

HOTtl. 

ANNÉES. 

COURS 

■OTU. 

îiSaS 

iiSaS 

îiSay 

iiSaS 

.1,829 

.i83o 

•i83i  

•i83a  

*iS33 

i834 

1835 

i836 

:i837  

i838 

1839 

i84o 

i8âi 

fr.  e. 

68  62 

67  11 
60  92 
71  43 
80  05 
70  78 
60  59 

68  30 

76  W 

77  04 
70  86 
80  20 
70  tô 
80  60 
80  90 

78  70 

79  02 

i8âa 

i843 

lUà 

i845 

i846 

1847 

i848 

1869 

i85o 

18&1 

i85a 

i853 

1864 

i855 

1856 

1867 

i858 

fr.  c. 

80  00 

81  i05 

82  70 
84  20 

83  10 
77  31 
49  80 
53  65 

56  el 

57  13 
74  05 
70  52 
70  30 

67  12 
70  42 

68  02 
70  65 

1859 

1860 

1861 

186a  ..^... 

i863 

|864 

i865 

1866 

1867 

1868 

1869 

1870 

1871 

187a  , 

1873 

187a 

1875 

fr.  c. 

67  40 

68  00 

68  29 

69  26 
68  55 

'  66  05 

67  74 

68  01 
60  03 
60  91 
71  41 
65  79 
54  10 
54  80 
56  50 
60  80 
64  01 

1876 

»»77 

1878 

»S79 

1880 

1881 

188a 

i883 

i884 

i885 

1886 

1887 

1688 

1889 

1890  ... 

1891....... 

i89a(5mo»»i/a) 

fr.   C. 

68  82 
70  86 
75  OS 
80  70 
84  45 

84  07 
82  10 
70  05 
77  70 

80  41 
82  32 

81  07 

82  «3 

85  77 
01  69 
^5  23 
06  60 

Il  a  déjà  été  expliqué  que  les  moyennes  antérieures  à  i865sont  celles  qui 
ont  été  données  dans  le  Compte  général  de  F  Administration  des  finances  de  1871 
(page  727).  Pour  les  années  i865  à  1891,  nous  n'avons  eu  qu'à  reprendre 
les  moyennes  insérées,  ici  même,  dans  noire  statistique  périodique  des 
achats  et  ventes  de  rentes  effectués  pour  le  compte  des  déparlements. 

Théoriquement,  ces  cours  moyens,  obtenus  en  prenant  la  moyenne  arith- 
métique des  cours  quotidiens  «  nont  pas  une  absolue  rigueur,  puisque  Tim- 
portance  des  ventes  et  des  achats  varie  d'un  jour  à  l'autre.  Mais  l'expérience 
jH-ouve  que  la  vraie  moyenne  différerait  infiniment  peu  de  cette  moyenne 
approximative. 

(^)  Vetr  le  BiUlelin  de  mai  1899 ,  page  555. 

(*)  Les  achats  et  ventes  effectués  pour  le  compte  des  départements  ont,  pour  la  première 
fois ,  donné  un  cours  moyen  supérieur  au  pair  le  1 5  juin  (  1 00  fr.  1 5  cent.  ). 
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LES  CONTRIBUTIONS  DIRECTES 

ET  LES  TAXES  ASSIMILÉES. 
Situation  au  i*'  jton  1893. 

Comparaison  des  évaluations  avec  les  rôles  émis. 


DÉSIGNATION  DES  PRODUITS. 

ÉVALUATIONS 

RÔLES  ÉMIS. 

EXPUCATIOM 

DBl    DirréBBXCIl. 

RnJ»M»wi;nii;i«i  Contribution»  direotot 
Budget  ordinaire  J  ^^^^  ^i^Ue^ 

Budget  sur  ref-(  Contributîous  directet. 
foorctt  spëôalet  {  Ttset  aniaUécs 

TOTAOX 

433,957,908' 
29.963,100 

431,385,700' 
19.804.800 

L«diff«r«Dctr«prisMit«  l«  pro- 
dmil  dM  rAUs  r«»Uak  k  im%Hn  k 
dÎTMVM  «pof  «M  dé  r«aa*«. 

AecroisMmtat  do  montant  dM 

463.921.008 

451,190,500 

372,217.226 
1,415.500 

373,396.500 
1,163,500 

373,632.726 

374,560,000 

837.553.734 

826,750,500 

Comparaison  des  recouvrements  effectués  avec  les  douzièmes  échus. 


DÉSIGNATION  DES  PRODUITS. 

.pWae.?) 

DOUZIÈMES 
Bcavi. 

RECOUVRE- 
MENTS. 

DirriuMcii  aux  BBCoovBUBaTt      II 

par  rapport  aox  dooaièntt  aahM.       1 

DUninntiont. 

268,260.700' 
6.989.400 

222.248,600* 
2.947.800 

II 
II 

46.012.100' 
4.041.600 

T*»çf  fuiinti^.^  -,--,,,-,,.,,.... 

Totaux 

275.250.100 

225.196.400 

II 

50.053,700 

Evaluation  en  doaxièmcs . . 

50,05 
Odoui 

3.700^ 

ûème  73. 

Comparaison  des  recouvrements  de  1892  avec  les  recouvrements  de  1891. 


DÉSIGNATION  DES  PRODUITS. 
•p^iaUt.  ) 

RECOUVREMENTS 

EN  PLUS 

IM    1893. 

EN  MOINS 

BK    189a. 

M    189a. 

D>  1891. 

Contributions  difecles 

222.248.600' 
2.947,800 

216.975,300' 
2.407.700 

5.273.300' 
540.100 

Il 
II 

Taxes  atrimilées 

Totaux 

225.196,400 

219.383,000 

5.813.400 

II 

Eh  plo«  aux  recouvremen 

Ude  1891 

5.813 

.400' 

Comparaison  des  frais  de  poursuites  de  1892  avec  ceux  de  1891. 


DÉSIGNATION  DES  PRODUITS. 
(  Raconvraments  de  toata  natara  afaetoia 

FRAIS  DE  POURSUITES 

EN  PLUS 
BR  189a» 

EN  MOINS 

BR    189a. 

Bl    189s. 

BR    1891. 

Contributions  directes  et  taxes  assimilées 
et  les  reooavrenients 

369.600' 
lfr.5lp.0/00 

349,500' 
lIr.46p.0/00 

20.100' 
0fr.05p.0/00 

Il 
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LES  REVENDS   DE   L'ÉTAT. 


Les  tableaux  que  la  DirecUon  générale  de  la  comptabilité  publique  a  in- 
sérés dans  le  Journal  officiel  du  ii  juin  et  que  nous  résumons  ci-après 
(pages  688>  693)  font  ressortir,  pour  la  France  et  TÂIgérie  réunies,  les 
résditats  suivants  : 


DERNIER    MOIS   CONNU* 


Différence  en  plus  par  litpport  aux  éviduations i6,&oo,aoo' 

DiSërence  en  plus  par  rapport  à  1891 i  i,o51,5oo 

DEPUIS  LE    l*"  JANVlBfl. 

Différence  en  plus  par  rapport  aux  év4«iatioqs, 37, 170,000 

Différence  en  plus  par  «apport  k  1891 , . . .     54,5i 9,909 

Les  différences  que  présentent,  en  France,  les  produits  de  mai  189a 
comparés  à  ceux  de  maj  1^91  pcmiportçnt,  de  h  part  des  services  compé- 
tents, les  observations  suivantes  : 

IMPÔT  W  4  P.  (Vo* 
Diminution  de  1  io,5oo  francs  sans  cituse  bien  appréciable. 

ENBBGlSTRfMBNT   ET   TIIIBBB. 

ISnregistrenmnt,  —  Plus-value  de  4*^9^  1OOO  francs ,  qui  s*ap|^ue  presque  ckcIu- 
sivement  aux  droits  de  mutation  par  décès. 

Jimhn.  —  Dîmiimtion  da  986^600  francs,  qui  porte  principalement  sur  ie 
timbre  extraordinaire  des  lettres  de  voiture  et  récépissés  de  co^mins  de  fer. 

DOUAWBS. 

Sacres,  —  La  consommation  des  sucres  de  toute  provenance  ressort,  en  mai 
189a,  à  30,71  a, 383  kilogrammes,  et  les  receltes  du  mois  sont  supérieures  de 
a, 499*000  francs  à  celles  de  1891.  Les  sucres  indigènes,  pris  isolément,  m^- 
sentent  un  excédent  de  3,047,000  francs.  Il  s*est  produit,  au  contraire,  des  déficits 
de  53 1,000  francs  et  17,000  francs  sur  les  sucres  étrangers  et  coloniaux. 

Marchandises  divenes.  —  Quant  aux  marchandises  diverses  soumises  au  régime 
des  domines,  elles  ont  donné  Keu,  par  rapport  au  mois  de  mai  1891,  à  une  nou- 
vdk  plus-value  de  1 5^i  i«ooo  francs. 

Les  céréales,  dont  le  commerce  a  ioiporté  des  quantités  considérables  en  vue  de 
bénéficier  de  la  réduction  de  droits  qui  a  pris  (in  au  i**  juin,  ont  produit  à  elles 
seules  une  augmentation  de  recettes  de  1 4*  108,000  francs  ^^^  Le  surplus  s*est  ré- 
parti entre  ie^  cafés ,  les  pétroles  et  les  bob  communs. 

(*)  11  a  été  importé,  pendant  les  cinq  premiers  mois  de  1891,  pour  3So  millions  de 
céréides  (grains  et  farines),  contre  id^  mufions  en  1891  et  i4o  en  1890. 
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€01ITRIBUTI0NS   IKDIBBGTBS. 

Boissons,  —  Augmentation  de  698,000  francs.  Le  produit  des  vins  se  maintient  au 
niveau  du  terme  correspondant  (mai  1891).  Les  alcools  accusent  un  gain  de 
Sao.ooo  francs  qni  oompea^e  et  au  delà  1^  pert^  4y  QAOfS  précédent.  Sous  Finfluence 
d*une  température  favorable  à  la  consommation,  les  bières,  déjà  en  augmentation 
p'^ndant  le  mois  d'avril,  présentent  un  nouveau  boni  de  171,000  francs. 

S$b.  —  Augmentation  de  78,000  francs,  réduite  à  26tOOO  francs  par  une  perlf 
sur  les  recettes  de  la  Douane. 

Bougies,  —  Diminution  de  i83,ooo  francs,  qui  sentie  due  en  majeure  partie  | 
des  fluctuations  dans  les  approvisionnements. 

Çhem^s  de  fer,  —  Diminution  de  898,000  francs,  imputable  en  gnind^  parMe  af 
ralentissement  très  iparqué  oui  a^est  produit  pendant  la  dernière  dizaine  de  marf 
(réglée  en  mal  seulement  par  la  plupart  des  grandes  cqmpagnies)  sur  les  vojagef 
el  le  trafic  des  messageries,  en  prévision  du  dégrèvement  dt^ la  gropcl^  vitesse, 

5acre|.  —  Augmentation  de  3,o47.ooo  francs,  ramenée  A  21,499.000  francs  wf 
ifnp  mpips-yalue  sur  ks  fecpuviemenU  de  la  Douane.  Les  transactions  commerciales, 
qui  étaient  déjà  en  prqgrèd  sensible  pendant  le  mois  4*avril,  parabsent  s'èirf 
maintenues  au  mèmf  degré  d'activité  pendant  le  mois  de  mai,  grâce  à  la  biissf 
du  prix  def  sucres  4ûnt  le  cours  moyen  na  pas  dépassé  87  fr.  oS  cent,  pour  le| 
sucres  b|anes  n*  3  >  fl^on  qu  il  était  de  89  fir.  11  cent,  pendant  le  mob  de  mars. 

Tabacs,  -r-  A^ugmentatipn  4e  1 66»opQ  francs ,  qui  porte  à  1 ,698,000  francs  le  béné* 
fice  net  4es  cinq  preqiiers  mob. 

AUamsttes.  — -  Augmentation  dp  181,000  francs,  indiquant  une  certaine  améliot 
ration  qui  parait  devoir  s'accentuer  encore  pendant  le  mob  de  juin. 

POSTES    ET  TéliCEAPHES. 

Postes,  *—  La  comparaison  des  recettes  efiPeçtuées  pendant  le  mois  de  mai  1894 
avec  les  évaluations  budgétaires  ((lit  ressortir  une  augmentation  de  609,000  francSt 
La  comparaison  de  ces  mêmes  recettes  avec  les  produits  correspondants  de  1 89  f 
accuse  une  augmentation  de  689,600  francs.  Cette  augmentation  tient  à  ce  qne  le 
montant  des  sommes  encabsées  à  titre  de  sol4e  des  comptes  avec  les  offices  étran- 
gers s*est  élevé,  pour  le  mois  de  mai  189a,  à  662,299  francs,  alors  qu'il  n'a  été 
que  de35,66Q  francs  en  mai  1891. 

Télégraphes,  —  La  comparaison  des  recettes  effectuées  pc^ndant  le  mob  de  ma) 
1892  ajvec  les  évaluations  budgétaires  fqit  ressortir  une  augmentation  de 
44o,ooQ  francs.  La  comparaison  des  recettes  effectuées  en  mai  1892  avec  les  pro- 
duits correspondants  de  mai  1891  accuse  une  augmentation  de  110,^00  francs 
qui  provient  de  l'encaissement,  à  titre  de  recettes  budgétaires,  de  sommes  repré^ 
sentant  les  frais  d*entretien  des  lignes  d'intérêt  privé  dont  il  était  antérieurement 
fait  recette  à  litre  de  fonds  de  concours. 


Digitized  by 


Google 


—  688  — 
BUDGET  DJB  L'ÉTAT  (FIUNGE  ET  ALGÉRIE). 


BXSRCICB    IC 


RECOUVREMENTS  DU  DERNIER  MOIS  œNNU. 


DESIGNATION 
DIS  raoDuiTS. 


RECOU- 
VREMENTS 

srFSCToés. 


francs. 


EVALUA- 
TIONS. 


franes. 


RECOU- 
VREMENTS 

1891. 


fraaes. 


DIFFERENCES 


cvilualioBt. 


francs. 


PAK  lAPrOBT 

k 
1891. 


franc*. 


FRANCE.  (Mai.) 


Impôts  directs  .  • . . 

ImpM  de  A  p.  o/o. . 

Enregistreneiit . . . 

Tinibre. 

Dmàanes    (teU   et 

non  compris  ) 

ContnbolioDs  indirectes 
(sels,  sucres  et  mono- 
poles non  compris).. . . 

Sucres  •.•...•••«.«■•• 

Tabacs • 

Allumettes,  poudres,  elc . 
Postes  et  télégraphes .... 
Domaine  non  forestier  . . . 

FopéU.... 

Produits  divers '. . . . 

Ressources  exceptionnel- 
les  

Recettes  dordre 


Totaux  povr  la  France. 


Impôts  directs 

Italpôi  de  A  p.  0/0 

Enregistrement 

Timbre 

Douanes 

Contributions  diverses . . . 

Tabacs 

Poudres 

Postes  et  télégraphi>s . . . . 
Domaine  non  forestier. . , 

ForéU 

Produits  divers. 

Recettes  dordre 


Tôt  AUX  pour  l'Algérie . 


9,594,600 
47,817,000 
10,497,500 

42,530,000 


46,497,000 

^♦181,000 

14,807,000 

31,972,000 

2,550.000 

10.269,700 

1,010,500 

300.100 

722.100 


2,849,800 


222,598,200 


2,202,500 
44,327,000 
12,276,500 

33.114.900 


45,379.000 

2.229.000 

10.500.000 

32.526.000 

2,756,600 

15,220,700 

1.707,500 

386.900 

700.000 


2.800.000 


206,126.600 


2.705.000 
43,326.000 
11,484.000 

27.147.000 


46,758.000 

2.145.000 

12,308,000 

31.806,000 

2,565,300 

15.519.700 

1.446.000 

241.900 

680,500 

267,500 
2,904.600 


201.304.500 


-h  392,000 
-h  3,490,000 
—  1.779.000 

4-  9.415.100 


4-  1,118.000 

—  48.000 
-f  4,307,000 

—  554.000 

—  206,600 
+  1,049,000 

—  697.000 

—  86,800 
22,100 


+ 


49.800 


+16,471.600 


-  110,500 
+  4,491,000 

—  986,500 

4-15,383,000 


561,000 

36,000 

2,499,000 

166,000 
15,300 

750,000 

435,500 
58,200 
41,600 


—  267,500 

—  54,800 


4-21.293,700 


ALGÉRIE.  (Avril) 


57.500 

38,500 

300,000 

350,500 

839,000 

142,500 

38,200 

40,500 

351,600 

139,500 

26,500 

57.900 

278,100 


2,660,300 


43,400 

53.300 

310,500 

326,000 

780,000 

283,700 

40,600 

58,900 

296,200 

113.000 

23.700 

54.700 

247,700 


2,631.700' 


50.300 

49.500 

356,500 

338,000 

998,000 

92.200 

33.600 

68.600 

338.100 

211.000 

25.500 

81.600 

276,600 


2.919.500 


14.100 

14.800 

10,500 

24,500 

59.000 

141.200 

2.400 

18.400 

55.400 

26.500 

2.800 

3.200 

30,400 


28,600 


7,200 
11,000 
56.500 
12,500 
159.000 
50,300 

4.600 
28,100 
13.500 
71,500 

1.000 
23,700 

1.500 


-   259,200 


L 


TOTACX  GÉNÉRAUX..  .  . 

•  (  France  et  Algérie.  ) 


225.258,500  |  208.758.300  |  204,224.000  1 4- 16,500,200  1 4-21,034,500 
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BUIMSET  DE  VÈTkT  (FRANCE  ET  ALGÉRIE). 

BXBRCICB    1893. 


RECOUVREMENTS  DEPUIS  LE  r  JANVIER. 


DESIGNATION 

Dit  rftOOIUTS. 


RBGOUVRE- 
HBNTS 


EVALOA- 
TIONS. 


BEOOU. 
VIREMENTS 

de 


fraiiM. 


firuM. 


FRANCE.  (Cinq  premien  mois.) 


ImpAU  directs 

Impôt  de  4  p.  0/0 

Enregistrement 

Timbre 

Douanes  (sels  et  sucres) 
non  compris^ 

Gontrilmtioos  indirectes 
(sds,  sucres  et  mono- 
poles non  compris). 


Sucres. 

Tabacs 

AHometles ,  poudres ,  etc. 
Postes  et  télégraphes. . . 
Domaine  non  forestier. . 

Forêts. 

Produits  direis 

Ressources  exceptionnel- 
les  

Recettes  d'ordre 


ToTAOX  pour  la  France. 


Impèts  directs 

Impôt  de  h  p.  0/0 

Enregistrement 

Timbre 

Douanes 

Contributions  diverses. . 

Tabacs 

Poudres 

Postes  et  télégraphes . . . 
Domaine  non  forestier .  • 

ForéU 

Produits  divers 

Recettes  d*ordre 

Totaux  pour  FAlgérie. 


36,031,500 

328,287,500 

65,508.500 

179,985,000 


229,727.000 

12,524.500 

66,940.000 

153,351,000 

10,915,300 

75.351.700 

4.878,000 

1.403,900 

3,989,200 


12,949,200 


1.081,842,300 


35.532,000 

220,775,600 

69,442,800 

168,611,900 


222,602.700 

11,626,400 

58.000,000 

151.167,600 

12.208,700 

72,278,300 

6,142,500 

1.102,900 

4,250,000 


11,950.000 


1.045.691.400 


36.540.500 

22l.572;0Q0 

67.553,500 

142.530.000 


228,067,000 

12.209,000 

60,240,000 

151,758,000 

11,355,000 

73.886,600 

4,495.000 

1,391.600 

4,069,900 

267,500 
11.877,100 


1.027,812,700 


4-  499.500 
+  7,511,900 
-  3,934,300 

+11.373.100 


+  7.124.300 
+  898,100 
+  8,940,000 
+  2.183.400 

-  1.293.400 
+  3.073.400 
— 1.264.500 
+     301.000 

—  260.800 


+     999.200 


+36.150,900 


-  509.000 
+  6.715,500 

-  2  045,000 

+37.455,000 


+  1,660,000 
+  315,500 
+  6.700,000 
+  1,593,600 

—  439,700 
+  1,465,100 
+  383,000 
+       12,300 

—  80.700 

—  267.500 
+  1,072,100 


+54.029.600 


ALGÉRIE  (Quatre  premiers 


261,800 

187.700 

105,500 

130.000 

1,212,000 

1.148.600 

1.407,500 

1,319,900 

3.718.000 

3.187.700 

471.300 

778,100 

133,700 

156,100 

204,100 

236,900 

1,238,400 

1,162.200 

572.000 

390,500 

74,000 

59,900 

144.600 

158,800 

888.800 

496,200 

10,431.700 


9.412,600 


194.400 

99.000 

1.350,000 

1.355.500 

3,615,000 

405.700 

132,800 

230.500 

1,174,400 

533,000 

64.500 

141.300 

652.300 


9,948,400 


74.100 
24.500 
63,400 
87,600 

530,300 

306,800 
22,400 
32,800 
76,200 

181,500 
14,100 
14,200 

392,600 


+  1,019.100 


67»400 

6.500 

138,000 

52,000 

103.000 

65.600 

900 

26,400 

64,000 

39.000 

9.500 

3,300 

236,500 


+     483.300 


foTAOxoéiiéiuDx.....  11,092.274,000  11,055.104.000  11.037,761,100  1+37.170,0001+54,512.900 
France  et  Algérie.)      j  |  |  | 
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BUDQ97  DE  L'ÉTAT  (AI4GÉRIE  NON  GOMFRIfiE). 

RECOUVREMENTS  DES  CINQ  PREMIERS  MOIS  DE  1892. 

BNRBGISTRBIIJUIT.  BT   TIMfiRB. 

Comparaison  avêc  k$  éimluatienf  budgétaires. 


l>é«IO^A¥fe!f  DES  RECETTES. 

I  1  I  ■  t 


RBCOUVUE- 
MEiNTS. 


éVAUU- 
TIONS. 


fnnet. 


francs. 


EN  PLUS 


ENMOmS 

•■X 


!h£Sf£    l    frfflff- 


enhegistrement. 


Transmissîoiis  eotre  viii  à  titre  onéreax 

Traosmissionf  entre  vi(f  à  tilre  gratuit. 

Mutationt  par  décès. 

Baui^  ei  antichrètes , 

A4iQdication8  et  maacbét,  obligations ,  cautionne- 
ments,  libérations 

CopdamBations ,  coUoqations  ci  IjyiUlation». .  •  f . . 

Droits  fixes  proprcmeut  dits 

Droits  fixes  gradués 

Dioitt  fit  demi-droîtf  ep  sus ,,.,.... 

Drmts  de  greffe.. • 

Droits  dliypatbèque 

AuMndes. , ^  ....*..... . 

Assusances  maritimes , , , 

Transioissions  de  titres  de  sociétés 

Perceptions  diversct. 


ToT\cx. 


En  PLDs  anx  recouvrements 


67,386,000 

69,204.000 

9.893,500 

9,041,000 

80,521,000 

72,213.800 

3,461,500 

3,512,300 

16,031,500 

16,027,400 

1,W2,500 

1,482,900 

14,797,500 

15,135,000 

4,937,500 

5,077.506 

1,638,000 

1,508.800 

3,217,500 

3.345.300 

2,803.000 

2.494,600 

575,000 

560.600 

161,000 

160.500 

20,941,000 

20.652.000 

351.000 

359,900 

228,287,500 

22d,')75,60Ô 

is :i 

852,500 
8,307.200 


4.100 
99,600 


119,200 

308,400 

14,400 

500 

289,000 


9i994,900 


1.818.000 


^0,800 


3a7,500 
140,000 

127,800 


8,900 


2.483.000 


7,511,900' 


llmbre  débité.. 

Timbre  extraor-  ' 
(Mnaire  et  v)sa, 

Droits  d*a£Bdiage 

Permis  de  cbasse 

Timbre     débité 

non  sujet  aux 

décimes  ..... 


Timbre  extraor-J 
dinobeetviaa 


de  dimension 

spédat  (   Conddssemeols. . . . 

(mobiie)l    Affichas  ,.., 

Actions  et  obligations 

P<dices  d'assurances,  bordereaux, 

affiches ,  connaissements ,  etc. 

et  passeports  . , 


et 


proportionnel  (effets,  etc.). , 
spécial    (quitlanoes,    reçus 
chèqufis  ) 

I  Rentes  des  gouverne- 
ments étrangers.. 
CWdUfo«ùe,(abli- 
gâtions).....,.. 
Effets ,  warrants,  etc. 
Polices  d'assurances,  abonnem^. 
spécial  (lett  de  voiL,  récépissés  ). 
Timbre  anx  anciens  tarifs. .... 
Marques  de  fabrique 

Totaux 


TIMfiBB. 

22,359,000 
576,000 
531,000 

9,461,000 

2,438,000 
139,500 
293,500 

4,829,500 

6,441,500 
431,^00 


1,799.000 

1.774.600 

14,429,000 

5,500 


65,508,500 


23,047,000 
650,200 
507,500 

11.136,000 

2,369,500 
649,600 
31(1,000 

4.921,700 

6.109,300 

985.400 

58,000 

1.743,600 

1.542,500 

15.336.700 

500 

11.500 


En  noms  aux  recoi^vrements.. 


69,4/12,800 


va 


23,700 

68,500 

II 
lÊ 
II 

272,200 


55,400 
232,000 


651.800 


688,000 
74,200 

1,675,000 


510,100 
20.500 
92,200 


553,900 
58,000 


907,700 

500 

6.000 


4,586.100* 


3,914,300' 
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BUDGBff  DE  L'ÉTAT  (ALG^MB  NON  eOimUW>« 


DOUANES,    GONTRIBUTKWS  INTOBCaHSv  ABU,    80GRB8    BT   MONOPOLES, 


DÉSIGNATION  DBS  RBGETT£^. 


RECOU- 
VREMENTS. 


francs. 


EVALUA- 
TIONS. 


franct. 


DOUANES   (sels  ET  SUCRES  NON  COMPRIS). 


Droits  à  llmportation  (marcbandisef  diverses).. 

DrcnU  de  sUtistûpe. .,.,... 

Droits  de  oavigabon. 

Droits  divers  et  recettes  accessoires 

Amendes  et  coiifiscatioQs 


ToTiOX. 


171.330,000 

9,91 '2.000 

3,064.000 

1,664.000 

406.000 


170,086.000 


160.329.300 

3,891,300 

3,399.000 

1,579.000 

413.300 


168,61 1,9((0 


En  PI.08  «ui  recouvfements  . 


EN  PLUS 

•■X 


franc*. 


11.009.700 

20,700 

265,000 

85,000 


IM80,*Û0 


EN  MOINS 


ISCOII- 
TBimiTS. 


francs. 


7,300 


I.MO 


^"""tV>';^'^S>#^ 


CONTRIBUTIONS  IKDIREÇTB^  (SBUi,  SUCRES  ET  JfONOPOLES  NON  COMPia»)^ 

Droits    [  Vins,  cidres,  poires,  kvdsomels  . . . 
sur  les    I  Alcools  et  surtaxe  dés  vins  alooolisés 

boissons.  (  Bièves 

Stéarines  ot  bougies 

Vinaigres  et  acides  acétiques. ..« 

Chemins  de  fer  (grande  vitesse^ 

Voitures  antres  que  les  cbemias  de  fer 


licences  (boissons  et  voitures  publiques)., 

Garantie  des  matières  d*Qc  et  aargent..  .,.>«.. 

Cartes  à  jouer, « 

Amendes  et  droits  sur  acquits  non  rentrés, , , . . , 
Autres  droits  divers  et  recettes  &  différents  titres. . 


Totaux 229,727.000  222,602,700 


59,078,000 

114,468,000 

9,818.000 

3,221,000 

1,082.000 

17,103.000 
1,858,000 
6,601,000 
1,790,000 
905,000 
1,478.000 

12,325.000 


58,250,000 

108,578,200 

9,508,200 

3,330,000 

1,124,700 

17.155.600 
1,829,600 
6,473,000 
1,777,600 
817,000 
1,432,800 

12,326,000 


En  plqs  aux  recouvrements. 


898,060 
889,800 
300,860 


28,400 
128.000 
12.400 
88.000 
45.200 


4f,9^ 
52,600 


1,000 


7,329,600       205,300 


SELS  ET  SUCRES. 


S^... 


Sucres.. 


de  douanes , 

de  contributions  iadireates'.  #  »  f  «  •  •  •  • 

coloniaux  (douanes) 

étrangers  (douanes) 

indigènes  (contributio||s  indirectes),  » . 


ToTAOx 79,464.500     69,626,400 


8,078,500 
4,4'i6,000 
6,362,000 
4,745,000 
55,833,000 


7,058.000 
4,568.400 
6,500,000 
6,000.000 
45,500,000 


En  plus  aux  recouvrements  , 


1.020,500 


10.333.000 


122.400 

138,000 

1,255,000 


11,353,900|  1,515,400 
9^838007 


MONOPOLES. 


Contribu-[  Allumeltes  cbimiques. . 
tions     j  Tabacs 

indirectes  f   Poudres  à  feu 

Postes 

Tél%rapb«s /••.•••' 

Produits  de  diverses  exploitations  . 


Totaux. 


8,225,000 

153,351.000 

2.486,000 

62.311.100 

13,040,600 

204,300 


239,618,000 


8.902,000 

151,167,600 

3,022,100 

59,886,500 

12,391.800 

284,600 


235,654,600 


Eh  rtos  aux  recouvrements.* 


2,183,400 

2,4^4,600 
648,800 


5.256,800 


677,000 

II 
536,100 


80,300 


1,293,400 


3,963,400' 
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BUDGET  DE  L'ÉTAT  (ALGÉRIE  MOH  COMPBfêS). 

REGODVHrafBNTS  DES  CINQ  PRBHIERS  MOIS  DE  1902. 

nmiOIlfRBlISMT   BT  TIMlM. 

Comparaison  avec  les  recouvrements  des 'cinq  premiers  mois  de  1891, 


DÉSIGNATION  DES  RSCEtTSS. 


REGOU. 
VREMENTS 

»K  1899. 


fraacs. 


REGOU- 

YREMENTS 

»s  1891. 


BNREGUTRBlIBlfT. 


entre  vifs  à  titfe  onéreux.  • 
TnuiflttMÎoiw  eatie  vils  à  Ulre  greiuit . . 

MaUlioos  par  décès 

Btu  et  antîclirètee 

AdjvdîcatioiM  et  mndiée ,  obligetions , 

ments,  libératîoiii.. , 

CoaiUinttioiM ,  ooUoceliont  et  JupiidetioM. 

Droîti  fixes  proprement  dits 

Droits  fixes  gradués 

Droits  et  deni-droits  en  s«s , 

Droits  de  greffe*. .  • 

DroîU  d*hjpotliè^pe 


Assnrenoes  OMvitieMs 

Transmissions  de  titres  de  sociétés . 
Perceptions  diverses. 


ToTAOx 828,387^00  921,572,000 


67,386,000 
9,893,500 

80.521,000 
3,461,500 

16,031,500 

U82,500 

14.797,500 

4,937.500 

1.628,000 

3,217,500 

2,803,000 

575,000 

161.000 

20,941,000 

351,000 


fnac». 


69,917,000 
9,422,000 

72,549.500 
3,368,000 

16,046.000 

1,707,000 

14,393,500 

5,046.000 

1,513,000 

3,223,000 

2,455,500 

547,000 

149.500 

20,900,500 

334,500 


EN  PLUS 

À    189*. 


Km  plvs  «nx  recouvrements  de  i 


frtaos. 


471,500 

7,971,500 

93,500 


404,000 

115,000 

347,500 
28,000 
11,500 
40,500 
16,500 


EN  MOINS 

À    189a. 


2,531,000 


14,500 
124,500 

108,500 

5,500 


9^99,500    2,784,000 
6,715.500' 


TIMBRE. 


Timbre  débité.. 


Timbra  extraor- 
dineira  et  visa. 

Droits  d^afidiagè 

Permis  de  cbasse. 

Timbre    débiter 

non  smet  anxl 


de  dimension 

spécial  (   Connaissements. . . . 

(mobile))  Afticbes... 

Actions  et  obligations 

Polioes  d*assarances,bordereaoi, 

aiicbes ,  connaissements,  etc . 

et  passeports. 


Timbre  extraor-l 
dinaireetvisaJ 


pro|Mrtionnel  (eflfets,  etc.). . . . 
spécial    (quittances,    reçns  el 

nWnnasi . 

Rentes  des  gouver- 
nements étrangers 
lî~P^-<   Crédit  foncier  (âdi. 

K«ti«») 

Effets,  warrants,  etc. 
Polices  d^assnrances,  abonnem'*. 
spécial  (lett  de  voit,  r^^épissés). 

Timbra  aux  anciens  tarifs 

Marques  de  fabrique. 

Totaux 


22,359,000 
576,000 
531,000 

9,461,000 

2,438,000 
139,500 
293,500 

4,829,500 

6,441,500 
431,500 


1,799,000 

1,774,500 

14,429,000 


5,500 


65,508,500 


22,258,500 
591,000 
613,500 

10,036,500 

2419,500 

87,000 

321,500 

4,985,000 

6.251,500 

1,110,500 

54,000 

1,781.500 

1,655,000 

15,566,500 

9,000 

13,000 


67,553,500 


En  MOUS  aux  recouvrements  de  189a. 


100.500 


218,500 
52,500 


190,000 


17,500 
119,500 


15,000 

82,500 

575,500 


28,000 
155,500 


679,000 
54,000 


1,137,500 
9,000 
7,500. 


698,500  2,743,500 
2,045,000^ 
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BIJM^BT  BS  VÈ9kT  (ALCtÉMBUDW  COMWmil 

RECOUVREMENTS  DES  CINQ  PREMIERS  MOIS  K  1802. 

D0UANB8,    CONTRIBUTIONS   INDIRBCTES,    SELS,    8UCRBS    ftT    MONOVOLBS. 

Comparaison  avec  les  recoavremênts  des  cinq  premiers  mois  de  i89i. 


DESIGNATION   DES  RECETTES. 


REGOO- 
VREMENTS 

OB     1899. 


fnmtê. 


RECO0> 
VRBMENTS 

Dl     1891. 


firaaM. 


EN   PLUS 
1  189». 


Droits  à  f  imporUlioo  (mardiandîacs  direnes). 

Droits  de  sUlistiaoe. . .  « 

Droits  de  naVigibott.. . , 

Droits  divers  et  recctti 
Amendes  et  oonfiscttions 


DOUANES    (sels    ET   SUCRES    NON   GOMPRIs). 

134,183,000 
S,85d,000 


Tonw >   179,985,000   142,530,000 

En  plvs  «nx  rccouvremepts  de  189a 


171.339,000 

:    2.912,000 

3,664,000 

;    1.66«i,000 

406,000 


3v423,0Q0 

1,624,000 

448>000 


fruM«. 


37.157,000 
69.000 
241.000 
40,000 


EN  MOINS 
ï  189s. 


37,4^7,tX)0 


42.000 


42,000 


37^455,000^ 


CONTRIBUTIONS  INDIRECTES  (SELS, 
DfoHs  (  Vînt,  cidres,  poirés  ei  hydromels  . .  » 
sur  les   <   Alcools  et  surtaxe  des  vins  alcoolisa 

boissons.  (  Bières 

Stéarines  et  bougies 

Vinaims  et  acides  acétiques 

Chemins  de  fer  (grande  vitesse) *. . .  ...... 

Voitures  antres  que  Icschemms  ^  1èr 

licanoes  (boissons  ^  voitures  poMiqaes) ....... 

Garantie  des  mattènes  d*or  et  (Pargent. ......... 

Cartes  i  jouer 4 • « . . . . 

Amendes  et  drdts  sur  aoquitsuon rentrés..  ^. . . . 

Autres  droits  diver»  et  recettes  à  diffibents  titres.. 


— ! ' 

StCRES    ET    MONOPOLES 


ToTAOx 229,727,000  228.067,000 


59,078,000 

m  4,468,000 

9.818,000 

3,221,000 

1.082,000 

17,103,000 
1.858,000 
6.601,000 
1,790,000 
005.000 
1.478.000 

12,325,000 


58,641,000 

112,759,000 

9,114,000 

4.039,000 

1,026,000 

17.886,000 
1,857,000 
6,511,000 
1,833,000 
861.000 
1,387,0^ 

12,153,000 


En  PLUS  aux  recouvfcments  de  189s. 


NON   COMPRIS^. 

437,000 

1.709,000 

704.000 


56,000 

it 

1.060 

90,000 

4^,000 

91.0^ 

172,000 


818,000 

78^^000 
'  Il 

43,000 


3,30ft,000  1,644,000 
T,660,000^ 


^.  {  de  douanes é . 

^^**  "  (  de  oontributîoBs  indirectes, 
coloniaux  (  douanes) 


Sneres. 


étrangers  f  douanes). 

indigènes  (  contributions  indirectes  ) . 

TOTJLOX «... 


SEtS    ET    SUCRES. 

8.078.500 
4,446,000 
6,362.000 
4.745,000 
55,833.000 


79.464,500 


7,676,0^0 
4,533,000 
6,225,000 
4.064,000 
49,951,000 


72,449,000 


Eif  PLUS  aux  recouvrements  de  189  a . 


402,500 

it' 
137,000 
681,000 
5.882,0Q0 


7.102.500 


87,000 


87,000 


7,015,500' 


Coatii-  (  AUumettes:chimiques. 

butions  J  Tabacs.. . .-. .  J 

indiroctes.  (  Poudres  à  fieu  J 

Postes 

Télirapbes. 

Pnxndts  de  diverses  exploitations. 


MONOPOLES. 

8,225,000 

153,351,000 

2,486,000 

62,311,100 

13,040,600 

204,300 


Totaux 239,618,000   236,999,600 


8,296,0é0 

151.758,000 

2,851,000 

60,890,700 

12.995,900 

208,000 


En  plus  aux  recouvrements  de  189a . 


I,593,0<j0 

1,420,400 
44,700 


3,058,1Q0 


71,000 

365,000 

II 

3,700 


439,700 


2,618,400' 


I 
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Oéwimii    MIS   GONTMftOTIOM   IWMgfTtl 


PRODUCTION   DES   ALCOOLS 

EN  1801  ET  1890. 

Ccmime  suite  à  nos  publications  antérieures  ^^\  nous  insérons  ci-après  di- 
vers tableaux  relatifs  à  la  production ,  à  la  consommation  et  à  Femploi  de 
Talcool. 

Le  tableau  I  (pages  700  à  jo&)  fait  connaître,  par  département  et  par  na- 
ture de  substances  mises  en  oouvre,  les  résultats  de  la  fabrication  des  alcools 
pendant  Tannée  1891  comparés  à  ceux  de  1890. 

On  y  voit  que  les  quantités  d^alcool  obtenues  par  les  distSIateurs  et 
bouilleurs  de   profession  se  sont  élevées,  d'après  le  relevé  des  écritures, 

à 2,157,217^ 

et  celles  présumées  obtenues  par  les  bouilleurs  de  cru,  à. ..  60,892 

ce  qui  donne  une  production  totale  de. 2,208,119 

soit  par  comparaison  avec  celle  de  1890  qui  a  été  de ï2, 2 1^^527 

une  différence  en  moins  de 6,4o8 

La  production  chez  les  bouilleurs  et  distillateurs  de  profession  a  baissé 
de  i4y063  hectolitres;  néanmoins  elle  dépasse  encore  de  201, 385  hecto- 
litres la  moyenne  décennale  (  1,965,842  hectolitres).  Tar  contre,  la  produc- 
tion chez  les  bouilleurs  de  cru  a  augmenté  de  7,666  hectolitres,  tout  en 
restant  inférieure  de  1,229  hectolitres  à  la  moyenne  des  dix  dernières 
années  (62,121  hectolitres.) 

La  décroissance  de  la  fabrication  chez  les  distillateurs  et  bouilleurs  de 
profession  affecte  plus  particulièrement  les  alcools  provenant  de  substances 
farineuses;  mais  la  perte  est  en  grande  partie  compensée  parles  augmen- 
tations réalisées  sur  les  alcools  provenant  d'autres  substances. 

On  sait  que  la  loi  du  8  juillet  1890  a  établi  des  droits  de  douane  relati- 
vement élevés  sur  le  riz  et  les  maïs  d'origine  étrangère, -qui  contribuaient 
pour  une  large  part  à  Talimentation  de  nos  distilleries  de  grains;  une  autre 
loi,  en  date  du  11  juillet  suivant,  a  supprimé  l'admission  en  franchise  des 
mélasses  étrangères  importées  en  vue  de  la  distillation  et  les  a  frappées  de 
droits  .gradués  variant,  suivant  leur  richesse  saccharine,  de  1  fr.  4o  cent,  à 
5  francs  par  100  kilogrammes  (^). 

(')  Voir  les  Bulletins  de  mai  1891,  page  5 18;  juin  i8go,pag6  G6^  ;  juin  1889,  page  896; 
Juin  1888,  page  658;  mai  1887,  page  ^9'*  ^^^  1886,  page  387. 

^>  La  loi  du  11  juillet  1809 ,  portant  établissement  du  tarif  des  douanea,  a  par  lan  ar- 
ticle i3  concédé  le  bénéfice  de  Tadmission  temporaire  aux  maïs,  en  limitant  cette  fiivear 
à  ceux  qui  sont  importés  pour  servir  k  la  production,  en  vue  de  la  réexportation,  des  alcools 
à  90*  et  au-dessus.  D*un  autre  c6té,  en  ce  qui  touche  les  mélasses  étrangères  importées  en 
me  de  la  distillation,  cette  môme  loi  a  substitué  à  la  tarification  de  1  fr.  ho  cent,  à  5  francs 
par  100  kilogrammes,  celle  de  5  centimes  par  degré  de  richesse  sacrharine.  Mais  les  e£||lts  de 
ces  nouvelles  dispositions  ne  se  feront  sentir  qu*en  1893.  \ 
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La  première  de  ces  metures  a  eu  nécessairement  pour  résultat  de  res- 
treindre dans  de  fortes  propoEtions  la  fabrication  des  alcools  de  grains  * 
laquelle  est  tombée  de  76 1,12  7  hectolitres  en  188g  à  644,953  hectolitres  en 
1890  et  à  391,712  hectolitres  en  1891.  La  seconde  mesure  a  produit  des 
effets  analogues,  moius  accentués  toutefois, en  ce  qui  touche  les  alcools  tirés 
des  mélasses  étrangères ^'^I  Les  quantités  obtenues,  après  être  descendues  de 
217,462  hectolitres  en  1889  à  133,787  hectolitres  en  1890  sont,  il  est 
vrai,  remontées  à  1 84,664  hectolitres  en  1891^  mais  ce  dernier  chiffre  est 
encore  notablement  au-dessous  de  celui  de  1889. 

La  production  de  chaque  département  n^a  pas  sensiblement  varié  chez  les 
bouilleurs  de  cru. 

En  ce  qui  concerne  la  fabrication  chez  les  bouilleurs  de  profession ,  il  n'y 
a  de  diffiérences  notaUes  à  aignater  que  dans  les  Bouches-du-Rhône  (diminu- 
tion de  5o,946  hectolitres);  dans  la  Seine-Inférieure  (diminution  de 
16,478  hectolitres);  dans  la  <jironde  (diminution  de  11, 347  hectolitres); 
dansTHérault  (diminution de  11,007  hectolitres);  dans  la  Somme  (augmen-* 
tation  de  35^255  hectolitres);  dans  le  Pas-de-Calais  (augmentation  de 
21,646  hectolitres);  dans  le  Nord  (angpieq tation  de  i4,39i  heetolitree); 
dans  Seine^et-Oise  (augmentation  de  12,402  hectolitres).  Ces  fluctuations 
sont  la  conséquence  des  lois  des  8  et  1 1  juillet  1890:  faute  de  matières 
premières  à  bon  marché,  la  fabrication  a  fléchi  dans  les  départements  où 
Ton  se  livrait  plus  particulièrement  à  la  distillation  des  substances  farineuses; 
elle  a  au  contraire  progressé  dans  lès  départements  producteurs  de  sticre  où 
les  distillateurs  se  sont  rejetés  sur  les  mélasses  indigènes  et  les  jus  de  bette- 
raves. 

,  En  vue  de  permettre  d'apprécier  Tinfluence  exercée  par  la  distillation  sur 
le  mouvement  commercial  des  substances  farineuses,  nous  donnons  les 
quantités  de  grains  mises  en  œuvre  dans  les  distilleries  en  1889,  1890  et 
1891,  avec  le  chiffre  des  importations  et  des  exportations  pendant  ces  trois 
années  : 


Qnanlité»     ' 
mittfenoeirrK 
dans  les 
dîslUleries. 

1889.. 
1890.. 
1891.. 

ORGE. 

SEIGLE. 

AVOINE. 

MAfS. 

AUTRES 

OIUUS. 

TOTAL. 

249,812 
219,571 
169,880 

420,987 
389,516 
343,600 

qtitfetaox 

209 

209 

250 

1.655.'/44 

1,479,707 

786,090 

181,620 
17,2^1 
34,110 

2,508,372 
2,106,224 
1,333,930 

Impoiiatîom. 

1889.. 
1890.. 
1891.. 

1,529,606 
1.699,911 
1,368,251 

213.936 

10,483 

3,041 

2,046.846 

1,493,213 

978,733 

5,217,^21 

6,485,607 

629,102 

n 
II 

9,007,809 
9.689,214 
2,^79,127 

ExportatÛMM. 

1889.. 
1890.. 
1891.. 

532,530 

531,688 

1,242,034 

61,954 

76,479 

405,944 

26.432 

30,243 

185.502 

130,736 

83.171 

9,419 

n 
II 
II 

751,652 

721,581 

1,842,899 

(^)  Aucone  importatien  cle  mékistes  eoloaiftles,  en  Yoe  de  la  distillation,  n'a  été  effectua 
en  1891. 
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Sur  les  3,671  dislilUtairs  et  booîHears  de  pnsfessiott  qat  ont  tiavafllé 
en  1891  (95  de  (dasqu'eo  1891O)  :  « 

287  ont  mis  en  œuvre  des  substances  farineuses, 

2 1  des  pommes  de  terre, 

482  des  mêlasses  et  dés  betteraves» 

3 des  glucoses  et  autres  produits  saçcbarifères, 

58o  -— — — —  des  vins, 

391  des  cidres  et  poirés» 

i»558  — des  marcs  et  lies, 

281  — des  fruits, 

68  —————  des  substances  diverses. 

Les  cbifires  qui  précèdent  comprenii^ent  aoa  8eiUeiiieiH.ksdislilkteiir$et 
bouilleurs  travaillant  d'une  manière  habituelle,  n^ais  encore  ceiu  dont  les 
opérations  sont  tout  à  fait  aocjdenteJles,  comme  les  bouilleim  de  mares,  de 
lîiest  de  fruits,  et  dont  la  iabricatîoa  ne  dépasse  pas  souVMt  qudqiiaf  litres 
d^aicoot 

En  fait,  la  fabrication  proprement  dite  se  trouve  concentrée  dans  sSo 
établissements  environ,  parmi  lesquels  îoo  n'ont  même  qu^une  importance 
restreinte. 

De  ces  25o  distilleries,  48  seulement  ont  eu,  pendant  la  çasopagoe 
1890-91,  une  production  supérieure  à  10,000  hectolitres  ;. 

1 5  ont  fabriqué  de .,..•.  ^ 10,000  k  16,000^ 

2 i5,ooo  à  20,000 

9 , , .      20,000  à  25,000 

3 25,000  à  3o,ooo 

4 "-^ 3o,ooo  à  35,000 

6 ,     4o,ooo  à  45,000 

2 45,000  à  5o,ooo 

5 5q^oop  i  55*000 

2  ont  fabriqué  plus  de 60,000  hectolitres. 

Ces  48  distilleries  sont  réparties  comme  suit  entre  les  principaux  dépa^ 
tements  producteurs  : 

Aisne 2  dis^l*^  ayant  fabriqué  ensemble.  162,000'' 

Nord 22 534,000 

PasKieClalaîs 4 ■ 179,000 

Seine 2  64»ooo 

Seine-et-Marne 2  47,000 

Seine-Inférieure....  3  "'■■ *-  i35,ooo 

Seine-et-Oise. .  .  .  * .  3 ' r--  59,000 

Somme 4  - — '■ —  i45,ooo 

Autres  départemeats 

possédant  chacun  une                                                              "  ' 

utîne  importante 6       ■  ■*  '  ■  ■"■  > ■   ■   '■■>  ■  <    122,000 

Total 48  i,447,ooo 
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La  prodactioQ  des  bouilleurs  de  cru  s'est  ressentie  de  Taboodance  relative 
de  la  récolte  des  pommes  en  i8^o.  Les  évaluations  du  service  accusent  une 
augmentation  totale  de  7,655  hectolitres  d'alcool.  Le  gain  est  de  a,5o3  hec- 
toliti^es  surfes  eaux-de-vie  dé  cidre,  et  de  49366  hectolitres  sur  cellef  provenant 
delà  distillation  des  fruits,  marcs  et  lies.  Mais  ces  évaluations  ne  portent  que 
sur  les  alcools  fabriqués  par  les  bouilleurs  de  cru  avec  le$  fruits  de  leur 
récolte. 

On  sait  qae,  sots  le  couvert  de  leur  privilège,  les  propriétaire  et  iet  1er* 
miers  tirent  des  quantités  importantes  d'aicool  d^  substaneei  autres  que  les 
matières  pour  lesquelles  Timmunité  leur  est  concédée  par  la  loi*  Cest  là  une 
des  causes  du  dommage  qu'occasionne  au  Trésor  le  r^me  de  faveur  sous 
lequel  il»  sont  placé»  et  que  le  Gouvernement,  par  dn  projet  de  loi  récem- 
ment déposé,  propose  de  réglementer. 

Le  tableau! II  (page  706)  indique  pstr  année,  à  partit  de  i85o,  le 
cbiflfre  de  la  production  che^  les  distillateurs  et  Its  boirilleui^  de  profession, 
ainsi  que  chez  les  bouilleurs  de  cru,  le  prit  moven  des  esprits  d'industrie 
par  hectolitre  d  alcool  pur,  le  chiffre  des  quantité  imposées  et  la  quotité  de 
la  consommation  moyenne  par  habitant  |  laquelle  ntteint^  pour  iS9if  le 
chiffre  de  4  litres  4o  œntilitres  contre  celai  de  4.  litres  35  eb  1890. 

Le  tableau  III  (page  707)  donne  la  production  par  nature  de 
substances  mises  en  œuvre,  par  moyennes-  pour  la  période  de  id4o  à  1876 
et  année  par  année  depuis  1876. 

Le  tableau  IV  (pages  708  et  709)  présente  le  chitbt  annuel  des  importa- 
tioac  et  des  eiportations  d'alcool  et  de  liqueurs  depuis  i85o. 

Le  tableau  V  (page  710)  présente  l'emploi  de  Talcool  en  1890.  * 

Le  tableau  VI  (page  710)  donne  la  subdivision  des  quantités  imposées 
durant  la  même  année  par  catégorie  de  consommateurs  elt  pat  nature  de 
liquides. 

Le  tableau  VII  (page  7 11)  fait  connaître  la  quantité  daleool  Imposée  par 
départeonenl  avec  Tindicatiofi  de  la  quotité  par  habitant. 

Enfin,  le  tableau  VIU  (page  7i3)  donne  pour  chacune  de»  années  écou- 
lées de  idSi  à  1890  la  subdivision  des  quantités  d'aldool  admises  au 
droit  réduit  de  déoaturation,  à  raison  de  leur  emploi  à  des  usages  industriels. 

Ces  quantités  ûe  cessent  de  s'acorotlre;  leur  j^rogression,  en  1890,  porte 
spécialemeilt  sur  f  alcool  déclaré  pour  le  chaufiîig|e. 

Suivent  les  huit  tableaux  aononcés. 
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Proâactionia 


BOUILLEURS  ET  DISTILLATEURS  DE  PROPESSIOI. 


Aio 
Âisi 

AlUcr 

Alpei  (Bass»-) . . . 
Alpes  (Hauiet-)... 
Alpe»-Maritimet.. . 

Ardèche 

Ardennes 

Ariège 

Aube 

Aude 

AreyroD 

BouchesHlo-LbÔDe. 

Galvadof 

Cantal 

Charente 

Charente-Inftrieore 

Clier 

Corrèse 

CôlMTOr 

CAtes-dn-Nord, 
Creaflc.. . .  I . . 
Dordogne. .... 

Donba 

Drame 

Eore 

Eure-et-Loir. . . 
Finistère 


4 
13 

I 
3 

83 
k 

13 
9 
9 

13 

n 

3 

179 

II 

145 

327 

1 

3 

163 

5 

1 

3 

49 

17 

86 

13 

1 


QVAirrris  B'alcool  raoTOAir  »i  la  outoxatioi  dbs 


Sab- 


Md« 


he«l. 

keet. 

keet. 

n 

Il 

Il 

6,957 

Il  . 

143,807 

II 

Il 

II 

II 

II 

II 

" 

II 

II 

II 

II 

n 

3,395 

85 

1,067 

282 

// 

970 

2 

II 

II 

n 

it 

II 

II 

II 

II 

II 

II 

II 

3,866 

II 

II 

II 

II 

II 

II 

II 

II 

n 

II 

II 

II 

II 

II 

II 

" 

II 

II 

" 

II 

II 

n 

II 

II 

II 

II 

II 

II 

II 

II 

II 

II 

5,874 

27 

11,409 

1 

II 

II 

II 

II 

II 

II 
II 

II 

II 

" 

«M 

Bcttem 

étrea- 

Jus 

irWe. 

àê 

o« 
des 

kelte- 

oolonie*. 

rtTes. 

keet. 

keet. 

Il 

Il 

II 

18,919 

II 

II 

il 

II 

II 

II 

II 

II 

II 

II 

371 

821 

II 

II 

II 

568 

II 

II 

II 

II 

774 

II 

ti 

II 

II 

II 

II 

II 

II 

17,301 

II 

II 

II 

II 

II 

18,303 

II 

II 

II 

II 

II 

II 

II 

II 

II 

II 

II 

8.556 

II 

3,406 

II 

II 

c^réci 


Keet. 

keet. 

keet. 

keet. 

he«4. 

,1 

Il 

Il 

Il 

3 

II 

n 

II 

II 

2 

II 

II 

II 

II 

ti 

II 

II 

II 

II 

1 

II 

II 

II 

II 

8 

II 

II 

" 

II 

35 

II 

II 

II 

II 

6 

II 

II 

II 

1 

1 

II 

II 

II 

II 

II 

183 

II 

1 

II 

30 

" 

II 

1,530 

II 

389 

II 

II 

II 

II 

II 

31 

19 

II 

65 

II 

// 

3 

116 

155 

II 

II 

" 

II 

" 

II 

1 

13,687 

II 

76 

II 

II 

16,310 

II 

II 

II 

II 

II 

1 

1 

II 

II 

II 

II 

II 

II 

II 

8 

II 

168 

II 

II 

4 

" 

3 

II 

II 

II 

II 

II 

„ 

II 

4 

II 

43 

,567 

II 

II 

1 

8 

II 

II 

8 

II 

7 

II 

II 

3 

183 

33 

II 

II 

II 

I 

II 

II 

II 

4 

1 

l 

47 


Digitized  by 


Google 


—  7Q1  — 


alffoab  «a  i89i. 


KOI 
d 

b(«aiMi 

BOUILLEURS  DE  CRU. 

Ç/VAMmJB  T OTÉJM 

novirc* 

TIO» 

moyaoïM 

dM 

db 

derBi4m 

aaniM 

(>88i 

k  1890). 

IBM 
M 

rcdeora    . 
elioni) 

ALCOOLS 

provtaaat  d«  la  diatUlaiioa 
d«a 

raoftoc- 

TK»      , 

moyeane 

dw 

dis 

deraUrea 

eaa^ 

(1881 

à. 890). 

heet. 

peaduit  ] 
189t. 

M     UMiM 

1890. 

duttHeiU 

iaei- 
demmeat 
on 
kdii. 
tnelle- 
■enl. 

ont 

•a 
1891. 

lÎM. 

QdrM 
•t 

poIrU. 

tiaa. 
•le. 

beet. 

peadaat  \m  aoBiee 
1891.          1890. 

heet. 

keM. 

hMC. 

ktat. 

liaet. 

lieet 

hect. 

iieet. 

3 

625 

402 

12,740 

1,545 

Il 

Il 

302 

Il 

302 

973 

864 

169,685 

177,144 

148,101 

3,591 

1.259 

II 

163 

91 

II 

254 

215 

'497 

243 

287 

393 

1,982 

1.397 

2 

II 

251 

6 

259 

366 

123 

1 

1 

// 

9,540 

120 

// 

II 

16 

II 

16 

23 

14 

8 

39 

23 

225 

225 

II 

II 

17 

II 

17 

18 

5 

82 

38 

24 

585 

290 

II 

II 

46 

II 

46 

41 

29 

4»553 

11,341 

6,667 

3,161 

2,830 

II 

II 

347 

II 

347 

86 

93 

2«4i46 
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16 
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*/ 
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2 
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1,050 

824 

W 

<    595 

4.680 

.  3.348 

// 

II 

522  i 

II 

.1.52  J 

.    496 

.865; 

156 

888 

409 

143 

!       20 

1.986 

II 

II 

II 

1.986 

1.633 

749' 

435 

452 

467 

8346 

'  1,076 

2 

II 

328' 

29 

359 

285 

264 

276 

8$5' 

269 

3.770 

1,906 

i/ 

II 

;  525 

II 

525 

522 

832 

27 

17 

118 

4.696 

1.15^ 

1        II 

II 

38 

1 

-    39 

47 

123 

831 

540 

247 

1.077 

43Sr 

45 

15 

33 

II 

93 

.     «7 

126 

8,146 

7.343 

9,949 

4,510 

73(2 

$1 

// 

77 

31 

108 

110 

99. 

II 

II 

// 

621 

133 

II 

3 

10 

28 

41 

43 

12 

564 

703 

581 

1.262 

83 

181 

II 

//  ' 

2 

183 

15 

323 

II 

// 

II 

ti 

II 

II 

II 

//  > 

// 

II 

.// 

II 

19 

34 

254 

10,312 

4.299 

29 

18 

484 

304 

835 

334 

547 

99 

73 

139 

1,974 

II 

// 

543 

6 

// 

549 

180 

1,227 

889 

2,573 

1,643 

23,275 

J3.151 

II 

// 

1,898 

200 

2,098 

2.297 

3,013 

67 

U 

129 

23.030 

f0.088 

n 

II 

1,072 

73 

1,145 

1,664 

1,963 

59 

42 

26 

16,339 

2.412 

II 

510 

293  , 

II 

803 

348 

1,004 

291 

282 

532 

29,555 

17.009 

3 

II 

1.382 

916 

2,301 

2.077 

2.671 

1,305 

1.361 

1,206 

26v807 

9.666 

J 

II 

946 

248 

1.195 

1.783 

1.963 

340 

172 

179 

2.000 

II 

ir 

n 

II 

n 

II 

II 

33 

8 

24 

83 

13.039 

5.209 

II 

II 

757 

93 

850 

468 
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819,376 

804.985 

705,694 

ti 

// 

II 

II 

II 

II 

II 

1/ 
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DÉPART  RMENTS. 

BOUILLEURS  ET  DISTILLATEURS^ 

>E  PI 
w  91s 

ROFESSION. 

ii 

il 

• 

90ABTinS  1MAI.C0OI,  rmOTaVAIT  DB  la  fUTIU.ATtt 

Sab. 
anlres 

?;• 

tem. 
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terr«. 

Mili 

«trta- 
gir- 
on 
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•olomw. 

BetlOTi 

de 
bcUe- 
r«ve>. 

ive». 

«a 

au- 

cereee. 

et 
•otrel 

■•C- 

ekari; 
Mi^ee. 

ViM. 

Ci- 
<ke« 
Si 

lUm, 
lUe, 
ete. 

i 

S«h. 
tan— i 

ai- 

vavMs. 

Owe. 

41 

164 

44 

65 

II 

10 
4 

37 
350 

31 
9 

18 
9 

13 
130 

77 
113 

36 

10 
2 
II 
4 
2 
5 

37 
3 

69 

23 

Ut. 

812 

II 

16,728 

198 
II 
II 
II 
II 
3 
// 
II 
II 

204 

n 

53,548 

84,227 

ù 

31,288 

H 

42,801 

2 

1» 

II 

749 

N 

1.229 
II 
II 
II 

36 

II 
II 
II 
II 
II 
II 
II 
II 
II 
n 
11 
II 
II 
II 
II 
II 
.'   Il 
II 

II 
n 

552 

II 
II 

li«cL 

21.475 

// 

119,554 

13,190 
II 
II 
II 
II 
II 
II 
II 
II 
II 
II 

11,661 

4,439 

II 

12,366 
II 

99,051 
// 
// 
// 
II 
,'  Il 
II 

// 
// 
24,172 
II 
II 
II 
II 
II 
II 
II 

II 
1 
// 
II 
38,879 
// 
// 
1, 
2,503 
// 
II 
II 

II 
II 
II 
II 
II 

hect. 

37,529 

II 

1&1.481 

ir 
II 
II 
■    Il 
II 

127 

II 

II 

II 

II 

n 

II 

1,660 

58,632 

78,683 

31,483 

10,214 

137 

II 

II 

84 

// 

If 

II 

3,394 

kMU 

n 
II 
u 
ti 
II 
II 
II 
u 
II 
II 
II 
II 
»/ 
*/ 
// 
// 
// 

M 

// 
// 
II 
II 
il 
tt 
II 
II 
1 
H 

hee». 

H 

1 

â 
H 

m 

r 

« 
1 

f 

u 
1/ 

If 
II 
u 

t 

II 

k 

tl 

m 
H 
n 
n 
n 
II 
II 

hast. 

Il 

9 

// 

// 

II 

II 

1,430 

II 

II 

6 

22 

6 

1 

// 

29 

l 

II 

1 

105 

1 

f 

// 

102 

II 

24 

35 

19 

// 

2 

hKt. 
1 

142 

II 
tl 
II 
II 
II 
tl 
tl 
II 
II 
99 

M 

II 

17 

7 

44 

1 
11 
1 
a 
II 
II 
a 
6 
II 
II 
II 
II 

heet. 

Il 

15 

II 

1,285 

II 

II 

202 

1 

261 

29 

429 

97 

8 

1 

431 

147 

1 

27 

II 

II 

8 

" 

21 

II 

u 

1 

// 

34 

46 

hML 

1 

3 

4 

it 

f 
// 
1 
II 
191 
// 
1 
n 
u 
1 
// 
1 
tl 

II 

II 

II 

II 

it 

II 

19 

12 

15 

» 

hMl. 

U 
II 
II 
tl 
tl 
II 
tl 

n 

2 

II 
tl 
2 
« 
0 
635 
67 
1 
it 

tl 
II 
II 

u 

900 

1 
1 

Orne 

Pas^e-CaUîs 

Pay-de-Dôffle. 

Pyrénëcs  (Bas.».). 
PjrMes  (Hâhte*-). 
PjriDénOnentaka 

RliiD(Hiiiit) 

Rhône 

Saône  (Haute)... 

Saône^-Loire 

Saithe 

Savoie 

Savoie  (Hanle-)... 
Seine 

Seine-lnféneore.». 
Scine^-Marne . . . 

Sèvre»(Deux-)... 
Sommf ......... 

Tarn 

Tarn-et-Garonne. . 
Var 

VaadnM 

Vendée 

Vienne 

Vienne  (Hante-).. 
Vosges 

Yonne 

Totaux       1891. 
des  années     1890. 

AUGMERTATlOIf.... 
DlMtlIUTIOR 

3,727 
3,576 

391,712 
644,953 

825 
302 

653,981 
548,786 

184,664 
133,787 

863,826 
794,402 

2,580 
6.580 

741 
30 

42.308 
29,863 

801 
348 

7,832 
5,355 

685 
333 

7,272 
6,551 

151 

II 
^53,241 

523 

II 

105,195 

II 

50,877 
II 

69,424 

II 

II 
4,000 

711 

II 

12,445 
II 

453 

2,477 
II 

352 

tl 

721 

^■^■■■i 

^■■■sai 

wmimm 

i^ 
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BOTJILL 

EURS  D 
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adifUUat 
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E  CRU. 

) 

QVAjrrrri 
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pMdant  1 
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dM 
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M 

rs  de  am 
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prtveMat  de  1 

dM 

on 

Qf  AJmrit  TOTALES 

PflOOOC- 
flOM 

m<^enne 
de. 

dix 

demièra* 
années 
(1881 

à  1B90). 

oai 
dUtiUent 

inei. 
demment 

on 
lubi- 

ment. 

<!« 

ont 

travaillé 

en 

.891. 

ybkM, 

Cidres 
el 

faWi 

pmdnll 

^891. 

qné- 

t*  année* 

1890. 

hmt 

keeU 

iMet. 

llMt. 

iMOt. 

iMOl. 

hMi. 

litet. 

be«t. 

Iieel. 

W,854 

55,887 

59,24? 

9,815 

Il 

Il 

Il 

n 

// 

Il 

// 

Il 

169 

46 

225 

24.220 

4.557 

II 

1.043 

557 

II 

1,600 

1.082 

3,243 

321,935 

300,289 

249,053 

// 

II 

St 

II 

II 

II 

II 

// 

II 

14,677 

18,108 

12,743 

2,077 

2,077 

U 

II 

923 

II 

923 

431 

576 

II 

II 

if 

II 

II 

II 

II 

" 

II 

// 

II 

II 

n 

II 

M 

II 

II 

II 

II 

// 

II 

II 

II 

II 

1,632 

181 

787 

2,685 

1.522 

1.032 

II 

II 

u 

1.032 

550 

280 

2 

1 

1 

1 

1 

// 

II 

II 

1 

1 

II 

II 

391 

2,054 

747 

1,218 

254 

// 

II 

244 

// 

244 

191 

1:5 

226 

194 

211 

29.230 

.5.479 

II 

II 

424 

294 

718 

.      709 

1,054 

453 

473 

33$ 

10,900 

6.198 

II 

II 

J.214 

II 

1.214 

1.165 

927 

203 

414 

214 

14,173 

4.507 

16 

492 

439 

33 

980 

293 

1«484 

214 

135 

184 

12,451 

4,'767 

// 

8 

405 

2 

415 

734 

".775 

3 

1 

1 

12.269 

5,532 

#/ 

65 

704 

60 

829 

644 

439 

65,687 

59,639 

60,809 

915 

915 

II 

II 

67 

If 

67 

3 

7 

129.360 

144,838 

137,441 

2.589 

422 

M 

55 

137 

II 

192 

155 

171 

59.313 

62.473 

54,108 

9.118 

3.669 

II 

II 

271 

471 

742 

191 

466 

122,433 

110.031 

102.961 

7.086 

1,045 

3 

3 

191 

32 

229 

95 

493 

91,601 

28,500 

14.408 

359 

219 

51 

II 

II 

1 

52 
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19 

164,571 

119,316 
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II 

II 

II 
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// 

II 

n 

// 
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u 
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n 

II 

II 

II 

II 

II 

II 

// 

// 

II 

8 

1.145 

1.268 

k6 

44 
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II 

248 
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50 
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60 
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4.524 
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» 

II 
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II 
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.127 
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II 

II 

II 

II 

// 

70 

30 

37 

53 
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II 
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II 

II 

II 

II 

8 

1,836 
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II 

40 

237 
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211 

5.280 
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II 

II 

// 

II 

II 

II 

// 

51 

83 

299 

22.104 

14.316 

II 

U 

619 

639 

1.258 

945 

1.126 

3,465 

2,761 

3,129 

66.421 

21.319 

II 

II 

2,940 

464 

3.404 

3.130 

3.367 

2,167,227 

2,171.290 

II 

1,965,^2 
1,894,346 

.581,795 
552,448 

213.527 
196,313 

8,825 
8,936 

6.958 
4.455 

29,916 
29,019 

5,193 

827 

50.892 

43,237 

52,121 
50.271 

61,496 

59,347 

17,214 

// 
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4,366 

II 
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u, 
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Production,  prix  et  consommation  des  alcools  depuis  1850. 


• 

QUANTITÉS 

rABAlQQBM 

PRIX 

QUO- 

FOUI UéWMBB. 

TOTAL 

HOTXS 

QUANTI. 

ckealM 

ebn 

de 

par 

TITÉ 

~ 

ANNÉBS. 

les  boaU- 

kecto-. 

TÉS 

MOTBIlirt 

niCH>VCTIOI 

ai 
boaOlew. 

lean 
dkeni. 

LA  rAIftt- 

«fra 

par 

^^^■" 

- 

ae 

(ÉY«hn- 
lion.  ) 

«4TI01f. 

d'âleool 
pmr. 

IirpOftBBI. 

h«MUn| 

des  YÎBi. 

^ddrM. 

bect. 

heet. 

hect. 

fr. 

bect. 

litres. 

hect. 

keei. 

i85o J. 

670,000 

270,000 

940,000 

56 

585,200 

1.46 

45.266,000 

16,181.000 

i85i...... 

816.000 

220.000 

1,036,000' 

53 

622,805 

1.74 

39,429,000 

9,512,000 

i85a 

435,000 

562,000 

697,000' 

110 

648,810 

1.81 

28,636,000 

18,428,000 

i8i3 

616,000 

110,000 

726,000 

128 

644,3^2 

1.80 

22,662,000 

8,444,000 

1854 

891,000 

23,000 

914,000 

214 

601,699 

1.68 

10,824,000 

8.615.000 

1856 

690,000 

12,000 

702.000 

145 

714,813 

2.00 

15,175,000 

2,946,000 

i856 

686,000 

18,000 

704,000 

111 

768,394 

2.13 

21,294,000 

3,782,000 

1867 

829,000 

94,000 

853,000 

109 

825,580 

2.29 

35.410,000 

3,017.000 

18M 

696,000 

Î6f,000 

958,000 

70 

842,601 

2.34 

53,919,000 

4,297,000 

1B&9 

772,000 

^60,000 

1,032.000 

69 

323,629 

2.28 

29,891,000 

11.613,000 

1860  ...... 

763,000 

110,000 

873,000 

82 

851, 8Ç5 

2.27 

37,558,000 

14,593,000 

1861 

769,000 

Î62,000 

1,031.000 

100 

832,926 

9.23 

99,738,000 

8,859,000 

iB6a 

908,000 

IIO/KK) 

1,018,OOO« 

74 

897,592 

9.29 

37.110,000 

7,937,000 

i863 

1,007,000 

220,000 

1,227,000 

67 

870,264 

2.33 

61.372,000 

9,910,000 

i86A 

1,126,000 

nism 

1,353,000 

82 

870,223 

2.33 

50.653,000 

11,644,000 

i865 

1,177,000 

364,000 

1,541,000 

62 

873,007 

9.34 

68,943,000 

2,784,000 

i8«6 

1,255,000 

156,000 

1,391,000 

44 

964,22« 

2.53 

63.888,000 

14,675,000 

1867...... 

815,000 

2784)00 

U088,000 

59 

939,465 

2.47 

39.198,000 

ll,649.00a 

i8«* 

J.031,OQO 

561,000 

1,292.000 

64 

971,317 

^.55 

52.098,000 

11,696,000 

1B69 

1,151,000 

260,000 

1,411,000 

73 

1,008,750 

2.63 

70,000,000 

4,280,000 

1870 

902,000 

535,000 

1,237,000 

57 

882,790 

9.32 

54,595,000 

19^194.00^ 

i$7i 

1,179,000 

422,000 

1,601,000 

75 

1,013,216 

2.81 

56,001,000 

9.128,000: 

187a 

1,U9,000 

452,000 

1,891,000 

54 

755,464 

2.09 

50,155,000 

4,597,000 

1873 

1.249,000 

175,000 

1,424,000 

57 

934,450 

2.59 

35,716,000 

13.635,000 

1874 

1,348,000 

184,000 

1,532,000 

75 

970,599 

2.69 

63,146,000 

13.312,000 

1876 

1,472,000 

577,000 

1,849,000 

54 

1/)19,059 

2.82 

83,836,000 

18,257.000 

1876 

1,408,000 

501,000 

1,709,000 
1,309.0(K) 

43 

1*000,182 

3.71 

41,847,000 

7.036,000 

»877 

1,172,000 

137,000 

68 

1,029,683 

2.79 

56^05,000 

13,345,000 

1878 

1,260,000 

157,000 

1,417,000 

58 

1,100,512 

2.98. 

48,720,000 

11.936,000 

:U2:::::: 

1,404,000 

84,000 

1,488,000 

63 

1,161,649 

3.22 

25,770,000 

7.738.000 

1,556,000 

99,000 

11,581,000 

68 

1.313,829 

3.64 

99,677,000 

5.465,000 

1881 

1,791,000 

31.000 

1,822,000 

63 

1,444,055 

3.91 

34,139,000 

17.129,000 

i88a,  

1.733,000 

34.000 

1,767,000 

56 

1,420.344 

3.85' 

30,886,000 

8,921,000 

i883 

1,971,000 

40,000 

2,011,000 

50 

1,484,020 

3.96- 

36,029,000 

23,492,000 

i88é 

1,^73,000 

62,000 

1,935,000 

44 

1,488,685 

3.98 

34.781,000 

11,907,000 

1866 

1.795,000 

69,000 

1,864,000 

47 

1,444,342 

3.«6 

28,536.000 

19,955,000 

1886 

1,980,000 

72,000 

2,052.000 

ftO 

1.419.901 

3.53 

95,0§3,000 

8,300,000 

1887 

1,952,000 

53.000 

2,005.000 

49 

1.467,650 

3.84, 

34^333.000 

13,437,000 

î888...... 

2,105,000 

57,000 

2,162,000 

45 

1.468,446 

3.87 

30,102,000 

9,767.000 

1889 

2,186,000 

60,000 

2,246,000 

49 

U16,927 

4.00 

23,224,000 

3.711.000 

1890 

2,171,000 

43,000 

2,214.000 

54 

1,662,801 

4.35 

27,416,000 

11.095,000 

1891 '. 

2,157,000 

51,000 

2,208,000 

49 

1,669.104 

4.40 

1 

30,139.()00 

9,980.000 
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Proiaetiûn  annaelle  des  alcoob  par  natare  de  substances  mises  en  csavre 

depuis  18i0  (i). 


ANNÉES 


i84o-i85o»...< 

i853-i857* 

1865-1869.... 
iB70-j875,..., 

187^ 

i877.« 

iPj^ 

»^9 

1880 

1881 

188a 

^883 

1884 

1886 

1886 

1887 

i888*. 

1889 

1890 

1891 


mm 


Ai.finoiii,PAajymAna:iabJAiu^TAi4*ATum  ut^ 


STAXCB* 

Un- 


hect. 

36.000 
60,000 
8M18 
108.488 
101.40$ 
163.204 
180,460 
247.171 
412.585 
506.273 
447,066 
561,932 
485.001 
667,768 
789,963 
765,050 
794,326 
751,266 
645.255 

892.537 


mitàBêMÈ. 


h«ci. 

40.000 
137,000 
346,640 
582,443 
710,670 
642,709 
646.715 
723.631 
^85,453 
685,646 
703,989 
750,637 
778.714 
728^23 
471,781 
451.826 
582,452 
559.911 
682,573 

838,645 

mssÈÊm 


iéi 


Iatbs. 


îhecl. 

500 
300.000 
300,449 
313.771 
213,337 
272,883 
351.716 
3^4,714 
419,878 
563,240 
516,056 
619,998 
569^257 
4f5A01 
613,985 
672,352 
654,700 
8)4,090 
800,982 
866.406 

rnsÊÊÊÊÊ 


be«t« 


li«ci. 


815,000 
165.000 
553.983 
539.762 


545.904, 

22,388 

76,227 

157,570 

9,468 

56,191 

192,952 

9.822 

51,079 

102,661 

7,265 

36.831 

27,200 

3,317 

17,373 

34,324 

2.291 

24,621 

21,962 

9,829 

22,893 

22,710 

8.088 

28.916 

35,251 

15.567 

43,266 

23,240 

20,008 

43,853 

19,513 

28,600 

49,311 

32,758 

15,595 

41,872 

41,776 

12,933 

44.092 

42,140 

15,298 

43.881 

38,799 

4,803 

34,374 

51,133 

7.759 

37.748 

ht^%. 


1.228 

1,062 

978 

438 

624 

603 

■  713 

1,408 

2,799 

7.680 

4,424 

2,386 

4,016 

2.820 

1.160 

5,878 


•VB' 
ITAWCBI 


60,124 
40,611 
7.929 
5,79Ç 
3.496 
5,118 
4.658 
4.289 
4,058 
7,325 
4,609 
7,028 
4,673 
25,796 
28,188 
6,557 
6,581 
8.013 


TOTAL. 


Wt. 

891,500 
671,000 
1.344,614 
1,591,070 
1,709.175 
1,308^81 
1.417327 
1,487.879 
1.581,068 
1.821,287 
1,766,566 
2,011,016 
1,934.464 
1,864,514 
2,052,250 
2,005,635 
2,162,483 
2,246,963 
2.214.627 
2,208,119 


4JlàSàm%ê^k*ê^^m9ml 
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Importation  9i  exportation 


i 
ANNÉES. 

ALCOOLS  PROVENANT 

TOTAL. 

UQUEURS. 

TOTAL 
•&i&mA&. 

L*ÀU.BMAGra. 

4U 

PAT». 

i85o : 

keet. 

15 

10 

21 

7 

3.S18 

38,569 

6,065 

]33,U5 

1,694 

M12 

39,893 

22.671 

9,149. 

12,588 

13,109 

15,260 

20,808 

16,816 

43,412 

82,525 

29,085 

27,679 

2,782 

8,276 

10,051 

5,473 

15,379 

35.36(2 

62,243 

102,211 

121,720 

122,863 

155,470 

44.537 

55,749 

48,911 

63,645 

33.152 

1.917 

145 

1Ù9 

136 

heet. 

110 
89 

121 

118 

14,834 

86,043 

80,600 

79,286 

2,346 

12,593 

21^505 

48,169 

17.t)90 

9.623 

21.445 

2,546 

.    2.315 

1.699 

1.847 

2.312 

1,303 

5.078 

1.438 

2.038 

2,109 

1.854 

1.020 

3.173 

8.436 

21.849 

1.352 

45,266 

27.248 

15.966 

7.125 

11,931 

27,291 

18.492 

3,208 

II 

II 

41 

5.430 

7^67 

12,857 

12,616 

46,480 

88,276 

90,981 

164,639 

34,812 

29,896 

37,252 

63,504 

39,745. 

42.452 

35,018 

'   "27,865 

41,298. 

31,020 

47,716 

44,910 

32.867 

52,840 

43,006 

36,932 

48,435 

55,901 

47.583 

56^24 

62.442 

74,214 

136,932 

68,307 

101,331 

104,476 

126,736 

142,858 

13/^,324 

158,925 

140,965 

127,514 

136,568 

Wt. 

5,555 

7,366 

12.999 

12,741 

65,132 

202,888 

177,646 

377,070 

38.852 

46,801 

88,650 

134,344 

65,984 

64,663 

,       69,572 

45,671. 

64,421 

49,535 

92,975 

129,747 

63,255 

85,597 

47,226 

47.246 

60.595 

.      65,228 

63,982 

9^,359 

133,121 

198,274 

260.004 

236,436 

284.049 

164,979 

189,610 

203,700 

225,260 

210.569 

146.090 

127.659 

136.717 

13l«5a5. 

keet. 

99 

103 

111 

158 

145 

198 

208 

228 

215 

213 

257 

266 

309 

295 

258 

388 

558 

578 

633 

673 

566 

585 

754 

809 

989 

1,205 

1,573 

1.514 

1.760 

1.871 

2.000 

2,483 

2,452 

2,623 

2,462 

2,424 

2,553 

1,944 

1.785 

1,654 

1,900 

bacL 

5,654 

7,469 

13,110 

12,899 

65,277 

203.086 

177.854 

377.298 

39,067 

47,014 

8S,907 

134,610 

66,293 

64.958 

69.830 

46.059 

64,979 

50,113 

•  93,608 

130.420 

63.821 

86,iœ! 

47.980 

48.t)55 

61,584 

64,433 

65,555 

96,d73 

134,881 

200,145 

262,004 

238.919 

286,501 

167,602 

192,075 

206,124 

227.813 

212,513 

147,875 

129,313 

138.617 

ifi5i 

i852 , 

i853... ....,•.. 

i854 •.. 

i855 

i856' , 

1857.. ..i 

1868 

i85q....; 

1860 ^ 

1861 

186» ,.. 

1863 

1864.....' 

i865 

i866........... 

1867 

.1868 

■869...., 

1870 

1871 

iS^2....J 

iS-yS 

187^ 

1875 

1876 

"877 ,.,-. 

1878 

«879 

1 880 

^i88i 

1882 

i883 

* i88â 

i885 

1886 

1887 

1888 >..-... 

1889 

1890 

l89i(ri«ttU.protii^ 
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des  alcools  depuis  1850. 

BXPORTATIOII  (cOmiËRCl  spécial). 


ANNÉES 


i85o 

i85i 

i85a 

1853.^...^..., 

1854 

1856 

i856 

1867 

1868 

X8B9 ;.... 

1860 

1861 

186a 

i863 ;.... 

186A i...'. 

i865 

1866 

1867 

1868 

1 869 

1870 

>87i..: 

187a 

1874 

1876 

187e 

1877 

1878 

1879 

1880 

1881 

188a 

i883 

i884 

1886 

1886 

1887. 

1888 

1889 

1890 

1891  (r*i«lt.proyi») 


ALCOOLS  k  0ESTINATION 


I.'U.LBM10MI. 


3,948 

9,258 

11.087 

34W 
1,838 
2,200 
3,353 
2,864 
2,959 
4,855 
2,560 
3,082 
3.159 
4*168 
7,403 
5,345 
9.154 
6,129 
8,914 
7,043 
5,777 
15,213 
67,805 


ia»869 
17,084 
22.508 
14,137 
11.332 
13,614 
13»000 
16,141 
10,891 
12,060 
17,911 
11,230 
14,468 
12.338 
11,209 


d* 

L'A)ICI.BTSBftl. 


kMt. 


89,176 

90.852 

1241,192 

136,030 

«9,664 

50,496 

83^234 

83,030 

47,385 

133,468 

71.260 

77;476 

85,879 

1^^715 

148^738 

101,632 

18(1,555 

155,223 

14M85 

135,294 

252,602 

198,381 

167,641 

130,453 

143,326 

172,551 

298,073 

133,580 

143,777 

183,247 

127,604 

105,028 

91,633 

100,228 

101,840 

108,580 

113.219 

100.325 

103,531 

107,023 

11M72 

116,205 


]»*AVttB« 
PlTt. 


beet. 


190,947 
279,020 
203,804 
130,660 
67,364 
107.172 
110,947 
84,254 
170,823 
174,7^2 
99.538 
83,680 
94,8819 
U5.076 
97,302 
120,150 
173,368 
135,980 
138*914 
141,943 
209,591 
202,445 
355.051 
3S44â& 
232,819 
256,141 
183,829 
126,748 
147.651 
143,864 
143,210 
164,768 
140,019 
154,659 
141.029 
149,395 
149,843 
151,941 
149,646 
175^34 
201,360 
206,809 


TOTAL. 

UQDBUI». 

iMCi. 

heet. 

284,071" 

4,312 

379,130 

6.114 

339,883 

5,375 

270,040 

5.793 

158,866 

6,077 

159,866 

9,008 

197,534 

9,253 

170,148 

10,055 

221.167 

10.923 

313.103 

11.851 

173,358 

11,855 

164,238 

11.664 

183.927 

11,464 

294.199 

14,262 

253,443 

14,378 

247,127 

15,918 

363,077 

18,492 

297,331 

16,013 

292,813 

16.154 

284,280 

20,925 

467,970 

17,283 

416,039 

20,409 

590,497 

25.613 

534^132. 

25402 

390,014 

23.315 

445,776 

30.131 

504,410 

22,648 

274,465 

26.045 

302,760 

24,073 

340,725 

24;805 

283,814 

23,281 

285.937 

29,035 

242,543 

25,888 

266,947 

29,947 

260,780 

33.542 

269.205 

6.134 

277,530 

28^527 

264.604 

21,346 

264.386 

19,167 

282.657 

20.570 

315.732 

19,820 

323,014 

22,097 

;roTAL 

I 

oiiéiAL. 


hect. 


288,383 

365,244 

345,258 

275,833 

164,943- 

168,876 

206,787 

180,203 

232,090 

324,954 

185,213 

175.902 

195,391 

236,411 

267,821 

243,045 

381,569 

313,344 

308,967 

305,205 

485,253 

436,448 

616.110 

559.234 

413,329 

475,907 

527,058 

300,510 

326,833 

360,530 

307,095 

314.972 

268,431 

296,894 

294,322 

295,339 

306,057 

285,950 

283,553 

303,227 

335,552 

345,111 


^^9 
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Emploi  de  Fakool  en  1890. 


BUl- 

mcu. 


Fakrieation  indigèn*. 


IFakrieation 
laporUUoB 


Qaaatit^  MBauM  «a  droit  g«nir«l  d«  eoi 
.  MoÛMt  à  la  diMtwAtioa. 
.  convertie*  «a  vÎBaigrM 


^^^méBmwm 


,  dieUr^M  pour  U  viaag«k  • * ' 

_  MNUoma^t  •■  fruiehiM  ckm  !«•  ii^llMn  d«  «»«(4tal*.)» 
I  exportiet ..••••••*. 

Pfehwfii  pMV  fr«u  d«  rqvit,  p«tU«,  Mcidcnl»,  «te 

IMclurgM  pour  d^it  d«  nnûtmtm  o«  dfafct»!  d«  radificalMa 

QiMntit^  «■  cou*  d«  tnmsport ,  «à  transit ,  «te. ,  4  U  £■  da  ranaia. . . 

.    .  Oifràiwjç^. t....... ..,^.. ;.,... 


2.ÎU,527 
138.617 

1,M2,808 
10M4S 


8.110 
1(^778 

13,321 
18.543 
18,726 


2.309,010 


4M34(iJ 


(l)  Cette  diiréraace  peut  t'eipliqaar  par  la»  varialiona  dans  las  stocks  a«  eomowaeemeot  et  4  la  fia  deTama^. 


Taulmamj  VI.        Subdiviâion  des  quantiUi  soumUes  aa  droit  général 
—  de  coMommation  en  1890. 


et  TÎHai 


de  4«ooo 
âmes. 


keat. 


VILLES 

à 

lO.OOO 

âinas. 


VILLB» 

OB  10,000 


aa-daa*«. 


heet. 


TOTAL. 


OfiSERVATIOM& 


DiUlaaU  de  b#isaoM. .  • 
Sùaplss  eoasoi«BiBto«rs  « 
Pafîa 


niPAmiuHi  PAR  cATifioan  db^  coksoiiiiatbubs. 

848.584  [    LS264U  (      (>>  Ce  eliiffra  4e  187.1a  kee> 

(1) 
187,143 


Total.  . 


842,^19 
100  JM 


042.603 


137,368 
17^625 


154,088 


40.28ft 
160,451 


565.317 


160,451 


1.662«8Q8 


tditres  myréseate  la 
(ioa  dee  suaplea  particalian^ 
s'spproTÎslonaeat  Aiieilswwt 
ea  gros.  La  coasoMMstiea  4aa 


simples  partiaaiîeta  ^ai 
4  U  boBteille  (  TeataB  4 
fer)  ifara  daas  la  eosuosnassÉJ 


fû  to  ebes  les  d^taaU  ot  H  a'esl 


aea  peaaiUe  de  la  eoaaaiire  ai 


RiPARTCnOlf  PAR  NATUM  DE   U<^M8.    (^COOi  {MIT.] 


Baprils      I    ^ 


Saas4e->i#j 


lamt^  etc.  (    en 

(    eneircles 
(    eakmteil 


BIttor 

•asti 

Bilter 
Boa  sucré 


WatetUes. 

eertles.  .. 
ea  boBteîfles, 

eeieles. ... 

boatetUes. 

eircles.  .. 

kmteUlee. 

easdes. . . . 
ea  boateilles. 


beet. 

144,128 
26,89l 

^,03M00 

50.446 

100,672 

20.858. 

4,788 

3k3W 

It^'MO 

84M 


Absiatbse 


1: 


SimllsIrM 
d'abtltttbtf 

Geaièvre , 

Liqaeara  ea  cefelea  et  «a  boateilles. . . 
Frasls  k  Teea-de^via  ea   cercles  et  ea 

boBteiHes  . .  • 

E«as.do.M»iear(*)«^paffiiBeneadiTanee. 

TotAK  wimààkL 


koeft. 
70wà38 
21418 
ll<a88 
«W 
41,582 
81««W 

tan 


<>>  Ce  ebiflr4  repréeeate  les  amê 
eatrepwkeire* ,  e*est4>4ire  pat  les 


P*» 
de  eoansitre  1^  qaantitéa  d'aldool 


aantilés  d'aletol  iiwpliijfii  k  la  fabeiMtloB  dee  eaBs  de  aeatear  par  l«a  Csbcisairte  I 
es  fabrieeats  «ai  aat  •■.compte  ««ea  hi  Régie.  L'Admiaistratioa  a^  mm  la»  mmfmê  I 
1  mises  ea  ctawe  par  les  fabrieeats  libres  opérant  avec  des  ^liritaeax  nbéri»  d'iaapftia.  I 
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QaantUéf  imposées  par  déparêemênt  et  par  habitant 
en  1890. 


DEPARTEMENTS. 


Ain 

Aisne 

Allier 

Alpes  (Basses-).. 
Alpes  (Hantes-) 
Alpes^Maritimcs. . 


Ardennes 

Ariè^ 

Aube. 

Aude 

Aveyron 

BoiKhes-du-Ebdoe. . . 

Calvados 

Cantal 

Charente 

Charente-Inférienre.. 

Cher 

Corrèie 

Côte^lX)r. 

G6tes-dn.Nord 

Creuse 

Dordogne. 

DouU 

Drame 

Eure. 

Enre-et-Loir 

Finistère 

Gard 

Garonne  (Haute-). . 

Gers 

Gironde 

Hérault 

Ille-et-Vilaine 

Indre 

Indre-et-Loire 

Isère 

Jura 

Landes 

Loir^-Cber 

Loire 


POPU- 


LATION. 


364,408 
555,035 
434.583 
139,454 
133,934 
338,057 
375,473 
333,759 
337.619 
3^7,374 
333,080 
415,836 
604,867 
437*367 
341,743 
366,408 
463,803 
355,940 
336,404 
381.574 
638,356 
384,043 
493,305 
3101,063 
314415 
35M30 
383,719 
707.83a 
417,099 
481,160 
374391 
775vt45 
430/)44 
6dl,584 
396.147 
340,031 
581480 
301,393 
303.366 
379.314 
60^,384 


NOBIBRE 

de 

BonLMoms 

d«  en». 


13,740 
3,591 
1,983 
9,540 
335 
585 
3,161 
6,030 

33,534 

.    300 

000 

885 

14,531 

ir 

1,543 

3/)63 

3,199 

301 

31,051 

3 

1,074 
3,631 
4,794 
14,104 
3,085 

n 

877 

190 
3.«4« 

639 
1,306 

409 

M70 

4467 

13«606 

4,680 

143 
8.846 
3,770 


QUAN- 
TITÉS 

D'A&COOl 

•ouflkitei 

h 
l'inpôi. 


kMlol, 


6.753 

46,430 

9,844 

3,037 

3,376 

6419 

8481 

16,444 

3,969 

11.383 

5,731 

6,043 

38.013 

♦3,790 

4,177 

6,659 

8,875 

7,71& 

4,643 

13,410 

38438 

4,534 

8477 

10431 

8,808 

33,438 

31.153 

41,463 

13,389 

9,384 

3487 

37,966 

31,085 

364^ 

7,309 

7496 

1&,030 

10.687 

3,860 

7.807 

10430 


QUOTITÉ 


psr 

■ABltAHT. 


litffM. 


86 
,35 
33 
,34 
.16 
.74 
.30 
.90 
.34 
.38 
.73 
,45 
46 
,78 
73 
,83 
94 
30 
,40 
36 
33 
.60 
,80 
43 
,87 
,03 
43 
,86 
30 
.95 
,81 
,77 
.38 
.69 
,48 
.34 
.60 
.84 
.46 
.54 
.38 


OBSERVATIONS. 


Le*  moyennes  coostetéee 
en  1891  figmrcot,  ^  càii 
an  prodnit  ile  IMmpdt. 
ëaiM  Ice  UUeevs  {ttMi4» 


Un  BMlUtin  d«  «MrsiAfa. 


Digitized  by 


Google 


TabLBAO  VII.  (Snito  «t  fin.) 


—  712  — 


DÉPARTEMENTS. 


Loire  (Hante-) 

Lonre-Infërienre * . . . . 

Loiret. 

Lot , :.... 

I^t-et-Garonne 

Lozère 

MaÎDe-et-Loire 

Manche 

Marne 

Marne  (Haute-) 

Mayenne 

Menrtbe-etrMoMdie 

Meose 

Morbihan 

Nièvre 

Nord 

Oise 

Orne 

Pas-de-Calais 

Puy-de-Dôme 

Pyrénées  (Basses-) 

Pyrénées  (Hantes-) 

Pyrénées-Orientales 

Territ.  de  Bdfort 

RhAne 

Saône  (Hante-) 

Saône^t-Loire ; 

Sarthe 

Savoie 

Savoie  (Haute-) 

Seine 

Seine-Inférienre. 

Seine-et-Marne. \ 

Seine-etpOise 

Sèvres  (Deux-) 

Sooune.  .>.•.•...•>« 

Tarn 

Tam-et-Garonne 

Var 

Vandnse 

Vendée 

Vienne 

Vienne  (  Haute-) 

Vosges 

Yonne 

TOTADX 


POPU- 


LATION. 


320,063 
649.884 
374,875 
271,514 
307,437 
141,264 
527,680 
520,865 
429,404 
247,781 
340,063 
431,693 
291,971 
535.256 
347,645 

1,670,184 
403,146 
367,248 
853,526 
570,964 
432,999 
234,825 
211,187 
79,758 
772,912 
290,954 
625,885 
436,111 
267,428 
275,018 

2,961,089 
833,386 
355,136 
618,089 
353,766 
548,982 
358,757 
214,046 
283,689 
241,787 
434,808 
342,785 
363,182 
413,707 
355,364 


37,940,402 


NOMBRE 
d« 

BOOULLnBS 

de  en. 


4,696 
1,077 
4,510 
621 
1.262 

10,312 
5,974 
23,275 
23,030 
16,339 
29,555 
26,807 
2.000 
13,039 

9,815 
24,220 

2,077 


2,685 

1 

1,218 

29,230 

10,900 

14,173 

12,451 

12,269 

915 

9,589 

9.118 

7,086 

359 

» 

500 

1,145 

4,524 

314 

50 

4,375 

5.280 

22,104 

66,421 


581,795 


QUAN- 
TITÉS 


l'io^. 


hMioL 

6,560 

25,274 

13,217 

4,010 

4,634 

1,626 

19,307 

40.716 

27,909 

8,662 

21,835 

16,325 

12,361 

22,294 

7,499 

74,682 

35.529 

22.417 

60,400 

10,949 

7,548 

3,269 

6,159 

3,648 

32,674 

9,268 

13,419 

23,848 

4,155 

2,750 

215,133 

111,605 

2I4904 

43,259 

7,431 

54,370 

6,854 

3,603 

10,458 

6,594 

7,700 

8,046 

7,411 

18.961 

7,386 


1,662,808 


QUOTITÉ 
aoysaa* 

pr 

■ABIT AIT. 


litTM. 

2.05 
3,92 
3-60 
1.48 
1.55  ■ 
1.15 
3.65 
8.10 
6.50 
3.49 
6.42 
3.77 
4.25 
4.16 
2.15 
4.47 
8.81 
6.11 
7.08 
1.92 
1.75 
1.35 
2.91 
4.57 
4.22 
3.19 
2.15 
5.47 
1.60 
1.00 
7.26 
13.30 
6.16 
6.99 
2.11 
9.90 
1.91 
1.73 
3.68 
4.03 
1.78 
2.34 
2.04 
4.57 
2.07 


4.38 


OBSERVATIONS. 


Lw  œoy  eaoM  eoBsUtéet 
en  1891  figarent,  4  edté 
du  produit  de  Tûapôt, 
dene  le*  tibleaax  toerm 
niff»L  Z6&.  «k  jialveales 
dv  BulUtin  de  nuniS^s. 
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^  Subdivision  dês  (puuUiléâ  d!  alcool  soumisu  aa  droit 

de  dénataraiion  depuis  1881, 


DÉSIGNATION 
>9A  raoooni. 

QUANTITES  TOTALES  aOUllISEft  À  LA  D^NATURATION               II 
raROAiT  LIS  aiirIbs                                                         II 

18KI. 

i88î. 

i883. 

i88i. 

i885. 

1886. 

1887. 

1888. 

1889. 

i8so. 

boet. 

ktel. 

hetu 

ke«i. 

li«et. 

Iiael. 

iMet. 

luct. 

beeU 

h«et. 

Vernis 

13,033 

10,900 

10.837 

10,272 

10.065 

10.209 

9,815 

9.782 

9,619 

12.470 

AlcooU  blancs  d'é- 
clajrciflsage .... 

4.058 

6.026 

6.026 

6;591 

7.865 

10.18Î 

9,(»8 

9.047 

8,6S3 

7.870 

Matières    liDctoria- 
les,  chapellerie. 

711 

530 

450 

469 

489 

378 

327 

307 

747 

432 

/  rédairage.. 
Gaio-l 

^       Icchauffage. 

041 

6,881 

1,409 
7.409 

1,(^5 
9.055 

1.484 

14.180 

1.917 
16.754 

1,882 
19,628 

1.949 

24,604 

•2.332 
27.466 

2.613 
31,767 

4,114 
37.316 

Iniecticîdef 

1 

1 

5 

2 

1 

2 

6 

14 

4 

9 

Éifccr 

3.649 
9 

4.730 

1 

4.731 
2 

3.858 
2 

4.293 
3 

6,798 
4 

29.851 
2 

48.675 
2 

45.769 
34 

36.961 
3 

Aia^hydes 

Fulminates ,      alca- 
loïdes  

867 
2  278 

1.107 
3.728 

1.364 
5,666 

1.555 
5.390 

1.782 
6.116 

2.103 
8,011 

2,491 
6,667 

2,380 
7.058 

2.345 
6,709 

3.3*50 
7,317 

Usages  divers 

Totaux 

31.428 

35,8'il 

39,601 

43.803 

49.285 

50.196 

85.400 

107.063 

108.240 

lO^t.S^ 

DULL.  DB  STAT. 


/i7 
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DiREcnoN  céiréRAtB  de$  coNTiuBtmotts  raoïRBcns. 

LES  DÉBITS  DE  BOISSONS. 

Les  débits  de  boissons  figurent  dans  la  statistique  générale  que  nons  alkms 
placer  sous  les  yeux  de  nos  leeteurs  (page  Jib),  Mais  ils  méritent,  à  bien 
dés  points  de  vue,  un  examen  spécial.  Le  tableau  ci^dessoas  montre  comment 
le  nombre  de  ces  établissements  a  vivrié  d^annéc  en  aimée,  depuis  1869. 
L'augmentation  depuis  1880,  date  de  l'abrogation  du  décret  du  29  décembre 
i85i  qui  eicigeait  pour  Ji'ou vertu re  des  cabarets  Tautorisation  préfectorale  tO, 
est  de  plus  de  56,ooo  (près  de  16  p.  0/0). 

Nombre  des  débitants  en  France  [Paris  non  compris). 

I    sas 


ANNÉES. 

(3l    DBCBMBRB.) 


1869. 
1873. 
1874. 
1875. 
1876. 
1877. 
1878. 
1879. 

i88q. 
1881. 
1883. 
188S. 
iS84. 
i889. 
i88â. 
i88y. 
1888. 
1889. 
1890. 


DEBITANTS 

ArrHATfCHtS 

(les 


122,239 
119,715 
U3,305 
U],59! 
140,'i44 
138,086 
1^0,915 
138,276 
142,735 
153,006 
159,107 
160.589 
172,261 
181,208 
185.400 
188,517 
102,35s 
198,900 
204,761 


DEBITANTS 

SOtMIS 

•■X  oaerdeefl. 


243,636 
228,884 
229.675 
201,031 
206,154 
205,053 
209,782 
216.576 
214,128 
214,817 
213,480 
210,925 
214,594 
2U,405 
21  $,621 
216,315 
21M^3 
211,169 
20è,380 


NOMBRE 

TOTAL 

dei 

IffBITAKTt. 


365,875  <•' 

548,599 

342,980 

342,622 

346,598 

343,139 

350,607 

354,852 

356,863 

367,823 

372,587 

377,514 

386,855 

395,703 

401.021 

404,832 

408.751 

410,069 

413,141 


OBSERVATIONS. 


('>  Dëdacdoii 
fiôtederAlnce- 
Lorraîne. 


Ou  voit  que  le  mouvement  est  tout  autre  pour  les  débitants  afTrarichis  de 
Texercice  que  pour  les  débitants  exercés,  ce  qui  s'explique  par  Textensiondu 
régime  de  Tabonncmeot  et  Taccroissement  de»  villes  rédimées. 

A  Paris,  on  évalue  à  2^,000  environ  le  nombre  des  débits,  ce  qui  en  porte- 
rait le  nombre  total  à  j^lus  de  44o,ooo,  soit  en  moyenne  1  débit  pour 
87  habitants. 

La  multiplication  des  débits  depuis  1880  a  d*ailleurs  été  plus  rapide  dans 
certains  départements  que  dans  d'autres  (38.2  p.  0/0  dans  la  Seine,  Paris 
excepté,  i.4p.  0/0  dans  la  Nièvre). 
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DIRECTION    GENERALE    DES    GONTtOBUTlONS    INDIRECTES. 


STATISTIQUE 

DES  FABRIQUES,  ENTREPÔTS,  MAGASINS  DE  VENTE  EN  GROS 
ET  MAGASINS  DE  VENTÉ  EN  DÉTAIL. 

SOUMIS  AUX  BURaCES  DES    AGENTS   DES  CONTRIBUTIOIfS   INDIRECTES. 

Comme  suite  à  nos  publications  antérieures  ^^\  nous  insérons  ci-après  trois 
labieani  préiettlaitt  : 

Le  premier,  le  nombre  des  étabHisémefits  de  toutes  sorteâ  soumis  à 
Texerdce  on  k  la  surveillance  du  Service  des  contributions  indirectes  pour 
Tensemblede  la  Frànoe  et  pour  les  années  1869, 1874^  1879,  i884t  1887, 
à  1890; 

Les  deux  autres f  les  mêmes  renseignements  par  département,  pour 
Tannée  1890. 

Au  3i  décembre  1890,  Ic  nombre  de*  fabricants,  entrcpositaires,  négo- 
ciants en  gros  et  en  détail  placés  sou*  Tâction  de  TAdminislration  des 
contributioi^s  indirectes  s'élevait  au  chiflfre  de  556,il6,  soit  une  augmen- 
tation de  4,^2  pai*  rapport  k  celui  de  188g  (651,464)  et  de  69,220  com- 
parativement à  eeluî  de  1879  (486,896). 

Tous  Ces  redevables  ne  sont  pas,  au  point  de  vue  de  k  surveillance,  dans 
les  mêmes  conditions.  Ceux  qui  acauittent  les  droits  soit  par  abonnement , 
soit  au  moment  même  de  la  réception  des  objets  imposables  «  et  ceux  dont 
les  opérations  portent  exclusivement  sur  des  marchandises  libérées  d'impôt 
n'ont  pas ,  à  proprement  parier,  à  subir  l'exercice;  le  Service  n'intervient 
chez  eux  que  par  mesure  d'ordre  et  sans  aucune  périodicité.  Ces  redevables 
sont; 

I*  Les  débitants  de  boîssons  abonnés  pour  la  vente  des  vins,  cidres,  poi- 
rés (art.  70  et  71  delà  loi  du  28  avril  1816), cl 63,685 

2**  Les  débitants  ne  vendant  que  de  Talcool  et  qui  se  sont  re- 
dîmes des  exercices  par  le  payement  des  droits  de  consommation   , 
à  l'arrivée,  ci 49*786 

3^  Les  débitants  de  boissons  établis  dans  les  villes  sujettes  au 
régime  de  la  taxe  unique  (lois  des  21  avril  i832,  25  juin  i84i 
et  9  juin  1875  ) ,  cî 91 ,290 


^^^  Voir  les  Bulletins  de  juillet  1891,  page  i3;  mai  i890,pgc5a5;  mai  1889,  page  493 
et  décembre  1886,  page  698. 


47. 
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4*  Les  fabricants  et  marchands  d'orfèvrerie  ,de  bijouterie  et 
d'horlogerie  qui  ne  sont  visités  qu'accidentellement  et  avec  l'as- 
sistance d'un  officier  de  police,  ci i6,437 

5"*  Les  débitants  de  cartes  chez  lesquels  les  exercices  n'ont  rien 
de  suivi,  ci i5,o42 

6"*  Les  débitants  de  tabacs  qui  sont  moins  des  redevables  que 
des  agents  délégués  par  l'État  pour  la  vente  des  produits  du  mo- 
nopole, ci. , 44t5i7 

7**  Les  débitants  de  poudres  à  feu  qui  sont  dans  une  situation 
identique,  ci ii,3i4 

Total 292,071 


la  différence,  soit  264,o45,  représente  le  nombre  des  étoJbhssements  dans 
lesquels  l'exercice  est  réellement  appliqué. 

Les  tableaux  I  et  II  indiquent  en  outre,  pour  mémoire,  le  nombre  ap- 
proximatif des  propriétaires  récoltants  devîn,  de  cidre  et  celui  des  bouilleurs 
de  cru. 

On  sait  que  les  agents  des  contributions  indirectes  ne  peuvent  inter- 
venir que  vis-à-vis  des  propriétaires  récoltants  établis  dans  les  villes  sujettes 
au  droit  d'entrée  ou  à  la  taxe  unique  et  non  placées  sous  le  régime  de 
l'aboupement,  et  chez  ceux  des  bouilleurs  de  cru  qui,  ayant  fait  trans- 
porter dans  des  caves  on  des  magasins  sv'parés  de  la  brûlerie  les  pr^uits 
provenant  de  la  distillation  des  vins,  marcs,  cidres,  poirés,  lies»  cerises  ou 
prunes  de  leur  récolte,  ont  réclamé  le  crédit  du  droit  général  d^  con- 
sommation dans  les  conditions  prévues  par  l'article  90  de  la  loi  du 
28  avril  1816. 

Voici  quelques  explications  sur  les  changements  survenus  en  1890  dans 
l'eiTectif  des  professions  les  plus  importantes. 

DEBITANTS    DE    BOISSONS. 

Le  nombre  total  des  débitants  de  boissons  n'a  pas  sensiblement  varié 
en  1890;  il  accuse  néanmoins,  par  rapport  à  1889,  une  augmentation  de 
3,072  qui  porte  exclusivement  sur  les  débitants  affranchis  des  exercices, 
dont  le  nombre  s'est  accru  de' 5, 861,  tandis  que  celui  des  débitants  exercés 
a  diminué  de  2,789. 

La  tendance  déjà  signalée  de  la  part  des  débitants  des  campagnes  et  des 
villes  non  rédimées  à  se  radheler  de  l'exercice,  soit  par  l'abonnement,  soit 
par  le  payement,  à  l'arrivée  des  spiritueux,  du  droit  général  de  consomma- 
tion,  continue  de  s'accentuer;  les  redevables  et  le  Trésor  y  trouvent  un 
avantage  :  celui-ci  dans  l'encaissement  immédiat  de  droits  dont  la  perception 
pouri  ait  rester  suspendue  durant  un  temps  assez  long,  ceux-là  dans  une  pins 
grande  liberté  pour  l'exploitation  de  leur  commerce. 
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MAliCliAlliM    RM    fiaOft   Sfi    BOUSdMS* 

DimiDution  de  4^3  redevables  de  cette  catégorie.  On  en  comptait  3  7,354 
à  la  fin  de  i8go. 

ni&TllXATSIIBS   IT    BOII1LLKIIB&  AS  PAOF&SSIÛH. 

On  compte,  en  1890,  3,576  distillateurs  et  bouilleurs  de  profession,  au 
lieu  de  2,876  en  1889. 

L'augmentation  (700)  porte  sur  les  simples  bouilleurs,  c'est-à-dire  sur  les 
industriels  qui,  au  momçnt  de  la  récolte,  lèvent  une  licence  pour  avoir  le 
droit  de  brûler  une  quantité  plus  ou  moins  forte  de  via,  de  cidre,  de  lies 
ou  de  marcs  d'achat. 

FABRICANTS  ET  PRÉPARATEIJRS  D'ALCOOL  DÉNATURE. 

Augmentation  de  i85  industrieb  en  rapport  avec  le  dévdoppement  de  la 
fabrication  des  vernis  et  des  gazogènes  pour  Téclairage,   fabrication  à  la-* 
quelle  il  a  été  employé  respectivement  2,85 1  hectolitres  et  5,5 iig  hecto- 
litres d'alcool  de  plus  qu'en  1889. 

FABRICANTS    DE    SUCRE    ET    DE    GLUCOSE. 

Le  nombre  de  ces  industriels  qui  était  tombé  de  di  t  en  1^88  à  Ao5  en 
1889,  remonte  à  4i5  en  1890. 

L'augmentation  porte  sur  les  fabriques-distilleries  et  les  fabriques  de 
glucose. 

CHEMINS    DE    FER    ET    VOITURES   PUBLIQUES. 

Le  nombre  des  entreprises  de  chemins  de  fer  est  descendu  de  84  à  83. 

Les  entreprises  de  voitures  publiques  en  service  régulier  sont  demeurées 
h  peu  près  stationnaires;  celles  en  service  d'occasion  ou  assimilées  à  ce  ser- 
vice en  raison  de  leur  trajet  restreint  ont  progressé  de  1 5,2 1 4  en  1889  à 
i5,4oi  en  1890. 

DÉBITANTS    DE    TABACS. 

Pour  répondre  aux  besoins  de  la  consommation  et  développer  autant  que 
possible  la  vente  des  produits  du  monopole,  l'Administration  autorise,  chaque 
année,  la  création  d'un  certain  nombre  de  débits  de  tabacs.  En  1890,  le 
chiffre  de  ces  créations  a  été  de  4o  et  le  nombre  des  débits  s'est  ainsi 
trouvé  porté  de  44,477  à  44,5^7. 

Suivent  le&  trois  tableaux  annoncés  : 
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1.  -  ÉTABLISSEMENTS  SODMIS  AUX  EXERQCES 


DÉSIGNATION   DBS   PROFESSIONS  ET  DES  INDUSTRIES. 


Débitants  abonnes  pour  la  vente  des  tina  et  des  cidres  . 

Débitants  redîmes  ne  vendant  qae  de  l'alcool 

Débitants  établis  daps  les  vill^  à  ta^cc  «uûipe.. 


Boissons. 


Total  des  débitants  afirancbls  des  exercices. . 
CMbîtâptsi 


Total  des  débitants  de  toutes  sortes  (ceux  de  Paris  exceptés]. 

G<Jportears  de  boissons 

Marchands  en  gros 

Fabricants  de  vins  de  raisins  secs 

Brasseurs , 

Distillateurs  et  bouilleurs  de  profeasion 


NomiiB  d'assujettis  en  matière  de  boissons. 


Pour  mémoire 

et 
par  évaluation. 


Propriétaires  recollants  de  vins . . 
Propriétaires  récoltant»  de  cidres . 
BouiUears  de  cra 


Alcool  D^HAToai. 
Sels 


Sucres  ET  GLUCOSES 

Salpétabs 

GBiconÉB 


Papiers. 


UdILES  MIN^nXLKA. 

BviLis 

NON  MlléBALiSk 

Savons ...,,..,. 

Vinaigres 

IT 

acide  acetique. 
Acide  st^arique, 
bougies  et  cierges. 

Chemins  de  fer, 
voitures  publiques 

DB  terre  et  D'EAU. 

Dtnamitb 

bt  nitrooltcebinb. 

Garantie 

des  ouvrages 

D*OR  ET  D'argent. 

Gartes  à  jouer.... 


Fabricants  et  préparateurs , 

Fabricants • < , «. 

Fabricants • ^ 

RaflBneurs 

Fabricants.  ^ , 

Fabricants. 

Fabricants 

Entiepositaires ...,., ^ 

Imprimears  de  journaux 

Fabricants  et  entrepositaires 

Fabricants 

Entrepositaires. . ., «........«..,...*.*....«....',.. 

Fabricants  et  entrepositaires 

Fabricants. 

Marcbends  en  gros 

Préparateurs  de  conserves 

Fabricants. '. . 

Entrepositaires 

Cbenuns  de  fer 

Entrepreneurs  de  voitures  publiques  faisant  an  service  régulier. . . . , 
Entrepreneurs  de  voilures  publiques  faisant  un  service- d*oeca8ion« . . . 

Fabricants. , , , 

Pépositaires ^ , 


Fabricants  d*orftvrerie,  de  bijouterie,  d'borlogerie. 
Marchands  d'orfèvrerie,  de  bijouterie,  dlioi^<^ric. 


Fabricants. . 
DébiUnts . . 


Débitants  de  tabacs 

Débitants  de  poudres  à  fbu.. 


Total  (non  compris  les  propriétaires  récoltants  ni  les  bouilleurs  de  isru). 


NOMBRE 

B^ilABUSSaHKITS 
•■  1869 

(a^vctioa  faîU 
d«8  paya  cède* 


55,228 
59.476 
27,535 


122,239 
243,636 


365,875 

181 

24.693 


2.861 
3,101 


396.711 


i,3ài,807 

800,000 

90,869 


60 

32 

548 


32 
5,223 
9,424 


15,662 


64 

15,062 

39,368 

8,642 


490,828 
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a  k  LASOnVEIUiANCIB  DES  A0«iT9  DE  U  RÉGIE  (1809-1890), 


■ 

nOMBRB  D'STÂBIilSSSMKNTSEIl 

1874. 

1870. 

1884. 

1887. 

1888. 

1889. 

1800. 

45.809 
37.795 
20,701 

39.441 
29,895 

56,418 
33,533 
83,^0 

57,173 
42.488 
88.856 

59,022 
43.971 

60,220 
46,850 

63,685 
49,786 
-.30.290. 

113.305 
229.675 

138.276 
216,576 

172,261 
214.594 

188^517 
216,315 

192.358 
916,393 

198.900 
211,169 

204,761 
208,380 

34S.980 

109 

24,108 

554353 

08 
24.895 

386,855 

19 

36.197 

404,833 
26.699 

408,751 

355 

20,980 

410.060 
209 

.27.777 

413,141 

216 

27,354 

124 

2.867 

.       .  3.576 

2.700 
9.372 

2.659 
9,540 

2.723 
2.129 

2.898 
1.968 

3.774 
5,066 

2.762 
2,876 

379.419 

385.044 

417,923 

436,355 

441.824 

443.693 

447.978 

bYs^'m" 

1,865,078 
857,332 
iii6,655 

i,8lû,555 
99t,539 
468,656 

1,724,675 

1,003,891 

519,453 

1,690,^76 

1,054,152 

566,986 

i,688J58 
999,045 
562,548 

1,694,608 

1,00^,195 

581,706 

107 
13 

568 

381 

22 

535 

598 

20 

492 

565 

22 

411 

580 

22 

411 

533 

22 

405 

708 

29 

41Ô  ^ 

21 

9 

5 
209 

5 

3 

3 

3 

3 

6|3 

533 
250 

529 
195 

G)l 

608  * 

18 

228 

1,899 

11 

63 

982 

10 

35 

834 

10 

34 

839 

10 

29 

566 

10 

96 

663 

467 

2.124 

126 

1.112 

135 

67 

3,062 

12.048 

2 

9 
3.387 

13,304 

39 

13,422 

41.616 

8.953 

533 

2.348 

114 

1,002 

57 

58 

493 

13,351 

2 

30 
2.249 

13.987 

29 

14,528 

43.280 

9,906 

402 

2,327 

31 

963 

48 

69 

527 

14.521 

2 

41 
2,240 

14,138 
21 
14,930 
43,886 
10.535 

366 

2,975 

112 

955 

47 

76 

526 

14.632 

8 

86 
2.287 

14,038 
1$ 
14,763 
44,189 
10.668 

370 

2.18^ 

98 

939 

53 

84 

598 

15,214 

3 

36 
3,385 

14.103 

21 

14.961 

44.477 
10.867 

450 

9,089 

90 

993 

51 

85 

536 

15,401 

3 

24 
3.216 

14,991 
17 
15.049 
44.517 
11,314 

î  •  •  • 

V.307" 

57*' 

M12 
8.875 

'ûViiy** 

$3 

14.552 

40.927 

8.713 

478.909 

486,896 

522,801 

543,005 

648.723 

551.484 

556,116 
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m 


DÉPARTEMENTS. 


Aio 

Aune c 

AUicr , 

Alpet(BMK»-) 

Alpes  (Hautet-)..*., 
Alpes-Maritimes*.  • .  < 
Ardèche 

ATCMttMS.  *••..».•< 

hjnihge 

AoU. 

A«de. 

Aveyrao 

BoQches-daRkâae. . 

Calradioa...« 

Gcnlol 

Charente. 

Cliareote-Infërieure. 

Cher 

Corrèxe. 

Côle-d'Or 

CôtesHda-Nord 

Creuse 

Dordogne. 

Doobs.  i.. .' 

Dr6me 

Eure 

Eure-et-Loir. 

Finistère. 

Gard , 

Garonne  (  Hante- }^. . 

Gers 

Gironde. 

Hérault. 

lUe-et-Vilaine 

Indre 

Indre-et-Loire. .  «  • . . 

Isère 

Jura 

Landes 

Loir-et-Cher , . 

Loire. » . . . 

Loire  (Haute-) 

Lpire-Inférieure.. . . . 

Loiret 

Lot 


NOMBRE  DE  DÉBITS  DE  BOISSONS 


atomes 

âuk» 

Arrasacns 

SOVIIIS 

a« 

ImvUIm 

d«» 

AMRns. 

veodaot 

& 
taxe 

MwrdcM. 

aux 

i*  l'dcool. 

•ai^«. 

(Col.4  4i.) 

«XOTOiMk 

s 

3 

h 

5 

e 

1,754 

461 

340 

3,461 

d91 

167 

1,318 

073 

3,058 

6^7 

1,793 

38« 

674 

3,853 

1,*257 

kS\ 

77 

If 

558 

630 

543 

17 

II- 

500 

353 

066 

15 

1,630 

3,317 

557 

3.63i 

666 

340 

3,538 

480 

SS 

1,193 

764 

1,989 

3,037 

383 

173 

II 

456 

1,195 

340 

317 

562 

1,119 

1,230 

211 

156 

707 

1,074 

1,351 

1,395 

)9l 

643 

3.329 

1,505 

1,399 

136 

4,348 

5,673 

369 

25 

049 

1.065 

1,739 

4.084 

803 

101 

351 

1,154 

1,143 

69 

315 

843 

1,137 

3,171 

75 

369 

904 

1.348 

3,454 

715 

550 

636 

1,901 

1,903 

395 

58 

336 

679 

1,943 

768 

176 

853 

1,797 

1,866 

15 

79 

369 

463 

6,390 

537 

133 

II 

660 

1,630 

479 

173 

615 

1,366 

3,148 

1.043 

131 

468 

1,641 

796 

1,577 

439 

661 

3,677 

705 

533 

564 

190 

1,386 

3,587 

59 

391 

310 

760 

3,037 

33 

13 

1.499 

1,534 

6,343 

1,338 

165 

1,039 

3,543 

1,197 

575 

658 

1,739 

3.963 

1,891 

123 

378 

„ 

400 

1,307 

1,368 

534 

3,661 

5,453 

3,357 

538 

14 

3,087 

3,639 

1,354 

15 

406 

1,456 

1,877 

7,039 

135 

601 

379 

1,105 

1,918 

346 

463 

933 

1,741 

3,084 

4.085 

631 

1,380 

5,986 

889 

639 

165 

II 

794 

1,343 

583 

383 

303 

1,168 

1.953 

79 

76 

377 

433 

3.090 

3,951 

660 

3,010 

6.631 

560 

1,404 

389 

380 

3,173 

443 

709 

338 

3,041 

3,078 

3,743 

86 

393 

699 

1,177 

3,594 

734 

230 

439 

1,393 

1,430 

3/153 

8,355 
4,109 
1,084 
913 
2,874 
4.018 
5,630 
1,651 
3,339 
2,435 
3,734 
0,043 
0,433 
3,397 
3,398 
3,803 
3,803 
3,633 
3,603 
0,853 
3,290 
4,414 
3,437 
3,383 
4,873 
3,797 
7,870 
3,739 
4,853 
1.707 
7.710 
3,883 
8,900 
3,023 
3,S35 
0,876 
3,037 
3,120 
3,533 
7,181 
3,010 
0,831 
3.771 
3,813 
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BRAS- 
SEURS. 


184 

12 

6 


5 
237 
3 
6 
5 
2 
6 
4 
6 
6 
8 
2 
8 

19 
6 
6 
6 

12 
II 
4 
3 

16 
6 

12 
l 

16 
5 
4 
4 
5 
6 

12 
1 
2 
7 
6 

H 

6 
4 


D18TIL. 


•i 

BODlfcLmiU 

pfoftwioa. 


5 

12 
II 
4 
3 

60 
3 

16 
1 
8 

17 
2 
5 

98 

II 

412 

368 


167 

3 

1 

1 

43 

15 

89 

19 

2 

5 

7 

36 

123 

75 

2 

3 

1 

II 

90 

3 

29 

12 

21 

5 

9 


NOMfilR 

TOTAL 


maiiira 

d« 
boiMoas.  ^ 

(Col. 
7  à  II.) 

i3 


3,303 
8,883 
4,453 
1,175 
994 
3,425 
4,191 
6,003 
1,737 
2,570 
2,783 
3,972 
6,930 
6.802 
2,523 
4,498 
4,901 
4,075 
2.835 
4,394 
7,047 
2,461 
4,641 
2,744 
3,589 
5,085 
4,063 
8,128 
4,399 
5,155 
1.933 
9.710 
4,957 
9.093 
3,193 
3,981 
7.264 
2,397 
3.337 
2,664 
7,768 
2,920 
7,084 
4,126 
2.885 


POUR  MÉMOIRE. 

fMnOÉTAlUS  âicoLTAm. 
(Ev.U.iion.) 


ViM. 

i4 


26,730 

8,266 

12,967 

10,849 

7.714 

15.224 

18,208 

3,784 

13.761 

29,077 

39,815 

15.492 

14,793 

II 

355 

19.440 

37,330 

23,867 

11,768 

32.968 

// 

12 

14,788 

9,838 

19,316 

1,368 

3,095 

20,507 
46,369 
59,186 
79,024 
55,559 
65 
22,290 
36,927 
39,699 
19,935 
10,577 
23.866 
18.134 
6.729 
21,502 
23,529 
21,221 


GiarM, 

poirés 

«i 

i5 


200 

28,244 

5,13$ 

II 

13 


16,848 

II 

8,154 

7,761 

645 

46,473 

•  -^7 

5 
II 
4 
7 

1 
5 
9 
l 

II 

48,188 

24.846 

9,460 

3,649 

II 

86 

II 

89,136 

6,631 

2,927 

3.925 


3,863 

996 

130 

22,520 

3,297 

2.487 


Bo«ill«WB 
dtcra. 


12,740 
3,591 
1.982 
9.540 
225 
585 
3.161 
6.020 

23.534 

300 

600 

885 

14.521 

II 

1.542 

2,052 

3.199 

201 

21.951 

2 

1,074 
2.631 
4.794 
14.104 
2.085 
II 

877 

190 
3.648 

639 
1.206 

409 

2.279 

4,467 

13,606 

4,680 

143 
8,846 
3,770 
4,696 
1,077 
4.510 

621 


DÉPARTEMENTS. 


«7 


A|n 

Aîtne 

AUier 

AlpM  (Bui»-) 

Alpes  (Hontes-) 

Aipe»>Morititnef. . . . 

Afâèdie 

Ardconet 

Ari^ 

Aube 

Aa<le 

Avejroo. 

Boacbeft-dii-Rb6ne. . 

Colvadof 

Cantal 

Charente 

Charentc-ln(<^ncufc . 

Cher 

Corrèzc 

Côte-<lX)r 

Côtea-dn-Nord 

Creuse 

Dordogne 

Doubs 

Dr6me 

Eure 

Eure-et-Loir 

Finistère 

Gaid 

Garonne  (Haute-). . 

Gers 

Gironde. 

Hérault 

lUe-et-Vflaîne 

Indre.. 

Indre-et-Loire 

Isère 

Jura. 

Landes 

Loir-et-Cher. 

Loire 

Loire  (Haute-) .  .. . 
Loire-Infcérieure. . . . 

Loiret 

Lot. 
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RÉl^ARTmON  PAR  DÉPÂRTËiflBmB 

Blf  ISM 

dApârtbicbmts.  ; 

î 

NOMBRE  DE  D|ÈBIT8  DB  BOia&or<S 

iCOLPOR. 
TEURS 

de 
•oisaom 

a 

AMlpfis. 

i 

aioiMBS 

ne 

vendant 

que 

d«  l'.kool. 

3 

BTlSLfS 

les  villes 

& 

l»xef 

aniipi^. 

k  \ 

Arr»A«0U8 

d«s 

Mtreic^. 

(Col..  Il  4.)^ 

5 

somn» 
aux' 

6 

T0T14    ■ 

des 

di^iUotS 

de  Imimom 

(Puis 

(C^et6) 
7 

î 

: 

Lot-el-Gavoane ^ . . . 

Lozère .............  4 .. . 

95 
674 
839 

14 
518 
354 
6 
662 
119 

62 

1.050 

203 

514 

20 

2,691 

1,148 

460 

406 

255 

2,609 

647 

2,480 

337 

1,050 

1,432 

1.598 

587 

820 

3,586 

129 

41 

412 

79 

998 

602 

200 

89 

59 

1,017 

749 

528 

31 

1,064 

704 

klO. 

109 

635 

310 

369 

50 

257 

17,126 

236 

652 

3,082 

L29 

339 

135 

190 

48 

511 

167 

411 

967 

,58 

8Q 

73 

901 

585 

363 

725 

407 

361 

326 

79 

77 

579 

438 

184 

637 

150 

l 

1,5|4 

■i» 

5Q4 

1.185 
434 
789 
308 
11,053 
434 
563 

3,186 
9^ 
886 
3/^ 
314 

6,2*) 

1,1  ^2 

930 

,    337 

II 

5,385 

5,m 
h^ 

808 
3^2 
1,516 
0l9 
380 
880 
381 

ié\ 

782 
429 
396 

1.014 

605 
3,426 
1.465 
2,462 

463 

r           1,205 

2.167 

922 

901 

1,655 

28.382 

1.184 

1.235 

6,248 

3.747 

2.363 

937 

910 

570 

9,370 

714 

4,003 

2,254 

1,445 

1,518 

7,036 

6,632 

1.834 

4,757 

1.206 

2.024 

1.452 

785 

1,963 

1,060 

779 

1,278 

1,005 

2,083 

1.295 

1.694 

410 

3,0129 

5,661 

1,848 

1.598 

4,468 

1,995 

2.084 

5.303 

1.570 

11.723 

3,529 

3,636 

12.280 

2.4*77 

2,222 

1,298 

954 

555 

6,785 

682 

2,434 

652 

1.060 

1.410, 

1,280 

1,2Ç5 

932 

3,341 

2.431 

7.405 

1.413 

1,267 

684 

667 

3.614 

2.210 

2,073 

.      2.107 

1.287 

2.708 
1.015 
6,455 
7,126 
4,310 
2,061 
5,673 
4,152 
3  006 
6  204 
3,205 

40.105 
4.713 
4.871 

18,528 
6,224 
4.575 
2.235 
1.864 
1.105 

16,155 
1,396 
6.437 
2.906 
2,495 
2.928 
8,316 
7,917 
2,766 
8,098 
3.637 
9.429 
2,865 
2.052 
2,647 
1.717 
4,393 
3,488 
3,078 
4,190 
2,582 

4< 

4 
3 

II 
it 
1$ 
2 

n 
1 
II 
II 
n 
u 
1 

5 

59 
II 

25 
II 
II 
4 

14 

1 

2 

7 

n 
u 
I 

2 

// 

11 

11 

2 

1 
II 

u 
u 
n 

1 

Maine-et-Loire « . , , 

MancLe  , j . , , 

Marne |., 

Marne  (Haute-).. .  ...^  .. 

Maycnue ,..♦.., 

Meurtbe-et-Moselle....... 

Meuse 

Morbihan ,..*... 

Nièvre 

Nord 

Oise, .........  ^ . , , 

Orne  ,..,.. .,.»... 

Pas-de-Calais 

Puy  de-Dôme 

Pyrénées  (Basses- J 

Pyrénées  (  Hautes-). . . .  ^ . . . 

Pyrénées-Orientales ....... 

Territoire  de  Bclfort ..».., 
Rhône -.   ... 

Saône  (Haute-) j... 

Saônc-et-Loire «... 

Sarthe ;... 

Savoie «... 

Savoie  (Haute-) i.,. 

Seine 1... 

Seine-Inférieure. 

Seine-et-Marne • .  • 

Seiue-et-Oise. .......;... 

Sèvres  (Deux-) * . , . 

Somme « . . , 

Tarn ; . , . 

Tarn-ct-Garonne 

Var ;.., 

Vanclnse  ..*••«*..•.(... 

Vendée ,... 

Vienne «•*• 

Vienne  (Haute-) 

Vosges 

Yonne  ...........v.^..* 

Total  oéiiéaAL. .  «. . . 

63,585 

49,786 

91.29P 

* 

204,761 

208,380 

413.141 

216 
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^5 


72 


10 


nh 


BRA 


8KURS. 


3 

5 

5 

3 

94 

10 

7 

42 

32 

5 

5 

1,118 

22 

II 

599 

4 

3 

1 

1 

6 

3 
9 
2 
3 
2 
32 
25 
4 
9 
5 
120 
8 
5 
1 
3 
6 
7 
8 
37 
8 


2,8Ô7 


DISTIL- 

lATBURS 

et 

BOOILLttM 

d« 

proffssiçD. 


10 

102 

35 

22 

35 

71 

193 

2Ô6 

6 

2 

92 

21 

98 

42 

90 


12 

2 

44 

142 

33 

46 

3 

8 

14 

59 

87 

116 

17 

0 


7 

2 

6 

70 

3 

26 

12 


3,576 


NOMBRE 

TOTAL 

d'assajettii 

tn 

matière 

de 

(Col. 

7»  .1.) 

i3 


2,899 
1,097 
6,781 
7,374 
«1,926 
2.272 
5,868 
4,582 
3,489 
6,346 
3,426 

42,040 
5,043 
5,158 

19,551 
6,613 
4,910 
2,521 
1,881 
1,182 

17,022 
1,687 
7,000 
3,104 
2,605 
3,013 

10,075 
8,7^i7 
3,185 
8.770 
3,947 
9.701 
3,080 
2,167 
2,988 
1,850 
4,559 
3,741 
3,447 
4,535 
2,812 


447,278 


POUR  MEMOIRE. 

VSOrKlBTAUlS   ftB«0I.T4>TS* 
(  ÉaalmalioD.  ) 


Vin.. 


31,816 

1,436 

27,827 

II 

24,626 

22,818 

73 

31,045 

26,545 

1,642 

20,026 

II 

1,237 


33,658 
16,306 
12,535 
20.903 
II 
25,639 
23,648 
37.028 
10,938 
19,502 
20,623 

2,007 

// 

18,652 

U,481 

7.761 

10,811 
37,290 
26.863 
17,558 
39,030 
23,454 
545 
17,606 
57,135 


1,594,608 


GidfM, 

poiré* 

•t 

kydroBeli. 

i5 


12,100 

78,672 

2.760 

43.385 

1,369 

48.170 

2.985 

4.773 

61,557 

54,884 

11.734 

10,546 

4,175 

2.320 

II 

335 

II 

3.349 

41.812 

3.202 

15.805 

42 

61.866 

17,646 

23.249 

4.791 

45,033 

1,432 

1,325 


1,284 

1,930 

13,783 

19,808 


1,007,195 


B«nilU«re 
de  era. 

i« 


1,262 


) 

II 

00 
45 
24 
14 
50 
75 
80 
S  04 
e   21 


581,795 


UM'MVTEIIKNT», 


«7 


Lot-et-Gtronne .  . .  • , 

Losère 

Maine-et-Loire  .... 

Maocbé 

Marne 

Marne  (  Haute-  )  . . . . 

Mayenne 

Meurthe-et-Moselle . 

Meuse 

Morbihan 

Nièvre 

Nord ^ 

Oise 

Orne 

Pas-de-Calaii 

Puy-de-DAmc 

Pyrénées  (Basses- j  . 
Pyrénées  (Hautes-)  • , 
Pyrénées-Orientales  . 
Territoire  de  Belfurt 

Rhône  

Saône  (Haute-) 

Saône-et-Loîrc ....    , 

Sarthe 

Savoie 

Savoie  (Haute-  )  . . . , 

Seine 

Scine-Iûféricurc  ... 
Seine-et-Marne  . . . . , 

Selne-ct-Oise 

Sèvres  (  Deux-  )...., 

Somme 

Tarn 

Tarn-et-Garonne  ... 

Var 

Vauclnse 

Vendée 

Vienne 

Vienne  (  Haute-)  .. . 

Vosges 

Yonne 


Total  oéM éral  . 
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Aode 

Aveyron 

Bonches-du-Rhône. . 

Calvado* 

Cantal 

Charente 

Charente-Inférieure . 

Cher 

Corrèxe 

Côle-d'Or 

Côteanla-Noid 

Crease 

Dordogne 

Doubs: 

Drame 

Eure 

Enre-et-Loir 

Finiatère 

Gard 

Garonne  (Haute-).. 

Gers 

Gironde 

Hëraolt 

lUe-et-Vilaine 

Indre 

Indre-et-Loire 

laèrc 

Jura 

Landes 

Loir-et-Cher« 

Loire 

Loire  (Hante-) 

Loire-lnfërieare.. . . 

Loiret 

Ut 


2,783 

// 

II 

1, 

„ 

II 

1 

II 

17 

II 

23 

3,972 

6 

II 

II 

II 

II 

1 

II 

6 

II 

9 

6,930 

II 

II 

II 

II 

II 

1 

II 

II 

5 

8i 

6^802 

II 

II 

II 

II 

II 

1 

II 

II 

2 

13 

2»523 

II 

II 

II 

II 

II 

1 

II 

II 

II 

10 

<i,498 

3 

II 

II 

II 

II 

1 

n 

II 

2 

69 

ft,909 

1 

II 

II 

II 

II 

1 

II 

kk 

22 

m 

(1.075 

3 

II 

l 

II 

II 

1 

II 

II 

10 

37 

2,835 

2 

II 

II 

II 

II 

1 

II 

17 

II 

II 

6,393 

13 

II 

1, 

II 

il 

1 

II 

14 

22 

25 

7.067 

II 

II 

3 

II 

II 

1 

II 

8 

II 

à 

2.661 

II 

II 

„ 

II 

II 

1 

II 

3 

II 

0 

4.661 

II 

II 

II 

II 

II 

1 

•1 

25 

6 

il 

2.766 

2 

6 

II 

II 

II 

1 

II 

II 

1 

13 

3,589 

20 

II 

II 

II 

II 

1 

II 

II 

7 

61 

5,085 

2 

II 

3 

II 

II 

1  . 

II 

II 

2 

13 

6.063 

II 

II 

3 

II 

II 

1 

II 

II 

II 

■; 

8,128 

2 

II 

II 

II 

II 

1 

II 

II 

1 

3 

6,399 

8 

,1 

1 

II 

II 

1 

II 

II 

6 

b9 

5,155 

6 

1 

II 

H 

n 

1 

II 

II 

6 

6k 

1.933 

// 

II 

II 

„ 

II 

1 

II 

6 

10 

\i 

9.710 

II 

II 

II 

3 

l 

1 

2 

152 

15 

71 

6.957 

0 

II 

1 

„ 

II 

1 

II 

II 

2 

36 

9.093 

5 

II 

II 

II 

II 

1 

II 

1 

1 

i 

3,193 

(/ 

II 

II 

II 

II 

1 

II 

II 

6 

'A 

3,981 

6 

II 

II 

II 

II 

1 

l 

5 

6 

32 

7,266 

10 

II 

II 

'  Il 

II 

1 

II 

II 

3 

37 

2,397 

6 

2 

II 

II 

II 

1 

II 

II 

II 

17 

3.337 

II 

II 

II 

„ 

II 

1 

II 

2 

2 

10 

2.666 

II 

II 

II 

II 

II 

1 

II 

II 

11 

" 

7,768 

59 

II 

1 

„ 

II 

1 

,1 

II 

6 

II 

2,910 

3 

II 

II 

II 

II 

1 

II 

II 

II 

i 

7,084 

7 

II 

1 

6 

/* 

1 

H- 

41 

97 

ik 

6,126 

3 

II 

II 

,/ 

// 

1 

II 

II 

66 

W 

2,885 

II 

II 

N 

II 

1/ 

1 

1 

II 

1 

II 

1 
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m.  -  RÉPARTITION  PAR  0ÉPARTE1IENTS  £N  1890  lOSS  ÉTARUSSEIIENTS 


DEPARTEMENT». 


Lotet-Garoone 

Losère 

Maine-et-Loire 

Manche  

Marne 

Marne  (  Haute-} . . . . 

Mayenne 

Menrihe-et-Moscne. . 

Meuse 

Morbihan 

Nièvre 

Nord 

Oise 

Orne 

Pas^lc-Calais 

Puy-de-Dôme 

Pyrénées  (Basses-).  , 
Pyrénées  (Hautes-) , 
Pyrénées-Orientales 

Rhin  (Haut-) 

Rhône 

Saône  (Haute-) 

Saône-et-Loire 

Sarthe.  «... 

Savoie 

Savoie  (Haute-)., .  < 

Seine.. 

Seinc-tnféneure. . . . 
Seine-et-Marne. . .  . 

Seine-et-Oise 

Sèvres  (Deux-).  .  .< 
Somm^ .  ..<.«•.... 

Tarn 

Tarn^t-Garoane. . . . 

Var 

Vaucluse 

Vendée 

Vienne 

Vienne  (Haute-). ., 

Vosges 

Yonne 


Total  . . . 


BOISSONS. 

tOTAt 
dos 

d« 

tontes 
•ortM. 
fCoi.  i3 

au 

labUauII) 


2,899 
1.097 
6,781 
7,37^ 
4,926 
2,272 
5,808 
(1.582 
3,/i89 
6,346 
3,426 

42,040 
5.043 
5,158 

19,551 
6,613 
4,910 
2,521 
1,884 
1,182 

17,022 
1,687 
7,000 
3,104 
2,605 
3,013 

10,075 
8,747 
3,185 
8,770 
3,947 
9,726 
3,080 
2,167 
3,988 
1.850 
4,559 
3,741 

.  3.447 
4,535 
2.812 


447,278 


3 

1 
4 

13 
5 


19 
6 


34 
3 

12 
7 
1 
2 
316 
8 
3 

11 
6 
4 
7 
1 
4 
2 


708 


PAlftl- 

CAIfTS 
do 


12 


22 


110 
56 

51 
3 


62 


415 


3 

/f 

// 

li 

3 

1 

„ 

it 

,, 

li 

.6 

4 

3 

1 

13 

// 

8 

n 

21 


faIbi- 
4o 

SALpâm. 

1 


10 


HUILES 


«illALBS. 


20 


8 

II 
4 
7 


663 


VINAIGMS 

et 

AOkDi  aciriQi». 


1 

1 

14 

$t 
8 
1 
1 
2 
1 

9 
17 


23 

2 
1 

II 
5 
l 
l 
II 
2 
II 
l 
8 
4 
2 
8 


450 


4 

68 
II 

23 
5 

;8 
5 

22 
102 
31 
26 
80 

23 
1 

5 
51 
28 
31 

16 

163 

SI 

50 

5 

84 

64 

0 

7 

7 

59 

69 

9 

5 

4 

19 


2,089 
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i 

5001 

MIS 

AUX  I 

ilXEl 

\ClCEi 

5  01 

jX 

LA  SURVEILLANCE  DE  LA  RÉGIE. 

(Suite  et 

fin.)" 

ACI»B 

murzfmiê* 
NBums 

OTNASITI 

OUVRAGES 

CAtlTES 

■asB 

STBAftlQVI, 

de  ToitwM 

et 

1 

»'0R 

à 

DÉBITANTS 

TOTAL 

boagics 
émerge». 

i 

paUii|«es,  de 
terre  et  d*e»«. 

■itrofly- 

etd 

erg«it. 

JOOBB. 

oiR^Bll. 

de* 

DÉPARTE- 

i 

8 

3 
a 

déeUr^s  e» 

cMd*. 

â 

fl 

ïh 

5 

a 

1 

1 

M 

a 

-J 

1^ 

•MBiettit 

ton  tel 

sorte*. 
(  Col.  a 

MENTS. 

Si 

«ervioe. 
d*oc< 
cation. 

T 

il 

là 

i5 

i« 

*7 

'|8 

«9 

^0 

st 

^s 

s8 

M 

^5 

%é 

»7 

i8 

k 

II 

// 

II 

150 

»/ 

II 

// 

76 

n 

72 

450 

218 

3.858 

LolHel^réniie 

6 

1 

II 

4 

ta 

II 

1 

// 

35 

II 

19 

137 

51 

1«400 

LosèRu...... 

ft7 

II 

II 

U 

206 

II 

II 

11 

177 

1 

367 

505 

111 

8.298 

Maine-et-Loire. 

7b 

2 

4 

1 

166 

II 

I 

II 

201 

II 

227 

695 

88 

8,842 

Manche 

II 

it 

u 

// 

118 

II 

II 

u 

140 

11 

207 

708 

141 

6.283 

Marne 

9 

II 

II 

8 

66 

II 

n 

II 

54 

II 

83 

535 

50 

3.084 

Marne  (Haute-) 

18 

II 

II 

11 

75 

II 

1 

II 

124 

II 

224 

395 

78 

6,808 

Mayenne 

Id 

it 

II 

II 

100 

■  If 

n 

14 

167 

1 

127 

65» 

94 

0.764 

Meartb.^t'M'-. 

19 

II 

2 

II 

89 

II 

II 

II 

64 

// 

92 

612 

55 

4.433 

Meoic 

12 

II 

II 

85 

133 

II 

II 

II 

106 

/' 

116 

475 

61 

7,339 

Morbihan .... 

5 

II 

II 

II 

105 

II 

II 

II 

87 

II 

106 

395 

72 

4,239 

Nièrre.* 

88 

7 

5 

7 

klb 

II 

3 

30 

.     625 

II 

1.019 

1.285 

101 

45,915 

Nord. 

2 

II 

1 

h 

127 

II 

// 

I 

119 

n 

210 

855 

103 

6.541 

Oise 

33 

II 

2 

5 

86 

II 

n 

II 

122 

II 

205 

510 

ne 

ft.346 

Orne 

78 

II 

U 

12 

186 

n 

9 

II 

224 

II 

4C6 

1,155 

m 

21,900 

Pas-de-Calais . 

10 

II 

l 

1 

145 

II 

II 

II 

140 

II 

78 

57 -J 

108 

7,696 

Pny-de-Dôme . 

9 

II 

2 

38 

309 

II 

n 

1 

111 

II 

81 

102 

144 

6.227 

Pyfénéca  (»••-) 

1 

II 

II 

67 

203 

II 

1 

// 

165 

n 

37 

324 

75 

3,400 

PYrénëes(H''*-) 

II 

II 

II 

•     1 

102 

1 

II 

II 

II 

u 

II 

244 

4J( 

2,265 

Pyrénées-Or". 
EVU{Ha«l-). 

II 

II 

II 

II 

27 

II 

II 

II 

14 

u 

57 

108 

35 

1.398 

Vi 

II 

ù 

7 

429 

II 

II 

68 

527 

1 

354 

515 

278 

10,318 

Rhône....... 

II 

II 

l 

n 

n 

n 

II 

4 

00 

»i 

94 

558 

70 

2«I06 

Sate6  (Haute-) 

7 

II 

II 

,    3 

1^5 

II 

II 

II 

176 

n 

268 

737 

170 

8.591 

Saône-ct- Loire 

17 

II 

1 

II 

107 

u 

II 

3 

161 

,1 

280 

497 

81 

4,263 

Sarthé 

3 

II 

II 

d 

177 

H 

II 

6 

91 

II 

61 

5S0 

44 

3.337 

Savoie. o...  * 

5 

II 

II 

8 

217 

II 

II 

n 

97 

II 

10 

JK)3 

51 

3.646 

SaYoiefUaiite^ 

36 

13 

19 

// 

1>791 

II 

II 

1,421 

3.039 

6 

1,792 

1.349 

183 

20.340 

Seine 

11 

II 

II 

U 

466 

n 

II 

96 

670 

h 

507 

]«251 

229 

12.105 

8tiM>4iil((r". . 

3 

it 

l 

8 

217 

1 

,     u 

// 

143 

II 

229 

Ô^. 

130 

4,60] 

Seine^Mtmt 

3 

2 

3- 

1 

318 

II 

,1 

;/ 

2^10 

„ 

475 

958 

m 

10.972 

Seîne-et-Oise . 

12 

II 

II 

II 

oiî 

•     Il 

h 

3 

96 

II 

19^ 

'     8W 

09 

4,928 

Sèvtes  (D«u.) 

28 

ti 

Û 

lit 

m 

II 

II 

1 

192 

1 

.   297 

936 

219 

11,711 

do^mie. .  «  •  «  • 

3 

II 

,1 

1 

89 

II 

II 

II 

79 

„ 

45 

378 

145 

3.877 

Tarn 

2 

II 

II 

// 

84 

II 

II 

n 

48 

II 

24 

237 

64 

2.641 

Tam-et-Gaf . . 

4 
3 

If 

2 

II 

11 

267 
148 

it 

'il 

17 

110 
>      111 

II 
1 

J31 
60 

329 
27& 

191 
1Ô7 

4.042 
2.637 

Var. 

VâDolase..'... 

10 

II 

II 

II 

93 

II 

II 

II 

122 

II 

'^ 

366 

.    90 

5,603 

Vendée 

10 

II 

II 

II 

70 

II 

„ 

1 

75 

n 

341 

164 

41567 

Vienne.. .... 

2 

u 

u 

II 

$0 

l     " 

ti 

// 

77 

u 

43, 

317 

100 

.,.4,08îl 

Vi«mt(H;*-).. 

5 

II 

1 

1 

113 

II 

II 

2 

98 

II 

148 

635 

56 

5.(523 

Vosgb. 

5 

" 

II 

1 

96 

II 

II 

" 

lie 

II 

165 

600 

107 

Si¥l^ 

Tonne.  1.^%.. 

023 

51 

83 

536 

15.401 

3 

24 

2.216 

14.221 

17 

15.042 

44.517 

11.314 

556,116 

TOTALp 
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LE  RÉGIME  DOUAiNIER  DES  COLONIES. 


Un  décret  du  9  mai  189a  ^^\  en  49  articles,  fixe  te  régime  douanier 
applicable  aux  marchandises  étrangères  importées  dans  les  étabKssements 
français  de  TOcéanie,  Les  droits  ad  valorem,  qui  sont  les  plus  nombreux, 
varient,  comme  taux,  de  5  p.  0/0  (médicaments,  caisses  à  eau  pour  na- 
vires, produits  chimiques...)  à  3o  p.  0/0  (fleurs  artificietlos,  gan(s]  et  sont 
plus  ordinairement  de  8,  10,  1 3  ou  1 5  p.  0/0.  Parmi  les  droits  spécifiques, 
on  peut  citer  les  suivants  :  vins  en  barriques,  17  fr.  5o  cent.  Theclolitre; 
vins  mousseux  et  vins  de  liqueur,  20  francs  les  12  bouteilles  et  100  francs 
rhectolitre  en  bafriques;  spiritueux  (au-dessous  de  56  degrés),  i  fr.  5o  cent, 
ou  2  francs  le  litre;  opium,  35o  francs  les  100  kil.;  sucre,  25  francs  les 
100  kil.  Sont  exempts  de  droits,  dans  tous  les  cas,  la  laine  en  suint,  les 
semences,  les  houilles,  les  cartes  géographiques,  certains  papiers  et  cartons, 
les  machines  agricoles,  les  moellons  et  pierres  à  bâtir,  la  levure  de  bière, 
etc 

Trois  autres  décrets  du  27  mai  t^)  intéressent  Nossi-Bé,  Sainte-Marie  de 
Madagascar  et  la  Guinée  française  avec  ses  dépendances. 

Â  Nossi-Bé,  les  vanilles  étrangères  importées  sont  soumises  à  un  droit  de 
douane  ^1  à  la  moitié  du  droit  inscrit  au  tarif  métropolitain. 

Â  Sainte-Marie  de  Madagascar,  les  rhums  étrangers  payeront  le  droit  du 
tarif  métropolitain  et  les  girofles  la  moitié  du  droit  du  tarif  métropolitain. 

Pour  la  Guinée,  les  droits  du  tarif  métropolitain  sont  dédarés  applicables, 
d'une  part,  aux  huiles  de  palme,  de  touloueomia,  dHllipé  et  de  palmiste;  et, 
d'autre  part,  aux  hois  à  construire  ou  d^éhénisterie  et  hois  odorants.  Le  ctafé 
payera  la  moitié  du  droit  du  tarif  métropolitain. 

Mentionnons  encore  un  décret  du  18  mai  1892  (^)  qui  admet  au  bénéfice 
de  la  détaxe  de  moitié,  accordée  aux  produits  coloniaux  énumérés  au  tableau E 
annexé  à  la  loi  du  11  janvier  1892  ^^\  les  cacaos  originaires  de  la  Marti- 
nique (cacao  en  fèves  et  pellicules,  cacao  broyé,  beurre  de  cacao)  à  la  double 
condition  : 

1®  D'avoir  été  transportés  en  droiture  du  port  4'embarquement  dans  la 
colonie  Jusqu'à  un  port  de  France  ; 

2*  D^être  accompagnés  d'uh  Certificat  délivré  par  les  autorités  coloniales 
et  attestant  que  le  produit  est  originaire  de  la  colonie. 


{')  Décret  inséré  au  Joumtd  officiel  du  39  mai  1893. 

t*^  Décrets  insérés  au  Joumtd  officiel  du  i*' juin  189a, 

W  Décret  inséré  au  Journal  officiel  du  19,  mai  1893. 

(^>  Voir  Je  BtdUtin  de  mai  189a ,  page  2oa« 
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ANGLETERRE* 

LA  MONNAIE  <>>. 

1^  Cbaries  Fremantle,  directeur  de  la  Monnaie  de  Londres,  vient  de 
pqblier.Bon  rapport  annnd  et  noms  en  détachons,  comme  les  années  précé- 
dentes, nn  certain  nombre  d'utiles  renseignements. 

L  —  Émissions  et  frappes. 
Void  d*abord,  sous  ferme  s<»nmidre,  la  comparaison  entre  les  émissions  de 
1891 ,  ceQes  de  1890  et  les  moyennes  annaeUas  de  k  période  1881-1890: 

Émissions  de  monnaies  anglaises. 

piniODB 
1881-1890. 
AimiE  1891.        AimiB  1890.        (moyennes  anouellcs). 

liT.  tt.  Ifv.  st.  liv.  si. 

Monnaies  dor 6,723,648         7.68o,i56  a,58îi,375 

Monnoies  d^ai^nt i.ooo,548         1,694,688  984.398 

Monnaies  de  bronze 89,536  9085  53,4oi 

Totaux 7,818,731         9,465,129  3,620,169 

Les  demi-soaverains  n  oot  contribué  que  jusqu'à  concurrence  de  543,94a  livres 
sterling  aux  émissions  dor  de  1891. 

Les  frappes  dfiï.  1891  avaient»  d'ailleurs,  fourni  en  bonnes  pièces  une  valeur 
un  peu  supérieure  à  celle  des  émissions  effectives.  Voici  le  détail  des  frappes  de 
Tannée  : 

n^APPBS    DE    MONNAIES    ANGLAISES    EN    189t. 

Pièces  reconnues  bonnes, 

lÎY.  St.  sh.         d.  Ht.  »t.  th.         d. 

.^^         l  Souverains 6,320,476  00       \  c  oa 

'^^••••i  Demi-«.uyerain* bslfih  o  o       j  6.«€9."9    o     o 

Couronnes 141,598  10  o 

Demi-couronnes '285,579  o  o 

Florins 83,643  16  o 

ShUUngs 283,267  8  o 

Argent . . .  ^  Pièces  de  6  pence 175,568  7  o       }  1,049.1 13     6     o 

Pièces  de  4  pence. ...  188  7  8 

Pièces  de  3  pence 79^093  18 

Pièces  de  2  pence. ...  83  6 

Pièces  de  1  penny ....  90  1 1  1 1 


Bronze . 


Pièces  de  1  penny, , . .        74,5a4  16     9       1 

Pièces  de  i/a  penny..        27,488  17.  o       >     107,175     i      1  1/2 

Farthings 5,i66     o    101/2) 

Valeur  TOTALE 8,025,407     7     i  1/2 


(')  Voiries  Bulletins  de  juin  1891,  page  64  a;  juin  1890,  page  737-,  juin  1889,  page  64o;  etc. 
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Les  pièces  d*argeni  de  i  penny,  a  pence  et  4  pence  n  ont  étë  frappées,  comme 
à  Tordinaîre,  que  pour  les  aumônes  royales  ^a  Jeudi-Saint  [Maandy), 

Oulre  ces  impérial  coins,  la  Monnaie  de  Londres  a  fabriqué,  en  1891 ,  beaucoup 
de  monnaies  coloniales. 

II.  —  Monnaies  tor, 

La  Monnaie  de  Londres  n'a  pres<|ue  pas  cetsé  le  monnayage  de  ^of  cfootobre 
1888  à  fin  juin  1891  ;  il  en  a  été  frappé^  dans  cet  intarralle,  {>oar  ad,9^,io& 
livres  sterling.  Les  retraits  de  la  même  période  reisortfliat  à  5.95d,9i9  lÎYret  at«r- 
ling  (dont  2,417,477  en  monnaies  prévicloriennes).  Restent  net  17,982,455 
livres  sterling,  auxquelles  s*aJoateat  9,a48,s5o  livres  sterling  de  monnaies 
aag^aites  firappées  à  Sydney  et  Melboak*ne  et  introduitea  en  Anj^eterre^:  dWun 
renfort  total  de  a7,a3o,7o5  livres  sterling. 

Une  loi  du  5  août  1891 ,  complétant  celle  de  1889,  a  autorisé  la  réfection,  aux 
frais  de  TEtat^  des  pièces  d*or  légères,  qud  qu'en  soit  le  millésime  :  un  crédit  de 
4oo,ooo  livres  était  affecté  à  cette  restauration.  Les  retraits  ont  commencé  le 
16  mars  dernier  çt,  au  3o  avril,  la  Banque  avait  déjà  pour  4  millions  sterling 
i/a  d*or  légers  dont  2  millions  1/2  en  souverains  et  2  millions  en  demi-souverains. 

On  a  protilé  du  vote  du  coinageact  de '1891  pour  modifier  les  tolérances  de  (abri- 
cation,  que  la  toi  de  1 870  fixait  d  une  manière  bien  rigoureuse.  Le  poids  ^oyen 
des  monnaies  émises  ne  changera  pas,  mais  on  estime  que  le  nouveau  règlement 
réduira  de  5o  p.  0/0  le  nombre  des  demi-souverains  et  de  90  p.  0/0  lé  nombre  des 
pièces  divisionnaires  d*argent  à  remettre  au  creuset,  sans  que  la  circulation  souffre 
le  moins  du  monde  de  la  latitude  un  p^u  plus  grande. accordée  à  la  Monnaie.  Voici 
le  nouveau  tarif  ^'^  : 

TOLiaANCB   DB   FÂBRICITION. 


Or. 


Argent . 


Bronze. 


tàOKnkms, 

Pièce  de  5  liv.  st ,  • 
Pièce  de  a  liv.  st.  • 

Souverain 

Demi-souverain  . .  • 

Couronne , . 

Double  florin 

Demi-couronne. . .  . 

Florin 

Shilling 

Pièce  OQ  6  pence . . 
Pièce  de  4  pence , . 
Pièce  de  3  pence . . 
Pièce  de  a  pence, . 
Pièce  de  1  penny. . 
Pièce  do  1  penny . .  ' 
Pièce  de  i/a  penny. 
Farthing 


TJTW5 

normal. 


1 1/12  défin  {916.6) 

1 .00 

Idem, 

o,4o 

Idem, 

o.ao 

Idem, 

o.i5 

37/40 de  fin  (925) 

2.000 

Idem, 

1.678 
1 .264 

Idem, 

Idem, 

0-997 

Idem, 

0.578 

Idem, 

0.346 

Idem, 

0.26a 

Idem, 

0.212 

Idem, 

o.i44 

Idem, 

0.087 

Alliage  decuivre, 
étain  et  zinc. 

(a. 91666 
1.75000 
0.87500 

Poids  par  pièes. 
Qrains.        Orarames. 

0^06479 
o. 03592 
0.01296 
0.0097^ 

0.1 aû6 
o,ioo7 
0.0788 
o.o646 
0.6375 
0.0224 
0.0170 
ô.oi38 
o . 0093 
o . oo56 

0.18809 
o.ii3o9 
o.o566q 


MHUèiBes 
de  m). 


^*î  La  formule  qui,  pour  Içs  monnaies  d'argent,  a  servi  à  étaUir  les  npuvelles  tolérances 
est  la  suivante  (en  grammes)  : 

^  R  (remedj  oficeigkt)  =  o.  015^789  rf»  t*/^, 

d  et  (  reprësenlant ,  en  centimèlres,  le  diamèli*e  et  l'épaisseur  de  la  pièce.  Voir  l'annexe  x.v 
du  rapport 
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Les  pièces  d*argent  usées  qui  ont  été  retirées  de  la  circulation  en    1 89 1  montent 
à  2o3,A65  lir.  8  sh.  8  d.,  savoir  : 

liv.  si.  ih.  (1. 

Angleterre  et  Pajs  de  Galles 1^,000  o  o 

Éeoitf ,,,....•., «  0  M 

Irkndb » »        B«Aao  a  o 

CQkww» .., 8,q65  8  8 

E^9Ëiioi.e ao3465  8  8 


Ce  chiffre  est  inférieur  de  8il,a4o  livres  à  la  moyenne  des  années  1880*1800 
et  le  Directeur  de  la  MfiDOaÎQ  J  YQlt  i^ae  preuve  de  f  amélioration  de  la  cir- 
culation divisionnaire. 

Ce  qui  tendrait  enottre^  à  loi  donner  raiion ,  c*est  que  la  perte  moyenne,  par  1 ,000 
Uvrei  lOferfiog  de  piAcea  d*«r|(ent  retirtei»  élait  de  l'xk  Ut»  16  fh*  A  d.  m  moyenne 
pour  k  pifcriode  1860^1890  et  qtt*«Ua  ii*ei|  plus  que  de  lag  Cv,  4  »b«  5  d«  pour 
rôonée  1891. 

3fr  Çb*  Freiuantle  calcule  comme  suit  les  cours  moyens  mensuels  de  Targent  sur 
koêrdié  de  Loodresm  1891  ei  1899  ^^^% 


Jt après  Piwley  et  ÀhelL 


JAOvier  1891 ,, ,  .,,....,  48  Septembre  1891 45 

Février  1891 45  9/16  Octobre  1891 M  9/16 


Mars  1891 44  i5/i6        Novembre  1891 4^  11/16 

Avril  1891 44   0  Décembre  1891 48 

Mai  ^891 44  î/a  Janvier  189:1 4^ 


Avril  1891 44   0  Décembre  1891 48  ^V*6 

Mai  ^891 44  î/a  Janvier  189:1 4^  ifi 

Juin  1891. 45  Février  189a 4i   5/*6 


JuiiUli89i 49  Marsi89t) 4o  lS^i6 

Août  1891 45  7/16  Avril  1892 39  3/4 

La  piovenne  géu^te  ressort  pour  les  douze  mots  de  1891  à  45  |/i 6  et  pour 
les  quatre  premiers  mois  de  1892  à  4i  7^3.  La  cote  minimum  a  été  celle  du 
98  mars  1899  (89  à.)\  afitërleufemeet  le  eovrt  le  plus  bas  avait  M  oelai  dtt 
19  mal  1M8  (4i  d/8). 

Depuis  quatmea  samaisettie*  court  Mi«ootiele«éi:  M  18  jmt«  r^motttadtfd 
la  cotait  »  toocW  A  i  d- 

(^)  Les  raoyeunes  de  sir  Ch.  l' remantle  pour  1891  ot  dilftraat  ipie  «vèt  )4fmfnauft  ((e  oiHe» 
que  nous  avons  indiquées  le  mois  dernier  (page  666),  d'après  M.  le  docteur  Sœlbcer. 

Rappdons  que  l'once  standard  ttargent  représente  3i .  1  grammes  d'argent  à  935  n^illièmes 

de  fin  et  que  la  cote  qui  cçfr^ipond  à  JWir«  i^j^port  Ug^  d«  l5.5  e^  :  Çq  pençç  r-j- 

48. 
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ANGLETERRE. 

LES  BANQUES  DU  ROYAUME-UNL 

V EconomUt  fuhlie  périodiquemeat,  depuis  1877,  ^^  tableaux  q«ii  résa- 
ment  la  situation  collective  des  banques  du  Royaume-Uni.  Nous  avons 
intérêt,  cette  année  encore,  à  reproduire  ici  les  parties  les  plus  importantes 
de  cette  statistique  spéciale. 

Voici  d^abord  la  situation  générale,  au  point  de  vue  du  capital  des 
banques  par  actions,  capital  versé  et  valeur  des  actions  en  bourse  en  mai 
1892  : 

CAPITAL    80IJ8CIUT.     CAPITAL  VBBSi.        VALIDA  GOliB. 
HyI.  it.  ht.   il.  lit*  »t. 

Angleterre  et  Pays  dd  Galles  •  3o5,8ilo,ooo  &5,64o,ooo^*>  1^,915,000 

Ecosse.  ....'•  4 .  è  ....*...  •  ji8,88.'>iOoo  9«o5â,ooo  ^4<ioi ,000 

Irlande aS.o^Q.ooo  7,069,000  i8,â66,ooo 

Ile  de  Man  el  Iles  de  la  MUmche»  f                  1  a  5,ooo  38o,ooo 

Le  Royaume-Uni a  59,774*000      71,876,000^'^     !ii  1,869,000 

L'année  1891  n'a  paa  été  favorable  aux  banques  angUixes»  ainsi  que  cela 
résulte  du  tableau  ci-dessous  t  ^   ' 

PRIME   MOYBmfB  RÉSULTANT  M  vickKt 

entre  le  capital  versé  et  la  valeur  cotée  des  actions. 

MAI    1890.         ffOV.  1890.         MAI    1891.         IfOV.  1891.         MAI    1893. 
p.  ô/o.  p.  0/0.  p.  0/0.  p.  0/0.  p.  0/0. 

Angleterre ai3  aia  a  10  267  200 

Écosie i53  160  167  160  166 

Irlande i54  1^8  161  161  161 

Lé  Royaume-Uni .        199  aoo  198  ^97  ^9^ 

La  perte  a  surtout  porté  sur  les  banque^  de  la  Métropole  opérant  exclu- 
sivement à  Londres.  JjEcouomist  en  cite 8  [Londonand  Westminster,^  Dnionj^ 
Londoa  Joint- Stock,  City,  Landon  and  Scatk-Western,  Alliance ^  Impérial p 
Consolidated),  pour  lesqueb  Fécart  entre  le  capital  versé  et  la  valeur  cotée 
des  actions  est  descendue,  en  un  an,  de  161  p.  0/0  à  \ki  p.  0/0. 

Pour  la  Banque  d'Angleterre,  le  capital  versé  est  de  i4,553,ôOd  livres 
steriing;  la  valeur  cotée  s>st  élevée  de  48f343,Qoa  livres  sterling  en  mai 
1891,  à  48,679,800  en  mai  189a. 


^')  Non  com|:ris  une  somme  de  2,019,000  livres  que  ïEconoinist  omet  volontaireiiifnt ,  à 
raison  cle  l'impossibilité  où  il  est  de  déterminer  la  valenr  cot^e  des  titres. 
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Les  dépAts  et  comptes  courants  cootiDuent  à  progresser.  En  voici,  pour 
Tensemble  du  Royaume-Uni,  Tévaluatioii  totale,  année  par  année  depuis 
1880  (toutes  les  banques  par  actions  et  87  banques  privées)  : 

Dépâti  0t  c9mpUs  courmU. 

^NQUV  AVTRSS 

DATES.  IVANGLETBRRS.  BANQUES.  TOTAL. 

Janvier  1880  ...    ^  ..... .  33.^  de  àw  à  jSoo  de  5ao  à  53o 

^  .  1 88 1  ^. .  .  .    .......  3a .  G  de  460  à  480  de  5oo  à  5 1  o 

188a  ........  3o.o  de  5oo  à  5io  de  53o  à  54o 

.  i883 a8.8  de  620  à  5io  de  .55o  à  670 

1*884 3o.8  de  53o  à  54o  de  56o  à  670 

i885 34.0  de  &5d  à  54o  de  56o  à  670 

j 1886 ...    .  39.0  de  53o  à  64o  de  55o  à  56o 

1887 ag.o  de  54o  à  55o  de  56o  à-  670 

1888 a8.o  de  55o  à  56o  de  670  à  58o 

1889 a8,o  de  670  à  58o  de  600  à  610 

»890  .  * .    34-0  de  600  à  610  de  63o  à  64o 

1891 -  4o.o  de  6ao  à  63o  de  660  à  670 

189a 36.0  de  63o  à  65o  de  670  à  690 

Les  banques ^apglaises  ont  donc  vu  leurs  dépôts,  longtemps  statioooaires 
aux  environs  de  i4  milliards  de  francs,  monter  en  quelques  années  à  plus 
de  17  milliards. 

Les  banques  poF  aetions- détenaîoa t ,  à  elles  seules,  au  1"  janvier  1892, 
pour  562.5  millions  sterling  de  dépôts. 

Au  3i  décembre  1891,  les  banques  anglaises  (Angleterre  et  GsJIes) 
autres  que ia  Banque  d^Àngleterre  avaient  à  opposer  à  Ténorme  passif  résul- 
tant de  labondance  croissante  des  dépôts  et  comptes  courants  un  actif  de 
plus  de  12  iuilliards  de  francs,  savoir  : 

3l    DÉCEMBRE    l8gO.       3l    DECEMBRE    i8qi. 
.     TALEURS.  ^   ^  ^ 

Espèces  OU  valeurs  iaunédiatemeii^jéa-  t 

lisables ^ 82.7  9i»o 

Placements Ôi .  1  9^ •  ^ 

Escomptes  et  avances 265 .9  281 . 7 

Valeurs  diverses. ..  .^>    .■ 28.6  aa.8 

Total. 457.7  485.6 

L'augmentation,  en  1891,  ressort  à  27  .8  millions  sterling,  dont  8.3  pour 
les  espèces  ou  valeurs  équivalentes,  8.9  pour  les  placements,  i5 .8  pour  les 
escomptes,  avec  une  réduction  de  5. 2' sur  les  valeurs  diverses. 

L'actif  dea  banques  écossaises,  en  1891,  a  augmenté  d*environ  1  million 
sterling  et  celui  des  banques  irlandaises  de  1/2  million  sterling. 
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ANGLETEIIRE. 

LES  CAISSES  lyÉPARGNK  ^K 
Tmstee  sâvings  bahks  et  Posr  Office  savinos  eauks. 

En  Angleterre,  comme  en  France,  Tépargne  a  maintenant  le  choix  eotre 
les  caisses  particulières  otl  inisiee  $ai)mg$  hanks  et  les  caisses  postales  on 
Post  Office  savings  hanks.  La  ùgwrt  d-contre  montre  quelle  à  été  la  marche 
comparative  des  deux  institutions.  La  Caisse  d^épargne  de  Ixltat,  qui  date 
dé  i86i ,  avait  dès  1872  autant  de  déposants  et  dès  i885  autant  de  dépôts 
que  toutes  les  anciennes  caisses  rénnies* 

A  la  fin  de  1889^  voici  quelle  était  la  situation  pour  tout  le  Royaume- 
Uni: 

NOllBM  SOLDÉ  ùfi 

de  Mvrets  aux 


ta  eonrt.  déposants. 

i,5o7,8og  62,999,63c 

Caisses  d'ôpargne  ôrdinaircii.  i«d5i,69d  4ô,i;i7,6ao 


Caisses  d*épargne  postales . .  4*507,809  62,999,620 


Ensemble 6,o59,4o3  108,127440 


A  ces  108  millions  sterling  [2,700  millions  de  francs)  s'ajoutaient 
5,35 1,000  livres  sterling  [i34  millioûs  de  francs]  en  rentes  sur  l'Etat  ache- 
tées pour  le  compte  des  déposants  et  tenues  k  leur  disposition. 

A  la  fin  de  1890,  les  dépôts  en  cours  arrivaient  à  $7|63ô,8p7  livres  ster- 
ling dans  les  caisses  postales  et  se  réduisaient  à  43,65o,552  dans  les  autres 
caisses,  total:  111,286,359  livres  (près  de  2,800 milliont de  francs). 

Au  i4  mai  1892,  les  anciennes  caisses  n'ont  plus  que  42,036,767  livres 
sterling  et  les  caisses  postales  voient  leu^  dépôts  9>levef  à  74«l3i»634 
livres  steriing;  ensemble^  116,168,391  livres  sterling  (plus  de  2,900  mil- 
lions de  francs). 

A  la  même  date ,  la  valeur  des  rentes  achetées  et  gardées  par  les  caisses 
d  épargne  pour  le  compte  de  leurs  clients  ressortait  à  6,5io,842  livres  ster- 
lingr  savoir  :  caisses  postales,  6,235,982  livres  sterling;  et  anciennes 
caisses,  1,274.860  livres  sterling. 

Les  dépôts  de  caisses  d'épai^oe,  dans  le  Royaume-Uni,  ont  plus  que  triplé 
depuis  1868.  Ils  ont  doublé  depuis  vingt  ans. 


■  t  *  É   mttti»»*». 


(*)  Voir  les  Bulletins  de  juin  1 88S ,  page  69S  ;  novembre  1888 ,  page  633 ,  et  ^lécenobre  189 1 , 
page64o. 
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ANGLETERRE. 

LES  PENSIONS  DE  RETRAITE  POUR  LA  VIEILLESSE. 

La  quottion  est  à  Tordre  du  jour,  en  Angleterre  aussi  »  et  nul  n'a  plus 
oônlribué  que  M.  GhàmberUin  à  lui  faire  |^endre  corps»  Son  artide  de  la 
National  Review  (février  1892),  ses  discours  de  mai  18g  1,  décembre  189I4 
avril  189a  et  aulre&onteu  un  grand  retentissement  et^  malgré  de  nombreuses 
et  véhémentes  critiques,  son  projet  reste  plus  populaire  que  ceux  de 
MM.  Charles Booth ,  Blackley,  John  Morley,  sir  J.Gorst,  etc.  C'est  d'ailleurft 
sous  la  présidente  de  M.  Chamberlain  lui-même  que  la  commission  parle- 
mentaire Saisie  dé  son  projet  en  a  abordé  Tétude.  Nous  reproduisons  ci* 
dessous  te  plan  que  cette  commission  a  adopté  le  17  mai,  et  qui  mainte- 
nant ne  pourra  être  publiquement  discuté  par  la  Chambre  des  communes 
qu'au  cours  de  la  prochaine  législature. 

PttOPÛSttlON  Bt  Lot. 

Il  -—  Création  d'un  fonds  spécial. 

Création  d*UD  fonds  des  pensions  d^État  {State  pension  Jund),  auquel  le  Parlement 
aura  à  accorder  une  subvention  annudle  qu'augmenteront  Iqs  sommes  prélevées  sur 
le  produit  des  tatèi  locales  [rates), 

.     IL  *-  Pêrêênnêt  asÉurées  dms  les  sociétés  de  secours  miUo^b  (friendly  so^ieties) 
ou  aiUeun,  Us  assmrsuices  postaies  exceptées, 

a)  Tout  homme  qui,  avant  Tâge  de  a 5  ans,  aura  déposé  1  liv.  10  sh.  à  la 
Caisse  d^épargné  postale  et  en  même  temps  justifiera  quu  s*est  assuré  dans  une 
société  de  se&ours  mutuels  ou  ailleurs  pour  uûe  pension  d^au  moins  6  liv.  10  sh.  aura 
droit,  k  Tâge  de  65  adS,  en  faisant  constater  que  sa  pension  loi  est  effectivement 
servie,  à  une  pension  additionnelle  de  6  liv.  10  sh. 

ft)  De  môme  pour  les  femmes;  seulement  la  somme  à  déposer  ne  sera  que  de 
1  liv.  5  âh.;  la  pension  préalablement  assurée  pourra  n*ètre  que  de  3  Kv.  16  sh.  et 
la  pension  additionnelle  sers  aussi  réduite  à  S  liv.  1 8  sh. 

Nota.  —  Les  crédits  à  fournir  par  TEtat  seraient  à  peu  près  les  mêmes  que  si 
on  s'était  assuré  exclusivement  au  fonds  des  pensions  d*Etat,  à  capital  non  ré< 
serve. 

III.  — •  Assurances  postales  pour  les  hommes.  —  Capital  non  réservé. 

a)  Tout  homme  qui ,  pour  se  constituer  une  pension  de  cette  catégorie  aura  dé- 

So^é  9  liv.  lô  sh.  à  la  Caisse  d*épargne  postale  nvant  TÂge  de  à 5  tins,  y  ftet^  crédité 
*ane  somme  supplémentaire  de  lO livres  à  fournir  par  le  fonds  des  pensions  d*État 
et,  pendant  4o  ans.  Il  KUra  k  paver  k  lu  Caisse  d épargne  postale  10  shillings  paT 
an.  Kfôyénnanl  le  payement  régulier  de  ces  4o  annuités,  il  aura,  k  65  ani,  droit  â 
une  pension  de  i3  livres  par  an. 

h)  Tout  homme  âgé  de  moins  de  a 5  ans  pourra  s'assurer,  âtl  même  titre;  pouf 
une  pension  de  plus  de  l3  livres.  Pour  chaque  livre  en  sus  des  a  liV.  io  sh.  réde- 
mentaires  (Versenïent  initial  avant  ^5  ans].  Sa  pension  sera  augmentée  de  1 1  sh.  8d. 
pat*  m ,  et  pour  chaque  5  shillings  snnuellement  payés ,  en  sUs  deS  10  shillings  régie* 
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raentaires  (payements  annuels  de  a 5  à  65  ans],  sa  pension   sera  augmentée  de 
a  liv.  i6  sh.  lo  d.  par  an. 

IV.  —  Assurances  postales  pour  les  hommes.  —  Capital  réservé, 

a)  Tout  homme  qui,  pour  se  constituer  une  pensipn  à  ce  titre,  déposera  5  livres 
à  la  Caisse  d* épargne  postale  avant  I*âgëde  a 5  ans,  y  sera  crédite  d*une  somme  sup- 
plémentaire de  i5  livres  à  fournir  par  le  fonds  des  pensions  d*État  et,  pendant 
40  ans,  il  aura  à  payer  à  la  Caisse  aépargne  postale  t  livre  par  an.  Moyennant  le 
payement  régulier  ae  ces  4o  anmalés,  il  aura,  à  6&  ans^  drok  Jk  une  penaioilde 
1 S  livres  par  an. 

6)  Si  l'assuré  meurt  avant  Téchéance  et  le  payement  de  la  troisièaie  anouité  de 
1  livre,  les  5  livres  déposées  par  lui  seront  restituées  à  sa  veuTè  ou  autres  ayants 
droit 

c)  Si  rassuré  meurt  après  Téchéance  et  le  payement  de  sa  troisième  annuité  de 
1  livre,  mois  avant  Tâge  de  65  ans,  et  s*ii  laisse  une  veuve  et  déjeunes  enfants,  ou 
déjeunes  enfants  seulement,  la  veuve  ^  s'il  y  en  a  une,  recevra  5  shillings  par 
semaine  pendant  a 6  semaines  et  on  payera  pour  chaque  enfant  de  moins  de  la  ans, 
s'il  y  en  a,  a  shillings  par  semaine  jusqu'à  ce  qu^il  ait  la  ans;  mais  le  total  des 
allocations  accordées  à  une  même  famille  ne  pourra  jamais  dépasser  i  a  shiHings 
par  semaine  pendant  les  a  6  premières  semaines  ou  8  shillings  par  semaine 
ensuite. 

d)  Si  l'assuré  meurt  après  l'échéance  et  le  payement  de  la  troisième  annuité  de 
I  livre,  mais  avant  ïàge  de  65  ans,  et  s'il  laisse  une  veuve  sans  enfants,  on  payera 
à  la  veuve  5  shillings  par  semaine  pendant  a6  semaines,  plus  la  somme  voulue 
pour  représenter  le  montant  total  des  versements  de  l'assuré,  avec  intérêt  à  a  i/a 
p.  o/o. 

e)  Si  l'assuré  meurt  après  iéchéance  et  le  payement  de  la  troisième  annuité  , 
mais  avant  l'âge  de  65  ans,  et  s'il  ne  laisse  ni  veuve  ni  enfants,  il  sera  remis  à  ses 
ayants  droit  5  livres. 

f)  Tout  individu  du  sexe  masculin  âgé  de  moins  de  a  5  ans  pourra  s*a8surer  au 
même  titre  pour  une  pension  de  plus  de  i3  livres.  Pour  chaque  livre  versée  en  sus 
des  5.  livres  i:églementaires  (versement  initial  avant  a 5  ans)  sa  pension  sera  augmen- 
tée de  5  sh.  4  d.  par  an;  et  pour  chaque  lo  shillings  annuellement  payés  en  sus 
de  la  livre  réglementaire  (payements  annuels  de  ao  à  65  ans},  sa  pension  sera 
augmentée  de  3  liv.  6  sh.  B  d.  par  an.  S*il  meurt  avant  65  ans,  le  montant  des 
dépôts  ou  annuités  supplémentaires,  avec  intérêt  à  a  i/a  p.  o/o  sera  restitué  à  sa 
veuve  ou  à  ses  ayants  oroit,  concurremment  avec  les  autres  allocations  qui  peuvent 
être  dues. 

L'article  VU  est  applicable  aux  versements  à  faire  aux  termes  des  paragraphes 
b,  c,  d,  e  et/. 

V.  —  Assurances  postales  pour  les  femmes,  —  Capital  noa  réservé! 

a)  Tpute  fenuue  qui,  pour  se  constituer  une  pension  de  cette  catégorie, déposera 
1  liv.  lo  sh.  à  la  Caisse  d^épargne  postale  avant  l'âge  de  a 5  ans,  y  sera  créditée 
d'une  sonune  supplémentaire  dé  8  livres  à  fournir  par  le  fonds  des  pensions  d'État 
et,  pendant  4o  ans,  elle  aura  à  payer  à  la  Caisse  d  épargne  postale  8  sh.  8  d. par  an. 
Moyennant  le  payement  régulier  de  ces  4o  annuités,  elle  aura  droit,  à  lâge  de 
65  ans,  à  une  pension  de  7  liv.  16  sh,  par  an. 

b)  Toute  femme  de  moins  de  a 5  ans  pourra  s*assurer  au  même  titre  pour  une 
pension  de  plus  de  7  liv.  16  sh.  Pour  chaque  livre  en  sus  des  1  liv.  10  sh.  r^e- 
mentaires  (versement  initial  avant  a 5  ans)  la  pension  sera  augmentée  de  8  sb.  4  d. 
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par  an  et  pour  chaque  4  th.  4  d.  eu  sus  de9  8  sb.  8  d.  réglementaires  (  payements 
annuels  de  35  à  65  ans),  sa  pension  sera  augmentée  de  i  lif.  i8  sh.  S  d.  par  an. 

VI.  —  Assurances  postales.  ^^^Payenients  en  hloc, 

Si  l  assuré  ou  Tassurée  le  préftre;  il  ou  elle  pourra  substituer  k  tout  knousent  aux 
contributions  annuelles  stipulées  par  les  afticles  III,  IV  et  V,  un  ou  plusieurs  verse- 
ments cumulés  représentant  une  râleur  égale,  et  ses  droits  resteront  les  mêmes. 

VU. —  Assurances  postales. —  Versements  en  retari. 

Si  la  contribution  annuelle  d*un  assuré  n'est  pas  pavée  régulièremenl,  Tintérét 
de  retard  sera  de  5  p.  o^o.  L*assuré  peut,  dans  ces  conditions,  régulariser  tout  paie- 
ment dont  te  retard  ne  dépasse  pas  deux  ans.  Mais  si  l'assuré ,  après  avoir  payé  trois 
annuités,  se  met  en  retara  de  plus  de  deux  ans,  et  reste  ainsi  en  retard  jusqirà  sa 
mort  ou  jusqu'à  65  ans ,  les  dispositions  ci^^près  lui  seront  applicables  : 

a)  En  cas  de  décès  avant  65  ans,  on  payera  à  sa  veu^,  s*il  en  laisse  une, 
5  slùUings  par  semaine  pendant  26  semaines,  plus  la  soimne  voulue  pour  complé- 
ter réquivaient  des  versements  faits  par  Tassuré,  sans  bonIGcation  d*intérèt.  S'il  ne 
laisse  que  des  enfants,  il  auront  les  mêmes  droits. 

l)  S'il  arrive  à  Tâge  de  65  ans,  on  lui  restituera  le  montant  de  ses  versements, 
sans  bonification  d'intérêt. 

VIII.  —  Assurances  postales.'*^  Pensionnaires  monr<mt  avant  Tàge  de  68  ans. 

Si  un  pensionnaire  meurt  sans  avoir  joui  plus  de  trois  ans  de  la  pension  qui  lui 
a  été  acquise  à  65  ans,  sa  veuve,  s'il  en  laisse  une,  aura  droit  à  une  somme  de 
10  livres. 

IX.—  Personnes  ayant  phu  de  25  ans  au  moment  de  la  promulgation  de  la  toi, 

a)  Tout  hpmme  ayant,  au  moment  de  la  promulgation  de  la  loi,  dépassé  l'âge 
de  a 5  ans  qui,  dans  les  trois  ans,  n ayant  pas  encore  5o  ans,  déposei*a  à  la  Caisse 
d'épargne  postale  ; 

/i  livres  sterling ,  s  il  a  moiflui  de  3o  ans  ; 

5  livres  s4eriiog,  s'il  a  de  So^a  35  an^; . 

6  livre»  sterlifig,  s'il  a  de  35  à  4o  «110; 
8  livres  steriing,  s'il  a  de  4q  à  45. ans; 
10  Uvres  steiiiog.,  s'il  a  de  45  à  5o  ana« 

et  qui  jnsti&era  qu'il  est  assuré  à  la  poste  ou  ailttors  pour  une  pension  é^àn 
moins  6  liv,  10  sh.,  aura  droit,  quand  il  arrivera  à  l'âge  de  65  ans,  en  farîsant 
constater  que  cette  pension  loi  est  effectîvemenirseryîe,  à  une  pension  additionnelle 
de  6  liv,  10  sb.  par  an. 

b)  De  même  pour  les  femmes,  seulement  la  somme  à  déposer  sera  de  3  livres, 

4  livres,  5  livres,  6  livres  et  7  livres  i/a ,  selon  lés  Catégories  d*âge;  la  pension  préa- 
laUement  assurée  pourïti  n'être  que  de  3  Kv.  18  sb.  et  la  pension  aildHionnelle  sera 
aussi  réduite  à  3  liv.  18  ab. 

X.  —  Incessibilité  et  insaisissabiUtd  des  pensionsi    -, 

Aucun  titulaire  de  pennon  ne  pourra  engager  ou  aliéner  sa  pension  et,  jusqu'à 

5  shillings  par  semaine,  elle  sera  insaisissable  par  les  créanciers. 
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LA  QOËSTION  IKHïÉTAffiE. 

Une  loi  du  ^d  mai  1892,  insérée  dans  le  AfoniYitr  bél^  du  26^  proroge 
jusqu'à  dispositiOù  ultérieure  la  loi  du  20  août  1691,  qui  autorisait  le  Mi- 
nistre des  finances  à  suspendre,  jusqu'au  l5  février  189:2,  les  opérations  du 
monnayage  ^^K 

Au  cours  de  la  discussion  générale  qui  a  précédé  le  vote  de  cette  loi,  à 
la  Chambre  des  représentants  (séance  du  120  mai),  M.  de  NeeiTa  interrogé 
le  Gouvernement  sur  Tattitude  qu'il  comptait  prendre  en  présence  du  prcget 
de  conférence  internationale  dont  le  Gouvernement  des  Etats-Unis  s'est  fait 
Tiniliateur  et  que  le  Qhancflier  de  l'Échiquier^  dès  le  11  nASi  «  déclarait  ac- 
cepté par  rAngteterve.  ^^^ 

M.  de  Neeff  appuyait  de  tous  ses  vœu)^  le  suecès  de  la  confKreoce.  Son 
discours  se  terminait  ainsi  t 

La  réunion  d*ane  nouvelle  conférence  monétaire  internationale  étant  prochaine , 
je  prie  Thonorabie  Ministre  de  bien  vouloir  examiner  s*ll  ne  conviendrait  pas  que  le 
Gouvernement  se  mit  en  rapport,  dès  à  présent,  avec  ses  alliés  de  l*Union  latine  i 
Tcffet  de  r<H:heroher,  de  commun  acoord,  quelle  serait  la  meilleore  ligne  de  con- 
duite à  suivre  a  cette  occasion. 

Les  États  de  TUnion  latine  bénéficieraient  certainement  d'nne  grande  et  légitltne 
autorité  au  sêln  de  la  nouvelle  conférence  s*its  pouvaient  s*y  présenter  avec  des  vUes 
communes  mûrement  délibérées. 

LVtiole  j  1  du  traité  qui  lie  TUnion  latine  ftipule  d^  que  les  pays  coat^alB^nts 
aviseront  de  concert,  s*il  y  a  lieu,  à  certaines  mesures  d*iutérél  général.  Le  vœu 
que  je  formule  est  donc  en  haktnonie  iw&c  l'esprit  de  té  traité. 

Les'  commissions  monétaires  permanentes  instituées  dans  d^Hains  pays  pour- 
raient être  utilisées  en  cette  occasion.  Des  commissions  analogues  potnraleût  être 
oi^anisées  également  là  où  elles  n'existent  pas  encore. 

Il  va  de  soi  que  ces  commissions,  biei^ que  travaiUabt  eiisèmUe,  n*eftgttgiraient 
en  rien  les  Gouvernements.  Elles  feraient  uniqn^ment  un  travail  pi^éparaloire,  Re- 
cherchant les  moyens  les  plus  propres  à  eofljurer  là  «tfiSe  dont  aous  foiifton*  et 
Taltitude  à  prendre  dans  les  graves  débets  Soulevés  par  la  question  monaétaire. 
Chaque  pays  conserverait  donc  Une  pleine  et  entière'  liberté  d'aoAîoa,  tout. en  s'eC- 
for^t  Rassurer  au  groupe  d*Élats  dont  ti  fait  partie.  Tiofluenee  que  jUltifient  les 
intérêts  si  mullî|des  ei  ji  considéndbiM  qu'il  refMràMnte. 

Nous  croyons  devoir  reproduire,  presque  intégralement,  la  réponse  dé 
M.  Beernaerl»  Ministre  des  finances^  Président  du  Conseil  f^  : 

La  question  que  vient  de  soulever  Thonorabie  M.  <k  Neeff  nV  rien  de  coponmi 
avec  le  projet  de  loi,  fort  modeste,  que  la  Chambre  est  appelée  à  voteriMais  on  pe 
peut  en  méconnaître  Timportance  et  partout  elle  préoccupe  les  meilleurs  esprits. 

A  la  suite  de  M.  Ei  4e  LaVeteyét  d«  M<^  Allai-d  01  de  bien  d'autres,  Thono- 

4 K _: ■  -  I  .         I  ; 1 — — , — * 

^')  Voir  le  Bulletin  de  8q>teiiibve  àS^i ,  ^Age  3aa« 

(')  Voir  le  Bulletin  de  mai  1892,  page  64o. 

(S)  Oo  rapprochera  utilement  du  discours  de  M.  Beemaert  celui  qui  a  été  prononcé  à 
Paris,  à  la  Chambre  des  députés,  le  3i  mai,  par  M.  Rouvier,  Ministre  des  finances,  et  celui 
qui  a  été  prononcé  à  Rome,  au  Sénat,  le  i5  juiu ,  par  le  Ministre  du  Trésor. 
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rftble  dépoté  d«  LottVliiii  attribue  le  tnabîM  agricole,  îndiiBtriel  et  étônomicrae  dont 
ôfi  ftottfire  partout  au  i^encMniaeiDent  de  la  momiaiet  qui  se  traduit  par  i  abaisM** 
meiit  de  loua  lea  prit.  Et  cette  eriae  monétaife  eHe-mème,  il  en  tronve  la  cause 
dans  Tabandon  du  bittiètalKMae,  dans  k  déoaodétisation  partielle  de  Targeut  eil 
Allemagne,  dans  1a  suspeniion  de  la  frappe  de  Tmeot  dans  les  États  de  ru«k>ii 
latine.  Ce  serait  donc ,  d'après  M.  de  Neeff ,  au  bimétaHisme  qu'il  faudMit  en  revenir. 

La  Belgique  a  toujours  suivi  avec  la  plus  vive  attention  tout  ce  qui  se  passe, 
totit  ce  qui  se  dit  rdativement  à  la  queetioii  ttottétaire,  et  ce  sera  aveà  un  vér^ 
table  empressement  qu'elle  se' rendra  à  rintitation  qu'dle  vient,  en  effeti  de  reoe« 
voir  de  la  part  de  la  grande  GouMénitiôn  «méHcaine» 

Il  s'agit  d'une  conférence  internationale  dans  le  but  <—  ce  so>nt  les  termes  d» 
rinvhatiou  «^  «  de  rechercher  ks  moyens  d'aeorottre  l'enapk»  de  Variant  dans  les 
systèaMs  moaélaires  des  différents  pays». 

Que  peut>*on  attendre  d*une  réuiuoa  de  ce  genk^  ?  C'est  ce  qu'il  est  impossible  de 
dire;  aiais  il  eet  certain  que  ôelui  qui  aurèdt  trouvé  un  remède  aux  difficultés  delà 
fitliation  monétaire  aolueUe  et  surtout  qui  aurait  réussi  à  le  faire  adopter,  aurait 
Ueo  mérité  de  rhnmanitéi  car  lès  relations  entre  le»  pays  à  étalon  d'or  et  les  pays 
à  étalon  dTargent  devieiment  déplus  en  plus  diffidles,  et  les  oscillations  qui  se  pro* 
diâaeilt  dsiis<k  vdleur  relative  deaiaéteuii  piééiéttx rendent  toute  opération,  toute 
spéculation  à  long  terme  dangereuse  et  presque  impossible. 

La  conférence  en  projet  trouvera-t-dle  la  solution  désirée  ?  Je  le  souhaite  «  et 
voudrais  fespérer.  Pouf  ce  qui  nous  concerne,  nous  apporterons  i  l'étude  du  pro- 
blème toute  notre  bonne  volonté. 

L'honorable  membre  voudrait  que ,  en  ce  qui  concerne  l'Union  latilie ,  l'attitude 
à  prendre  à  la  conférence  lut,  en  quelque  sorte,  j  ''  ir  une  entente 

entre  les  différentes  puissances  qui  en  font  partie.  TUnion,  c*est 

la  France  qui  occupe ,  et  de  loin,  la  première  pla  ce  titre  et  aux 

termes  mêmes  de  Tacte  constitutif  de  Ttloion ,  s'(  ses  coassociés 

au  courant  des  faits  qui  intéressent  la  question  n  'elle  que  nouâ 

devrions  attendre  une  direction. 

On  sait ,  à  Paris ,  que  notre  commission  monétaire  est  toute  prête  à  se  mettre  eu 
rapport  avec  la  commission  française,  et  le  discours  de  rbonorable  M.  de  Néeff  aura 
eu  notamment  cet  avantage  d  ter  ici. 

Qu'il  me  soit  permis  a  ajo  vous  a  dit  M.  dô  Neeff  dé 

notre  régime  monétaire  actuc  lorsquSl  avance  que  depuis 

que,  en  1873,  TUnion  !latin(  e  Tergfent,  nous  vivons,  en 

réalité,  scms  le  régime  du  ni  ^  nous  avons  toujours  deujt 

métaux  et  ils  ont  conservé  u  iable.  Mats,  en  réalité,  l'or 

constitue  notre  seul  étalon  ;  tous  nos  prix  sont  réglés  en  or,  nos  reladons  avec  lé 
dehors  se  soldent  en  or,  et  si,  malgré  la  baisse  de  Targent,  les  écuft  de  5  francs 
conservent  leur  pleine  valeur  libératoire ,  c  est  parce  que  ce  ne  sont  ipie  des  jetons 
toujours  échangeables  contre  de  l*or  au  pair. 

Le  maintien  de  l'Union  latine  n'en  est  pas  moins,  même  dans  ces  èonditloné, 
d'une  incontestable  utilité  :  utilité  pour  les  pays  qui  en  font  partie ,  et  même  utilité 
au  dehors. 

C'est  ua  fait-  pour  ainsi  dire  iddisi^utallh  qu'il  a  t  a  pas  Asaea  d'or  pour  que  le 
monde  puisse  se  contenter  de  cette  sei^e  monnaie.  Il  u*y  en  a  pas  même  assez  pour 
les  nations  qui  l'emploient  aujourd'hui  et,  o^epdant,  parmi  les  populations  qnon 
peut  considérer  comme  civilisées,  près  des  deux  tiers  n^ont  pour  monnaie  que  l'ar- 
genU 

M.  de  Neëff  avait  encore  ràisOn  de'dîre  que  là  crise  aauellë  a  été  sidoA  déCeriXtt- 
née ,  au  moins  précipitée  par  l'abandon  qu'a  fait  l^Allëttiragnè  éé  Sa  monnaie  d'M^ 
gent,  bientôt  suivi  de  la  suspension  de  toute  frappe  d'argent  par  les  États  de 
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l'Union  latine.  Qtt*eût^<:e  donc  été,  que  serait-oe  si«  f  Union  venant  a  0e  dÎMOudre, 
les  États  qui  en  font  partie  prétendaient  passer,  eux  aom,  à  Tusage  exclusif  de  lor  ? 
On  évalue  la  somme  d*écus  d*ai^nl  en  circulation  sur  le  territoire  de  l'Union  à 
i  milliards  de  &aac9,  et,  dans  cette  somme,  la  part  de  la  France,  d après  les 
évaluations  de  M»  Burchard ,  serait  de  3, 100  millions  de  francs.  Il  a'y  a  pas  de  pays  au 
monde  qui ,  rdativèmenjt  a  sa  population ,  ait  une  circulation  monétaire  plus  grande. 
Que  faire,  W  eas  échéant,  de  ce  stock  formidaUe?  U  est  évident  que  les  pays  à 
monnaie  d  argent,  tels  que  flnde  et  la  Chine,  déjà  saAurés  et  au  delà  par  f  énorme 
production  de  rAmérique,  ne  pourraient  Tabsorber.  Et  Ton  a  dit,  Avec  raison,  que 
la  démonétisation  de  largent  par  TUnion  latine  serait  le  point  de  départ d*une cala- 
strophe  dont  nul  ne  pourrait  mesurer  les  effets. 

Ce  péril,  le  maintien  de  TUnioa  Ta  écarté.  L'argent  y  circule  pour  sa  pletné  va- 
leur, sans  que  personne  souffre  de  sa  dépréciation  et  même  sans  que  oersonoe  s  en 
aperçoive.  Il  en  sera  de  même  aussi  longtemps  que  Ton  aura  la  ceitilude  de  pouvoir 
échanger  cet  argent  contre  sa  valeur  nominale  en  or.  A  Tétranger,  on  tire  sur  noua 
en  or;  à  Tintérieur,  largent  vaut  i  or.  Et,  tandis  que  nous  avons  ainsi  tous  les 
avantages  de  Tor,  nous  n*avons  pas  les  inconvénients  de  sa  rareté;  nous  ne  souf- 
frons pas  du  manque  de  monnaie,  u  antre  part ,  Ton  a  vu ,  à  Paris  comme  à  Bruxelles , 
les  cours  du  change  presque  invariaUe»  et  4a  Banque  de •Fmaoe-en  mesove  d*aider 
la  place  de  Londres. 

Un  exemple  analogue  nous  est  fourni  par  les  Pays-Bas,  qui  ont,  eux  aussi,. une 
grande  circulation  d*argent  sans  en  souffrir  aucun  dommage,  cet  argent  étant  tou- 
jours échangeable  en  or.  11  en  est  de  même  en  Allemagne.  L*Allemagne  avait  Tin- 
teiition  de  démonétiser  tous  ses  thalers  d'argent ,  maïs  elle  n'en  a  pas  trouvé  le  pla- 
cement, et  il  lui  en  reste  une  grande  quantité  qui,  pour  le  plus  grand  bien  des  re- 
lations commerciales ,  circulent  pour  leur  pleine  valeur.  C'est  donc  un  grand  avantage 
que  le  maintien  de  l'Union  latine,  et  c^est  ce  que  disait,  il  y  a  peu  de  semaines,' au 
Parlement  d^ItalLc,  l'ancien  Ministre  du  Trésor,  M.  Luzzatti,  doot  on  connaît  la 
haute  compétence  en  ces  matières.  «C'est  une  fiction  que  l'Union,  disalt-il,  mais 
une  fiction  opportune  et  une  fiction  efficace,  puisqu'elle  a  pu  donner  à  environ 
d  milliards  d  écus  d'argent  la  sanction  de  l'or.  Nous  avons  ainsi   réussi  à  tres- 
ser autour  de  l'or,  qui  fait  défaut^  une  couronne  d  argent  qui,  grâce  aux  fictions 
*i  valeur  de  l'or».  Et  plus  loin,  il  ajoutait  :« La  conservation 
a  pas  seulement  exercé  son  effet  dans  les  limites  du  terri- 
pfique ,  mais  dans  le  monde  entier.  Combien  de  fois  n*a-t-on 
sr,   en  Allemagne,  la  vente  des  thalers  ou  l'adoption  d'un 
s  rigide,   sans  que  ces  propositions  aient  abouti  i>  Et  ponr- 
aussi,  on  regarde  ce  que  font  les  autres.  Et  la  conservation  de 
rmel  artificiellement  à  de  nombreux  millions  d*hoinme*s  dé 

valeur  de  l'or  et  qui  fiait  ainsi  moins  sentir  les  inconvénients  de 

sa  rareté,  faïf  qu'on  s'abstient  de  prendre  une  initiative  qui  pourrait  être  l'exorde 
d'une  grande  catastrophe  monétaire.  » 

Tout  cela  est  vrai  et  démontre  ce  que  peut  être,  en  semblable  matière,  Ip  puis- 
sance des  conventions.  ' 

Après  quelques  obaervatipâs  de  MM.  Magis,  Graux  et  Carlier,  qui,  sans 
vouloir  aborder  la  discnssion  générale  du  probtèiÉ«  monétaire,  estiment  que 
le  discours  très  bimétaliiste  de  M.  de  Neeff  appelait  quelques  réserves, 
M.  Beernaert  admet  qu'il  n*y  a  pas  lieu  Jabbrder  actuellement  ces  questions 
de  priï^cipe  ^i  se  borne  à  constater  que  l'Union  latine  rçstp,  eu  droit,  sinon 
en  fait,  basée  sur  le  bimétallisme. 
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BELGIQUE. 

LE  PROJET  DE  BDDGET  POUR  1803. 

Le  projet  de  bujdget  général  pour  Texcrcice  iSgS  est,  selon  Fasage,  pré- 
senté,  en  12  projets  de  lois  distincts  : 

Lei  éYaluations  de  recette  8*élèvent  k 344,689,828'  4o* 

ef  les  préyîsîons  de' dépense  à 340,71^,266  07 

Soit  un  excédent  de  recette  probable  de 3,877,663  33 

— ^— — — * 

Comparons  ces  évaluations  au  budget  général  pour  Texercice  1 892  : 


\ 


MINISTÈRES  ET  SERVICES. 


1>ette  publiqae  . 
Dotstioot  *••*.< 


Ministère  de  la  juttice 

—      de*  adndres  étrangères 
-*-      de    rintérieur    et    de 

rièstraction  publique. 

Ministère    de    Tagncaltiure ,    de 

riadnstrie  et  éa  tr4vMiK  pn- 

Mtcs '. . 

Ministère    des    chemins   de  fer, 

poites  et  télégraphe» ...:... 

Ministère  de  U  guctrc  » 

Gendarmerie • 

Ministère  des  finenccs 

Non-valeon  et  remboorsements . 


V0IB8  BT  MOTUS 

EXC^WT  Dl  UCBTn  . 


CREDITS 


189a 


103,221.707  67 

4,579,100  00 

18,368,135  00 

2,496,363  00 

23,216;907  00 

17,088,668  00 

103,317,028  00 

46,060»589  00 

4,264,500  00 

15,530,255  00 

1,528,500  00 


340,580,925  57 


342,546,190  40 


1,965,264  83 


po«r 
1893- 


fr. 

103,218,772  57 

4,705,900  00 

18,484,427  00 

2,495,363  00 

23,142,570  00 

17,077,668  00 

103,462,487  00 

46,801,16»  50 

4,254,400  00 

15,540,525  00 

1,529,000  00 


340,712,265  07 


344,589,828  40 


DIFFERENCES 

•air*  Im  cridiU  d*  1893 

et  CMS  d*  189s. 


EaflM. 


126,800  00 
116,292  00 


145,459  00 


1,270  00 
900  00 


£•  moîas. 


fr. 

3,025  00 
li 

1,000  00 

74,427  00 

11,000  00 


159,429  50 
10,100  00 


3,877.563  33 


390,921  00  258,981  50 


En  phM:  131, 339' 50* 


Les  évaluations  de  recette  pour  1 893  comportent  une  augmentiition  de  2,û43,63S 
francs^  comparativement  à  celles  de  189a  ;  les  prévisions  de  dépense  ne  sont  plus 
élevées  que  de  131,330  fr.  5o  cent. 

Maïs  le  projet  de  budget  de  la  dette  publique  ne  comprend  pas  les  crédits  destinés 
à  pajer  les  intérêts  des  capitaux  à  emprunter  en  1892  pour  dépenses  sur  ressources 
extraordinaires  et  Tannuité  résultant  de  la  reprise  des  réseaux  téléphoniques.  On 
peut  prévoir  de  ce  chef  une  charge  nouvelle  de  i,5oo,ooo  francs.  L'excédent 
annoncé  se  trouverait  ainsi  réduit  de  3,8oo,ooo  francs  à  a,3oo,oDO. 

Recettes.  —  Les  évaluations  ont  été  établies  avec  modération.  Selon  Tusage,  on 
leur  a  dottné  pour  base  les  produits  moyeus  des  cinq  derm'ères  années  et  Ton  ne 
s'est  écarté  de  eette  régie  que  lorsque  des  faits  précis  exigeaienl  qu  il  en  fût  ainsi. 

Le  tableau  suivant  rapproche  des  évaluations  adoptées  pour  1892  et  de  celles 
proposées  pour  1893  les  recouvrements  effectifs  des  exercices  1887-1891  : 
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ADUmiSTRATIONS. 


il 


KATURE  DES  PRODUITS  ET  R^VEHU?. 


n»^wipw"p, 


IfmpMi  fOreds ....;.. 
DDreg^trement ,  greffe ,  hypothèques , 
ÛODS,  ete • . , 


Totaux. 


II.  —  péages.. 

III.  —  Captant  et  revenvs. 

IV.  —  Remboanements. ,  ; . 


Gootribotions 

directes, 

dôiumeset 

«Ccife9. 


.  TOTABX  ctfiiaAUx. 


I.  —  IMPÔTS, 

Foncier. ,... ,.»,., 

PeNW|Btl(jprinqi|»il,  t(  p.  o^  addiUoo9«i» 

et  finis  erexp^rtiae) » 

Pat«i^  (prfpcift  et  ao  p;  «/a  •a<liaooDel9). 
RtibnMM  «or  1m  iiloet,  Bàm  et  prQp< 
(prÎMipd  at  $h  p.  o/o  addit.) 


TOTAOl 


Accises. 


\in*  é^xêM^fOf*  et  vins  de  fmits 

lecs 

Eavx-de-YÎe  Indigènes, 

Bièfw. 

Viiiaigres , 


Oincoses  cl   autres  sacres  non 

cristaHisables 

Tabtfls  indigèMB 


Tonw. 


Heçettes 
cHrerses. 


Frais  d*essaî  des  m^ttères  d*or  et 
d'argent. 

RMetlM  «itfiprdmaivw  «t  «i 
deat^Hev,  l^i^dfl  l>&»i|«^ 
etf..,..,, ^.. 


TOTIW. 


TfVT4«K  dM  é99mm*dn  %ccùm  «^  dm 
wc«U^  4ivfnm"  • 


Voies  et 


PRODUITS  RÉAUSéS  rail 


1W7. 


frane». 


66,340,451 
52,897.267 


188S. 


134,258,601 
16,827,960 


^23,5X0,1^ 


RÉSUMÉ 

50,047,360 
69,310,695 

91,524,900 


171,882,955 

141,889,344 

11,555,759 

1,723,887 


931,051,945 


|3,726iMa 
»9,054.7M 

306,^71 


49,404J»67 


25,987,479 


2,901,945 

23.418,638. 

0322,196 

11,042 

4M,im 
712.862 


PÉVELOP 


^867,745 

11,319,543 
6.484,127 

375,945 


50,047,360 


27,579,040 


40,403,937 


ft,M) 


379,065 


daMM 


66,840,451 


1,013,071 

23,817,871 

f,408,316 

15,419 

;t758,184 

518,586 
810,041 


41,341,488 


9,484 


380,683 


390,167 


69,310.695 
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m^y^ês. 


DàNT  LES  4N1IÉ» 

MCVTKNME. 

EVALUATIONS                   1 

istt. 

im. 

189). 

pevr  feieme* 

pRorosiit 

poar  r«xerciM 
1893. 

ItM». 

ftMM. 

francs. 

firtne*. 

(«.IM». 

fnntê. 

GÉNÉRAL. 

50,769.241 
69,173.579 

50.441,582 
66,3)14,945 

51,670.250 
67,107.393 

10,467,804 
67,14t,4J2 

51,691,000 
65,286,291 

51,627.700 
65,804.729 

50.157,340 

49,749,121 

51.749.590 

51,615,644 

50<00§,000 

51.046.000 

170.100,160 

166,505.648 

170.533,233 

160,W2,8fO 

166,985,291 

168,478.429 

147.837,537 
16.512,098 
3,4M,332 

152,665,975 

17,570,679 

5,756;848 

154,946,445 

.   16;SÛ9«946 

3,436,390 

146,319,580 

16,767,289 

3.337,326 

155,325,200 

16,695,200 

3,540,499 

155,624.300 

16,996,100 

3,490,999 

337,$81,127 

.340.499,150 

345,726,014 

336J67,0>5 

342,546,190 

344,589.828 

PEMENTS. 

; 

3ft,Q90,7t)0 

t4,n%^6t 

24,342,300 

24.037.456 

24,496,0(1) 

24.647,700 

19,629,951 
6,598,457 

18,573,581 
6,39V51 

18,636.036 
6.779.304 

J9,04i.902 
6,614.3()2 

18,915,0(10 
6^680,000 

19,180,000 
6,800,000 

520,127 

795,188 

1.917,890 

783.144 

1^600,000 

1,000,0(K) 

50,769,241 

50,441,582 

61,676.250 

50.467.804 

51^91.000 

51,627,700 

27,435,754 

23,533,207 

24.194.527 

25.749.961 

23^83,056 

23.604,149 

3,098,826 

23.697.895 

9.746.090 

34,665 

3,451.515 

3,250,365 

23,763.059 

9,774.805 

77,328 

4,067,635 

3,721,152 

24.301,548 

9,689.570 

66,614 

3,293,659 

3.197,073 

33,799,803 

0,W8,101 

41,014 

3,639,529 

3/)55,oqo 

23^13.1|5 

9^25.0d0 

69,590 

3,737,500 

3,121,500 

23,810.280 

9,733,750 

69,550 

3.737.500 

489,206 
774,869 

567,772 
322,607 

528.027 
855,507 

506,556 
803,177 

470.000 
850.001) 

470.000 
850.000 

41,293,066 

42,323,571 

42,456,077 

41^75,628 

41.420,231 

41.792,580 

6,468 

5,032 

3,837 

6.968 

8.000 

8,000 

438,291 

453,135 

453,152 

420.865 

375.000 

400,000 

444,759 

458.167 

456,980 

427323 

383.000 

408.000 

ul 

««I,m,579 

•6.314,945 

67,107,393 

•7.749,412 

65,286,291 

65,ft04,729 
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V(nê$Éi 


10 


11 


Eoregûtrcinent 

et 

domaîoet. 


12 


Enregls- 
trcmebt. 


Hypo- 
thèqièt. 


Suo- 
cessions. 


^i^:ss^rT.: 


Lettre*  de  noMésse . 

Permis  de  c&anger  de  nom  de 

famille.,  .«r.,....., 
Drohi  de  débet.reooavrés 

.    TOTAOl»....,.... 

Mise  au  rôle....... 

Rëdaotîoii,   cUpodtians  de  té- 
moios  et  expéditions 
TOTADX 


Droits  d'inscription 

Droits  de  trtoicription  d'actes 
de  mutation 


Totaux. 
Droits  de 
DroiU  de  mutation  par  dëcès. 
Droits  de  mutation  sor  les  sttc« 
cessions  ea^Ji^ae  dirw^e. . 
.  l^poQx  survivants ._........ 


l 


2 


Totaux. • 

g  I  Permis  de  port  d'armes  de 

^^j       chasse 

\   Permis  de  chasse  au  lévrier. 
Timbres  proportionnels  pour  effets 
de  commerce.. . 
Timbres  adhésifs 


pour  effets  de 
commerce  créés 

à  l'étrançer 
Timbres  adhésifs  pow  affiches 
\  Timbres  de  dimension 


payables  en  Bel- 

g»T»« 

payables  àTétran- 
ger 


à  i  Timbres  proportionnels 
>  l  Timbres  de  oimension 


Timbres  fixes.  Warrants 

Effets  de  commerce. . 

Bons  de  caisse ,  billets  au  por 

teor,  eto 

EfieU ,  récépissés,  obligations, 

etc  ... 
Coupures 
Timbres    i    Papiers  blancs  pour  ac- 
de        }       tel,  etc 


Timbre  des  polices  d'assurance. — Droit  annuel 
Totaux. 


00Z,2O9 

1,001,734 

986,010 

1,450 

1,740 


80,445,208 
85,393 


384,683 


470,076 
251,514 


3,115,743 


3,367,256 

17,164.684 

336,405 

3.152,002 
29039 


20,943.890 


2 
5,632 

471,668 
805 

473.791 

230,010 

13,052 

257.552 

2,360,210 

158,204 

28,603 

658 

1,080,^14 

425,680 


313,252 

$7^906 

579,3"75 


6,456;614 


/Z2,Z2V 

948.620 

1,012,811 

8.805 

3.335 
-  13 


20,547.537 


588,684 


475,553 


.    256»953 

3,187,784 


3,444.737 


18,581,959 
254,845 

2,775,159 
306,148 


21.918,111 


5.856 

451.535 
595 

473,350 

230,379 

11,384 

263,888 

2,402,481 

172.141 

29.318 

539 

1.157,953 

472,709 


339,135 

56,538 

4,328 


'6;0O3;rs9 
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moyens.  (Suite.) 

DANT  LES  ANNÉES 

EVALUATIORS 

1880. 

1890. 

1801. 

MOYBNRE. 

ADOPTA  U 

pear  l'eurdea 
189a. 

pBorosiBt 

pottf  r«xereice 

i8»3. 

flSM». 

fraMs. 

fianc». 

francs. 

francs. 

franca. 

17,751.170 
687.5iO 
926.239 

99K958 
1.450 

19,786,382 

10,998,962 

20.227,956 

20.000.000 

20,000.000 

3,335 
6 

20.361.698 

19.786,382 

19,998.962 

20,227.956 

20.000.000 

20,000,000 

89,714 
400,768 

1.039.571 

1,086,702 

712,477 

1. 100.000 

1,100,000 

490.482 

U039,571 

1.086,702 

712.477 

1.100.000 

1,100,000 

272.413     j 
3,129.976 

3.336.170 

3,265.578 

3,363,226 

3.300.000 

3,350.000 

3.402.389 

3^6.170 

3,265,578 

3.363.226 

3.300.000 

3,350,tK)0 

15,462.247 
214,834 

2.574.067 
3l7,'i97     . 

18,581,506 

20,391,190 

20.086,668 

18,510.000 

19,560.000 

18.598,645 

18,581,506 

20,391.190 

20,086,668 

18.510,000 

19.560,000 

4 
6.976 

460.740 
595 

474,786 

248,078 

^ 

15.172 
276,933 

2,409.929 
217,242 

,        6,094.474 

6.047.651 

6.170,100 

6.000.000 

6,050.000 

30,985 

64 

1,174,098 

* 

490,173 

II 

II 

331.128 
50.136 
2,092     i 

6.189,631 

6.094,474 

6,047.651 

6.170.100 

6.000.000 

6,050.000 

, 

BULU    DK   STAT. 


ko 
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ADMINISTIUTIORS. 


ai 


EDrcgistrcment     j 
et  domaines.       \ 
l  Suite.) 


Chemine  de  fer, 

postes 
el  lélégnpbcs . 


EnregUtrcmcnt 
etcbmaiues. 


13 
15 


16 


17 
18 


19 
20 

22 
23 


2(1 
25 
26 
27 
28 
20 


Chemios  de  fer,     ^ 
postes  et  tëlégraplîes.  \ 

Prisons, 
l'nborerie  générale , 


etc. 


Gontrib.  directcf,  ( 
douanes  et  accises»  ( 

I 

Enr^istrcment 
et  domaines. 


Prisons. 
Trésorerie  générale 


30 

31 
32 
à  43 


et  45 

/i6 
47 

48 
et 
49 
50 


NAT0IIE  DES  PRCWHJJTS  ET  REVENUS. 


Rivières 

et 
canaux. 


I.  —  IMPÔTS.  (5ui<e.) 

Naturalisation 

Amendes  en  matières  d'impôts 

Amendes  de  condamnations  et  dommagcs-in- 

tcrôis  en  matières  divcnjs 

Totaux  des  droits  d'enregistrement»  etc. 
II.  —  PÉAGES. 
Droits    de  navigation,  de  ponts, 

d'<îcluses ,  etc 

Droits  de  péage  consignés ,  revirés 

au  profit  du  Trésor .  • 

Produit  des  bacs ,  bateaux  et  pas 

^     sages  d*eau 

Routes  appartenant  à  TÉtadt 

Part  revenant  à  TÉtat  dans  le  produH  net  des 

quais  deTEscaut  à  Anvers 

TOTACX 

Chemins  do  fer , 

Télégraphes  et  téléphones 

Postes.  —  Taxes  des  correspondances  en  gé- 
néral, taxes  sur  les  articles  d argent,  sur  les 
abonaements  et  sur  les  effets  de  commerce. 
Produit  de  service  des  bateaux  à  vapeur  entre 

Ostende  et  Douvres 

Passage  d*ean  d*Anvers  à  la  Tétc-de-Flaudrc . 

Totaux  des  péages. 

III.  —  CAPITAUX  ET  REVENUS. 

Domaines.  (  Valeurs  capitales.  )  • 

Forêts 

Dépendances  des  chemins  de  fer  .  , ,. 

Etablissements  et  services  régis  par  l*£tat. . . 

Produits  divers  et 'accidentels 

Revenus  des  domaines 


Totaux  (Enregistrement  et  domaines.).. 

Postes.  Services  régis  par  TÉtat 

Produits  divers  des  prisons 

Trésorerie  générale,  elc 

Totaux  des  capitaux  et  revenus 

IV. —REMBOURSEMENTS. 
Frais  de  perception  des  centimes  provinciaux 


et  communaux ,  etc. , 


Reliquats  de  comptes  arrêtés  et  non  arrêtés  par 

la  Gourdes  comptes.  Déficit  des  comptables, 

Recouvrements  aavances 


Totaux  ( Enregistreme&t  et  domaines). . 

Abonnement  des  provinces  pour  réparations 

d  entretien  des  maisons  d'anrél  et  de  justice; 

achat  el  entretien  de  leur  mobilier , 

Trésorerie  générale  (  loi  du  i  G  mai  1 87  6) ,  etc . 
Totaux  des  remboursements 


Vaies  et 


PRODUITS  REALISES  PEU 


m7. 


35.000 

392,594 
786,035 


52.897,267 


1,195,608 

422 

26,237 
5,055 


1.227,322 


120.145,736 
2.980,523 


9,239,784 

603,649 
61,687 


134,258,601 


559,663 
735,218 
241,550 
158.153 
519,897 
565,251 


2,779,732 


93,223 

282,936 

13,672.069 


16,827,960 


654,067 


27,423 
492,308 


519,731 


22,984 
2,090,039 


3,286,821 


1888. 


francs. 

19.250 
364,054 

092,929 


53,524,900 


1.125,969 

175 

27,025 
4,555 

100.000 


1,558,624 


127,221,758 
3,286,372 


9,361,311 

698,105 
63,174 


141,^89,344 


519,439 
771,881 
198.981 
178.573 
514,085 
559,029 


2.741,988 


87,148 

283,316 

12,443.307 


15.555,759 


658,909 


18,631 
459,945 


478,576 


22.984 
1,563,418 


2^723,887 

SHHBBHi 
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moyens.  (Soiie  et  fin.) 


DAKT  LES  ANNÉES 

MOYENNE. 

ÉVALUATIONS                   1 

1889. 

1890. 

1891. 

pour  l*rx«mce 
i8fs. 

rnoposài» 

pour  l'extra»"^ 

1893. 

frtnes. 
25.750 

357,042 
731.703 

franco. 

27,250 
354.831 

528,037 

francs. 

21,750 
366,611 

571,146 

fnnc9. 

25.800 
367.147 

662,270 

francs. 

28,000 
360,000 

710,000 

francf. 
26,000 

360,000 
600,000 

50.157,340 

49.749.121 

51.749.590 

51.615,644 

50,008,000 

51,046.000 

1,171,744 

391 

28.474 
6,200 

1,162.503 

n 

6.705 
100,000 

1,208,960 

5,485 
350,000 

1,189.682 

n 

5,600 
1 10.000 

1.230,000 

ri 
II 

5.000 
300,000 

1.230,000 

5,000 
300,000 

1,206.809 

1.269,208 

1,564,445 

i. 305,282 

1,535.000 

1.535,000 

132,469.464 
3.603,213 

9.780.433 

710,757 
66,861 

136.614.780 
3.807.978 

10,028,587 

879,915 
jG5,507 

138,064.000 
3,960,000 

10,321,200 

970,000 
66,800 

130.903.147 
3,527.617 

9,745.263 

772.465 
64,806 

138,000,000 
4,100,000 

10,620,200 

1,000,000 
70.000 

138,000.000' 
4,100.000 

10.919.300 

\j)oojm 

70.000 

147,837.537 

162,665,975 

154,916,445 

146.319,580 

155,325,200 

155,02 '1,300 

518,323 

755.401 
150,794 
217,865 
536.881 
631,451 

597.383 
750,578 
124,092 
206,360 
594,492 
662,366 

644.8'i9 
853,344 
118.169 
177.168 
581.587 
666,105 

567.932 
773,284 
166,717 
187,623 
549,389 
616,840 

550,000 
750,000 
180.000 
180,030 
530,000. 
600,000 

560,000 
020,000 
180,000 
180.000 
570,000 
600,000 

2.810,713 

2,935,271 

3,041,222 

2,861.785 

2,770,000 

2,910,000 

86,567 

277,970 

13,336.848 

85,S04 
245.328 

U.304,876 

90,256 

276,500 

13,401,068 

88,480 

273,210 

13,543,814 

100,000 

403,000 

13,422,200 

90,000 

355,000 

13.641.100 

16.512,098 

17.570.679 

16,809.946 

16.767,289 

16,695,200 

16,096,100 

690,199 

338,626 

711,950 

712,550 

610,000 

630,000 

19.880 
492,341 

17.735 
633.254 

11,981 
353,013 

10,130 
486.172 

18.000 
460,000 

18,000 
460,000 

512,221 

650.989 

36'i,y94 

505,302 

478,-O00 

478,000 

22,984 
2.196,928 

22.984 
2,244.249 

22,984 
2,336,462 

22.984 
2,696.490 

22,984 
.     2,420,515 

22.984 
2,360.015 

3.431,332 

3.756.848 

3,436.390 

3,337,326   . 

.3^40^199    . 

.  3,490.999^ 

^9»: 
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ALLEMAGNE, 

LIMPÔT  SUR  LE  REVENU  X  BERLIN. 

La  note  que  nous  avous,  le  mois  dernier  (page647)f  détachée  du  Reichs' 
anzeiger^  constatait  «  les  résultats  inespérés  »  de  la  réforme  de  VEinkammen- 
sleuer^^'^.  Le  même  journaU  k  la  date  du  27  mai,  contenait,  dans  sa  partie 
non  officielle,  les  renseignements. suivants ,  applicables  à  la  v31e  de  Berlin. 

Bien  que  Tassiette  de  Timpôt  sur  le  revenu  ne  soit  pas,  à  BerUn,  encore  défini- 
tivement établie  et  que ,  sur  certidns  points ,  elle  doive  subir  des  modifications ,  les 
résultats  actuellement  obtenus  peuvent  donner  un  aperçu  asses  exact  des  effets  du 
nouveau  régime  fiscal  dans  la  capitale.  Étant  donné  rintérèt  de  la  question,  on  peut 
snns  scrupule  livrer  à  la  publicité  les  chifiBres  suivants: 

Pour  i exercice  budgétaire  1892-93,  Timpdt  sur  le  revenu,  tel 
qu*il  va  être  désormais  assis  parait  devoir  donner , 22,758498" 

D*autre  part,  l*impôt  exigible  en  1891-93^  d  après  le  régime  an- 
térieur (impôt  des  classes  et  impôt  sur  le  revenu ,  aéfalcatîon  faite  des 
douzièmes  remis)  monte  à 1 5,&79, 1  o3 

La  plus-value  est  donc  de 7,379,395 

A  cette  plus-value  contribuent  a4a  sociétés  par  actions,  associa- 
tions de  consoomiation ,  pour « , a,3o7,oSi 

et  298,774  personnes  réelles  pour 4«97a«3dd 

L  excédent  de  recette  provenant  des  particidiers  se  répartit  ainsi: 

Revenus  de  plus  de  100,000  marks 2,371 ,960 

Revenus  de  oo,5oo  à  100,000  marks 2,000,964 

Revenus  de  9,5oo  à  3o,5oo  marks. 932,004 

Ensemble 5,3o4.928 

Par  contre  les  contnbuticms  incombant  aux  revenus  de  900  a 
9,5oo  marks  présentent,  par  rapport  à  1891-92 ,  un  déficit  de. . . .  332,^84 

Reste 4,973,344 

Il  suit  de  là  que  la  partd*impôt  afférente  aux  revenus  de  goo  à  9,500  marks,  qui 
avait  du  être  réduite  de  5i  p.  0/0  en  1891-92,  ne  présente  plus  qu'une  dinnnution 
de  36  p.  0/0 en  1 892-93  ;  en  même  temps,  sur  les  revenus  supéneurs  à  3o,5oo  marks 
Taugmentation  arrive  à  4i  p«  0/0  contre  26  p.  0/0  seulement  Tannée  précédente. 

Les  revenus  de  3,ooo  à  6,000  maii^  bénéficieront  d^une  réduction  sénsiUc, 
car  la  moyenne  de  leur  imposition  d*État,  qui  était  de  107  m.  36  pt  en  1891-92 , 
ne  sera  plus  que  de  95  m.  97  pf.  en   1893-94. 

Les  revenus  de  900  à  3,ooo  marks,  sans  même  tenir  compté  de  la  réduction 
des  impôts  communaux ,  jouiront  également  de  modérations  appréciaUes  sur  les 
impôts  d'État,  modérations  dues  principalement  à  l'article  18  delà  nouvelle  loi,  qui 
autorise  des  défalcations  au  profit  des  familles  où  il  y  a  des  enfants  de  moins  de 
t4  ans.  En  exécution  de  cet  article,  52,73i  contribuables,  c'est-à-dire  plus  de 
30  p.  0/0  de  ceux  qui  n*ont  pas  plus  de  3,ooo  marks  de  revenu^  seront  déchargés  de 
Tim^t,  en  totalité  ou  en  partie.  La  perle  k  provenir  de  ce  chef,  dans  la  perception 
de  1  impôt,  sera  de  263,937  mails. 

Ces  chiffres  montrent  clairement  que  le  bot  visé  par  la  loi  du  11  juin  1891,  est 
entièrement  atteint  pour  la  ville  de  Beriin  :  on  est  arrivé  à  alléger  les  charges  des 


(il 


¥oir,  dans  le  Mletin  d'août  1 89 1 ,  page  i84,  ie  teitedeia^oidn  11  jtiiii  1891. 
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classes  les  moins  fortonées  de  la  population ,  et  sur  les  classes  riches  on  prélève  des 
contributions  plus  fortes  et  nûeitt  pn^rtionnées  i  leurs  moyens. 

Le  recensement  des  revenus  d^  660  à  900  marks ,  qui  ne  se  fait  plus  qu  au  point 
de  vue  munidpal,  (la  taxe  pour  ces  revenus-là  est  actuellement  de  A  mans,  au  lieu 
de  6  )  a  donné  également  des  résultats  conformes  à  Tesprit  de  la  loi.  L  année  pré- 
cédente, le  nombre  des  conteibaable»  de  cette  catégorie  était  de  194,799  et  ils 
payaient  1,168,794  marks;  cette  année  il  n*y.a  plus  que  179,167  de  ces  contri- 
ouaUes  payant  ensemble  7 16,668  marks. 

Pour  les  personnes  réelles  ayant  plus  de  3,ooo  marks  de  revenu,  on  a: 


EXERCICES. 

REVENUS 
rapMam  11  3,000-. 

IMPÔT 
ï  mcsrofi. 

TAUX 
n  vno&r. 

1  8qs-o3 • 

nMrl». 

540;i88,3ÔO 
430,954,875 

mark*. 

10,851,460 

11.869,877 

p.  0/0. 

3,1a 

2.78 

iSoi-oa. .,---- - 

•"»•  îf*»»  • 

DlFFillilCB 

109,433,394 

4,981,583 

0.34 

Si  le  taux  moyen  se  trouve  relevé  de  o. 34  p*  0/0 ,  cela  provient  en  partie  des 
modifications  apportées  à  la  répartition  des  catégories  et  en  partie  de  Taugmenta- 
lion  du  taux  deVimpôt,  dont  le  maximum  a  été  porté  de  3  a  4  P'  0/0. 

Dans  quelle  mesure  ces  changements  ont-ils  inAnencé  le  rendement  de  Timpôt } 

Pour  le  savoir,  il  suffit  de  prendre,  dans  la  plus-value  totale  fournie  par  les  revenus 

supérieurs  k  3,ooo  marks ,  soit  4^981 ,583  marks ,  le  produit  des  o.  34  p»  0/0  dont  le 

taux  moyen  se  trouve  majoré,  c*e8t-à-dire  : 

54o,388,a69'xo.34  oa    a    . 
^ 00  i,837,3ao*. 


100 


Le  surnlus  de  laugmentation ,  soit  plus  de  3 millions  de  marks,  doit  être  attribué 
à  une  estmiation  plus  exacte  des  revenus. 

H  n*a  pas  encore  été  possible  de  déterminer  avec  précision  la  nature  et  Tinipor- 
tance  respectives  des  difflhrentes  sources  qui  alimentent  ]*imp6t  sur  le  revenu. 

Conformément  àlafoî.de  1891,  ilaété  défalqné  des  revenus  imposables 
3,365,07a  marks  représentani  les  primes  d^assuran^es  sur  la  vie  que  payent  les 
personnes  ayant  {dut  de  3,ooo  marks  de  revenu* 

En  dehors  des  personnes  réelles,  Timpôt  frappe  les  personnes  morales,,  et  voici, 
à  cet  égard,  les  résultats  obtenus  à  Berlin: 


Rivnius  WrOtâBLBS. 


Revenua  de 
— ^ de 


900  a 
3«oooà 
de  6,000  i  9>5oo 
de  9,5ooà  3o,5oo 
de  3o,5oo  à  100,000 
de  {dus  de  100,000 

ToTAtx.  .... 


3,000  marks. 
6,000     —  . 


PBRaONlfBS 

morales 

PRODUn 

taxées. 

de  rimp^ 

B«rk«. 

ai 

591 

19 

a,oio 

11 

a,4ao 

4i 

a3,oio 

70 

ii3,aao 

80 

a,  1 35,800 

'x^2 


a,3o7,o5i 


La  plus  lourde  part  de  cet  impôt  est  supportée  par  les  grandes  entreprises  par 
actions  disposant  de  capitaux  considiérables. 
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ALLEMAGNE. 

LE  GOBIMBRGB  EXTÉIUEUR. 

Nous  emprantons  au  deuxième'  fascicule  trimestriel  de  la  statistique  de 
TEmpire,  qui  vient  de  paraître,  les  rësoitats  généraux  du  commerce  spécial 
all^aMnd  (imporialions  et  eiporiattona)  pendaot  TaDaée  1891» 

Oa  peut  les!  résumer  Ae  la  manière  suivante  : 

MAaCIIàNDISBS  MÉTAUX    PnéciBUX 

.("^^****   ;  (monnayés  et  antres), 

précieux  compris). 

mai^.  marks. 

Importations.. 4t4o3,4o4i00o  262,607,000 

Exportations 3«33g«755,ooo  i64t24ô«ooo 

Excédent  d'importation. .  i,o63,649,ooo  88,362,ooo 


•;   En  1890,  l'importation  navait  été  que  de  4«373  millions  de  marks  et 
Vexportation  atteignait  3^4 10  millions. 

'   Les  tableaux  du  commerce  général  paraîtront  plas  tard  dans  un  volume 
actuellement  en  cours  de  préparation. 

La  statistique  allemande  continue  à  présenter,  soua  trois- formes  différentes, 
le  détail  de  ses  échanges  avec  Fétranger^^).  Elle  a  seulement  adopté,  cette 
année,  une  dénomination  nouvelle  pour  désigner  Tancien  mouvement  annaeh 
qui  n^a  pas  d'équivalent  dans  les  tableaux  français  et  se  compose,  abstrac- 
tion faite  du  transit,  de  tous  les  produits  franchissant,  dans  le  cours  d^ 
Tannée,  là  frontière  alleviande.  Ce  mouvement  était  désigtié  précédemnient 
sous  le.  lenne  Jahres  Austemhandêl;  la  nouvelle  rubrique  empîoyée^st  Ueher 
die  Zollgrenze  Gesammt  EigenhaniéL  Pour  i8gi,  voici  quels  en  sont  les 
thifl^es:  importation,  4,836,i2!2,ooo  marks;  exportation,  3,7b3,84.0,ooo 
marks  (métaux  précieux  compris). 

Les  résultats  généraux  du  commerce  spécial  que  nous  donnons  dans  les 
tableaux  ci-joints  depuis  Tannée  1872  comprennent,  à  Tentrée  et  à  la  sortie, 
les  métaux  précieux;  pour  obtenir  les  résultats  généraux  de  la  même  période 
sans  les  métaux  précieux,  il  suffit  de  déduire  de  chaque  chiffre  total  les 
chiffres  correspondanis  des  importations  ou  exportations  des  métaux  précieux 
qui.  figurent  dans  la  seconde  partie  du  tableau  L  Ces  derniers  chiffres  com- 
prennent la  totalité  des  métaux  précieux  même  monnayés,  dont  Tentrée  ou 
ia  sortie  a  été  constatée  par  la  Douane  ^^K 

Dans  le  tableau  II  figurent,  par  catégories,  les  principides  marchandises 
'importées  ou  exportées  en  1891  (conmierce  spécial). 

'    1^'^  Voir.  lofia/Z^rm  de  novembre  1884 ,. page  591. 

(')  Voir,  à  ce  sujet,  le  BuUetin  de  sept^mbr»  t69ir{Mige^o4% 
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I.  —  Commerce  extérieur  [1872-1891], 


ANNEES. 


GOBdMERCE  GÉNÉRAL. 


IHPOBTATI0«IB.      KXPOBTATIOMS. 


COMMERCE  SPÉaAL. 


IHP4>lTATI0p. 


luiUiont  de  nurkf . 


MARCHA1IDI8B8  IT  UÛJkVX  PRICIBUX. 


871 
873 
874. 
875 
876 

877 
878 

879 
880 
881 
88s, 
883 
884 
885 
886 
887 
888 
889 
8^0 


4,501  <  9 
5,499.3 
4,872.1 
4.801.7 
5,064.5 
4.941.8 
4.757.4 
4,924.4 
4.425.7 
4.C04.5 
4,911.9 
5,080.3 
4,870.4 
4,374.0 
4,365.0 
4,669.0 
5,094.2 
5,671.7 
5,844.7 


3,587.0 
3,701.0 
3,562.9 
3.791.0 
3,747.0 
3,912.3 
3,945.0 
3,934.3 
4,431.5 
4,623.8 
4,959.7 
5,089.7 
4,861.2 
4.322.1 
4,451,5 
4,682.4 
4,863.1 
4,811.6 
4,938.7 


METAUX  PRECIEUX ,  MON?(AYES  KT  AUTRES. 


187a 

1873 

1874 i 

»875 \ 

1876 i 

»*77 • •• 

i«7« i..,.w4 

A879 i 

1880 * 

1881 

i88a 

*883 

188/i i 

i885 

1886 

1887 

1888 

1889 

1890 

189» • 


219.9 

505.2 

84.0 

57.3 

156.3 

126.5 

239.9 

144.0 

60.8 

46.0 

53.2 

30.5 

27.9 

56.9 

08.0 

81.4 

2'28.9 

132.8 

137.0 


197.7 

190.6 

122.8 

81.9 

103.8 

89.4 

61.3 

83.6 

73.3 

83.1 

72.7 

73.1 

68.9 

59.9 

67.7 

00.1 

212.8 

126.9 

92.7 


3,464.6 
4,254.6 
3,670.6 
3,573.4 
3,911.5 
3,872.4 
3.715.6 
3.888.1 
2,859.9 
2,990.2 
3,164.7 
3,290.9 
3,284.9 
2,990.0 
2,944.8 
3,188.8 
3,435.9 
4.087.1 
4,272.0 
4,403.4 


207.7 

501.8 

71.1 

45.7 

113. 2 

103«6 

209.4 

120.7 

40.8 

28.4 

36.2 

28.3 

24.8 

52.7 

67.7 

77.4 

165.1 

97.5 

127.3 

252.6 


BXPOKTATIOM. 


2,492.2 
2,465.2 
2,459.6 
2,560.6 
2,605.0 
2,827.0 
2.915.3 
2.820.8 
2,946.2 
3,040.2 
3,244,1 
3,335.0 
3,269.4 
2,915.2 
3,051.4 
3.190.1 
3,352.6 
3,256.4 
3,400.6 
3,339.8 


174.4 

187.5 

117.2 

68.8 

59.2 

66.5 

30.1 

46.2 

53.3 

65.4 

55.8 

65.0 

65.9 

55.7 

67.3 

56.1 

149.0 

91.6 

83.0 

164.2 
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II.  —  Commerce  spécial  de  1891. 


COMMERCE  SPECIAL. 


CATÉGORIES  DE  MARCHANDISES. 


Dëcbetf 

Cotoui  et  cotonnades 

rïomb  et  objets  en  plomb , 

Brosses  ei  tamis .; 

Goidean  ^  prodnks  pharaanoealîfiiies. ....»' 

Fer  et  ot^ets  en  for.  ....«.,•.  j • [,,, 

Terres,  minerab,  m^nx  préôeLc,  amianto >. . . 

Lin,  chanvre  et  antres  mafièrai  tooilet  en  Monûmcdbon, 

Grains  et  antres  prodaiis  végélani j 

Verre  et  verreries • , . . . 

Crins  et  plumes ^ . . . 

Peaux  et  pelleteries.. 

Boîs  et  autres  mattères  à  tailler 

Instruments,  machines  et  véhicules 

Caoutchouc  et  gutta-pcrcha. ,  • 

Vêtements  et  lingerie 

Cuivre  et  objets  en  cuivre 

Quincaillerie. 

Cuir  et  objets  en  cuîr 

Toiles  d^  lin •  •  •  • , 

Productions  littéraires  et  artistiques. 

Produits  alimentaires,  épioriiïs ,  confiseries , . . . 

Huiles  non  autrement  dénommées  et  graisses, 

Papier  et  objets  en  papier , , 

Fourrurea 

Pétrole 

Soies  et  soieries 

SavoBs  6l  padnmerîe .....* 

Pierres  et  objets  en  piecre 

Charbons  de  terre ,  tourbes 

Objets  en  paille  et  en  écorce. ,  ,i : ..;... 

Résines,  poix ,  goudrons,  asphaltes 

Aiiimauz  et  produits  d'animaux,  non  autrement  dénommés. 

Poteries. 

Bestiaui. , 

Toiles  cirées. 

Laines  et  lainages , , . . . 

Zinc  et  objets  en  zinc 

Étain  et  objets  en  étain.. , .' ' n. 

Divers. ;...%...... • . . . 

Bssssssssssàsssssmsams^mmasÊaamaBmmKm 


mrORTATtO!«t. 


55,52«.000 

5r7,9«8.000* 

4,901,000 

3,361k,000 

138,459,000 

;  43,712,000 

>63,290,000 

^«5^,000 

603,030.000 

9,0î«.000 

45,757,000 

U4,448,000 

104-,S7 1,000 

38,6)8,000 

34  019,0Q0 

9,808,000 

56,593,000 

42,991,000 

49,448,000 

57,535,000 

30,587.000 

590^ft»9,000 

153,025,000 

8.608,000 

1,319.000 

77,451,000 

170,8?7.000 

2,314,000 

43,0^1,000 

113,216.000 

5.291,000 

23,628,000 

89,733,000 

5,617,000 

232,474,000 

1,246^000 

389,472.000 

3.661,000 

17,460,000 

219,000 


sireaTATioM. 


marks. 

U,325,000 

1^,998,000 

9,998,000 

2,895,000 

761,779,000 

266,742,000 

209,721,000 

40,034,000 

57,143,000 

3«,271,000 

26,077,000 

70,591,000 

95«527,000 

127.659,000 

26,511,000 

I23»436,Q00 

60,604,000 

83,641,000 

166^962,000 

•  90v899,d00 

93^291,000 

364,38^000 

27,660,000 

90.271,000 

3,859,000 

385,000 

19I/M,000 

9,392.000 

55,244,000 

150,878,^00 

4.679,000 

7,5^,000 

7,04è,000 

,  33^983,000 

21,423,000 

825,000 

330,974,000 

37,719,000 

4,086,000 

13,118,000 
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AUTRICHE-HONGRIE. 

LE  COMMEAGE  EXTÉRIEUR  DE  1878  X  1891. 

Voici,  «n  valeurs,  les  résaitats  généraux  annuels  du  commerce  extérieur 
de  rAutrich^Hongrie  depuis  1878: 

Importations   et  exportations. 
(Traiiflit  non  compris.) 


ANNÉES. 

MARCHANDISES. 

NUMÉ 

IIAIRE. 

IHTOll- 
TATIONS. 

TATlOfl*. 

DirriuacB 

..pi.. 

ans 

•iporta- 
ttoos. 

IMKUI- 
TATIOI». 

TATtan». 

oivrânvci 

aux 
inporta- 

tlOBS. 

»i?rfttMCK 
••  plat 

•iporla- 
tioas. 

1818...* 

ai 
552.1 
613.4 
641.8 
654.1 
624.8 
612.6 
557,9 
.539.2 
5é8.6 
533.1 
589.2 
6J0.7 

iioiif  (le  flori 

654.6 
675.9 
731.4 
781.8 
749.9 
691.5 
672.0 
698. 6 
672.9 
728.8 
766.2 
771.4 

M. 

102.5 

62.5 
89.6 
127.7 
125.1 
78.9 
114.1 
159.4 
104.3 
195.7 
177.0 
160.7 

52.6 

32.1 
36.5 
22.5 
21.7 
12.6 
12.2 
10.5 
10.9 
27.1 
26.2 
43.5 

in'iiUo.t 

15^6 

22.5 

5.9 
48.8 

4.1 

9.9 

8.7 

1-.8 

4.9 

12.2 

8.7 
4.3 

de  florins. 

37.0 
9.6 
30.6 
// 

17.6 

2.7 

3.5 

8.7 

6.0 

14.9 

17.5 

39.2 

If 

II 

26.3 
" 
0 

II 
II 

H 
II 
II 

II 

JW/U. ••«.... ... 

1880.... 

iSSi,.. 

188a.. .; 

1883 

)884 

188S 

1886. ••«* 

1887 

1888, 

«890^..*- 

La  subdivision  des  totaux  ci-dessus,  pour  1889  et  1890,  fait  Tobjct  du 
labieau  I  ci-après  (page  754)  : 

Pour  1 8g  1 ,  on  ne  coanait  encore  que  les  quantités  importées  ou  exportées 
lesqueUfi  se  décomposent  ainsi  : 

IlirOMTATlOIIS.  B&POIITATIOIIS. 

Quintaux  métriques.. . .     6o,5d2,5a6     136,701,876 

Unités 1,014.247  735.479 

Tonneaux   (navires  con^ 
slruits  ou  achetés] 4o4  98,7 1 2 

Les  droits  de  douane,  perçus  en  ai|[ent  en  1878,  et  en  or  ensuite,  ont 
atteint:  22.3  millions  de  florins  en  1878;  20.8  en  1879;  26.1  en  1880; 
29.5  en  1881;  37.7  eu  1882  ;  45  en  i883;  44-7  en  i884;  39.9  en  i885; 
37.2  en  1886;  36  en  1887;  38.2  en  1888,39.6  en  1889,  et  4i  .2  en  1890. 

Le  tableau  II  (page  755)  donne  la  décomposition  des  poids  importés  et 
exportés  en  18^  et  1891^  les  vafean  pour  1891  n^ayant  pas  encore  été 
calculées, 


197,244,401 
99tii6 
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I.  —  Valeurs  imporiéet  et  eoeporUet  en  1889  et  1890. 


mBBaamsBsssËSss^ 

VALEURS  llfPORTÉES. 
1889. 


GROUPES  DE  MARCHANDISES. 


Denréet  coloniales 

Épicet. 

Fruits  du  Midi 

Sucre. 

Tabac ;•••:• 

Grains,  £niits à gooases,  farines,  riz. 

Légumes,  fruits,  plantes 

Bétes  de  boucherie  et  de  trait 

Animaux  f  autret) 

Produits  aanimauz 

Graisses 

Huiles  grasses 

Boissons 

Aliments  préparés 

Bois,  charbons,  touri>e 

Matières  à  tourner  et  à  tailler 

Matières  mlnérdes 

Substances  propres  à  la  pharmacie. 

Substances  propres  à  la  teinture  et  an 
tannage 

Gommes  et  résines 

Huiles  minérales,  schistes 

Coton,  fils  et  tissus  de  coton 

Lin ,  chanvre,  Jute  et  tisras 

[jiine,  fils  et  tissus  de  laine 

Soie  et  soieries 

Vêtements ,  linges  et  modes. 

Brosserie  et  tamiserie 

Ouvrages  en  paiHe  et  en  écorce. . . . 

Papier  et  ouvrages  en  papier 

Caoutchouc  (et  ouvrages  en) 

Toile  et  taffetas  cirés. 

Cuir,  peaux  préparées  et  ouvrées.. . 

Pdleteriet  et  fourrures. 

Ouvrages  en  bois  et  en  os 

Verres  et  verreries 

Ouvrages  en  pient. •  • 

Poterie 

Fer  et  ouvrages  en  fer 

Métaux  communs  et  ouvrages  en  mé- 
taux communs 

MaeUnes  et  parties  de  machines* . . 

Voitures  et  embarcations. .  » 

Instruments,  horlogerie,  quincaillerie 

Sel  de  cuisine 

Substances  propres  à  la  chimie  .... 

Produits  chimiques,  couleurs,  mé- 
dicaments, parfumerie » . . 

Bougies,  chandelles,  savons 

Matières  inflammables 

Objets  de  littérature  et  d'art 

Débris  cLdécheU . ,.. 

ToTAix...;... 


florins. 

37,698,854 

3,079,195 

7,945,712 

212,727 

25,943,185 

13,651,138 

12,595.623 

11,271,007 

2,324.058 

25,134,171 

6.507,688 

7,331,627 

3,925,063 

6,165,942 

22,686,682 

7.342.719 

6,802,342 

661,066 

12,451,711 

3,932,232 

6,745.511 

76,368,936 

18,654,485 

80,169.200 

33,493.750 

6.531.101 

203,104 

4.131,855 

6.280,128 

5.003,904 

398,549 

15,599,535 

1,594.790 

4,796,849 

1,717,280 

17.038.797 

1,466.765 

11,783,670 

13,917,369 

20.860,638 

589,431 

11,753,664 

177.266 

6.042.501 

5.762.428 

491,541 

163,488 

15,182.833 

4.428,973 


589,161.073 


1890. 


floriot. 

40,151.641 

2,955,332 

8,989,388 

125.172 

23.961.110 

21.081,761 

13,618,627 

13,212,323 

2,508,151 

22,270.274 

7,380,227 

8,764,825 

5,217,508 

6,759,618 

30.728,012 

7,818,014 

7,358,174 

789,225 

11,371,9-22 

4,057,529 

6,008,084 

83,735,877 

20,556,300 

67,476,970 

33,344,490 

6.557,815 

192,056 

4,052,455 

6.543,940 

6,119,805 

501,553 

14,358,990 

1.899,590 

5.137,678 

1,663,269 

16,315.111 

1,470,377 

12f.5U.255 

14,934.0)4 

18,107.354 

692.801 

13,341,098 

17^,874 

8,113,894 

5,942,777 

551,571 

264,586 

15,622.054 

5.419,322 


610,732.853 


VALEURS  EXPORTEES. 

1890. 


18S9. 


florins. 

3.489 

89,895 

210.273 

64.088.705 

8,525.566 

116.871.634 

23,407.588 

39.671.541 

5.574,730 

39.262,555 

10.764,773 

396,782 

31,273,422 

6,333,586 

93,176,613 

807,273 

11.341,552 

271,858 

6,465,648 

2,177.806 

280,242 

17.833,055 

15.004.347 

58,735.341 

21.103.300 

9,704.345 

583,211 

478,665 

14,543,088 

1,179.835 

52,520 

26,585.300 

190,060 

17,629.742 

U,775,883 

4.583,641 

7,636,130 

13,797.199 

8.608,517 
5,512.572 
2,187,514 
30,338,992 
282,262 
4,440,416 

6,289,531 

589.106 

3,166,382 

8,979.250 

10,372.419 


766,178,244 


florins. 

6.288 

48,400 

248,234 

65,440.971 

4.182.177 

109,545.678 

31,489.929 

47,048,799 

7,037,974 

43.864.781 

8.583,578 

506,775 

30,575,114 

7.233,486 

95,224,424 

1,642,567 

14,293,627 

208,360 

7,065,814 

2,094,231 
29^735 
15,821,096 
13.845.996 
45.177.254 
18,386.790 

9,865,826 

652.008 

536,270 

14,298,117 

1,149,840 

80.990 

25.471,750 

.  263.000 
18,997,096 
15,387,485 

2.760.227 

6,740,024 
20^69,181 

9,974.956 
4,593,610 
2,672,006 
29.790,767 
115,475 
4,715,699 

5,742,244 
520.036 
8.693.180 
9,032,244 
8,957,815 


771,37^464 
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IL  —  Quantité»  importées  et  eîvpoptées  en  i890  et  1891. 


GROUPES 

DK    ■AECHi^OlflBS. 


Bois,  chariions,  tourbes 

Mstièrel  minëralei « 

Grains,  finiits  à  gousses,  etc 

Légumes,  fruits,  {Jantes 

Huiles  minérales 

Cotons  et  cotonnades. 

Poterie 

Ferp  etouvraffea  enfer.«.  * .  ..* .. . 

Débris  et  déotets 

Substances  propres  à  la  chimie . .  •  • 

Lin ,  chanvre ,  lute  et  tissus 

Fruits  du  Midi. ..» 

Substances  propres  à  k  teinture  et 
au  tannage 

Bétes  de  boucherie  et  de  trait 

Oufrages  en  pierre 

Denrési  .oolouiAies. 

Laine,  fils  et  tissus  de  laine • . 

Gommes  et  résines 

Produits  d'animaux 

Méta«x  oommuns  et  ouvrages  en 
métaux  coBHums 

Machines  et  parties  de  machines. . . . 

Huiles  gratoes 

OraisseÉ *  • . . . 

Sds* 

Aliments  préparés  ••.•..... 

Ouvrages  en  dois  et  en  os 

Boissons 

Tabac 

Matières  k  touraer  et  à  tailler ..... 

Produits  chimiques ,  couleurs ,  médi- 
caments, panums 

Cuirs,  peaux  préparées  et  ouvrées.. 

Papier  et  ouvtagn  en  papier^.  # . . . 

Objets  de  liUérature  et  cTart 

Verres  et  verrcnes 

Animaux  autres  que  ttnx  dé  bou- 
cherie ott  de  tr«t. ....  « 

Épioes.. ». 

Soie  et  scieries 

Bougies ,  chandelles ,  savons 

Caoutchouc  (et  ouTrager  en  ) 

Ouvrages  en  peiiie  et  e«  éoorpe. .  » . 

Instruments  y  horlogerie,  quincail- 
lerie   , 

Voitures  et  embarcations 

Sucres 

Divers 


Totaux  . 


QUANTITÉS  IMPORTÉES. 


1890. 


^nt.  mil. 

38,503,000 

3.633,000 

2,523,000 

1,468,000 

1,291,000 

1,341,000 

607,000 

1,133,000 

830,000 

708,000 

684,000 

531,000 

366,000 
447,000 
412,000 
364,000 
335,000 
301.000 
236,009 

279,000 
300,000 
230,000 
267«000 
178.000 
178,000 
134,000 
133,000 
146,000 
110,000 

62,000 
48,000 
47,000 
43,000 
34,000 

43,000 
28,000 
19,000 
18,000 
12,000 
11,000 

8,000 
11,000 

8,000 
17,000 


58,077,000 


1S91. 


qnlat.  net. 

40,778,000 

3,861,000 

1.880,000 

1,508,000 

1,395,000 

1.229,000 

976,000 

a92,000 

859,000 

702,000 

692.000 

581,000 

460,000 
449,000 
437,000 
369,000 
352,000 
332.000 
355.000 

324,000 
286,000 
280.000 
272.000 
268,000 
183,000 
182.000 
142,000 
138,000 
119.000 

05,000 
55.000 
51,000 

47,000 
42.000 

57,000 
27,000 
20,000 
14,000 
13,000 
10,000 

9,000 

6,000 

4,000 

16,000 


60,628.000 


QUANTITÉS  EXPORTÉES. 


1890. 


quint,  met. 

98.787,000 

10,379,000 

9,753,000 

2.547,000 

42,000 

219,000 

§87,000 

604,000 

1.493,000 

254,000 

183,000 

U,000 

736.000 
672.000 
350.000 

157,000 
114.000 
614.000 

73.000 

93,000 

12,000 

147.000 

64,000 

153,000 

340.000 

761.000 

34J0OO 

18,000 

92.000 
34.000 

738,000 
16,000 

39L000 

119,000 

18.000 

13.000 

2.000 

3,000 

45.000 

486,000 

4.022,000 

258,000 


136,519,000 


1891. 


qalat.  att. 

101,060,000 

7.789.000 

9.827,000 

3,181,000 

26.000 

100.000 

483,000 

455.000 

2,069,000 

271.000 

197.000 

25,000 

646,000 
575,000 
377,000 

116,000 
148.000 
766,000 

80,000 

90,000 

8.000 

176.0Ô0 

49.000 

169,000 

352,000 

1,499.000 

16.000 

16,000 

101,000 
40,000 

721,000 
21,000 

428,000 

105,000 

20.000 
9,000 
5/)00 

4,000 

34,000 

257.()00 

5.031.000 

259.000 


137,457,000 
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AUTRICHE-HONGRIE. 

LA  RÉFORME  MONÉTAIRE. 

Nous  avons,  le  mois  dernier  (page  667),  analysé  les  projets  de  lois  simal- 
laoémeat  présenlét  au  ParleoMat  auiridiieD  et  aa  Parlement  hongrois.  Les 
ardentes  discussions  auxquelles  ces  projets  ont  déjà  donné  lieu  et  donueront 
Heu  encore  assurent  un  intérêt  particulier  aux  considérations  générales  qui 
forment  le  préambule  de  Texposé  de  motifs  commun  aux  six  projets  autri- 
chiens. 

£b  vm»  la  traduction  : 

Les  présents  projets  de  lois  sont  le  prunier  pas  fait,  dans  la  voie  légtslatiye,  vers 
la  réfomie  de  notre  système  monétaire.  Au  fur  et  k  mesure  des  progrès  de  notre 
évolution  économique,  toutes  les  dasses  de  la  population  ressentaient  de  plu^  en 
plus  vivement  les  vices  de  notre  régime  circulatoire*  Basé  en  principe  surTargent.  il 
avait  dà,  pour  ainéi  dire,  se  détacher  de  sa  base  métallique  pour  ne  pas  être  en- 
traîné dans  les  brusques  fluctuations  de  valeur  queTargétlta  Subies  et  potri*  échapper 
aux  vicissitudes  dont  1* argent  reste  menacé.  Nous  nous  trouvions  ainsi  amenés  a  un 
état  de  choses  dont  le  pap&er^xionnaie  était  la  caractéristique  et  qui  n*avait  plus  de 
lien  direct  avec  ies  systèoies  monétaires  des  autres  Etats  civilisés  :  de  là ,  dans  le 
commerce  et  dans  les  affaires .  de  nombreuses  difficnltés ,  des  pertes  fréquentes  ;  et 
pour  Tavenir  l'éventualité  de  risques  incalculables. 

Plus  s*aBirmaient  les  dangars  et  les  inconvénients  de  cette  situation,  plusse  mul* 
tipliaient  aussi  les  sollicitations  en  bveur  d'une  réforme  que  concourent  à  favoriser, 
à  Tbeure  qu'il  est,  la  paix  sur  laquelle  l'Europe  semble  pouvoir  compter,  la  consoli^ 
dation  de  nos  finances  et  aussi  Tétat  économique  général  des  pays  de  la  Monarchie. 

Forts  de  l'appui  des  commissions  techniques  quHIs  ont  constituées  et  consultées 
au  mois  de  mars  dei*nier^^\  les  deux  Gouvertiemenis  autricb^s  et  honigroîs  se  sont 
entendus  sur  les  principes  d'après  lesquels  noire  système  circulatoire  et  Fètalon  mo- 
nétaire  devraient  être  réfbhnéé;  d'une  mahièl*e  uniforme,  dans  les  deux  territoires. 
Les  présents  projets  de  lois ,  qtâ  fixent  les  bases  de  notre  nouveau  système  monétàSre 
et  doivent  en  préparer  la  réalisation ,  ont  donc  été  arrêté'^ ,  d*un  commun  accord ,  par 
les  deux  Gouvernements. 

Auic  prcjets  de  lois  concernant  le  choix  de  la  couronne  comme  unité  monétaire, 
l'autorisation  pour  le  Gouvernement  autrichien  de  condure  une  Cbdvèhtion  moné* 
taire  avec  le  Gouvernement  hongrois,  le  payement  en  nouvelles  monnaies  d*pr 
des  obUgations  contractées  en  florins^or  et  la  revision  nécessaire  de  l'article  87  des 
statuts  de  la  Banque  austro -hongroise ,  se  rattachent  les  projets  complémentaires 
tendant  à  mettre  le  Gouvernement  en  mesure  de  procéder  au  retrait  des  billets 
d'Etat. 

La  consolidation  de  la  dette  commune  en  billets  d'Etat  doH  nécessairement  pré* 
céder  la  reprise  des  payements  en  espèces,  qui  aura  lieu  en  son  temps.  U  y  aura 
aussi  avantage  à  comprendre  >  dans  les  opérations  de  crédit  à  effectuer^ la  conversion 
des  rentes  5  p.  0/0.  Tel  est  le  but  du  dernier  des  six  projets  de  lois  pré:»enté8. 

Les  difficultés  que  rencontre  l'accomplissement  de  notre  tâche  sont  d'une  nature 
toule  particulière.  La  force  des  choses  nous  contraint  0  abandonner  la  base  héculaire 
de  notre  système  monétaire,  pour  élever  le  commerce  et  le  crédit  de  la  Monai*cbie 
au  niveau  des  principaux  marchés  avec  lesquels  nous  entretenons  des  relations  d'af- 

(*)  Voir  le  BnUeUn  de  mars  1893,  page  4>4« 
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faîres  et  pour  donner  comme  foodement  à  notre  nouveau  régime  Tétalon  d*or,  qui 
prévaut  oans  presque  tous  les  pays^civilisés.  Il  ]f  a  Heu  d*e8pérer  que  cette  mesure 
ne  manquera  pas  son  but  et  qu*clle  favorisera  nos  transactions  arec  Télranger  en  les 
affranchissant  des  fluctuations  fuiiettes  provoquées  par  la  désorganisation  de  notre 
système  monétaire.  On  peut  compter  aussi  que  la  restauration  de  ce  système  moné- 
taire fortifiera  immédiatement  et  considérab*emen(  notre  crédit.  Le  nouvel  état  de 
choses  stiiQulera,  à  tous  égards,  la  production,  de  sorte  que  Téconomie  natio- 
nale y  trouvera  des  avantages  de  toutes  sortes. 

D^aulre  part ,  en  arrêtant  les  principes  du  régime  nouveau ,  nous  devons  avoir 
soin  de  ne  pas  priver  prématurément  notre  commerce  des  moyens  d'action  dont  U 
dispose  actuélletn^nt. 

Ainsi,  par  la  complexité  du  marché  inlemalional  des  métaux  précieux,  et  aussi 
par  les  ressources  monétaires  dont  nous  dî^po^ons  on  qui  nous  deviendront  né- 
cessaires, s'explique  rajournement  des  décisions  législatives  qu*il  y  aura  à  prendre 
relativepaent  au  rôle  a  assigner  défiàitWctsent  au  métal-blanc  dans  le  nouveau  sys- 
tème monétaire,  qui  aura  pour  base  Tétalon  d*or. 

G>nvaincu,  comme  on  la  déjà  dit,  que  la  réforme  monétaire  assurera  Tessor  de 
notee  vie  économioue ,  le  Gou  vernemiam  est  fermameiit  ^nésola  â  mener  eelte  réfohne 
de  tdie  sorte  qu'elle  ne  puisse  m  compromettre  les  exig^fioes  légitimes  .du  com- 
merce, ni  entraver  le  mouvement  du  crédit. 

Aux  difficultés  résultant  de  l'essence  même  de  notre  régime  monétaire  s'ajoute 
celle  qui  vient  de  ce  qu'en  fait  notre  principale  ôrculation  consiste  en  Inllets 
d'Etal,  non  gagés,  et  en  billets  de  la  fiancpie,  lesquels  ne  soni  pas  sans  contre- 
partie métallique,  mais  qni  cependant  ne  peuvent  ôtre  échangés  contre  d«  numé- 
raire, tant  que  dure  le  cours  forcé  des  billets  d'État. 

L'émission  des  billets  d'Etat  qui  constituent,  pour  les  deux  parties  de  la  Monarchie, 
une  dette  flottante  commune,  s  est  effectuée  sons  le  coup  de  violentes  secousses  poli* 
tiques.  II  a  fallu  à  la  Monarchie  beauco.up4e  temps  pour  arriver,  en  Autriche  et  en 
Hopgrie ,  à  la  cojyolidatioft.  de  ses  iinan<^;  mais,  queUes  que  soient  les  obligations 
incombant  a  l'Admini&tratfon  des  financos^,  elle  considère  qoe  la  consolidation  de  la 
dette  flottante  va  devenir  nossible*  . 

Cek  nécessitera  naturellement  un  nouvel  appel  aux.ressouroes  de  la  tftonarchie; 
mais  r Administration  des  finances  devrai  s'appliquer  k  réduire,  les  exigences  de  la 
situation  et  à  ménager  autant  que  possible  les  intérêts  économiques*  sans  compro- 
mettre cependant  le  but  élevé  qu'elle  a  en  vue. 

Les  présents  projets  de  lois  ne  contiennent  que  les  mesures  préparatoires  proposées 
à  l'effet  de  pouvoir  procéder,  en  temps  utile,  au  retrait  des  biUets  d'Etat  De  la  sorte 
et  en  marchant  pas  a  pas,  on  pourra  selon  toute  prévision  décharger  notre  circula* 
tion  de  l'excédent  de  papier  inconvertible  qui  pèse  sur  elle  et  y  suppléer  par  un 
approvisionnement  suffisant  d'argent  nioonayé.^ 

A  cet  effet,  il  faudra,  tôt  ou  tard,  entreprendre  la  révision  générale  des  statuts 
de  notre  banque  d'émission.  Pour  le  moment,  il  nous  suffit  d'y  introduire  une 
disposition  supplémentaire,  d'ailletuv  fort  importante. 

H  est  généralement  reconnu  qu'une  des  tâches  ïes  plus  épineuses  de  l'œuvre  légis- 
lative que  nous  entreprenons  est  la  détermination  de  la  Valeur  qui  devra  être  assignée 
à  Tunilé  monétaire  autrichienne  par  rapport  à  celle  du  nouveau  système.  Les  grandes 
difficultés  que  Ton  rencontre,  sur  ce  point,  ne  font  d'ailleurs  que  mieux  accuser 
l'urgence  de  la  réforme  qui  est  &  Tordre  du  jour  et  imposent  au  législateur  le  devoir 
d'arriver  à  une  solution. 

Le  nouveau  régime  ùionétaire  formulé  par  les  présents  projets  de  lois  ne  s'annonce 
pas  encore  comme  obligatoire,  ma»  il  sera  éWdemment  de  bonne  politique  d'assurer 
sans  retard  l'emploi  facultaUf  des  nouvelles  monnaies  à  côté  des  empennes. 
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En  rtiifiant  les  propositions  qui  lui  sont  soumises,  le  pouvoir  législatif  mettra  le 
Gouvernemenl  à  même  de  réaliser  la  réforme  sur  la  base  de  rcntcnte  qui  s  est  heu- 
reusement établie  avecle  Gouvernement  hongrois. 

Détachons  encore  de  Texposé  des  moti&  les  eiplications  tedmiques  qai 
servent  de  commentaire  à  Tarticlc  3  du  premier  projet  de  loi  autrichien  el 
qui  touchent  aux  côtés  les  plus  délicats  de  la  réforme. 

Le  titre  de  9/10  de  fin,  proposé  pour  les  pièces d*or,  se  recommande  déjà  comme 
conforme  au  système  décimal,  sur  lequel  est  basée  notre  échelle  monétaire. 
D*ailieurs  il  n'y  a  à  cette  fixation  aucune  objection  d*ordre  physique.  On  sait  que , 
pour  les  monnaies  d*or,  cette  proportion  est  adoptée  dans  tous  les  pays,  sauf  en  An- 
gleterre et  en  PortugaL  ^ 

La  taille  des  monnaie»  d  or  est  réglée,  dans  les  États  civilisés,  tantôt  d*aprcs  le 
poids  brut,  tantôt  d*après  le  fin.G^est  ainsi  que  dans  les  pays  de  TUnion  latine,  dans 
te  Royaume-Uni  et  dans  les  États-Unis  d'Amérique,  la  taille  se  règle  sur  le  poids 
brut,  tandis  quen  Allemagne  et  dans  les  États  Scandinaves,  c  est  sur  le  poids  de  fin 
qii*on  raisonné. 

Entre  ce»  deux  systèmes ,  c*est  au  premier  que  le  projet  de  loi  donne  la  préférence  ; 
mais,  par  des  motilii  qui  se  rattachent  à  la  technique  du  monnayage, on  a  cru  devoir 
faire  intervenir  anssi  le  poids  de  fin. 

Étant  donné  Tétat  de  choses  actuel,  le  rapport  à  adopter  pour  passer  de  Tétalon 
d'ai^^nt  a  Télalon  d'or  présentait  les  plus  grandes  difficultés.  Il  y  a  à  concilier  les 
exigences  da  commerce,  intérieur  et  extérieiu',  avec  les  considérations  techniques. 
Puis,  par  les  raisons  précédemment  indiquées,  la  monnaie  autrichienne  actuelle  a 
perdu  toute  sa  fixité;  et,  le  point  de  départ  de  la  réforme  manquant  ainsi,  il  faut 
avant  tout  en  adopter  un. 

depuis  que  le  cours  forcé  a  été  décrété  en  18A8  et  sauf  une  courte  période,  du 
1"  novembre  1868  au  28  avril  1869,  pendant  laquelle  les  payements  en  espèces 
ont  été  repris,  en  droit  et  en  fait,  nous  n'avions  qu'une  circulation  de  papier  non  con- 
vertible. On  rappelait  primitivement  monnaie  conventionndle  (  ConventUm$mûnze)  ; 
on  l'appela  ensuite  valeur  autrichienne  [OsterreichisckeWàhrang)  et  elle  devait  repré- 
senter dans  la  circulation  les  deux  systèmes  de  monnaie  d'argent  qui  s'étaient  suc- 
cédé jusque-là.  Mais,  en  réalité,  jusqu'en  1878,  ce  papier-monnaie  n'arriva  jaraafa 
h  rester  au  pair,  par  rapport  à  Fargent.  A  l'intérieur,  la  monnaie  d'argent  ataît  dis- 
paru de  la  circulation  courante  et  on  n'en  usait  plus  qu'en  exécution  de  l'ordon- 
nance impériale  du  7  février  i856,  stipulant  le  payement  en  monnaie  sonnante  de 
toute  dette  expressément  contractée  en  espèces  métalliques. 

A  la  Bourse,  l'argent  monnayé  fit  prime,  par  rapport  au  papier,  l'écart  montant 
parfois  jusqu'à  5o  p.  0/0  et  restant  considérable  même  dans  les  temps  prospères. 
Notre  économie  nationale  a  beaucoup  souffert  de  cette  dépréciation  et  de  ces  fluc- 
tuations de  valeur.  Aussi  la  liquidation  finale,  pour  arriver  à  la  reprise  des  payements 
en  espèces ,  ^tatl-elle  l'objet  de  graves  préoccupations. 

C'étaient  surtout  les  transactions  autres  que  celles  du  grand  commerce  que  cet  état 
de  choses  compromettait;  les  pires  épreuves  étaient  réservées  à  cent  qui,  ayant  reçu 
un  papier  déprécié,  pouvaient  avoir  à  en  rembourser  le  montant  çn  espèces;  la  crise 
aurait  été  d'autant  plus  aiguë  que  la  loi  aurait  abrégé  davantage  la  transition  d'un 
régime  à  l'autre. 

Toutefois,  aux  termes  mêmes  de  la  législation,  il  restait  toujours  entendu  que  la 
reprise  des  payements  ou  la  liquidation  finale  ne  se  ferait  qu'en  argent  monnayé.  Alors 

Iue  le  métal  argent  avait  toute  sa  valeur,  l'agio  ressortait  en  moyenne  a  1^.78  p.  0/0 
e  i848  à  i858;  à  23.09  de  1859  à  ]8G5;  à  30. ai  de  18G6  à  1870. 
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De  i8â8  à  i873«  la  moyenne  e»t  de  17*61  p.  0/0.  Cest  alors  que  la  valeur  de 
Targent  par  rapport  à  Tor  commence  à  décliner. 

De  1874  à  1078,  la  prime  de  l*argent  par  rapport  au  papier-monnaie  nesi  plus 
que  de  5. 1 5  p.  0/0,  et  i)ientôt  elle  disparait  tout  à  fait  et  définilivemeat 

De  1859  à  1870,  Tor  monnayé  français  se  négociait  à  la  Bourse  de  Vienne 
presque  avec  la  même  prime  que  Taisent.  La  prime  de  Tor  a,  en  moyenne,  atteint 
33. a6  p.  0/0  de  1869  à  i865  et  19.77  p*  0/0  de  1866  à  1870. 

Quand,  sur  les  marchés  internationaux,  Tor  commença  à  ûdre  prime  par  rapport 
à  ]  argent,  ce  qui  eut  lieu  de  1874  à  1878,  la  plus-value  du  métal  relativement  au 

Fapier-monnaie  se  manifesta  à  la  Bourse  de  Vienne  à  raison  de  5 . 1 5  p.  0/0  pour 
argent,  de  i4*93  p.  0/0  pour  Tor.  Ce  fait  est  important  h  noter,  pour  exclure  dès 
à  présent  Fidéequil  y  ait  jamais  eu  chez  nous  entre  Vargent  et  Vor  une  parité  légale, 
à  l'instar  de  TUnion  latine  ou  dans  tout  autre  sens.  Chez  nous ,  il  n*a  existé  à  cet  égard , 
ju5qu  à  présent,  que  des  cours  de  caisse,  mesure  purement  administrative  prise  pour 
les  besoins  de  la  comptabilité.  Au  temps  où  i*argent  bénéficiait  encore  chez  nous 
d*un  agio  de  plus  de  5  p.  0/0 ,  on  ne  pouvait  échanger  Targent  monnayé  autrichien 
contre  de  Tor  que  moyennant  une  prune  de  10  p.  0/0  enriron. 

Enfin  la  prime  de  l'argent  disparut,  et  Targent  monnayé  autricliien  ne  put  con- 
server sa  Yaleur  propre  que  par  la  suspension  administrative  de  la  frappe.  Le  papier 
à  cours  forcé  continua  à  circuler;  mais  on  pouvait  cl  on  peut  encore  payer  avec  les 
florins-ai^ent,  rentrés  en  partie  dans  la  circulation.  Légalement,  rien  n*empèchc- 
rait  rÉtat  de  frapper  autant  de  monnaie  d'argent  qu'il  lui  en  laudrait  pour  rem- 
bourser la  dette  flottante  représentée  par  les  billets  émis ,  et  il  est  également  hors 
de  doute  que  tout  débiteur  autricliien  peut  se  libérer  valablement  avec  de  la  mon- 
naie d argent,  quelle qu en  soit  la  valeur  par  ra^mort  à  lor.  Cest  uniquement  par 
des  raisons  d*ordre  économique  que  les  deux  Gouvernements  ont  été  amenés  à 
s*interdtre  de  si  bciles  bénéfices ,  pour  protéger  les  intérêts  réciproques  des  créan- 
ciers et  des  débiteurs  dans  les  transactions  commerciales  et  pour  préserver  Téconomie 
nationale  des  nouveaux  dangers  qui  pouvaient  la  menacer  à  Textérieur.  Voilà  pour- 
quoi il  fxmvenatt  de  suspendre  la  libre  frappe  du  métal  blanc ,  et  nos  Gouvernements 
réussirent  ainsi,  dans  la  même  mesure  que  les  pays  de  TUnion  latine,  à  paralyser 
À  l'intérieur  les  effets  de  la  baisse  de  l'argent. 

Cependant  le  point  de  départ  était  différent.  L'argent  monnayé  des  pays  de 
l'Union  latine ,  protégé  dans  sa  valeur,  se  trouvait  maintenu  relativement  k  l'or  au 
rapport  légal  de  là  i5  1/3.  Ici,  on  vient  devoir  qu*il  n'existait  aucune  parité  de  ce 
genre.  A  1  époque  oà  la  frappe  libre  de  l'argent  cessa  chez  nous,  le  napoléon  se  né- 
gociait à  la  Bourse  de  Vienne  au  prix  approiimatif  de  9  fl.  3i  kr.,  ce  qui  revient  à 
dire  que  100  florins-or  coûtaient  alors  environ  1 16  fl.  4o  kr.,  valeur  autrichienn ne. 
Mais  les  Gouvernements  n'avaient  ni  le  droit,  ni  aucun  motif  particulier  de 
consacrer  légalement  ce  rapport  de  valeur.  Et  personne^  ni  à  f  intérieur  ni  à  Texte- 
rieur,  ne  s'est  jamais  considéré  comme  lié  par  ce  rapport.  Lorsque,  dans  les  années 
suivantes,  les  cours  du  change  furent  influencés  par  des  circonstances  défavorables, 
les  Bourses  étrangères  n'hésitèrent  pas  à  apprécier  tout  autrement  la  valeur  relative  de 
nos  monnaies;  et,  lorsqu'en  1890  la  politique  monétaire  des  Etats*Unis  provoqua  une 
reprise ,  il  y  eut  encore  un  relèvement  considérable.  L'acte  de  1 879  n'a  donc  pas 
eu  pour  effet  d'étibHr  un  rapport  fixe  entre  les  deux  valeurs  et  le  commerce  ne 
l'interpréla  jamais  ainsi.  La  question  de  la  valeur  de  notre  monnaie  reste  une  ques- 
tion pratique  et  scientifique  encore  peiKlanle  et  qui  ne  sera  résolue  que  lorsque  la 
loi  aura  parlé. 

li  n'entre  point  dans  les  vues  du  Gouvernement  de  faire  f  application  de  l'axiome  : 
Qui  jure  sua  utitur  ueminem  lœdit,  ni  de  profiter  de  l'occasion  qui  lui  serait  offerte 
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de  se  libérer  de  ses  engagements  avec  ces  monnaies  d*argent  dont  le  cooijnerea  in- 
ternational lui  fournirait  à  bas  prix  la  matière  première.  11  a,  au  contraire,  Tinten- 
lion  de  s'inspirer  encore  de  la  raison  d*État  qni  lai  a  Tait  suspendre  la  frappe  de 
TargenL  Mais  il  lui  faut  aussi  prendre  en  considéMion  le  bien  des  diverses  entités 
économiques  du  pays  et  tenir  compte  de  tous  les  intérêts  enjeu  pour  arriver  à  Texacte 
estimation  de  f  étalon  actuel.  En  agissant  ainsi ,  il  pourra  se  rendre  cette  justice 
que,  loin  de  méconnaître  les  justes  prétentions  de  ses  créanciers,  il  les  favorise,  au 
contraire.  Et  c*est  sous  celte  inspiration  que  la  fixation  de  la  nouvelle  unité  moné- 
taire a  été  décidée. 

Précisons.  Dans  les  tr<insactions  journalières  de  notre  marché  intérieur,  la  valeur 
des  marchandises  qudtes  au*elles  soient  et  la  rétribution  des  services  sont  jamais  été 
exprimées  en  monnaies  d  or.  Ce  n'est  qu*indirectement  que  le  commerce  intérieur 
subit  rinflucnce  des  fluctuations  delà  valeur  des  monnaies d<\ pays  sur  le  marché  in* 
temational. 

Le  commerce  international  de  la  Monarchie  n*est  pas  réglé,  en  somme,  par  la 
parité  légale  des  métaux  précieux,  mais  par  la  libre  appréciation  des  parties,  yuand 
cette  appréciation  change,  le  rapport  entre  notre  papier-monnaie  et  notre  métal 
monnayé  varie  brusquement.  Le  cours  des  changes,  k  la  Bourse,  obéit  avec  une 
sensibilité  excessive  aux  soHicîtatîons  de  i*<^re  et  de  la  demande.  La  cote  repré- 
sente tout  an  plus  un  prix  momentané  et  Ion  ne  saurait  songer  à  baser  mar  ce  prix 
éphémère  la  fixation  sérieuse  et  permanente  de  la  valeur  de  Tétalon  actuel. 

Ce  qu*il  faut  prendre  en  considération,  ce  sont  plutôt  les  circonstances  qui  ont 
prévalu  pendant  toute  une  période,  en  tenant  compte  des  fluctuations  quotictiennes 
du  marché  et  de  leur  influence  sur  le  change  étranger  aussi  bien  que  sur  les  cours 
des  marchandises  et  des  salaires  à  Tintérieur. 

Sur  les  cours  du  change,  la  statistique noui  (bumit  toutes  les  indications  Touloet. 
Quant  aux  prix  intérieurs,  il  a  été  reconnu  qu'ils  s'accommodent  an  cours  moyen 
du  change  sur  l'étranger  et  ne  sont  afieetés  que  par  une  cote  très  haute  ou  très 
bassa. 

Une  étude  attenlife,  mais  qui,  scientifiquement,  n'a  pas  encore  été  suffisammeat 
approfondie,  parait  démontrer  qu'aux  cours  moyens  du  change,  pour  toute  la  pé- 
riode comprise  dans  nos  statistique^»  le  mouvement  commerdal  intérieur  n*étoil 
aflecté  qu  exceptionnellement. 

H  semble  donc  désirable  de  cboiair  précisément  cette  valeur  moyenne,  pour 
régler  en  conséquence  le  passage  de  l'ancien  étalon  d'argent  au  futur  étalon  aecp 
en  ne  perdant  pas  de  vue  l'influence  que  les  moindres  variations  du  change  peuvent 
exercer  sur  le  flux  ou  le  reflux  de  l'or  et  en  n'oubliant  ps  que,  dans  les  conditions 
normales  du  commerce,  le  change  ne  peut  pas  nous  devenir  favoraUe  quand  nous 
sommes  forcés  d'attirer  à  tout  prix  l'or  des  places  étrangères. 

Dès  que  la  base  de  la  réforme  aura  été  adoptée,  les  exigences  du  commerce  inté- 
rieur nous  oUigeront  à  faire  prendre  corps  à  la  nouvelle  unité  monétaire,  en  fixant 
sa  consistance  en  or;  et  il  va  de  soi  que  le  calcul  de  conversion  doit  poavmr  a^ex- 
primer  en  chifires  simples ,  la  valeur  à  assigner  au  florin  d'Autriche  devant  trovver 
immédiatement  son  expression  dans  la  nouvelle  unité  monétaire. 

Cependant ,  pour  assurer  à  l'économie  nationale  les  avantages  qu'a  procurés  a 
l'Allemagne  et  aux  Etats  de  l'Union  latine  le  choix  d'une  petite  unité  monétaire, 
notre  unité  nouvelle  ne  représentera  que  la  moitié  de  l'ancien  florin  autrichien. 

Enfin  on  a  eu  égard  aux  intérêts  du  commerce  extérieur.  Les  relations  commer- 
ciales que  nous  entretenons  avec  l'Empire  d'Allemagne ,  avec  les  pays  de  l'Union 
latine  et  ceux  qui  ont  adopté  la  même  unité  monétaire,  ont  pour  nous  une  impor- 
tance extrême.  Le  système  monétaire  qui  a  pour  base  le  franc  joue  surtout  un  rôle 
important  dans  les  aflaires  qui  se  font  avec  l'Orient.  A  vrai  dire,  les  besoins  dn 
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commerce  intérieur  devaient  passer  en  première  ligne  et  nous  ne  pouYions ,  consë- 
quemment,  adopter  comme  unité  ni  le  mark,  ni  le  franc;  mais  il  fallait  qu^à  une 
petite  fraction  près,  il  y  eût  un  rapport  simple  entre  la  valeur  de  notre  nouvelle 
unité  oionétaire  et  celle  du  mark  et  du  franc. 

C*est  en  combinant  toutes  ces  convenances  diverses  qu  a  été  choisie  Tunité  moné* 
taire  que  définit  Fartide  d« 

Pour  plus  de  clarté  encore  ajoutons  ceci  : 

Le  kilogramme  d*or,  au  titre  convenu,  devant  donner  a,g5a  couronnes,  le  poids 
brut  de  la  couronne,  en  or,  ressort  à  ogr.  53875.  Et  lo  kilogramme  d  or  fin  donnant 
3,380  couronnes,  ie  poids  du  fin  contenu  dans  la  couronne  sera  de  o  gr.  304878. 
En  taillant  3,38o  couronnea  dans  le  kilogramme  d*or  fin,  le  calcul  montre  que 
Terreur  commue  ne  dépasse  pas  o  gr.  00016.  ■ 

Une  couronne  vaudra  i.o5oi35  franc  ou,  en  chiflres  ronds,  i  fi*.  o5  cent. 

Une  couronne  vaudra  0.86060976  mark  ou,  en  chi£Eres  ronds,  86  pfennigs. 

Une  couronne  vaudra  oa)^!  6364  livre  sterling  ou  9. 93  pence,  en  chiffres  ronds, 
10  pjË^nœ. 

Une  couronne,  enfin,  vaudra ' a. ^aoo5  florin-or  (TAutriche^  sott,  en  ohifirea 
ronds,  4a  kreuzers-or. 


ITALIE. 


LE  mOdvem&nt  Économique  de  lmtalie  de  i8S)  À  i8^. 

Le  tableau  suivant  (pages  767  à  762)  est  extrait  d*un  travail  de  M.  E. 
Benini ,  inséré  dans  une  des  réceates  livraisons  du  Giomale  degli  Economisa 
de  Rome  <*). 

L^auteur  s'est  inspiré  d^an  essai  de  synthèse  graphique  des  élémeots 
caractéristiques  de  la  statistique  de  la  France,  pablié  il  y  a  quelques 
années^),  et  a  fait  à  lltalie  Tapplication  de  cette  méthode,  quelque  peu  mo- 
difiée. Nous  n'avons  pas  à  discuter  ici  le  système  de  «  totalisation  »  préconisé 
par  M.  Benini;  mais  nous  croyons  utile  de  reproduire  la  partie  purement 
numéfique  de  son  travail,  à  cause  des  noçibreuses.  doanées  statistiques  qui 
s'y  trouvent  groupées. 


^')  //  totalizzatore  applicato  agit  indici  dd  movimento  ecûHomiào,  par  E.  Bemni. 

(')  Voir,  dans  les  publications  de  V Associ4Uion  française  pour  C avancement  des  sciences,  an 
compte  rendu  du  Congres  de  Toulouse  de  1887,  le  mémoire  intitulé  :  Les  éléments  caradé- 
ristiqaes  de  la  statistitpie  nationale;  et  dans  le  Journal  de  la  Société  de  statistùine  de  Parie ^ 
livraison  de  juillet  1888,  page  2^3,  Tartide  intitulé  :  Essai  de  météorologie  économique  et 
sociale. 
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Production  minérale 

Prodoction  en  blé 

Froduciioa  en  via ^  « «... 

Production  en  mais ,  riz  et  haile 

Production  en  soie  grège 

HouSIq  conflominée « 

Importations  de  matièrei  premières  (non  compris  la  houille). 
Exportations  de  matières  premières  (non  compris  la  houille). 

Importations  de  produit^  manpfactqrës ^ 

Exportations  de  produits  manufacturés 

Importations  de  vins,  huiles,  céréales,  fruits  et  bestiaux. . . . 
Exportations  de  vins,  huiles,  céréales,  fruits  et  bestiaux. . . . . 
Balance  du  commerce  avec  Tétranger. 


Importations  nettes  (+)  ou  eiqwrtations  nettes  ( — )  des  métaux  pré- 
cieux  


Payements  à  Fétranger  pour  le  compte  de  fat  dette  publique. 

Placement  de  titres  publics  et  privés  k  l'ëtrangcr , 

Circulation  et  réserve  métallique 


Circulation  des  billets  et  traites  è^  vue  des  banques,  d'ëmiwçuii  aan^ 
couverture  métallique 


Escomptes  et  avances  des  banques  d'émission 

Prêts  amortifiaUts  des  instituts  de  crédit  (bnder  an  3i  décembre. 

Mandats  et  titres  de  crédit  émis  par  la  poste 

Opérations  de  la  Chambre  de  compensation , 

Tonnage  de  la  marine  mardiandc  aationaU).  ^ 

tmportatiaae  sous  paviHon  national 

Exportations  sous  pavillon  national 


UNITES. 


Chargement   moyen  des    navires    sous    pavillon  national  dans  les 
ports  du  Royaume  (cabotage  et  long  cours). 

Bateaux  partis  ponr  la  grande  péobe. 


Passagers  transportes  sur  les  navires  des  services  postaux ,  oonmier 
ciaiK  et  maritimes 


Dévcloppcmcut  du  réseau  dos  chenûns  de  fer  au  3i  décembre. 


Millions  de  francs. 

Idem, 

Idem. 

Idem, 

Idem. 
Milliers  de  tonnes. 
MilHons  de  francs. 

Idem, 

Idem, 

Idem, 

Idem. 

Idem. 

Idem. 

loem» 
Idem, 
Idem. 
Idem. 

Idem. 
Idem. 
Idewi. 
Idem. 
/dçm. 
Biillten  de  tonnes. 
Idem. 
Idem. 

Tonnes. 
Idem, 

Nombre. 
Kikimèlres. 


1881. 


70.6 
721.0 
608.0 
609.0 
192.3 
2,06 -i 
216.0 
167.0 
559.6 
562.3 

90.8 
277.4 

74.2 

-f      65.5 

84.2 

497.0 

829.1 

547.7 

2,543.0 

261.6 

503.8 

1,176.5 


7U 
12,350 

306.783 

8,893 
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1883. 

1884. 

1885. 

1886. 

1887. 

1888. 

1889. 

1890. 

73.8 

70.6 

63.56 

59.0 

53.6 

50.0 

52.4 

53.55 

M 

975.0 

732.0 

718.0 

682.0 

701.0 

740.0 

687.0 

671.0 

810.0 

825.0 

808,0 

769.0 

975,0 

1,235.0 

1,102.0 

1.002.0 

755.0 

1,012,0 

705.0 

583.0 

740.0 

722.0 

795.0 

641.0 

715,0 

649.0 

717.0 

141.8 

179.^ 

168.6 

135.1 

191.3 

198.1 

178.3 

161.3 

187.6 

2.168 

2,343 

2,599 

2,949 

2,920 

3,575 

3,867 

3,990 

4,348 

260.8 

220.4 

221.8 

233.0 

242.7 

285.0 

213.6 

257.5 

265.8 

166.1 

178.8 

168.6 

155.8 

167.6 

155.7 

164.0 

162.4 

157.2 

554.3 

599.2 

609.7 

607.3 

624.7 

69^.5 

468.8 

518.7 

465.9 

545.4 

508.8 

463.4 

434.6 

467.8 

437.0 

419.3 

479.0 

419.2 

80.3 

93.3 

117.0 

213.1 

253.2 

248.1 

174,3 

235,6 

189.1 

884.9 

330.4 

274.2 

203.4 

249.5 

289.8 

202.0 

2Q4.3 

186.3 

75.2 

101,6 

248.7 

509.3 

428.1 

603.3 

282,7 

440.5 

423.7 

+    114.3 

+     76.6 

-     18.0 

-    123.8 

-     39.1 

—     75.1 

—     37.3 

—     23.2 

-     48.8 

113.2 

99.6 

91.3 

110.6 

121.3 

142.4 

162.3 

159.7 

" 

406.0 

28.0 

19.0 

130.6 

191.5 

222.2 

107.6 

597.9 

II 

943.4 

1,020.0 

1,002.0 

878.2 

839.1 

764.0 

726.7 

703.5 

654.7 

548.5 

496.0 

469.2 

586.8 

653.3 

762.6 

736.1 

754.7 

817.1 

2,659.0 

2,520.0 

2,548.0 

3,639.0 

4,438.0 

5,181.0 

4,736.0 

4,671.0 

4,344.0 

286.5 

304.4 

317.7 

329.5 

,390.5 

496.2 

597.9 

n 

752.3 

532.7 

549.2 

547.7 

520.7 

501.3 

526.9 

536.0 

568.9 

II 

89.7 

1,688.6 

3,671.2 

5,851.1 

8,632.8 

13,383,5 

14.775,5 

16,913.8 

14,772.0 

1,199.4 

1,188,2 

1,215.6 

1.202.6 

1,234.3 

1,221.9 

1,203.2 

1,188.9 

1.193.8 

931.2 

962.7 

1.056.0 

1,323.9 

1.188.2 

1.368.9 

1.303.5 

1,270.5 

1.333.6 

865.3 

899.9 

719.0 

666.1 

593.2 

687,4 

651.9 

741.5 

545.7 

741 

768 

772 

835 

824 

958 

1,029 

1,051 

1.056 

12,070 

9,986 

15,079 

10,290 

10,652 

11.188 

11.414 

11.176 

15,261 

283,074 

313,473 

241,096 

274,183 

320,854 

353,340 

396,944 

*' 

9,184 

9,602 

10,067 

10,526 

11,387 

11,831 

12,588 

13,063 

13,163 

5o. 
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Mouvement  des  Toyagenrs 

Mouvement  des  marchiindises  (petite  et  grande  ritesie) 

Mouvement  des  bestiaux  (petite  et  grande  vitesse) 

Coirespondaiice  postale.  ^-  Lettres  affirancbies 

Télégrammes  commercîaitz  poor  TltaUe. 

Télégrammes  commerciaux  pour  Tétrangcr * 

Niveau  moyen  des  prix  d^importation 

Niveau  moyen  des  prix  d*exportation 

Niveau  moyen  des  frets  maritimes 

Taux  de  Tescompte  près  des  banques  d'émission 

Cour»  du  change  sur  Paris. . .  « « 

Cour»  du  5  p.  o/o  consolidé 

Recettes  effectives  de  l'Eut 

Déficit  budgétaire  de  TÉtat 

Recettes  effectives  des  communes é 

Déficits  budgétaires  des  communes 

Recettes  effectives  des  province» • 

Déficits  budgétaires  des  provinces « 

Effets  en  souflrance  dans  les  bénques  d'émission  an  3 1  décembre. . . 
Effets  en  souffrance  dans  les  autres  instituts  de  crédit  et  d'épargne. . 

Dédatutions  de  faillites ^ « . . . 

Pertes  des  créanciers  dans  les  faillites .  < . .  « 

EfleU  protestés 

Expropriations « 

Mise  en  gages  de  meubles  el  récoltes ^ 

Exécutions  de  contribuables  en  retard ....  « 

Dette  de  lÉUl 

Dettes  des  communes • 

Dettes  des  provinces .......«..< 

Dettes  hypoUi^ir|:s. . . .  é . . .  4 .  • * 


UNITÉS. 


Miffions  de  francs. 

Milfiers. 
MilKers  de  tonnes. 
Mîfiiers  de  t^tef. 

MiUions. 

MilUen. 

Cbifirc  indicateur. 

Idmn, 

Idem» 
P.  o/a. 

Idm. 
Francs  et  centimes. 
Millions  de  francs. 

Idgm, 

Idtnu 

Idem, 

Idem. 

Idem. 

Idem. 

Nombres 

MilHons  de  fswics. 

Nombi^ 

Idem. 

Idem. 

Idem. 
Millions  de  francs. 

Idem. 

Idem. 

Idem, 
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1882. 

1883. 

192.9 

206.1 

34,372 

36,817 

11,005.3 

12.485.7 

2,265.6 

2,678.9 

91.1 

95.9 

2.626 

2,841 

375 

401 

U2.4 

107.3 

110.4 

106.7 

125.0 

116.0 

4.92 

5.00 

101.26 

99.15 

S8.59 

88.32 

1,319.0 

1,349.0 

lOO.O 

92.0 

341.6 

347.0 

23.85 

32.61 

84.3 

82.2 

16.0 

9.4 

17.4 

16.6 

8.9 

10.2 

811 

717 

it 

34.5 

II 

94.168.0 

2,630 

2,864 

" 

07.777 

II 

967 

11,174 

11,238 

764 

786 

137 

146 

465.3 

463.8 

1884. 

1885. 

1886. 

ISS*?. 

1888. 

1880. 

1890. 

210.7 

215.9 

222.1 

241.0 

250.0 

255.0 

255.7 

36.359 

40,765 

42.651 

45,519 

49,333 

u 

il 

13.414.6 

14.008.9 

14,660.5 

15.800.7 

16.466.2 

>! 

II 

2.553.4 

2.423.1 

2.126.0 

2.388.1 

2.409.7. 

Il 

II 

98.1 

97.7 

101.1 

106.1 

109.4 

111.4 

II 

2.814 

2.917 

2.901 

2,893 

2,877 

2.946 

II 

412 

405 

430 

443 

423 

432 

II 

lOO.O 

94.1 

92.2 

90.8 

91.2 

93.Q 

93.6 

100.0 

95.7 

95.3 

90.9 

85.9 

89.8 

92.9 

100.0 

82.0 

75.0 

72.0 

98.0 

94.0 

87.0 

4.75 

5.08 

4.78 

5.50 

5.50 

5.25 

6.00 

100.00 

100.38 

100.19 

100.82 

100.98 

100.67 

101.15 

95.29 

96.38 

99.63 

98.51 

97.27 

95.86 

95.66 

1,373.5 

1.416.5 

1,433.5 

1.478.0 

1,501.5 

1,532.5 

1,652.0 

101.5 

145.5 

214.5 

30U0 

434.5 

353.5 

213.0 

356.8 

361.2 

373.6 

380.7 

390.7 

397,9 

u 

45.48 

49.72 

53.26 

73.59 

89.93 

88.53 

" 

85.0 

86.7 

85.7 

91.52 

90.53 

91.63 

90.0 

7.1 

7.8 

4.7 

7.9 

6.7 

6.4 

5.8 

15.4 

14.17 

16.8 

22.9 

31.5 

38.4 

41.2 

10.8 

11.34 

11.0 

15.73 

19.84 

II 

II 

844 

1.106 

1.310 

1.623 

2.200 

2.015 

1,912 

42.4 

35.9 

29.4 

II 

84.8 

69.0 

87.1 

98,766.0 

102,524.0 

115,985.0 

170.973.0 

184.704.0 

154.498.0 

II 

2.678 

2.766 

3,217 

3,363 

3.847 

4.429 

II 

71.192 

75.441 

80,245 

86.604 

103.935 

112.710 

II 

10.282 

10,719 

12,428 

9.963 

9.014 

15,960 

II 

11,386 

11.387 

11,438 

11,665 

11.935 

12,055 

" 

815 

856 

884 

914 

979 

1,037 

II 

152 

159 

161 

165 

169 

170 

171 

482.1 

505,9 

687.2 

823.0 

737.9 

705.9 

596.7 
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TranamianoBs  (Tînimeiiblet  par  aetes  dvils« 

Épargne  :  exc^ent  des  veriementi  sor  les  temboanemenU 

CapitiJ  Tetié  des  fodëtét  pa^  àctioiit  natîcMaleB 

Estûnation  fiscale  des  reveotis  imposables  ooininerciam  el  ittdiistHels. 
EstimatioD  fiscale  des  revenos  im|)osAbles  de  ta  pH>priëlè  l>àtië. . . . 

Sacoessions ; : ; . . . . 

Constitatioiis  d'usufruits « * . .  ; * 

Donatioils ; ....  i .  ; « ..:..... . 

Qnantilës  de  farine  et  de  riz  oonsdtadftées  dans  les  ttommnnes  fisrltiées. 
Qaantités  dlinile  et  de  bame  consommées  dans  lei  oommnneé  feiinëes. 
Quantités  de  viande  consommées  dknéles  oomÉDones  onvèrtes  et  BBnnées 
Quantités  de  sd  consottidiées dans  toti^  le  Royaohie  (alimentation). . 

Qoantilis  dé  vin  consommées  dans  tout  le  Koyanme. . .  * 

Quantités  <fideool  consommées  dâlis  toot  le  ROyaome 

Quantilés  de  café  consommées  dafas  tont  le  Royanme.  .4 

Quantités  dtt  sncrt  raffiné  consOnkmlSeS-dans  tout  lé  Royauitie 

Quantités  de  tabac  consommées  dails  tout  le  Royaume 

Quantités  de  pétrole  consommées  dans  tout  le  Royaume 

Quantités  de  bière  et  d*aanz  gaseuses  oonsêmmèes. 

Billets  de  loterie  vendus.. ...» 


UNITÉS. 


Montant  des  engagements  (au  Si  décembre)  au  Mont-de-Pîété  du 
Banco  (U  Naplu 


Fonds  affectés  parles  caisses  d'épargnes  à  des  œuvres  de  bienfaisance. 

Dépenses  communales  d'assistance. ^ 

Contraventions  fiscales  (impôts  indirects  ) 

Crimes  et  d^ts  contre  la  propriété  (accusations) 


Crimes  et  délits  en  matière  d'engagements  et  de  commerce  (accusa- 
tions)  


Mariages 

Émigration  permaneute. 
Emigration  temporaire.. 
Suicides 


Millions  de  francs. 

/dsm. 

Idem, 

!dem. 

Idem, 

Idem, 

Idem, 

Idem, 
MlUiers  de  qmntailK. 

Idem. 

Idem, 

Idem, 
Mdliers  dlieetoÉhrca. 

Idem. 
feiaUèrs  de  qttbitftax. 

Idem, 

SliUiers  de  kilogr. 

MBIiers  de  quintaux. 

Milliers  dlieetditres. 

Millions 

Nombre. 
Milliers  de  francs. 
M^Qos  de  francs. 

Nombre. 
Idem. 

Idm. 
Idem, 
Idem, 
Idm, 
Idem, 
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1883. 


605.2 

1.233.3 
306.1 
395.2 
965.3 
29.3 
177.3 
9)879 
999 
3,183 

1.512.0 
9.181 
252.9 
153.4 
848.5 
17,084 
676.3 
291.9 
236.5 


267,830       264,726 


20.1 
32,242 
96«976 

17,995 
231,945 

68,416 

100^85 

1,456 


1884. 


•0^i2 
129.2 

1.270.0 
309.3 
397.1 
950.7 
30.7 
183.3 
9,996 
991 
3,198 

1.528.8 
8,797 
257.5 
162.8 
871.6 
17,469 
736.9 
268.9 
258.0 

267.319 

833 

20.2 

33,629 

90,134 


1885. 


691.3 

74.2 

1,480.0 

305.4 

401.9 

962.3 

33.9 
183.9 
10^)85 

1.014 

3,196 
1,573.6 

8,561 
279.6 
185.9 
922.3 
17.508 
800.0 
320.0 
266.2 

267,543 

1,154 

tK).4 

39.003 

89.947 


18,318 

16.005 

239.513 

233.931 

58,049 

77.029 

88,968 

80.164 

1,370 

1.459 

1880. 


760.7 
142.9 

1.524.6 
323.4 
407.d 

1.000.7 

35.5 

181.8 

10.112 

1.098 

3.396 

1,634.7 
9.166 
269.4 
158.6 
868.2 
16,990 
759.4 
332.6 
260.4 

254.167 

1.505 

21.2 

45,356 

93,476 

lft.003 

233.310 

85.355 

82,474 

1,-225 


1887. 


600.6 
18.7 

1,561.9 
320.8 
411.7 

1,058.1 
30.6 
175.9 
9,973 
1,096 
3,545 

1,670.  i 
9,852 
262.9 
142.7 
847.0 
16,552 
799.9 
335.7 
244.4 

250,902 

677 

21.3 

46.779 

91,055 

13,857 
235,629 
127.748 

87,917 
1,440 


1888. 


736^5 
11.06 

1.660.4 
34K3 
416.7 

1,005.65 
30.3 
169.2 
9.810 
1,085 
3,552 

1,688.0 
10,290 
219,2 
140.3 
794.2 
10,260 
733.1 
356i0 
235.6 

278,151 
2,147 
21.4 

40,540 
95,796 

14.491 
236.883 
195.993 

94,743 
1.500 


1889. 


684.0 
33.2 

n 

341.1 

423.8 

976.84 

30.0 

163.5 

9.941 

1.133 

3.549 

1,715.6 

9,893 

209.6 

135.3 

794.2 

16,156 

713.3 

852.4 

232.5 

320,213 
1,520 
22.1 

45,055 
103,855 

14,769 

230,451 

113,093 

105,319 

1.463 


1890. 

643.7 

II 

II 
355.7 
429.7 

26.5 


U575.3 


13t».8 
823.6 
16.119 
711.8 
376.0 
235.0 

355,009 


45,067 


221,200 

102,912 

112,170 

1,659 
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LE  MONOPOLE  DES  TABACS. 

Pour  faire  suite  aux  renseignements  déjà  fournis  sur  l'exploitation  de  ce 
monopole  ^^\  nous  mettons  à  contribution  le  rapport  annuel  de  M.  le  Direc- 
teur général  des  gabelles,  qui  vient  d'être  distribué.  Rappelons,  pour  faciliter 
rintelligence  des  tableaux  ci-dessous,  que  la  concession  de  rancienne  Com- 
pagnie fermière  a  cessé  en  i883  et  que,  depuis  lors,  TÉtat  exploite  lui- 
même.  Le  tarif  des  tabacs  a  été  deux  fois  modiBé  dans  ces  dernières  années. 
Le  tarif  actuel  (loi  du  i*'  mai  1890)  se  trouve  intégralement  inséré  dans 
le  Bulletin  de  juin  1890  (page  737). 

Le  tableau  suivant  résume  la  marche  comparative  des  recettes  et  des  dépenses 
depuis  1880: 


Variations. 

V*™ 

EXERCICES 

RECETTE 

DÉPENSE 

EXCÉDENT 

de 

LA  TALIVl  m  STOCK. 

BÉNÉFICES 

II. 

(joiUt. 

de 

sis 

TOTJlLI. 

TOTAU. 

KITS. 

juin). 

Avgnen- 
Utions. 

Diai- 
nBti«n«. 

flS  0 

francs. 

francs. 

francs. 

francs. 

francs. 

p.  0/0. 

1880 

149,850,389 

45,521,273 

104,329,116 

// 

680,330 

103,648.778 

69.17 

1881 

153,445,878 

47,899,845 

105,546,033 

1.870,720 

M 

107.416,753 

70.00 

188a 

159.085,765 

62,249,048 

96,836,717 

13,290,743 

II 

110.127,460 

69.23 

i883 

165,109.625 

34.789,722 

130,319,903 

II 

18.751,654 

111.568,249 

67.57 

i884,i"sein. 

82,523,906 

23,977,719 

38,546,186 

921,588 

H 

59.467,:74 

72.06 

1884-85.... 

173,123.832 

52.893,422 

120,230,410 

2,476,890 

II 

122,707,300 

70.88 

1885-86.... 

181,933,982 

55,840,944 

126,093.038 

6,353,456 

II 

132,446,494 

72.80 

1886-87.... 

190,240,243 

52,660.887 

137,579,356 

4,906,045 

w 

142,485,400 

74.89 

1887-88.... 

186,762,678 

47,654,810 

139,107,868 

1,133,870 

II 

140.241.738 

75.09 

1888-89.... 

184,813.988 

46,524,989 

138,289,000 

li 

1,000.395 

137,288,605 

74.29 

1889-90.... 

186,260,027 

40,583,497 

145,676,530 

II 

1,504,155 

139,172,376 

74.72  1 

1890-91.... 

189,547.119 

44,721,972 

144,825,146 

II 

2,175,398 

142,649.748 

75.26 

Le  Directeur  général  des  gabelles  établit  entre  Tltalie,  la  France,  TAutriche  et  la 
Hongrie  la  comparaison  suivante  : 


PAYS. 


Italie... 
FraDce . 
Autriche 
Hongrie 


ANNÉES. 


1 890*9 1 
1889... 
1889... 
1890... 


PRODUIT  BRUT 
du 

MOWOrOLI. 


189.5  millioDs  de  firancs. 
Syi-o  millions  de  francs. 

80.  a  millions  de  florins. 

39.1  millions  de  florins. 


QUOTE-PART 

PA»  TéTI 

dHiabiUnt. 


6'   28* 
9    86 
3"  39^ 
2    25 


(>^  Voir  les  Bulletins  de  février  1878  et  octobre  i883. 
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Pour  ritaiie,  Yoici  la  comparaison  des  recouvrements  de  1890-91  avec  les  prévi- 
sions budgétaires  et  avec  les  résultats  de  Texercice  précédent  : 


NATURE 

DM   MCITTBt. 

RECOUVRE- 
MENTS 

de 
.889.90. 

PRÉVISIONS 

1890-91. 

RECOUVRE- 
BiENTS 

d« 
1890.91. 

DIFFÉRENCES 

PAR  RAPPORT 

MU 

ratvuioas 

bndgéuirM. 

à 
i/ixnoicB 

A.  Tabacs  vendus 

B.  Droit  de  revente .... 

C.  Contnventions 

D.  ProdaiU  éventuels.. . 
£.Bén<$ficedeUfiibrîcft- 

tîon  des  jus. 

F.  Taxe  de  sorveilUnce 
et  amend<î  (callvre) 

Total   

Droits   déportation  sur 
les  tabacs  étrangers . . . 

RlCBTTB  TOTALB 

BiHipiCB  HBT 

184.237,972 

1,319,025 

176.899 

144,754 

102,242 

59,695 

fnaes. 

189,000,000 

1,260,000 

260,000 

230,000 

150.000 

100.000 

fruo. 

187,387.581 

1,394,326 

145,933 

245,793 

119,362 

67,648 

-f  3,149,609 
-f       75,301 
—       30.966 
-f     101,039 

-f       17,120 

+         7,953 

-  1,612,419 
-f     134,326 

-  114,067 
+       15,793 

-  30,638 

-  32,a52 

186,040.687 
219.440 

191.000.000 
II 

189,360,643 
186.475 

-f  3,320,057 
-       32,965 

-  1.639,356 

II 

186,260,027 

II 

189,547,118 

-f  3,287,092 

II 

139,172.375 

u 

142,649.748 

-f  3,477,374 

II 

La  consommation  moyenne,  par  tête  d*habitant,  a  varié  comme 
1883-84  : 


îl  suit  depuis 


EXERCICES. 


1883-84, 
188A-85 
1885-86 
1886-87 
1887-88 
1888-89 
1889-90 
1890-91 


CO  NSOMMATION  MOYENNE  PAR  TÊTE. 


TABAC 

i  pritOT. 


kiloftanmes. 

119 
118 
117 
118 
117 
114 
112 
103 


TAIACS 

à  faai«r 
«l  à  ckiqMr. 


kilograma 

254 
247 
247 
242 
229 
217 
217 
211 


aooUtfM. 

46.84 
48.15 
43.56 
41.12 
40.35 
42.34 
42.11 
41.06 


noabras. 

1.77 
1.84 
2U)2 
2.71 
3.05 
3.23 
3.36 
3.71 


Les  quantités  fabriquées  par  les  manufactures  de  TÉUit,  en  1890-91,  ressortent 
à  16.985,855  kilogrammes  (116,772  de  plus  quen  1889-90),  savoir  :  tabacs  à 
priser,  3, 33o,6o3  kilogrammes;  tabacs  hachés,  6.792,865;  cigares,  6,5ao,657; 
cigareltfs,  296,918;  poudre  antiseptique ,  M,8ia. 
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SUISSE. 


L£  COMMERCK  £XT£RIËUa. 


Le  rapport  du  Département  fédéral  des  finances  et  des  péages  sur  sa 
gestion  en  1891  se  termine  par  les  deux  tableaux  suivants  : 

I.  —  Commerce  spécial  de  la  Suisse  par  nature  de  marchandises. 


NUMEROS. 


I 

II  A 
UB 

lie 

III 
IV 
V 
VI 
VU 

VIII  A 

vntB 

IX  B 

IX  G 

IXA.C-F,H 

X 

XI 

XII 

XIII 

XIV  A 

xrvB 

XIV  c 
XIV  D 
XIV  E 
XIV  F 
XIV  G 
XiV  A 
XVB 

XVI 

XVU 


CATEGORIES. 


Dëchett  et  engrais  . . . 
ProdoiU  phannaccuticfaes 

Espèces  chimiques 

Couleurs 

Verre 

Bois 

Produits  agricoles 

C«ir. 

Littérature ,  arts ,  6tc. . . 

Montres 

Machines 

Fer 

Métaux  précieux  non  mon- 
nayés   

Autres  métaux 

Matières  minérales 

Comestibles ,  boiâsous. . . 

Huiles  et  graisses 

Papier 

Coton 

Lin,  chanvre,  joie 

Soie 

Laine 

Caoutchouc 

PaiUc 

Confections 

Animaux 

Matière!  animales 

Poteries 

Articles  dirers 

TotAL 

Métaux  prédenx  monnayés 

Total  


VALEURS  IMPORTEES. 
180 L  1890. 


francs. 

6,042,041 

3/176.310 

21,056,930 

8,001,915 

2.923.041 

20,675,698 

6,574.710 

2l.216;079 

12,491.59) 

7.527,970 

51,075.83^ 

43.'i5G,443 

27/138.462 

13,390,204 

56.073.081 

269.072.645 

10.335.727 

6,337,589 

64,916.805 

13.696.630 

130.980,594 

58,341,608 

2,275.480 

5.434,716 

28.492,030 

48,356,546 

8,244,934 

4,873,023 

8,400^01 


932,391.138 

49,855.200 


982.246.338 


frânci. 

5,946.523 

3.548,920 

22,034,671 

8,015.194 

2.769.096 

19,371.385 

7,226.667 

21,611,311 

11.139,367 

7,508.222 

20.461,999 

43.035.078 

36.070.762 

12,589,474 

50,178,129 

255,329.495 

10,313,024 

6,121,877 

77,735,082 

13,431,460 

141.243.930 

63,020,630 

2,339,425 

5,726,795 

27,050,380 

61.005,974 

7,092,190 

4.373.639 

7,982,677 


954.273,276 

48,245.000 


1.002,518,276 


VALEURS  EXPORTÉES. 
J891. 


francs. 

2,889,385 

2,188,871 

2,771,640 

11,722,451 

254,297 

7,362,883 

589.894 

6,685,193 

7,505,416 

100,546,931 

21,56!1,628 

4,880.126 

11,486,044 

2,893,427 

3,517,821 

78,967,654 

421,844 

3,516,118 

145,035,326 

1,948,039 

190,779,477 

18,088,211 

2,436,750 

7,334,676 

11,099.936 

14.830.409 

8.558.136 

507.110 

1,484^43 


671.866,935 
31,989,668 


703.856,603 


1890. 


irancfl. 

2.868.743 

2.486.122 

2.740.334 

10.920,737 

246.804 

7.392.330 

548,393 

7.925.028 

7.031.770 

104,007,199 

23,881,785 

5,747.256 

12.693,146 

2,060,426 

3,617,514 

78.471,984 

425,058 

3,397,328 

160.154,812 

2.706,406 

199,290,485 

18.724.625 

2.418.870 

5,859,623 

10.605,725 

16,236,009 

8.681.139 

551.524 

1,$IM06 


703.265.481 
21,532.557 


724,798.038 
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U.  —  Commerce  spécial  de  la  Saisse  avec  les  divers  pays. 


PAYS    DE  PROVENANCE 

BT  DB   DUTZVATIOX.    (l) 


VALEims  IMkH)RTÉEd; 


1801. 


1800. 


VALEURS  EXPORTÉES. 


1891. 


1800. 


1  AllemagiM. 

2  AulncWUMigrie • 

3  France. 

k  Italie 

5  Belgique. 

6  Hollande « 

7  Angleterre 

8  Russie »... 

9  Scandinavie * 

10  Danemark 

1 1  Portugal 

12  Espagne. 

13  Grèce 

Ik  Pays  danubiens % 

1 5  Turquie  d^Europe 

lô  Egypte 

17  Algérie 

18  Afrique  occidentale 

19  Afrique  orientale 

20  Turquie  d^Asie 

3 1  Indes  britanniques. 

22  Indes  hollandaises 

23  Asie  orientale 

2i  Canada 

25  États-Unis 

26  Amérique  centrale 

27  Chili  et  Pérou 

28  Brésil 

29  ÉUts  de  la  PlaU 

30  Autres  ÉUU  de  F  Amérique  du  Sud 

31  Australie 

Total 

Métaux  précieux  monnayés 

Cbiffires  dans  losquei*  rechange  aree 
la  France  entre  pour 


franea. 

293,1A0,Ù56 

86»726,717 

214,035«9^6 

135,990,152 

23,984,481 

9,722.104 

46,102,915 

46,866.913 

520,993 

29,642 

23^.123 

4.111,106 

271,256 

è,490,646 

796.722 

13,074,099 

46é,290 

73.857 

15.192 

431,766 

3.803,062 

103,327 

5,755,508 

29,573 

30,562.912 

1,220.186 

46,159 

7.693,958 

630.474 

272,796 

2.190.007 


franea. 

295.532.476 

102.154.906 

226.134,855 

129.135.351 

31.612,943 

8.885,729 

52,369.654 

à4,292.274 

394,591 

6.021 

253,047 

4,167.562 

167,883 

9,373.473 

84'7,516 

14,344.072 

596.569 

1.380 

4.240 

428.285 

3,054,506 

60,174 

3.532.643 

18.317 

28,671,101 

1.509,682 

32.198 

3.626,672 

1.080.395 

21,458 

1.963.503 


francs. 

163.709.386 

36.246,312 
125.315.011 

46.996,689 

11,109,876 

4,529,869 

113.095,835 

15,678,53'7 
2,278,469 
l,558,84â 
1.526,109 

11,605,258 

839,96^ 

8,472.013 

6.201.265 

1,759.762 

2,050.062 

335,722 

664,067 

3,420,251 

12.147.293 
6.033,'*38 
6,921,878 
1.741.159 

71.700.449 
5.271.229 
1,277,447 
4.138.756 
2.608.540 
1.621.389 
3,011,164 


fraoca. 

181,873.427 

38,983,916 
123,928.781 

50,309.782 

12,347,875 

4,834,433 

106,488,547 

13,685,769 
i,2'26,628 
1,566,107 
2,406,748 

10,087,0é7 

704,553 

1,234,476 

^,813,073 

1,Î28'7,129 

1,814.770 

299,810 

791,870 

2,800,986 

12,092,721 
5.123.938 
8.232.556 
2,183  602 

82.675.782 
e.213,257 
2.383.827 
4.065,113 
6.804.715 
1.490.037 
2.452,186 


932,391,138 


954.273.276 


671.866.935 


703,265,481 


49,855.200 
47,849,900 


48.245.000 
40.723,200 


31,989,068 
30.997.216 


21,532,557 
20.455,729 


(i  )  La  «hâttgement  foadiBaaUl  iaas  la  dialaration  dss  paya  d«  ]pr«vaoaae«  et  d«  dMtiaalion  anaoneé  dans  b 
rapport  anr  le  dernier  exercice  est  entr^  en  TÎguear  en  même  temps  qae  le  nouveau  tarif.  On  en  saura  le  résul- 
tat l'année  prochaine. 
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LA  MONNAIE. 

Le  Rapport  du  Département  fédéral  des  finauces  et  des  péages  sur  sa  gestion 
en  1891  fournit,  en  ce  qui  concerne  le  service  des  monnaies,  les  rensei- 
gnements suivants  . 

Voici  quelles  ont  été  les  frappes  de  rexercice  1 8g  1  : 

DBSIGIfàTIOIl  MOIfBRE  VALBUlt  NOMUf ALK 

des  pièces.  des  pièces.  en  francs. 

Pièces  de  ao  francs.   100,000  a,ooo,ooo 

Pièces  de  ao  centimes 1,000,000  aoo,ooo 

Pièces  de  5  centimes 1 ,000,000  5o,ooo 

Pièces  de  1  centime a,ooo,ooo  ao,ooo 

n  faut  y  ajouter  la  frappe  à  nouveau  de  1 5o,ooo  pièces  de  5  firancs  ;  il  en  a  été 
transformé  jusqu  ici  706,000  ;  il  en  reste  encore  la  moitié  à  transformer. 

Pour  les  frappes  d'or  de  1891 ,  comme  pour  celles  des  précédents  exercices,  on  a 
employé  des  nans  tout  préparés  qui,  rendus  franco  à  la  Monnaie,  sont  revenus  à 
ao  francs  ia  S/ioTun,  contre  ao  francs  11  5/io  en  1890. 

On  a  procédé  de  même  pour  les  pièces  de  ao  et  5  centimes  :  les  flans  ont  été 
payés  ib  francs  le  kilogramme  pour  les  pièces  de  ao  centimes  et  5  francs  le  kilo- 
gramme pour  les  pièces  de  5  centimes,  franco  de  douane  et  de  port  (rendu  k 
Berne).  La  Monnaie  a  fabriqué  elle-même  les  flans  nécessaires  pour  les  pièces  de 
1  centime. 

Les  i4i084«943  fr.  56  cent,  formant  Vencaisse  de  la  Caisse  d*Etat,  fin  1891, 
se  décomposaient  ainsi  :  ^ 

Caisse  courante  en  espèces 3,386,943'  56* 

Ccùsse  de  réserve  (souterrain)  : 

Or 100,000'  \ 

Pièces  suisses  de  5  francs  a  trans-  J 

former ....     455,ooo  | 

Pièces  suisses  de  5  francs  de  la  /        1,698,000  00 

nouvelle  frappe 4oo,ooo  1 

Monnaie  divisionnaire  d'argent. . .      5a  8,000  | 

Monnaie  de billon ai 5,ooo  / 

Caisse  de  dépôt  (or  suisse) 9,000,000  00 

Total i4,o84,943  56 


En  monnaie  de  nickel  d'ancienne  frappe,  il  est  rentré  à  la  Caisse  d'État 
6,000  francs  (10,000  pièces  de  ao  centimes,  ao,ooo  pièces  de  10  centimes  et 
4o,ooo  pièces  de  5  centimes). 

Il  a  fallu,  sur  l'excédent  des  monnaies  divisionnaires  étrangères  circidaot  en 
Suisse,  rapatrier  en  1891  :  780,000  francs  de  monnaies  françaises  (55o,ooo  francs 
en  1890)  et  a,4oo,ooo  francs  de  monnaies  italiennes  (a, 800,000  francs  en  1890). 
On  a  rendu  à  la  France ,  d'autre  part,  pour  5o,ooo  francs  d*écus  de  5  francs,  usés 
au-dessous  de  la  tolérance  ;  la  somme  est  à  peu  près  la  même  chaque  année. 
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LE  RÉGIME  DES  IMPORTATIONS  FRANÇAISES. 

On  a  pu  lire,  ea  tête  de  la  présente  livraison  (page  68 1]^  le  décret  qui 
accorde,  à  partir  du  i*'  juin,  aux  marchandises  originaires  d'Espagne,  le 
bénéfice  de  l'application  du  tarif  minimum. 

Conome  contre-partie,  la  Gaceta  de  Madrid  du  29  mai  a  publié  le  décret 
royal  dont  le  texte  suit  : 

Article  l".  —  A  partir  du  i*' juin  cessera  Tapplicatioii  de  tout  droit  différen- 
tiel dans  les  relations  commerciales  entre  la  France  et  ^Espagne,  et,  jusqu'au 
i*' juillet,  Ton  soumeltra  les  produits  français  au  tarif  conventionnel  en  vigueur 
pour  toute  TEspagne  et  ses  colonies. 

A  partir  du  1*' juillet  et,  en  vertu  de  Tarlicle.  a  du  décret  du  3i  décembre  18g  1, 
les  produits  français  seront  soumis  au  deuxième  tarif,  c*c8trà-dire  au  tarif  minimum. 
A  Cuba  et  Porto-Kico  les  produits  français  jouiront  des  bénéfices  du  deuxième  tarif. 

2.  —  Le  Gouvernement  espagnol  soumettra  à  Tapprobalion  de  la  Chambre  les 
dispositions  contenues  dans  le  présent  décret. 

Le  rapport  qui  précède  ce  décret,  après  avoir  constaté  qu'un  certain 
délai  est  nécessaire  pour  étudier  les  conditions  d'un  nouvel  accord  com- 
mercial avec  la  France,  fait  valoir  le  bénéfice  qui  peut  résulter  pour  TEs- 
pagne  d*une  modération  du  tarif  douanier  français,  et  tend  à  démontrer 
que  les  avantages  concédésjusqu'au  i*' juillet  à  la  France  ne  sauraient  causer 
aucun  préjudice  à  la  production  nationale,  par  la  raison  que,  le  commerce 
espagool  devant  subir  jusqu'à  cette  époque  l'application  du  tarif  convention- 
nel avec  d'autres  pays,  les  articles  français  seraient  au  moins  jusqu'à  cette 
date  remplacés  par  des  articles  étrangers  d'autre  provenance. 

Le  Gouvernement  soumettra  le  modus  vivendi  adopté  à  fapprobation  des 
Chambres,  sans  résigner  toutefois  les  pouvoirs  que  lui  donne  la  loi  du 
19  janvier  1892  ^^^  et  dont  il  entend  faire  usage  dans  l'intérêt  bien  compris 
des  deux  nations. 

Il  convient  d'ajouter  que  le  Gouvernement  espagnol  vient  d'envoyer  à 
Paris  des  dél^ués  chargés  d'examiner,  de  concert  avec  le  Ministre  du 
conmierce  et  les  dél^ués  français,  les  modifications  dont  paraîtrait  suscep- 
tible le  régime  qui  va,  à  dater  du  i**"  juillet,  se  trouver  applicable  au  com- 
merce franco-espagnol. 


(I) 


Voir  le  Dulleûn  de  janvier  1893  ,  page  1 13. 
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EGYPTE. 

LE  COMMERCE  EXTÉRIEUR  (»). 

Le  tableau  da  commerce  extérieur  de  TÉgypte,  pour  1891,  vient  de 
paraître.  Le  mouvement  annuel  des  importations  et  exportations,  en  mar- 
chandises, numéraire  non  compris,  peut  se  résumer  comme  il  suit: 

Importations  et  ççcportations  annuelles. 


PERIODES. 


1874-1878  (moYcnncs).. 
187^-1)883  {n:ov*nnciî).. 

i884 .' 

i885 

1886 

1887 

1888 

1889.,, 

189^ 

1891   


IMPORTATION. 


EXPORTATION, 


TRAÎfSIT, 


RÉEX. 
PORTATION. 


^J,785,503 
7,127,152 
8,182,702 
8,980,042 
7,848,231 
8,137,054 
7,738,343 
7,020,901 
8,081,207 
9,201,390 


livret  égyptienne* 

12,233,120 

12,483,792 

12,540,060 

11,424,970 

10,129,620 

10,876,417 

10,418,213 

U,953,196 

11,876.087 

13,878,638 


'  '    '  I  u  j 

(a5'9^./3). 
176,783 
445,325 
726,228 
659,026 
528,137 
599,718 
698,992 
749,568 
887,935 
1,002,696 


? 
173,019 
130,353 
318,09* 
364,537 
448,383 
340,236 
316,479 
332,810 
300,124 


Les  tabacs  entrent  pour  164i4î6  livres  égyptiennes  dans  ie  chiffre  total 
des  importations  de  1891  et  pour  i4o,732  livres  égyptiennes  dans  le 
cliifTre  total  des  réexportations.  Les  chiffres  correspondants  de  1890  étaient 
475,475  et  128,164  livres  égyptiennes. 

Le  mouvement  du  numéraire  se  cl^iffre  comme  suit  : 

Importation*  é|<  expiurtfitionii  qmu^lles. 


^fÊBmmm 


wmmp^sÊ^ 


PERIODES. 


k870-i883  (moyennes), 

188I 

1886 

18S6 

1887 

1888 

1889 

1^9 

1891 


SUMiRAIlUi: 

NUIléRAWB 

IHPOftTÎ. 

BUOKTB. 

liv.  ég. 

liv.  ég. 

3,119,929 

738,333 

2,172,596 

389,768 

3,914,767 

i972,520 

1,838,791 

3,066,740 

1,898,062 

2.038,956 

9^642.000 

1,900,418 

1,963,699 

2,971,461 

2,08M55 

2,824,861 

1,523,950 

Ce  sont  surtout  la  Turquie,  TAngleterre  et  la  France  qui  alimentent  ce 
double  courant.  L'argent  n'y  entre  que  pour  une  faible  part(64>839  livres 
égyptiennes  à  l'importation  et   100,622  à  l'exportation,  en  1891). 

(0  Voir  les  Bulletins  de  septembre  1887,  août  1890  eta^tembre  1891. 
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Les  marchandises  importées  et  eiportées  ea  1891  se  subdivisent  cqpune 
il  suit,  au  point  de  vue  des  proveuances  et  destinations. 


PAYS   DE  PROVENANCE 

ou   l^^   DMTIXATIOX. 


Angleterre 

Possessions  anglaises  de  la  Méditerranée. . 
Possessions  anglaises  de  rExtrémeX)rient . 

Allemagne 

Amérique 

Autriche-Hongrie 

Belgique 

Chine  et  Extrême-Orient 

Cétes  égyptiennes  de  la  mer  Rouge 

Espagne 

France  et  Algérie 

Grèce 

iUlie 

Maroc 

Perse 

Russie 

Suède 

Turquie 

Antres  pays 


TOTAOX. 


IMPORTATION. 


liv.  «g. 

3,427,613 

158,673 

533,480 

150,646 

21,439 

858,419 

256.194 

87.620 

15,134 


915,366 

115,840 

180,271 

36,888 

37,737 

354,142 

63,497 

1,668,815 

219,616 


9,201,390 


EXPORTATION. 


8,940,277 
16,686 
18,877 
50,541 
81,295 
626,18? 
78,5Î6 


34,917 

109,309 

1,104,466 

22,719 
723,594 


1,625,040 


389,053 
57,161 


13,878,639 


Voici  maintenant  la  répartition  des  marchandises  par  nature  : 


CATÉGORIES. 

IMPORTATION. 

EXPORTATION. 

I.  Animaux  et  produits  aKoientaires  d*animaux. 

liv.   cg. 

345,889 
163,242 
68,31() 
611,754 
442,074 
59,395 
116,064 

1,085,172 
182,257 
229,401 
209,773 

3,430,223 
854,459 
404,893 

llf.  ig. 

29,619 

86,467 

25,907 

3,915,643 

594,414 

4,499 

30,202 

17,712 

1,329 

15,981 

11,546 

9,075,183 

44,815 

25,321 

11.  Peaux  et  onvrases  en  Deaux 

m.  Antres  pmdnitii  et  dépouill'^s  d*animaux  t ..... , 

IV.  Cérédea ,  légumes ,  farines ,  etc 

V.  Denrées  coloniales  et  drogues. 

VI.  Spiritueux ,  boissons  et  huiles 

VU.  Chifibua,  papiers ,  livret , 

VlII.  Bois  et  charbons 

X.  Matières  tinctoriales  et  couleurs 

XI.  Produits  chimiques  médicinaux  et  parfumeries 

XII.  Industrie  textile. 

XIII.  Métaux  et  ouvrages  en  métal 

XIV.  Articles  diver» 

Totaux 

8,736,964 

13,878,638 

Tahars ,  tombafî  H  cigarwi 4 .  t  ...*..  t .  w  a  » 

464,426 

9,201,390 
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En  ce  qui  concerne  les  perceptions  douanières,  le  tableau  ci-après  met  en 
comparaison  les  résultats  de  1891  avec  ceux  des  douze  années  précédentes: 


ANNEES. 


«879 

1880 

1881 

i88i.. 

i883 

i884 

i885 

1886 

1887 

1888 

1889.... 

1890 

Moyenne 

Année  1891 


RECETTES. 


lit.  «g. 

728,740 
759.875 
62/^,520 
758,095 
798.708 
920.613 
932,553 
936.949 
954.940 
1.026.914 
1,379,076 


870,427 


(1)  1.637,529 


DÉPENSES. 


REVENU  NET. 


55,722 
55,948 
66.645 
63,049 
64,829 
63,911  . 
93,972 
83,847 
75,317 
98,614 
88,830 
117.750 


li^.  ég. 

568,323 
672,79a 
693  230 
561,571 
693,266 

.  734,797 
826,641 
848,706 
861,632 
856,326 
938,084 

1,261.326 


77,300 


793,058 


125,652 


1.511,877 


(1)  La  Douane  a  p«rça ,  en  o«tre ,  pour  1«  compte  da  port  d'Alexandrie  (  droits  de  quai)  et  pour  la  munici- 
palité (droits  de  pavage)    de»  revenus  s'clevant  respecta vemeot  a  60,9x7  et  à  10,877  livres. 


Les  recettes  des  deux  exercices  1891  et  1890  se  décomposent  de  la  ma- 
nière suivante  : 

1891.  1890. 

liv.  ég.  Uv.  ég. 

Tabacs,  tombac  et  cigares 828,757  727,788 

Droits  d'importation 65i,o&i  489,600 

Droits  d'exportation 121,691  12&^2&8 

Recettes  diverses 36,o4o  37,53o 

Totaux 1,637,629  1,379,076 


Les  recettes  ont  donc  augmenté,  d'une  année  à  l'autre,  de  20  p.  0/0  ou 
peu  s'en  faut.  D'une  manière  générale,  M.  A.  Gaillard,  directeur  général 
des  douanes,  considère  la  situation  comme  très  satisfaisante. 
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CHINE. 

LE  COMMERCE  EXTÉRIEUR  EN  1891. 

U Inspection  générale  des  douanes  maritimes  chinoises  vient  de  publier  son 
rapport  annuel  sur  le  commerce  extérieur  de  TEmpire  ^*l 

n  résulte  des  relevés  statistiques  opérés  dans  les  différents  ports  que  les  échanges 
entre  la  Chine  et  Tétninger,  qui  atteignaient  en  1 890  le  chiffre  de  a  1  ii  milliims  de  Ha!- 
Kwann  taêls  ou  laêls  de  la  Douane ^*\  se  sont  élevés  en  1891  à  334  millions.  C*est 
)a  somme  la  plus  considérable  à  laquelle  soit  jamais  arrivé  le  montant  total  des 
importations  et  exportations  de  la  Chine. 

Le  rapport  attrione  cette  augmentation ,  d*une  part  à  un  développement  très  appré- 
ciable des  affaires,  d^autre  part  à  Touverture  d'un  nouveau  port,  Chung-King,  situé 
sur  le  Yang-Tre-Kiang,  à  i,5oo  milles  de  la  côte.  Ce  port  a  été  ouvert  au  com- 
merce étraii^r  le  a  mars  1801,  conformément  aux  dispositions  stipulées  par  la 
convention  de  Tché-Fou  (1876). 

Les  douanes  maritimes  ont  opéré  en  1891  une  perception  totale  de  a3,5i8,oai 
taêls,  dépassant  de  1,621,795  laêls  le  total  des  perceptions  de  Tannée  1890 
et  de  350,129  taêls  le  montant  des  perceptions  de  fannëe  1888,  qui  avait  été 
jusqu'ici  la  plus  productive  de  toutes. 

Malgré  laugmentation  de  ao  millions  de  laêls  que  présente,  par  rapport  à  1890, 
le  commerce  de  1891,  Tannée  dernière  ne  doit  pas  cependant  être  connidérée 
comme  une  année  de  prospérité  commerciale.  Les  capitaux  engagés  dans  les  affaires 
n*ont  donné  que  de  faibles  revenus  et  la  navigation  de  cabotage  et  au  long  cours  n  a 
procuré  que  de  petits  bénéfices,  en  raison  même  de  la  grande  concurrence  et  des 

£rix  très  bas  payés  pour  les  frets.  Le  change  de  largent  ne  parait  pas  devoir  baisser; 
L  plupart  des  banques  ont  réduit  le  taux  d*intérèt  des  capitaux  qui  y  sont 
engagés  et  même,  parmi  ces  établissements,  deux  des  plus  anciens  et  des  plus  im- 
portants ont  dû  suspendre  leurs  payements. 

Les  importations  indiquent  un  développement  considérable  dans  la  consommation 
des  roarcnandises  étrangères  par  les  populations  de  la  Chine.  Les  cotonnades  et  les 
lainages  sont  très  demandés.  Quant  à  Vopium ,  malgré  la  faveur  croissante  des  pré- 
parations indigènes ,  Tlnde  a  encore  augmenté  ses  envois  cette  année.  Les  huiles  de 
pétrole  (kérosène  oil),  qui  sont  très  appréciées  à  cause  de  leur  bon  marché  et  de 
leur  grand  pouvoir  éclairant ,  présentent  également  une  augmentation  assez  remar- 
quaUe  pour  qu'il  soit  intéressant  d'en  relever  la  provenance  et  les  quantités  annuel- 
lement  importées  depuis  1889: 

ANNÉES.  Pctrole  (I'Ain:'ri']ae.      P.'trole  de  Rusite. 

gallons.  galloos. 

1889 14,999.94a  5,655,471 

1890 a3,59i,ii3        7,a37,6n 

1891 39,348,477      10,000,90a 

On  voit  que  cette  importation  a  plus  que  doublé  en  deux  ans. 


U)   Voir  le  Bulletin  de  juin  1891,  page  (y^i» 

(^  Pour  1891,  le  cours  moyen  du  change  du  Hai^Kwann  tail  sur  Paris  a  été  de  6  fr. 
ûo  ce.it. 

BDLL.  DB  StAT.  5l 
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Les  exportations  de  la  Chine  se  bont  élevées  a  une  somme  de  100,9^7,000  laêls, 
chilTre  qui  n'avait  jamais  été  atteint  juaqv'à  ce  jour.  Uaugmenlation  par  mpport  à 
i  890  est  de  1 3,800,000  taêls. 

Le  tableau  suivant  montre  quelle  a  été  la  marche  annuelle  du  commerce  extérieur 
de  la  Chine  depuis  1877.  Pour  les  années  1883-1889,  le  commerce  entre  la  Chine 
et  la  Corée  s*y  trouve  confondu  avec  le  commerce  étranger  (i). 

Valeur  annuelle  da  commerce  emtérieur  de  h  CIdne*  —  Droits  perçut. 


ANNEES. 


LMPORTATIONS 

•    HBTTU.     (a) 


EXPORTA- 
TIONS. 


TOTAUX. 


DROITS 


1877  • 

1878  . 
1879 . 

1880  . 

1881  . 
188a  . 

i883 
ihU 
i885 
1886 
1887 
1888 
1889 
l'8yO 
1891 


Uéls. 

73a33.80() 
70.804,9}7 
82,227,42'i 

91,910,877 
.77,715.^28 
75,55X703 
73,760,758 
88,300,018 
87,479.323 
102,363,669 
124,78^,893 
110,884.355 
137,093,(»8I 
134,003,863 


laèU. 

67,445.032 
67,172,179 
7-^271.262 
67,883.587 
71.452,974 
67,336,846 
70,197.693 
67,147.680 
65,005,711 
77.206.568 
85,860,208 
92,401.067 
96,947.833 
87.144,480 
100,947.849 


lacLs. 

140.078,918 
137,076.206 
15 '1,500,686 
r57, 177,039 
163,303,851 
ni5,052.074 
143,765.395 
139^908.438 
153,205,730 
164,685,891 
188,123,877 
217.183,960 
207,833,187 
214,237,961 
234,951,712 


taéb. 

12,067,078 
12,483,998 
13,531,670 
14,358,583 
14,685,163 
14,085,673 
13.2X6,757 
13,510,713 
14,473,741 
15,144,678 
30.541,399 
23,167.892 
31,833.763 
31, 996,334 
33.518.021 


(a)  Les  imporUftioHM  nrttet  rcpréienteot  ici  les  mardi  and  i»es  iinport'^es  directement  dea  pa^e  étranger*,  di^ductioa 
faite  de  eeUea  qui  ont  été  réexportéea  dana  Taniiée. 


i 


Les  chiffres  cî-dessus  ne  comprennent  pas  le  cabotage .  et  le  commerce  extérieur 
lui-même  ny  est. pas  intégralement  représenté,  car  les  batcaujc  chinob  qui  vont 
des  poris  ouverts  aux  ports  fcnués  et  réciproquement  ne  sont  pas  son»  le  contrôle 
des  Foreign  Ciistoms. 

Sur  les  33,5i8,oai  taêls  de  droits  perdus,  les  droits  d*entrée donnent 7, 169,81 3 
tacU,  les  droits  d'exportation  8,aoo,5o4«  le  cabotage  1.639,937,  lei  droit»  de 
tonnage  391,873,  les  droits  de  transit  528,399  ^^  ^'op'mm  likin  6,197,906. 

(1]  Voici  d'ailleurs,  pour  les  7  années  1883-1889,  le  mouvement  du  commerce  entre  la 
Corée  et  la  Chine  t 


COMMBICB   DB   LA   COBIB  ATBC   Ll   CBIBB. 


iS83  . 
i884  . 
1885  . 
iSM  . 
1887  . 
x888 
1889  I 


IMPOITATIOHS. 

BSIK>BTATIOK«< 

TOTAL. 

— 



-^ 

taêls. 

tadls. 

taêb. 

11,608 

a*3li 

13,9»  a 

3i,fl83 

33.809 

64,091 

94.606 

i90.83a 

145,437 

99*643 

109.09S 

I31.73C 

i8,35o 

i8b.o63 

9oo.4i3 

7«.»43. 

«A4,t33 

110.878 

iao,44o 

200,096 

3ao,536 
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Voici  maintenant,  d^aprèf  les  taMeaiwr  dresiés  par  k  faoreau  de  alatistiqqe  des 
douanes  chinoises,  par  nature  de  marehawdiioi , ia  valeur dea  imp^ations  eidea 
exportations  deTEmpire  en  1890  et  en  1 8g  1. 


IMPORTATIONS. 

EXPORTATIONS 

Màtvtat 
iparrkaacll»» 

1»Î)0. 

,  1891. 

• 

lATVmi 

de» 
marchandiiM. 

1890. 

1891. 

OpiMB. 

Cotoniiadfs 

lainages 

Tissus  non  classés. 

^MéiMÙt,.é 

Pro^oilt  divers.. 

TOTAOX 

28,956,320 
45.020,302 

3,6'i2,782 
135,215 

0,872,084 
42,466,760 

28,333,156 
53,290,200 

4,695,256 
101,204 

7,254,448 
40.329,599 

Colon  brut. . . . 

Vêtements 

Soies. 

taêk. 

2,989,274 

1,428,210 

30,255,905 

26,663,450 

2,664,864 

23,142,777 

taêU. 

3,841,129 

1,406,435 

36;»02,026 

31,028,584 

2,594,460 

25.175,215 

Tliëi...... .«. 

Sncit»....,. .. 
Pivert..- 

TOT^OX 

127,093,481 

134.003,8'i3 

87,144,480 

100,947,849 

Toutefois  ces  chiffres,  pour  devenir  comparables  entre  eux,  doivent  subir  les 
rectifications  suivantes,  oont  les  motifs  ont  été  déjk  donnés  dans  le  BaUclin  de 
juin  i«9i|  page  695. 


IMPORTATION    EN    189I. 


taêU. 


-Valeur  des  produits  sur  le  marché  chinois  (Corée  non  comprise].. .  i34>oo3,8$S 

A  déduire  :  réexportation  en  Corée 974,6^6 

Importation  nette  en  Chine i33,o2g,3 17 

A  déduire  : 

Droit  d'importation  , . 4»835,597'^  \.  #/ o  c 

Df©it  stir  ropium. 4.5i2,9»o   j  9>34g,£»i7 

Imnortation  sans  les  taxes *  ^ ... .  ia3<68o,70ô 

A  aéduire  7  p.  0/0  pour  frais,  charges,  etc -,    . .  » 8,667,649 

VakMir  âé  llmportation  au  moment  de  l'arrivée  en  Chine 1  i&,oa3v05i 

-  —  .   .  .    -  < 

EXPORTATION    EN    189t. 

Valeur  3es  produits  au  moment  de  fa  venté  sUf  le  marché  cMnoîS 

(Corée  non  comprts^).  •    .!*  « .  a  « .  4 .  -^  •  •  •  « .  -  «  •  •  <  • ioo^947,'849 

Exportation  en  Coi^. ..'»... ....•.,         479,987*  : 

A  aéduire  :  importations  de  ()oréc 100,993 

Exportation  nette  en  Corée < ^78,994  3781994 

Exportation  totale 101 ,336,843 

A  ajouter  : 

Droit  de  sortie  sur  les  produits  indigène^  expédiés  à  l'étr.mger. . . .  6,i20,65o 

8  p.  0/0  de  la  valeur  des  produits  pour  frais,  charges,  etc 8,106,147 

Valeur  de  l'exportation  au  moment  de  l'embarquement 11 5,553,64o 

5i. 
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En  évaioant  de  la  même  manière  le  moaTement  commercial  de  1888,  de  1889 
et  de  1890 ,  on  arrive  aux  rétnltats  qoi  toiTeat  : 

A  R  H  à I  s.  IIIPOaTATIOllS.  IXPOaTATIOm. 

1S88 : ; . . .  100,547,087  106,292,991 

1889 96oa8,i5o  111,092,703 

1890 109,547,087  100,199,082 

1891 1  i5,o23,o5i  ii5,553,64o 

Pendant  Tannée  1891,  le  montement  des  métaox  précieux  entre  la  Qiîne  et  les 
pays  étrangers  s  est  résumé  par  une  exportation  neltede  3,693,246  taêls  en  or  et 
de  3,1 3 1,886  taéls  en  argent,  soit  un  total  de  6,825,1 32  taêls.  Le»  dûBres  corres- 
pondants pour  1890  étaient  1,783,228  taèls  en  or  el  3,557,772  iaéb  ea  argent, 
soit  un  total  de  5,34 1*000  taêls.  L'excédent  de  Texportation  nette  de  1891  s«r 
l'exportation  nette  de  1 890  est  donc  de  1 ,484iOOO  taêls. 

Voici  maintenant  comment  le  commerce  extérieur  de  la  Clûne  se  répartit  par 
valeurs  entre  les  principaux  pays  de  provenance  ou  de  destination  avec  et  sans  les 
réexportations  : 

Répartition  par  pays  des  valmrs  importées  et  exportées. 


DÉSIGNATION  DES  CONTBÉES/ 


Hong-Kong 

Grandc-BreUgue 

Enrope  conlinentAle  (  om 

mfêmâ  m    n   I  ■■      M  »  i     • 

cmvvJins  u/nBerKiiio» 

Inde  angltise 

Japon 

Macao ,.. 

Aotrei  pays 


alaRuane). 


Totaux. 


VALEURS  TOTALES. 


1890. 


104,987,865 
37,705,273 
14,100,961 
U,840«S06 
11,955,978 
12,221,122 
6,117,382 
15,910,575 


2U.237.961 


1891. 


105,863,620 
43,390,93^ 
19,280,9U 
16,76S,3S2 
14,035,944 
U. 506.070 
5,57%,983 
18,524,865 


234,951,712 


La  Cochinchine,  le  Tonkin  et  TAnnam  figurent  dans  le  commerce  eitérieur  de 
la  Chine  pour  25o,42i  laëls  à  Timportation  et  208,667  taèls,  5oit  un  total  de 
45g,o88  taêls  en  1891,  contre  47d«327  taèls  en  1890  et  226,800  en  1889. 

La  navigation  étrangère  des  ports  ouverts  en  Chine,  long  cours  et  cabotage,  com> 
prend  tant  i  Tentrée  qu  à  la  sortie  33,992  navires  d'un  tonnage  de  27,7 10,788  tonnes 
eu  1891  contre  3 1,1 33  navires  jaugeant  24*876,459  tonnes  eh  1090. 
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ÉTATS-UNIS. 


LES  raOGI^  DE  LA  RICHESSE  ET  LES  DETTES. 


Le  census  décennal  des  États-Unis  n*est  pas  seidement  un  recensement 
démographique:  c'est  un  inventaire  général,  une  enquête  universelle  oA 
tous  les  éléments  de  Téconomie  nationale  trouvent  place.  La  richesse  des 
populations  s'y  trouve  elle-même  chiffrée  de  deux  manières  différentes.  U 
y  a,  d'une  part,  ïassessed  valaaiion,  évaluation  faite  en  vue  de  la  perception 
de  l'impôt  sur  le  capital,  et  notoirement  atténuée,  surtout  en  ce  qui  concei*ne 
la  richesse  mobilière.  H  y  a,  d'autre  part,  ce  qu^on  appelle  la  true  valim^ion, 
évaluation  parement  statistique  qui  tend,  au  moins,  à  être  l'expression  de 
la  vérité. 

Les  résultats  scMumaires  que  vient  de  publier  M.' le  surintendant  Porter 
montrent  que  de  1880  à  i8go  la  richesse  a  fait  aux  Étals-Unis,  comme 
chiffre  absolu,  de  plus  grands  progrès  encore  que  pendant  la  précédente 
décade  ^^K 

C'est  ce  qui  résulte,  en  particulier,  du  tableau  suivant,  sur  lequel  nous 
aurons  vraisemblablement  l'occasion  de  revenir  : 


ANNÉES. 


ÉVALUATION 

riacAUu 


i85o 
1860 
1870 
1880 
1890 


■illieas  de  dolian. 


13.085 
14,079 
16,903 
24,250 


RICHESSE  EFFECTIVE. 


miUioBf  de  dolUrs. 

7.136 
16.160 
30,069 
43,643 
63,600 


OOOTiri  rAa  Tin. 


dolUn. 

308 
514 
780 
870 
1,000 


Le  chiffre  de  62,600  millions  de  dollars  (plus  de  3io  milliards  de  francs] 
parait  avoir  été  obtenu  en  admettant  pour  1890  le  même  rapport  qu'en 
1880  entre  Yasseued  valaaiion  et  la  trae  valaaiion  (Sg  p.  0/0).  La  proportion 
ressortait  à  k^  p.  0/0  en  1870  et  à  75  p.  0/0  en  1860. 

L'augmentation  en  dix  ans  ressort  à  19  millions  de  dollars,  soit  près  de 
45  p.  0/0. 


(»  Voir  le  BàOedn  de  mars  1886,  page  345. 
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Voici,  d^autre  part,  d'après  la  même  source,  un  aperçu  comparatif  des 
dettes  publiques,  dette  fédérale  et  dettes  locales,  en  1880  et  1890  : 


1&80. 


CHirrSB  TOTAL. 


1890. 


Dette  fëd<Sralo..*.. 
Dcltaa  des  Éuis.. . 
Dettes  des  Comtëf. 
Dettes  municipales. 
Dettes  scokifcs .  . . 

TOTAOI 


dollara. 

K025^.517.3«i 

297.2'4/i,095 

124,105,027 

684,348,843 

17,580,682 


3,0«|5,790,011 


PIB  tItB. 


CSirrBS  TOTAL. 


•^"^ 


*1- 


doU.  e. 

38  33 
5  93 
2  47 

13  04 
0  35 


dollars. 

891,060,104 
228.997,389 
145,048,045 
724,463.060 
36,701,948 


2,027,170,546 


PAR  TÉTI. 


doll.  e. 

14  24 
3  66 
9  32 

n  57 
0  50 


A  ce  compte,  le  pa^if  g^néml  aurait,  de  i$8o  à  1890,  b^iîssé  de  plus 
d^un  milliard  de  doll^brs. 
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Dans  la  livraison  de  mars  1802,  page  4i  i«  article  4  de  la  loi  autrichienne  du 
9  février  189a ,  au  lieu  de  :  leciwe,  lire  :  la  saperfieie;  et  au  lien  de  :  mkns  cabes, 
lire  :  mètres  carrés. 
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VALEUR  EN  FRANCS 

DES  PRINCIPALES  MONNAIES  ÉTRANGÈRES. 

Nota.  —  No  figurent  pat  dans  la  Ualc  lalvante  :  i*  riUlic,  k  De|giqiM,  la  Soute  et  la  Gfcoe.  qiri. 
depuis  la  CoBventiondii  93  décembre  i86S  (Union  latine),  ont  les  méroci  unités  qoe  la  France,  ÏAtira 
italienne  et  la  drachme  grtcq$t  étant  identiques  aa  Tranc;  a*  pluajevrs  antres  pavs  qni,  sans  fUre  psftie 
de  rCnlon  latine*  ont  «ne  monnaie  de  compte  équivalente  an  franc;  tels  sont  :  fa  peseta  en  Espagne,  le 
markka  dana  le  grand-dacbé  de  Finlande,  le  ley  eo  Roumanie  et  le  dùmr  tm  Serbie. 


PAYS. 


Angletarro i 

▲rgontâno  (Bèpohllqne).  i 

AatriohA-HoiiOTte i 

Br«aU 1 

^figypu 1 

États  sottidiiiaTM 1 

Étata-Unls  d'Amérktom.  i 

Payv-Bfts. 1 

PortuQTSl 1 

Turquie i 

Uruguay i 


Parité  des  momuiles  d*or* 

MONNAIES. 
1  inaii  «•  loo  pfennigs. 


Fm. 


livre  sterling  ^=  so  shiiiin^. 

peso  ~  loo  cents 

florin  a  loo  kreuzers.  ..... 

milrets  a  i,ooo  reis. 

livre  «s  lOo  piastres 

couronne  =  loo  œrc 

dollar  «3  loo  cents 

florin  a:  loo  cents. 

milrcis  ==  i,ooo  reis.  ...... 

livre  =  lOo  piastres. ...... 

peso  s  lOo  cents 


VALKUR. 

i.m 

25.ni 

5.00 

2.80 

2.m 
25.fa 
i.sat 
5.UU 
2.oas 
5.00 

22.Tt7    • 
5.M 


PATS. 

▲utiioha-Hoaflprla . 
CtiUl. 


OoofalnàUne. i  piastre  française  <=>  loo  cents, 

I  roQpie  «■  1 6  annas 

I   yen  ■=  I  GO  cents 

1  piastre  =  i  oo  cents. ....... 


des  iii0aMHiies  d*( 

.     PAHITfi 
MONNAIES.  n  àamn 

&  ib  i/s. 

florin  a  loo  cents Fa.     2.47 

piastre  »  loo  cents 5.00 

taèl  Haikwanae  loo  cents., 
taèl  Shanghai  »  loo  cents. 


Japon .  . 
Koziqaa 
Perse.. . 

Russie. . 


8.M 

7.41 
5.44 
2.S7 

5.af 

5.43 

0.ta 
4.00 


1   kran  »  20  cbahis 

1  rouble  =  1 00  çopers 

NOTA*  —  A«  iS  J«im   iSSt,  les  Taleaurs  mtirVhméem  cl  Jcissms  a«x    smea- 
nales  d'argeat  «oamporOeai  maà^  rédmetioM  de SS  f /9  p.  O/S. 

SATOIA  : 

1**  Perte  du  métal-argent  cotée  à  la  Bourse  de  Paris 3i  p.  0/0. 

3**  Écart  entre  la  valeur  à  i5  1/3  du  kilogramme  de  fin  (33a  fr.  aa  cent.)  et 
le  chiflrc  pris  comme  base  des  cours  de  la  Bourse  (a  1$  fr.  89  cent.) 1  i/a  p.  0/0. 

VALEUR  DE  QUELQUES  POIDS  ET  MESURES  ÉTRANGERS. 

La  ton  équivaut  A  1,016  kilogr. ;  Yhundredweîqhi  [cwt)  à  S0.8; 

le  qnarter  à  ia.7;  la  litre  aooîrdapois  à  453.6  grammes  et  la 

livre  troY,  employée  pour  l'or,  Fargcnt...,  à  373  1/4.  L'oancr 

troy  équivaut  à  S-li  grammes. 
Le  mile  équivaut  à  1,609.3  mètres;  le  jrard  à  91.4  centimètres, 

Yacre  à  40.^7  ares;  le  gaU(m  impérial  à  4.5&  litres. 
I   Le  basM,  employé  pour  les  grains,  équivaut  à  3S.a4  litres. 
Le  poud  équivaut  à  i6.38  kilogrammes;  Ul  déciati^  i  1.09 

hectare;  le  vedro  à  ia.3  litres. 


▲ngleterre . 


ÉUta-Unls. 
Russie 
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